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DE  VOTRE  MAJESTÉ  IMPÉRIALE , 


Le  trè<-hiimble  ^  trèa»-obéissaat  ^ 
et  très'fidèle  servilear  cl  sujet  ^  ^ 

N.  DE  VSÉYOLOJSK^ 


AVANT-PROPOS. 


Là  Russie  est  restée  jusqu^i  présent  une  terre  presqu  m* 
connne  aux  étrangers*  Car,  quoique  les  Souverains  aient 
fait  vorager  des  Savans,  qui  Tont  traversée  en  tout  seus  ^ 
leurs  observations  se  bornant  à  des  faits  isolés,  n'ont  pu 
embrasser  tout  ce  qui  intéresse  la  curiosité:  les  nouvelles 
acqaîsitions  qui  ont  été  faites  depuis  ,  et  qui)  chaque 
joQr,  viennent  se  joindre  à  cet  Empire,  déjà  si  éiendu  ^ 
nont  également  pu  être  soumises  a  leurs  reclierclies. 
Gest  pourquoi  j*ai  cru  rendre  un  service  en  publiant  ce 
Dictionnaire  historique  et  géographique  de  la  Jîussie  en 
langue  françpise,  devenue  celle  du  public  lettré  de  l'Europe 
eniière.  Persuadé  qu'on  me  saura  gré  d'avoir  répandu  des 
Dotions  justes  sur  tout  ce  qui  concerne  ce  pays  devenu  si 
intéressant,  et  auquel  on  ne  rend  pas  encore  toute  la  jus«- 
tice  qui   lui    est  due  ,    faute    de    le   bien    connoitre.. 

Une  grande  nation  gagne  h  être  mieux  connue:  ce  nVst 
qoe  par  l'erposition  de  ses  moyens  de  grarrdeuret  de  puis- 
lance,  qu'elle  prend  la  place  qui  lui  appartient  parmi  les 
autres  nations  de  la  terre  ^  et  qu'elle  acquiert  l'importance  et 
la  considération  qu'elle  mérite. 

Quel  que  soit  Péclat  avec  lequel  la  Russie  ait  paru  sur 
le  théitre  des  ^véuemens  politiques  de  l'Europe  depuis  plus 
doo  siècle  ,  on  se  tromperoit  si  on  regardoit  cet  éclat 
comme  éphémère  et  produit  par  des  efforts  ou  des  causes 
extraordinaires:  ce  n'est  au  contraire  que  l'action  d'une  gran- 
de nation  long-temps  comprimée  piir  de  grandes  calamités 
qoi  reprend  son  essort  et  son  attitude  naturelle.  La  Russie 
re'uDie  sous  l'autorité  d'un  seul  et  délivrée  de  ses  ennemis 
intérieurs ,  jouera  désonnaLs  un  rôle  imposant  dans  le 
noade ,  et  méritera  toujours  plus  &  être  connue.  Envi- 
ron 36  millions  d'individus  unis  par  la  même  origine  ,  la 
même  langue  ,  la  mëuie  religion ^  le  même  esprit  et  les  xniy 
mes  habitudes,  i:oniposent  la  nation  russe  ,  non  compris 
les  antres  peuples  réunis  et  soirmist  i  la  même  domina- 
tioiL  Cette  grande  uatiou  répandue  sur  un  terrain  immeti-» 
«e  et  fertile  forme  une  masse  toujours  croissante  et  agis- 
t^te  ,  par  sa  position  géographique,  sur  le  destin  de  tous 
les  peuples  de  l'Europe  et  de  l'Asie.  Devant  donc  paroltre  à 
la?enir  dans, tous  les  grands  événemens  qui  agiteront  ces 
deitx  parties  du  monde  ,  ou  se  fera  souvent  cette  question  : 
Qu'est-ce  donc  que  cette  Russie?  Qui   sontdoacces  Russes? 

J'ai  voulu  que  les  articles  de  ce  Dictionnaire  répondis- 
te&tà  ces  questions  j  et  pour  le  faire  avec  plus  de  succès  ^ 


^      ^ 


j  ai  puise  dan»  les  archives  et  dans  les  meilleares  soup-» 
ces  ;  je  me  suis  transporte  moi-rnén^e  sur  les  lieux  ;  j'ai 
consulta  les  hommes  les  plus  instruits  de  la  nation  ;  enfia 
^tarit  Russe  moi-même^  jose  le  dire,  jai  pu  par  mes  amis 
et  mes  relations  ^  me  proc^irer  des  renseignemens  tels 
qu'un  étranger  p*auroit  pu  avoir ,  et  qui  ne  peut  d'ailleurs 
saisir  ni  comprendre  une  infinité  de  choses,  faute  de  s'être 
familiarisé,  dés  sa  jeunesse,  avec  la  langue  et  les  usages 
du,  peuple. 
.  Ou  s  apercevra  seuleipent  que  les  articles  touchant  le» 
pays  nouvellement  acquis,  tels  que  la  Pologne  ,  la  Géor- 
gie ,  la  Finlande,  etc.  ,  sont  moins  complets  que  les. antres  , 
par  la  raison  que  je  n'ai  point  encore  eu  le  temps  de 
m*instruire  de  toutes  les  particularités  qui  les  concernent. 
Je  me  suis- donc  borné  à  en  dire  le  peu  que  je  .pouvois 
avancer  avec  confiance;  me  réservant  d'en  traiter  plus  au  long 
dans   un    autre  temps. 

J'ai  pu  quelque  peine  à  rendre  en  lettres  françaises  las 
mots  russes  ,  parce  que  Jes  Russes  ont  des  lettres  et  des 
sons,  qt^i  ne  se  trouvent  pas  dans  l'alphabet  Français  : 
c'est  la  raison  pour  laquelle  les  mots  Russes  sont  le 
plus  souvent  estropiés  et  défigurés  par  les  étrangers ,  au 
point  qu'on  ne  reconnoit  plus  ni  les  personnes ,  ni  les 
lieux ,  ni  les  choses  qu'ils  veulent  désigner.  J'ai  eu  donc 
soin  de  bifn  accentuer  les  syllabes  j'ai  ajouté  au  com- 
mencement de  chaque  article  au  nom  français  de  l'en- 
droit ou  di|  peuple  dont  il  traite  le  même  nom  en  ca*- 
ractére  Russf,  et  j'ai  suivi  quelques  régies,  que  je  me  suis 
faites  et  qu'on  trouvera  dans  la  table  ci-bas;  au  moyen 
desquelles     un    étranger    pourra    saisir ,     la    véritable   pro-> 

nonciatîon. 

J'ai  cncor  simplifié  en  no  retenant ,  par  exemple  ,  de  deux 
lettres  qui  ont  un  même  son  ,  qu'une  seule.  C'est  ainsi 
que  le  C  et  le  K  ayant  dans  beaucoup  de  mots  un  seul  et 
même  son,  comme  dans  ca,  co ^  eu  cra^  cre  etc.,  j'ai 
retenu  le  seul  C,  eu  n'employapt  le  K  que  dans  les  mots, 
qui  m'ont  semblé  l'exiger  absolument.  Le  lecteur  averti  de 
ceci  ,  cherchera  tous  ces  articles  sous  la  lettre  C,  et  ne  se 
trompera    pas. 

On  trouvera  cncor  ci-dessous,  la  note  des  différens 
ailleurs  que   j'ai  consultés. 

Le   but    que    je  me  suis  proposé    en  faisant  cet  ouvrage   , 

étant   de  mieux    faire  connoitre    la  ^Russie   dans   l'étranger  ^ 

je  me   croirai  pleinement  ré-c^otripensé  de  la  peine  que  je  me 

suis    donnée,    si    j'ai    concilié    à  ma   nation    les    sentimens 

•   quelle  mérite   par  sa  puissance  et  par  son  grand  caractère» 


AVIS    AUX    LECTEURS 


SUR    L'ORTHOGRAPHE    DES   MOTS    RUSSES    f), 

cJLiSS  diphtongues  ai  ^  ei  j  oi  ^  se  prononcent  toun 
s  jours  mouillées,  à  moins  que  Vi  ne  soit  tréma.  Ainsi 
9  dans  le  mot  Cfiraue^  ,  on  prononce  la  dernière  syU 
vlabe  comme  Tînterjection  française  aye.ï>  J-ai  presque 
partout  ajouté  un  e  à  la  fin  de  ces  mots,  j'ai  cru  par- 
la rendre  cette  manière  de  prononcer  plus  sensible, 
a  11  en  est  de  même  de  Pojarskoie ,  Troubctskoie  t 
^jilexeie.  Il  seroit  ridicule  de  prononcer  la  finale  de 
^Mednoic  ,  Gostinoie^  comme  les  Français  prononcent 
I  la  première  syllabe  du  mot  oi^seau^  ou  le  pronom  moij 

p  oi  Vi  est  tréma  ^  il  fait  seul  une  syllabe,  comme 
i^en  français  Mo^-i'se.»  Nous  avons  en  Russe  deux 
i  différens  pour  le  son.  Le  premier  se  pronon<e  corur 
me  en  français»  Le  second,  que  faute  d'un  autre  ca- 
ractère j'ai  toujours  représenté  par  un  Y,  et  que  nous 
appelons  iéry  ^  a  un  son  plus  plein,  plus  nourri, 
et  se  rapproche  de  la  diphtongue  française  oui , 
prononcée  très-brièvement  ;  ce  son  est  rarement  saisi 
par  les  étrangers ,  les  Français  surtout  ne  le  prononcent 
presque    jamais. 

Quoique  Vo  se  prononce  souvent  comme  a.  Oà 
écrit  Golitzine  et  -Pon  prononce  Galitzine.  Cepen- 
dant je  me  suis  presque  partout  conformé  pour  l'or- 
thograpbe    à  la  manière   dont    le    mot  se  prononce. 

«La  consonne  y  se  prononce,  de  quelque  manière 
î^  qu'elle  se  trouve  placée,  comme  dans  les  mots  fran- 
f  cais  je  ,  jamais.  Prononcez  jitié  comme  sM  y  avoît 
»gUi€^  P^sei^ofo/e  comme  Vset^ologc^  Rjeifski  ^  comme 
u  Rgôifski.  Nous  donnons  à  nos  Souveraiiis  le  titre 
•  de  Tsar  (qui  n'est  autre  chose  que  Souverain),  et 
I  que  nous  écrivons  par  le  caractère  que  nous   appe- 

(*)  J'ai  tiré    cet  avis    presqo'en  entier    de    l'histoire    de  Russie 
ptr  Mr.  LéTesque,  à  qaeiqaes    chan^emcns  près  qal  m'oat    para' 
iadispenaables. 
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)»  Ions  tsy  et  qui  correspond  au  ts  clés  Français.  Le$ 
»  étrangers  ont  tort  d'é<^  rire  Czar  «  Czarine  qui  ne 
9  sont  ni  de  la  langue  Russe  ni  dVicune  langue  :  on 
j  écrit  romme  on  prononce  Tiar^en  mouillant  ua 
»  peu  Vr.  Tsdritsa  1  épouse  du  Tsar ,  et  Tsaréifna  la 
ï)  hlle  dn  Tsar.  htTchy  représenté  dans  Técriture 
»  Russe  par  le  caractère  nommé  tcha  «  se  prononce 
*  comme  lés  Français  feroient  tché  ^  ou  comme  sWs  faî- 
s>  soient  |frécéder  leur  préposition  cA^z  du  son  dun  T. 
»  Enfin  ,^^^Tant  quelque  consonne  ou  quelque  YO^ 
j>  yelle  qu'il  se  trouve  plaré  ,  il  a  le  son  du  C  italten 
fi  devant  e  et  i.  Ainsi  Galitch  ^  se  prononce  Gali^ 
miche;  Coutchko  se  prononce  Koutche-ko  y  etc. 

))  Le  V  se  prononce  comme  dans  le  mot  français  rdr. 
»  Goloi^kin  ^  prononce*  Golove-kine  \  Noifgorod^  pro» 
>î  noncez  Noî^e-gorod.  Nous  prononçotis  quelquefois 
3>lc  i^  comme  Xkx\  f  à  la  fin  îles  mots  ^  et  dans  cette 
wocnasion,  j'ai  écrit  comme  nous  prononçons:  j'ai 
»  m:s  Romanqfsai  lieu  de  Romanov ;  Souvorqf^  CoutaU* 
yi  sqf  9l\\  lieu  àeSouçorov^  Koutoiiso^r^  Rostof^  au  liea 
»  de  Rostov. 

Ces  observations  m'ont  paru  nécessaires  pour  guî^ 
der  le  lecteur  dans  la  prononciation  des  noms  pro« 
près  d'homme3  et  de  lieux  qui  se  trouvent  dans  ce 
Dictionnaire  géographique  •  historique  de  VEmpire  de 
Russie.  y<à\  observé  dans  cet  ouvrage  Porthographe 
Kusse  avec  autant  d'eiactitude  que  cela  étoit  possible^ 
en   employant  les  caractères  français. 

LISTE  DES  OUVRAGES  ET  DES  AUTEURS  QUE  j'AI  ^ 

CONSULTÉS. 

i 

I.  Lcfopis  Nestor oi>a  y  Atmonnch  H ecmopoea  j  chro- 
nique   de  Nestor. 

3.  Létopis  Nikonova^  A'Bmonnch  HuKOHoeay  chroni- 
que de  Nikôn. 

3.  Kniga  stepénnaia^  Kunza  cmenennaji  ^  le  livre  dej 
dei^rés. 

4.  Opissanié  Kniazia  Courhskago ,  onncame  Khjlba 
Ky^p6cKazQ  ,  mémoires    du  Prince   Courbskoi. 

5.  Yadro  Rossiskoi  istorii ,  H Apo  Poccîhckoh  ucmo 
pin  ,  abrégé  de  Thistuire  Russe  par  le^  princ* 
Xhilkof. 
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6.  V^i^éâenié  k^jistràkhanskoi  Topographii  y  BôeAcme 
Kb  AcmpaxoHCKOH  monozpa^ùt^  introduction  à 
la  topographie  d'Astrakhan,  par  Mr.  Hytchkcf. 

7.  Opîsssanié  sloutchaiéf  Casayouchtchikhsia  do  jizo-- 
vay  OTiHcanîe  cjiyuaeôb    KacawuinxcH  ao  AaoôUj  ^ 
récit -des  Eyénemens  qtii  concerneDt  la  i^iUe  d^Azof| 

Î^ar  M'.  Baër, 
storim  Skifskaiaj  ucmopïH  Cnu^CKan,  histoire  des 
Scythes  par  le   Stoluik   Izlof. 
9i    Povést  o  Samozvanisakhy    noôecnih   o  CanoBeaU'^ 
Uflxb^     histoire    des  Imposteurs,    par    le    prince 
Schtchérbatof. 

0.  Isioria  Rossiskaïa  Tatistchéva ,  ncmopîn  Pocciur» 
CKQA  Tamnmeôa ,  histoire  de  Russie  par  Mr.  Tati- 
strhéf. 

1.  Opissanté  Sïbirskago    tsarsti^a ,  ohncanîe    Cnônp^     ^ 
CKoeo  i^apcmôaj  description  de  TErapire  de  Sibérie. 

2.  OpUsanié  zemli  Camtchatki ,  onncame  bcmmî  Kam-^ 
yantKH^  Description  du  Camtchatka,  par  FAcadé* 
mie  des  Sciences. 

5.  Bodosloî^ié  Imperatorskoi  Jawilii  poAOCJioeie 
MuneptanopcKOH  ^omkaîh^  Généalogie  de  la  mai- 
son impériale. 

4*  Remm  MoscoTÎticarum  comroentarii  Sigismundi 
liberi  boronis  in  Herbestain.  Basiléie^  i57i. 

5.  Historia  belli  Livonici ,  quod  Maguus  Moschovi-» 
tarinm  Dnx  contra  Livones  gessit,  per  Tilmannûm 
Bredenbachium. 

&  Yoyages  faits  en  Tatarie^  Moscovie  et  Perse,  par  \ 

Olearius. 

7.  Histoire  généalogique  de  Tatares,  par  le  khcin  Am« 
bouiçan  Baiàdour. 

8.  Dianiun  itineris  in  Moscoviam  D.  de   Guarient  et 
Rail,  ab   Imperatore   Leopoldo.  1.  ab    Tzarum   Pe-         ^ 
tram   Alexiowicium  Ablegati   extraordiuarii ,    des- 
criptum  a  loanne  Georgis  Korb,  Sccretario  able- 
gationis  Ca&sarœ,  Vienna»  Anstriae.  / 

19.  Description  de   laLironie,   Utrecht  ^  lyoS.  *        ( 

âo.   Mémoires  de  Catherine  I.  1 

ai.  Essai  sur  la  bibliothèque  et  le  Cabinet  d'histoire 
naturelle  de  Tacadémie  des  Sciences  de  Sf.  Péters-» 
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bourg ^  par  Jean  Bachmeister  ,  PéUrsbourg  ^  *77i)- 
.  L'Autidote.  in  ^^  Pétersbourg^  '77^ 
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33.  Méfhoireè  historicjties,  politiques  et  militaires  ^ur  la 

Russie  par  le   Général    de  M»nsie\n.  Lyon  j    1772. 
24«  Essai  sur  le  commerce  de  Russie,  par  Marbault. 
s5.  Voyages  et  découvertes  faites  parles  Russes ,  etc. 

par  Mr.  MuUer,    ^17^'' 
^6.  Les  nouvelles  découvertes  dés   Russes   entre  PAsie 

et  TAmcrique  pjr  Coice.  Paris  ,    1781. 
274  Geogràfiichéski     shvar     Rossiskago     Gosoudarstva 

rempatpnyecKOH  cjioeaph  PocciitcKazo  FocyAap-^ 

cmedj  Dictionnaire   Géographique  de  PEmpire  de 

Russie. 
a8  Geografitchéskoé  opisanié  JRossiskoi  Imperiiy  Feozpa^ 

^nyecKoe    onucame  PocCïhckoh  fÏMaepÏK ,  De.s- 

cripiion    Géographique    de    TEmpire    de    Russie^ 

par  Mr.  Tchebotaréf ,  1776. 
35*.   Géographie,  universelle  par  Buching. 
3o.  Histoire  de  Russie  par  Mr.  Leveçque,  J^erdun  1783. 
3i.  Atlas  de  l'Empire    de  Russie    d'après   les  observa- 

tiohs  des  Généraux  Yau-Suchtelen  et  Operman^i8o6. 
3  a.  Annales  de  la  Petite-Russie^  par  Store  h. 
33.  Descriptioti   de  la  Crimée  ,  par  Thoumman. 
'  34.  Etat  présent  de  la  Russie  ,  i8o3. 

35.  H'stoire  des  Huns ,  par  Desguigneâ,  1756. 

36.  Histoire    de  Russie  ,  par  Took. 

37.  Histoire  de  la   Tauride  par  Sistrentzevitch^  arche- 
vêque de  Mohilevr. 

58.  Haas  (Frédéric  -  Joseph  de),  Ma  visite    aux  eaux 
.    d^Alexandre  en    i8oq   et   1810. 

59.  Lettres  sur  la  Crimée  ,    Odessa  et  la  mer  d^Azoph  ^ 
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•4o.  Mémoires  sui:  les    pays  entre  la  mer  Noire  et  la 

mer   Caspienne. 
41  •  Tableau  physique   et  Topographique  de  .la    Taix- 

ride  ,  par  Pallas. 
4^.  Traité  sur  le  commerce  de  la  mer  Noire,  par  Pey- 

sonel ,  178-. 
43.  Voyages  faits  par  ordre  de  Catherine  1\  ^    au  nord 

de ,  ta    Russie  asiatique   et  dans   la  mer   Glaciale, 

par  Billings. 
44-  Voyage   de  Russie  ,  Pologne  etc.  par  Coxe. 

45.  Voyîige   i«^.   de  Pallas  en   Russie. 

46.  Voyaj;e  a"n<*de  Pallas   dans  les  provinces  mérîdio-j 
uales  de  TEmpire  de  Russie.  | 
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Plusieurs  voyages  entretins  dans  toutes  lés  pro- 
TÎnces  deUEmpire  de  Russie,  et  à  diirérenles  époques^ 
tels  que  celui  de  Choleert  fait  par  ordre  de  Pierre-le- 
Grand  aux  bords  de  la  mer  Caspienne  et  vers  le  Cau- 
case; celui  de  Messerschmidt  en  Sibérie  en  i"»i9î 
et  de  Soïmonof  sur  la  mer  Caspienne  dopl  il  a 
donné  la  meilleure    description   que   nous    ayons  jus- 

2u'à  présent,  par  les  ordres  du  même  Souverain; 
^Traugot  Harbert  en  1789  sur  les  bords  du  Volga,  et 
en  1741  sur  ceux  du  Don  jusqu'à  son  embouchure; 
de  Godefroi  Hentzelmann  dans  la  contrée  d'Orem- 
bourg  et  de  POural  inférieur,  depuis  1755  jusqu'en 
1737;  dé  George  Gmdhn  en  Sibérie,  pendant  les 
années  1727  et  stiivantes;  celui  de  soii  infortuné 
compagnon  le  Savant  Steller}  de  Cracheninnikof  au 
Camtchatka  à  peu  près  vers  la  môme  époque,  et  plus 
lard  ceux  des  savans  PallaSy  déjà  mentionné  plus  haut, 
iW,  Gutdenstaed  Gmellin  le  cadet ^  Lepékhin  ^  Geor^ 
giij  Zouîef;  et  en  dernier  lieu  du  conseiller  privé 
Habléts^  Mrs.  Beber ,  Stéphanie  le  Baron  Marchai  de 
Bibersteirij  Fischer^  Stewen^  Roudofskj^  ^dams,  etc.  ; 
les  découvertes  ,  de  Bering  »  Tchirikof  Chélihhof ,  et 
plus  nouvellement  ^Çary/c/iq/^,  Cruzenstern^  etc.   etc. 


AVERTISSEMENT. 

rsiniAKT  qa'on  aclieyoit  d'imprimer  oe  Dictionnaire,  un 
jrand  ëTénement ,  qui  devoit,  à  ce  que  croyoieni  les  Enne- 
mis de  la  Russie ,  terminer  l'existence  de  cet  Empire  ou 
*i moins  le  partager  eu  plusieurs  petits  Etats,  se  pr^naroit 
et  «exëculoit  déjà  du  côté  de  la  Pologne,  par  lEmpe- 
renr  JMapoléon ,  traînant  à  sa  suite  une  armée  de  plus  d© 
ioo,oooTiomme8.Il  avoitfait  des  préparatifs  énormes  et  annon- 
eoit  hautement  qu'il  alloit  repousser  les  Moscovites  au- 
<telà  des  déserts  de  l'Asie  comme  autant  de  barbares  enne- 
mis de  la  civilisation  européenne.  Effectivement  ce  des- 
»eiB  sembloit  s'accomplir,  car  les  armées  Russes  *se  reti- 
wrent  aussitôt  que  les  Français  eurent  atteint  les  bords  du 
«lémen,  et  leur  abandonnèrent  les  provinces  du  nord  de 
HFologne,  dont  une  partie, se  réunit  à  eux.  Ils  marcliè- 
Rnt  rapidement ,  et  sans  rencontrer  aucun  obstacle;  jus- 
jnt  î>molen$k  qu'on  leur  abandonna,  et  à  laquelle  ils  mi- 
«Wl  ^le   feu.  JîapoWon  avoji  promis    le  pillage*  de  Moscou  Â 
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ses  soldâtn,  et  la  paix  que ,.  disoit-il  ,  il  étoit  assuré  dy  con- 
clure. La  bataille  de  Borodino    le ^  désabusa  un^eu  de  cetio 
idée:    cVst    là  qu'il    vit  ayec  surprise  que    .ses    armëes  ne*» 
toient  pas  invincibles  ;    Moscou  tomba  ,   il  est  vrai  ,  en  son 
pouvoir ,  mais   il    lui   fut  prouvé  que  les    Russes  en  se  re-> 
tirant  çn  bon  ordre  savoient  ce  quils  faisoient,  et  que  cette 
retraite    tenoit   moins  à   la   nécessité    d*uu  événement  con- 
traire   qu'à  un    plan   sageqient    combiné.    Celle  ville   avoit 
cessé  d'être  la  capitalç  de  TEmpire  ,  presque  tous   st$  habi- 
tans  avoient  quitté  ses  murs;    ctTennèmi  n'eut  en  sa  posses- 
sion  qu  un  monceau  de^cendres  et  de  ruines  ,  qui  devoit  bien 
lui  prouver  que  cette   1utt«   étoit   un   combat  à    mort  et  lui 
attester   en  même  temps  l'inébranlable  constance  du  souve* 
rain  et  de  la  nation  Russe.   Bientôt  la  retraite   des  Français^ 
leurs  défaites,    les  malheurs  de  toute  espèce  qui  les  accom* 
pagnérent  dans  leur    fuite,    la    destruction     loiale   de  celte 
armée  innombraUe,  par  le  froid,  la  faim,  le  fer    elle  feu; 
tout  prouva  la  justesse  des  calculs  de  TEmpereur  Alexandre 
et  Terreur  de  Napoléon;  les  Vainqueurs  lui    prirent  plus  de 
100,000  hommes,  parmi  lesquels  5o  généraux,  mille  officiers 
de    tout  grade  ,    et  900   pièces    de  canons  ,  k  peine    a5,ooo 
hommes  repassèreiit-ils  le  Niémen  sans   artillerie  ,  sans  ba- 
gages et  presque   tous   mutilés    par  les  froids  et  les  fatiguer 
de  tout  genre.    Telle    a  été  la  fin  de  l'orgueilleuse    et  extra* 
vagante  entreprise  de   l'Empereur  des  Français  ;  elle   couvrit 
de  gloire  la  nation  Russe  e^t  le  chef  de  ses  armées,  le  marë<« 
chai  Prince  Kouiouzof ,  qui  montra  à  TEurope  étonnée  com- 
ment  on  pouvoit  vaincre  Napoléon.  Cette  invasion  des  Fran- 
ais  a  dd  nécessairement  opérer   de  grands  changemens    dana 
es  lieux  que  traversa  leur  armée:  Smolensk,  Viazma,  Cjatsk  . 
Moscou  brûlés,  Mohilef  et  Viiebsk  ayant  également  beaucouf 
stfeufTert,  attesteront  long-temps  le  passage  de  ces  hordes  qu^oi 
peut  signaler  aux   races  futures   comme  le  plus  terrible  fléai 
qui  ait  affligé    Thumanité.  Cette  circonstance  auroit    dii  îmin 
changer   plusieurs    articlei?  de  ce  Dictionnaire,  mais    j^ai  cri 
devoir  le  laisser  tel  qu'il  a  été  fait:  la  description  de  Moscou  e 
ce  qu'elle  a  été  avant  l'irruption  des  Français  servira  de  compa 
raison  à  ce  qu'elle  sera  dans  oSl  ans.  On  sera  bien  a^ise  de  çon 
noitre   les  monumens  des  arts  qui  existoient,    et  qui  prouTe 
ront  que  les  barbares    que  Napoléon   vouloit  chasser  au-del 
des  déserts    de  l'Asie,    letoient    mpins    que   ceux  qui  rava 
geoient  leurs  propriétés,  profanoient  leurs  temples   et  dëtru 
soient  les  monumens  les  plus  sacrés.  JTavertis  donc  que  tqpt  c 
qui  regarde  les  villes  des  goiivernemens  de  Moscou,  Mohile*^ 
Yitcbsk  et  Smolensk,  qui  ont  éprouvé  plus  ou  moins  de  chaii 
gemens,  ne  doit  être   coasidéré  que  sous  Taspect  antériei] 
à  la  campagilfe  de  i8ia. 
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DICTIONNAIRE 

GÉOGRAPHIQUE-HISTORIQUE 


DE 


L'EMPIRE   DE  RUSSIE. 


A. 

Aa)  C-^)  ^^'''^  eommiiii  àpla-  ractcs,  dont  Tane,  non  Ibîn  cla 
iicars  rlrierefl  de  l'Eiiropè,  et  dont  Yolmar  ,  s'ëtcnd  sur  400  coadëe* 
deux  coulent  en  Lîronie*  De  ces  de  long,  mais  n*a  qu'une  condëeet 
devcx 
der-A< 
EUes 

ga,  la  première  au-dessus  et  la  se-  une  grande  cataracte  dangereuse '^ 
conde  au-dessous  de  laDwina.  Cel-  <iar  le  lit  j  est  étroit  et  les  l'adeanx 
le  que  Von  nomme  Boulder  -  Aa  s^j  brisent  quelquefois.  Les  riya* 
prend  sa  source  dans  la  terre  de  ges ,  en  quelques  endroits  ^  sont 
Pëbalch,  district  deVenden,  se  di-  ëlevi^s  et  montagneux  ,  dans  d  aa« 
Tise  en  plusieurs  ruisseaux  ^  et  très ,  ils  sont  couverts  de- bois,  de 
trarerse^sans  tes  rejoindre,  plus  prés,  et  sont  bas.  Le  second Aà 
de  226  w. ,  savoir:  environ  1 15  w.  coule  en  Coarlandc ,  passe  par  sa 
dans  le  district  de  Valk  ^  1 5  dans  capitale  Mittan  j  et  vient  se  ytVeg 
edui  de  Yolmar,  3o  dans  celui  de  dans  le  golfe  de  Riga ,  à  Tembourv 
Yenden ,  eten6n  65  dans  celui  de  phure  même  de  la  Dwina^  de  ma- 
Rîsa*  ÈUe  passe  devant  Yolmar  ,  nière  qu'il  semble  se  confondre 
viue  de  district,  située  sur  sa  rive  avec  elle  avant  de  tomber  daiu  k 
oiieiftaley  et  devant  Yenden  qui    mer* 

est  sur  sa  rive  occidentale,  et  se  ABARAÏTOuiévflxoi-KARAOU^ 
jette  dans  la  mer.  Au  printemps,  (  AôaeaunmeecMoû  Kapa^Ji^,  ) 
«Pe  est  SI  baute  qu^ello  peut  porter  Le  poste  d'Ababaîtouiëvsk.  Il  est 
facilement  des  radeaux  et  de  gran-  dans  le  gouv.  de  Tobolsk  ,  à  5o  w« 
les  barques  ,  surtout  depuis  la  vil*  du  fort^ktonievsk,  en  ligne  droite^ 
le  de  Yenden  jusqu'à  son  embon-  d'après  les  calculs.  Le  premier  re^ 
«litee*  Son  lit  est  en  partie  piei^  lais ,  avant  d'y  arriver,  en  suivant 
Kox  y  en  partie  sablonneux,  et  en  TArgoune ,  est  à  5o  w«  du  posta 
aartie  iangeux»  Elle  a  quelques  de  Caklaï-Coucbouiëvsk ,  et  dana, 
bancs  de  sable^  et  même  oes  caia«   Tendroit  ou  la  ris.  de  ChaiLur| 

ToM.  L  1. 
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après  s'être  jointe  au  canal  qnî  sort  tons  les  Rnsses  répandus  clans  les 

du  Dalat-Noor ,  se  jette  dans  TÂr-  contrées  qui  forment  le  district  du 

gonne,  qui)  au  moyen  de   cette  Jlaut-Jénisséi.  En  outre,  ils  s'a* 

communication,  forme  la  frontière  donnent  principalement   au  soin 

orient,  de    la  Russie  jusqu'à  l'A-  des  bestiaux  ,  au  commerce  qu'ils 

mour.  L/rlve  droite  est  aux  Chi-*  font  en  bétail  et  en  boublon  que 

n^is,  et  la  rire  gaucbe  à  la  Daourie  Ton  recueille  en  abondance  dans 

russe.  Le  désert  adjacent  est  abso-  les  lies  du  fl.  Jénisséi.    Atix  enri- 

lument  aride ,  sablonneux  et  pie^-  rons  de  ce  fleuTe  et  du  fort ,  sur  la 

reux.  rÎT.  d'Abakane ,  on  trouve  dans  la 

Abakahe,  {AôaKaHb»)  rir.  du  montagne    dlsik  dû  cbarbon  de 

gour*    de  Tomsk.    £lle  sort  des  terre,  L^biver,  en  comparaison  de 

monts  Altaï,  coule  du  sud  au  nord,  celui  de  Cfasnoïarsk,  esttrès<>court, 

tn  déviant  vers  le   nord-est  ;    et  &  cause  des  bautes  montagnes  qui 

après  un  cours  d'environ  35o  w. ,  entourent  ce  lieti  de  tous  côtés  ,  le 

•lie  se  jette  dans  le  fleuve  Jénisséi  garantissent  du  vent^  et  en  font  une. 

par  le  coté  occid.  Les  petites  riviè^  vallée  cbaude.  On  peut  doncregar- 

res  qu'elle  reçoit  par  le  côté  droit,  der  TOstrog    d'Aoakane   comme 

sont  :  le  Petit^Abakane  «  l'Ana,  le  Tendroit  le  plus  tempéré  et  même 

Siabiaclie,la  Dia;  et  par  le  côtégau-  le  plus  chaud  de  la  Sibérie,  car  de- 

c^e  :  rice,  l'Aspicbe  et  rOuifbatr.  puis  peu  on  conimenoe  a  y  semer 

Abakanskoi  -  OsTROO  (1)9  des  melons  d'eau  et  du  tabac.  On 
(A6aKaHCK0u  Ocmpoeh»)  Le  fort  a  Tespérance  d'j  propager  des 
d'Abakaue,  dans  le  même  çouv.  arbres  fruitiers  et  des  essaims* 
Ce  lien  ,  appartenant  à  la  ville  de  Abakanskoï-Pér£voz  ,  (  Aôa» 
Crasnoïarsk,  est  situé  au  54  d.  de  kohckoû  ïlepeeoèd.  )  Le  passage 
la  t.  sept,  et  au  108  d.  5.  m.  de  long.  d'Abakaue,  sur  le  Jénisséi ,  au* 
'orienL,  sur  un  rivage  plat  ^t  sa-  dessous  du  fort  d'Abakane  ,  an 
blonneux  du  fleuve  Jénisséi  ;  c'est  pied  d'une  montagne  nommée 
pourquoi  lorsque  l'eau  est  forte-  Pérévoznaïa ,  qui  est  composée 
ment  agitée,  ce  qui  a  toujours  lieu  d'un  grès  de  sable  rougeatre , 
après  des  neiges  abondantes ,  il  est  que  l'on  tire  sous  la  forme  de 
alors  sujet  k  aes  inondatjbns^  qui  carreaux.  On  trouve  sur  ces  car- 
pourtant  n'arrivent  pas  st>uvent«  reâux  des  inscriptions  mongoles  et 
Celle  de  1768  a  été  la  dernière  et  siatares.  Le  trajet  que  doivent  iai- 
la  plus  désastreuse.  Elle  a  englouti  re  les  navires  jusqu  au  fort  d'Aba* 
quelques-unes  des  plus  belles  mai-  kane  est  encore  de  5  w. ,  en  psjr- 
sons  situées  près  du  fleuve  Jénis-  tant  d'ici.  D'abord  on  avance  par 
séi  et  un  docner.  Le  fort  d'Abaka-  la  riv.  principale  qui  a  plus  de  3oo 
ne  a  été  fondé  en  1707  ,  et  fortifié  sagènes  de  lai^e ,  un  cours  tres- 
se nouveau  en  17^5.  il  tire  son  rapide  et  un  lit  escarpé.  Ensuite 
nom  de  la  rivière  d'Abakane.  On  y  on  côtoie  une  grande  île  nommée 
trouve  un  petit  nombre  de  mat-  Débériakof,  et  on  remonte  entre 
sons  babitées  et  une  église  en  bois,  cette  ile  et  celle  d'Avinnoî' ,  qui  ti- 
Les  banitansqui)  outre  les  femmes,  reson  nom  de  celui  des  endroits 
sont  plus  de  600,  en  y  comprenant  bits  pour  sécbor  le  boublon.  Après 
oenx  des  villages  eii  ils  se  sont  éta-  les  avoir  dépassées  ,  on  entre  dans 
Uis  ,  cultivent  le  terrain  qui  leur  un  bras  du  fleuve  nommé  Talim, 
«H  nécessaire ,    comme   presque  qui  conduit  à  une  autre  Ue  nom- 


Cl)  On  appelle  Ostrog,  une  espèce  de  fortification  qu'on  fatsoit 
hsutet  ptftluMdsi  ou  poutsM  f  autour  d*un  petit  endroit. 
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luêe  Taborsbî  ;  et  de  cette  Ikon  ratsdans  la  paroisse  de  iWziV/^/i;  elle 


iane,  on  trouve,  sar  nn  rivage  au  territoire  de  Vranhissogf.\ 
é\ewé  ,  et  dans  la  longnenr  de  5  ou  ÂBBâoUK  ^  {Aôpi^Kb.)  1  une  des 
6w.,  une  quantité  innonibra)>le  petites  iles  sîtuëes  autour  d'EseL 
d^anciennes  tombes  qui  sont  ordi*  On  la  nomme  ordinairement  ^3ro 
'  Bairemmtdenx  à  deux.  Mais  prin-  Il  y  a  une  maison  qui  £ftit  partie 
cipalement  dans  une  étendue  de  d*un  terrain  Impérial  dont  lespay- 
400  aagènes ,  les  tombeaux  sont  sans  Tirent  dans  Tile  d*£seL  Cette 
à  peine  éloignés  de  deux  sâgèncs  lie  tire  quelques  petits  profits  des 
l'un  de  l'autre.  Cea  sépultures  marins  qui  y  abondent  quelquefois 
sont  de  forme.quarrée,  et  remplies  Les  autres  lies  telles  que  Patemos-' 
de  csirreaux  de  pierre.  Quelques-  ter^  Kéinaste  ,  FUzante  ,  Pédaste^ 
unes  sont  recouvertes  de  terre  et  Coupiçaar  ^  ne  méritent  aucune  a^ 
d'antres  non*   II  est  à  présumer   tention. 

qu'anciennement  il  y  a  eu  en  cet  Abintzt,  (il^uMi4M.)  ou  Tatares 
endroit  un  cimetière  célèbre  ^  ou  d^Abinsk.  ils  se  donnent  enx-md- 
un  champ  de  bataille.  mes  le  nom    cC Ahijiizys  ;  et  cette 

Abalax  9  (  AôcuioKh*  }  Yillage  dénomination  indique  un  peuple 
du  gouT.  de  Tobolsk  ,  situé  sur  primitif,  car,  en  langue  tatare, 
rirtyche ,  et  à  ?p  w.  de  Tobolsk*  Abas  ,  racine  de  ce  mot ,  signifie 
Ce  lieu  est  -  très^célèbre  à  cause  père.  Autrefois  ils  babitoient  sur 
d'ooe  image  de  la  Vierge  ,  à  la-  la  Toma  ,  autour  de  Couznetsk  : 
quelle  on  attribue  des  miracles,  et  c'est  pourquoi  ils  donnent  encore 
qu'an  grand  nombre  de  pèlerins  aujourd'hui  à  cet  endroit  le  nom 
j  vont  risiter*  Cette  imace,  qui  d'Aba  -  Toura,  c.  à.  d.  patrie: 
est  enrichie  d'uneplaque  a  argent  mais  comme  les  Téléoutes  quittè- 
dorée  •  et  d'un  ornement  de  tête  r^nt  les  monts  Blancs  pour  aller 
en  perles  fines  et  en  pierres  pré-  s'établir  dans  le  lieu  auilsbabi- 
cîenses  ,  se  transporte  chaque  an-*  tent  maintenant ,  les  Abintzys  qui 
née  solennellement  à  Tobolsk  où  étaient  les  plus  foiblesne  youlurent 
elle  reste  deux  seîaiaines,  du  8  au  pasétl*e  poussés  plus  avant  dans  le 
23.  Juillet.  uord^  ils  remontèrent  donc  la  T(>- 

ABASSBKifi,(^5o<^tfxtt.)  Bran-  nia  jusqu'aux  montagnes  élerées 
die  des  Tcberkasses*  Ce  peuple  dans  lesquelles  ils  habitent  encore 
est  au  midi  du  Couban;  il  lait  par-  aujourd'hui,  et  où  coulent  deux  riv. 
tîe  du  gouY.  d'Astrakhan  ^  et  ha-  du  Gour.  de  Tomsk;  savoir  la  Con^ 
bite  entre  les  riv.  à^Apai'^omei  dama  ei\x  Mraze,  Ils  se  divisent  en 
Zélénaîa^ 'Ejk  1781  et  \'ji2  9  le  plusieurs  a/maA:^,  on  tribus  ;  mais 
ILfaan  de  Crimée^  Çaplan'^Wtéi^  tous  ensemble  ne  payent  TimpAt 
les  avsit  soumis  à  sa  domination  ,  que  pour  un  peu  plus  de  cent  arca 
ainsi  que  les  Tcherkasscs  de  la  Ca^  ou  âmes.  Quant  à  la  figure ,  aux. 
bania^  mais  ces  peuples,  aprè^  qualités  de  Tâme,  à  leur  vie  dômes* 
avoir  secoué  le  joug  des  Tatares  ,  tique,  à  leurs  mœurs,  leur  langage, 
se  firent  gonvemer  par  leurs  pro-  à  la  mesure  du  temps  et  aux  ooutu* 
prés  princes  depuis  1785.  mes,  les  Abint^ys  ressemblent  par« 

ABAZiifTST^(j5a«tfK(4i4<)Vojez   faitement  aux  TéJéontes ,  et  ont, 
Abkhazt»  comme\eux,  le  chamanisme  pour 

Abboulx^  {A66i^Ah»)  Riv.  du    religion;  cest    pourquoi*  il  fiiut 
gouv.  deLivonie  qui  sort  d' tin  ma-   s'en  rapporter  à  ce  qui  concornt  Isa 
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ïëléottles.  Le«  Âbîntzys    ont  de%    rai*  toute  espèce  d'animal  leurc5t 
villages  en  liivci* ,  et  quelques-uns    utile  par  sa  chair  et  sa  peau,  de  la-' 
dés  tentes  pour  IVté.  LeursvilUges    quelleils pajentleur trilmtllyen  a 
sont  petits,  et  leurs  cabanes  très-    beaucoup  aussi  qui  sont  forgerons, 
misérables  sont  formées  de  poutres    ce  qui   les   rend  célèbres  depuis; 
entrelacées   de   branchages.   Elles    Iong-tcmp8;etc'estpar  cette  raison 
sont  à  moitié   dans  la  terre,  et  le    quela  ville  de  Couznetsk  (ville  des 
jour    y  pénètre  pdr  une    grande    forgerons),  bâtie  dans  le  pays  de^ 
ouverture  h  fuipée  pratiquée, dans    Âbîntzys  par  les  Russes,  après  la 
tlue  espèce  de  plafond  de  peï^bes    conquête  de  la  Sibérie  ,^â  eu  ce  nom. 
Recouvertes   de  terre.  Dans  1  inté-    Les    Abintzys   ont  des   fondei^ics 
rieur,  on  trouve  des  palâtis  ordinai-    pour  les  mines  de  fer,  qu*ils  trou—' 
res(i)et  une  petite  cheminéeousea-    vent  par  couches  au  sommet  des 
lement  un  foyer.  Lorsque  les  gens    montagnes,  ou  dans  leurs  marais 
les  plus  riches  se  transportent  dans    sous  le  gazon.  Leur  procédé  pour 
d'autres  lieux,  pour  donner  à  leurs    la  fonte  ne pourroit guère  être  plus 
troupeaux  de  meilleurs  pâturages,    simple.  Le  fourneau  se  fait  dans  In 
ils  habitent  de  petites  tentes  scm-    cabane  d'hiver,  et  consiste  dans 
blables  à  une  quille,  absolument    Une    excavation     dfemi-sphénquu 
comme  celles  des  Téleoutes.  Leur    d'un  empan  de  profondeur.  Cette 
ameublement  et   leur  nourriture    excavation  est  faite  dans  l'argile 
sont    comme  ceux  des  Téléoutes    qui  sert  de  plancher^  et  à  l'un  des 
payens,  mais  encore  plus  pauvres,    côtés  il    y  a    tme    petite   ouver* 
Outre  les  animaux  carnassiers,  ils    ture  pour  faire  agir  des  soufflets, 
mangent  des  bétes  mortes.  Ih  font    Le  trou  est  fermé  d'un  couvercle 
moudre  le  blé  au  moyen  de  meules    en  argile  de  forme  ronde ,  et  ayant 
qu'ils  ne  font  pas  tourner  ,  mais    en  sou  milieu  une  élévation  ou  est 

S[U\h  se  contentent  de  branler.  Les    pratiquée  une  ouverture  qui  peut 
lommes    mettent  leurs    cheveux    avoir  deux  pouces  de  large.  Lors- 
en  trois  tresses  au  sommet  de  la    qu'on  foud  le  fer,  on  remplit  le 
tète  y  -comme  les  Calmouks  ;   du    fourneau  de  charbons  assez  menus 
reste,  ils  sont  semblables  pour  le    pour  passer  par  l'ouverture  :   en- 
costuma  des  hommes  et  celui  des    suite  on  y  met  le  feu;  quand  les 
femmes  aux  Téléoutes  payens.  Ils    charbons  sont  ardens  ,    on  jette 
s^occupent  au  soin  du  bétail,  à  la    par  ronvefture,  sans  cesser  de  fai* 
chasse,  h  la  fonte  dufer,  et  un  peu    re  agir  les  soudlets,  tantôt  du  char* 
àVagriculture,   car  il  y  a  peu  d'à-    bon,  tantôt  une  petite  quantité^  de 
griculteurs  ,  et  les  champs  de  ces    minerai  réduit   en  poudre    fine, 
cultivateurs  peuvent  à  peine  être    Dans  une  heure  et  demie,  on  tra— 
comparés,  pouf  l'étendue,  à  de  vas-    vaille  environ  trois  livres  de  mî- 
tes jardins  potagers  ;  c'est    pour-    nérai.  Après  avoir  ouvert  le  four— 
quoi  au  lieu  de  charruei,  ils  se  ser-    neau  on  sépare  le  fer  des  scories  en 
vent   de  bêches.    Leur  bétail  est    le  battant  avec  des  bûches  en  bois* 
entretenu  comme  celui  des  Télé-    Le  fer  ainsi  fondu  leur  sert  à  for- 
outes  ]  mais  comme  il  est  en  moin-   ger  sur  des  enclumes  de  pierre,  et 
dre  'quantité ,  il  rapporte  moins,    au  moyen  de  marteaux  de  fer,  des 
Us  s'adonneut  surtout  à  la  chasse,    pointes  de  flèches  et  des  bêches; 

(i)  On  auppeUe  valatis  chez  les  paysans  Russes,  des  planches  à<;[ae1que  distance  en 
plafond,  et  au  niTeau  du  poëlSfiur  Us^uclles  isf  paytani  se  coucMat  pour  )ouic 
d'uBS  cbslsur  nodMe. 
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mais  la  plus  grande  paniedc  ce  moU  ^&/7/,e'cst  pourquoi  les  Géor- 
ier  est  Tendue  at ^  forgerons  russes  gîens  donnèrent ,  eonform^menl 
ans  aToir  été  mise  en  œayre*         '  aux  principes  de  leur  langue ,  le 


Abiskahb  ,     (  AôucKanh.  )    on  ^^^  ^^  ^?^f' /«  district  gouYemé 

^jicfaekane ,  lac.  C est  un  des  pins  P*'  Abai:  delà  le  peuple  que  lea 

€(msîdéra.Mea  du  gouT.de  ToboUk,  »a«»€»  appellent  Sabaitsis.  Aprèa 

dans  le  pays  deTomsk,  etl'un  des  ^*  dislricu  qui  forment  le  sud- 

plos  proches  de  l'Irtyche.  Il  e*i  dans  J"*  V         Abkbazie ,  on  trouTO  au 

le,  cî-derant    district   de  Cainsk.  Nord-ouest  les  districts  de  Toi/^/ , 

L'eaacneatunpeusaléeetamère.  « />«"ouch ,    de   CAachi  ^    et    de 

Chitikh  ,  qui  confinent  aux    dU-! 

ÂBKfflAzr,    {Aôva^hi,)    peuple  tricta    des    Tclierkasses  nomméa 

libre  et  nombreux  qui  babite  les  Bjana    et    Haioukaï.    Les  Turcs 

montagnes  duCa^cascy  et  dont  le  font  gouverner  ceux-cî    par     un 

langage  ne  ressemble  à  aucun  lan-  Commandant  qui  demeure    dana 

gage  connu,  si  ce  oest  foiblemcot  la  petite  forteresse  de  Sotchoakka^ 

à  celui  des  Tclierkasses.  Ce  peuple  /^'^  située  vers  la  mer  Noire.  Mais 

donne  au  territoire  qu'il  babite  le  lea  Abkbazes  lui  sont  peu  soumis  , 

nom    A^ibsné^  Ixs  Tatares  ,  les  et  conservent  presque  tou|e  Tindo- 

Turcs  ,  et  les  Tcherkasses  le  nom-  pendance  qu'ils  avoient  dans  lea 

ment  Âbaxa;  et  les  Géorgiens  ^^«-  bois  et  les  montagnes  qu'ils  babi-» 

Ihazéti.  Les  géogranbes  modernes  tolent.  La  langue  usitée  dans  les 

lui  donnent  le  nom  aApkhazie^  et,  districts  du  Kord-onest  est  abso-r 

il  est  probable  que c*est  le  même  Jument  différente  de  celle  qu'on 

pays  que  tAbashie  de  l'empereur  parle  dans  les  districts  du  Sml  «- 

Constatin.  Pour  ce  qui  regarde  la  Ouest.  La  troisième  et  petite  por- 

Religton^on  peutdirequelecbris-»  tion  des  Abkbazes,  est  celle  qui, 

tîanisme  y  estm^peumicux  affermi  daqs  le  dernier  siècle ,  a  passé  an 

Que  parmi  les  Tcberkasses.  Autre»  N.  des  montagnes  oii  elle  occupe  y 

fois  œ  peuple  babitoit  seulement  entre  les  districts    Tcberkassiens 

leo6te  occid.  du  mont  Caucase  qui  de  Cahagda  et  de  Berline  ,  les  ri- 

sVtend  jusqu'à  la  mer  Noire ,    le  ves  de  la  Conma  ,  les  parties  sept.  ' 

long  de  plusienrs  rivières  qui  se  du  Couban  et  les  bords  des  deux 

jettent  dans  cette  mi*fr,  entre  le  (7otf-  Ht.  A'Injik  et  i!  Ourpa  qui  se  jet- 

han  et  l'EngourU  Cette  dernière  le  tent  dans  le  Couban.  Les  Abkbazes 

sépare  de  la  MingrelicLa  plus  granit  habitent  le  long  de  la  parallèle  des 

de  partie  du  neuple  babite  encore  forteresses    de    Géorgiefsk   et  de^ 

aujourd'hui  ci^tte  contrée  et  forme  StavropolaV*  Les  TÎllages  de  cette 

les  districts  delibirpisse,  Tchachi\  partie  sont  ceux  de  Bahouket ,  suc 

Sadie^  Aibta  et  Akhchité  que  les  la  rÎTe  gaucbie  du  Malk  «  1^  4^  w^. 

Tcberkasses   connpissent  sons  le  an  sud  de  la  ibirteresse  ae  Geor^ 

nom  général  de  Kouchetachine  ^  gicTsk  ;  de  Jentémirsk^  sur  la  Hto 

c  -  à.  ^d.  a^  -  delà   des    monta-  cauche  de  la  petite  Couma ,  li  peu 

gnes.  Ceux-oi  sont  en  quelque  sorte  de  werstes  à  1  occident  du  premiaq 

sousIadominationdesTurcsquile^  de  Tranikl^  petit  Tillage  à  5.  w* 

gouTementpar  le  moyen  d'un  pa^  delariTC  droite  delaCouma,  au 

cfaa  qui  babite  daiisnne petite foiw  pied  de  la  montagne  de Béchetaou^ 

leresse  nommée  Sokoum^kàla  ,  et  du  côté  qui  r^arcle  1^  N — ^O.  ,  et 

Âtoée  Ters  la  mer  Noire.  Le  pacba  à  20  w«  au  Nord^Êstde  la  forteresse^ 

est  choisi  dans  la  famille  des  prin-  de  Géorgie&k  ;  de  Klihipe  ^  sur  le 

ees  d'Abkhase  nomiaée  M^udaçia^  ruisseau  de  Carmoursa^ilhazé  ^ 

L'en  des  premiers  pachas  se  nom*  non  loin  de  la  riTC  droite  du  Co»« 
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ban;  Ae  Kefchéia^  immédiate-  chef-lîen  d*ilne  des  5  grandes  pro-* 
mentaa^^ssus  du  précédent ,  sur  TÎ^ces  de  ce  pays.'  Abo  est  située 
la  même  rive  du  Couban  y  de  presque  à  l'angle  de  T isthme  ibr«^ 
Tramkt ,  snr  le  ruisswu  de  Té^  mé  par  les  golfes  de  l^otbnie  et  de 
herte^  à  la  gauche  du  Couban  :  à  Finland^e,  et  traversée  par  le  lieu ve 
celaî«-ci  appartient  comme  rache-  d'AuroïoLi.  Cette  ville  n'existait 
rie  le  village  de  Tranikt  dont  il  a  pas  encore  en  1157.  £Ue  est  en- 
déjà  été  fait  mention.  Vient  ensni-  tourée  de  moolagnes  ,  -jouit  d|ui 
te  le  village  de  Laoukt,  sur  le  ruis-  'droit  d'étape,  et  a  un  port  com-* 
•eau  de  Cardamich;  aArzîaniie^  mode^  Lesiège  épiscopalylnttraiv! 
•Hr  le  ruisseau  de  Ksaoute  ;  de  Bi-^  féré  en  1228  par  Renaaméki.  <Aus* 
herie  y  sur  le  ruisseau  de  Marouchy  tave  Adolphe  y  fonda  un  Collège 
oui  se  jette,  aussi  bien  que  les  en  1628 ,  la  Reine  Christine  l'é-i 
aeux  précéoens  ,  dans  la  riv,  de  rigea  en  Université  en  1640;  il  s  V 
Kikp'Indjakts  "owt  hi  |*ive  droite  ,  trouve  encore  upe  école  cathédrale, 
et  sur  U  gauche  duquel  on  trou-  Lacathédrale,bâtieen  iSoo^est  un 
▼e  nn  autre  village  nommé  Doudo  édifice  considérable.  Il  y  a  une  cour 
roukvate*  Les  Tcherkasses  et  les  dejustiçe^et  le  capitaine  provincial 
Abkfaazea  donnent  à  ces  villages  j  faisoit  sa  résidence.  J^  ville  a 
le  nom  de  Japanta ,  et  les  Tataret  deux  bourguemestres.  l^es  habl— 
celui  de  Kérek  (  c«  ii.  d«  six  par*  tans  font  un  bon  commerce  qïx 
ties^,  parce  qu'on  y  trouve  six  fa-  toile,  en  blé,  en  denrées,  planches. 


ï  Ouarpe*  Tons  ces  Abkhaces  qui  mentréduiteencendres.  La  Russie 

habitent  entre  la  Carpe  et  X^iqye  ,  et  la  Suède  j  conclurent  un  traité 

sont  sujets  de  la  grande  Cabarda ,  de  paix  en   1743*   Abo    tenait  la 

et  lui  payent  un  tribut:  c'est  pour-  Sème  place  à  la  diète.  Selon    le 

quoi  les  Cabardintsis  se  sont  reti-  calcul  de  Gadelin ,   l'élévation   du 

rés  plus  à  l'Orient  vers  le  Baksan  pôle  est  de  60^  27',  et  la  différence 

et  \à  Jérek  ^t%  lenr  ont  cédé  leurs  de  longit«    du  méridien  de  Rolog-!- 

anciennes  nabilations.  La  langue  ne,  43^2 1'*  Toute  la  province  d' A  ho 

des  Ahkhape*  sept*  eçt  parfaite»  est  fertile  et  très-agréable;   ils^j 

ment  semblable  à  celle  des  Abkha-  trouve  de  beaux  lacs ,  de  belles  rî^ 

ses  du  midi.  Tons  ces  peuples  sont  vières,  des  forges  de  fer  et  dt*  bel^ 

pour  la  plupart  Mahometans ,  et  les  forêts,  La  partie  sept,  n'est  pas 

si  ignorans  qu'ils  ont  à  peine  une  si  bien  cultivée,  Dans  la  paroisse 

idée  de  lenr  religion,   queldues-  de  Sastmola,    qui  fait  partie  du 

nns   sont    agriculteurs.;  mais  la  fief  de  Biemebourg ,  est'  une  pé-^ 

plupart  élèvent  du  bétail,    culti-  chérie  de   perles.    On    compte  j 

vent  dn  raisin  et  d*autres  arbres  et  districts  dans  cette  province, 
légumes ,  et  sont  fort  enclins  àpit        Abo-Hous  ou  Abo-Slot,  {^A6o^ 

1er  leurs  voisins.  <yc5*  )    Ce   elÂteaa      se  troure 

Abo,Aboa,  (^5o,  A6oâd,  )en  tout  près  de  la  ville  d'Abo,  sur 

finlandais  Tourcon.  C'est  la  prin-  nne  langue  de  terre  k  Tembouchu'- 

.cipiile  Tille  de  la   Finlande  ci-de*  re  du  fleuve  Auro-îoki.   Cest  une 

Tâitt  soédoise ,  et  acquise  demie-  des  plus  anciennes  forteresses  du 

remtntparla  Russie.  Elle  est  le  pays.  Lesguerre^et  les  incendies 


•  I 


AGO  AGO  9 

i  enl  beanconp  endominag^.   On  tronra  mue  einouanuine  d'habw 

croît  m'£ric  XlY  y   fut  détenu  tans.  Cette  lie ,  dont  les  bords  sont  *- 

avant  o'nyoîr  ëté  enfermé  à  Cas*  ibrt  escarpés,  n'a  pas  de  bon  port: 

td-HoIm.  luais   «lie  a  quelques  p.  rïw.  peu 

Abolova  ,   {ASoaoûo»)   Petite  poissonneuses, 
rir.  du  gouTernement  d'Orcl  qui        Adaku,  (ÀA^jc^-)  C  est  une  des 

se  jette  dana  la  Desna  ,  à  Briansk.  fleg  Aléoutiennes  ,    dans    Tocéah 

Abouhai  ,  (  46^tau  )•  JRi^;  «^  orient.  Elle  est  à  4o  w.  ouest ,  de 

strict  et  du  gouT.  deToboUk,  rUe  Belaia-Sopka.  On  v  trouve  un 


^  rUe  Belaïa-Sopka.  On  j  trouve  un 

^t  se  jette  dans  le'Tobol  par  la  port  coiàmode  et  sàr ,  mais  dont 

nre  droite.    Elle  sort  des  monU  l'entrée  est  fort  étroite ,  n'ayant 

KUckiks  ou  JUko  j   et  coule    en  ^^e  deux  toises  d  ourertare.  L'île 

{fuide  partie  sous  terre.  Ellecon-  contient  une  ringtaine  d'babitons 

tient  Uni  d'alun ,  que  presau  au-  ^j^s  qui  se  nourrissent  de  poîs- 

ean  amisnal  ne  peut  boire  de  son  ^ons ,  de  racines  et  de  baies ,  qui 

eau.  On  lai  donne  jusqu  k  3oo  w.  ^y  trouTent   en  abondance  ,    ils 

de  cours.                    .     j.t?   i.     •  Payent  un  tribut  à  la  Russie  ,  en 

Abz*  ,  (J&^s.)  Rit   d  ^thonie  peaux  de  veaux  marins  et  de  cas- 

qni  sort  du  lacdAbïé,  dans  la  tors.  On  ne  trouve  aucun  autre  aut 

paroUse   de  Siselhah  Elle  est  rem-  ^^^i  jans  cette  île. 

plie  de  baacs  de  sable ,  et  large  de  ^^^f^  ^^^^.  p^  fleure  du  gouv. 

10  i  i^  arcbines.  Elle  reçoit  plu-  jç  Yii^K. 

sieurs  peûtes  rir  ,  P.  f^  VEsser ,  Adjibéi  ,  {ÀA^Luôêu.)  Votcï  , 

Îuisort  d'un  lac, près  de  Fa/ram^;  Odessa.                                  "•     ^ 

I  Mërète  et  beaucoup  d'autres.  AnJiDEaA,  (il/|«iv|«pa.)  Voyci 

Ensuite  ^  après  un  oours  de  a5  w.,  OviDiopot. 

die  se   jette  dans  la  petite  Esel ,  Adrianofskia  ostrova,  âj^ 

dans  la  paroissede  ZounUeU  pUnoecKiA   (  ocmpoôa.  )  ou  île 

ACHI.A  ,  (Auma,)  Riv.  du  gouT.  d'Adrianof.  Quelques  marins  nom- 

dn  Caucase  sur  laquelle  ou  trouve  ^^nt  ainsi  les  îles   Aléoutiennes , 

k  ville  de  StàTropol.       ^     .,     ,  à  cause  du  vaisseau  St.  Adrien  et 

jLCOxrvm^   (J/c^#f&.)   P.    île  de  jjatbalie,  appartenant  à  un  maiv 

rOcéan  oriental.  Eue  fait  partie  cliand  Russe,  qui  les  a  découvertes 

de  l'Archipel  des  Aléoutes  ,  et  se  ^^  ,^57..  ^j^j,  ^^  ig,  conuoît  plus 

trouve  à4  w.  nordp^std'Acoutane.  généralement  sous  le  nom  d'Alé- 

Gette  tle  a  55  w,  de  long,  sur  i5  outiennei:  voyez  ce  dernier  article. 

de  large;  elle  n  a  pas  de  port  sur ,  Adstir  ,   (AAcmup^,)   P.  riv. 

n»ia  une  petite  baye,  dans  laauel-  ^^   gouvern.  de  Riga  qui  se  jette 

le  les  bateaux  viennent  wlàcher  }  j^^^  r  Agner.  Elle  sépare  le  dis- 

«s  y  trouve  quelques  bois  de  taillis ,  ^^-^^  j^  j^jg^  d'avec  celui  de  Ven-' 

des  racines    et  des  herbes  ,,  dout  ^^^^ 

les  5o  à  60  habitons  quelle  ren-  Agatta,   (  Atama,  )  une  des 

ferme  se  nourrissent.  On  y  trouve  jj^g  Aléoutes  ,  proprement  dites. 

des  renards,   desbutres     et  des  EUeest  à  l'occident  et  ààsez  proche, 

veaux  marins.  de  celle  d'AtU ,'  cette  île  n'a  pas 

AcouTANE,  (-^«V''***^^*^  ^l®  Aléou-  plus  de  25  w.  de  long. 

tienne  à  10  w.  de  celle  d'Ounelga.  AgÉro,  (Axèpo[)  Lac  du  Gouv, 

Sa  longueur  est  de  ^o  et  sa  lu*-  dé  Livonie.   Il  est  formé  par  une. 

geurdeio    ài5w'.   Elle  n'a  rien  p.  source,  qui  *  sort  d'un  marais 

de  particulier,  et  produit  à-peu*  nommé  Jouraskiè.  Il  se  décharge 

les  dausTAa* 

on  y  AôQUif^ALiASXA,  (  ^syK^i^;i»À- 


près  les  mêmes  choses ,  que 
autres  iks  de  cet  archipel } 


f 
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tKCt^  on  Comme  les  marUifi  le  prt)-  ne  pat  élre  massacres  par  le  bri- 
•  uoncent  Ounallâcheka  ;  c'est  une  gand  ;  ceux  -  ci  le  leur  accorde» 
deâ  îles  des  renards,  ou  Alëoutien-  rent^  à  condition  qu'ils  se  feroient 
nés.  Le  capitaine  Cook,  la  place  tous  Mahométans,  ce  qu'ils  accep* 
•ous  le  330  55  de  la  t.  sep. ,  et  le  terent  ;  et  plusieurs  d  entre  eux 
3120  de  long.  Elle  a  120W.  de  long  ayant  épousé  les  fille»  de  ces  Ta- 
•ur  12  i^  18  de  large.  Elle  nest  tares,  ils  s  établirent  tous  dana 
•éparée  de  Tîle  d'Oumnak ,  oue  ce  bourg,  où  ils  forment  depui$ 
par  un  canal  qui  a  tout  au  plus  ce  temps  une  colonie  assez  cônsl-- 
6  w.  de  large:  on  j  compte  jusqu'à  dérable. 

2100  Habitons  mjiles.  Cette  île  Agvivskoï  ^  (AeuHCKoù,)  Mine 
renferme  un  volcan  autour  duquel  de  Cuivre  à  3o8  w.  de  distance  de 
on  trouve  du  souffre  pur  eu  gran*  Nertcbinsk,  Elle  a  étédécouyerta 
de  quantité.  en  1737. 

AoouRTCHiNWciÉ  OSTROVA  ,  Ahadac  ,  f^eo^oK».)  L'une  det 
C^eypruKCKÎA  ocmpotfa.)  ou  lies  lies  Aléoutiennes  ,  située  dans 
d'Agourtchinsk.  Elles  sont  plu-  l'Océan  Pacifique  ou  Océan  qrien* 
•ieurs  et  se  trouvent  dans  la  mer  tel.  Ellea  3o  w.  de  long,  environ 
Caspienne.  Vers  la  partie  oriente-  a5  de  large  ,  et  elle  est  couverte 
le,  elles  sont  babitées  par  les  Truk-  de  roobers.  U  ny  a  ni  porte  ni 
Iimens  qui  payent  un  petit  tribut  bois,  ni  animaux  ,  excepté  de  gros 
^  la  Russie.   Fojez  mer  Caspienne  rate  gris.  Quant  aux  animaux  ma<- 

AORAKAN ,  (A^paKanb.)  fleuve  rins ,    il  se  trouve  des  lions    de 
gui  coule  au-delà  du  Terek  et  se  mer,  des  veaux  marins  et  des  cas- 
jette  dans  la  mer  Caspienne.  En  tors.  L'île  a  une  dixaine  d*babt«» 
1722,  Pierre-le-Grand  fit  bâtir  un  tans  qui    se  nourrissent  d'herbes 
fortnrèsdesonemboncbure,  oui  de  racines  et  d'oiseaux.  ' 

pritje  nom  du  fleuve;  mais  on  Va       Aï,    (Au.)   G.    riv.   du    gour. 
détruit  en  1735,  lors  de  labandon  d'Orenbourg  ,     qui   a   sa  source, 
de  cette  contrée.  dans  les  hautes  montagnes  de  ce 

Agrakhan,  ÇAtpaKaHh.)  (gol-  pays,  et  qui   delà,    coulant  an 
fc  d  )•  t^ojrez  mer  Caspienne.  nordj  entre  dans  le  gouy.  de  Perm 

Agrig-caracouba    (  Aepueh^  oit  elle  vase  jeter  dans  TOufTa 
Kopani^êaf)  Colonie  grecque  dans  sur  la  rive  orientele.  * 

IcGouv.  d'EcatherinosIav,  à  192  w,  AïrtakI,  [Aupaku.)  C'estle  nom 
de  la  ville  de  ce  nom  ,  sur  le  Ca-  tetere  d'une  p.  riv.  que  les  Russes 
sénnaga-tortchok.  Elle  est  oompo-  nomment  Molotchnaïa  ou  rivière 
•ée  de  200  familles.  de  lait,  à  cause  de  la  couleur  blan* 

Agronr,  (Aepond.)  p,  riv.  du  che  de  ses  eaux  toujours  troubles. 

fouv.  de  Livonie  qui  se  jette  dans  Elle  se  trouve  dans   le  Gouv.  de 
ETStc.  Simbirsk  et  sort  d'un  lac  ,  dont 

^  Agr^janskaïa  sloboda^  (Ae^  les  eaux  sont  imprégnées  d'une 
fbUKfiHCHaji,  cAoôoAa,)  ou  bourg,  matière  ^ulphureuse  ;  on  troure 
Il  se  trouve  près  d'Astrakhan,  et  même  quantité  de  cette  substence 
ce  qu  il  y  a  de  oarticuh'er  ,  c'est  dans  son    fond  vaseux  et  snlphn- 

În'il  n'est  peuplé  que  d'Indiens,   reux;  Teau  de  la  rivière  est  désa- 
endant^  la    révolte   du  cosaque  gréable   à  boire,  à  cause  de    La 
Sténca^riazin  ,  oui  prit   et  sacca-  forte  odeur  de  foie  de  souffre  qu'elle 

Sa  Astrakhan,  les  Indiens  éteblis  exhale;  mais  à  mesure  qu'elle  a'é- 
ns  cette  ville  pour  le  commerce,  loîgue  du  lac  pour  aller  ae  ietcr 
•e  réfugièrent  auprès  des  Tatares,  dans  le  Sonrgout,  ce  goût  dimmne» 
dteor  demandèreiit  imasUe^ponr  l'eau  devient  plus  claire,  et  la  n^ 
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lire  piss  profonde  et  mom^ra-  Caspienne  «lans  laoneUe  il  te  jette^ 

près  de  Cratnoïarsiu  A  n  prinlempt 


iîsVAT  y  ^àucjuamb»)   P«  rir.  son  cours  est  considérable  ;  inaîs 

il  GoiET.   de  LiTonie ,  qui  coule  Tété  il  se  dessèche  pres'qu'cntière* 

wies  frontières  de  ce  gour,  et  le  ment  :  dans  plusieurs  endroits  des 

i^tre  de  la  Russie  blanche.  Elle  bancs  de  sable  interceptent  même 

«jette  dana  la  Drina  ,  s'ëtantré-  entièrement  son  cours.  LeStëp, 

■teauparaTantareclalontEOUpa*  qui  est  entre  ce  bras  du  Volga  et 

AcAmssou  ,  {AKopcu)'  p«  âeu-  b  fleuTe,  est  très-fertile;  on  j  cul- 

lede  la  Crimée  dont" les  source»  tire  un  grand  nombre  de  m^^riers, 

iDfBent  une  cascade  de  i5o  toises  Akhttrka  ,  lAxmb^pKa.)  Vil* 

k  lant,  en  tombant  des  monta-  le  du  Goût.  d'Ukraine  sous  le  5o* 

pet  près  de  lalta.  Ce  tableau  est  a'  de  lat«  sep.  et  le  boP  33' delong« 

lateplua  pittoresque  qu'on  puis-  orient,  sur  les  deux  bords  d'une 

«  nûr.  L'Akarssou  ,  après  avoir  p.  rir.  du  même  nom,  qui  non  loin 

arrosé  une  petite  railée  délicieuse,  de   là,    se  jette  dans  laYorskla* 

m  jette  dans  la  mer  Noire.  Elle  se  trouve  k  104  w.  de  Kharkof; 

Aktchinskaïa  ,    (  ÂKcuHCKafi  elle   doit  sa  fondation  aux  Polo-- 

tfïHocmh.y    (crépost)  ou    forte-  nais,  en  164 1*  On  j  trouve  8  Egli- 

me ,     on  nomme  ainsi  un  pe-  ses,    dont  l'une  possède    Timage 

fk  endroit    palissade    et  entouré  réputée  miraculeuse  de  Notre-I)a«> 

^ni6>ssé  ,  qni  ae  trouve  dans  le  me^,  qui  se  nomme  à  cause  de  oela^ 

pinr.  d*Irkoatak,  sur  la  rive  droi-  Notre-dame  d'Akhlyrka ,  et  qui  j 

lederOnane.  On  y  trouve  quel-  attire  beaucoup  de  monde   qui  y 

wm  casernes  et  une  église.  Le  peu  vient  en  pélérinaee,  surtout  k  T^ 

ikabitans  an*on  j  voit  sont  des  poquedugmai  ,)our  de  St.  Nico* 

Moungolsy  des  Toungous   et  des  las,  où  il  s'y  tient  un  grand  mar* 

Casaques  de  Sibérie,  ché.  Les   environs  de  cette   ville 

Axh-Mbtcred,  {Ajcl)mMezemh»^  sont  très-fertiles  ;  ses  vei^rs  don* 

Tojez  SiM PH^ROPOL.  nent  des  prunes  et  des  cerises  ex*^ 

AxHTA  ,  {Axma»)  Une  des  îles  cellentes.  On  y  compte  12,780  ha* 

llpoules.  Elle  a  100  w.  de  long  sur  bilans  des  deux  sexes, 

is  ài5  dclarge  ;  on  y  trouve  des  Axicrefskaia  ,  StaititsÂ    , 

fsrts  assex    commodes,  dessour-  (  AKUtuescKOA    i^manui^a.  }  '  ou 

«1  ehandes ,  et   un  volcan  ,  qui  Bou/^g  des  Cosaques  du  Don  ,  si— 

Me     cxHitinuellement    et    jette  tué  sur  les  deux  rives  du  Khoper^ 

kmooiip    de  souffre.  On  trouve  qui  se  jette  dans  le  Dpn  ,  à  8i  w* 

cware  dans  oette  île  ,  des  renards  du  Bourg  Bousou-Loutskaia. 

i^m^  et  bleus.  Elle  renferme  cent  Axlane  ,    (  AKJiaud.  )  rir.   du 

kbîlams  des  deux  sexes.  gouv,  d'Irkoutsk  ,  qui  coulant  du 

Akhtajl,  lAjcmaph)  Rivière  N.  O.  an  S.  £.,  Fespace  d'envi-* 

Ïti  coale  au  Nord  du  Couban  dans  r^n  260  w.^  va  se  jeter  dans  laPen* 

gouT*  dn  Cancase,  et  qui  se  jette  jène ,  sur  sa  rive  droite. 

4as  un  grand  lac,  communiquant  Axlansk  ,  (AKJiancKd.)  p.  ville 

iree  la    mer  d'Azof ,   ou   plutôt  du  Gouv.  d'Irkoutsk  ,  sous  le  64** 

bm  un  golfe  de  cette  mer.  a5'  de  lat.  sept,  et  176^  5'  de  Ion- 

AxHTiAR.^  {Axmiaph.)  Voyez  git  orient.  Elle  est  bâtie  à Tembou- 

SItastopol.  chure  deTAklane,  k9767  w.  de 

AxHTOUBA  «  (Jjrmy5a0    C'est  Moscou,  et  à  4674  dlrkoutsk^ cette 

ha  bras  dn  Volga  ,  qui  s'en  sépare  ville  a  été  fonaee  en  1679. 

ri  le  w.  de  Tzaritzin,  sur  la  rive  Akssaï  ,  (AkccUL")  p«  fleure  qui 

|nidie«Ileoaledelàjusquàlam<r  te  jetta  dans  la  mer  Cupienfte^ 
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ei  qat  ëtolt  ci-devant  frontière  de  êe$  roif  ^    dn   looîns,   dans    ki 

V£inpire  vers  la  Perse,  temps  très-reculés ,  :a  apparteûoit- 

Akssàï  ,  (Akcou.)  C  est  an  bras  «Ue  pas  à  la  Finlande.  £Ue  euten- 

dn  Don  ,  qui  en  sort  un  peu  au-  <»««^  pendant  plusieurs    siècles  , 

dessus  de  l'embouchure  du  Do-  *?*'*'•  avoir   reconnu  U  domina* 

neU  ,  et  va  s  y  rëunir  de  nouveau  tion   suédoise ,   êCê   gouvemeura 

dans  la  ville  de   Tchërkask.   Les  particuliers.  Depuis  i634  qu  elk 

Cosaques  croient  que  c'est  le  Do-  *  ëté  unie   k  !a  capitainerie    de 

neU^  qui  après  s  être  jeté  dans  Bierneboi^j^elle  a  une  jurisdiotîon 
Je  Don  ,  en  ressort  de   nouveau'  de  district ,  et  une  prévôté ^  de  la- 

pour  former  l'Akssai.  V^\k   dépendent  8  paroisses  ou 

Akssel,  (AKceA,.)  p.  fÏT.  du   ^'"^I'^'^'aY^^^^^  ^"^ 

^  j«ii--\i„^-Aii    ^  '^  Diocèse  d  Abo.    Les  endroits  r©- 

Gouv.  deNijegorod,  marquables  de  cette  île  sontCa- 

AlawdouAoland,  (dMKA^f)  stelholm  ,  Einstroem  ,  Saltvik  , 
(île  d').  Elle  est  située  au  milieu  lomala,  et  Haga  ,  biens  dotna-* 
de  la  mer,  entre  le  6o«  etle  6i«  niaux  ,  dans  le  premier  desqneii 
degré  de  kt.  sept.,  au  commence-  ^st  un  bureau  des  postes.  On  j 
inent  du  golfe  de  Bothnie,  entre  voitle  château  et  la  tour  placés  aui 
lUplande  et  la  Finlande j  mais  ^^  rocher,  à  l'extrémité  d'un* 
plus  près  de  cette  dernière  ;  envi^  langue  de  terre, fcmcux  pour  avoii 
ronnée  de  beaucoup  de  petites  ilcs,  ^^^  \^  prison  d'Erik  XIV.  Quel- 
de  rochers,  et  de  montagnes , qui  ques-uns  prétendent  cependant  . 
«»us«nt  de  grande»  fatigues  aux  qu^Uavaitété  enfermé,  k{AlKHSlotj 
navigateurs.  Elle  vient  d'être  cédée  Hamnac ,  petite  île  k,  3  milles  d'A- 
k  U  Russie,  après  la  c»nqu«te  ^nd,  vers  le  Sud-est,  où  il  i 
qu'elle  en  a  faite  dans  la  dernière  avait  un  couvent  avant  la  réforme^ 
guerre  avec  la  Suède.  Sa  longueur  et  à  Ekerae,  autre  île  située  i 
est  de  6  milles  ,  sur  autant  de  lar-  Toccidcnt  d'Aknd,  o&  il  va  nu 
geur.  Le  terroir  fournit  aux  babi-  bureau  des  postes  et  nn  tëlé- 
lans  presque  tout  le  blé  qui  leur   graphe. 

est  nécessaire  pour  kur  subsis-  Alapaévsx  ,  JjuinaeecKh.^  p. 
tance.  Les  pâturages  sont  bons  et  irille  du  Gouv.  de  Perm,  distrtd 
1  entretien  du  béuiU  proportion.  d'Ecatherinbourg.  Elle  est  sons  h 
L  île  est  bien  pourvue  de  forêts  ,  sgo^r  j^  ku  sept,  et  k  7»^4o'  di 
lesquelles ,  attendu  qu'elles  ap-  loMit.  orienL  ,  sur  les  deux  riT« 
partiennent  à  k  couronne ,  sont  ie  T Akpika  ,  qui  se  jette  dana  Ii 
munies  d'encks.  Qp  trouve  çà  et  NeiVa.  Cette  p.  ville  se  trouve  i 
là  des  montagnes  de  pierres  à  5oi.  w.  dePerm.  Elle  a  été  bàtii 
chaux;  des  loups -cerviers,  des  en  1 704  pour  j  établir  des  for^ei 
lièvres  et  des  renards  en  grande   et  des  fabriques  de  fer.  On  y  toi 

Ïnantité^   mais  fort   peu  d  ours»    une  ^lise,  quelques  boutiques^  e 
les  habitans  parlent  suédois,  et   elle  contient   1720    babitana   de 
ae  nourrissent  principakment  de  deux  $e%ei» 

la  culture  des  terres  ,  de  l'entre-  Alattr,  (ÂMmbipè.)  Ville  di 
tien  du  béuil,  de  k  pêche,  de  k  gouv.  de^imbirsk,  chef-lieu  d'm 
«liasse .,  de  k  navigation ,  des  district,  Elk  est  sons  k  54»  39 
oiseaux  marins,  et  du  produit  des  de  kU  sept,  et  k  63*  54  deloog 
^rêts.  Us  trafiquent  avecdu  beurre,  orient,  à  Tembouchure  de  TAla 
du  fromage ,  des  ouvrages  de  bois,  tyr  ,  qui^^s  k  ville  même  ,  a 
du  durbon  et  de  k  chaux.  Cette  jette  dans  k  Soura.  Cette  ville  en 
{k  doit  avoir  eu   anciennement  à  i33  w.  deSimbirsk:  eUeadei^ 
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tmt ,  dont  Tun  de  religieuses  |   ainsi  11  prosra  qtie  les  côtes  de  cet 
S  églises,  une  fabrique  decnirs  et   deux  continens  ne  se  tonchent  pas 
eferrerie  tout  près  delà  rille.    dans  le  nord.  Ce  détroit  reçut  et 
ItfeBTirons  en  sont  très-fertiles,      conserva  depuis  ,  le  nom    de  ce 
Uu^A  ,   (AjiasejL)    fleure  de   narigateur^  qui  j  dëcouyrit  peu- 
h  Sibérie.  Il  coule  dans  le  gouY.    dant  ce  même  voyage^  Vile  de  St. 
Jlhonuk,  du  midi  au  nord,  et.    Laurent  et  quelques  autres;  ilsup- 

rt«avoir  parcouru  plos  de  5oow,  posa  dès-lors  avec  Traisemblance^ 
se  jette  dans  TOcéan  glacial,  ane  le  continent  de  VAmërique  no 
Aldane  ,  (AA/{itHè,)  très  -  oeroit  pas  être  iort  éloigné  y  tant 
{nnde  rÎT.  de  la  Sibérie  qui  par  la  quantité  de  bois  que  la  mer 
fit  partout  naTigable.  £Ue  cou»  apportoit  sur  les  cotes  du  Cam^ 
k  dans  le  gonr.  ulrkoutslL ,  dis->  tchatka  j  et  qai  pour  la  plupart  du 
feirt  de  Iakoutsk ,  d'abord  du  sud»  temps  étoit  a  une  espèce  qui  ne  se 
fnd-oufst  au  nord-est,  puis  s*étant  trouvoit  pas  sur  cette  presqu  ile  ^ 
ifuie  à  la  Maïa  elle  tourne  di-  que  par  les  yasues  de  la  mer,  qui 
leemnent  au  Nord,  puis  au  nord-  à  une  certaine  hauteur,  derenolent 
étalonnant  alors  la  séparation  du  très-courtes.  Il  se  décida  donc  k 
&trict  de  Jigausk  d'avec  celui  de  entreprendre  Tannée  suivante  un 
liWatsk.  Elle  va  se  jeter  dans  la  second  voyage;  mais  ayant  fait 
lÂa ,  sur  sa  rive  droite  ,  après  200  w. ,  il  fut  arrêté  par  des  vents 
PMr  perconra  plus  de  1 3oo  w.  contraires  qui  Tobligèrent  k  rev^> 
AlBot7TES  ,  (AJie^mh,  )  îles,  nir  sur  ses  pas,  sans  avoir  rien  vi|. 
Qe  se  trouvent  dans  FOcéan  ori-  Ensuite  ce  même  navigateur ,  fit 
oui ,  k  Forient  du  Camtcbatka  ,  nn  voyage  en  174I9  «nr  deax  vais- 
istre  le  5 1<*  et  le  670  degré  de  lat.    seaux,  dont  le  second  fut  coéiman-T 

3L ,  rerB  les  côtes  de  Amérique;  dé  par  le  capitaine  Tcbirikof  ; 
s  furent  découvertes  pour  la  malgré  Tordre  qui  leur  fat  donné 
fkpart  dans  le  dernier  siècle ,  de  naviguer  ensemble ,  et  de  n«r 
tet  pendant  les  voyages  entrepris  pas  se  quitter  ,  une  tempête  boiw 
fr  les  ordresk  du  gouvernement  ,  rible  et  des  broaillards  épais  ,  si 
m  pendant  cenx  que  faisoient  communs  dans  ces  parages ,  lea 
«vers  particuliers  pourle  commer-  séparèrent  :  voguant  1  un  et  Tantre 
«  des  fourrures.  Parmi  le  grand  vers  Torient,  ils  arrivèrent  sur  les 
Mmkre  de  voyages  iaits  dans  ces  o6tes  de  TAmérique  sq>t.,  Bering 
ftstrées  par  lé^  R  nsses ,  le  plus  au  5  80  aS'  de  lat.  et  au  2S6^  de  long.^ 
Rmarqnable  est  celui  dn  capitaine*  et  Tcbirikof  au  5&>  de  ktit.  et  au 
lériog,  en  17289  Pierre-le-Grandi  ^^i^  de  long.  ;  ce  furent  par  con^ 
àos  les  dernières  années  de  son  séquent .  les  premiers  navigateurs 
i^ae,  voulant  s'assurer  si  l'Asie  qni  déterminèrent  la  distance  à  la- 
raat  séparée  de  TAmérique  par  la  quelle  se  trouvoit  VAmérique,  des 
per ,  ordonna  ce  voyage  ,  dpnt  il  côtes  du  Camtcbatka.  Pendant  ce 
foint  lai-même  Tinstruction.  Mats  voyage,  on  découvrit  quelques-unes 
a  grand  bomme  étant  mort  dans  des  îles  AléouteSt  Béripg  à  soi^ 
tsentre&ites,oe  projet  ne  fat exé^  retour,  fit  nau^ge  près  de  File 
Mé  que  sons  le  r^pae  de  Catberi-  qu'on  nomme  de  Bering  ,  on  du 
le  I.  Bering,  danois  de  naissance,  commandeur,  où  il  mourut  ;  plu^ 
fct  mis  àla  tête  de  l'expédition;  il  sieurs  de  ses  compagnons  y  perdi- 
biivint  jusqu^au  6y^  iV  de  lat«  rent  aussi  la  vie,  de  fatigue  et  du 
wt.;  parconséqi|ei|t,  il  n  y  a  pas  scorbut. Oenx  qui  restèrent  revin-f 
wk  doute  qu^il  passa  par  le  détroit  rent  en  I742,dans  le  port  d' Avatcba, 
ifii  sépare  TAsie  de  i  Amérique  j   Tcbirikof  revint  beureuseqient  at| 
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Camtcliatka  9  et  entreprît  Tannée  Bre  de  raisseaqx  et  de  lacs,  àom 

suivante  un  second  voyage,  pendant  la  plupart  manquent  de  poissons, 

lequel  il  découvrit  encçre  quelques  I/hîver  j  est  beaucoup  plus  doui 

îles.  Depuis   cette  époque,   plu-  qu'en  Sibérie»  La  neige  ne  conv- 

sieurs     particuliers    attirés     par  menceguèreà  tomber  avant  le  nioù 

Tappas  d'un  bénéfice  considérable  .  de  janvier  ,  et  elle  couvre  la  tern 

Î[u  on  falsolt  sur  ces  îles,  en  tra-  jusqu'à  la  fin  de  mars*  il  j-  i 
iquant  avec  les  habitans  pour  des  des  volcans  dans  quelques-unes  df 
fourrures  ,  découvrirent  de  nou-  ces  îles,  dont  plusieurs  renfermenl 
Telles  îles.  En  1^68  et  T769  ^  les  du  soufTre,  et  d'ai|tres  des  sourcei 
capitaines  Krenizine  et  Lévachcf  ,  d'eau  cbaucle  ,  où  Ton  peut  cuir« 
naviguèrent  rers  l'Amérique  et  delà  viandeet  des  liqueurs  :  ellei 
dépassant  les  iles  Aléoutes,  ils  ne  sont  en  général  passablement 
sVrrétèrentqu'àcelled'Ounimaka,  peuplées  ,  relativement  à  leui 
d'où  ils  revinrent  sur  leurs  pas ,  étendue.  Les  insulaires  liabitenl 
ayant  fixé  pendant  ce  voyage  ,  sous  terre  biver  et  été;  ils  ^onl 
plusieurs  positions  et  détermi-  d'une  taille  moyenne  et  jouisscnl 
.  né  plusieurs  hauteurs  dont  on  de  leur  liberté  moyennant  un  pe- 
nétoit  pas  sitr  avant  eux.  Enfin  tit  tribut  en  fourrures  qu'ils  paveni 
les  capitaines  Billings  etSarytchéf,  à  la  Russie ,  encore  ceci  n'esl^ll 
dans  leurs  voyages^  depuis  i  yqi  pas  général  pour  toutes  ces  îles  \ 
jusqu'à  1795 ,  achevèrent  les  dé*  car  il  y  en  a  plusieurs  dont  lel 
couvertes  de  toutes  les  îles  qu'on  habitans  sont  entièrement  libres« 
oonnoit  à  présent  ;  cependant  on  On  n*a  encore  remarqué  aucune 
peut  supposer  avec  beaucoup  de  trace  de  religion  parmi  ces  peu- 
probabilité,  qu'il  en  reste  encore  pies;  mais  quelques- uns  d*entr( 
une  infinité  dans  cette  partie  de  eux ,  qui  passent  pour  magiciens 
l'océan  oriental  j  qui  ne  sont  pas  dans  l'esprit  des  autres,  se  méleni 
encore  connues ,  celles  même  qui  de  prédire  l'avenir  et  de  devinei 
le  sont,  ne  l'étant  pas  assez  ,  pour  le  passé  ,  sans  cependant  eu  étrfl 
1>icn  déterminer  leurposition  géo-  P^J^^)  et  sonteik  grand  ho nncui 

Si^aphiqiie  ,  tant  par  la  diiTicultë  parmi  eux.    Les    enfans  n*y  ont 

'en  approcher  snrde  grands  vais-  nul  respect  pour  leurs  parens  ,  cl 

seaux ,  qu'à  cause  des  brouillards  il  en  est  de  même  par  rapport  à  la 

épais  qui    régnent   presque  sans  jeunesse  en  géièéral,  à  l'égard  des 

cosse  dans  ces  plages  et  qui  par  vieillards  ;   malgré  cela  ils  se  pi<^ 

consp(jucnt  en  rendent  l'approche  Quent  entre  eux  de  constance  el 

trc's-ilângereusc  ;    il  faut  ajouter  ne  fidélité  ,  .sont  d'une  humeuc 

h  cela,  qu'il  se  trouve  très*peu  de  gaie  et  enjouée  ,  mais  sujets  à  la 

Eersonnes  instruites  dans  le  nom-  colère;  au  reste  Incapables  demeti 

re  de  celles  qui  viennent  les  vî-  tre  la  moindre  distinction   entre 

slter  chaque  année.  le  bien  et  le  mal,  ils  se  livrent  sans 

LjCè  îles  Aléoute^  se  ressemblent  honte  à  toutes  les  actions  que  la 

presque  toutes  pour  leurs  descrip-  bienséance  défend,  jusqu'à     s»« 

tions  topographiques  et  physiques,  tisfaire  aux  besoins  les  plus  dë« 

Elles  sont  en  général  remplies  de  goûtans  ^  pendant  leurs  repas  ,  et 

rochers,  et  s'élèvent  considérable*  se  lavent  avec  leur  propre  urine* 

ment  vci^  leur  centre:  leurs  bords  Les  enfans  ont  coutume  de  se  bai-* 

sont  entourés  de  bas-fonds  ,  et  de  ener  dans  la  mer,  ce  qui  doit  dan^ 

rochers  cachés  sous  Tean,  ce  qui  lopin  Ion  de  leurs  parens,  les  ren-i 

7  rend  la  navigation    très-dang&-  dre  courageux  et  adroits  à  la  p6- 

reuse:  on  y  trouve  un  grand  nonif  che*  Ils  se  nourrissent  de  la  chair  et 
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le  h  graîsae  ici  anlmanx  Tnarlns^  la  téta,  où  ils  laissent  toujours  une 
k poissons  de  mer,  ainsi  que  de  petite  place  ronde  et  absolomcnt 
totttn  sortes  de  racines  et  de  baies:  nue.  Les  femmes,  au  contraire.  Me 
iD  nets  friand  pour  eux  ,  ce  sont  coupent  leurs  chereux  qn'au-de»- 
Joignons  de  lis;iUprennentausst  sus  , du  front ,  et  nouent  le  reste 
1r  saumons  qui  remontent  leurs  ensemble  sur  la  tête.  Tout  autour 
ririères.  lis  n  ont  point  d'heures  des  oreilles  elles  se  font  de  petites 
fiifs  pour  leurs  repas;  ils  mangent  incisions,  auxquelles  elles  suspen- 
^nd  ils  ont  faim,  et  si  leurs  pro-  dent  des  petites  brancfacis  de  corail 
mioQssont  épuisées  ^  ils  sont  ca-  une  les  Busses  leur  troquent.  Les 
pables  de  soutenir  le  besoin  de  deux  sexef  se  peignent  le  risage  de 
mn^er  plusieurs  jours  de  suite,  toutes  sortes  de  couleurs  ;  mais 
I)èf  leor  plus  tendre  enfance  on  leur  principal  ornement  consiste 
ksBOQrrit  des  alimens  les  plus  à  porter  de  petits  os  passés  daM 
{fessiers.  Quanti  un  enfant  crie ,  les  narines  et  à  ^travers  la  lèvre 
■  mère  le  prend  ,  le  porte  à  la  inférieure.  Us  trafiquent  en  cas* 
■fr,  Ij  plonge  tout  nud ,  et  Vy  tors  et  ours  de  mer  ,  en  habits  de 
tient,  quelque  temps qu*il  fasse^  et  plumes,  chemises  d'entrailles  d^a* 
^Ifeoue  soit  la  saison ,  jusqu'à  nimaux  pour  la  pluie,  grandes 
I  «I  qn^il  cesse  de  crier.  Ce  traite*  peaux  de  veaux  et  de  lions  marins; 
mt  nefiiit  aucnn  mal  aux  eu-  pour  canots^ bonnets  d'osiers  ,  flè' 
I  fas,  au  contraire  il  les  endurcit  chcs,  fil  de  poil  devache  et  de  ren* 
kllefflent  au  froid  ,  que  môme  en  ne  qui  leur  vient  du  pay  ç  d'AIeskaé 
^er  ils  peuvent  aller  pieds  nuds.  Leurs  ustensiles  de  ménage  cou- 
Isnqne  ces  insulaires  veulent  sistent  en  de  grands  seaux  quar- 
Mager  quelque  chose  de  cui  t ,  ils  rés^  en  de  grandes  haches  et  autres 
ment  dcnx  pierres  Tune  à  câté  choses  semblables  qu'ils  font  eux^ 
^Fantre,  en  prennent  une  troi-  mêmes  de  bois  flotté.  Leurs  armes 
<ièaie ,  plate  ,  qu^ils  posent  hori-  sont  l'arc  et  la  flèche  ,  dont  la 
Mlakment  pai^essus,  et  autour  pointe  est  faite  d*une  pierre  aiguej 
^'laquelle  ils  forment  un  rebord  et  de  javelots  ,  de  la  longueur  de 
Pierre  glaise  ^  remplissant  tout  deux  archines^  quHls  lancent  avec 
k  dessous  d'herbes  sèches  ,  ils  y    la  main. 

Wientle  feu:  ou  bien,  ils  répan-  Us  ont  souvent  des  fétcs  et  par- 
lât de  la  graisse  sur  une  pierre  ticulièrement  lorsqu'ils  sont  visi- 
cnnKC,  j  mettent  le  feu,  et  en  cou-  tés  par  les  habitans  des  îles  voisî^ 
Jiiient  la  chaleur  sous  les  peaux  nés.  Les  hommes  vont  au-devai*! 
^  ils  sont  couverts  ;  c'est  ainsi  de  leurs  hôtes  avec  des  timbales  ^ 

EU  se  chauffent  quand  l'envie  et  leurs  femmes  en  chantant  et  en 
fû  prend  ;    mais  dans  leurs  dansant.  Onemmène  les  nouveaux 
Uitations  ,  ils  ne  s'j  chauffent  venus  dûns  les  terriers  ,  on  les  fait 

Cjtis.  Les  hommes  portent  des  asseoir  sur  des  nattes  ,  et  on  leur 
ils  faits  du  ventre  de  divers  offre  à  manger  ce  qu'on  a  de  meil* 
vteatn, comme  Alqnes,  Macareux,  leur.  Dabord  les  petits  enfansdan*» 
Mn&orans  et  autres.  Les  habits  sent  au  son  de  petites  timbales^ 
wilssecouvrententemsde pluie  que  les  maîtres  de  rhabitatiou 
*"|t  £iits  des  entrailles  enflées  et  souterraine  accompagnent  de  leurs 
"HiMiées    de  lions  marins  «  de  voix  ;  ensuite  les  hommes  dansent 

|P»ds  veaux  marins  et  de  baleiAes.  h  leur  tour,  au  son  de  plus  gran- 
P  coupent  leurs  cheveux  en  rond  des  timbales,  en  tournant  Tun  der- 

*lBQt  aatour  de  la  tète ,  jusqu'aux  rière  l'autre,  n'ayant  de  couvert 
**3kS}  et  rasent  le  sommet  de  que  les  parties  naturelles  j  et  lors* 
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qu'ils  vetdent  se  reposc^r  ^  ils  sont,  recouvrent  de  terre.  Si  c'est  ht/t 
t*eleT^spar  les  femmes,  revêtues  de  personne  riche,  on  Tétend  k  terré 
leurs  habits;  après  quoi  les  nou-  dans  un  petit  canot  fait  deWtt 
Teanx  venus  se  retirekit  dans  des  flotté  ,  on  Fentoure  de  tous  les 
luttes  faites  denattes^  qu'on  leur  a  meubles  et  ustensiles  qui  ont  été 
préparées.  Ati  reste  ces  réjouissan-  à  son  msage,  et  on  le  laisse  là.  Dé- 
lies qui  ne  manquent  jamais  de  se  piîis  quelques  atmées  ils  sont  sod* 
faire  à  l'arrivée  des  étt*angers,  n'ont  mis,  payent  tribut  adx  Russes, 
jamajs  lien  à  leur  départ.  La  sai->  dont  ils  entendent  la  langue  pour 
son  où  ces  peupleii  chassent  le  plus  la  plupart  *,  et  trafiquent  avec  eut. 
tiabituellement ,  est  tatitomne ,  On  divise  les  lies  Aléoutes  ,  en 
depuis  le  ^o  octobre^ ,  jusqu  au  Aléoutes  proprement  dites  ,  et  ce 
i«r,  décembre.  C'est  alors  qu'ils  sont  les  plus  proches  :  elles  sont 
ont  coutume  de  prendre  de  jeunes  au  nombre  de  ti'ois  ;  savoir  i». 
ours  de  mer ,  pour  se  faire  des  ha-  Atta,  Amma;  a^.  Agatta,  Aeartuud^. 
bits  de  leurs  peaux.  A  cette  chasse  Sëmitche,  Cejuzh*  £n  lies  des  Rati, 
succède  des  réjouissances  telles qUe  en  RuSse  Crysié,  Kpincbu  ,  on  en 
celles  que  Von  vient  de  voir,  avec  compte  4  V^^  sont' i<>.  Bouldjre, 
ixtteditrérence^.  que  dans  celles-  B^AAbtph;2°*Vi\8kajKucHa3^*Am%*^ 
ci  (es  hommes  sont  couverts  d'un  chitka,  AjuzuntKa^  et  4^.  Krysty  os- 
masque  de  bois  peint  de  tontes  trov  ou  File  du  Rat.£nilèsdLAn« 
sortes  de  couleurs,  avec  une  terre  dréanof ,  qui  sont  au  nombre  de 
grossière  qui  se  trouve  dans  ces  i^\  nommément  i».  Tanaga,  Ter 
ues  ,  lesquels  masques  représcn»  Haeo;  3°*  Canaga,  JSTaKaea;  S^'.  Bob* 
tent  divers  animaux  marins.  Du-  roToi*,  £o  5/9 o^oâ  ou  du  Castor;  4^é 
rant  ces  fêtes  y  ils  vont  avec  toute  Goréloï,  ropiAoûoutlebràlée;5"* 
kur&mille  de  villaee  en  village  ,  Sémisopotchnoi',  CtfjuuconocKorî, 
et  même  d'iles  en  îles.  Au  pi*iiU  on  des  sept  Cratères;  6o.  Adakhe 
temps  ils  vont  à  la  recherche  des  ou  Aïague,  A^cuch;  7».  Sitkbine, 
ours,  des  lions  marins  et  des  ba-  Cu  m^  uk&  >' 8°«Tagnilak  ou  Taga* 
lekies*  £n  été  ,  lorsque  la  mer  est  oune,  TaeuJiaKh;^^.  Akhta,  Ajcmai 
calme  et  même  agitée ,  ils  vont  à  lê^.  Amlïa  ou  Ai^lak,  Ajuaa;  ii^ 
la  pèche,  avec  des  lignes.  S^il  leur  Sigouam,  Cuti^ojub  ;  i^^*  Amouk^ 
arrive  de  se  blesser  ,  soit  par  une  hta  Âjui^xma  ;  i3<>»Tchougagane, 
chute,  soit  en  combattant ,  ils  font  Ht^eaeanb  ;  et  ï^^*  Tchétyré-So- 
diète  et  ne  mangent  rien  pendant  pochniaostrova  ,  ou  les  lies  des 
une  semaine  entière,  se  conten-  quatre  Cratères, 
tant  de  mettre  sur  la  plaie  une  En  Iles  des  Renards  qui  sont  3 
certaine  racine  jaune.  La  tète  leur  l».  Oumnak,  ^jr^HaK&  >  2<>.  Ouna- 
fait-elle  mal,  il  s'y  ouvrent  u^e  lachka,  ynoxamna;  3o.  Spirkine, 
veine  avec  un  caillou  tranchant.  CnupKunh;  tf^^kcoxxXMie^  AK^mcaîbi 
Ont^ils  quelque  chose  à  coller ,  ils  5o«  Acoune,  Ak^iA;  G*'*  Oigalga; 
se  donnent  un  grand  coup  sur  le  Kaecuita;  7^«  Ounimak,  ywut^aKbi 
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de  tribunaux  et  de  magistrats.  En  guine ,  se  trouve  un  petit  archipel 

cas  de  mort,  ils  se  contentent  d'ep-  de  8  petites  îles   dont  les  noms 

velopper  le  défunt  dans  une  natte ,  sont  portés  en  note  ci-dessous  (iK 

el  de  le  jet  ut  dans  une  fosse  qu'ils  1 1»,    un  petit  archipel    composé 

fi)  i:  Naminak,  a:  Animak,  3:  Lialu^kîkh)  4  *  Aganaît-Ksiakh}  S  :  tant  nom  t 
€  :  Couëguedak,  7  :  Kitagodakh,  et  8  :  Ounakhtoah. 
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<k  sept  tlet  qa'on  appelle  Erdo-  laoestont  fortifia  pârm  rempart 

àeenkia,  Ee^oKeeôCKU  on  tlet  ffarni  de  batteries  et  unfostëpa- 

<i*Eiidoxie ,  on  les    nomme  antsi  Itaaad^,  et  la  quatrième  n'est  u>iw 

les  Sémides,  CeAtuAhi;  i^*^*  Ton*  tifië  que  par  la  nature,  ëtant  sitnëe 

guiàA,  T^*u/^oKh  %  i3o.  Cadiak,  sur  les  bords  très-escarpës  de  la 

et  i4^  r  Archipel  qui  entoure  r  lie  Tonconla  qui  se  jette  lôw.plna 

de  Cadiak,  et  dont  les  principales  loiii  dans  le  Calaons. 

sont(2)«'Vojeslanote  ci-dessoas«  L^antrese  tronve  dans  le  Govf^ 

Voici  tout  ce  que  nons  sTonsà  d*EcatherinoslaT,snr  la  rive  gaacbe 

dire  des  Iles  Aléontes  ;  on  trouvera  du  Dniepr  et  à  Tembouchure  de  la 

plot  de  détail^  en  lisant  les  arti^  Maskovka;  les  marchandises  qu W 

des  séparément.  transporte   dans  le   midi,   pour 

AuzAVDtis  y  (jjieKCOHSpiA*)  être  charge  sur  la  mer  Noire  d^ 

p.  fille  du  GouT.    du  ILherson  ,  chaînent  dans  la  Samara  ,  et  &nta 

nr  ringouletc  Elle  se  trouve  sous  de  canal  decommunicatioù  arec  la 

le iA^2i'  de  kt.  sept.,  et  leai^  5i'  Moskorka ,  se  transportent  de  là 

de  loi^«  orient.  Eue  a  une  église  par  terre  l'espace  de  70  werstes  , 

et  à-peu-près  looo  habitans  des  jusqu'à    AlexandroT    oh  elles  se 

deux  sexes.  rembarquent  sur  le  Dniepr ,  pour 

àixxANDRoy,  (AAeKCOH^noeh.)  aller  jusqn  à  son  embouchure,  qui 

p.  ville  du  Gouv.    de  Vladimir ,  eH  à  400  verstesdelà  :  ce  fort  étant 

soBsk  57^1  l'So''  de  lat«  sept,  et  devenu  pour  cette  raison  un  en« 

kW^i^'iq/'  de  long,  orient.,  à  trepôtde  commerce  fbrtconsid^ 

ns  w.  de  Vladimir.  £lle  est  bâtie  rable,  on  j  a  établi  en  1776  une 

iv^  les  deux   bords  de  la  Séraïa  douane ,    pour   les   marcnandisea 

^  se  jette  dans  la  Cliasma.  On  qui  viennent  de  Turquie, 

ignore! époque  de  sa  fondation;  Alexandrovskaia  stanitza^ 

on  sait  seulement   oue  le   Tsar  (  ÀAeKcaKApoecKcm  CmoHJwa.  ) 

baa  Vasiliévitcb  se  piaisoit  queU  ou  bourg  des  Cosaques  du  Don  ^ 

qnefois  à  j  passer  la  belle  saison  snr  le  Don ,  à  33  w.  de  Tcherkask^ 

tTec  quelques-uns  de  9eê  courti-  les  habitans  s'occupent  beaucoup 

Mns;  on  j  trouve  actuellement  un  de  pèches  et  d'agriculture  dans  cet 

covfent  de  religieuses   de    l'As-  enaroit. 

«omption  de  Notre-Dame  très-re->  Alex£evseaia       stanitza  9 

nommé,  1   églises  età-peu-près  (  A^eKC-beecKcm  Cmanut^a,)     ou 

Soo  maiMus.    Le  superbe  Haras  boui^  des  Cosaques  du  Don,  situé 

qn  y  entretient  la  couronne  est  re»  sur  les  deux  bords  duBousoulouk. 

nommé  par   la  variété  des  races  C'est  aussi  le  nom  d'un  fort  du 

E'imy  trouve  ,  et  par  la  beauté  gouv.  d^Ukralne bâti  sous  le  rèffne 

hàtimens,  tant  du  manège  que  de  l'impératrice  Anne,  en  17^1  ^ 

des  ëcnries^  qui  doivent  leur  com^  pour   protéger   les  frontières    de 

ntcnoement  à  Flmpératrice  £lisa-  TEmpire  contre  les  incursions  des 

)>etb,  eu  1761 ,  et  n  ont  été  acbe-  Tatares  de  Crimée. 

T^  qu'en  1781.  Alkxink,  (ÂJieKCUHb.)  Ville  du 

Alixandroy^  (AjteKCOHjfpoeh»)  gouv.  de  Toula,  dief-lieu  de  dis- 

^nx  forts  dont  l'un  se  trouve  sur  trict ,  à  60  w.  ae  Toula.  Elle  est 

Ia  ligne  du  Caucase ,  à  i5  w.  N.  O»  située  sur  une  haute  montagne  sur 

deodtti  d'Andréevskoi.  Il  repré*  la  rive  droite  deTOca  ,  et  sur  les 

tente  un  quarré  pariait  dont  |,irols  deux  bords  de  la  Mordovka,  qui  la 

(a)  ivSÎAiJkîtt,  SI  Afognsk,  3:  Uvntchitihei ,  et  4:  Choo^b. 
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IraTerse.  Qoelques-nnt  prëtenâent  AloVcrta  (AJi^iuma)  P«  en* 
u'eUelat  fondée  par  le  grand-duc  droit  de  la  Crimée  situé  sur  lea 
e  Moscou  ,  Daniel  Alexandre-  bords  de  la  mer  Noire  y  et  renom-*> 
Titch;  mais  on  n'en  a  aucune  preu^  mé  pour  ses  sites  romantiques  et 
Te  certaine.  Cette  ville  a  été  ruinée  ses  bons  fruits. 
par  les  Polonais  pendant  les  gner-  ^i^^a,  (ÂJitma-)  P^riv.  du  gour^ 
res  civiles  >et  ensuite  entieremant  d'Ukraine  non  loin  de  la  viUe  de 
dépeuplée  parla  peste,  de  manière  p^réslav.  Elle  se  jette  dans  la  Tron- 
que le  peu  d'habitans  qui  lui  res-  t^jej  cestsnr  ses  bords  qu'en  ioi5 
toient  abandonnèrent  1  ancien  em-  je  cruel  Sviatopolk,  grand^luc  de 
|>lacement  qui  étoit  deux  wcrstes  Kiev ,  fit  assassiner  fon  frère  Su 
plus  bant^  et  vlnren^occuper  celui  |3oris« 
où  elle  est  actueUement.  Cette  pe-  4,.          ,».            ,^           ,, 

tite  riUe  est  entourée  d'un  mur   ,  ^5^^^='  H*,*'C''f}  "*""  t^ 
ea  bois  qui  tombe  en  mine.  On    ï*  ^"  S<»"V.  d  Irkouuk  ,  au  p.ed 

yoon.pte^i'glisesetMSShia.itan,  t%T!^^1Vl  iil^^lUi  "1 
des  deux  sex^,  qui  font  un  corn-  Jf  ,Jj"  ,*l'*»°*f  ^  inoiiUcUles  et 
meroe  asse.  consfdërabk  en  chan-  ^  «^l^^«t'0"»  «^pulcrales. 
▼re,cuirs,snii^mieletbceufs  salés.  Altay  ,  (Ajihmaà*)  (monts). 
Il  se  tient  ici  deux  grands  marcbés  On  nomme  ainsi  la  cbatne  des 
par  an*  montagnes  qui  séparent  la  Sibérie 

Alempol,  (AAeKConojii.)vet.  de  kCbine.  Les  Chinois  les  appel- 
ville  du  gouv.  d'Ecatherinoslav  ,  k^t  Hme-cbal ,  ou  AlUj  -  Aline, 
située  sur  U  rivière  Orelly,  qui  se  ,4^**7  ▼^«^  ^ire  en  mongol ,  de 
îette  dans  le  Dniepr.  Elle  aélë  1  or,  et  Almeen  toungout ,  mon- 
peuplée  en  1674  par  les  Russes  et  |f.8^«»  >  "^  î^^  toutensemble  veut 
ienommoit  alors  Nékbvorostcb,  dire,  montagnes  dor.  CesmonU 
du  nom  dune  p.  rivière  qui  coule  •?  divisent  en  deux  cbaines  prm- 
non  loin  de  là-  Il  se  tient  annu-  «^Pf^^/;  qui  forment  le  grand  et  le 
cUement  un  grand  marché  dans  Pftit  Altay,  I^grandsepare  laTal». 
cet  endroit*  "®  Mongolie  des  Calmouks  Zungora 

.     .        *  .      ,  ,      ou  Zungorie,  et  d'une  partie  delà 

Alky,  (Jjteu)  riv.dugouv.de  ^^^  Bukharie  vers  roccidenl; 
Tobolsk,qai  coule  dumidiaunord  fj  ^^^^^  ^^^  ^^  jj.  E.  en  laissant 
pour  se  leter  dalis  1  Oby.  quelques  branches  détachées,  dans 

Aleysrgi  LOKHTEVSKOI,  Rou-  lesquelles  on  trouve  les  sources 
DNIK9  {ÀJieûcKoûAoxmeecKoû  du  Jénisséi,  de  l'Objet  de Tlrty— 
pj^^Hukb.)  mine  de  cuivre  dans  le    cbc:  il  traverse  ensuite  la  Zungo-; 

Î;ouvernement  de  Tobolsk  ,  pas  rie,  courant K*0.,  après  quoi  il 
oin  des  rives  de  l'Aley;  c'est  une  se  réunit  au  petit  AlUy.  Celui-^ 
des  plus  riches  de  toutes^  celles  sépare  la  Zungorie  du  Gouv.  dm 
qui  sont  ici.  Elle  produit  jusqu à  Tobolsk,  par. lequel  passent  les 
40  pour  cent  de  bénéfice  net.  susdits  fleuves,  qui  séparent   les 

Alha  j  {Âjuua,)  Il  7  A  deux  p.  monts  Saïanes  dés  monts  Altays  { 
fleuves  de  ce'nom.  Le  premier  cou-  ainsi  le  mont  Altaj  appartenant  à 
le  en  Crimée  et  se  jette  dans  la  mer  la  Russie,  est  une  prolongation 
Moire.  Il  forme  plusieurs  cascades  de  la  chaîne  du  p.  Altay,  qui  ooiarl 
en  sorUnt  des  montagnes;  ses  N.O.,  entre rir^rcbe et rOby.  1] 
.bords  sont  romantiques  et  pitto-  n*a  été  abandonné  paroles  peuples 
resques.  Le  second  coule  dans  le  nomades  qui  ycampoient,  qu'au 
Camtchatka  et  se  jette  par  deux  commencement  de  ce  siècle ,  lov*- 
bras  dans  k  mer*  qu  ou  j  établit  en  ij%6  des  usixaiw 
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il  des  forges  pour  trayaî11erl4*fm4«   m^ricl.    Les     Tatares   Vappellent 
taux  qa'on  j  déconvriu  'Altvii-Koal ,  et    les    Calmouks  , 
On  n^exploita  régulièrement  les  Altyn-Nor.  Il  a  I26w.  de  long  sur 
mines    de  ces    montagnes    qu'en  84  ne  large,  il  est  très-proibnd  ;  ce 
1747,  et  depuis  cetteannée  jusqu'à,   qu'il  y  a  de  particulier  ,  c'est  que 
lan  1783  j  le  peu  de  mines  qu'on  sa  partie  sept,  gèle  quelquefois  et 
explottoit  produisirent  dëjà  25,879  même  assez  fort  pour  permettre 
ponds  d^argent  contenant  de  For,  d'y  Toyager  en  .tratnèaux  ,  tandis 
60,1  go  ponds  de  plomb  et  ^9,81 2  que  la  partie  mérid.  ne  gèle  jamais, 
ponds  de  cuW  re.  1^  partie  du  mont  Son  foad  est  pierreux.  La  l'ia  en, 
Altay  qui  se  trouve  dans  les  fron-  sort  et  après    s*étre    réunie  à  la 
tîèrês  russes  ,  se  divise  en  six  ca'h-  Catouuia ,  elle  forme  TOby. 
lOBS,  dont  le  premier  renferme  les  AmaLaÉva  ,  {-AjuaJiaeea*)  fleû- 
Bontagnes   appelées,  liobrovskié^  Te  delà  Sibérie,  dans  le  canton 
k  second  celles  nommées,  Ouba-  de  Iakoutsk ,  district  de  Jigansk , 
Aleyskîe;  le  troisième,  Zolotarskië;  ^ui  apvès  un  cours  de    200  w.  se 
le  quatrième  une  plaine  unie  au  jette  dans  l'océan  glacial, 
pied  du  Mont  Altay;  lecinouième,  Auazah  ,    {ÂJtjtaaaph)*  rivière 
les  Iklontagnes  dites  Corbolikhin»  qui  se  jette  dans  T Amour  ,  sur  son 
skié  ;  ei  le  sixième  ,  les  (^olyvan-  bord  sept.,  au-dessous  de  Tembou- 
•kié.   Elles  sont  toutes  et  toujours  chure  derArgounia, 
couvertes  déneiges,  et  plus  elles  Amga,  ^ÂJt^ta*)  riv.   du  gouY. 
sVloignent    des    frontières  ,  plus  d'Irkoutsk  ,  district  de  Iakoutsk  , 
dles  deviennent  bautes»  qni  coulant    du    S.  O.  au  N,  E, 
Altentourm,    (  ÂJihmew  plus  de  700  w,,se  jette  dans  TAldan. 
9l^pJgAb^)  Ancien  cbiteau    qui  se  Elle  est  remarquable  par  une  colo- 
trouve  en  Livonie,  à  8  ou  10  wers-  nie  de  paysans  Russes  qu'on  a  éta- 
les   de    distance    de    Dorpat    ou  blie  sur  ses  bord  s  après  la  conquête 
Derbu  Du  temps  des  Payens  il  y  4e  la  Sibérie  ,  pour  introduire  Ta- 
«vait  là   une  prison  que  Fevéque  griculture  dans  cette  contrée ,  et 
de  Derbt,   Herman,  convertit  en  qui    non-seulement   n'y  ont    pas 
1233  en  château  «fort ,   dont    on  songé  ,  mais  ont  même  entière- 
voftt  jusqu'à    présent  les    ruines,  ment  oublié  la  langue  russe  pour 
C'est  apparemment  à  cause  de  ses  adopter  celle  des  Iakonts  parmi  les- 
fertifî cations  ,    qu'il    est  nommé  quels  ils  vivent,  et  dont  ils  suivent 
ville,  dans  le  traité  de  paix  avec  les  usages  et  les  occupations;  ils 
k'Suède  ,  en  i564)  '^^^^  dans  un  ne  s'en   distinguent  que    par    le 
antre  traité  de  paix  fait  en  1682  Christianisme  ,  qui  s*cst  beureuse-' 
ivec  la   Pologne  il  n'en  est  plus  ment  conservé  parmi  eux. 
fEiestlon  du    tout,  probablement  AmLak,  (XujiaK&.}C'esl  une  des 
parce  que  les  Russes  qui    étoient  tles  Aléoutcs ,  du  nombre  de  cel- 
alors  en  possession  de  Derbt,  Tau-  les  qu'on  appelle    Andriaifofskîe. 
nmt  détrnit*  Le  village  qui  exis-  Elle  a  70  w.  de  long  sur  7  à  10 'de 
le    actuellement   auprès  ,    porte  large.  On  v  compte  une  soîxan- 
encore  en  Estonie  le  nom  de  Van-  taîne  dliabitans.  Cette  ilenapas 
itf-Castri ,  ou  vieux  château.  de  port  et  ses  bords  sont    très-es- 
Altyiv  ou   Atat,  (ii«m.biH5,  carpes  :  elle  abonde  en  racines  et 
kJttf  Amaàu)  lac  sur  les  frontières  en  herbeis  ,  de  ceUes  dont  les  sau» 
eu  gouT*  de  Tobolsk  ,  que  les  Uns-  vages    se  nourrissent,  Amlak  a  en 
nomment  Telezkoe  on  des^  Té-  outre  beaucoup  de  petites  rivières^ 
,  à  catise   des  Tatares  de    ce  dont  une  seulement,  coulant  vers  le 
>om  9  qui  habitent  vers  sa  partie  nord^  a  du  poisson.  Les  veaux  el. 
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lions     marins    j   sont   en  grand 
nombre. 

ÂMMATE9  {ÂJtJJuamb.)  riv.  de 
]a  liivonîe  qnî  se  jette  dans  TA  a  , 
dans  le  district  de  Yenden,  On  y 
pèche  quelques  perles ,  son  fond 
rocailleux  fournit  beaucoup  de 
pétrifications* 

Amhggja  ,  {Ajujuotma*)  rir. 
d'Estonie,  qmi  coulant  du  lac  Yert- 
cber  on  "Virtz-  Enré  Ta  se  jeter 
dans  .le  Tcbondskoe  ou  Peipouss. 
Les  villes  de  Derpt  et  d'Ardzal 
•ont  bâties  sur  ses  bords.  Elle  est 
très-naTÎgable  depuis  le  lac  Pei^ 
pouss  jusqu'à  Derpt;  et  même 
de  Derpt  an  Vîrt»-Ervé,  mais  seu- 
lement pour  de  petits  bateauXé 

Amo&da  ,  (  Axiop^a*)  riy.  du 
gour.  de  Simbirsk ,  district  de  Sa^ 
ransk,  qui  se  jette  dans  Tlnsara. 

Amour  ,  {AmaupI*)  fleuve.  Les 
Hanjours  rappellent  Zakbaline- 
oula  ,  les  Chinois  Hélong-Kiang  ; 
et  les  Toungousses  Chilkir  ou  ZiU 
kar.  DcHX  g.  rir.,  la  Chilka  et 
TArgounia  en  alunissant  y  forment 
l'Amour.  La  première  de  ces  deux, 
se  forme  également  de  l'union  de 
deux  g.  riv. ,  de  TOnone  et  de 
l'Iogoda.  L'Amour  parcourt  un 
pays  immense  ,  traversant  la  Tata- 
rie chinoise ,  qu'il  sépare  dans 
quelques  endroits  dugouv.  d'Ir- 
koutsk,  il  se  jette  dans  l'Océan 
Oriental.  Ce  flenve  a  coulé  pen- 
dantlong-temps  dans  les  frontières 
de  Vempire  de  Russie  ;  les  événe- 
mens  qui  l'en  ont  détaché  se  trou-* 
vent  décrits  dans  la  collection 
historique  de  l'Empire  de  Russie 
en  allemand ,  au  T.  2.  pag.  298  ; 
ainsi  que  dans  le  journal  périodi- 
que de  Pétersbourg ,  de   l'année 
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AuTCHiTKA  9  {^AjuzumKeu)  une 
des  tles  Aléoutes  ,  du  nombre  de 
celles  qu'on  nomme  Crysié  ou  iles 
des  Rats.  Elle  est  située  à  4o*  w. 
Tcrs  l'oc.  de  l'île  des  7  Cratères  j 
son  étendue  e^  de  80  w.  de  long  , 
«ur  j  k  16  de  large  ;  on  j  compte 
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io  habitans.  File  a  une  p.  baleverâ^ 
le  N. ,  maïs  on  n'j  trouve  ni  bois  p 
ni  animaux  sauvages,  hllc  est  bas- 
se et  sert  d'asile  à  une  quantité 
d'oies  sauvages. 

AnabaRa  ,  (Anaôapa*)  fleuve 
du  gouv.  de  Tobolsk.  11  coule  du 
S.  au  N.  l'espace  de  5oo  w.  avani 
de  se  jeter  dans  l'Océan  glacial. 
Ses  bords  sont  iuhahîtés ,  mais 
ils  sont  souvent  visités  parles clias- 
seurs  qui  viennent  y  prendre  et 
tuer  une  quantité  de  rennes  ,  au 
moment  de  leur  passage  k  traverê 
ce  fleuve. 

Akadtr  ,  (ifHa/jMP'B-)  C'est  le 
fleuve  le  plus  sept,  de  la  Sibérie 
Orient.  Il  coule  sous  le  pèle ,  en 

frenant  sa  source  dans  le  lacJoan-. 
a,  qui  se  trouve  dans  la  chaîne 
des  montagnes  nommée  lablonno  j^ 
et  continuant  sa  course  vers  TOr.  , 
il  va  se  jeter  dans  l'Océan  orien- 
tal et,  dans  un  grand  golfe  qu'on 
appelle  mer  d'Anadyr^  au-dessous 
du  détroit  de  Bering  \  qui  sépare 
l'Asie  de  TAmérique. 

ANADyRSKOÉ  MOBIÉ  ,  {jHa^hip^ 

CKoe  juope>)  ou  mer  d'Anadyr* 
On  nomme  ainsi  un  grand  golfe 
de  l'Océan  Orient,  y  dans  lequel 
se  jette  le  fleuve  Anadjr. 

AlVADTRSKOÎ     OSTROG  ,     {Ahot' 

êhipcKoû  ocmpoeb»)  C'est  l'^ta- 
lissement  le  plus  sept,  que  les  K  ua- 
ses  aient  jamais  eu  en  Sibérie.  Cel 
Ostrog ,  ou  fort  palissade  ,  a  été 
établi  sur  une  lie  qui  se  trouve 
dans  l'Anadjr  ,  h  /flo  vr.  de  son 
embouchure  ,  et  sous  le  66^  9'  de 
lat.  sept,  à  6210  vr.  d'IrkouUk  et  I 
2779  d^lakoutsk  Le  bnt  dugous- 
Tememfnt  en  bâtissant  ce  for  lia  , 
étoit  d'y  garder  les  otages  qu'ado 
prenoit  parmi  les  Tchonktchis  e 
d'y  entretenir  en  même  temps  nm 
petite  garnison ,  qui  serviroit  à  le- 
ver les  tributs  imposés  sur  ces  peu 
pies  et  les  loukagnirs  ,  et  qu.1  ei 
même  temps  faciliteroit  les  moyen 
de  les  réduire  entièrement  son 
Tobéissance  de  la  Russie.  î^em  li^ 
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KtanutJe  cet  uiiiTers  glacé  m 
Bourrisseat  d'œufs  d'oies  et  de 
canarda  sauvages,  et  de  TÎande 
de  rennes*  On  y  apportoit  même 
ies  proTÎaîons  fraîches  de  pain  et 
de  biscoît,  et  de  Tean-de-rie,  lors- 
^*en  pro)ctolt  une  expédition 
contre  Ic^  TchouLtcbîs  ;  mais 
tacnne  a'*ajant  eu  de  succès  , 
on  se  décida  4  la  fin  d'aban- 
donner ce  peuple  et  son  pays; 
c'est  pourquoi  le  fort  tut  rase  et 
les  casernes  détruites  et  brûlées 
en  1770*  L'Eglise  qu'on  y  avott 
bàtie  fut  transporta  à  Iakoutsk} 
depnis  ce  temps  il n 'existe -plus au- 
cun établissement  Russe  dans  cette 
contrée  ,  et  les  Tchouktchis  sont 
lestés  les  maîtres  de  tout  le  cours 
de  rAnndyr  ^  d'où  ils  s*enhardis- 
sent  quelquefois  à  btre  des  incur^ 
sions  9  Ter3  le  Camtcbatkif  et  le 
golfe  de  Penjin  ,  pour  molester  los 
panrres  Coriaktf ,  an  ils  massa- 
crent et  ptUent  toutes  les  fois  qu*ils 
penrent  le  faire  impunémepU  On 
oonnoit  r  humeur  féroce  etindomp- 
table  de  ces  babitans  de  TAnadyr» 

Anakoutane  ,  {ÀHaKj^moHb)^ 
ou  Cimëootone ,  c^est  une  des  îles 
ConriUes.  Elle  a  ànpeu-près  100  w. 
de  long  sur  i5  de  large  jj  on  y 
trouve  trots  Toloans  éteints/^  dont 
Ton  est  sur^un  iWs  qui  a  16  v«  de 
eiroonférence  ;  il  se  trouve  au  mi- 
lieu de  rile»  On  trouve  sur  le  bord 
sept,  de  rile  plusieurs  baies  à  fond 
de  sable  ^  et  sur  ces  cAtes  orient. , 
une  baie  profonde  à  fond  rocail- 
leux, où  les  bateaux  peuvent  abor- 
der en  sûreté,  I/ile  a  plusieurs 
ruisseaux  qui  tombent  des  monta- 
gnes et  sont  assez  poissonneux:  on 
y  trouve  aussi  des  renards  rou- 
ges j  mais  en  petite  quantité. 

An DANOA,  {  ÀH^afua»  )  riv.  du 
gouT.  de  Yologda ,  qui  se  jette 
dans  le  Toug.  On^y  construit  des 
barbues  qui  'descendent  ensuite 
dans  le  Youg. 

cKojg»)    Crépost    ou   ibrteressc. 
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C'est  une  de  celles  qui  forment  la 
ligne  du  Caucase.  Elle  a  été  bâtie 
en  1777  ,  à  55  w.  de  Georgtefsk , 
sur  la  p.  riv.  Dongouzk ,  qui  se 
jette  dans  la  Couma.  Cette  p.  for- 
teresse forme  «m  parallélogram- 
me, dont  les  fiices  longues  ont  iGo 
toises  et  les  courtes  100  :  elle  est 
entourée  d*un  fossé  ,  de  chemins 
couverts  bien  palissades ,  et  les 
-batteries  qui  sont  sur  le  remnart , 
sont  bien  dirigées  et  nombrânses*  ' 

AndROUSSOTA  y    (ÀHApucOâCi^) 

C*est  un  village  du  gouv»  de  Smo- 
lensk  9  sur  la  petite  riv.  Gorodnia. 
11  est  célèbre  par  la  trêve  de  1667, 
conclue  pour  i3  â|ns,  ^entre  la 
Russie  et  la  Pologne;  trêve  qui 
porte  le  nom  de  paix  d*Androu3- 
sova. 

^  Angara,  (jHtapa*)  Il  y  a.deux 
riv.  de  ce  nom  ,  quon  distingue 
par  Angara  proprement  dite ,  et 
Angara  supérieure  :  eUes  se  trou- 
vent toutes  les  deux  dans  le  gowv. 
dlrkoutsk  ;  la  première  est  navi- 
gable. Elle  sort  du  grand  lac  de 
Bailal  et  se  réunit  an  Jénisséi. 
Elle  traverse  un  pays  de  monta- 
gnes ,  ses  bords  en  sont  garnis  et 
présentent  des  vues  pittoresques 
et  crandes  ;  des  forêts  superbes  de 
cèdres  et  d'autres  bois  les  garnis- 
sent. Elle  passe  devant  Ja  viUe 
d'Irkoutsk  et  après  un  confis  de 
1,000  w.  loin  de  cette  ville ,  ses 
eaux  deviennent  troubles.  Plu- 
sieurs grandes  rivières  viennent 
sV  jeter,  entre  autres llbkout et 
rilym.  Ce  qu  il  y  a  de  particulier, 
c'est  que  depuis  remboucbure 
de  cette  dernière  dans  l'Angara 
elle  quitte  son  nom  pour  prendre 
oelui  de  Toiii^ouska«  Cette  riv.  a 
23  cataractes  ,  qui  ne  laissent  pas 
^e  d'être  dangereuses  aux  navi- 
gateurs. La  seconde  ,  on  Angara 
supérieure  ,  sort  des  ^montagnes 
du  district  Nerstcbinsk  et  se  jette 
dans  le  Baikal ,  après  un  cours 
de  5oo  verstes. 
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'  Akiaw  ,  (Ani'jiHà.)  (dëtroit  d'}. 
On  nommolt  ain»i  celui  qu'on  con- 
noit  actuellement  90us  le  nom  de 
détroit  de  liëring  ,  qui  sépare  la 
Bussie  Asiatique  de  TAmérique 
sept, ,  et  qui  unit  Tocéan  glacial  à 
I*océan  oriental.  U  a  70  w.  de 
large. 

Anouî  ,  (Ahi^û.)  deux  grandes 
riv.  de  la  Sibérie  ,  qui  ont  leurs 
sources  dans  les  terres  des  Tcliouk  t- 
chis  ^  et  viennent  se  jeter  Tune  et 
Tautre  dans  la  Colyma. 

Antipoyskaia  stanitza,  {Ah^ 
munoôCKOA  cmanui^a.)  ou  bourg 
des  Cosaques  du  Volga  y  dans  le 
gouv.  de  Saralov.  îl  est  sur  le  Vol- 
ga ,  à  2a  w.  au-dessous  de  la  ville 
de  Camiebène*  On  a  trouvé  dans 
les  environs  une. carrière  de  pier- 
res calcaires,  qui  sert  aux  bâtisses 
'  d*Astrakban. 

Anzerskoi,  (AnsepcKOû.)  lie 
de  la  mer  blanche  y  dans  le  gouv. 
d'^Arkhangel,  à  280  w.  au  nord  de 
cette  ville  ^  on  j  voit  deux  bermi- 
tages  occupés  par  des  moines  de 
l'ordre  de  St.  Basile. 

AoULLÉx  9  (  At^JMeu.  )  riv.  du 
gouv,  de  Tobolsk ,  qui  coulant  du 
midi  au  nord  l'espace  de  35o  w. , 
va  se  jeter  dans  TObj^  sur  sa  rive 
occidentale. 

A-OURO-OURNK,  {Ay^po^Z/pHh) 
CVst.la  seconde  partie  du  mont 
Ouratts  que  les  Tatares  nomment 
^insi.  Elle  commence  dans  le  gouv. 
d^Orenbourg ,  près  des  sources  de 
rOural,  et  prend  sa  direction  vers 
le  midi ,  où  après  avoir  dépassé  les 
sources  de  TOri  et  de  TEmba,  elle 
s'arrête  au  lac  Carakoulea  près  de 
là  mèr  Caspienne. 

ApaLskaia  Ocra,  {Ana^hCKaA 
êopa.)  Ou  montagne  d  Apal.  Elle 
^  trouve  dans  leCamtcbatka,  C*est 
un  volcan  éteint  depuis  peu.  L'Apal 
prend  sa  sou  rce  dans  cette  montagne 
pour  se  jeter  dans  TOcéan  orien- 
tal. On  trouve  au  pied  de  la  v^on- 
tagUQ ,  un  grand  lac  dans  lequel 
9(fL  pèche  beaucoup  dt  harengs^ 
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aux  mois  dé  mars ,  avril ,  et  mai» 
Arabat  ,  {Apaôamb.)  p.  -ville 
fortifiée  de  la  Crimée.  Elle  est  si- 
tuée au  commenécment  de  la  lan- 
gue de  terre  entre  le  Sivache  et  la 
mer  d'Azow  ,  et  forme  l'entrée  de 
la  presqu'île  de  Crimée ,  du  c6të 
de  cette  langue  de  terre  ,  elle  est 
à  40  w.  de  Tliéodosie.  Arabat  a  été 
prise  par  lesRusses  en  1773^  «t 
rendue  aux  Tatares  Tannée  sui- 
vante, à  condition  oueles  Turcs 
n'y  auroient  jamais  cU  fça misons  ; 
enfin  en  1785  elle  fut  réunie  avec 
toute  la  Crimée  à  l'Empire  de  Rus^ 
sic.  Cette  ville  se  nommoit  ancien- 
nement Yraklion,  ou  lieracléon,  et 
la  langue  de  terre  sur  laquelle  ell«. 
est  située,  se  nommoit  Chersonèse 
de  Zenon.  Cette  forteresse  représen- 
te actuellement  un  polygone  solide* 
ment  construit  en  pierres  calcaires, 
de  sept  bastions  réguliers  avec  ua 
fossé  sec ,  '  revêtu  également  en 
pierres,  un  long  retranchement  da 
cÀté  du  Sivache  ,  et  un  peu  plus 
court  de  celui  de  la  mer,  sur  lequel 
on  a  établi  des  batteries*  On  ne 
voit  dans  l'intérieur^  à  l'cxa^ption 
d'une  mosquée  bien  bâtie  en  pierre 
avec  un  minaret ,  et  une  petite 
maison  pour  le  commandan*,  que 
quelques  cabanes  à  l'usage  des  sol- 
dats ,  dont  quelques-unes  sont  sur 
le  sol,  et  les  autres  sous  le  rempart 
de  la  place.  On  trouve  sur  la  langue 
de  terre  d' A  rabat  un  roulage 
considérable  de  voituriers  de  la 
petite  Russie,  qui  transportent  en  - 
Crimée  des  vivres,  du  poisson  pris 
souvent  en  quantité  ici, dans  la  mer 
d'Azof,  et  autres  marchandises. 

Aral,  {Apcuib.)  (mer),  ou  lac 
d^AraL  Cette  masse  d'eau  qui  fait 
le  pendant  de  la  mer  Caspienne,  se 
trouve  à  5oo  w.  à  Test  de  cette 
dernière;  son  eau  est  salée,  ses 
bords  sont  plats  presque  partout  , 
excepté  sur  une  petite  éten('«>e  où 
se  trouvent  quelques  montagnes. 
Les  Ruises  la  nommoient  ancien-^ 
nement  Sinéé-moré  ou  mer  bleu«j 


les  TaUrés  lameUent  Arâl-den- 
guiss  ,  à  cause  de  la  quantité  d'Ues 
qui  se  trouTent  dans  sa  partie  mé- 
ridionale. La  mer  d'Aral  a  B09  w. 
de  circonférenœ ,  et  comme  la 
Caspienne  à  laquelle  ^le  ressem- 
ble presqu  en  tout^  elle  reçoit  dans 
son  sein  de  très-grandes  riv.  Sans 
communiquer  avec  aucune  autre 
jner  ,  elle  a  les  mêmes  poissons  y 
en  aussi  grand  nombre ,  et  d'une 
aussi  boDue  qualité  que  la  pre» 
mière.  Sa  profondeur  n'est  pas 
encore  bien  connue  ^  on  sait  seule- 
meni^ue  presque  partout  elle  a  un 
ibnd  de  sable.  Les  peuples  Arals 
qui  habitant  dans  .ses  iles  ,  navi- 
guènt  sur^  de  grands  bateaux  et 
assurent  que  des  vaisseaux  d'une 
certaine  grandeur  pourroient  y 
naTiguer  iacilement.  Si  cela  est 
vrai ,  sa  possession  seroit  d'un 
avantage  inapréciable  pour  la  Rus- 
sie ,  par  la  facilité  que  cela  lui 
donneroit  de  commercer  avec  la 
Bucbarie ,  les  Garacalpaks ,  les 
AraU-,  et  même  les  Indes  ,  en  re- 
montant le  Sir  ou  Sir-Daria  et  le 
Couvan-Darià  jusqu'à  Tachkend 
et  hamarcand ,  qui  sont  Tune  et 
1  antre  bâties  sur  des  canaux  qui 
sortent  de  ces  deux  rivières  par  le 
moyen  d'une  troisième  rivière  qu'où 
appelle  OuUon  -  Daria  ou  Amou- 
Daria  ,  on  pourroit  pénétrer  dans 
la  Boukbane  et  le  Kniva  ;  la  seule 
diûlculté  qui  resteroit  alors,  seroit 
f  embarras  de  construire  des  vais- 
seaux sur  une  mer  dans  les  envi- 
rons de  laquelle  on  ne  trouve  pas 
un  seul  arbre.  On  a  déjà  eu  F  in- 
tention d'en  construire  à  Oren- 
bourg,  pour  les  transporter  pièces 
par  pièces  jusqu'ici,  mais  cette  idée 
d'un  grand  homnie(  Pierre  le  grand) 
est    restée    sans    exécution.    Les 

Erincipales  riv.  qui  se  jettent  dans 
»  eaux  de  rAral  sont ,  le  Sir  ou 
Sir-Daria,  qui  paroit  être  l'ancien 
laxarte ,  le  Couvan  t  Daria ,  et 
l'Amou-Daria,  qui  s'appelle  aussi 
Gbigoa  et  qui  est  l'Obus  des  an- 
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eiens.  Cette  mer 'est  entourée  de 
Steps  daos  lesquels  un  millioA 
d'babitans  errent  de  côtés  et 
d'autres  avec  leurs  innombrables 
troupeauiL^  ce  sont  les  Kirguis,  les 
Tiîrcmens,  les  Arals  ,  les  CaracaK 
pais,  les  Kbévens,  etc.  etc. 

ARAMAKOUTANE  ,   (  ÂpOJUCPCl^» 

manK  )  C'est  la  sixième  des  iles 
Courills.  Elle  n'est  qu'à  7  w.  de  la 
cinquième  ,  son  étendue  est  de  20 
w.  ae  long,  sur  10  de  large  9  on  y 
trouve  un  volcan  éteint,  deux  lacs 
et  deux  p.  riv.  ;  les  uns  et  les  autres 
manquent  de  poisson.  L^iie  est  in- 
babitée,  mais  les  Courills  y  vien- 
nent des  autres  lies  pour  chasser 
les  renards  et  les  veaux  marins  s 
ses  autres  productions  sont  à-pen- 
près  les  mêmes  que  ocUes  des 
autres  iles  de  cet  arcliipeL 

Ardatow  ,  {ApA^moôh)  Il  y 
a  deux  p.  villes  de  ce  nom.  La 
première  est  dans  legouv.  de  iNije** 
gorod  ,  elle  est  le  chei-lreu  d'un 
district,  sous  le  53^12'  de  lat.  sept, 
et  le  60^  52'  de  long,  orient.,  à 
1.52  w.  de  Nijnei.  Cette  petite  ville 
est  bâtie  sur  les  bords  de  la  Lé- 
met  ;  elle  a  une  église  et  ne  con- 
tient qu'une  vingtaine  «de  mai- 
sons, les  tribunaux  et  magasins 
exceptés;  ses  habitans  sont  pour 
la  plupart  des  laboureurs. 

La  seconde  est  dans  le  gouv.  de 
Simbirsk  sur  l'Âlatyr:  elle  est  sous-  - 
le  56^  5ii'  de  lat.  sept,  et  le  54® 
57'  de  long.  or.  à  i45  w*  de  Sim- 
birsk. Elle  a  deux  Eglises  et  1 400 
babitans  des  deux  sexes. 

Ardym,  fAp/ibiAjib.)  P.  r.  du  g.  dô 
Penza,  qui  se  jette  dans  la  Penza« 

Arsnsbourg,  [Apencôiipeh.) 
P.  ville  qui  se  trouve  sur  l'îld 
d'Esel,  dans  le  Golfe  de  Riga.  Elle 
est  sous  le  58^  i5'  de  lat.  sept,  et 
le  39^  58'  de  long,  orient.  à5i9  w. 
de  Riga  :  elle  est  située  sur  une 
p.  riv.  nommée  Peddus  ,  au  midi, 
del'ile.  Cette  ville  a  un  port  qui  se-  . 
roit  assez  commode  s'il  étoit  plus 
profond  j  c'est  pourquoi  les  vais» 
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•eaux  qai  y  viennent,  sont  obliges 
de  rester  en  rade  à  7  w.  de  la  ville* 

L'endroit  où  se  tronve  actuelle- 
ment Àrensbourg,  a  été  habité 
anciennement |mr  les  Estes  idolâ- 
tres quiy  avoient  même  une  espèce 
de  reirandiement  ;  Yaldemar  II , 
Roi  de  Danemark,  j  fît  <x>nstrQire 
une  ibrteresse  de  -bots  en>  1  ao5,  qui 
ayant  éié  brCklée ,  fut  rebâtie  en 
1321,  ^répoque  de  rétablissement 
d'un  évé<^é  dans  cet  endroit,  lies 
évéques  étant  devenus  puissans, 
l'un  deux,  nommé  Uerman  d'O^ 
jiabrugue  ,  y  construisit  un  cbè- 
teau  en  1334)  quç  le  grand-mat trc 
Plettenberg  et  le  duc  Magnus  agran^ 
dirent.,  ornèrent  et  fortifièrent; 
eyisuite  Cbarles  XI  Roi  de  Suède 
en  étendit  les  fortificatins  et  les 
munit d'uqe  artillerie  formidable; 
«afin  les  Russes,  pendant  le  siège  de 
2710  en  firent  sauter  une  partie, 
avant  kl  prise  de  la  ▼illc  qui  eut  lieu 
la  même  année ,  le  i3  dé  septem-> 
bre.  On  voit  par  les  restes  que  les  ' 
fortifications  en  ont  dû  être  consU 
dérablés.  Le  cbâteau  est  bâti  de 
pierres  de  tailje,  avec  une  solidité 
et  une  magnificence  qui  fait  bon- 
Beiir  au  fondateur,  vu  le  temps  où 
il  a  été  construit. 

On  trouve  maintenant  k  Arens- 
bourg ,  une  maison  de  ville ,  une 
'école  publique ,  une  église  Russe, 
une  Lutbérieune,  et  un  hôpital, 
lies  babitans -sont  presque  tous  Air 
•lemands ,  parmi  eux  il  y  a  cepen- 
•dant  quelques  Russes  et  quelques 
Estoniens;  ils  sont  an  non^bre  de 
1 379  personnes  des  deux  sexes.  Il 
se  tient  deux  grands  marchés  an- 
nuellement dans  la  ville  ;  le  com^ 
merce  que  font  les  h(di>itans  est 
assez  considérable  :  il  y  -arrive 
cbaque  année  à->peu-prè$  30  vais- 
seaux qui  eiportent  pour  479OOO 
R.  de  marcbandises  et  qui  en  ap- 
portent pour  a  5^000. 

Argôunia  ,  (y|/>«^/A.)t'iv.du 
.Qouv.  d*lrkoutsk.  Elle  prend  sa 
source  dans  un  lac  si  tué  dans  la  Ta- 
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tarie  cbinoîse,  et  coule  du  midi  an 
nord;  elle  entre  dans  Tempirede 
Russie,  et  sépare  le  district  de  Strë- 
tinsk  de  la  Chine,  sur  un  espace  de 
600  w. ,  après  quoi  elle  se  iH^unit  à 
laChilka,  pour  former  TAmour* 

AAOOtTKSXOI     OSTROO,    (  Ap" 

mtpccKOû  Vcmposh,  )  Ce  rortin 
palissade  ws  tnmve  dans  le  gour. 
dlrkoutsk  ,  district  ^  Strétins^ 
snr  la  rive  occident  de  TAi^ounia 
Il  avoit  été  bâti  en  16821  sur  la 
rive  opposée;  mais  d'après  le  traite 
fait  avec  les  Chînots  en  1689  ,  on 
la  transporté  i  Fendroit  où  il  est 
<  actuellementf  II  y  Êiitsi  froid  que 
très-souvent  penoant  Tjété  lajtérre 
n  y  dégèle  qu*k  une  archine   de 

Frofondeur  ,    ce    qui     empêche 
agriculture  d^  faire  quelque  prcH- 
grès.    On  y   ressent  quelquefois 
pendant  Thiver  et  auprmtems,  des 
secousses  de  tremblemensde  terre.  . 
Arichka,  {'ApuuiKa.)  P.  riv  da 

SOuv.  de  Saratof ,    dans  Fancien 
istrict    de  Gorodistchi  :   elle  se 
jette  dans  TAiva. 

Arinnes  ,  (ApuH^M,^  C'est  le 
reste  d'un  peuple  de  la  Sibérie  qui 
habite  sur  le  bord  du  Jénisséi.  La 
domination  desTatares,  lesémî^ 
grations  ches  les  Kirguis ,  et  le 
mélange  avec  les  Catch  ins  et Otiaks^ 
Tout  réduit  à  quelques    familles 

3ui  vivent  dans  un  aimak ,  sous  la 
treotion  d'un  Bachltk  ou  ancien  , 
qui  paye  les  impôts  que  le  gour. 
Russe  leur  imposa  en  tySf*  Le 
célèbre  voyageur  MiiUer  ayant 
visité  cette  >p*  peuplade,  y  a  trou» 
vé  un  seul  habitant  qui  sût  parler 
sa  langue  ;  le  reste  a  adopté  le 
dialecte  des  Tatares  Catchins  ,  ce 
qu'on  peut  juger  par  le  petit  vo- 
cabulaire qu  a  laissé  M'  MuUer  et 
ensuite  M**  Gmélin  l'ainé  ;  la 
langue  des  Arins  a  dû  ressembler  à 
Tidiôme  de  Otiaks. 

ARJENOVSKAIA  8TANIT2A,  (ilp. 

jKenoâCKaji  CmaKuya*}  bourg  des 
Cosaques  du  Don  sur  les  deux  ri- 
ves du  Khopér.  Ses  habitans  sont 
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•gficoIteiiM  et  Qsëlèrenl  beaoï- 
coup  de  bestiaux  ,  qui  font  ayec 
fe  produit  de  Heur  terre  leur  prin- 
cipale richesse» 

Ab  KARCA  ^  (i^picapica.)  P*  riv. 
dtt  gouT.  de  Xobobk  ,  sur  la^^ 
quelle  est  située  la  ville  de  Tara. 

ÂRKHANO£L  y    (   Âp^tOtUe^b,  ) 

(gouT.  d\)  Il  est  situé  entre  le  61^ 
et  le  71°  de  lat.  seçt*,  et  le  4&°  et 
k8i^  de  long,  orient.  Il  est  bor» 
aéau  N.  par  rOoëan  du  nord  et  la 
mer  Blanche  y  qui  n'en  est  pro- 

Iirement  qu  un  grand  golfe  ;  k 
'Orient  parlegouy.  de  Tobolsk; 
au  midi  par  celui  de  Yologda  et 
d'Olonetz  ,  et  à  roccident  par  ce 
dernier  et  la  Laponie  suédoise  et 
danoise.  Son  étendue  de  For*  k 
Foocid.  est  de  4^000  ^  et  du  N* 
au  M.  de  800  w«  Ses  principales 
riv.  sont  la  Dvina  du  N.,  la  Mezen, 
et  la  Petchora,  VOnéga,  TOudor  , 
la  Taga,  la  Pinéga ,  TOutcha , 
TEfana ,  la  Piîma  ,  et  ce  sont  la 
plupart  des  fieures  qui  se  jettent 
oans  rOcéan  glacial.  Ce  gottr. 
renferme  une  quatîté  de  lacs  et 
de  marais*  Les  lies  de  TOcéan 
glacial  qui  lui  appartiennent  sont 
celles  de  Yardietouss  ,  de  Cal- 
gouief ,  de  Vaigatcbe  ,  Tile  Mat- 
Teief,  Vile  Dolgoï  ou  Tile  longue, 
et  enfîn  celle  de  ISovair-Zémlia  ou 
terre  neuve,  que  les  géographes 
étrangers  nomment  improprement 
KouYclle  Zemble. 

On  dirise  cegour.  en  7  dis- 
tricts qui  portent  chacun  le  nom 
des  Tilles  qui  en  sont  le  cheMieu; 
ce  sont  ceux  i^  d'Arkhangel  ^  2^ 
de  Chenkoursl,  3^  de  Méxen ,  4^ 
CoU,  5^  Onega,  e^Pinégaety^ 
de  fi.liolmagory. 

Jjes  endroits  remarquables  qu'on 
troure    encore  sont   ILérral  , 

oustoz^rsk  ,  Solorki  ou  coutcat 
de  Soloyetzk ,  et  le  fort  de  NoYod- 
YÎnskaia.  Outre  les  Russes  qui  ha- 
bitent ce  gouY,,  il  j  a  aussi  une 
grande  quantité  de  Lapons ,  que 
îtâ  Knsses  nonuoDent  Laparij  ils 
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irirent   dans   le  district   de  Cok; 
quelquea-uns  parmi  eux  sont  chré» 
tiens,  et  des  Semoyades  ou  Sa- 
moiédes  ;  ceux--ci  sont  très-nom- 
breux; c'est  un  peuple  errant  et  ido» 
lâtre  ,  qui  se  trouve  dans  le  dis- 
trict de  Méxen  ,  et  qui  s'étend  do 
là  dans  tout  le  N.  de  la  Sibérie  , 
jttsques  au    bord  de  U  Lena  ;  il 
rit  de  chasse  et  de  pèche ,  et  paye 
un  tribut  qu*on  rassemble  à  Pou- 
stozersk.      On     compte    en   tout 
170,300  habitans    des  deux  sexes 
dans  ce  goUY*  Sa  partie  sept,    est 
montagneuse  et  inculte;  k  méri- 
dien., plus  basse,  abonde  en  excel- 
lent pâturageS^  qui  faYorisent  beau- 
coup   l'éducation  des    bestiaux  : 
les  Yaches  de  Kholmogorî  surtout 
sont   très-renommées    pour   leur 
grandeur  et  leur  beauté.  On  ne  sè- 
me presque  pas   de  blé    dans  ce 
gouY«,celui  qu'on  j  consomme  y  est 
apporté  des  proYioccs  Yoisines    et 
plus  méridionales  de  TEmpire.  I^a 
principale  occupation  des  habitans 
est  la  pèche  de  la  baleine,  des  ha- 
rengs et  des  autres  poissons  de  l'O- 
céan   glacial  y    pour    laquelle    ils 
vont  jusqu'au  Spilzberg;  ensuite 
la  chasse,  le  commerce  des  pelle- 
teries étant  un  article  très-consi- 
dérable dans  ce  pays  :  ils  amassent 
aussi  une  très-grande  quantité  d'é^ 
dredon.  L'archcYéaue  d'Arkhan- 

fel  sequali  fie  d'Archevêque  d'Ark^ 
angel  et  de  Kholmagor. 
Arxhaitoel  ,  (  Apccafuejib.  ) 
Ville  capitale  du  gouv.  de  cenom« 
Elle  se  trouve  sous  le  64^81'  4o'' 
de  lat  sept,  et  le  56^iy  de  long, 
orient. ,  non  loin  de  Tembouchure 
de  la  Dvina  du  nord,  dans  an 
grand  golfe  de  l'Océan  glacial  y 
qu'on  appelle  mer  Blanche.  On  j 
trouve  oeux  chantiers  pour  la  con$- 
tructîon  des  vaisseaux  de  guerre 
et  marchands  ;  1 5  églises  parmi 
lesquelles  il  j  en  a  une  pour  les 
Luthériens  et  une  pour  les  Réfor- 
més ;  un  couvent  avec  un  palais 
archiépiscopal 9    où    réside   l'ar- 
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cîieyéqnc,  nn  séminaire,  tin  gym- 
nase y  une  école  de  la  marine, 
et  un  grand  marcbé  bâti  en  pier- 
res. La  ville  fait  un  commerce' 
considérable  avec  les  .  étrangers  , 
au  moyen  de  son  por|  :  les,  mar- 
chandises qu  on  exporte  consistent 
en  chanvre  ,  lin,  graines  de  cban- 
▼re  et  de  lin ,  résine  ,  goudron  , 
«uif,  boî s  de.  construction ,  difi'é- 
rens  blés,  peaux  de  bœuf  et  de 
cheval;  toile  à  voile,  nattes  d'é- 
corces  d'arbres,  potasse,  soie  de 
cochon  et  autres  objets  :  en  i8o3. 
on  a  exporte  pour  49<>o<)9^^^  de 
roubles  et  on  a  importé  pour 
400,000  Roubles.  On  trouve  plu- 
sieurs fabriques  dans  la  ville,  corn- 
me  p»  ex.  une  ratinerie  de  sucre  ^ 

Îcorderies,  8  fab.  de  filature  ^  une 
eauif,  deux  de  savons;  4  ^''^*" 
ter ies  et  une  distillerie  d'esprit  de 
thérébentine.  Les  marchands  de 
la  ville  commercent  non-seulement 
avec  les  étrangers  qui  leur  appor- 
tent leurs  marclumdiifes  ,  mais  ils 
vont  encore  aux  principales  foires 
de  l'intérieur  deThlmpire  et  jus- 
qu'aux frontières  de  la  Chine:  ils 
arment  des  batimens  pour  la  pèche 
de  la  baleine  et  dés  harengs  ,  et 
envoyd^  à  ^  nouvelle  Zeml,  ainsi 
qu'au  Spitzberg.  Il  s'est  établi  ici, 
en  i8oi  ,  une  com^pagnie  pour  le 
commerce  et  la  pèche  des  harengs; 
elle  €»st  sous  la  protection  du  gouv-' 
Beaucoup  d'Anglais  se  sont  éta- 
blis dans  ce  port  ;  ils  sont  les  pre- 
miers qui  ont  découvert  le  passa- 
ge par  la  mer  Blanche ,  à  l'em- 
bouchure de  la  Dvina  en  1 553  , 
avant  la  fondation  de  la  ville  qui 
eut  lieu  sous  le  règne  du  Tzar  Ivan 
Vasilievitch  ,  en  i58A.  Les  mar- 
chands de  cette  nation  demcuroient 
à  Rholmogor  et  à  Vologda. 

Arkhangel  est  à  1 14^  w.  de  Pé- 
tersbourg,  et  à  1236  de  Moscou, 
On  y  compte  10,000,  habitans 
des  deux  sexes. 

Arkhanoelskoî  Zavod  ,  (ilp- 
'itaMejihcKoù  3aâo/^b).  ou  mina 
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de  enivre  dans  le  gouv.  d'Oren— 
bourg  ,  district  d'Oufa.  Elle  a  été 
établie  en  1758  sur  les  terres  dea 
Bachkirs.  Les  mines  qui  fournis- 
sent le  cuivre  sont  trésor iches  et 
d'un  grand  rapporta  la  couronne  ; 
on  en  fond  annuellement  6,000 
ponds  et  davantage. 

Il  se  tronve  une  autre  mine  du 
même  nom  dans  le  même  gouv.  , 
district  de  Birsk ,  qui  donne  8  à 
900  ponds  de  cuivre. 

Arrone,  (AppoH^,)  P.  rîv-  de 
la  Livonie,  qui  se  jette  dans  la 
"Vessat. 

Arsk  ,  (  ApcKb.  )  P.  ville  da 
gouv.  de  Cazan.  Llle  est  sous  le 
56^  10'  de  lat.  sept,  et  le  67^  38' 
de  long,  orient.^  à  56  w.  de  Cazan. 
Son  nom  lui  est  venil  de  ses  an- 
ciens habitans,  les  Tatares  Areins, 
dçnt  les  restes  vivent  en  Sibérie 
parmi  les  Otiaks.  Après  la  prise  de 
Cazan ,  des  fugitifs  de  cette  ville 
avant  voulu  se  défendre  à  Arsk, 
elle  fut  prise  et  brûlée  par  les  Rus-« 
ses  ;  on  y  voit  actuellement  deux 
églises  et  une  centaine  de  maisons^ 
dont  les  habitans  sont  des  soldats 
vétérans  et  des  laboureurs  ,  qui 
s'occupent  les  uns  et  les  autres 
d'agriculture. 

Artchada  ,  {Apzafl,a)  P«  rîv. 
da  gouv.  de  Penza  ,  qui  sépare  le 
district  de  Tchénbar  de  celui  de 
Penza. 

Artcitadinskaia  ,  {Apza^uw» 
CKa/i'  )  bourg  des  Cosaques  du 
Don,  située  à  l'Embouchure  de  la 
Kniajoï  et  vis-à-vis  celle  del'Art- 
chade,  qui  se  jettent  l'une  et  Taa— 
tre  dans  la  Médveditza. 

Arzamass  ,  (Apsaju^ac^.)  yille 
du  gouv.  de  I^égorod,  et  chef-lieu, 
d'un  district.  £Uç  est  sous  le  55^ 
i5'  de  lat.  sep^  etie  61^  36'  de 
long,  orient. ,  au  confluent  de 
l'Archa  et  de  la  Técha  qui  se  jet- 
tent dans  rOcca.  Cette  ville  est 
à  I09W.  deKijnei,  on  y  conàpte 
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^  ifgVtBCê  et  deux  conrent  ^  dont  midi  par  la  mer  Caspienne  et  la 

«a    de  religieuses;    elle   a  4700  gotiT.  du  Caucase,  et    à  rOccîd« 

kbîUas  des  deux  sexes.  par    les    terres   des  Cosaques  du 

Les  habîtana  font  un  commerce  Don.  On  divise  cegoor*  en  qnatre 

mes  considérable'  de   toiles    de  dîstricu ,  qui   portent  chacun  lo 

lia,  qa'ib    exportent  à  Moscou  nom  de  leurs  chefs-lieux,  ce  sont 

et  à  Pf  lersboiirg.  On  troure  des  ceux:  i^.  d\^straklian,  a^.  de  Cra-» 
kbnqaes  dVtoîles  de  soie  à  Arza-^  snoit-iar ,  5^«  d^Enotaevsk)   et  4^« 

BMts ,  ainsi  que    des  cuirs  assea  de  Tcbernoï-i'ar.  Ce  gouY.  est  Ibr-i 

lien  IraTaiUés.  mé.  d'un  pays  plat^  rempli  de  laça 

Asiiss  ,    lAcKucd.)    rir.    du  salans  et  d*ttn  sol  en  général  aride, 

gSBT.  de TobolsL.  iQle  se  jette  dans  excepté    les  environs  des  rivières 

k  ToflMu  qui  produisent  de  bons  pâturages; 

AssiRiBifE,  (  Actephenh.)  Fn  les  terres  en  sont  sèches    et  ^u 

EitODÎen  Asséri^  Moi'sseet  Pédes-  productives  :  c^est  poitrqudi  On  j 

le;  ee  sont  des  terres  en  Kstonie  ^  sème  fort  peu  de  blé,  çxcepté  un 

dpDS  le  district  de  V  Irlande.  Klles  pende  maïs  etd'orge^  les  habi- 

Mmt  situées  sur  le  bord  de  la  mer.  tans  n'en  cultivent  aucun  :  la  cau- 

Pédesseétoitauparavant  un  couvent,  se  de  cette  aridité  doit  etreattri- 

OayToit  encore  un  bâtiment  de  buée  au  manque  total  de  bois;  il 

Cierre  carré,  avec  une  tour^  dans  ne  &ut  cependant  pas  en  conclure 

«  mors  très-épais  de  laquelle  on  que  les  habitans  en  soient  pauvret; 

itroaTé,  il  n'y  a  pas  long-temps,  la  pécbe  qui  est  un  article  de  com'» 

in  ornemens  d^'église  et  des  vases  merce    considérable    les  enrichit 

ncrfs.  Ce  bâtiment  vient  d*étre  beaucoup  ;  la  culture  de  la  vigne  , 

répara,  et  c'est  un  des  plus  consl-  du  mûrier  et  du  sésame  commort- 

J^nibles  dans  ce  moment  de  tout  ce  oe  4  y  prospérer  :  le  tabac  y  réus^ 

oalon.  Le  port  de  Maholm,  atte-  ait  très-bien  dans  certains  endroits, 

saot  k  cette  terre,  appartient  à  la  et  la  réglisse  partout;  et  d'un  autre 

eoaronneet  eatun  dci  plussùrs  de  c5té   lenorme  quantité  de  bétail 

celle  c6te;  00  j  a  établi  un  parapet  une  les  peuples  nomades  élèveiit 

EQr  sa  défense ,  pour  Tentretien  dans  les  Steps  de  ce  gouv. ,  sert  à 

qael  on  perçoit  un  petit  droit  7  entretenir  l'abondance.  Lespro- 

•nr  les  bâtimens  qui  entrent  dans  ductions    qu'on  en  exporte  sont  : 

le  port.  IjOS  insulaires  des  envi-  les  vins,  les  raisins  frais  et  secs  , 

nos  viennent  y  acheter  les  den-  le  poisson  ,    le  caviar ,   la  colle  de 

I  i^onileur  sont  nécessaires,  et  poisson,  le  bétail,   le  suif  et  les 

'  b  aoblesse  y  charge  son  bled  et  cuirs.   Ses    habitans^  hormis  les 

fes  eaux-de- vie  pour  Pétersbourg  Russes,  sontdes  Tatares  de  Bouk- 

M  la  Finlande.  La  pèche    d'un  faarie ,  du    Guillan  et  du  Nogais  ; 

I  ptit  poisson   qu'on  appelle    ici  ensuitedes  Arméniens,  des  Indiens, 

!  iMlakoucbka  et  qu'on  sale  &-peu-  des    Persans ,  et    des   Calmouks» 

Es  comme  les  anchois,  rapporte  On  compte  i3>  1 55  kibitks,  ou  ten* 

aoonp    aux  babitans  ;  on    eu  tes  de  ces  derniers  ;  les   autres  se 

pitnd  quelquefois  jusqu'à  Soocba-  montent  k  7,5oo  personnes  ;  et  en 

Kttes  pleines  d'im  seul  ooupde  tout  la  population  de  ce  gouverne* 

iOet*  ment  peut  être   portée  à  62,000 

AsTlAKHAir  ,   (  Âcmpaxanh.  )  âmes. 

(gottv«d')«  Il  est  borné  au  N.  par  Ses    principaux  fleuves    sont; 

ttlni  de  Saratof  :  à  TOr.  par  une  le  Volga ,  le  Gachoume ,  l'Oural/ 

prtie  de  celui  d'Orenbourg  et  le  et  les  trois  Ouzénes  ,  ces  derniers." 

atep  des  Kirguisa-Caissaks  j  au  se  jettent  dans  un  lac. 

ToBf^    1.  3 
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Astrakhan  ,     (Àcmpajcaub.)  un  arclievéque  Armémen,  dont  lé 

I.a   ville   d'Astrakhan  ,     cap*   du  palais  épisoopal  est  assez  mal  bâti* 

gouv.  de  son  nom^  est  une  des  Astrakhan  a  en  outre   un  s^mî- 

{»rincipales  et  des  plus  riches  de  naire ,  un  gymnase,  un  laboratoire 

'Empire  de  Russie  :  elle  est  située  pharmaceutique  dans   lequel    oa 

à  Tembouchure  du  Volga  dans  la  fait  des  provisions  de  médecines 

mer  Caspienne,  sur  une  île  formée  pour  Tintérieur  de  TEmpire  ;  22 

par  deux  bras  de  ce  ûeUve  et  qu  on  fabriques    d'étoffes    de  soie ,    67 

appelle    Zaïetchy*bougor  ,  ce  qui  d'étoifesde  coton,  18  teintureries, 

veut    dire  Monticule  du  Lièvre  :  quelques  fabriques  de  cuirs  et  de 

elle  est  sous  le  46^  21'  de   lat.  suifs.  Les  maroquins  et  les  cha-' 

sepU  et  le  65^  4^'  ^®  long,  orient,  grins  qu'on  prépare  ici,  sont  d'une 

C'est  un  port  de  mer,  où  on  trouve  qualité  supérieure:  la  ville  ren- 

une  amirauté  et  des  chantiers  pour  terme    une  quantité    de  jardin»  ^    . 

la  marine:  sa  situation  sur  un  flen-  où  Ton  cultive  des  raisins  ainsi  que 

ve  navigable ,  qui  lui  apporte  les  d'antres  fruits  ;  les  melons  d'^eau 

Eroductious  de  tout  l'empire ,  et.  qu'on    y  recueille    ont  la  répa-^ 

L  facitité  qu'elle  a  de  les  expor-  tation    djâtre    les   meilleurs.    Sa 

ter  en   Perse ,    en  Boukharie  et  population  peut  monter  à  20,00a 

jusques  au%  Indes ,  et  d'en  reoe^  nabitans    des    deux    sexes.  Cette 

voir  des  marchandises  en  retour  ,  ville  est  à  ia36  w.  de  Moscou, 
eu  font  l'entrepôt  d'un  commerce       L'ancienne   ville    d'Astrakhan  , 

considérable  :  sa  population  étant  capitale  d'un  royaume  Tatare  de 

composée  de  Russes ,  de  Persans,  son  nom,   prise  en    i554  par  le 

d'Indiens  ,  de  Tatares  ,  de  Bouk-  Tzar  Ivan  Yasilevitch,  n'occupoit 

hares,de  Calmouks  et  d'étrangers  pas  la  place  où  est  bâtie  la  ville 

de  divers  pays  de  l'Europe ,   qui  actuelle  ;  elle    devoit    élre  à  dix 

tons  ont  conservé  leur  costume,  wersles  au-dessus,  sur  le  Yolga^ 

en  rend  le  séjour  agréable  et  le  à  Tendroit  où  étoit  il  n'y  a  pas 

coup  d'oeil  pittoresque.  On  trouve  long- temps,  une  fabrique  ae  salp4« 

à  Astrakhan  trois  bazars  ou  kans,^  tre;  ou  bien  à  70  vrerstes  plus  haut 

&  la  manière  asiatique  ,  dans  l'un  sur  un  bras  du  Volga,  qu  on  nom- 

desqueU  trafiquent  les  marchands  meAkhtouba,  car  on  voit  k  Vun 

des  villes  Russes  ,  dans  Tautre  les  et  l'autre  de  ces  endroits  ,  des  ruî-- 

Asia tiques ,  et  dans  le  troisième  nés  de  bâtimens    très-considéra- 

les  Indiens    exclusivement.     Une  blés ,    dont  les    pierres    ont    été 

partie  de  la  ville  est  ceinte  d'une  transportées  pour    bâtir   TAstra— 

muraille  en  brique  qui  tombe  en  khan  actuelle, 
ruines  ,  elle  se  nomme  Créml  et  a       ATalykovka,  (ÀmajihiKoeKam) 

été  bâtie  par  le  Tzar  Yasilei  Ivano-  p.  riv.  dugouv.  d*Ecatherinoslar. 

vitch  Chouiskoy.  En  général,  AsW  Elle  n'est  remarquable    que  par 

rakhan  n'est  ni  régulièrement  ni  un  fortin  qu'on  avoit  bâti  dessus^ 

bien  bâtie;  la'  ville  est  mal  pavée  en  1756. 

et  remplie  de  boue  dans  certaines       AtAMANSKOi^  (AmajucmcKOû') 

saisons  de  l'année  ;  cependant  on  mine  de  cuivre  dans  le  gouv.  de 

y  trouve  quelques  beaux  bâtimens:  Perm,  sur  la  riv«  du  même  nom  y 

elle  renferme  deux  couvens ,  25  qui  se  jette  dans  la  Cama.  Elle  a* 

églises    Russes,  2  arméniennes,  été  ouverte  en  1 72 1  et  appartient 

une  luthérienne,  une  catholique-  depuis  cette  époque  à  la  famille 

romaine   et  plusieurs   mosquées.  deStrogonof. 
Le  4palais  de  l'archevêque  Russe       Atatghi  ,  (Amazu.)  montagne 

est  asses     beau  }    il    y    a   aussi  considérable    sur   les    bords  4« . 
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rOaral^  da  coté  des  Rîrgaîs,  l>ane,  les  habitant  de  cette  tle 
£lle  n'est  tonte  que  mine  de  fer  et  sont  les  Cosaques  de  la  mer  Noire 
d*aîmant  ,  entremêlée  de  couches  Tchernomors  ;  ils  sont  tous  pé« 
d'nn  beau  jaspe  brun  et  ronge,  cheurs,  et  font  un  commerce  très- 
veiné  de  kvartz;  on  voit  sur  ses  considérable  de  poissons  avec  Con- 
çûtes des  tombeaux  Kirguis ,  et  stantinople,  où  ils  envoient  an- 
quelques  travaux  anciennement  nuellement  d'ici  2,000  tzen ters 
commencés  pour  extraire  le  miné-  d'estui^cons  séchés  au  soleil; 
lai.  1,000  tzenters  de  caviar  d'estur- 

Atchagoda.  >  {Ax^aeo^fu)  '»▼.  geon  ;^  3,ooo  tzenters    de  graisse 
"dn  gooT.  de  Novogorod  ,  qui  cou-  de  poisson ,  et  une   centaine  de 
lant  de  l'occident  à  l'orient,  vient  tzenters  de  colle  de  poisson, 
se  jeter  dans  la  Mologa  ,    au  des-  Atkarsk  ,  lAntKap cKh.)  p«  vil- 
sons  de  la  yille  d'Oustioujna*  le  du    gouv.  ae  Saratof,    sous  le 

Atchinsk  ,  (ifeuKCKÔ-)  Ville  du  52®  de    lat.  sept,  et  le  63^17'  ^^ 

Sonv.  de  Toboisk ,  sous  le  66^29'  long.  or.  sur  l'Ëtkora ,  à  79  w. 
e  lat.  sept.^  et  le  107^  20'  de  Ion-  de  Saratof.  On  y  compte  i^3oo  ha« 
git.  orient.  ,  sur  la  Tchoulim  qui  bitans  des  deux  sexes, 
de  là  conmience  à  couler  vers  le  Atta,  {Ama*  )  C'est  une  des 
nord  avant  de  se  jeter  dans  l'Oby.  îles  Aléoutes.  Elle  a  été  découverte 
Cette  petite  ville  est  à  i^Sog  w,  de  en  1745  ;  son  étendue  est  de  99  w. 
Toboisk.  Ses  environs  sont  d'une  sur  20  et  3o  de  large.  Elle  renfcr- 
si  extrême  fertilité,  quun  grain  me  trois  p.'riv.  et  quelques  lacs. 
m  rapporte  3o,  année  commune;  Les  habitans  qui  sont  au  nombre 
c'est  pourquoi  les  habitans  s'a-  de  80,  tant  femn^csetenfans,  com- 
donnent  tous  à  l'agriculture,  et  mencent  à  s'habiller  à  la  russe, 
fournissent  beaucoup^  de  blés  aux  parlent  ou  comprennent  presque 
provinces  voisines  ,  dont  plusieurs  tous  la  langue  russe  ,  et  reçoivent 
en  manquent  entièrement.  At-  les  choses  nécessaires  à  leurs  vô- 
efainsk  n'est  peuplée  que  d'exilés  tcmens  des  marchands  du  Carn- 
et de  quelques  Tatar*^.  s  Tcholymes.  tchatka,  auxquels  ils  donnent  en 
Atchouïew  ,  (Aci^eâb)*  C'est  retour  des  fourrures  et  des  peaux 
une  île  formée  d'un  côté  par  la  de  veaux  marins, 
mer  d'Azof  et  des  trois  autres  cô-^  kVALiAK  ^  {  JeaJi/iKh^)  mon- 
tés par  les  trois  bras  du  Couban ,  tagne  considérable  et  élevée  du 
qu'on  appelle  ici ,  Coumli-Couba-  gouv.  d'Orcnbourg.  La  chaîne 
•ne,  Coubane  propre  etTemruk-  dentelle  fait  partie,  s'étend  du 
Coubane.  £lle  est  au  N.  £•  de  Vile  sud  à  Tonest ,  et  a  environ  1 8  tv. 
*de  Taman  ^u  Phanagorie,  dont  de  longueur.  Cette  montagne  est 
'die  est  plus  grande,  quoique  beaucoup  plus  basse  quel' //'/a/77/a- 
moins  montagneuse:  celle -ci  est  liataou  ^  cependant  son  sommet 
remplie  de  marais  et  de  sable,  est  aussi  marécageux  et  couvert  de 
Les  endroits  considérables  qu'on  bois.  C'est  sur  cette  mon  tagne  que 
y  trouve  sont  :  i».  un  château  oui  les  Bachkiret  font  leur  princ  pale 
porte  le  nom  de  l'île  ,  et  dont  les  chasse.  On  y  trouve  surtout  h(^au- 
fortifications  sont  en  bois  ;  2°  Ker-  coup  d'ours,  de  cerfs  et  d'élans, 
mentchoug  ou  Kirman  ,  sur  le  Les  ours  font  beaucoup  de  tort 
principal  bras  du  Couban;  c'é-'  aux  Bachkires.  C^es't  dans  la  p.ir- 
loit  une  ville  considérable  au  XrV«  tie  orient,  de  cette  montagne  qu'est 
siècle,  et  même  la  principale  de  la  source  principale  de  la  nv.  Bé^ 
toutes  ces  contrées;  3".  Cozadji ,  laia.  Dans  le  côté  occid. ,  on  trou- 
petH  èourg.suf  le  Coumli-Cou-  vekt source  d'une  riv.  assez  con- 


aS  AVA  AVA 

•id^rable  nommëe  Ai,  qaS  se  joint  Atatcra  ,  «  l  Abom»  )  rî?.  dm 
il  rOufa  ,  à  I20W.  au-dessus  de  gonT.  dlrkoutsk  noD^mee  dans  la 
Crosuoounmsk.  Cette  montagne  langue  deê  (>amtc)iadales  Souuaê^ 
donne  aussi  naissance  à  deux  p.  chau.  Apres  un  cours  d'oc  en  or.^ 
rlv.  nommas  toutes  deux  Aou^  elle  se  jette  dans  un  golfe  de  l'o* 
chaze  j  lesquelles  après  un  conr«  c<^an  oriental.' Elle  a  enriron  la 
de  5  w.  se  joignent  ensemble  ,  et  même  largeurque  lariv.  Bolchaia^ 
tombent  par  une  commune  em-  et  prend  sa  source  dans  la  mon^- 
boucbure  dans  l'OuraL  Outre  ces  tagncMe  Bâkang^  depuis  laquells 
riv.  la  montagne  d'Avaliak  l'orme  elle  parcourt  jusqu  à  son  embou-« 
k  lac  de  Tiouliouk*  cbnre  un  espace   de  i5o  ir«  EII0 

Avares*)  {A^aph^*)  peuple  oui  ne  le  cède  presque  pas  en  gran^ 
forme  la  principale  branche  des  deur  à  lai' olcbaïa  )  cependant  elle 
LesguintsU»  On  lOi  nomme  aussi  ne  reçoit  pas  de  rÎTières  aussi  con^ 
Kounzatchis.  ils  habile  ut  entre  la  sid^rables  que  cette  dernière,  maie 
Cikhëtie  et  le  Daghestan,  précisa  elle  est  célèbre  par  une  l>aie  dan» 
ment  au  sud-ouest  de  la  Russie ,  laquellç  elle  entre  par  le  c6té  occi«» 
au-delà  de  l'embouchure  du  Vol-  dental,  et  à  laquelle  elle  a  lait 
ga  ,  sur  les  bords  de  la  mer  Cas^    donner    le   nom  ^Açatchinskaïa^ 

tienne,  près  de  Derbente^  de  Cou-  Cette  baie  reçoit  beaucoup  de  pu 
^ct ,  avec  les  Madjares  et  les  Co-  riv.  L'eau  de  la  riv  d' Avatcha  est 
mans,  peuples  de  méqte  origine  b^nne  et  saine, 
qu^eui.  Au  quatrième  siècle,  per-  Avatgha,  (^«oca.)  on  port  da 
•ëcutës  par  le»  Huns,  ils  passèrent  Pëtropavlovsk  ,  dans  le  même 
dans  la  Pannonie,  et,  en  ayant  gouv.,  canton  d'Okhotsk,  district 
fait  sortir  les  ^lavons  ,  ils  s^  ëta-  de  Pfijnë*Camtchatsk«  Il  est  daoa 
l>lirent  avec  ceux  qui  restèrent,  la  baied^AvAlchinskaïayanôS^l'a'' 
Nestor  les  nomme  grands  Ongres  de  lat.  sept.,  et  au  i6n^  13' 3o'' 
pour  les  distinguer  des  M^djares  de  long,  orient.  Il  est  oistani  de 
et  des  Comans  qu  il  nomme  sim-  312  w.  deTOstrog  de  Bolchi^retsky 
plement  Oncres ,  et  qui  pas^rent  et  d'environ.  1000  w.  de  la  rir« 
de  1  Orient  dans  ta  Pannonie  après  Boichaïa  ,  en  suivant  la  mer  )u«« 
1  s  premiers ,  CtIu^L  dans  le  IX*  qu'à  Okhotsk  ^  en  ligne  droite» 
siècle.  Cet  Ostrog  lut   fonde   en    1740* 

A  VATANOK ,  {AeamanoKh^  Tu*  Qnant  aux  habitans  ,  ils  y  ont  ëié 
ne  des  lies  Aléoutiennes ,  située  transportes  des  ostrogs  de  Nij^né 
entre  l'Asie  et  l'Amer ique  ^  dans  Camtchatsk  ,  et  deVerkhné-Cam- 
rOcéan  Pacifique.  Elle  est  s^par^    tchatsk.  On  v  a  bdti  d'assez  belles 

I»ar  un  détroit  large  de  3o  w.  de  maisons  ;  mais  c'est  surtout  le  hà^ 
'lie  d'Akoune,  qqi  est  à  son  ouest,  timenl  du  bureau  du  Camtchatka 
Un  autre  détroit  large  de  30  w.  la  qui  est  magnifique  par  rapport  an 
sépare  de  Tile  de  Kihalka ,  qui  pays.  Ce  bâtiment  est  aux  envi- 
est  à  son  N,  O,  L'ile  d'Avatanok  rons  du^  port  de  Pétropavtovsk  ; 
a  environ  20  w.  de  long  sur  5  à  5  TF-glise  qui  est  bâtie  dans  un  bel 
de  large.  £llc  n'a  point  de  port  et  endroit  IVipbellit  encore.  Pour  oe 
contient  environ  30  habi'ans  qui  qui  regiirde  la  prol'ondenr  du  port, 
se  nourrissent  d^herbes,  de  racines  sa  force  naturelle  ,  la  sùretë  qu'il 
et  de  baies  de  martagon.  11  y  a  oil're  contre  les  vents  ,  il  seroit  di^ 
quelques  ^petites  ri^»,  mais  sans  (icile  d*en  trouver  un  semblable, 
potssons.  Les  animaux  de  Tile  Ce  port  prepd  le  nom  de  Petror> 
sont  des  renards  ,  qui  sont  noirs  «  navlovsk  (  de  St.  pierre  et  de  St« 
bruns,  gris-de-more  et  roux.  raul^  des  dena  paquebots  de  6t* 
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fSemetdeSu  Paulqaî  yontli;*  ets*e$t  terminée  parnne  nuëede 

Ter«é.  AatireibU    00   ie  nommoit  ceudreâ  sort. es  du  volcan,  qui  ont 

kaîe  de  Niakine  ,  e*  la  nom  êiAça*  coutert  le^  eurirous  à   1  Terchok 

icAa  lui  vient  de  la  piv.  d'Aifatcfia  dVpaisséur*  ^ 

qai  ae  jette  dans  ti  baie  par  VOuebt.  Avekhakhi  ,  (Aôexajru)  peu- 

AVATeBiNi&AlA,(^<'a-fmcK<M.)  ple.qui  habite  dao»  les  montagnes 

(baie  a"),  hlie  99i  presque  roude,  du  Caucaae,  dans  Ip district  de  Bék- 

ei a  environ  aow.  de diamètro,  son  hlivansk  ,  sur  U  fit,  àe  Laba^  et 

entpëe  est  large  de  3  à  400  sagènes,  dans  les  districU  de  Cbatiklioif,  de 

et  ai  prolonde  que  \eê  vaisseaux  Chakboffou  Bouliofls  et  Tronboff, 

aème   peuvent  y    aborder.    Elle  sur  la  mer  iNoire,  à  foc.  de  Capet, 

etmatarellemeotpartagéeen  3 par-  Avgoesk  .  (  AôtoocKb,  )  lorge 

fies  ou  haies  de  moindre  grandeur,  de  ter,  dans  le  gonv.  de  Nijegorod 

qui  se  nomment  Niakina^  Rako^  au  district  de  Crasnoalobodsk,  sur 

»ala  ,  et  Taréinata  qui  sont  lou-  la  riv.   d^Avhon   Elle  a  élé  fondée 

tes  propres  à  former  des  ports  ,  et  en  1 754.  ll-y  a  an  foiJrncau  et  deux 

q«in  ca  différent qne par  l'étendue,  marteaux.                    \ 

Bina    la  dernière  expédition  du  ^Avhob  ,  (Âoewb)  p.  riv.  du 

CamKcbalka ,  soua  le  commandeiP  gouv.  de  JNijégorod.  Elle  prend  sa 

ment  du  Capitaine  Commandeur  soijrce  dans    un  lieu  couvert  do 

Bering  ,  le  pilote  Sélagine  choisit  bois  ,  et  après  un  cours  de  22  w. 

la  preaiière  et  la  moindre  de  ces  dans  le  district  de  Troïtsk  ,  et  de 

bai^  pour  pprl  à  ses  paquebots,  5  clans  celui  de   Crasnoslobodsk  , 

et  y  fit  bâtir  les  magasins,  les  mai-  elle  se  jette  dans  la  riv.  Sivil. 

sons  et  les     casernes    qu'on    lui  Avlita  ,  {A^Mma,)   excellent 

aroît  ordonné  de  construire.  Le  port  dans  le  gouv.  de  1  auride  ,  en 

fend  de  la  baie  est  sablonneux  ,  et  Crimée.  Il  est  situé   à  l'embou- 

n  est  point  ferme.  Elle  est  profon-  cbure  de  la  riv.  de  Kirikli-Eçzene, 

de  de   14  à   18  pieds.  A  3  w.  du  an   N.  O   de  Balaklava.  L'entrée 

pcMTt  ,  au  inUieu  du  chenal  ,  il  y  a  est    ÀTouest^iet    des   vaisseaux 

quelques  pierres  qui  ne  sontrecou-  peuvent  sans  danger  passer  Tbiver 

vertes  que  d'un  pied  d'eau,  et  qui  dans  oe  port. 

C  conséquent  sont  à  craindre.  AvwÉjskaïa  ,     (  AôuemcKOA.  ) 

plus  hautes  marées,  à  la  nou-  baillage  du    district    de  Totma  , 

telle  et  à  la  pleine  lune ,  y  sont ,  dans  le  gouv.  de  Vologda.  On  y 

d*aprè»lesobservation3|de  5  pieds  tient  tous  les  ans  une  foire  pen- 

et  de  8  pouces  anglais.  dant  le  carême  qui  précède  la  St*- 

kyArtcnivsK\iA^(A6tj£zuHCKaH.)  Pierre, 

(volcaa  d'),  nommé  paries  Co-  AyziANO-PiTROVdsoîf ,  (A03A» 

saques  du  pays  Gorélaia  Sopka  ^  no^IIempoôCKoù.)  fonderie  supé- 

par  les  Camtchadales   de  Bolché-  rieure  ,  k  fournaise  et  à  marteaux, 

reisk  AgUeskine,  et  par  les  autres  Elle  se  trou?e  dans  le  gouv.  d'O- 

Apahatchoasse.  Il  est  à  une  dis-  renbourg, district  de Stcrlitamatsk. 

tance  asses  considérable  au  nord  Elle  a  été  établie   par  ordonnance 

de  la  baie  d*Avatchmskaïa  ,  mais^  en  1755  ,  sur  la  p.  riv.  à* Ar^iana^ 

ion  pied  touche  presqu  à  la  baie.  Il  et  dans  une  terre  des  Bachekires  , 

fîune  san^  cesse  depuis  long  temps;  prise  à  ferme, 

mais  il  ne  s'enflamme  que  par  fois.  Avzi  ano-tPetrÔ  VSKOi',   (  Ae^'Hm 

L'éruption  la  plus  terrible  a  été  Ho^IIâmpoecKow)  fonderie   ^11^ 

ccUc  de  1757,  qui  a  eu  lieu  en  rieure,    à  marteaux ,  située  dans 

été ,  selon  les  Camtchadales.  Elle  te  même  gouv. ,  au  même  district^ 
n'a  pas  duré plu$  de  ^^lu^wceê  ^  ' çt  sur  la  même    riv.  ^  mais  pius 
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bas;  c'est  pourquoi  on  la  nomme  et  qne  son  commerèe  a  rendu  trè»« 
inférieure.  fe^meuse.  Le  nom  d'Azow  lui  a  été 

AzANS  ou  AssANS,  (Asantiu^)  donne  p&r  Asouf,  prince  PoIoV<* 
petit  peuple  de  race  mongoUe^on  le  tzien.  Cette  contrée  depuis  déva^ 
nomme  actuellement  Tatares  d'O-  tée  par  les  Busses  ,  étoit  au  1 1»  et 
xans.  Il  formoit  anciennement  une  i!i"  siècle  au  pouvoir  des  Polov— 
des  hordes  les  plus  •  puissantes  des  tzis*  Quoiqu'il  en  soit ,  le  nom 
Mongols  et  avoit  un  langage  par-  d'Azow  s'est,  conserré  parmi  les 
ticulier  ;'  mais  les  guerres  y  les  Russes.  Les  Turcs  le  prononcent 
maladies  et  d'autres  causes ,  ont  Adsak  on  Asak;  mais  d'autres  l'ont 
diminué  ce  peuple  au  point  qu'il  corrompu  encore  davantage  ,  en 
en  reste  h  peine  lo  à  12  familles  écrivant  tantôt  Osow,  et  tantôt 
Ce  reste  d  un  peuple  entièrement  Cassava*  Des  Polovtziens  cette  vil- 
détruit  habite  au  même  endroit  le  passa  aux  Génois  qui  s'en  em— 
qu  habitoient  ses  ancêtres  ,  c.-à«-d*  parèrent  vers  le  commenoeiQeat 
sur  les  bords  de  TOusolka  qui  sort  du  i3«  siècle  9  et  la  nommèrent 
de  la  rive  gauche  de  la  Tasséva  9  Tana  ;  il  est  probable  qu'elle  leur 
qui  tombe  dans  la  Toungouska  ^  et  fut  ravie  po^r  quelque  temps  par 
cette  dernière  dans  le  Jénvssei.  les  Tatares  qui  s'étoient  rendoa 
Ils  sont  gouvernés  par  un  Bachlyk  puissans  dans  cette  contrée  ;  car 
ou  ancien  de  leur  nation,  vivent  il  existe  une  monnoie  Axowienne^ 
tranquillement  et  sont  fort  iLnis  qui  porte  Tempreinte  du  nom  du 
entre  eux.  Leur  langage  est  tout  Khan  Takh  Tamjche.  Ce  qu'il  j  a 
différent  de  celui  des  Otiaks  et  des  de  certain,  cest  qu'en  1892  ,  cet^ 
Arines.  M'*  les  accadémiciens  Mûl-  te  ville  fut  enlevée  aux  Génois,  par 
1er  et  Gmélin  ,  ont  trouvé  parmi  le  fameux  Timour  -  Axac  ou  Ti- 
eux  en  1735  et  1740^  deuxper-  mour-leng,  après  la  mort  duquel 
•onnes  qui  parloient  encore  leur  ayant  été  assu|étieauKhan  de  Cri-» 
ancienne  langue ,  et  en  ont  ûiit  un  inée ,  elle  passa  en  1471  sous  la 
petit  vocabulaire.  Comme  il  est  domination  des  Turcs«  En  1687 
probable  qu'il  ne  reste  plus  per-  les  Cosaques  s'en  étant  rendus 
sonne  parmi  eux  qui  l'entende  maîtres  ^  ils  la  défendirent  en 
actuellement,  ce  petit  monument  1641  contre  les  attaques  des  Turcsj 
devient  précieux.  Les  Azans  par-  mais  l'année  suivante ,  ils  en  fi- 
lent actuellement  tatare ,  mais  rent  eux-mêmes  sauter  les  forti-> 
mal,  leur  langue  est  une  espèce  de  (ications,  et  la  brûlèrent.  Ijes  Turcs 
jargon  à  peine  compréhensiblet       l'ayant  rebâtie  en  1672  ,  ib  la  for* 

AziASs,  (Aa/ich,)  il  y  a  deux  tîfièrent  pour  la  -mettre  à  l'abri 
riv.  de  ce  nom,  l'une  dans  le  gouv.  des  attaques  de  la  Russie,  qui  for« 
de  Penza,  l'autre  dans  celui  de  mait  sur  elle  de  nouvelles  préten- 
Ntjégorod  ;  elles  se  jettent  toutes  tiens.  £n  1695,  les  Russes  s 'étant 
les  deux  dans  la  Mokcha.  emparés    de    deux    fortes  tours  y 

A20W  ou  AzoF,  (Aaoab.)  Ville  qui  protégeaient  la  ville,  la  pri- 
•du  gouv.  d'Ëcatherinoslaw  ,  très-r  rent  elle-même  en  1696 ,  en  aug* 
commerçante  ;  et  forteresse  célè-  mente  rent  les  fortifications  ,  et 
bre  ,  située  sur  un  des  principaux  furent  ensuite  obligés  de  la  céder 
bras  du  Don ,  à  3o  w.  de  son  em-  encore  aux  Turcs  ^  à  la  paix  de 
.bouçhure  et  à  545  vr.  d'Ecatberi-  Prulh.  S'en  étant  emparés  de  nou- 
noslaw.  C'est  dans  cette  contrée  veau  en  1756,  ils  la  remirent  en. 
que  les  Grecs  bâtirent ,  il  y  a  plu-  bon  état  ;  mais  ils  furent  cou- 
sieurs  siècles  ,  la  ville  deTanaïs^  traints  de  l'abandonner  et  de  la 
qui  a  essayé  diverses  révolutions  y   raser  ^  en  1739  à  la  paix-  de  Bel- 
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|nde.  En  1769  elle  fiit  encore  rë-  .rien^  aujourd'hui  détroit  de  Jéni- 

tahUe  et  repeuplée;  enfin  en  17749  ^bIa,  et  se  trouve  entourée  de  tout 

elle  fut  cédée  pour  toujours    k  la  c6té  par  la  Russie»  Sa  plus  grande 

Jlnssie  y  par  les  Turc^ ,  en  yertu  longueur  ,  sans  j  compter  la  baie 

da   traité    conclu  entre  ces  deux  de  Taganrok ,  est  de  200  w,  et  sa 

pmssancea  9  à    K  outcfaouk  ^  Kai-  largeur  de  160  w.;  vers  sa  partie 

Bardai  9  avec  tout  le  district,  dont  Occid*,  se    trouve   ce  bras  ^  qui 

ks  limites  avoient  déjà  été  réglées  séparé  par  la  langue  de  terre  d  Ara* 

en  1700  par  le  gouverneur  Tolstoï,  bat  sur  la  presqu'île  de  Crimée, 

et  Uaasan  pacha,  gouverneur  d'A-  forme  le  Sivache ,  autrement  nom- 

idiouk.  Tel  a  été  le  sort  de  cette  mée   mer  pourie.    Plusieurs  riv. 

importante  forteresse«  Le  Cabinet  considérables  ont  leur  emboncbu- 

impérial  de  curiosités  de  Péters-  re  dans  cette  mer  ;  telles  sont  i» 

bourg  9  renferme  plus  de  5oo  piè-  le  Couban  qui  s'y  jette  par  un  de 

ces  de  monnoies  tatares  frappées  k  ses  deux  bras ,  de  Ui  en  allant  tou« 

Ax€fW»  jours  vers  le  Nord  :  2^  le  Beïsug  f 

Azow,  (mkb  T}\^  (  AsoâCKoe  S^^rEia;    40  le  Cagalnik:    5<»  le 

juope.)  Les  Turcs  l  appellent  As-  Don;    6**   le  Miouss;  70  le  Câl- 

mk-Dénguiss ,  c.-à*-d.,  mer  près  miouss,  et   8^  la    Berda;  ensuite 

à'kMow*  Les  anciens  la  nommoient  sur  la  presqulle  de  Crimée,  le  Ca- 

PaUts^êfeolis.  £lle  se    joint  à  la  rassou  ^  le  Boulganak  et  le  TcboiiH 

mer  Noire  par  le  Bosphore  Cime-  roukscou. 
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ijAAinr  >  (EcuxHjo.  )   p-  rîv.  du  une  église  ci  Une  synagogue,  té 

Camtcbatca*  Elle  se  jette  dans  la  nombre  des  liabitans  est  fort  peu 

Bolchaia   ou  grande    rivière  y    et  considérable  ;    mais  il  augmente 

B^est  remarquable  que  par  des  sour-  tous  les  jours^  par  rapport  à  Tayan- 

ces  chaudes  et  sulphureuses  qui  se  tage  que  cette  villle  présente  pouf 

^^ trouvent  sur  ses  bords,  rembarcation    des    marchandises 

^'     Babinetz  ,  {BaôuHeiih,)  p.  nv«  ^ui  peuvent    aller  d*ici  par  eau 

da  gonv.  de  Tchernigof ,  sur  m-  jusqu'au  port  de  Riga. 

[  queue  est    bâtie  la  ville  de  Staro-  ^              ,    «        . 

^ionb  Babka,   {BaÔKo,)  f.    riv.    qui 

r     Babînovitcht,  (Ba^i/Ho^uru.)  coule  dans   W  go uv.  d'Ucraîne , 

[  Ville  du  gouv»  deMohilef,  sous  le  passe    par  le  district  de   Tchou- 

i54«  47'  de  latitude  sept,  et  le  48°  fiouiéf,  et  va  se  jeter  sur  la  rive 

3i'  Je  long.  orienUEUe  est  bâtie  droite  du  Donete  du  INord. 

entre  deux  petites  riv.  et  un  lac,  Babskaia  stanitza^  (jBa^cKaie 

A  1^43'^' ^^^^^«^^  y  trouve  Cmanu^a*)  bourg  des  Cosaques , 
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8ar  la  rWeitroîte  du  Don.  Il  eat  k  eax  de  bon  gr^  ;  «lors  on  of^<MP 

riche  en  y  ignobles.  na  de  bâtir  la  TÎUe  d*()ufa ,  poni* 

I^aCHktrs,  {Bau4.KupM*)  Cepeu-  les    détendre    des    Kirguiss  :    Us 

le  habite  la  partie    méridionale  étoient  encore  foibles  et  peu  nom*- 

u  mont  Ourale,  et  quelques  dis-  breux,  mats  lenr  puissance  s'accrat 

trictsdugouvern.  d'Oren]>ong.S6a  bientèt    par    T incorporation    des 

nom  \eni  dire  hommes  auacabeil/es»  émigrés    Finnois  et  Tatares  arec 

Les  i^achklrs  se  partagent  en  can-  eux;  de  cenx-cî  sont  provenns  les. 

tons  qui  clioisîssent  chacun  leur  T.eptiar}'S.  Us  se  mutinèrent  soo» 

ancien  ou  chef  et  font  le  service  yent  contre  la  ttnssie;  leurs  r^ 

dcCosaqnes^    partout  où  on    les  Toltes  f<énér aies  eurent p ri ncipale* 

requiert.  Leur  langage.et  leur  cul-  ment  lieu  clans  les  années  1676  ^ 

te  sont  à-peu-près  les  mêmes  que  1  jo8  et  17)^  ;  dans  toutes  ces  cir- 

celui  des  Tatares  de  Cazan.  LVté^  constances  ils  se  comportèrent  aveo 

ils  campent, livec  tous  ieni-s  trou-  beaucoup  de  ornantes  et  saccagé* 

peau^  ,  çk    et  la  dans  les  Steps  ,  peut  sans  pitié  les  habitations  voi* 

et  rhi\er  ils  habitent  des  villages  ^  sines  de  leur  pa\s.  Les  mesures 

ils  s  appellent  entre  enll.ach ko ur-  séières   que   dut  prendre  alors  le 

tes,  hommes  aux  abeilles  ,  kotirt,  gouvernement  ,    les     rédulsireut 

étani  le  nom  de  Fabeille  ;   mais  les  bientôt  dans  «n  étatde  foiblesse  et 

Kirguis    les  nomment  Istiaks  ou  de  pauvreté  pire  que  celui  dans 

Otiaks.  Ib  croient  eux-mêmes  des-  lequel  ils  sVtoient  trouvés  anpars^ 

cendre  desMogais,  quoique  plu-  vaut;  mais  les  soins  paternels  da 

sieurs  écrivains  prétendent  que  ce  gouvernement  russe  ,    après  leur 

sont  les  restes  des  liolgares.  Abou-  pardon  ,  et  la  bonté  et  la  fertilité 

le-hazy  nomme  la  l^olgarie  égale-  des    terres  qu'ils  occupent  ,     les 

moat  kipchak  ,  et  comme  céder-  ^eurent  bientôt  rétablis.  liOrsqu'cn 

nier    nom    se  trouve  encore  au«  ijiji  ils  lurent  entièrement  son— 

jourd'hui     parmi    les    Bachkirs  •  mis,  on  construisit  des  Ibrts  au- 

3 ni  nomment  ainsi  leur   principal  tour  et  dans  le  cœur  même  de  leur 

tablissement ,  il  seroit  très-pos-  établissement,    pour  les  maintes* 

aible ,  que  ce  soit  réellement  des  nir  dans  Tobéissunce  ;  et  quoique 

Tatares  ^[ogaIs  émigrés,    que  des  ces  fortifications  ne  fussent  qu'en 

Bolgares  av oient  reçu  parmi  eux.  bois,  elles    suffirent    eontre    nn 

Iiffectivement  le  pays  qu'ils,  oceu-  peuple  encore  peu  éclairé  et  qui 

peut  laisoit  partie  delà  lîolgarie.  ne  fait  jamais  autrement  la  guerre 

Anciennement  ils  ont  erré    sous  qu'à  chevall   lies  Bachkirs  prirent 

le  commandement  de  leur  propre  cependant  part  à  la  révolte  dn  fa* 

Khan,  dans  la  partie  mérid.  de  meux  brigand  Pongatchef,  en  17  74^ 

la  Sibérie;  mais  les  princes  Tatares  et  ne  rentrèrent  dans  l'obéissance  : 

de  ce  pays  les  ayant  opprimés  ^t  qu  après  Tcnlière  dispersion  de  ses 

chassés,  ils    vinrent    s  établit*  et  forces.  Depuis  long-temps  ces  p<*ii*. 

s'étendre  sur  les  bords  de  VOurall  pies  n*ont  pas  de  Khans  ,  leur  no- 

et  du  Volga  ,  et  se  soumirent  aux  blesse  même  s'est  presqu  entière* 

Bois  de  Cazan.  Actuellement  ils  ment  éteinte,  dans  les  troubles  et 

vûent    entre  les  rivières  Béla'ia  ,  les  révoltes  qui  eurent  lieu.  Actn^ 

Cama ,  Volga  etOurall.  Ce  pays  ellemeot  chaque  canton  se  choisit 

montagneux  est  rempli  de  mines ,  un  ancien.  Le  gouvernement  Ini 

a  des  vallées  IJertiles,   des  bois  su-  adjoint  un  écrivain  ,  pris  ordinal-* 

Crbes    et    des  lacs  poissonneux,  rement  parmi    les  Tatares    Mes« 

»rsqne     les    Busses' conquirent  tchériaks,  qui  non-seulement  iemr 

Oaaii ,  les  Bacblûrs  «e  soumirent  lit  k  baule  voix  et  leur  explique  les 


BAC  BAÔ              35 

•ttk«Ms4a  gonvernemenl,  ttaisqni  de  le  tirer  ^  comme  ils  le  faSsoient 

Teille  encore  k  leur  exécution.  On  autrefois  ,  des  lacs  salins  de  leur 

compte,  34  cantons  Baclikirs,  qni  pays.  Lear  principale  occupation 

kîsoicnt  d'après  le  dénombrement  est  l'éducation   des  bestiaux;  îU 

de  1770  37,000 familles.  Ibressem»  cultivent  aussi  la  terre,  extraient 

Uent  aux  Tatares  par  les  traits  de  le  minerai ,  qui  dans  leurs  monta-* 

leur  Ttsage,    qui    est  cependant  gnes  es t^  presque  partout  à  la  sur^ 

Ilas  plau   Les  Bacbkirs  sont  plas  lace  de  la  terre,  et  vont  à  ta  chasse« 

ki^es  et  pins  forts  que  les  Tatares  Ce  peuple  pasteur  compte  ses  ri-* 

de  CajEan  ;  la  nature  leur  a  accor-  cbesses  par  le  nombre  de  ses  trou-* 

dé  beaucoup  de  pénétration;  mais  peaux.  Ils  élèvent  depréfércnce  des 

îk  n'ont  aucune  instruction.    Ils  chcfaui,  dont  ils  mangent  la  vian- 

sont  hardis,  soupçonneux  I  opînià*  de,  boivent  le  lait  et  s'habillent  de 

très  ,  durs  et  par  conséquent  dan«*  leur  peau.  Le  plus  pauvre  Bacbkir 

gerenx.    Si  on  ne  les  veilloit   de  en  a  io  et  5o,   mais  les  riches  en 

trèa-prèa  ils  necesseroientdecom-  possèdent  de  5oo  h  mille  et  quel« 

mettre  des  brigandages.  Leur  lan^-  ques  -»  uns  2,000  etplus  :  les  autres 

gige  qooiane  tatare,  diffère  beau-  bestiaux  sont  à  proportion.  Leurs 

er>np  de  celui  des  Tatares  de  Cazan«  vallées  fertiles  abondent  en  exceU 

\\b  ont  comme  tous  les  Mahomé-  lens  pâturages  :  cette  terre  5  maU 

lans  ,  des  écoles  qui  cependant  ci-  gré  la  mauvaise  culture  ,  produit 

vilisent     bien  peu   ce  peuple  fa-  10  grains    pour  un  et  davantage. 

ronche.  Leurs  sciences  même,  qui  Le  costume  des  Bach  kirs    est  le 

consistent  dans  la  lecture  du  Go->  mémcque  celui  des  Tatares  de  (  .a- 

ran  y  et  la  oonnoissance  des  céré-  xan;  ils  se  nourrissent  comme  eiix, 

monies   de  leur  culte,  s'éteignent  suivant  les  préceptes  de  la  loi  de 

pen  h  pen  ,  par  Tobstination  qu'ils  Mahomet.  Ils  ont  Vabord  rude  et 

ont  de  ne  choisir  leurs  professeurs  plus    sauvage  que    ces  derniers  ; 

que  parmi  eux.  Ils  nepayoient  au  plus  paresseux  est  plus  mal-pro« 

oommenoement  à  la  Kussic,  qu"  près;  malgré  cela  ils  sont  ho$pi« 

une  petite    capitatton    très-foible  taliers  et  très^gaîs,  surtout  pen- 

et  nn  impÀt  en  miel  et  cire  ;  mais  dant  Tété.    Ib  ont  souvent  deux 

depuis  la  révolte  de  1^4^  ,  on  les  a  femmes  ,  rarement  plus  ;   profes- 

organtsés  sur  le  pied  des  Cosaques;  sent  la  religion  mahométane  de- 

ils  farent  donc  obligés  de  faire  le  puis  très-long-temps  ,  ont  des  li» 

serrîoe  aux  frontières  voisines ,  et  vres  de  prières  et  des  écoles,  mais 

marcliolent  même  en  temps  de guer*  n'en  sont  pas  moins  ignorans  pour 

re  ,  quand  ils  en  étoient  requis ,  tout  ce  qui  regarde  leurs  dogmes  ; 

de  la  même  manière  que  les  Cosa»  c'est  pourquoi  ils' mêlent  des  céré- 

ques  y  montés ,  habilles  et  armés  à  monies  et  des  coutumes  du  paga- 

leurs  proprel  frais  ;  on  les  pajoit  nisme  à  leur  culte, 

et  entretenoit  alors  comme  le  reste  Bagaiepskaîa  staniTza  ,  ^B^ 

des  Cosaques.  £n  temps  de  paix,  il  taeacKoji  cmanuu^a*)  bourg    des 

en  restoit  une  grande  partie  ches  Cosaques  du  Don ,   sur    la    rive 

eux  y  qui  ne  rapportant  rien  à  l'é-  droite  de  ce  fleuve.  Il  est  situé  à 

tat,  on  fut  obligé  de  les  imposer  à  3o  w.    au-dessus  de  Tcherkash 

une  capîtation  de  4o  sols;  mais  de*  On  trouve  ici  des  plantations  con« 

puis  la  dernière  organisation  de  la  sidérables  de  melons  d'eau  ^   qui 

Gabelle ,  cet  impAt  a  été  aboli  et  ont  beaucoup  de  réputation^ 

remplacé  par  l'achat  du  sel,  qn  ils  BaOatyr  ,  lBaèatnbq>h.)  colo* 

sont  obligés  de  prendre  dans  les  nie  grecque ,  dans  le  gouv.  d'£ca« 

«Mgasins  de  la  couronne  ^  au  lien  therinoslav,  k  192  w.  de  la  villa 

ToM.  L  4 


34  BAY       ,  BAKr,. 

4e  ce  nom^  sur  la  VollcWif.  Elle  des  crues  périodique*-,  'qui  rbê^^ 

contient  200  maisons.  semblent  assez  {in  fjnx    et  au  rc-» 

Baïan  Oula,    {  Ea/mh  T/jia»  )  flux  de  la  mer.  On  y  voit  des  pois-» 

CVst  la  plus  Laiite  montap;no  de  sons  en. grand  nomore  et  >jnsqu'à 

toutes  celles  qui  sont  au-delà  d'O-  des  veaux  marins  y  dont  la  p<^c1iè 

renbourg.   Klle  se  trouve  dans  les  procure  ici  des  béné.fices  considé^ 

/terres   de  la  borde  moyenne,  des  râbles.  On  y  trouve  n^énçie  l'opon-f 

Kirguis  -  Caissnks.    On   pr<^sume  ge  de  mer^  qui  est  aus^i  une  bran-* 

quelle  renferme  des  mines  de  cni-  cbe  de  commeroe  pour  1rs  babi-» 

vre  ,    d'argent  et  d'or  ,"  par   les  tans  de  ces  contrées.  L'eau  du  lao 

beftux  échantillons  de  ces  minerais  est  très-fraîcbe    et  très-pure,    oa~ 

qu'on  V  découvre  sans  cesse.  Il  y  voit  le  fond  à  une  profondeur  con- 

a  au  înilieu  de  cette  montas^ne  ^ue  sidérable  ,  et  on  y  observe  des  ar- 

caverne    très-spacieuse ,    dans  la«  bres    entiers    et   des  montagnes , 

quelle  se  trouve  nu  grand  bassin  que  ces  eaux    ont   apparemment 

que  la  haturc  y  a  creusé  et  qui  est  recouvertes  antérieurement*  On  j 

toujours    rempli    d'une  eau  très-*  trouve  des  îles:  la  plus    considé- 

fraîche:  tout    auprès  est  le  tom-»  rable  est  l'Olkbone  ,  qui  a  jusqu'à 

Wan  d'un  saint  mabométan ,  que  70  w.  de    long,  sur  i5    à    20  de 

les  Kirguiss    viennent  visiter  par  large ,   elle  est  habitée*  Les  bor<l# 

dévotion  ;    ensuite  ils  se  baignent  de  ce  lac  offrent  une  variété    de 

dans    le    bassin  ,  dont  Teau  doit  plantes  rares,  et  don  tquelqaes-unes 

avoir  ,  selon  eux ,   la  propriété  de  encore  inconnues  aux  botanistes  ^ 

les  délivrer   de  toutes    sortes    de  leur  oiïriroient  une  riche  moisson 

maut'.  de  découvertes  nouvelles  :  les  mi- 

Baîkal^  (BaÛKOJih»)  Ce  grand  néralo^lstes    pourroient    anssi   j 

lac  qu'on  nomme  aussi    mer  de  faire  des  acquisitions  précieuses. 
Baïkal  et    mer  sainte,   se  trouve        BAKHiMoUT  ,  (JB  ckr*wy  m  ô.)  "ViV-. 

dans  le  gouv.  d'irkoutsk,  vers  les  ledugouv.  d'Ëcatherinoslav,  fon-^ 

irontières  de  la    Chine,  tl    a    de  déeen  ijoS  à  l'occasion  des  sour- 

Torient  a  l'Occident ,  6  à  700  w. ,  ces  salines  qu'on  y  découvrit  alors* 

et  du  midi  au   nord  20  ,    3o  ,  et  On  a  continué  à  en  extraire  le  sel 

t'usqu'à  70  w.  Il  est    entouré  de  par  la  cuisson  ,  jusqu'à  l'époque 

lautes  montagnes  ,  et  reçoit  dans  de  l'acquisition    de   Ivinboum  et 

son  sein  quantité  de  rivières,  plus  de  la  Crimée;  depuis  ce  temps  oa 

ou  moins  grandes ,  parmi  lesquel-  a   entièrement    abandonné    cette 

les  le     Bargousine  et    la  Selenga  branche  d'industrie ,  par  la  facî— 

sont  très-considérables:    il   n'en  li  té  qu'on  a  d'en  obtenir  de  meil-* 

sort  qu'une  seule  qui  est  i^Anga-  leur  et    à  des  prix  plus  modique» 

ra.  La  navigation  y  est  très-dan-  dans    ces   nouvelles  acquisitions.; 

gereuse,  à    cause  des  rochers  et  Hakhmout  est  bâtie  sur  les  deux 

des  écueils  sans  nombre  qu'on  y  bords  de  la  petite  rivière  dn  même 

trouve  ;  d'ailleurs  les  tempêtes  y  nom,  qui  se  jette  dans  le  Donets. 

sont  excessivement  fréquentés    et  Klle  est  à  247  w.  d'Ecathérinoslar., 

rarement  les  nochers'  s^y    expo*  On  vient  de  découvrir    dans  ses 

sent  J  s'ils  voyent  quelques  nua-  environs ,  une  mine  de  charbom 

ges  vers  sa  partie  sept.*  Le  Baïkal  de  terre  fort  riche  ,  qui  non-sea— 

est  si  profond,  que  près  des  bords  lement  fournit  à  tous  les  besoins 

même,    la  sonde    donne  jusqu'à  des  habîtans;  mais  encore  en tre** 

jo  toises  et  plus  ;  loin  des  bords,  tient  une  mine  de  fer,-  et  une  de 

on  n'a  jamais  pu  en  mesurer  la  cuivre,  où  se  trouve  une  fonderie 

profondeur.  Les  eaux  de  ce  lac  ont  de    canons  très-considérable»  La 
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plaptirt  des  distilleries  d^ean-de-- 
▼îe  qai  se  trouvent  dans  ce  dis-» 
trîct,  en  font  égalemeat  asage. 
Cette  petite  ville  a  5  <^^llscs  et  un 
Aombre  assez  considérable  d'iiabi* 
tan«. 

Bakhta  ,  (Bctatmcu)  C'est  une 
grande  rÎTière  du  gouy.  de  To- 
bolsk^  district  de  Tociroukbansk , 
qai  ayant  sa  source  dans  le  lac 
Atsse ,  coule  de  l'orient  à  Tocci- 
dent  l'espace  de  4^0  w.  avant  de 
•e  jeter  dans  le  Jénissëi^  sur  sa 
rire  droite. 

ville  de  la  Crimée  ,  ancienne  ré-> 
fîdenœ  des  Khans  Tatares  qui  ont 
régné  dans  cette  contrée.  Son  nom 
signifie  palais  des  jardins.  Elle  est 
.  située  dans  une  longue  et  profon- 
de valk^  qui  divise  deuiL  grandes 
Biontagnes,  et  dont  elle  occupe 
presque  toute  la  largeur.  Le  jietit 
ruisseau  Tchourouk-sou  passe  à 
travers  ce  vallon  ,  pour  se  jeter 
dans  la  Catcha  ^  et  partage  la  ville 
dans  salongueur  en  deux  parties. 
liCS  Fues  qui  sont  presque  toutes 
des  deux  côtés  du  ruisseau,  sont 
LÂtîes  par  échelons  les  unes  au- 
dessus  des  autres  ;  elles  sont  tor- 
tueuses 9  étroite» ,  irrégulières  et 
mal-propres  comme  presque  toutes 
eelles  de  Constantinople  et  des  au- 
tres pays  orientaux.  Elles  sont  en- 
tremêlées de  jardins  fruitiers  dont 
les  peupliers  de  Lombardie  font 
en  partie  Tornement  et  donnent 
hi  cette  ville ,  ainsi  que  les  mina- 
rets de  tant  de  Mosquées  et  les 
cheminées  élégantes  de  la  plus 
grande  partie  des  maisons ,  un 
€»np  dœil  avantageux.  lia  rue 
principale  qui  conduit  au  palais 
du  Khan  sur  le  côté  droit  du 
Tchourouk  -  sou  ,  est  en  majeure 
partie  environnée  des  deux  côtés' 
par  des  boutiques  ,  construites 
pour  la  plupart  en  bois,  sous  les 
maisons.  La  ville  doit  en  |>artie 
son  embellissement  aux  Mosquées, 
aux  maisons  d'^instructions  (  m&-.^ 
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dress)  aux  bains  et  au  palais  du 
Rlian.  On  compte  à  Paktchissaraï 
3 1  Mosquées ,  (font  la  majeure  par-» 
tie    est    construite  en   pierres  de 
taille,  entourées  de  hautes   tours 
fort  élégantes.    Indépendamment 
de  celles-ci  on  y   compte  encore 
une  église  pour 'les    Grecs,  une 
pour  les  Arméniens,  deux  Svna- 
gogties  et  trois  maisoni»  d^instruo- 
tion  mahométQne.  Il  s'y  voit  deux 
bains  établis    à    la    manière  des 
Turcs,  avec   de  coupoles    rondes 
voûtées.  On  compte  ensuite  dans 
la  ville  16   kans,  pour  loger  ,  ou 
servir  de  magasin ,  daps  lesquels 
il  j  en  ^  surtout  six   grands    bâtis 
en  pierre;    21   cabarets,   17  cafés 
tatares,  5  moulins  que  fait  tour- 
ner le  ruisseau  Tchourouk- sou, 
et  517  boutiques.  Parmi  ce  nom- 
bre ou  en  compte   121  dans    les- 
quelles on    vend  des    soieries   et 
antres  marchandises  à  Ta  une;  4t 
dans  lesquelles  oh   fait  avec  beau- 
coup   de    propreté  dès    selles    et 
autres  ouvrages  de  cuirs,  1 3  bou- 
tiques oii  Ton    vend  la  forte  bois- 
sons des  Tatares  (i^ouza),  extraite' 
du  millet.  On  porte  sa  population 
à  6^000  habitans  des  deux  sexes  , 
dans    ceux-ci  sont    compris  204 
Grecs  et  parmi  eux  14  d'extraction 
noble  et    fyi  marchande  ;  ^i  Ar- 
méniens et  1162  Juifs:    le  reste 
c»st    ta  tare.     On    compte    parmi 
ces  derniers  20  familles   nobles  ; 
173. prêtres  et  78  candidats.    Un 
Oukaz  de  l'impér.  Catherine  II  a 
spécialement  abandonné  aux  Tata- 
res cette  ville  qui  n'a  pas  de  bour- 
geois Russes,  les  Juifs  et  les  Tatares 
Lont  leurs  magistrats  particuliers. 
;  palais  des   khans  qui  est  situé 
à  l'ouest ,  presqu*à  Textrémité  de 
la  ville,  tout  près  de  la  rivière,  sur 
la  nente  du  vallon  qui  fait  face  au 
sud  p    consiste  en  differens  bâti- 
mens     construits    dans    le  •  goût 
oriental,  autour  de  plusieurs  coul*s^ 
il  mérite  une  mention  particulière. 
La  première   cour  dans  laquelle 
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on  arme  par  aoe  porte  et  nn  pont  elle  plonge  sur  les  rochers  figorés^ 

de  pierre,  construit  sur  le  Icbou-  que  représente  la  partie  du  ralloa 

rouk-sou  bordé  ici  d'un  qi^i ,  n  a  qui  est  au  nord ,  à  rextrémîté  de 

que  des  habitations   ordinaires  y  I4  ville.  On  a  pratiqué  aussi  quelr» 

sur  la  gauclic  on  y  voit  la  grande  ques  jardins  entre  fes  bàtinieus  do- 

et  belle  uios^uée  du  Klian  ,  avec  ce  harem ,  et  on  y  trouve  un  pe* 

ses  dt'ux  minarets  j  plus  bas,  les  tit  bain  construit   en  pieries^  le 

écuries  ,   et  à  droite  le  palais  du  grand  en  marbre  ,  qui  a  ci-devant 

Khan  proprement  dit,  qui  a  un  existé  près  du  palais  ^  est  cpmplè* 

étage  j  cette  cour  est  icrmée  par  temen trui né.  Ijc  grand  jardin  frni— 

1rs  murs  du  jardin  iruitier  ,  qui  lier ,  placé  sur  la  pente  ,  est  pai^ 

s'élève  en  terrassa*  du  côté  d  uvallou.  tagé  en  quatre  terrasses ,  encein  tes 

Bans  la  cour  intérieure  du  palais  ,  de  pierres  de  taille,  et  Ton  passe  de 

on  prend  à  droite,  par  une  porte  Tune  à  lautrc  au  moven  d^esca* 


après  avoir  passé  un  grand  vesti-  les ,  et  les  supérieures  sont  om* 
bule  ,  dans  lequel  il  y  a  plusieurs  bragées  par  des  arbres  à  fruits  do 
fontaines  en  marbre,  et  duquel  toute  espèce,  gretlés  delà  meilleu* 
on  a  iait  un  escalier  commode,  par  re  qualité  ,  et  dans  le  nombre  des* 
lf'c;uel  on  arrive  aux  appartemens  quels  il  y  a  d'excellen  tes  sortes  ds 
supérieurs.  Qn  trouve  encore  en  poires.  Derrière  la  Mosquée,  on 
bas  plusieurs  chambres  el  un  grand  voit  commencer  un  grand  cimetiè-^ 
divan.  Au-dessus,  les  chambres  et  re  qui  se  prolonge,  en  mootanl  la 
les  galeries  sont  décorées  absolu-  long  des  batimens  et  des  jardins  9 
ment  H  la  manière  turque  avec  des  où  sont  enterrées  toutes  les  per- 
tapis  et  des  divans  très-riches  en  sonnes  delà  famille  des  khanst  Ce 
drap  d'or  et  en  velours,  des  paysa-  cimetière  estcomine  hérissé  de  ce* 
ges  orientaux  9  peints  sans  goût  sur  lonnes  funéraires  en  pierre,  que 
la^iuraille,  des  bouquets  de  fleurs.  Von  a  distinguées  par  la  formed  un 
exécuté  avec  beaucoup  d'art  ,^  des  turban  qu  on  leur- a  donnée  pour 
cheminées  et  des  lenetres  en  verres  les  hommes.  Dans  ce  même  lieu  ^ 
de  couleurs.  An  milieu  desiippar^  non  loin  de  l'église ,  on  remarque, 
temens  ordinaires  du  Khan ,  on  deux  belles  voûtes  modernes  ,  1  u-^ 
Toit  un  charmant  jardin  de  roses  ,  ne  à  câté  deTantre,  et  une  plnsai»- 
oblong,  avec  des  berceaux,  au  haut  oienne  destinée  au  même  objel« 
duquel  on  a  placé  unelontalne,  Les  premières  sont  pleines  de  oer- 
tombant  en  cascade  dans  des  bas-  cucils  de  khans ,  placés  sur  la  terre . 
sius  de  marbre ,  construits  quel-  et  revêtus  d'étoiles  noires  et  ver^ 
ques  degrés  plus  bas,  à  reflet  d'en  tes.  Uadji-ghirei  a  fait  construire 
i-ecevoir  les  eaux,  itsmédiatemeoit  une  de  ces.  voûtes.  En  montaal 
auprès  des  appartemens  du  Klian  ,  un  peu  plus  loii^  ,  on  trouve  uu  ■ 
sont  des  petites  chambres  décorées  tombeau  isolé  de  Mengui-ghirei  ^ 
et  déjà  assez  ruinées  du  Harem,  d'un  plus  beau  style ,  entouré  de 
avec  les  batimens  ad jacens  ,  au-  portiques  en  pierres ,  etdontVin^ 
dessus  ile>quels  s'élève  un  kiosk  térieur  est  ombragé  de  vignes  e| 
dans  leqnel  le  dernier  iihan  éloit  autres  feuillages.  Tout-à-fait  au* 
dans  l'habitude  d'avoir  ses  lau-  dessus  et  au  bord  de  la  terrasse  la 
ct}KS  ,  et  duquel  on  a  ,  au  delà  de  plus  élevée  du  .jardin,  on  voit  Télé^ 
ia  Mosquée ,  une  vue  incompara-  gant  mausolée  de  l'épouse  Geor» 
iai>iie  ei  la  pius  romantique^  quand  giennodtt  valeureux  Crym-gbirei 
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davi  uae  Toute  en  forme  de  cou-  fontaines  publiques,  et tant&t  pour 

poie  tormonlée  d'uoe  boule  dorée,  les  faire  couler  d'une  manière  in- 

Celui  du  ILhan  méme-f-Oui  a  la  terrompue ,  dans  la  cour  des  per^ 

forme  d'un  grand  ssiroopnage  en  sonnes  ricbes  ou  de  marque.  On 

pierres  y  revêtu  de  la  colonne  ordi-*  fait  ici   un   usage  si  bien  ordonna 

nali^  en  forme  de  turban  ,  et  om-  de  ceS'  eaux  ,  que  celle  qui  coule 

bragé  par  des  pruniers  et  antres  des  rëserroîrs  de  pierre ,  sert  en 

arbres  ,  se  trouve  avec  celui  de  son  partie  à  l'irrigation  des  petits  jsr- 

frère  entre  Féglise  et  le  tombeau  dins  intérieurs  de  la  ville,  et  en 

de  Hadjt-gfairei.  Voici  une  petite  partie  aussi  à  maintenir  ,  par  des 

Dotrœ  de  tous  les  Rban^  enterrrt  canaux     détournés ,    la   propreté 

dans  cet  endroit, 'avec  répoque  de  des  fosses  d'aisances    que  Ton   a 

leur  décès:  établies  pour  la  commodité  dupu<- 

Batyr-gbirei ,  mort  en  io5i  derbé-  blic ,  à  côté  même  des  i'ontaînes  à 

gîre  son  usage ,    de  manière    que^  ces 

^  Isbm^hlrei,    mort    et   1067    de  courao s  dVau  emmènent  iaon-seu- 

l'hégire  lement  avec  eux  les  immondices  de 

Mebemet^faîreî,  mort  en  lOjS  id«  ce  genre  ;  mais  encore  tous  ceux 

Adel-|;hirei— -  en  1082 .  des  rues  ,  qui   peuvent    sVcouler 

Mourat^birei  -—  en  logS.  dans  le  Tcbourouk-sou.  La  police 

Safiâ^ghirei — eniio4-  tatare  veille  soigneusement  à  Véta* 

Hadii-Selim^gliirei  —  en  1117.  blissement  de  ces  canaux  pour  la 

Deviet^birei  -«en  iiaS  conduite  des  eaux,  qui  sontsup* 

Sabadet-ghirei-— en  Il37*  portés    à  frais  oommuns  ,  tanais 

Caplan-^birei  —  en  1 149*  que  dans  d'autres  villes  de  la  Cri-i 

I   Mengaeli-gbirei  —  en  1 154«  mèe  ,  comme  p.  ex.  k  Théodosie  , 

Selamet-gbirei  — *  en  1 1 56*  on  les  a  laissé  détruire  par  insouci«* 

Selim-ghirei -«en  1 16 1 •  ancc.  La  ville  de  Baktcbissaraï  doit 

Arslan-gbirei~en  ii8o*  être  regardée  comme  un  ^endroit 

Crjm  ou  JLeritn*^birei  — en  1182.  sain  ,  ce  qu'il  faut  atribner  peut* 

]^  femme  cbérie  de  ce  souverain  être  au  courant    d'air    perpétuel  , 

qui  ëtoit  chrétienne  et  s'appeloit  établi  dans  l'étroit  vallon  qui:  est 

Dilara  —  Bikes  ,  est  morte  en  1176  ouvert  .dans  sa  partie  supérieure» 

delliégire;  c'est  celle  qui  est  en-  Comme  elle  est  absolument  garan* 

terrée    dans  le  superbe   tombeau  lie  des  vents  du  nord  ,  sa  position 

!   dont  nous  avons  parlé  plus  hauU  est  aussi  extraordinalrement  cbau- 

D^aprèa  un  ordre  suprême  ,  éma-  de ,  et  Ton  y  voit  fleurir  les  pé^ 

né  de  la  cour  de  Aussie,  oq^en-  cbers,  amandiers,  et  antres  arbres 

tretieot,  aussi  bien  qu'il  est  pos-  fruitiers  ainsi  que  les  fleurs  prin* 

Bible,  tous  les  bàtimens  des  palais  tanières,  bien  plutôt  qu'ailleurs  ^ 

I   deaJLhan^,  soit  relativement  aux  parce  que  le  temps  y  est  doux  1a 

réparations   extérieures  ,  soit   en  plus  grande  partie  de  Thiver ,  tan^ 

,   conservant  les  amenblemens,  qui  dis  qu'il  se  lait  ressentir  un   froid 

I   sont  Fun  et  l'autre  un  modèle  de  la  général  dans  tontes  les  autres  par^ 

construction  et  du  senre  original  ties  de  la  Crimée.  Tous  les  besoins 

des  Asiatiques.  Ce  qu  on  ne  sauroit  et  commodités  de  la  vie  ,  so tirent 

assez  louer  à  Baktcbissaraï  ,  c'est  des  contrées  peuplées    de  TAlma 

k  soin  que  Von  prend  des  canaux  et  de  la  Catcha ,  ainsi  que  des  mon* 

pour  la  conduite  des  eaux  ,  amc^  tagnes^  et  1  abondance  dont  on  jouit 

nées  de  loin  et  des  hauteurs  par  &  cet  égard,  fait  qu'on  les  obtient 

des  tujaux  d'argile    passant  sous'  à  un  prix  très-modéré.ije  commerce 

ler)re^  pour  en  former  tantôt  d^s  qui  s  y  iait  ne  laisse  pas  que  d'être 
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considérable ,  par  celui  qui  a  lien  delà  d'ane  werste  et  demie  et  bwl 
dans  les  villages  et  les  fréquens  largeur  à-peu-prèt 200  toises.  L*eii- 
Yoyages  des  Mourzes  à  la  tîIIc  ,  et  .  trée  est  à  la  vérité  très-profonde  , 
donne  de  l'aisftnce  aux  commer-  mais  si  étroite ^  qae  deux  vaisseaux 
çans  et  aux  ouvriers.  peuvent    à   peine  faire    usage  de 

BaLâghkf  ,  {BaAame^h.)  p.  leurs  voiles  à  côté  l'un  de  l'antre  : 
ville  du  gouv.  deSaratof,  sur  la  il  é toit  malgré  cela  d'une  grande 
rive  gauche  du  Kboper  ,  à  !i2o  ressource  pour ,  les  vaisseaux  ,  qui 
werstes  au  midi  de  Saratof,  et  sous  y  trouvoient  un  asile  ^  quand  ils 
le  ï}2°  de  lat.  sept,  et  le  6l*>  de  étoient  chassés  par  les  tempêtes 
long,  orient.  On  y  compte  l^Soo  contre  la  presqu'île  ,  ou  qu'ils  ne 
habitans  des  deux  sexes,  presque  pouvoient  doubler  la  pointe  de  la 
tous  cultivateurs*  Chersonèse.  Comme  on  ne  pou-» 

BaLacla  VA  ,  (BojiaKJiaâa^)  p.  voit  empêcher  la  contrebande  à  la-» 
ville  et  port  de  la  Crimée,  dans  le  quelle  les  Grecs  prétoient  souvent 
district  de  i!iimphéropol  ,  autre-  la  main  ,  et  qu'il  en  résultoit  un 
fois  Symbolon ,  Cembala ,  Bella-  danger  toujours  imminent  de  la 
chiaie  ,  Pallakium.  Kllc  ne  comp-  peste  ,  on  l'a'  totalement  interdît 
toit  ci-devant  parmi  ses  babilaus  aux  vaisseaux  en  1796,  ce  qui  d'un 
que  des  Tatires.  L'occupation  de  autre  coté  a  occasionné  le  naufra* 
la  Crimée  en  avant  lait  émigrer  ge  de  plusieurs  autres.  Il  tombe 
ou  disperser  la  majeui^c  partie,  on  un  petit  ruisseau  qui  vient  de  Ca— 
l'assigna  alors  pour  garnison  an  mara  dans  la  pointe  du  port ,  ainsi 
régiment  d'Albaniens,  dont  on  a  qu'une  autre  source  qui  descend 
formé  maintenant  un  bataillon,  des  montagnes  de  l'ouest.  La  vieil- 
Balaclava  est  devenue  en  consé-^  le  forteresse  est  située ,  comme 
quence  ,  une  ville  entièrement  toutes  les  places  fortes  des  Génois 
grecque  ,  ses  habitans  font  peu  de  et  des  Grecs  dans  cette  presqn  ilc  y 
service  en  temps  de  paix,  si  on  en  sur  des  rocs  inaccessibles  ,  tout 
excepte  un  petit  nombre  employé  joignant  Temboucbure  du  port  j 
à  la  garde ,  aux  patrouilles  que  né-  sur  une  montagne  à  l'est,  et  dé- 
cessitent  quelquefois  des  brigan-  fendue  par  de  hautes  murailles  et 
dagcs,  et  à  faire  les  piquets  pour  des  tours  :  an-dessous  on  voit  en- 
la  sûreté  du  rivage  méridional,  core  les  ruines  de  plusieurs  églt^ 
Peu  de  ces  gens  s'oocupent  de  la  ses  et  mosquées  dispersées  dans 
culture  de  la  vigne  ou  de  celle  des  la  plaine ,  qui  attestent  rancien- 
champs  ,    et  moins    encore  de  la  ;  ne    opulence  de  Balaclava. 

Îiechc,  pour  laquelle  ils  auroient  Balacleika,  (^  BojiaKJieÛKa*  ) 
es  plus  belles  occasions.  Leur  prin-  C'est  le  nom  de  trois  p.  riv.  d*U* 
cipale  occupation  est  un  petit  trafic  oraine,  dont  une  se  distingue  par 
dans  les  villes  de  toute  la  Cri-  l'épithète  de  Srednia  on  de  celle 
mée,  où  on  les  trouve  dispersés  du  milieu.  Cette  dernière,  après 
d'après  la  permission  qu  ils  en  ont  avoir  reçu  les  eaux  des  deux  pre- 
obtenu.  La  ville  est  située  tout  mières,  se  jette  dans  le  Sevemoin» 
près  du  port  au  pied  des  monta-  donetz,  sur  sa  rive  gauche, 
gnesdans  sa  longueur;  mais  elle  Balakhna,  rfiojiajrKa.)  Ville 
n'a  pas  de  bonne  eau.  Le  port  est  du  gouv.  deNijuii,  chef-lieu d'nn 
profond  ,  et  attendu  qu  il  est  district.  Elle  est  située  sur  la  rive 
abrité  par  de  hautes  montagnes  et  droite  du  Volga  à  25  werstes  de 
peu  ouvert  vers  la  mer  ,  ses  eanx  Nijnii,  sous  le  56^  3i'  de  lat.  sept* 
sont  aussi  calmes  que  celles  d'un  et  le  61^  5^'  de  long,  orient.  Klle 
étang«  Sa  long ueui*  n'a  guère  au-  a  été  fondée  en  i536.  Cette  vilto 
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mt  entoiirée  d'un  rempart  de  gblfe  de  Bothnie  au  nord  ,  Vantre 
terre  et  d'un  fossé  très-profond,  celui  de  Finlande  k  l'orient»  Ije 
Les  iniiraLlles  de  bois  et  les  tours  premier  sépare  la  Suède  de  la  Rus- 
qui  la  cei{^oient  n'existent  plus ,  sie  ,' et  le  second  qui  a  4^0  w.  de 
ayant  été  brûlées  pendant  le  grand  long,  sur  è-péu-près  100  delar**- 
ÎBcendîe  de  ij5o.  On  compte  dans  ge  ,  se  trouve  entièrement  encU- 
la  Tille  1 5  églises  et  un  courent;  vé  dans  les  terres  de  Tempire 
elle  a  3,ooo  habiUns  des  deux  se*  Russe  :  il  baigne  les  côtes  des 
xes,  qui  font  un  commerce  assez  gour.  de  Revel ,  de  Pétersîourg 
considérable  de  blé  et  autres  den-*-  et  deTibourg.  Parmi  les  îles  qui 
jées,  «y  trouvent  et  qui  appartiennent 

BaLDONE ,  (i5ajift^o»i6.)  bourg,  à  la  Russie,  les  principales  sont 
arec  nne  église  en  (onrlande,  non  File  d'Ezel  et  celle  de  Dago^  qui 
loin  de  Mittau.  Il  est  célèbre  par  n*en  est  séparée  que  par  un  dé« 
jessonrœs  minérales  qui  lui  atti*  troit  peu  large;  et  tout  nouvel- 
renl  beaucoup  de  monde  pendant  lement  rîled'Aland,  dans  le  golfe 
la  belle  saison.  de  Rotbnie.    Les  deux  premières 

BaLTa,  (Bcmma.)  p.  ville  du  se  trouvent  &  l'entrée  du  golfe  de 
gonv*  de  Podolie  ,  cbef-lien  Riga.  On  a  remarqué  dans  cette 
d'un  district.  Llle  étoit  ancienne-  mer  un  flux  et  reflux  mais  bien 
mentsar  la  frontière  de  la  Polo-  peu  sensible.  Son  eau  est  peu 
gne  et  de  la  Turquie.  La  pet.  riv.  salée  et  lorsque  les  vents  de  nord 
de  Onléma  qui  la  traverse  sépa*  j  soufflent  j  elle  ne  Test  presque 
roit  les  deux  états; par  conséquent,  plus.  Sa  plus  grande  profondeur 
une  moitié  de  Bal  ta  étoit  turque  ne  dépasse  pas  5o  toises.  Des  sa- 
et  l'autre  polonaise  ;  la  partie  ci-  vans  en  Suède  ont  observé  qn'el- 
devant  polonaise  est  bien  bâtie  et  le  diminue  beaucoup  de  profon- 
les  babitans  jouissent  d'une  gran-  deur^ et  ont  posé  que  cette  dimi- 
de  aisance  ,  que  leur  procure  le  nution  étoit  do  45  pouces  par  siè*> 
Gommeroe.  La  partie  ci-devant  tur*>  de.  Cette  mer  est  orageuse  ,  ses 
que  lui  sert  actuellement  de  fau-  vagues  nioins  hautes ,  mais  plus 
bourg.  Celte  p.  ville  est  à  85  w.  de  étendues  que  celles  de  l'Océan  , 
Donbossan  se    succèdent   plus    rapidement  : 

BaltiqitS)  {Ba^miùcKoe  jtj.o-  elle  est  poissonneuse  et  jet  te  beau- 
pe-)  Cette  mer  n'est  proprement  coup    d'ambre    sur    ses    côtes  , 

So'un  grand  golfe  de  1  Océan,  surtout  pendant  l'orage.  Les  prin- 
ans  lequel  on  ne  peut  entrer  que  çipaux  fleuves  de  la  Ritssie  qui 
par  trois  passages,  le  grand  et  le  y  ont  leur  embouchure  sont  la 
petit  Bclt,  difficiles  et  Irès-dange-  Neva  ,  la  Louga ,  la  Narove,  la  Per- 
reax;  et  le  détroit  du  Sund  ,  qui  nau ,  l'Aa  et  la  Dvina.  Ensuite 
sépare  le  Danemarck  et  la  Suède«  dans  la  Finlande  le  Kîmmen  le 
Ses  eaux  baignent  les  côtes  de  Borgo ,  le  Cmtmo ,  le  Fimo ,  le 
l'AUemagne,  de  la  Prusse,  de  la  Kémi  et  le  Tornéo.  Les  ports 
Suède  9  du  Danemarck  et  de  la  appartenans  à  la  Russie  sont  Pé- 
Bnssie.  Cette  dernière  puissance  tersbonrg,  Narva,  le  port  Baltique» 
en  est  en  partie  bornée  à  Tocci-  Rével,  Habsal ,  Pernau ,  Riga  , 
dent.  Celte  mer  forme  vers  les  Liban,  Arensberg;  sur  l'île  d'E'^ 
côtes  delà  Livonie  ,  un  golfe  zel,  Vlbourg,  Frideri-.sham,  Bor- 
qu'on  appelle  ,  Golfe  de  Riga  ,  à  go ,  Helsingfors  ,  Svéaborg  ,  Eke- 
cause  de  cette  ville  qui  y  est  située;  ness  ,  Abo  ,  Nvstad  ,  Bierneborg, 
ensuite  elle  se  partage  en  deux  "Vasa,  Carlebi  Drahestad,  Ulea- 
braacbes  qui  constituent,  Tune  la   barg  et  Tornéo  en  Finlande. 
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BaLTIOVC    (Po^O»  (tia*miiU  nii^.  L«   roi  de  Suède  GusUrve» 

CKOù  nopmh')  p.  ▼iile  cl  a  gour.  Adolpbe   l'a  enlevée  aux  Polonais 

de  Uevel,  chc*l-lîea  d*iui  district  et  en  i6i5  ;  maia  en  170S  Pierre-le- 

port  de  nier*  Llle  e$t  située  sous  Grand,  après  une  Tictoire  sanglan» 

le  Sg^  17' de  laU  sept*  et  le  41^20'  te,  rpmporlée   sur   Farinée   soé* 

de  long,  orient.  ,  li  44  ^*  ^^  Révcl.  doise  ,  la  rendit  à  la  Pologne  :  elle 

8a  situation  heureuse  sur  un  petit  a  passé  avec  toute  la  Courlande  , 

golfe  très-profond  jusqu'au  bord  ,  sons  la  domination  russe  en  1795. 

sa  rade  sûre  ,dans  tous  les  temps,  Bar-  (Baph.)  P<  ville  du  gour, 

et  TaTaotage  qu'il  a  d'être  libre  dePodolie,  à  55  w.  deCaménetS' 

des  glaces  bien  avant  Rével  et  Pé-  Podolskoï,  sous  le  49^  1 5'  de  tat^ 

tersbourg  ,   l'avoient  fait    choisir  sept,  et  le  46^  de  longit.  orient.  , 

par  Pierif^le-^^rand,  pour  y  cons-  sur  la  Cora.  Elle  a  un  château  de 

truire  un  ro61e  qui  joindroit  l'ile  pierre  ,  bâti  sur  une  hante  mon* 

de  Rlein-roog  k  la  terre  et  avan-  tagne  ,  dans  lequel  se  trouve  l'an« 

Sant  d*t\n  autre  côté  par  une  jetée  cien  Collège  des  Jésuites.  O  petit 

ans  la  mer  formeroit  le  port  le  endroit  est  célèhn*  par  laconledé- 

plus  vaste  et  en  même  temps  le  ration  de  1768,  qui  commença  lli, 

plus  sûr    de  l'Europe,   ('es    tra-  et  qui  prit  p'>ur  cette  raison  le  nom 

vaux  ne  furent  commencés    que  donfédération  de  Bar. 

par  l'impératrice  Elisabeth,  Cathe-  Barabinrs  ,    (  BapaôunuM»  ) 

rîne   11    les  fit    continuer,    sans  (Tatares).  Ils^e  nomment  eux  mé« 

rien  épargner  jusque  l'année  1764;  me  Baramines.  Ce  peuple  habite 

mais    les  obstacles   presqu'insur-  dans  le  stf  p  qui  porte  son  nom. 

mon  tables  qu'on  y  rencontra  les  Lorsque  les  Russes  sont  entrés  en 

firent  abandonner  en   i769.  Cette  Sibérie,  il  étoit  sous  la  domination 

p.  Ville  s'est  nommée  Roguervik  du  Khan  Coutclioume  ,  en  i  Sg!)  ils 

jusqu'à  Tannée  1762;  où  on   lui  passèrent  sous  le  joug  des  Cosaques 

donna  le  nom  qu'elle  porte  au»  de  Tara  et  ensuite  plusieurs  lois 

jourd'hui.  Elle  est  encore  très-peu  sous  celui  des  Zungors  et  des  Rir*»' 

peuplée ,  à  peine  y  compt&>t/  on  guis.  Tantôt  Tun  de  ces  peuples, 

200  habitans.  On  y  Voit  cependant  tanl&t  Vautre  venait  les  piller  ,  les 

une  église  Russe  et  quelques  bou-  maltraiter    et    leur    imposer    un 

tiques.  nouveau  tribut/  il  ne  j>èut  datnr 

BanITSKAÎ'a  8TANITZA,    (Ba*  son  entier  affranchissement  de  ces 

HumcKoA  Cmanui^a.)    bourg  des  barbares,  et  le  repos  dont  il  jouit 

Cosaques  du    Don  ^    situé  sur  ce  actuellement  que  de  Tannée  i75o> 

fleuve.  lorsque  la  Russie  établit  une  cligne 

Baoi/SK  9  (Bai^CKd.)  p.  ville  du  miliuire  au  midi  de  la  Sibérie  ,  où 

Souv.  de  Conrlande  sous  lé  56^  3o'  ayant  bâti  une  chaîne  de  fortins  , 

e  lat.    sept,  et  le  42^  14'  de  long,  elle  ma  in  tient  en  repectles  Kirguiss 

orient.,  à  io  w.  de  Mittau  ,  Elle  et  tous  les  autres  petits  peuples  pil- 

est  proprement  dans  le  duché  de  lards  qui  venoient  enlever  les  fem« 

Semigale.    Buousk  est  bâtie  entre  mes,lesenianset  les  bestiaux  dans 

le  Mouchi  et  le  Némen  qui  se  rén-  les  provinces  méridionales  de  la  Si* 

nissantsous  le  château  de  cette  ville,  bérie  ,  et  qui  n'osent  plus  actuelle* 

forment  TAa.  Le  château  est  bâti  ment  franchir  cette  ligne  impuné- 

sur    une    haute   montagne  qu'on  ment.  Les  Tatares  Barabines ,  ont 

appelle     Baouskenbourg    La  rille  toujours  professé  le  chamanisme , 

étoit  anciennement  beaucoup  plus  ce  n'est  que  depuis  peu  qu'ils  se 

considérable,  mais  les    fréquens  sont  fait  mahome  tans.    Peu   den* 

incendies'  Tont  innaiment  dimi*  ire  eux.  savent  lire  et  écrire  leur 
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lan^:iie  ^  qaî  est  la  ta  tare  ^  mélee  ne  depuis  ai  jasqaà  60  pour  ^  de 

da  dialecte  bbukhare*  Ils  sont  pour  b<^n^ lice  clair. 

la  ligare  enâèremeiït  ressemblant  BARATAévsxAÏA  ,  (Eapamaes^ 

aav autres  tribus   U lares ,  excep-  ckoh-)    colonie    allemande,   eu- 

lé  qu'on   tronre  parmi  eux  beau-  bile  en  1763  dans  lei^ouv.  de  Sa- 

coup  de  physionomies  qui   tien*  ratof,  district   de  Volsk ,    sur  la 

Beat  des  Calmouks  ,  et  cela  pro-  rive  gauche  du  Voîga  ,    et  à   89 

Tient    des    incursions    fréquentes  werstes  de  ^aratof.    Klle  est  com- 

que  ces  derniers   latsoicnt  parmi  posée  de  ^2  familles  lulhértennes. 

eux:   ceùx-U   ont  le  visage  plat  ,  BarbarzÉmiNe  ,  (Sapôapse* 

les    veux  étroiu    et  allongés,  les  jÊiunb*  )  p.  fort ,    on  ^  le    nomme 

oreilVs  grandes  et  détachées  de  la  Aussi  Ada.  Il  est  bâti  sur  une  peti* 

tète     et    les  cheveux   noirs.    Les  telle,  dans  un  Aes  bras  du  Cou- 

mœars  et  les  usages  des  Barabi-*  ban,  à  son  embouchure.   Pendant 

nea  août  â-peu-près  les  mêmes  que  la  domination  des  Khans  de  Crl- 

ceilea  des  Boukhares.  niée  sur  ce  pays,  il  servoit  à  erripc^* 

Bababinskaïa  STEP  I     (  Ëapo'  P**^""  ^^*   Cosaques  dentrf^r   dans 

SuHCKOJi  cmenf-.i  ou  step  de  La-  *^  Couban  ;  c'étoit  aussi  U,  qu'on 

rabme  ,  dans  le  t;ouv.  de  1  obolsk.  «m^noit   les  esclaves  de  Cirçassie 

tllc  s'étend  entre  TOby  et  Tir-  "^^«5  .^^.  ^^*  enibarr|nei  ,    qu  on 

tych  ,    depuis    le    monl    Allay  ,  1^»  visitoit,  et  qu'on  payoit  un  cer- 

jûsqu'à  la  foaia  ,  de  là  jusqu'à  la  **»^  ^^^'^^  pour  eux.   Acluellenienl 

Toura  9    tottt  le  pa\s  se  nonlme  ^^    P^^'^    endroit  appartient  aux 

encore  Barabine»  Dans  toute  ^tte  Cosaque»   Tchernomors  ou  de  la 

immense  contrée  ,  le  pays  est  pbt,  ^^^  ^oire,  qui  y  prélèvent  un  pe- 

OQvert,  fertile   dans  quelques  en-  ^\^  P^y^ge  sur  les  bateaux  qui  y 

droits  ,  cependant   marécageux  et  tiennent. 

rempli  de  lacs.  Des  bois  de  mélè-  .  I^ardoukta  ,  (Bap^i^Kmo,)  p» 

ses  et  de  sapins  varient  Tunifor-  ^^^-^    1  Orient  de  TOural.    Klle 

mité  de  cette  plaine.  'On  y  trouve  ^^^^   ^***«    ^   *ac  Griaznoé    ou 

aussi    deê  lacs    salins     et  amers.  »>^ï*€*i*« 

Le  peu  d'habiUns  Tatares  répan-  Baroa-BouRats,  (  Eapê^-Bt^^ 

dns  dans  une  contrée  aussi  vaste,  Pamh.)  ou  Pourets.    f.es  Kusses 

et  b  fertUité  du  sol  décidèrent  le  *^^  nomment  Braukié  Talary.   Ce 

Ïoavernement  à  y  envoyer  des  co-  pcnple  est  la  troisième  branche 
)nies  Russes  en  1767;  on  les  for-  «e  la  grande  famille  des  Mon.içols. 
-  ma  de  paysans  qui  n'avoienl  pas  la  '*  paroîtquedès  le  tempsdeTchin- 
iallle  requise  pour  le  service  mili-  g^'S-K^^an,  ou  même  avant ,  ils 
taire,  ainsi  que  d  exilés  à  Tara  et  cherchèrent  un  asile  dans  les  pays 
Omsk.  Ces  colonies  se  sont  consî-  montagneux  et  sauvages  ,  qui  se 
dérablemeni  augmentées  depuis,  trouvent  au  nord  du  lac  laïkal, 
et  les  habitans  vivent  heureux  dans  ^^/"  vivent  en  grande  partie  jus- 
ce  pays  qiil  leur  fournit  en  abon-  V^  "  présent. 
danoe  toutes  les  choses  nécessaires  Bargouzine  ,  (Bapsy ^z/k5.)  p. 
k  la  TÎe.  endroit  nouvellement  érigé  en  vil- 

-> _  le  et  en  chef-lien  de  district, dans 

Bahantchinsko.  ZAVOD   fBa-  ]«  goav.  d'Irkoutsk.  Il  ,e  trouve 

pançuHCKOu  sa^OAi.)  xuiae  de  fer  ,„„,  j^    530  5^»  ^^  1,4,   g^^j     ^ 


TOM.  I. 
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De  si'iile  ëglîse  et  quelque!  centa  cules  d'or.  Bans    l'espace  ie  ^6 

Lahilans.  ans  ,  on  a  gagné  plus  de  T 0,000 

Babhinskoï,   {BapjrtuHCKOU')  poud»  d'argent  épuré  ^  qui  aToit 

mine   de    cuîrre    quon    exploite  contenu  plus  de  3 18   pouds  d*or  , 

dans  le  gouv.'  de  Perm  ,  district  et  beaucoup  plus  de   9,000  pouds 

d'Fcatbcrinbourg.  Elle  n'est  pas  dargent  fin,   dont  le  Chiangen*  "" 

fort  riclie^  mais  elle  aFavantage  berg  amt  ibumi  la  plus  grande 

d'être  située  très^près  des  princi-  partie.  Tout  l'ai^cnt    épuré    est 

p^ux  établissemens'  de  cette  pro-  envojé    pendant    Tbiver  dans  la 

TÎnce.  capitale.    On  trouve  aussi  près  de  ' 

BarnàOULSKOÏ  zaVOD  ,  (£ap-  Bamaoul  ^     des    fours    à  cbanx  ,  ^ 

nai^A.hCKou  êaoo/^h.)   lieu    consi*  une  fonderie  de  clocbes,  une    tvLh* 

dérable  dans  le  gouT.  de  Tobolsk  ,  lerîe  et  une  manu&ctui^   de  gla-» 

qui ,  outre  plus  de  looo  maisons,  ces.  Toutes  les  plantes  potagères, 

renferme  3  églises  russes^  avec  des  même  les  articbaux  et  les  melons  ^ 

rues  droites  et  larges,  sur  les  bords  d'eau  réussissent  très  -  bleu  dans 

de  la  l'.arnaonl,  qui  se  jette  en  cet  en-  cette  coni  rée. 

droit  dans    TOb.  On  y   trouve  la  Ëaryche  ,  (  Bapbiiuh.  ^  p.  rir. 

cbancellerie  supérieure  des  mines,  du  gouvernem.  de  Simbirsk^qui  se 

Îui  dépend  immédiatement  du  ca*  jette  dans  la  Soûra.  tlle  est  re- 
inet  impérial.  Cette  cbancellerie  marquable  en  ce  que  la  ville  de 
étend  sa  juridiction  non  -  seule-  Carsoune  est  située  sur  son  bord, 
ment  sur  les  mines  d'Altaï ,  ainsi  et  qu'anciennement  elle  senrolt 
que  sur.  toutes  celles  d'argent,  de  limite  entre  les  états  des  Tatares 
qui  sont  situées  sur  rOb  ,  et  sur  Nogais  et  la  Russie, 
tpus  les  employés,  travailleurs,  Bascakovka  ,  {BacKOKOôKa.) 
en  cas  qu'ils  ne  fournissent  pas  le  colonie  allemande  ,  établie  en  i -«ôi 
nombre  suffisant  de  recrues,  qu  on  dans  le  gouv,  de  Saratof  ^  à  88  w* 
complète  toéme  ,  par  des  gens  de  cette  ville.  File  est  située  danp 
conaamnés  aux  travaux  pour  pu-  le  di'^trict  de  Volsk ,  sur  la  rive 
nitioa  de  quelques  crimes ,  mais  eaticbc  de  la  Tichanka,  qui  se  jette 
encore  sur  environ  4<>9000  pay-  dans  le  Volga.  On  y  compte  35  &• 
sans  des  districts  de  Tomsk  et  de  milles  lutliériennesi 
Couznetsk,  lesquels  doivent  four-  Basilia  ,  (Basujii/i.)  p.  ville 
nir  aux  mines  un  travail  propor-  du  gouv.  de  Podolie  ,  à  lis  w.  de 
lionne  au  montant  de  leur  capi-*  Coménetz-Podolskoi. 
tation.  Tous  les  officiers  attachés  BatoUrinr,  {Bamypund.)  p. 
à  ces  naines  j  ont  le  pas  sur  ceux  ville  du  gouv.  de  ichemigofj 
des  autres  mines,  et  leur  rang  est  district  de  ^'éjinc  ,  sur  la  Sejma  , 
fixé.  Les  mines  sont  défendues  qui  se  jette  dans  la  I)ésna.  File  est 
par  une  troupe  composée  d'une  connue  par  la  résidence  qu'y  firent 
Compagnie  de  dragons,  et  de  3  les  Hetmans  dX^craine,  depuis 
compagnies  d'infanterie.  On  com-  1669  ,  et  en  1708  ,  par  les  com- 
pte plus  de  400  personnes ,  en  plices  du  traître  Mazépa.  8a  belle 
comprenant  les  cbefs.  Les  Aile-  situation  la  fit  cboisir  par  Tlletman 
mands  ,  attachés  au  service  des  Samoïlovitcb,  et  ^suite  par  Mazé-, 
mikies  ,  ont  un  ministre  de. la  con-  pa  pour  séjour  babituel,  ce  qui  en 
fessiond'Augsbourg.  Outre  la  mi-  causa  la  ruine  après  la  défection 
ne  d'ici,  on  fond  à  Barnaoul  une  du  dernier.  Bato urine  a  été  fondée 

a  don- 

étoit  roi  de 

contrée 
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Aoit  encore  soos  la  domination  de  elle  a  k  peine  5  toîsés  de  largeur , 

cette  puissance  ^  ce  n'est  que  de-  et  si  peu^de  profondeur  ,    qu'on 

Sois  16S4  >  qu'elle   a    commencé  peut  la  passer  à  pied;  mais   lora* 

'appartenir  à  la  Russie.  Lorsque  qn*il  a  plu  dans  les  montagnes  , 

Bogaan  -  K^hmelnitzky    ae  souiàit  ses  eaux  gros  a  îssent  tout  d'un  coup 

avec  ses  Cosaques  à  cet  Empire  en  si  fort ,  qu'elles  coulent  en  torrent 

1664  >   le  Roi  Jean  Casimir  étant  impëtueuz  ,  déracinant  et  empor- 

entré  anrec  une  arpice  formidable  ,  tant  de  gros  arbres  ,  et  renversant 

sur  les   terres  de  la  Russie  ,  n^osa  tout  ce  qi|''eltes  rencontrent,  lies 

pas    en  faire    le  siège  à  cause  de  Cbariots  les  plus  pesans    ser6:ent 

ses  bonnes  fortifications  ;  mais  il  même  renversés  InduMtablemcnt, 

porta  tontes  »es  forces  sur  Glouk-  si  par  malbeur  ils  se  trouvoient 

how  ,  où  il  échoua  également.   La  dans  ce  moment  sur  son  passage* 

▼iUe  de  Batonrine  a  été  donnée  Cet  état  dure    quelques  ncures  , 

avec  ses  dépendances ,  qui  forment  après  lesquelles    elle  rentre  dans 

une  population  de  99269  mâles  y  son  Ut  çt  reprend  son  calme  ao- 

5ar  r  Impératrice  Elisabeth  ,  au  coutume, 
emier  Hetman  ^  comte  Kyrille  Bsoui  -  soui ,  ou  BEl^-souoni 
Kazoamofsky  ,  qui  Ta  &it  rebâtir.  {Beeu^C^û*}  On  appelle  ainsi  un 
On  y  Toit  actuellement  un  beau  golfe  de  la  mer  Noire  y  au-dessus 
coiivent  de  religieuses  et  4  églises  de  Teipbouchnre  du  Couban,  dans 
paroissiales  ^  êes  environs  sont  lequel  se  trouve  une  île  nommée  , 
fertiles  j  on^y  cultiva  le  m  Strier  et  Cou  m  II  -  ada  ou  Sablonneuse.  Il  y 
le  raisin,  pas  en  assez  grande  quan-  avoit  sur  cette  ile  une  ville  du 
lité  cependant  pour  en  faire  du  même  nom  que  les  Italiens  nom- 
Tin.  Le  noyer  y  réussit  parÊtite-r  moient  Lopezo.  Toute  cette  con- 
ment.  tréese  trouve  actuellement  dans  les 

BaZ£L  ,  (Basejih.)  colonie   al-  terres  des  Cosaques  Tcnernomors. 

iemande  au  gouv.  de  Saratof  ,  dis-  Beidary  ou  BaidaRY,  ^Beù^a^ 

trict  de  Yolsk.  Elle  a  été  nommée  pht)  p«  vallée  délicie^se^  dans  les 

ainsi   parce  que  ses  babitans  sont  montagnes  méridioi^^ales  de  la  Cri-* 

lous  venus  de  Basle  ,  qu'oi;i  nom-  mée.  Ll^e  a  20  w.  d'étendue  et  ren-* 

me    en  Russe   Bazel.     Elle  a  été  ferme    5   villages.    \a    Targouna 

établie  en  1766  par  ordre  de  Tlm-  l'arrose  de  ses  eaux,  limpides  ,  et 

pératrice  Catberine  II,  sous  Tins-  la  mer  Moire  la  baigne  au  midi. 

pection  du  Baron  de  beauregard  ,  C'est  la  vallée  de  Tempe  delà  Tau*^ 

qui  a  amené  les  Colons  delà  Suisse,  ride,  Tcndroit  le  plus  pittoresque 

BÉBRi  ^  {Beôpu.)   p.   riv.  du  et  le  plus  agréable  quon  puisse 

goav.  de  Smolensk.  Elle  se  jette  voir.  Pour  j  parvenir  on  traverse 

dans  la  Yiazma,                                -  des  montagnes  escarpées  y  à  tra- 

BécHOVO  y  (Beuioôo.)  colonie  vers  des  précipices  et  des  soll lu- 
Grecque ,  établie  dans  le  gouv.  des^^  dont  Tborreur  contrastant 
d'Ecatberinoslav   en  1779  y  sur  la  avec  le  cbarme  du  paiysage  de  Bei- 

5.   rÎT.  Byk.  Elle   est    à   122   w.  dery,  en  rend  la  vue  plus  piquante 

''Ecathermoslav  ,  et  contient  une  et  plus  agréable  encore, 

centaine  de  maisons.  Beikem,    {BeuKejub.)  rivière 

BsGHTCREK  ,    (  BeiumepeKÏK  )  qui  sort   du  mont  Altai ,  et   qui 

p.  fIt.  de  la  Crimée.  Elle  se  jette  se  rénnis,sant  à  rOulékema,  for^r 

-dans  la  mer  Noire,  me   dans  le  gouv.  de  Tobolsk  ^  le 

BÉdakak  y  (j5tf^apa;c5.)p«  rir.  grand  fleuve  Jénisséï. 

delaCrîmée,  qui  coule  à   10  w.  BÉjetsk  ,  {BejKeu,cKd)y\\\eda 

de    Baktchissaraï.   Ordinairement  Gouv,  de  Tveret  cbef- lieu  dan 
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dutrict ,  sor  la  Blologa  ,  h  l7l  Wm  Bitée  par  des  Grecs  et  des Kotarea^ 
de  'I  vrr«  On  j  Iroore  1 4  ^glis<**  9  se  Domuioit  Milletopol  par  les  pnvt 
deux  éroles,  doot  Tune  pour  le  miers  ,  et  hel  par  les  secoods;  elle 
clrrgé  et  8090  babltans  des  denx  éioll  à  remboachure  du  Unepr  ^ 
seies.  Od  ne  sait  précisément  pas  les  Bosses  la  oommoît  aussi  Fe« 
quand  ni  par  qoî  elle  lut  (ondée  ;  laia  -  >éja.  Vorec  k  son  sujet 
mais  on  voit  qu'elle  appartenoit  à  l'article  bérislav.  1^  Semé  étoit  e^ 
la  république  de  liovogorod  et  Russie,  près  des  sources  de  TOster} 
quVUe  a  sourent  été  prise  et  sa-  elle  lut  l'ondée  eki  1117-  sons  le  rê- 
eagée,  tant  par  les  princes  Hus-  gne  de  \  ladiinîr  Monomakb  ,  par 
êe$^  que  par  les  Lithuaniens;  en6n  des  émigrés  de  celle  du  Dnc^pr»  qui 
elle  lut  réunie  dans  le  W*  siècle  depuis  ce  temps  ne  fut  plus  nommé 
il  la  principauté  de  Moscou  ,  dont  que  Staraia  lélaia-  ^éja  ou  1  an"» 
elle  suivit  toujours  les  destinées  cicnne  lélaîa  -  Véja  «  pour  la  dta- 
depuis  tinguer  de  cette  dernière.  Il  j  a 

bELAÏA  ,  (  JSiAaA.  }  deux  rir.  encore  en  Russie  m  inenreonboui|[ 
portent  ce  nom,  qui  signifie  blan-  de  ce  nom ,'  près  duquel  on  trovre 
clie.  1/  une  dans  le  gouv.  d'I  rkoutsk,  des  colonies  étrangères, 
district  d'Ya^onUk:  elle  se  jette  Bela-roussia,  (B-b^ap^cci/i.) 
dans  TA Idane;  et  l'autre  coule  dans  autrement  Russie  Blancbe.  lics 
le  gou\.  d'Orenbonrg.  Cette  der-  Polonais  ont  nommé  ainsi  la  par<' 
nière  est  très  *  considérable  ^  et  tie  de  la  Russie  que  Guedemin  et 
après  avoir  reçu  les  eaux  de  rôufa  son  fils  01;;nerd  ,  grand  -  due  de 
ainsi  €,ue  de  plusieurs  autres  rir.,  Litbuanie  ,  eu  détachèrent  dans 
elle  va -e  jeUT  dans  la  Cama.  Cette  leXIV*  siècle.  Profitant  des  dis^ 
rivière  a  sa  source  dans  le  mont  sensions des  souverains  Russes, qui 
Oural ,  ses  bords  contiennent  dif-»  s*étant  alToiblis  par  des  partagea 
lé  rentes  mines  trcs-ricbes.  continuels  et  par  la  mésintelligence 

LÉLAIA  -  LOUGAN  ,  {BijA^oA  AiS'*  ct  les  guerres  qui  régnoient  entre 
ênnè)  riv  du  gouv,  d'hcatlimnos-  eux  ,  ne  purent  opposer  qu'une 
lav^  district  de  BaLlunout,  dont  les  foible  résistance  k  ces  usnrpateurs, 
bords  a  boudent  en  cbarbon  de  terre*  ainsi  qu'aux  Tatares,  qui  d'un 
IjÉLaia  -  TSERKOW  ;  (  BiiJiaA  autre  côté  démembroient  et  sac- 
tj,epKOah^)  c'est  un  joli  endroit  cageoient  leurs  états.  Cette  partie 
du  gouvernement  de  Kiow  ,  sur  détachée  contenoit  tout  le pavs  qui 
la  i<oss  ,  appartenant  à  la  lamilie  ge  trouve  sur  la  rivedroite  du  Dnepr 
de»  comtes  branitsk^.  G  étoit  auw  yç,,g  ^^  source ,  jusqu'à  la  partie 
paravaat  une  Starostie.  méridionale  de  la  Dvina,  y  com-^ 

l.^.LAÎA- VXJA  9  {BiAOA  simo.)  pris  les  principautés  de  Smoleiisk  , 
On  connossoit  anciennement  sous  Mstislav  ,  Vitebsk  et  Polotsk.  Le 
ce  nom  trois  villes.  I^a  première  ^  grand-duc  Ivan  Vasiliévitcb  ,  qui 
ëgaleipout  connue  sous  le  nom  de  commença  à  réunir  sous  sa  puis- 
Sarkel ,  étoit  sur  le  Donétz  \  elle  sauce  toutes  les  parties  démem- 
lut  bâtie  eu  889  par  deux  arcbitec*  brées  de  l'ancien  empire  Russe,  et 
les  grecs,  nommés  Pétrone  et  qni  délivra  son  pays  du  joug  des 
Papln^on,que  l'empereur  de  Cous*-  1  atares,  reprit  aussi  hmolensk  aux 
taatiiiople  envoya  à  cet  et  (et ,  sur  Lithuaniens^  mais  dans  les  mallieu- 
la  demande  du  Kagan  des  Kozarcs  reux  temps  d'anarchie  qui  eurent 
À  qui  elle  appartenoit.  C'est  aux  Heu  avant  Télection  du  Tzar  Mi« 
environs  de  cet  endroit  que  la  bel-  cbel  Feodorovitcli ,  ^molensk  l'ut 
gorod  des  Busses  a  été  b;litie  pour  repris  par  les  Polonois  ,  et  ne 
la  première  lois.  La  deuxième  ba^   rentra  sous  la  puisance  des  Kussea 
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qBe  sotu  le  règne  d  a  Tzar  AWîs 
iiîiliaeloTllcL.  i.c  reste  de  la  H  us- 
ité iîia fiche  ne  l'ut  réuni  à  la  Rus- 
•ie  quVn  1771 ,  sous  le  règne  de 
Lalherîne  il»  1  lie  lomposoit  alors 
les  dUirictd  de  Du oa bourg  ,  Les 
VoéToclies  ,  de  MstisLav  ,  Vitcbsk, 
une  partie  du  district  d*Orchansk 
el  de  Uotcliifsk.  On  en  lit  dans  la 
suite  deux  ^ouvernemens  qui  sont 
ceux  Je  Mulûlel' et  de  Vitebsk: 
unis  en  parlerons  plus  au  long 
d«iiis  ce;»  articles. 

LelÉbliev^kaïa  ,    ^B^Jteô'bee» 
cjraA»)  C'est  un  l'nriin  qui  se  trouve 
'     ^ur  la  nre  droite  de  rôrellv  ^  non 
lotii  et  au  uord   d'Kaatheriuosiav. 

l.£LEBr.Y,  (Sf,j&tf5iù.)  p.  ville  du 
eouv.  crOrtuboiirg  ;  sur  la  Bélé- 
n«>a,qui  se  jette  dans  la  Dnma  ,  et 
C<^* lie-ci  dans  la  Lé*aia. 

bEt#EV,  {^fitAeyo.)  ville  dugouv. 
de  1  ou  la  et  cbel'-lieu  d'un  discrict^ 
'      JODS  le  5i^  36'  de  lat.  sept. ,  et 
le   53^4^'   de     long,  orient. ,    sur 
la  rÏTC  i4aucbe  de  l'Oca^  à   1^0  w. 
de  Toula.  Cette  ville  est  ancien- 
ne ,  car  on  la  voit  citée  dans  les 
Cbroniques,  comme  demeure  en 
X147    «les  Yiatitcbes  et    apparie- 
Bante   anx  domaines  de  Tcbemi- 
j     gow.  On  y  trouve  deux  couvens  , 
dont  an  de  religieuses  :  il  y  a  aussi 
un  séminaire  ,14  églises,    deux 
maisons  de  cbarité ,  8  fabriques 
de  cuirs  ,  deux  de    suit*  et  on  y 
compte  6782  liabitans  des    deux 
•exf^  ^  qui  lo^l  un  commerce  con- 
sidérable ,  vu    la  Commodité  des 
tran .«ports  par  l'Oca  ,  dans  pres- 
que   toutes   les    provinces    de  la 
Russie.   Ils  acbètent  dans  V inté- 
rieur  de   r empire,    le  cbanvre, 
la  cir«*,  le  miel^  le  blé,  lobeurre^  et 
ils  Tont  revendre  le  tout  à  Pélcrs^ 
bourg. 

bELRVSKAiA  ,     (  B-bJieecKaJi*  } 

Voyez  CONSTANTINOGRAD. 

bELGOROD,  {B^Athpo/(b.^  Ville 
du  gour.  de  Coursk  et  cbei-  lieu 
d'nn  district.  Elle  est  sous  le 
ôi^^y  de  Jat,  sepu,  et  le  52^4»' 


de  longit.  orienf.  ,  prpsqne  aux 
sources  du  Severnoi-Donclz  ,  qui 
se  jette  c^ans  le  Don  y  La  p.  riv.  de 
Ziolka  traverse  la  ville  dans  son 
milieu.  Klle  esta  1 32  w«  de  Coursk, 
Belgorod  a  été  bâtie  eu  1697  ^'^"* 
le  gouvernement  du  Tzar  Fedor 
Ivauovitcb.  L)*abord  elle  lut  placée 
sur  nue  montagne  de  craie  qui  est 
tout  près  de  là  ^  ce  qui  lui  a  valu 
le  nom  de  ville  blancbc;  mais 
dans  la  suite  elle  a  été  transfj^rée 
dans  le  vallon  ,  entre  deux  mon- 
tagnes ,  qu  elle  occupe  au  jour- 
dbui.  Elle  est  divisée  en  vieille 
et  neuve ,  et  a  trois  Faubourgs. 
La  vieille  ville  est  entourée  d'un 
rempart  et  d'un  foss^j  la  neuve 
u*est  défendue  que  par  une  eucein* 
te  de  palissades.  Belgorod  est  le 
siège  d'un  archevêque  ;  elle  a  7,000 
habitans  des  doux  sexes  ;  on  y 
trouve  deux  couvens  ,  dont  un  de 
religieuses  ,  et  i3  églises.  Il  se 
tient  trois  foires  dans  cette  ville  , 
qui  durent  chacune  une  semaine 
il  y  vient  des  marchands  de  toutes 
les  contrées  mérid.  de  la  Russie, 
Les  environs  sont  très- fertiles  ,  le 
climat  y  est  doux  et  les  vergers  de 
la  ville,  ainsi  que  les  champs  de 
melons  d*cau  y  sont  renommés 
pour  la  bonté  ^e  leurs  fruits. 

Beloorodka  )  (  EtA^opo/^Ko»  ) 
anciennement  Belgorod.  Ce  n  est 
plus  qu'un  bourg  du  gouv.  de 
Kiow  ,  au-delà  du  Dnepr.  Il  est 
bâti  sur  la  Koupina  ,  à  ^o  vf,  de 
Kiow  ;  mais  anciennement  cVtoit 
une  ville  Ibrtiliée  et  considérable  , 
qui  a  soutenu  un  siège  mémorable 
en  997  contre  les  Pétcliénegs,  qui 
même  n'oni  pu  la  prendre.  Elle  a 
été  Ibndée  en  990  ,  par  Vladimir 
premier  ,  qui  y  avoit  un  palais  ou 
ilbabitoLt  assez  volontiers.En  1117» 
Mstislav  en  (Usa  résidence.  Avant 
Tinvasion  de  Batou  -  lihan  ,  il  y 
avoit  un  évoque  dans  cette  ville  j 
actuellement  on  ne  voit  aucune 
trace  de  sa  grandeur  passée,  aucu- 
ne ruine  de  ces  anciens  batimens 
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qui  puisse  attester  que  Belgorod  argile  blanche  ^  qui   troublant  ses 

etolt  la  résidence  du  soqyerain  de  eaux  pendant  les    tempêtes  y    lui 

toute  la  Russie.  donne  une  couleur  blanche  laitea- 

BÉLITZA^  {Bi^ui^a.)  p.  Tille  du  se  qui  lui  a  apparemment  £iit  don- 

SouT.  de  Môhilef  ,  chet^jeu  d*un  uer  le  nom  de  lac  blanc* 

islrict ,    sous  le  52°  24'    ^^  ^^-  Bblo-poliÊ  ,    (  B-bJiQ*nojihe.  ) 

Bept.)  et  le  48^3 1  '  delon^it.  orient.^  Ville  du  gouy,  de  Kharkof,  souf 

sur  un  petit  ruisseau   du  même  le  5 1^3' de  la^.  sept,  et  le  52^27^ 

nom.  Elle  est  à  194  wera.de  Mohi-  de  long,  orient.,  au  confluent  de 

)ef  ;  on  y  trouve  une  église  du  rit  la  Vira  et  de  la  Hjga  9  à  2iy  w..  de 

grec    et  ^00     habitans  des   deux  Kharkof.  On  j  trouve  8  églises  et 

aexes.  près  de  9,000  habitans  des  deux 

Beloé  MORE,    (B^Jioejuope*)  sexes. 

ou  mer  Blanche.    On    donne  ce  ^eiotcheï  ostkqw  j(EiJiozeu 

nom  à  un  grand  golfe  de  Tocéan  ocmpoôb,)  ou  l'île  aux  Écureuils, 

glacial  j  dans  le  gouy.   d'ArkLan-  C'est  une  des  iles  Chan tares  q^i 

gel.  se  trouvent    dans  la    mer   d^Ok— 

B>ELoéozERo,  {B-bA.oe  oaepo»)  hotsk*    £lle  appartient  au    gouv^ 

lac  blanc.  11  y  en  a  encore  trois  de  d'irkoutsk  ,   et  nommée  ainsi    à 

ce  nom  ,  Tun  dans  le  gouv.  d^As-  cansedc  la  grande  quantité  d'éci\- 

trakhan,    sur    la  rive    droite  de  reuils  qu'on  y  trouve  :  elle  a  1 2  w» 

rOural  ,  avec  lequel  il  se  réunit  de  circonférence  et  est    couverte 

Sar  la  riv.  de  Çouchoum  j  l'autre  de  bois, 
ans  celui  de  Tobalsk,    dont  les  {^eloyodhk  ,     (Bjijioôo^ck^*^) 
eaux  troubles  viennent  se  mêler  gros  bourg  dans  le  gouv.  de  Vo— 
h  celles  dû  Tobol  ;  et  le  troisième  ronéj  sur  le  Derkoul  y  à  307  w.  de 
dans  le  gouv.  de  laroslaw  ,  district  Yoronéj.  Pierre-le-Grand  y  a  éta- 
de  DauiTow  ,  celui-ci  n'a  que  trois  bli  un  haras  de  chçvaux ,  très-con- 
w.  de  circonférence  ,    il  n^est  pas  sidérable.       ^ 
loin  du  Yolga  ,  sur  sa  rive  gauche.  Belpzei^ka  ,  (B'bji03èpf%f^»)    p* 
BeLO'OZERO  9   (BliJio^oaepo»)  riy.  du    gouv.    a  Ecatheriuoslav , 
ou  lac  blanc   11  se  trouve  dans  le  qui  se  jette  dans  le  Dnepic*   ^^ 
gouv.  de  Novogorod,  sa  cirçonfé-  cours  est  de  200  w.  On  prétend 
rcnoe  est  de  plus  de  cent  werstes  ;  que  les  Francs ,  avant  d^ntrer  ea 
26  p.  riv.  viennent  s'y  perdre  et  Allemagne  ,  ayo.ient  une  ville  sur 
une  seule  en  sort  \  c'est  la  Chek-  aes^  bords  ,  nommée  Belo-zerka je  ^ 
sna,  qui  après  i^n  cours  de  3oo  w.  y  au'ils  abandonnèrent  an  moment 
Ta  se  jeter  dans  }e  Volga.  Ce  lac  ae  passer  en  Gerpianie.  Cette  ville 
est    excessivement   poissonneux,  fut  détruite  dans  la  suite,  par  Ma- 
ies plus  beaux  poissons  connus  en  mai,  Khan  de  Crimée. 
Russie  s'y   trouvent;  il  gèle  à  la  BEtozERSK  ,    {BiJiosepcKh^  ) 
fin    d'octobre   ou  au  commence-  Ville  du  gouv.  de  INovogorod  et 
tuent  de  novembre ,  et  reste  cou-  chef  *  lieu  d'un  district,    sur   le 
vert  de  glace  jnsqu  k  la  fin    d*a-  bprd  qiiérid.  du  Çelo-ozero  où  lac 
▼ril  ouau  commencement  et  mé-  blanc,  à  quelques  w.  de  Tendroit 
me  le  milieu  de  mai.  Ses  bords  ou  la  Cheksna  en  sort ,  et  à  532  w. 
sont  peu  habités ,  tant  à  cause  de  de  Movogorod.    Cette  p.  ville  eat 
l'aridité  du  terrain  ,  qui  est  pier-  agréablement  située  sur  une  mon— 
reux  ,  qu'à  cause  ae  la  (l;.ireté  du  tagne  ,  et  Tair  y  est  toujours  pur 
climat  de  cette  contrée.  Il  estasses  et  sain;  sa  fondation  datcà-peu- 
proibnd  ;   ses  eaux    sont  claires  ,  près  de  l'époque  ou  les  Novog[<v- 
son  fond  est  rocailleux  et  d'une  rodiens  appelèrent  les  trois  prin«* 
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ces    Tarègnes,    Rnrik,  Sinaw  et 
TrouTor  pour  les  gQuvemer,  c.  à. 
d. ,  en  6bi.  Sinaw  ayant  eu  Belo- 
tmk  en   partage,  la  fortifia  et  j 
rpfina    deux  ans  ^  après  sa  mort  , 
son  frère  cadet  ïrouvor  y  régna 
on  an  ;  celui  ci  étant  mort,  ce  pais 
passa  sous  la  domination  de  l'ai ué 
qaî  le  transmit  ayec  tous  ses  autres 
états  à  son  fils  Igor.  Sa    femme 
OÎga  ayant  reçu  le  Haptéme  ,  une 
grande  partie  des  babitans  de  ce 
pa^s  se  firent  Lbrétiens.  Dans  le 
pVtage   qui  se  fit  en  Russie  des 
états  de  \  ladimir  1*'  entre  ses  en- 
fans  ,  Belocersk  devint  une  princi-^ 
pâuté    apanagée    des   primes  de 
KioWv  Les  enians  de  Constantin 
Tserolodovitcb  y  régnèrent  ensui- 
te de  père  en  fils  jusqu  au  prince 
Feodor  ,  après  la  mort  duquel , 
cette  principauté  se  partagea  en 
plusieurs  antres  plus  petites,  corn* 
me  celles  de  Cargopol ,  Vodoss , 
Kém   ,    Oukbtom  ,    ^oukbatch  , 
Osctine  ,  Loza  ^etc.  Tous  ces  en- 
droits sont  encore,  connus  dans  ces 
contrées,  exepté  Osctine  :  ce  sont 
actuellement  des  villages  oe  la  cou- 
Tonnta,  dont  plusieurs  mémeas- 
sex  pauTres.  Tous  ces  princes  de 
Belozersk  ont  régné  jusqu  à  Tan- 
née 1 389  ,  où  on  les  vit  venir  avec 
des  forces  considérables  au  secours 
dn  grand-duc  de  Moscou  Dimitri 
IvanoTÎtcb  ,  surnommé  Donskoï. 
Us  se   distinguèrent  à  la  fameuse 
bataille  des  princes  Russes  réunis 
contre    Mamaï,    et   particulière- 
ment les  princes  Fédor  Semeno- 
Titch  ,  Siméon  Mikbailovitcb,  An- 
dré de  Skima  ou  de  Kcm  et  Gleb 
de  Cargopol ,  qui  furent  au  nom- 
bre des  vingt  princes   tués  dana 
cette  bataille;  après  la  mort  de  ces 

Cînces,  Bclozersk  passa  sous  la 
mination  du  fils  du  grand-duc 
Dimitri  Ivanovitcb  ,  André  ,  qui 
prit  le  titre  de  prince  de  Mojaisk 
et  de  Belozersk ,  après  lui  cette 
principauté  se  réunit  aux  états  du 
^fand-duc  Ivan  \  asUiévitcb  y  fils 
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de  Vasilei  -  Temny  eu  Tavéugle  , 
qui  transporta  la  ville  de  Belozersk 
en  14899  après  une  épidémie  qui 
la  ravagea,  des  sources  de  la  Cbek« 
sua,  k  Tcndroit  où  elle  est  actuelle- 
ment. £n  1678,  les  Lithuaniens 
et  les  Ukrainiens  ,  prirent,  rava- 
gèrent et  ruinèrent  Belozersk  de 
fond  en  comble  ,  elle  fut  repeuplée 
quelques  temps  après  par  des  gens 
venus  de  difiérens  côtés,  et  que 
lesguerr(*s  civiles  qui  désoloient 
alors  la  Russie,  cbassoient  de  leurs 
foyers*  Actuellement  on  y  trouve 
16  églises ,  un  séminaire ,  2700 
babitans deS/ deux  sexes,  qlti  vi- 
vent presque  tous  de  la  pèche  éi 
dont  toute  l'industrie  consiste  à 
faire  du  goudron  et  des  chandel- 
les trempées  ,  qui  ont  de  la  répu- 
tation, lis  achètent  leur ,  blé  à  Ry- 
binsk  et  vont  vendre  leurs  meil- 
leurs poissons  à  Mbâôou  et  à  Pé- 
tersbourg.  Ija^  ville  a  un  fort  qui 
consiste  en  un  rempart  de  terre, 
environ  à  une  w.  et  demie  de  la 
ville  ,  vers  la  rivière  de  Cheksna  , 
est  la  lamskaïa-Sloboda  ;  et  non 
loin  du  fort  est  un  couvent  de 
moines.  Le  monastère  de  Kiri-  ^ 
lowj-qui  s'y  trouve  aussi ,  possède 
la  Saline  de  Luda  ,  sûr  la  mer 
Blanche. 

Bèlck  ,  (  B^AhCKd.  )  Ville  da 
gpuv.  de  Smolensk  etcheMien  d'un 
district  sur  l'Obcha  ,  qui  se  jette 
daus  la  Méja ,  celle-ci  dans  la 
Dvina*  Elle  est  à  1 4^  w.  de  Smo- 
lensk ;  on  y  trouve  4  églises  et 
2260  liabitans  des  deux  sexes* 
Cette  ville  fait  un  commerce  con- 
sidérable avec  Riga,  par  le  moyen 
de  la  Dvina  ;  il  consiste  principa- 
lement en  blés. 

Beltirs  ,  (B*A*mMp^M•)  C'est 
un  petit  peuple  de  race  tatarc  , 
qui  vit  en  Sibérie  ,  sur  les  rives  de 
1  Abacane  ces  hommes  ressemblent 
beaucoup  aux  Sagaïs  par  la  figure 
et  le  jargon  ta  tare  qu  ils  parlent  : 
ils  sont  payens  comme  eux  •  et  ne 
dilfèrent  que  par  Tubage  qu  ils  ont 
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de  no  jamais  ^^nlerrer  lonrs  morts  ^ 
mais  de  les  suspeudre  aux  grands 
arbres  dans  les  tbrets  ;  ils  cber- 
client  pour  cela  les  endroits  les 
plus  cai'hés  et  les  pins  ignorés  , 
et  là  ils  les  exposent  dans  des  cer- 
cueils de  planches  dans  lestjuels  ils 
mettent  avec  le  mort,  non-seule- 
ment ses  plus  beaux  habits  y 
mais  tous  les  ustensiles  de  ménage, 
des  provisions  de  bouche  et  une 
•el]|^ ,  si  c'est  un  homme.  Ils  ont 
ordinairement  deux  iemmes  ;  ce 
seul  usage  qu'  ils  ne  veulent  pas 
quitter  ,  les  empêche  de  se  faire 
tous  chréiienft,  autrement  ils  jbon* 
tentiroient  depuis  long- temps.  Les 
Bel  tirs  apportent  leur  tribut  dans 
la  ville  de  (>ouznelsk  ,  où  sont  ju- 
gés les  diflerens  qui  surviennent 
entre  eux. 
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BêEDITCHEV  ,  (BepJ^ut^ah.)  Jh 
ville  du  gouv.  de\olinie,  arpar* 
tenante  à  la  famille  Kad/iviL  Ort 
y  trouve  un  couvent  de  Carmes  ^ 
célèbre  par  une  imagemiracnlruse 
delà  Ste.  "Vierge,  qui  y  attire bcnn- 
coup  de  pèlerins.  Le  Pape  lui  a 
consacré  en  i^Si  uiie  riche  cou- 
ronne en  or»  Il  se  tient  pendant 
Tété  une  grande  foire  dans    cette 

Î«  ville ,  à  laquelle  se  rendent 
eaucoup  de  marchands  d*  Alle- 
magne ,  de  Pologne  ,  de  h  ussie,  el 
quelquefois  même  des  Turcs. 

BÉRESTOVA,  (  Bepecm(/6a.)i 
P.  rîv.  du  gouv.  de  Poltava. 

htiftzA  5  (Bepésa.)  p.  riv.  qui 
a  sa  source  dans  le  goav.  de  IVJiusk 
et  qui  se  jette  dans  le  Dnepr,  sur  sa 
rive  droite*  Elle  faisoit  ancienne^ 


ment  la  frontière  qui  separoit  lè 

Belynitchi  ,     (  EiiA^iHutu.  )     p^d.d«ché    de  ^^inoic^^sk  de  la 

'est  un  joli  petit  endroit  du  gouV.     V'!*'?^''.'^  '  ""^  ^  ""'^l^  "'f  *^«"^\* 
-       -  -   -  -    ..    *r.  (»té  batie    snr  ses   bords,  par  le 

prince  Boris  de  Polotsk. 

BfeEZNA  5  (Eepeana.)  p.    ville 

du   gouv.   de  1  chern  igov ,  soiis   le 

5i°  26'  de  laté  sept^  et  le  49O  Si/ 

de  longit.  orient.  File  est  batie  sur 

la  De^na  ^  à  36  w.  de  Tchn-nigov, 


et  du  district  de  Mohilei.  Oo  v 
trouve  une  belle  église  de  Carmes  y 
et  de  Grecs  unis,  ainsi  qu'une 
synagogue.  Il  s'y  tient  4  g^'^nds 
marchés  par  an. 

BéMYGHKFSKOI  ,    {  BôJf^hlUlgS^ 

Ciçoù,)  usine  de  ciiivre ,  dans  le 
gouv.  de\iatka,  sur  la  Béinyche* 
y  lie  appartient  à  im  particulier  et 
donne  chaque  année  a,ooo  pouds 
de  cuivre* 

Ber<had,  (  Bepma^h,)  petite 
TÎlle  du  gouv  de  Podolie  ,  à  67  w; 
de  distance  de  Caménetz-Podolsky. 

Berda  y  (Bep/^n,^  p.  fleuve  qui 
se  jette  dans  la  mer  d  Azof,  non  loin 
et  à  Toceident  du  port  de  Tagan- 
rok  y  son  embeachure  est  si  large 
et  si  profonde ,  ainsi  que  la  mer 
dans  cet  endroit ,  qu'on  pourroit 
facilement  y  iaire  un  bon  port. 
C'est  ici  que  se  termine  la  ligne 
militaire  du  Dnepr,  construite  en 
I771  j  pour  servir  de  limite  et  de 
défense  du  c6té  du  step  des  Tatares 
de  Crimée  :  cette  ligne  commen- 
foit  à  remboachure  de  la  Mos- 
covka. 


On  y  trouve  6  églises.  Le  nombre 
des  nabitans  ,  des  deux  sexes  ,  y 
compris  ceux  des  villages  qui  en 
dépendent ,  se  monte  à  5 ^00. 

BÉRÉZOW  ,  (  Bepeaoeh.  )  ville 
du  gouv.  de  ToDolsk,  batie  en  iSgS 
et  chef»  lieu  d  un  district  depuis 
1772.  Elle  est  sous  le6io36'i4" 
de  lat.  sept,  et  le  8a°  55'  de  Ion-* 
git.  orient,  sur  la  rive  gauche  et 
très-escarpée  de  la  Sosva  ,  à  27  w* 
de  son  embouchure  dans  TOb ,  et 
sur  la  droite  de  la  Vogoulka,  qui  se  i 
jette  dans  la  première,  non  loia 
de  là.  hérézow  est  À  929  yt*  de  To« 
bolsk.  C'étoit  anciennement  ua  j 
botirg  appelle  Soungoutche-Vacha  | 

{>ar  les  Ostiaks  et  Khal-ouche  ,  paf  { 
es  Yogoules.  I^s  motsSonngoutcbé] 
et  khal  signi&ent  bouleau  ,  et  toi 
nom  russe  ne  désigne  pas  autre; 
chose.  Cette  ville  est  comme  le  cou* 
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tredetotltee  les  habitelloni  des  Vo-^  25o  vr.  de  Teniboucliare  du  Camt- 

goalesetdes  Ostiaks.  £n  i  MB  elle  cbalka  ,  à  rorlent',  et  sous  le  5o^ 

Tenferaaoit,  outre   3  églises  ,  plus  60'  de.lat.  sept.;  sa  longueur  est  do 

de  300  maisons  assez  mal  bâties,  la  i65  w.  et  sa  largeur  varie  de  5,  10 

pinpart  habitées  par  des  Cosaques*  et  jusqu'à  25  w.  FUe  est  entourée 

C'est  dans  cette  ville  que  mourut  d'écueils  ,  remplie  de.  montagnes 

en  exil,  en  173 1^  le  fiimeux  prince  granitiques  et  contient  nue  quan- 

Bl^nchikof.  Du  territoire  de  cette  tité  de  petites  rivières  ;  mais  elle 

Yille  'dépend    Obdorsk ,    p.  rille  manque  absolument  de  bois.  Elle 

sitnée  sur  une  montagne.  C^cst  là  est  inhabitée  ;  mais  les  vaisseaux. 

qne  les   Sémoïades    livrent    leur  qui  font  voile  du  Camtcbatka  aux 

tribut*  Cette  contrée  est  comprise  autres  lies  ,  ont  coutume  de  re- 

dans  les  titres  de  l'Empereur  sous  lâcher  ici  et  d'y  passer  le  premier 

ie  nom  d*Obdorie.  l^s  Cistiaks  ap*  hiver:  pour  faire  provision  de  vian- 

rellent  les  contrées  inférieures  de  de  ,  de  quelques  poissons  de  mer^ 

Ob  ,  Obdorie.  Obdor^  en  langue  et  particulièrement  de  manati. 

BÎrîane  ,    signifie  Fembouchure  du  DerislavL  ,    (  BepucJiaeJih,  ) 

fleuve  Ob.  C'est  le  Tzar  Vasilei*  Ville  du  gouv.  de  Kherson.  Elle  se 

lyanoTÎtch  qui  a  incorporé  rOb-*>  nommôit   auparavant  MillettopoL 

dorie  à  son  titre.  Les  anciens  Russes  ont  changé  ce 

Bi&EZOYKA)   (BepeaoâKa.)  P.  nom  en  celui  de  Bélaia  -  \ éja  ^  et 

tWi  du  gouv.  de  Saratof,  qui  se  lesTataresencelui  de  Kizékérmén» 

jette  dans  le  Rhoper.  Elle   est  bâtie  sur  la  rive  droite  et 

BXREZOVKA,  l/Bep esoûKa)  Co*  très-élevée    du  Dm*pr  ,  et  appar- 

loaie   allemande  du  même  gouv.  tenoit  ci-devant  aux  Cosaques  Za- 

à  39  w.  de  Saratof  9  sur  le  \olga.  porogucs.  Elle  est  assez  considé- 

On  y  compte  40  familles.  rable  par  sa    communication  par 

BÉRiS20VSXiAROUDNixi,(fi«ptf-  terre  avec  la  Crimée  et  la  lacilité 

SoecKieé)  ou  mines  de  Bérézow.  du  passage  du  Duepr  dans  cet  en- 

EDes  sont  au  nombre    de  quatre  droit.  On  attribue  sa  fondation  aux 

dans  le  gouv.  de  Perm  ,  district  Milésiens  ,   ce  qui  se  rapporteroit 

d'^Ëcatérinbourg*  On  en  extrait  de  avec  son  premier  nom  de  MilleV» 

Tor  en  assez  grande  quantité*  Il  topol. 

yaauasiune  mine  d^argent  et  de  Bebnf,  (fi^pK^.)  Colonie  suis- 

plomb  dece  même  nom,  dans  le  se  y  sur  les  bords  du  petit  Cara<* 

gouv.   de  Tobolsk  y  sur  rirtjche.  man  ,    dans  le  gouv.  de  Saratof* 

Bering  ,  (Bepuneoab.'j    (  dé-  Elle  fut  établie  en  1763  et  contient 

troît  de  ),  entre  l'Océan  oriental  4^  familles  luthériennes  ,  qui  ont 

et  rOoéan  glaciah  11  sépare    l'Asie  donné  ce  nom  à  la  colonie ,  de 

sept,  de  TAmérique.  On  Tappeloit  celui    du  canton    de  Berne    leur 

anciennement  détroit   d'Anniau  :  patrie. 

il  a  75  w.  de  laideur  et  a  reçu  son  Besset  ou  Bassit  ,  (Beccemd-) 

nom -de  celui  du  commandeur  Be-  rivière  qui  a    sa  source   daus  la 

ring  qui  le  premier  Ta  franchi.  gouv.   de    Smolensk-,    district  di5 

Beringov  «^  osTRoy  ,   [BepuH^  Koslavl,  et  qui  coulant  de  là  dans 

eoffô  Ocmpoôd,)    ou  île  de  Be-  le  gouv.  de  Mohilev ,  va  se  jeter 

ring  y  autrement  ilc  du  Comman-  dans  la  Soja. 

deur.  Cette  île,  la  plus  voisine  du  Bessléneys  ,    (BecJLeneu^h^) 

Camtcbatka,  tire  son  nom  du  com-  On  nomme  ainsi  un  petit  peuple 

mandeur  Bering ,  qui  Ta  décour*  des  montagnes   du  Caucase ,  qui 

verte  le  premier  ,  y  a  lait  naufrage  habite  près  de  la  grande  Cabarda  ^ 

et  7  est  mort  en  1741*  £Uie  esta  aux  sources  de  TOrpa.  Le  khan  de 

TOM.      I.  6 
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de  Crimée  Câplane-ghilreï  ,  les  prennent  encore  actaellemcnt  kr 
avoitsouniis,  ainsi  que  les  Cabar-  iiabilans  des  euTirons  de  Soli-* 
diens  ^  k  lui  payer  un  tribut  en'  camsk,  lorsoue,  au  lieu  d'or  et  de 
1^32  9  mais  ils  secouèrent  le  joug  productionsaes  Indes  qu'ils avoient 
jde  ces.  Ta  tares  en  i^SSet^egou-  autrefois,  ils  portent  maintenant 
vernent  depuis  par  leurs  petits  du  blé  aux  liabitans  de  Pousto- 
princes,  qui  seront  mis  sous  la  ze  rsl^oj-ostrog,  située  sur  les  boi*da 
protection  de  Tempire  de  Russie,      de  la  Petchora  ,  et  rapportent  de 

Bezdna,.  (  Stfj^Ka.  }  riT.  du  là  du  poisson  et  des  pierres  de 
gouv,  de  Cazan  ,  oui  se  jette  dans  meules^  Ce  pays  s*est  vu  gouyerué 
le  Volga.  La  ville  de  Spask  est  bâ-  par  des  Rois ,  don^t  il  est  lait  men- 
lie  sur  ses  bords.  tion  dans     Fbistoire  du  nord   et 

BiA  ,  {BIa»)  riv.  du  gouv.  de  dont  la  puissance  paroit  s'être 
To])olsk,  qui  en  se  réunissant  avec  étendue  jusqu'au  goliède  Botbnio» 
la  Calounia  ,  forme   le  fleuve  Ob.    Dans  les  iieme  et  i2ème  siècles  , 

biACH-MEK-TAOu  ,  (  B/iiujneK-  1»  république  deNovogorod  s'em- 
n7ay.)  (/est  un^  des  plus  bautes  para  de  tous  ces  pays  et  y  envoya 
montagnes  du  gouv.  d'Orenbourg:  des  colonies  Russes  pour  mainte— 
elle  est  renommée  par  la  quantité  uir  les  naturels  dans  la  soumission} 
dç  faucons  qu'on  y  attrape.  les   babitans  en  furent  alors   ap-« 

BiARBiiE, (£mpjr/ivi*)  Onnom-  pelés  en  partie,  du  nom  Russe 
moit  ainsi  une  vaste  étendue  de  Tcboud-Zavolokskaïa,  c'est-à-dire 
pays  qui  comraençoit  en  Finlande,  ceux  d'au«-delà  du  Yolok^^  et  en 
depuis  le  fleuve  Kumén  ets'éten-  partie  Tcboud.  -  Beloglazaia  ,  qui 
doit  de  là  vers  Tor.  dons  les  gouv.  ont  des  yeux  blancs  :  ces  deux 
actuels  d'Arkbangei,  Olonetz,  une  noms  prouvent  que  ces  peuples 
partie  de  A  ologda  et  toute  la  PeJS-  étoienl  peu  connus'des  Russes.  Sur 
mie,  qui  en  a  conservé  le  nom.  la  fin  du  i4ème  siècle  et  an  com- 
tes babitans  étoient  les  Tcbouds.  mencement  du  i5ème,  il  s'éleva 
Dans  la  plus  bauie  antiquité,  ce  pays  un  diflérent  pour  la  possession  de 
étoit  déjà  célèbre  par  ses  liaisons  ce  pays  ,  entre  la  ville  de  Novogo^ 
commerciales  avec  tous  les  peu- '  rod  et  le  grand-duc  Yasîlei-Dmi— 
pies  de  l'Asie^  car  les  Persans  et  trievitcb,  lequel  ayant  été  termU- 
méme  les  Indiens  venoient  y  ap-  né  enfin  par  le  grand-duc  Ivan-Ya- 
porter  les  plus  riches  productions  i^ilievitcb ,  les  Novogorodiens  fu- 
de  leur  pays.  Stelemberg  cite ,  à  i^nt  obligés  de  renoncer  à  toute 
lappuidece  que  j'avance, plusieurs  prétention  de  propriété  sur  cette' 
écrivains  orientaux;  d'ailleurs  les  contrée  ;  cependant  les  babitans 
traces  des  grandes  habitations  et  des  conservèrent  encore  pendant  assez 
ti*avaux  entrepris  dans  les  mines  long-temps  la  liberté  de  se  choisir 
qu'on  trouve  partout  en  Prrmie ,    eux-mêmes  des  magistrats.   Leur 

Fourroient  seules  convaincre  de  premiergouverneur  leur  a  été  don- 
ancienne  splendeur  de  cette  con-  né  en  1 543  par  le  Tzar  Ivan-Va— 
trée.  Les  marchandises  étrangèi*es  vilievitcb;  ce  Tut  Yasilei  Yoronzov^. 
arrivoient  par  la  mer  Caspienne ,  il  faut  observer  que  les  notables 
reniontoient  leYolga  etlaCama,  bourgeois  siégeoient  conjointement 
et  pâssoient  de  là  par  d'autres  ri-*  avec  leur  gouverneur  ;  mais  cet 
yièrcs  jusque  dans  la  merScythi-  nsagc  fut  aboli  eni6i3,  à  l'av/é- 
que  ou  glaciale.  On  voit  encore  les  nement  au  trône  du  Tzar  Michel- 
traces  de  la  route  que  prenoient  les  Féodorovitch ,  et  sous  le  gouver- 
caravanes^  pour  passer  de  la  Cama  nement  du  voevode  Nikita  Poucb— 
i§ns   la     Petchora  y    route     que    kine.  Les  voevodes  faisoient  leur 
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à  Colmogery ,  comme  âwite  à  Vïùhy  ou  WablULyle ,  et 
étant  cf-devaat  la  capitale  da  pays,  établie  en  i558  ,  dans  iendroit 
Quant  k  l'adminisiration  des  ai-  où  elle  est  actuellement.  On  trans- 
pires eoclésiastiqnes,  elle  apparte-  porte,  chaque  apnée  de  Biome-* 
nolt  dans  le  principe  à  TArcheTÔ-  ^^    ^  Stokbolm  et  en  d'autres 

Îne  de  NoTOgorod  ;  mais  le  grand-  endroits ,  beaucoup  d'ustensiles  de 
uc  Ivan-Vasiliéritch  ayant  établi  liois  ,  aussi  bien  que  quantité  de 
un  sîége  éplscopal  à  Vologda,  cette  poisson  ,  principalement  du  sau- 
oontrée,  ainsi  que  celles  de ^oukbo*  mon  et  du  grand  gardon.  EUe  a 
nia,  de  la  Drina.  dj&  laVytshegda ,  son  entrepôt  près  de  ^andad,  à  ua 
jusqu'au  pajs'  de  Permie ,  furent  mille  de  la  ^ille.  Les  £uts  du 
dans  sa  dépendance.  Royaume  de  Suède  s'y  assemble- 

BiiSK,  (ElucKb»)  p.  endroit  for-  renten  i6oa.  On  y éul4itune  Dou- 
tîfi^  danslegonv.  de  Tobolsk.  Il  ane.  Près  de  la  yille  est  une  terce 
est  sons  le  53^  de  lat.  sept,  et  le  impériale  et  une  métairie* 
io3^  53'  de  long,  orient. ,  au  con-  biR  ,  (Euph.)  riv.  du  Gonr. 
^uent  de  la  Bîa  et  de  la  Catounia  ^  d'Orenbourg ,  que  les  Bacbkirs  et 
à  23o  w«  de  Colivan.  les  .  Tatares   nomment  Burssou , 

BiLiNBAEFSKOÏ  ZAVOD  ,  (  Eu-  c.-à.-d.  Eau  du  Loup.  Elle  a  sa 
xuHÔaeecKoù  aaeo/^b*)  usine  de  source  dans  le  mont  Oural  et  se 
1er  dans  le  gouT.  de  Perm,  dis-  jette  dans  la  BéUia  »  9  w.  au-^les- 
trîcC  d'Ëcaierinbonrg  apparte-  sous  de  la  ville  de  Birsk.  Cette  ri- 
nanie  à  un  particulier.  On  y  fabri*   vière  est  partout  très-profoade  et 

£e  jiisquà   iSo^ôoo  pou^s  de  ter   assez    large:   ses  bords  sont    des 
fonte ,  et  on  y  forge  plus  de    rocbes  ^  qui  vers  son  embouchure 
aojooo  ponds  de  ter  en  barres.  la  resserrent  et  forment  des  cata- 

B11.1.ARSK  ,  {^BujLhjipCKb.)  C'est  ractes  ,  qui  en  rendent  le  cours 
^n  petit  bourg  sur  la  Tobérem-  excessivement  rapide  y  au  point 
diana,  dans  le  gouv.  de  Cazan  ^  queTeau  ne  gèle  jamais;  ce  qui 
district  de  Tcbistopolsk.  Il  est  tait  que  les  cygnes  et  autres  oi- 
eomposé  de  ^oo  maisons^  habitées  seaux  aquatiques  y  passent  sou-* 
par  les  descendans  des  soldats  veutThirer. 
vétérans  ,  oui  y  ont  été  établis  par  Birioussa^  {Buptoca*)  tW. 
le  Tsar  Alexis  Mikaïlovitch.  Cet  assez  considérable  du  gouv.  d'Ir-» 
endroit  n'est  remarquable  que  koutsk.  Elle  coule  du  midi  au  nord 
parce  qu'il  occupe  la  place  de  Tàn-*  Tespace  de  600  w.  et  va  se  jeter 
cienne  BouUmer.  -  dans  TOuda  ,  qui  dans  cet  endroit 

BiOERCAEHN  y  (  EiopKend.  )  p.    a  déjà  pfis  le  nom  de  Tchouna* 
ile    Toisine  et  appartenante  à  la       Biriovsses  ,(£upiocM.)  Tata- 
▼ilIedeXoméa.  {Voyez  cet  article.'^   res.  Ce  sont  troiç  branches  de  Xa^ 

BioRNEBORG  iBiopneôopéb.)  tares  qui  babitoient  autour  du 
(Arctopolis ,  )  ville  maritime  de  Tachtip  et  sur  les  bords  delaBi- 
la  Finlande, appartenante  à  la  pro-  rioussa.  Avant  leur  soumission  à 
tince  d'Abo,  Elle  est  bâtie  sur  une  la  Russie ,  ils  étoient  souvent  rao«' 
kngue  de  sable  ,  an  bord  du  tleu-  lestés  par  les  Zuncors  et  les  .  Kii^ 
?e  Coumo  ^  qui  se  partage  au-  guis ,  auxquels  ils  payoient  un 
dessous  de  la  ville  en  plusieurs'  tribut,  ce  qui  les  a  tellement  ap-« 
bras  ,  et  forme ,  dans  une  distance  pauvris  ,  que  dans  ce  moment 
d'un  demi-mille,  diftérentes  p«  même,  où  ils  vivent  tranquille» 
Ues.  On/ croit  que  cette  ville  étoit  sons  la  domination  Russe,  qui 
Originai^ment  située  dans  la  pa-  les  a  fait  passer  du  côté  des  Cat'*^ 
roisse  de  Coumo  y  transférée  en**  chens  ^  s\\t  les  bords  do  TAbakaa, 
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dans  legOQT.  de  Tobolsk,  iU  ne       BîSSFATE,  (Bucepmh,)  vit,  âvk 

peuTeut  se  remettre  eniièremeot,  gou\.  de  Perm,  district  deCrasno* 

'Cest  un  peuple  errant,    qui  ne  OuOnisk.' Elle  a  sa  source  dans  le  i 

s'occupe  que  de  chasse;  il  com-  mont  Oural  et  se  jette  dans  TOufa 

pose  quatre    Âimaks  ou  Tribus,  sur  sa  riye  droite,  ses  bords  ëtoieui 

60US  rinspectiond'unseulbachlik,  habités  par  les  Tchërémises.   On  J 

Toute  leur  population    monte  k  a  bâti  en  1786  trois  forts  sur  oeV* 

&00  personnes  des  deux  sexes.  te  rir.  ,  pour  garantir  ces  contrées   1 

du  gouv.  dcNiûibîr.k,  nbnloinde   sont  le*  foru  de  b.sser Uk ,  de  Cl*- 
la  TiUc  de  ce  nom.  Llle tombe  dans    *">^^'«  «*  «^^  \erkli-Bi8«erUk. 
la  STiaita  et  n'est  reinarquabk  que    ^  Bissertsk,  {Buceptvtb.)  p.  fort 

par  leThuitre*  à  perleî  quon  y  «*«  "?*«!  B'*"''-  *'  <^1?*".«» '  ?**» 
trouw  qnelqueiois,  et  par  des  os  »«••  ^  Bw»«">-te.  Ses  fort.ficat.on» 
et  des  dents  d'éléphans  que  IVau   ne  sont  <^a  en  bois  ;    oomme  il  se 

déiacbe  sourent  /e  ses  b^rds.  tp>»y«  »"««'  •»[  î*.  6«"<ïe  "<»«• 

.  de  Moscou  ,  ses  habitans  sont  im- 
hiKJOVTCBE^iEupKTè.)  yiUedn  ^^^  à  raccommoder  les  ponte  ^ 
gouT.  de  \  oroiiéj ,  et  chel-licu  très-muliipliës  dans  celte  contrée 
d'un  district.  iUe  est  sous  le  bo°  marécageuse, 
aV  do  lat.  sept,  et  le  56^  n'  de  Bitioug,  (J5umw5.)  riv.asse» 
long,  orient. ,  à  i5o  w.  de  \oro-  considérable  qui  a  sa  source  dan» 
né),  sur  la  rive  gauche  de  la  1  ik-  j^  g^^^^  jg  TomboY  et  qui,  traver- 
baïa-vSosna  ,  qui  se  |etle  dans  le  j^^t  ensuite  une  partie  de  celui 
Don.  Cette  ville  est  entourée  d  un  j^  Voronéj,  va  se  je  ter  dans  le  Don. 
rempart  de  terre  et  d  un  fosse  as-  ^^  j^^  ^^^^  couverts  de  belles 
eez  prolbnd;  on  y  compte  7  églises    forêts 

et  5451  habilans  des  deux  sexes,         Blagodat  ,     (B^iaeo^am..  ) 
qui  s  occupent  presque  tous  d  a-   ^^^^  ^^^^  j^  ^^  ^^^^  1^  j^ 

griculture.il  se  tient  quatre  grands    p^rm  ,  dont  lune  se  nomme  BW 
marchés  par  an  dans  cette  viUe.        godatp-Couchvinskoï-zavod,  et  l'au- 

BiRsx  ,  (SupcK&O  P'  ^^U^  ^^  ^^  Blagodat-Tourinskoï--zavod  9 
gouv.  d'Orenbourg ,  sous  le  53^  à  cause  que  Tune  est  située  sur  la 
17'  de  lat,  sept,  et  le  72^68'  de  Couchva,  et  l'autre  sur  la  Toura. 
longit«  orient.^  sur  le  bord  de  la  II  y  a  aussi ,  dans  le  gouv.  d'lr« 
Bélaia,  près  ne  l'embouchure  de  koutsk,  une  mine  d'argent  appe-« 
la  l;ir  ,  laquelle  prend  son  nom,  lée  BlagodaUkoï-Roudnik. 
Elle  est  à  4^4  ^*  d'Orenbourg  ,  Boarou  ,  (£oap y.)  Colonie  Al» 
contient  3  églises  et  près  de  2,600  lemande,  dans  le  gouv.  de  Saratof^ 
habitans  dos  deux   $ei.e%»  située  sur  le  petit  Caraman.  Elle 

bi^ZE y  {Bupsh»)  p.ville  de  Li-  est  à  60  w.  de  Saratof ,  et  on  y 
thuanie  ,  chef -lieu  d'une  princi-  comptoit  originairement  73  Ùl^ 
pauté  appartenante  aux    princes    milles. 

Kadzivil.  iUe  a  3  églises  ,  savoir  ho^ROVJSKj  (BQ6pi^ùcKh*)yi\lo 
une  Catholique  ,  une  Luthérien-  du  gouv.  de  Minsk  et  chef-lieu  d'un 
ne  etuneKélormée.  Le  roi  deSuè-  district,  sur  la  Bereztui  ^  qui  ae 
de,  Gustave  Adolphe,  s'en  ren-  jette  dans  la  Dnepr.  Elle  estai  Sa 
dit  maître  en  162 5.  Des  écroule*  w.  de  Minsk.  On  y  trouve  3  égli«p 
ment  de  terre  ont  formé  près  de  ses  russes  et  une  de  Grecs  unis, 
celte  ville  quantité  de  creux  ,  qui  Bobrovka  ,  {BoôposKa^)  p*  rir. 
ont  3o,  40  et  jusqu  a  60  pas  de  du  gouv,  d'Ukraine  qui  se  jetto 
circttîL  dans  la  Sonia, 
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towow  y  (BoôpoêhA  ▼Ille  da  Tanie  en  erande  quantité,  et  en 

i'  fooT.  de  YoroD^j  et  cheMiea  d'un  fourrures  de  montons. 
di<trict|  sur  le  Bitioug.  Elle  est  BohoïaVLEnskoe  ,  (BoeoAê- 
lODS  k*  52^l5'  de  lat.  sept,  et  le  ^encKoe»)  jolî  p*  endroit  du  go  ut. 
58^2'  delongît.  orient,  à  87.  w.  de  de  Kherson  ,  à  12  w.  de  NicoUéy  , 
ToroDf  j.  On-  y  trouve  deux  égli*  situé  sur  le  Boug  :  on  y  trouve 
met 4865  habitans  des  deux  se-  un  beau  palais  entouré  de  jardins 
m.  Sou  nom  prorient  de  la  qnan-  anglais.  Il  se  tient  ici  trois  grands 
ù\è  de  castors  nommés  Bobry  5  marché  par  aUé 
qu'on trouToit  anciennement  dans  Bohopol,  (fiosonoju*)  p«  ville 
cet  rodroit.  du  gouv.  de  Podolie,    située    au 

fiooDO-OoLA ,   (fioe.'fo-Oo^a.)   confluent  de  la  Sinioukba  et  du 
iDootagne  du  gouv.  d*AstraLhan  y   l'oug. 

à  30  V.  de  TchernoiarslL.  C'est  Bohoroditsk,  (Boeopo^ui^K^.) 
BopiG  isolé  au  milieu  d'une  vaste  p.  ville  du  gouv»  de  Toula,  sous 
plaine,  que  le  sol  bas  qui  l'en-  le  5o^  de  lat,  sept,  et  le  55^  M 
tonre,  laisse  apercevoir  à  7  jour-  de  long,  orient.  Elle  est  bâtie  au 
nées  de  chemin.  Les  CalmouLs  confluent  de  deux  p.  rîv.  très- 
assurent ,  que  le  Dalaî-Lama  y  poissonneuses  ,  qui  sont  le  Lesnoi« 
a]iaQt  fait  sa  couchée  pendant  une  Ouperte  et  la  Y iasovka.  On  y  trou- 
Boit,  il  en  avoit  résulté  cette  mon-  Ve  trois  églises  et  2900  habitans 
tagnC;  au  sommet  de  laquelle  est  des  deux  sexes  ,  qui  lîoiki  un  com- 
One  colline  de  sel ,  qu'ils  attri-  merce  assez  considérable  ,  on  dif<- 
loeotaqssi  au  Dalai-I^ama  ,  qui  férentes  marchandises  étrangères, 
endioant  avoit  jeté  un  grain  de  BonotiODSK^i  BoeopoACKh»)p» 
ad  en  cet  endroit.  Au  pied  de  cette  ville  du  gouv  de  Moscou,  chef-lieu 
Bontagne  on  voit  un  lac  très-ri-  d'un  district.  Elle  est  bâtie  sur  la 
die  en  sel,  aue  les  Calmouks  ap-  rive  droite  de  la  Cliasma  ^  à  5o  w, 
pellent  Bogdoin-Dabasson  et  les  de  Moscou ,  sur  la  grande  route 
Âosses  Bogdinskoï  :  il  a  /^o  w.  de  qui  conduit  à  Yladunir  :  on  y 
orcnit.  '  compte    5oo    habitans    des    deux 

BoHAToï,  {Boeamoû»)  p.  ville  sexes, 
in  gouv.  de  Conrsk.  Elle  est  sous  Bohoslovskoï  zavod,  {BoêO" 
le  Si®  2'  delat.  sept.  etle.  53^3o'  cjioôckoù  âaôo^b-)  C'est  une  ri-r 
^  long,  orient. ,  sur  la  Péna ,  à  che  mine  de  cuivre  appartenante  à 
106  w.  de  Coursk.  On  y  trouve  un  particulier  ,  dans  le  gouv,- 
Une  seule  église  et  800  habitans  d'Orenhourg  ,  district  de  Bogoul-* 
^deux  sexes,  mine.    On  en  tire  jusqu'à  mille 

BOHODOUKHOF^  (Eo60/|ya?otf5<)  pouds  par  an  de  enivre  pur,  H 
•  T.  du  gou.  d'Ukraine,  chef-lieu  y  a  une  autre  mine  de  ce  nom 
an  district.  Elle  est^sous  le  50^  dans  le  gouv.  de  Perm,  qui  est  si 
3' de  lat.  sept.  Pt  le  58^  7'  de  long,  riche  en  cuivre  ,  que  si  on  ne  man- 
orient.,  sur  le  bord  du  Merle  qui  se  qnoit  pas  de  bras  pour  la  travail- 
jette  dans  la  Vorscla.  Cette  p.  v.  a  1er  ^  on  auroit  pu  en  exploiter 
été  bâtie  en  1667;  elle  est  entourée  jusqu'à  3o,ooo  pouds  par  an, 
^ an  fossé  et  d'un  rempart  de  ter-  BobouslavL  ,  {Boe^cJiaeJib*) 
i^  On  y  compte  4  églises  ,  et  p.  ville  do  gouv.  de  Kiow,  chei^ 
À-peu-près  5,000  habitans  des  deux  lieu  d'un  district,  sur  la  Rossa, 
^eies.  Les  vergers  de  Bohodoukhof  Elle  a  toujours  appartenue  à  la 
Ont  de  la  réputation.  Son  princi-  principauté  de  Kiow. 
pal  commerce  consiste  en  peaux  Rohoùtghar  ,  (5osr/cap&.^  vH' 
de  bœuf  et  de  bouc  y  qu'on  y  tra-  le  du  gouv,  d'Ukraine  ^  chef-lieu 
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jt'an  dîslrîct ,  sons  le  5d^4<>'  ^^ 
lat.  sept,  et  le  58^  3'  de  longît. 
orient. ,  sur  la  Bohoalchara.  Elle 
est  à  258  w.  de  la  ville  de  Khar- 
kof  :  on  y  trouve  deux  églises  et 
2,6oo  Labitans  des  deux  sexes  ^ 
presque  tous  cultivateurs. 

BOKHTUKHA  ,  (^ooT/nyara.)/^^* 
du  gouv.  de  Yologda  ,  qui  se  jette 
dans  la  Rabanskaïa«8oukhonîa. 

BOLGHAÏA     REKA  ,      (  BoJihluaA 

p%Ka»)  ou  le  grand  fleuve,  que  les 
tiabitans  du pajs  appellent Kikcha 
Il  coule  dans  le  Camtchatka,  prend 
sa  source  dans  un  lac ,  et  par- 
courant un  espace  de  200  w. ,  va 
6e  jeter  dans  le  çolfe  de  Penjin. 
On  l'appelle  grand,  parce  que  de 
tous  ceux  qui  se  jettent  dans  ce 
golfe  ,  il  est  le  seul  navigable ,  de- 
puis sa  source  jusqu'il  son  embou- 
chure, quoique  néanmoins  cette 
navigation  ne  soit  pas  sans  difYî- 
cultés ,  par  rapport  à  la  rapidité 
de  ses  eaux  ^  et  à  la  quantité  d'î- 
les, qu'il  renferme.  Dans  le  flux  , 
qui  arrive  au  plein  de  la  lune 
et  lorsqu'elle  est  nouvelle ,  ses 
eaux  montent  de  g  pieds  de  Fran- 
ce,  et  il  est  alors  si  plafond  à  son 
embouchure ,  qu'il  y  a  de  l'eau 
suffisamment,  même  pour  les  plus 
grands  vaisseaux.  On  trouve  sur 
ses  bords ,  dans  les  environs  des 
forts  Natchikine  et  de  Coutchénit^ 
chef ,  beaucoup  d'ardoises ,  et  de 
terbe  rouge  dont  on  fait  les 
crayonft. 

BolghÉretsk,  {EojLhmep%i^Kh\) 
p.  viUeet  port  du  gouv.  dlrkoutsk, 
dans  la  presqu'île  du  Camtchatka, 
Elle  est  sous'le  62^54' 3o"  de  lat. 
sept,  et  le  174°  Sg'  de  longit. 
orient.  ,  sur  la  rive  sept,  de  la 
Bolchajta-Reka,  entre  les  riv.  Bvs- 
traïa  etGoltzovskaïa,  qui  s'y  )ct^ 
tent;  et  à  33  vr.  du  golfe  de  Pen- 
jén.  £n  j8o3  ce  lieu  renfermoit 
e  bâtiment  de  la  chanceUerie  ,  la 
maison  du  commandant ,  une  égli- 
se ,  des  magasins  à  blé  ,  3o  bouti- 
ques de  marchands  et  62  habita^ 
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tions.  Sa  situation  lui  donné  de 
grands  avantages ,  en  ce  qu'on  y 
reçoit  toutes  les  choses  apportas 
au  Camtchatka.  de  la  première 
maîn^  au  lieu  que  dans  les  autres 
endroits  de  la  presqu'île  ,  elles 
sont  apportées  par  des  chiens  , 
qu'on  nourrit  en  grande  quantité 
ici  pour  cet  usage,  ce  qui  rappor- 
te un  bénéfice  considérable  aux 
marchands  de  cet  Ostrog  ,  qui  se 
font  payer  ce  transport  queique-^^ 
fois  très-cher.  Cette  contrée  est 
d'ailleurs  très-favorable  à  la  chas— 
se  des  castors  ,  qu'on  se  procure 
ici  en  plus  erand  nombre  ,  que 
dans  aucuns  des  autres  Ostrogs  de 
la  presqu'île. 

BoLGARY,  (BojieapM*)  Village 
consistant  en  plus  de  100  feux  dans 
le  gouv.  de  Cazan  ,  district  de  Te- 
tuchi.  Il  est  à  90  w.  de  <^tte  pre- 
mière ville  ,  à  20  seulement  ae  la 
seconde  et  à  9  des  bords  du  Volga: 
c'étoit  anciennement  Briakimof, 
capitale  du  Rovaume  des  Bolgares^ 
connus  dans  1  histoire  de  Russie 
par  les  guerres  fréquentes  qu^ils 
firent  aux  Russes  ;  ces  mêmes 
guerres  réduisirent  enfin  cette 
grande  ville  en  un  chétif  village  , 
tel  que  nous  le  voyons  actuelle* 
ment.  Pierre-le-Grand,  à  son  pas- 
sage en  1722  ,  lors  de  son  expédi- 
tion contre  les  Perses^  examina 
ces  ruines  et  trouva  49  épitaphes 
arabes  et  arméniennes ,  que  l'on 
copia  par  son  ordre ,  et  que  l'on 
traduisit  en  langue  russe.  Les  ara- 
bes sont  de  l'année  de  Thégire  629 
h  Tannée  7425  de  3  épitaphes  ar- 
méniennes ,  il  y  en  a  une  de  557  , 
et  deux  de  984  et  986  Quelques-, 
unes  de  ces  épitaphes  témoignent , 
que  les  personnes  dont  il  y  est 
question,  étoient  nées  dans  la  pro- 
vince de  Chamakhie ,  et  un  autre 
à  Chirvun  ,  d'où  il  suit ,  que  cette 
ville  attiroit  des  étrangers  par  son 
commerce.  On  a  trouvé  encore 
dans  ces  mêmes  ruines  ,  quanti- 
té de  petites  monnoies  d'argent  et 
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ie  enirre  ;  parmi  les  premières  sur  lea  hords  de  k  Deana  et  du 

il  en  est  plasieurs  de  très  -  bien  Dnepr  :  la  quantité  de  ce  fer  peut 

frappées,  et  dont  les  légendes  sont  sVvalaer  à  209OO0  ponds, 
arabes  et  kufiennes.  Entre  les  an-        Boogards,   (Booenp/^^')  On 

cîens  édifices  on  remaroue  Sfir->  nommoît  iilnsî  une  des  principales 

tont  one  tour  (Misgir)  d'environ  Tilles  des  Bolgares  du  Volga  ;  ella 

12  toises  de  banteur  ,  et  bâtie  de  étolt  bâtie  sur  îe  Volga  ,  à  3o  w. 

belles  pierres  de  taille.  M'.-  Pal-  de  Temboucbure  de  la  Cama  :  les 

Iss  nous  a  donné  de  beaux  desseins  Russes  la  nommoient  Bolcboï-grad 

de  ces  anciens  monnmens ,  dans  ou  grande  ville, 
h  i^:  partie  de  ses  voyages;  mais        Borgo  ,  {Bopeo.)  cVst  une  an- 

racadémicien  M'.  Lépékbin ,  en  cieune  viU^  maritime  de  la  Fin-^ 

a  donné  une  notice  complète  ,  de  lande.  Elle  est  située  dans  la  pro- 

même  que  des  inscriptions.   Il  est  vince  de  Njlande  ,  sur  le  golfe  de 

bit  mention  de  la  Bulgarie  dans  Finlande  ;  un    petit  fleuve  nom* 

le  titre  impérial.  mé  également  Borgo  vient  s'y  fêter 

BoLKHOw,  {EoJLJcoâb,)  Ville  dans  le  golfe:  elle  a  un  mauvais 

du  gouT.  d'Orel ,  cbef4ieu  d'un  port  et  un  siéce  épiscopaL  Borgo 

district.  Elle  est  sous  le  53^  26'  de  a  un  bon  coUége  :    les  babitans 

hu  sept,  et  le  53^  18'  de  long,  commercent  en    toiles   de  tontes 

orient,  y  sur  la  Nougra  qui  se  Jette  sortes. 

i  i5  w.   de  là  dans  TOca.  Cette        BoRiSPOL  ,  (Bopucnojih.)    p. 

ville  est  très  -  ancienne  ,  et  quoi-  ville  du  gouv.  de  Tcbernigof ,  dis« 

qu'on  ignore  au  juste  Tépoque  de  trict  de  Cozèlets  ,  sur  TAlta.  EIH 

sa  fondation ,  on  sait  qu  elle  faisoit  a  reçu  son  nom  du  corps  du  saint 

anciennement  un  apanage  des  Prln-  prince  Boris  assassiné  ,  qui  a  é\é 

ces  russes  ,  et  qu  elle  a  beaucoup  déposé  pendant  quelque  temps  dans 

soufiert  pendant  les  incursions  des  Téglise deSt .  Nicolas  de  cette  ville. 
Tatares  de  Crimée ,   et   lors  des        Boris906L£bsk  ,    (   Eojx^cot» 

guerres  civiles  qui  ont  désolé  la  Ji^ôckb.)  Il  y  a  deux  villes  de  ce 

Russie  à  plusieurs  époques.  Bolkow  nom  ,  la  première  dans  le  gouv* 

contient  deux  couvens ,  dont  un  de  Tambow,  estcbef-lieud'un   dis* 

de  femmes ,  et  22  églises  ;  on  y  trict;  elle  est  sur  la  rive  gauche  de 

compte  près  de  10,000  babitans  des  la  Vorona ,  qui ,   non  loin  de  là  ^ 

deux    sexes  ,    dont   la   principale  se  jette  dans  le  Kboper.  Cette  ville 

industrie  cousis^  en  fabriques  de  est  sous  le  5l°5o'  de  lat.  sept,  et 

cuirs  et  bas  de  laine  ;  ils  font  aussi  le  60^  de  long,  orient.,  à  1 52  wers- 

un  commerce  assez  considérable  tes  de  Tambow*.  On  y  trouve  deux 

en  cfaanvre^snlf  et  bulle  de  cbanvre.  églises.  Ses  babitans  sont  au  nom-r 

La  ville   est  assez   bien   bâtie,  et  bredeiSoo,  en  comptant  les  deux 

renferme    plusieurs    maisons    de  sexes.  La  seconde  se  trouve  dans 

pierft^s.  le  gouv.  de  laroslaw  .  sur  la  rive 

BoLVA ,  {BoJiôa')  rîv.  qui  a  sa  droite  du  Volga  ,  et  vis-à-vis  de  la 

source  dans  le  gouv.  de  Calouga  ,  yille  de  Bomanof.  Celle-ci  est  sous, 

district  de  Serpeïsc,  et  qui  passant  le  5?°  3^'  de  lat.  sept,  et  le  67°  9' 

ensuite  par    celui  d'Orel  dans  le  de  longit.  ojrient. ,  à  82  wers.  do 

district  de    Briansk ,  vs  se    jeter  laroslaw.  On  y  trouve  deux  égli- 

dsins  laDesna.  Elle  est  navigable  ses.    Le  nombre  de  ses  babitans. 

pendant  une  partie  de  Tannée  ,  et  peut  se  monter  à  4000  personnes 

sert  à  transporter  le  fer  des  usines  des  deux  sexes.  Ils  font  un  com- 

de    Ludins\aé  et  de  Pessotcbins-  merce considérable  dans  Tintérieur 

kié|  dans  différens  endroits  s^tué^  de  Tempire  en  difïérentes  mar- 
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cbandUcs,  et  particulièrement  en  '^a   lo  W.  an-dessus  de  Itîziar.  Ce 

blé  ,  qu'ils  achètent  dans  les  pro-  fort  a  été  bâti  en   ijSA  :  il  est  oo- 

Vinces  situées  vers  le  midi  sur  le  Cupé  par  les  Cosaques  Seymens. 
Volga,  et  qu'ils  revendent  ensuite        Borovttcht  ,  (Bopo^uzfi.)  p. 

à  Pétersbourg.  On  y  forge  aussi  t.  du  gouv.  de  Novogorod  et  chef- 

quantité  de  chaudrons  en  fer.  Il  lîeu  d'un  district.  File  est  sitnée 

«e  tient  trois  grands  marchés  dans  sous  le  58°  t6'  de  lat.  sept,  et  le 

la  ville.  Il  y  a  encore  un  fortin  de  5i°  3o'  delongit.  orient.,  sur  la 

ce  nom,  dans  legouv»  de  Kherson^  Msta  ,  k  i83  w*  deNovogorôd.   Oa 

SurleDnepr.  y  trotive  4  églises  et  un  couvent  ; 

BoRissow,  '(  Bopucoâi.  )  p*  leshabiUns,  qui  sont  au  nom- 
ville  du  gouv.  de  Moscou  ,  district  bre  de  mille,  font  un  petit  cam^ 
de  Mojaisk.  Elle  est  située  sur  la  toercedans  riniérieurde  l'empi- 
Protva  et  doit  son  nom  au  Tzar  re  ;  beaucoup  parmi  eux  s  occa- 
Boris-Godottnow  ,  qui  la  fait  bà-  peut  d'agriculture  et  de  pèche, 
tir,  et  après  lamortduquel  elle  BoroVftskié  Porogui  ,  (Bo^ 
est  tombée  en  ruine.  On  y  trouve  pù6un,Kie  7Topo«'z.)  Porogui  veut 
encore  une  espèce  de  château  fort  dire  cascades  ,  cataractes  ;  celles 
qn  il  y  a  fait  construire  en  pierres,  dont  il  est  question  ici ,  se  troa<- 
livec  des  tours  ,  dont  une  s'est  vent  dans  le  goUv.  de  Kovo^orodj 
écroulée  dans  la  riv.  On  jr  compte  sur  la  Msta  ,  près  de  la  ville  de 
actuellement  5oo  habitans  ,  qui  Porovitcbi,  d'après  laquelle  ellea 
•ont  répartis  dans  trois  faubourgs  sont  nomniées.  rescascade&sVten- 
de  cette  petite  ville ,  et  dont  la  dent  sur  un  espace  de  plus  de  3o  vr., 
seule  industrie  consiste  à  faire  des  cependant  les  barques  y  passent 
filets  de  pécheurs.  sans  danger,  surtout  av<c  ne  bons 

BoaiSSOW  ,  [BopucoêTy*)  p.  Vé  pilotes  ,  et  depuis  quelques  Ira- 
de  la  Lithuanie  ^  dans  le  gouv.  de  vaui^uon  y  a  faits,  pour  en  &ire 
Mins^,  chef-lieu  d'un  district^  sur  sauter  lès  plus  grosses  pierres. 
la  Bérezina,  à  72.  wers.deMiiJsL  Borovsk  ,  {BopoecHl)*)  ville* 
Elle  a  été  fondée  sn  1 102  par  un  du  gouv.  de  Calouga,  sur  les  deux 
nrince  Russe  ,  nommé  Boris  Vsés-  bords  de  la  Protva  ,  et  clief-lieii 
lavitch,  à  son  retour  d'une  expé-^  d'un  district.  Klle  est  sous  le  i5<^ 
dition  dans  ces  contrées.  Cette  vil-  lo'  3o"  de  lat.  sept,  et  le  60^  5'  3o" 
le  appartenoit  à  la  principauté  de  de  longit.  orient.,  à  78  w.  de  <  a- 
Polotsk.  Il  y  avoit  une  troisième  louga.  Cette  ville  étoit  ancienne- 
ville  de  ce  nom  en  Russie ,  entre  ment  un  apanage  dos  cadets  des 
Pronsketlevieux  Rezan,  sur  la  rive  souverains  de  Moscou.  File  est  re- 
droite de  rOca  ,  que  le  grand-duc  nommée  par  la  belle  défense  qu'y 
Vsévolod,lIl,  dans  son  expédition  fit  le  prince  Michel  Constantino- 
Gontre  le  prince  de  Rézan  ,  prit  vitch  Volkonsky  ,  contre  les  trou- 
en  1180,  envfmant  de  Colomna.  pes  du  second  £siux  Dimitri,  en 
On  en  voit  encore  remplacement  1610.  Il  s*y  défendit  jusqn  k  la  der^ 
avec  un  reste  de  rempart.  nière  extrémité  ,  malgré  la  trahi- 

BoRISTENE  ,    (Bopucmeuh.  }  son  de  ses  deux  collègues ,  qui  lî« 

c'est  le  nom  que  les  anciens  don-  vrèrent  la  ville  aux  complices  de 

noientauDnepr.  {^  Voyez  ce  der^  l'imposteur:  et  resté  seul    il  aima 

nier  article),  mieux  combattre  encore  dans  le 

BoROSDiNSKAiA  ,  (  Eopos^uH"  couvcut  de  St.  Patnuce,  où  il  tom« 

CKan,)  (  crépost  )  ou  forteresse  de  ba  près  de  la  nef,  percé  de  coups  , 

rorosdinsk.  Elle  est  dans  le  gou-  que  de  se  rendre  aux  ennemis  de 

vernementduCaacasesurleTerek,  sa  patrie.  La  ville  de  Borovsk  a  4 
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I^Ks^  et  &bbr?^eii  de  toiles  il  toik)  la  partie  occidentale  qui  «ppAr* 

parmi  leaqaelles  il  y  en  a  qai  o&-  tieot  k  la  Suède  ^   et   dont    ane 

enpeat  plus  de  i5o  onrriers*    Les  seule  pnhr6t^,  celle  dé  Tomêa,  ea 

babiuns  de  la  TÎUe  sont  au  nom-  a  ët^  détachée  ,  pour  être  réunie 

brede  5,000  des  deux  Sexes:  ib  font  À  la  Finlande,  que  la  Russie  a 

tu  commurce  considérable  dans  conquise.  Le  oauve  Tornëa   sert 

Fîntërienr   et   dans  les  ports   de  actneHeibent  de  limites  aux  deu^ 

l'empire^  en  toiles  àYOïiei  lin  ^  ^tau*  On  Toit  le  long  des  c6tesde 

ehanTre,culrsetc*,  les  plus  paUTres  la  Bothnie  orientale  des  tles  très-^ 

sent  occupés  à  filer  pour  les   ùt*  agréables^  beaucoup  de  fleures  et 

briques  de  toiles;  mais  la  princi-  de  très-belles  forêts.  Elle  .  eom-^ 

paie  production  de  la  riUe  est  l'ail  menée  att   fleure  Tornéo.  borda 

et  Toignon,  qui  sont  renommés  ici  k  partie  orientale  du  golfe  de  Botb<* 

pour  leur  grosseur  ^  et  dont  on  ex««  nie  et  comprend  toute  la  proTin<« 

porte  k  Moscou  seulement^  pour  ce d'Uléaborgé Actuellement qu*el« 

plus  de  4)000  roubles.  le  appartient  à  la  Russie ,   on  U 

BonsKAÏA  9    {BopcKcui»)   Kré«  comprend    sous  le   nom  général 

Cit,    fortin  du    gouv.    d'Oren*  de  Finlande.  (Toyes  cet  article ,  et 

orgy  sur  la  Samara«  C'est  le  seul  particulièrement     celui    d*UIéa-* 

de  tons    <xux  qui  foi^moient  Fan-  borg.) 

eienne  ligne  de  défense  |  connue  BoVD  aK  f  (B^^cuch*)  p.  Ht.  qui 

sous  le  nom  de  ligné  de  Samara  ,  sort  du  lac  Cabane  ,  passe  au  mi- 

qui  soit  bÂti  sur  la  rive  droite  de  lieu  de  la  Tille  de  Caaan  ^  et  Ta  se 

cette  riTÎère.  Comme  on  j  passe  jeter  dams  la  Cazanka. 

pour  se  rendre  à  Orenbourg ,  les  Boudakot  bouéraKi  (5y4tfK0«3 

Cosaques  de  ce  lieu  jentretîen**  B^epaH'ô.)  Colonie  alleihande  du 

sent  toujours  un  pont  de  bateaux  gouT.  de  Saratof ,    à  126  w.   de 

surlariTière.  Lagarriisou  consiste  cette  Tille ,   sur   le  Volga.  Oujr 

fnune  compagnie  de  dragons  et  compte  45  familles  luthériennes, 

quelques  CosaqneSé    On  y  trouTC  Boudooin-cak*     (  Bu^BUHb 

une  église  et  à^peu-*près  i5oo  ba-  KtMib.  )  C'est  le  nom  que  les  Vo« 

bitans  des  deux  seies.  tiaks  donnent  li  la  Cama. 

Bobza  ,  {Bops<u)  Ht.  du  gouT.  BoifDiLsxoif   poeoous^   (  B^ 


le  jette  dans  FOnone';  ses  eaux  Bouo  ,  fjBws5.)(Bog.)  C*estune 

sont  toujours  basses^  et  son  cours  Ht  considérable  ;  elle  a  sa  source 

peu  rapide.  enPodolie.  delà  elle  traTcrse  le 

BoBZNA  ,  {BopsHa.)  p»  Til*  du  pw^-  de  liberson  ,  et  se  jette  dans 

geuT.  de  Tcbemiffowysousle  5i^  I^  Liman  du  Dnepr;  son  cours 

i'  de  lat.  sept,  et  le  5o^a6'  de  Ion-  est  tranquille  et  ses  eanx  sont  sau« 


BoTHNtB ,    (  BomnuzecKoù*  )  pires  ,    en    commentant    depuis 

(Golfe  de)  ,  {Koyeji  Mxa  BaLTI-  rembouchure  de  la  Smioukba  jus- 

qvi.)  qu'à  la  mer  Noire;  actuellement 

BoTHici<«  {BomnU'  )  l*  Both-  aie  est  entièrement  enclaTée  dans 

nie  est    le  Taste  pays  qui  borde  les  frontières  de  l'Empire  Russe, 

les  deux  Htcs  '  du  golfe  du  même  Les   pnncipales   Tilles  dont  ell^ 

nom.  Mous  ne  parlerons  pas  ici  de  baigne  les  murs  sont  Bratdaw  ^ 

ToM.  I.  7 
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Dobopol ,  dviopol)  Yosnësenik  el 

Mîoolaîefsk. 

BoUGOtTLMA  j  (Bi^ei^JihJua*)  viL 


BOU 

BoùiGANAK  ,  (  ByxtaneiKÎt»  ) 
C'est  Ip  nom  de  deux  p.  tleaves 
de  la  Crîmi^ ,  dont  Tan  va  sejeter 


dugouv.  d'Orenbourg  etchef-Uea  dans  la  mer  Noire  et  lantredana 
d'un  district.  £llê  est  sons  le  54^    le  Siracbe. 

39'  de  lat.  sept,  et  le  70°  10'  de  Boulimeb.  (Bujuijueph.)  Ceêt 
longit.  orient. ,  surnne  p.nv.du  ^^^  ancienne  TiÛe  des  Taures  , 
même  nom  et  k  35;  w,  d  Oren-  j^ns  le  Royaume  de  Bolgar  :  elle 
boui%.  Cette  p.  t.  qui  contient  ocèupoit  l'emplacement  où  est 
deux  églises  et  plus  de  3oo  mai-  i^^^i  actuellement  le  bourg  de  Bil- 
sons ,  est  assez  bien  et  régulière-  larsk.  Cette  ville  deroit  être  très- 
mont  bâtie.  considérable  ,  si  Ton  en  juge  d'a- 

BouHOUROUSLANE,  (  Ew«^y-  près  les  ruines  qui  existent  encore 
fJiaHb.)  p.  T.  du  gouv.  dOren-  ctl'étendue  de  pays  qu'elles  occu- 
bourg  ,  sur  la  Rinelia.  Elle  est  p^nt,  et  surtout  aussi,  d^aprè^ 
peuplée  de  soldaU  Téterans  ,  qui  trois  remparts  de  terre  très-élevé« 
y  vivent  dans  l'abondance,  à  eau-  ct^rès-solidcs  ,  qui  restent  encore 
ae  du  bon  marché  de  toutes  les  entiers ,  et  qui  sont  presque  cou- 
choses  nécessaires  à  la  vie.  On  y  centriques  les  uns  aux  autres.  Cet- 
trouve  une  église  et  400  babitans  te  capitale  d'un  royaume  tatare  a 
mâles.      ...  ,     été  prise  et  détruite  par  le  faimeux 

Boui,  (BvûOp-^-  dugouv.  d»  Ternir  Aksak  ou  Tamerlan.  hem 
Costroma  ,  bâtie  au  couauent  de  hMiam  dispersés  sontallés,  après 
la  Veksa  et  de  la  Costroma.  Elle  i^  ruine  de  leur  ville,  bâtir  et  peu- 
est  sous  le  58^15'  de  lat.  sept,  et  pier  Cazan  :  voilà  tout  ce  qu'on 
le  bg^iW  de  lonçiU  orient.,  à  1 3o  w.  gait  de  Boulimer. 
de  Costroma.  Il  existe  encore  un    .   _  ,  •  \        •     j 

rempart  de  terre  autour  de  la  vil-  Boulouk  ,  {BujiUKh.)  p.  nv.  du 
le,  et  un  fossé  assez  profond,  creu-  gouv.  de  Saratof ,  Astrict  de  Go- 
se  entre  les  deux  riv. ,  liur  sa  î^^^**^^*'  ^^*  ^  i^**«  **°«  ^ 
défense.  On  y  trouve  deux  églises;    Chkonciym. 

ses  liabitans  sont  presque  tous  cor-  Bour  ouitcha  ,  {Bup  yjuro.)  p« 
royeurs   ou  cbarpen  tiers.  fleuve  delà  Crimée  qui  se  jette  dauâ 

BouÏNSK,  Bi^uhckK)  V.  du  gouv.    le  Sivacbe. 
de  Simbirsk  et  chef-lieu  d*un  dis-        BouaTASS,  (Ei^pmacd.^  p*  Jtît, 
trict,  sur    la  Caria    qui  se  jette    du  gouv.  de  Pénza  ,    district  de 
dans  la  Sviaga.  Elle  est  à  70  w.  de    Verkbo-Lomofsk.  Elle  se  jette  dans 
distancé  de  Simbirsk  ;  on  y  trouve    la  Vycha. 

une  seule  église  et  12  5o  nabi  tans  Bouz  ans.  (^y^aK».)  On  nomme 
des  deux  sexes ^  presque  tous  cul^  ainsi  un  bras  du  Volga  ,  qui  com- 
tivateurs.  menoe  k  5o  w.  au-dessus  d'Àstra— 

B0UKAN0FSXAÏA  ,  (E^Kanoe**  khan  et  qui  se  détournant  vers 
éKOA»)  On  nomme  ainsi  uneSta-  Crasnoï-w,  passe  près  de  cette 
iiit;Ea  ou  bourg  des  Cosaques  du  ville  et  après  un  cours  de  iSow.^ 
ï)on  sur  le  Khoper.  va  se  .jeter  dans  la  mer.  On  y  pé- 

.  BouLANSKÏA.  {SifJiaHCKik')  On  che  le  sterlet  en  si  grande  quan* 
nomme  ainsi  deux  mines  de  fer  titc,  qu'on  en  expédie  annueUe- 
qui  sont  dans  le  gouv.  d'Oren*  ment  plus  de  vingt  barques  de 
bourg    et  qui   se  trouvent  tontes    Crasnoïarsk. 

,les  deux  sur  les  bords  de  la  p.  riv.  BouzouicsotJ ,  (BysuKcif,)  P* 
Bonlanka  ,  qui  leur  a  donné  son  fl.  de  la  Crimée.  11  se  jette  iaa» 
iioii(i.  la  mer  Poiurrie  ou  le  Sivacbe. 
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BovzovLoVK  y  (B^ai^jii^Kh.)  rÎT.  tronpeanx.  Les  Boariats, quoiqu'on 
asseï  considérable  qui  coule  dans  doivent  leur  supposer  une  même 
1rs  terres  des  Cosaques  du  Don,  et  origine  avec  les  Calmouks  et  les 
qui  après  un  cours  de  r5o  w.  ra  Moncols ,  en  diffîèrent  cependant 
fe  jeter  dans  le  Khoper.  11  y  a  10  par  leurs  mœurs  qui  sont  plus 
Sianitx  on  bonrgs  des  Cosaques  sur  dures  ,  et  par  leur  genre  de  rie 
ses  bords.  encore  plus  sauvage  que  celui  de 

BouzoïTLoVK 9  ( £y jy^7/K5.  W.  ces  premiers;  on  doit  attribuer 
du  goar.  d'Orenbourc  et  cheMieu  cette  dîfTërence  à  la  religion,  qui 
d*an  district ,  sous  le  55^  V  de  ches  les  Calmouks  et  les  Mongolsx 
kt*  sept,  et  le  69^  4^'  ^®  longit.  est  le  Tjaminisme,  et  cbez  les  Brat- 
orient.,  sur  les  riv.  Samara  et  Da-  skïa  est  un  Cbamanisme  féroce  et 
macboaia^y  ^376  w.  d'Orenbourç.  rempli  de  superstitions  absurdes. 
Cet  endroit  est  fortifié  et  régulie-  lis  ont  la  figure  douce ,  les  traits 
remenl.  bâti  :  les  mes  en  sont  droi->  délicats  et  efféminés,  et  ont  en- 
tes. On  y  compte  3oo  maisons,  et  core  moins  de  barbe  que  les  Cal- 
deux  églises.  mouks.  liCs  Bouriats  ont  parmi  eux 

BRAQOtJNE  ,  (BpatTiHd*)  p.  en-  quelques  forgerons  qui  fondent  et 
droit  des  Coumiks,  sur  la  Soundja,   travaillent  le  fer  avec  assez  d'art  ; 

Îni  se  jette  dans  le  Terek.  Il  est  à  cela  excepté  ,  ils  ne  oounoissent 
w,  de  distance  de  Chadrina  ,  qui  aucun  métier  et  sont  tous  pasteurs, 
est  babitée  par  les  Cosaques  Gré-  Le  tribut  qu  ils  pajent  à  la  Russie 
benskia  et  contient  une  population  consiste  en  une  capitation  de  deux 
qui  peut  fournir  à  la  Russie  3oo  roubles  par  bomme  fait,  les  cbefs 
combattans  ,  sons  le  commande-  et  le  clergé  exceptés, 
mant  de  son  Bej  qui  lui  est  sou-*  Bratskoï- Ostaoo,  (  Bpam" 
mis.  CKùû  Ocmpo.ed,)  Il  se  trouve  sur 

Bbahestad  ,  (Epaêemma^d*)  1* Angara  ,  tout  près  on  voit  7S 
p.  V.  nunntîme  de  la  Finlande,  sur  maisons,  et  à  5  w.  au-delà  de  TAn*» 
le  golfe  de  Botbnie  y  avantageuse-  gara  ,  un  couvent  de  moines  y  bâ- 
nent  située^  Elle  fut  nommée  ti  en  1 654-  Cette  contrée  est  lia- 
ainsi  par  Pierre  Brabé  ,'  qui  la  fît  bitée  en  partie  par  les  Toungouss. 
bâtir  pour  j  établir  des  artisans ,  Bratslaw  ,  (EpamcJiaâ^,)  v. 
et  la  fit  ériger  en  ville  en  i652.  dugouv.  de  Podolie,  cbei-lieu  d'un 
Son  port  est  bon  ;  elle  ëtoit  com-  district.  Elle  est  sous  le  4B^  4'  ^® 
prise  ârant  sa  réunion  avec  la  Rus-  lat.  sept,  et  le  44°  ^^'  ^^  long., 
aie  ,  dans  la  Bothnie  orientale  et  orient.,  sur  la  rive  droite  du  Boug. 
se  tronvoit  la  ggème  â  la  diète.         Cette  ville  est  munie  d'un  rempart 

Bratenitza,  {BpameHui^a^)  et  d'un  fossé  ;  on  la  nomme  ausfd 
p.  riv.  du  gouv.  de  Kbarkof»  Elle  ville  de  St.-Pierre  ,  parce  qu'elle 
•ejettedansla  Yorsela.  en  porte  T image  dans  ses  armes,'-* 

Bratskia  (Tatares),  (jBpam-  Les  Polonois  la  prirent  en   i65^ 
cxie  mamaph^*)  c'est  une  nation  aux  Cosaques  d'Ukraine;  mais  eu 
Mongolie  que  les  Russes  nomment  1672  elle  leur  fut  enlevée  par  letf"- 
Bouriats.    Ils    babitent   le   gouv.  Turcs ,  qui  '  la   reperdirent  troia 
dlrkoutsk  ,  aux  environs  •  du  Baï-  ans  après  ;    enfin  elle  se  vit  défi-t 
kal  9  et  forment  une  population  de  nîtivement  rendue  à  sa  mère-pa«« 
35,000  mâles.  Indiffèrent  des  Ton-  trie,  par  la  dernière  réunion  des 
ngonss  par  leur  lanffage  qui  est  un  provinces  polonoises  k  la  Russie.      ^ 
dialecte  Mongol:  Us  suivent  tous       Brest,  (Bp^cm  5.)  viHe  du  gouv^.'^'. 
le  Cbamanisme  ,    se    nourrissent  de  Grodno,  ebef-lieu  d'un  district 
de  U  diasse  et  du  produit  de  leni^s  sur  le  Boug.  C'est  une  plaoe  forte^ 
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dont  le  cbltean  est  HMiS  ênr  un  de  long.^  orient,  sur  la  Dësna  ^  à 

roc  j  dans  un  canton  marécageux.  i38  w.  d'Orel.  On  j  trouve  i6  églî- 

Il  y  a  hors  de  la  Tille  un  palais  im-  ses  et  près  de  3,ooo  babitans  de# 

périal  avec  des  jardins.  Il  s'y  trou-  deux  $e^e$ ,  oui  font  un  commère- 

Te  une  fataeuse  s^nagoguç  que  les  ce  assez  considérable  en  blë,  cban- 

Juîfs  de  tonte  r  Europe  fréquentent)  Tre  |  miel,  circetbuile  dechao-* 

soit  pour  étudier,  soit  pour  les  vre,  qui  sont  toutes  productions 

promotions.  Le  nombre  de  ses  ba-  de  la  proTÎnoe  et  qui  se  Iranspor^ 

treportéà490< 

Lescfeuxaexes,< 

., unegrandepa]  ^  ^ 

Catholiques  et  les  Grecs  y  ont  de#  à  cause  des  peaux  bois   de  con««- 

écoles ,  l'éréque  >de  ces  derniers  y  truction  qui  croissent  dans  son  dis« 

résidoit  auparavant*  Cette  ville  a  trict  et  avec  lesquels  on  construit 

i^té  bâtie  par  les  Rpsses  et  aj>paiv  dfs  bateaux  et  même  des  jalères 

tenoit  ancienneinent  à  la  princi-  ^ui  descendent  ensuite  la  Deapa  , 

Sauté  de  Tourow,  dans  la  terre  ]usquà  Kiowetà  Kberson* 

es  latviags;  maispendaiit  lesguer-  Ëai lovk a,  (BpuAOôKa.)  p.  rÎT. 

rescivilesquiontsilong-tempsdéso-  do   gouv.  de  Nijni,  LUe  se  jette 

lé  la  Jlussie ,  elle  a  été  cédée  à  ^n  dans  rOurcade, 

Prince  deMazoviepar  un  Prince  Broberô,  {Bpo6êptb.)(Voyes 

Russe  de  Podliass  apanage ,  ce  qui  Bel^ingfors*) 

déplut  h  tous  les  autres  Princes ,  Brok-hausbn,  {EpQ}dMrau^ 

qui  nepurentcependaatsVntepdre  senh.^  colonie  allemande  ,  dans  le 

pour  la  reprendre  à  une  domina-  gouv.  de  Saratof  j  établie  par  le  ba- 

tîon  étrangère,  juscjuà  ce  qu'elle  ron  deBcauregard,  LUe  est  II  65*  w 

lût  ravie  au  prince  deMazovie  par  de  Saratof  et  composée  de  22  fa<« 

un  grand-Iiuc  de  lâtbuanîe ,  qui  milles. 

la  réunit  à  se»  états.  Pendant  le  I^Ronnitst,  {^EpoHHMUtbi*)  tîI* 

gouv.  Polopois,  il  y  avoit  un  Yoe-  Uge  et  station  de  poste  sur  la  rou- 

'Tode,uo  Castellan,  un  Starost,  et  il  te  de  Moscou  à  Pétersbourg«  Il  se 

a'y  tcpoit  une  diétipe.   Toute  la  trouve  dans  le  gouv.  de  Novogorod^ 

contrée  environnante  est  remplie  à  35  vr,  de  cette  ville, sur  le  bord  de 

de  marai>i  et  de  lacs,  c  est  pourquoi  U  Msta ,  qu  on  passe  dans'  cet  en-» 

le»  habitan»  sont  presque  tops  pé«  droit.  Il  est  remarquable  en  ce  qu'il 

cbeurs.  «e  trouve  bAti  sur  1  emplaœpient  do 

Briakimov,   (  JSpAicUt«£Qa&.  )  Tancienne  ville  Slavonne,  nommée 

Les  Géographes  assignentdifférep-  &holmogra4  ,  souvent  citée  dans 

tes  places  à  cette  anciepne  capitale  les  cbronioues  Russes]^  et  par  le 

des  Bolgares  ,   Vopinion  la  plus  combat  qui  s\  donna  en   1614 1 

probable  est  qu'elle   étoit  k  Fep-  sous  le  régne  de  Micbel-Féodoro- 

droit  qu'op  pomme  actuellement  vitcb ,  entre  les  Russes,  comman- 

Bolgar  (  voyez  cet  article)  ;  cepep^  dés    alors  par  le  célèbre   prince^ 

dant  |dr  Tatisdief  ^  bistorien  très-  DmiU*i  Tîmoféovitch  Troubetskoï , 

estimable,  croit  qu'elle  étoit  située  et  les  Suédois.  Cette  affaire    san- 

à  l'endroit  qii  se  trouve  actuelle-  glante,  où  les  deux  partie  combat- 

ment  Va^ili-i)oursk,  dans  le  gouv.  tirent  avec  acharnement,  etoù  tous 

de  Mijnoï.  les  deux  s'attribuèrent  ^  victoire  , 

Briansk,  {fip/mcKh)  p«T*  a«s«z  resta  indécise  ,  à  la  fin  les  Suédois 

ancienne  •  dans  le  gouv.  d'Orel  et  se  retirèrept.  Au  sud-ouest  de  ce 

chef-lieu  d*un  district.  £lleest  sous  village  eist  un  coteau  considérable^ 

le  53^  6'  de  lat.  sept,  et  le  6i<^  64'  rond  et  escarpé  il  s  élève  en  pain 
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de  sucre  ;  de  ton  sominet  conlent 
deux  Sources ,  et  on  a  de^là  une  vue 
Bia^iBqae  du  lac  d'Ilmen  ,  ainsi 
me  de  tonte  la  contrée  ;  an  %aut 
an  cAtean  est  nne  église  bâtie  sur 
les  mines  d'nn  ancien  lempte 
fajen  ,  qni  possëdoit  un  Oracle 
en  très-grande  réputation  alors  ; 
plusieurs  souyeralns  du  nord  sont 
feuus  pour  le  consnlter  )  et  y  ont 
laissé  des  présens  considérables. 

Buomt  IT2I  y  ^BpoHHuiibi*}  p<  ▼• 
da  gouT  de  Moscou,  k  5 1  w.  de  cette 
capitale  ,  près  des  bords,  de  la 
Moskva  et  sur  un  kc  nommé  Belloi 
an  Blanc.  On  j  trouve  deuK  églises, 
une  école  pour  le  peuple  et  une 
autre  pour  tes  enfiins  des  palfreniers 
du  baras  de  la  couronne  qui  se 
troure  dans  cette  Tille.  Ou  y  comp- 
te i,5oo  babitans  des  deux  sexes. 
Le  bams  que  la  Couronne  t  entre- 
tieut  a  de  la  réputation  ,  il  doit  sa 
fimdatîoB  au  Tzar  Fédor-Alcxié- 
Tiidi ,  qui  étoit  grand  amateur  de 
deranx  >  et  le  premier  qui  a  com^ 
fluencé  à  en  perfectionner  la  race 
en  Russie  «  eu  la  croisant  arec  des 
cber^ux  d  Asie  et  du  Dancmarck. 

BnoirsÉNETz,  (Bp^ceneiib^)  p» 
endroit  palUssadé  du  gooY.  de  Vo« 
kgda,  district  de  Oustious ,  sur 
k  Sonkbonia  ^  k  i5q  w.  d'Oui- 
tioqg.  G'étoît  un  fortin  qu^on  avoit 
oonstraît  anciennement  pour  dé» 
fieudre  oegouv.  de  Tiiicursion  de^ 
sauTages  du  nord.  On  n'y  trouve 
actuellement  que  8  matsous. 

BuTNB,  (Bpi^Hh,^  p.  TiYf  dans  le 

ruT.  de  Calouga,  elle  se  jette  dans 
Jisdra  ^  et  cette  dernière  i^ans 
rOca..£lle  est  renommée  pour  les 
épaisses  forêts  qui  croissent  sur  ses 
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bords ,  et  dans  lesquels  se  reti- 
roient  les  Scbismatiqnes,  nommés* 
en  russe  Rascolnikis  ,  pour  fuir 
les  persécutions  qu'ils  essuyoient 
quelquefois,  et  pour  j  vivre  en  so« 
ciété  qui  n 'étoit  pas  tolérée  par  le 
gouYernement. 

BuMzi,.  (Bioju^tf.  )  C'est  un 
ruisseau  qui  a  sa  source  dans  le 
district  de  Derpt,  près  de  Salisthof; 
il  traverse  la  paroisse  de  Neubau-» 
sen  et  forme  ensuite  k  frontière 
du  gouv.  de  Riga  ,  qu'il  sépare  de 
celui  de  Pskov.'  Il  va  se  jeter  ensui- 
te daqs  le  Peipouss. 

BTSTRAÎ'a  ,  ou  OU^T  BT8TRENS* 
KaIa  STANITZA,  (BMcmpaJi  Çmce^ 
Hui^o.  )  boui^  aes  Cosaques  du 
Don, sur  la  rive  droite  de  ce  fleuve. 

Btstraïa,  {jBbkcmpcM')  C'est  le 
nom  de  trois  riy. ,  d'ont  l'une  cou^ 
le  dans  le  gouv«  de  Mobilef^  dis- 
trict d'Orclia  et  se  jette  dans  k  Pro-» 
uk;  Tautre  dans  les  terres  des  Co« 
saques  du  Doti  et  va  se  jeter  dans 
le  Sévemoi  *  Do  nets ,  et  k'  troi<« 
sième  dans  le  Camtcbatka.  Cette 
dernière  se  jette,  par  trois  di(fé«- 
rens  bras  ,  aans  la  Bolchak-Réka 
ou  grande  rivière. 

Stanitza,  bourg  des  Cosaques  du 
Don  ,  sur  ce  tleqve.  11  a  reçu  sou 
pom  de  k  Bystraïa  sur  laquelle  il 
étoit  situé;  mais  les  Cosaquçs 
l'ont  transportée^  i5  verstes  nlus 
loin ,  sur  le  Dou  même ,  où  il  est 
actuellement. 

BystRITZA^  (Bwcmpui<c,)  riv» 
du  gouv.  de  ViaUa«  Elle  coule  du 
midi  au  nord  et  se  jette  d»ns  k 
VintU. 
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Oabane  «  (Kaôaw*)  lac  qui  se  montagnards  Kistets.  Nos  ancien- 

trouve  près  de  la  ville  de  Cazan.  ncs    chroniques  prétendent ,  que 

La'petite  riv*  de  Boulak  ,  qui  tra«p  plusieurs  peuples,  tels  que  les  8ar- 

▼erse  une  partie  de  cette  Tilie  ,y  a  mates  mêlés  avec  les   Slaves  ,  et 

sa  source.  particulièrement   les  Abares  ,  les 

'  Caban  I A  crépost  j  (  KaSanhA  Cômmans  et  les  Ongres ,  ont  occn- 

Kpinoc7n*0    forteresse.  C'est  un  pé  assez  long-temps  ce  petit  pays  , 

des  petits  forts  qui  forment  la  IL-  «avant  de  se  répandre  en  Europe* 

gnededéfense  du  gouv.de  Toholsk.  21  est  habité   actuellement  par  les 

Il  est  situé  dans  le  district  de  Cour-  Cabardiens,  de  la  famille  dés  Cir- 

fane ,  entre  les  forts  Présnogor-  cassiens  montagnards  :  ils  sont 
ofskoy  et  Presnovskoyj  hors  dé  Mahométans^  de  la  secte  des  Sun- 
son  enceinte  ie  trouve  à«-peu-près  nites.On  sait  que  dans  le  VI*  siècle 
75  maisons  dont  les  habitans  s'a-  les  Empereurs  d'Orient  y  avoient 
donnent  à  Vagriculture  et  à  l'édu-  introduit  la  religion  chrétienne  ; 
cation  des  bestiaux.  on  y  voit  même  encore  dans  plu-' 
Cabakova  ou  cabanovskot,  sieurs  endroits  des  restes  d'egli- 
^Kaôanoûa»)  redoute,  petite  for-  ses  ruinées,  des  inscriptions  tom— 
tilîcation  de  campagne ,  élevée  baies  en  grec  et  des  croix  gravées 
sur^la  rive  droite  de  Ylrtiche^  ou  aculptées  dessus.  Ce  peuple  est 
danslegQuv.  àe  Tomsk,  C'est  un  généralement  beau  et  bien  fait  ;  il 
des  fortins  qui  forment  la  ligne  mi*  est  plus  doux  et  meilleur  ,  que  la 
litaire  qui  protège  la  frontière  de  plupart  des  peuples  Circassiens 
ce  gouvernement ,  du  côté  du  Step  qui  vivent  au  nord  et  à  Test ,  dans 
des  liii^uis-ILay  sais.  Il  est  situé  le  Caucase  :  il  habite  des  villages 
dans  le  district  de  Sémipolatensk  ,  parmi  lesquels  il  y  en  a  même  de 
à  128  w.  du  fort  d'Omsk.  fort  considérables ,  inais  Q  n  a  pas 
Cabarda  ,  l  Kaôçrp/ia»  )  petit  de  villes.  Ces  hommes  s'adonnent 
pays  fort  agréable  des  montagnards  à  Tagriculture  ,  élèvent  des  bes- 
Circassiens.  Il  est  situé  dans  les  tiaux  ,  et  il  se  trouve  parmi  eux 
montagnes  du  Caucase ,  à  Touest  quelques  artisans.  Leur  langage  ^ 
d'Astrakhan.  Le  Térek  et  la  Malka  quoique  ressemblant  beaucoup  aa 
le  séparent  du  gouv.  du  Caucase  ;  tatare  ,  en  diffère  cependant  ;  il 
à  l'ouest,  la  même  rivière  Malka  est  très-dur  et  si  difficile  à  pronon- 
)e  sépare  du  Couban ,  et  la  Sundja  ce^,  que  rarement  un  étranger 
de  la  partie  orientale  du  pays  des  parvient  à  le  parler*  Vers  le  mi- 
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lien  chi  XYI*  aiècle,.  oe  peuple  ftit  ils   défirent    anâai  on    eorps    do 
•onmis  à  la  Russie ,    par  le  Tzar  Turcs,  asses  considérable,  corn-* 
iTan-YasîUëvitch  ,  qui  chercha  à  mandé  par  deux  Sultans  Tatares, 
y  établir  la  religion  chrétienne ,  et  et  allant  au  secours  de  Sudjuc-* 
c'est  depuis  oe  temps  que  les  Prin-  Kosé  ,  alors  assiégée  par  les  Rus* 
ces  Busses   se  qualifient  du   titre  Beê  ;  ils  lui  enlevèrent  se^  canons 
de  souTerain  de  la  grande  etpe-  et  ses  bagages,    qu'ils  envoyèrent 
tite  Cabarda.  Dans  le  XYll*  Siècle^  à  la  forteresse  de  Georgiéfsk,  che^ 
ces  Circassiens  passèrent  sous  la  lieu  du  gouv.  du  Caucase.  Ce  peu- 
domination  des  Rhans  de  Crimée^  pie  a  la  réputation  d^étre  le  plus 
auxquels   ils  sVngagèrent  de  don-*  brave  et  le  meilleur ,  parmi  tons 
■er  chaque  année  en  signe  de  sou-  ceux  qui  habitent  le  mont  Caucs^ 
mission  ,  une  jeune  fille  pour  son  se  :    il  est  resté  depuis  soumis  à 
Iiarem  ,    ou   bien  un  cheval  ,  ou  la  Russie  et  annexe  au  gouv.  du 
une  armure  ;  un  de  ces  trois  objets  Cauoase  i    il  se  gouverne  malgré 
à  son  choix.  1^  Khan  y  envoyoit  cela  d'après  ^es  lois  ,  et  a  conser* 
chaque  année  des  délégués  pour  vé  se»  petits  princes ,  qui  vivent 
choisir  cet   objet ,  et  comme  ces  rarement  en'paix  les  uns  avec-  les 
smbassadeurs  étoient    entretenus  autres.  Ce  peuple  en  général  est 
aax  frais  de  tout  le  pays  ,  ils  pro-  très  -  inconstant ,  il  s'est  révolté 
longeoient     leur   séjour   le    plus  plusieurs  fois ,  et  on  a  même  été 
outils  pouvoient ,  j  commettoi'ent  obligé  d'y  envoyer    des    troupes 
des   exactions 9  ec    abusaient  -des  pour  le  faire  rentrer  dans  le  dé- 
jeunes 6Ues  y  sous  prétexte  d'en  voir.  On  divise  ce  pays  en  grande 
choisir  une  pour  leur  maître;  à  la  et  petite  Cabarda  ;  la  grande  est 
fin  ils  poussèrent  à  bout  la  oatien-  composée  de^  quatre'  races  ,   qui 
eede  œs  montagnards,  qui  pour  ont  pris  chacune  le  nom  des  uip- 
se  soustraire  à  cette  oppression ,  milles  de  leurs  priiices  :  ce  sont 
le  révoltèrent  en  1708  contre  le  les  Misostes  ^    les    Atajonks,   les 
Uian  de   Crimée^    massacrèrent  Bek-Mirsas  etles  Cantouàines;  ils 
ses  envoyés  ^    et  taillèrent  en  piè»  habitent    la    partie    du  pays  qui 
ces  les  troupes  envoyées  pour  les  avoi^ne  la  Mer  Caspienne  ,  en  re» 
frire  rentrer  dans  le  devoir.  Crai-  montant  le  Térek  ,  jusqu'au   lieu 
gnant  cependant  que  le  &han  ne  où  la    Malka  s'y   réunit  par  SQit 
cherchât  à  se  venger ,  et  voulant  embouchure.   Les  peuples    de    la 
éviter  une  lutte  trop  inégale ,  ils  petite  Cabarda*  vivent  à  cdté  des 
ternirent  sous  la  protection  delà  premiers^  sur  la  rive  droite  du 
Porte  Ottomane,  sans  se  soumet-  ferek  ,  à  commencer  du  pied  des 
tre  cependant  à  aucun  tribut ,  ni  montagnes  noires,  vis-à-»vis  la  for>« 
jaridiction  quelconque  envers  elle»  teresse  d'£catérinogra4 ,    jusqu'à 
Enfin,  en  1787,  lors  deladécla-  la  ville  de    Mosdoc:  ils  sont  plus 
ration  de  guerre  entre   la   Russie  tranquilles,  plus  humains  et  en  g^ 
et  la    Turquie,    ils  se  soumirent  néralpluspolicés  que  les  premiers* 
eotièrement  et-  se   réunirent  aux  Ib  se  divisent  en  deux  races ,  qui 
troupes  de  la  première  de  ces  puis*  sont  celles  de  Glestan  et  de  Tav- 
anqes ,  à  laquelle   ils  donnèrent  castan.  Pour   communiquer  avec 
^uîs des  marques  d'attachement,  la  Géorgie,  on  a  fait  deux  che» 
et  rendirent    même     de    grands  mins    à  travers  leur   pays,  Tun; 
lenrices,  en  lui  soumettant  plu-  d'Ecaterinograd  et  l'autre  de  Mos« 
ftieurs  peuples  voisins  ,  et  les  cm-  doc  ;  dans  l'endroit  où  ces  che-> 
péchant    de    fiiire  des  excursions  mins   se  réunissent,    aux    piods 
sur  ',lcs  terres  de  r£mpire  Russe  j  des  montagnes  JMoires ,  on    a  bâti 
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un    fortin    notàfidé   VladîkaTkas ,  c^rfifle  qui  a  itiGniilieiit  cle  l^ata- 

dans  lequel  on  entretient  tonjoura  tîon.  Le  terrein  où  la  TiUe  est  bâ** 

^n  bataillon  d'iniantcrie  et  qneir  tie  ,  ainsi  que  tout  le  district,  est 

qnes  Cosaques,  pour  protéger  et  peu  lertile)  mais  les  babitans  en 

assurer  la  communication.  sont  industrieux*  On  trouve  dati« 

Gabarda  ,  (  KaôapAa*  )  t>^it  ce  district  des  eaux  minérales  fé» 

fleuve  de  la  presqu'île  de  Grimée,  rttgineuses,  qui  sont  assez  bonnes* 

11  prend  sa  source  dans  les  monta*  Cachinkâ  ,  {KawifUHKà^  p*  rilr« 

gnes  de  cette  presqu'île  ^  et  après  du  gouv.  de  Tver  ,    qui  se  jette 

avoir  iértilisé  la  cbarmante  vallée  dansleYolga,  et  sur  laquelle  eai 

qu'il  parcourt ,  il  va  se  jeter  à  l'oc-  bâtie  la  ville  deCacbîne. 

cident  de  la.  Crimée ,  un  peu  au-*  Cachira  ,  {Kamupa»)  ville  dtt 

dessus  d*Inkerman ,  dans  la  mer  gouv.  de  Toula  et  cbef-lieu  d*uit 

Noire.  distrîcu  Elle  est  bâtie  sur  la  rire 

CabonA)  {Kaôona*)  p«  riv.  du  droite  de  l'OccA,  sous  le  54^  54' 

EonT.  de  Pétersbourg  ,  qui  avant  de  lat*  sept,  et  le  55^  2 1'  de  long* 

I  construction  du  canal  de  Lado*  orient,  à  90  w.  de  Toula.  Cachira  m. 

,  avoit  son  emboucbure  dans  le  été  anciennement  de  Tautre  c6të 

c Ladoga,  à  44  "^^  ^®  Scblusel^  du  fleuve/  mais  après  avoir  ët^ 

bourg  y  et  qui  actuellement  tombe  brûlée  et  ravagée  par  les  Tataréa  ^ 

danalecanaL  en  1671  et  dépeuplée  par  la  peste 

Cachetie,  {KaxemîA^  C'est  en  i656  ,  elle  s'eist  rebâtie  àTeii« 

une  des  cinq  prov  inces  de  la  Géoi^  droit  où  elle  se  trouve  actuellement» 

gie*  Voyez  GioR6iE.  On  y  voit  7  églises,  4^^  maisons 

CaChine  ,   {Kammib)  ville  du  et  16  boutiques.  On  y  compte  5ooo 

gouv.  4e  Tver ,  ckef-lien   du  dis-  babitans  des  deux  sexes ,  qui  s  a-* 

trict  dé  son  nom.  Elle  est  située  donnent  à  Tagriculture  et  aux  la- 

sons  le  56^  55'  de  laté    sept,    et  briques.  Ils  blanchissent   la  cire^ 

le  55^  34'   de  long*  orient* ,  à  12I  cuisent  le  suif  et  font  des  cuirs 

W»  de  Tver.  La  p.  riv.  Cachinka  la  d*une  assez  bonne  qualité.  Sous  le 

traverse  et  la  partage  en  deux  par-  règne  du  grand-duc  \asili  Ivano- 

lies.  Cette  viÙe  est  /ort  ancienne  Vitch  ^    Cachira  a  été  donnée  en 

et  a  été  long-temps  un  apanage  des  apanage  à  Abdél-Atyf  ,  roi  détr6«-> 

Jirinoes  de  Tver.  Cachinea  été  denxr  né  de  Cazan. 

bis  prise  et  ravagée  par  les  Ta-  Cach-I»oOe  y  {KaUini^plb*)  grot 

tares.  Ia  première  fois  en  ia37  et  bourg  du  gouv.  de  Sinbirsk  ,  non 

la  seconde  en  i327«  ^^  ^^^  ^  ^"^  ^'^^  ^^  Sizren ,  sur  le  Volga.  Il  a 

meux  prince  Pojarskj  7  a  maranë  été   anciennement  fortifié  }  on  y 

le  rendes-vous  des  troupes  qui  ae-  trouve  des  restes  de  tours  et  de 

voient  marcher  au  secours  de  Mos*  bastions  ;  il  contient  5  églises. 

cou   opprimée   par   les  Polonois*  Cadaïnseoi  y    iKa^auncKoû*^ 

Elle  contient  actuellement    vingt  (mine  d*argent«)  Elle  ftit  décou<* 

églises,  un  couvent  et  prètr  de  700  Verte  en  1757  par  un  officier  des 

maisons  y  parmi  lesquelles  il  s'en  mines  nommé  Bajanoff.  Cette  mi« 

trouve  beaucoup  en  briquea.  Elle  neT  se  trouve  dans  le  gouvememeni 

a  une  école,  une  maison  ne  charité  d'Irkoutsk,  district  de  Nertchinsk  2 

et  un  h6pital«  Il  s'y   tient    deux  elle  a  reçu  son  nom  d'une  source 

grands  marchés  par  an  oh  vien-  nommée  Cadaïa  y  qui  se  trouve  à 

nent  beaucoup  de  marchands  des  côté  y  et  celle-ci  doit  le  sien  à  and 

provinces  voisines.  On  compte  à  monticule  sous  laquelle^    d'après 

Cachine  7000  babitans  des  deux  les  traditions  dés  Toungouss  ^  oit 

ê&isèn  On  y  fabrique  du  blanc  de  a  enterré   on   magicien    nomno^ 
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CMtâ,  n  y  a  des  endroits  ou  le  iiîsme<  La  polygamie  est  en  nsage 

niaéraî  se  tire  à  70  toises  de  pro-  chez  eux  :  on  y  enterre  les  morts 

fbiideiir  :  cette  mine  est  assez  ri-  avec  leurs  armes.  La  demeure  des 

ée  et  appartient  à  la  couronne.  naturels  est  une  sorte  de  cabane  , 

Caoess  ,  (jTo^tf  c5.}  p.  riv.  de  la  peu  eafoncée  dans  la  terre  ;  la  por- 

Fiolande^dans  le  district  de  Serdo-  te  ,  qui  se  ferme  avec  une  peau  de 

]»l  Elle  est  remarquable  par  les  veau  marin,  est  au  levant;  au  cen- 

perles  qu'on  y  pécbe  de  temps  en  tre  est  le  foyer  ,  au-dessous  d'une 

temps quotqn en  petite  quantité:  ouverture  dans  le  toit,    laquelle 

0a  eo  a  trouvées  même  de  la  gros-  sert  en  même  temps  de  fenêtre  et 

seur  d'an  pois  et  qui  étoient  assez  de  cheminée.  Les  productions  vé- 

kllfs.  gétales  sont  le  sureau  et  un  grand 

CADiAk,  (iTa^/aKô)  (tic)  Quel-  nombre  de  baies  de  dilTérentes  es- 

(jiMs voyageurs  nomment  cette  île  pèoes,   entr'autres   le  iramboisier 

iikblak ,  on  a  même  mis  ce  nom  et  le  groseiller  y  abondent.    Les 

lor  des    cartes     géographiques  y  babitans  vivent  de  racines  et  de 

quoique    très-inïproprcment ,   ce  poissons.  Dans  l'intérieur  de  Tile 

hmH  ne  signifiant  autre  chose,  dans  se  trouvent  quelques  forêts,  qui 

h  langue  des  insulairles  de  ces  con-  peuvent  fournir  du  bois  de  cons-^ 

trêes ,  quelle  ;  ainsi  Tile  de  Cadiak,  truction  ,  particulièrenMnt  sur  la 

dont  nous  allons  parler  se  nomm&-  pointe  orientale  de  cette  ile  que  le 

rDÏtpareuxKîkbtak-Cadiak,  c'est-  Capitaine    Cook     a    nommé    cap 

à-dire,  île  de  Cadiak.  Cette  île  est  GrenvillCé    Le  costume  ordinaire 

ntaéc  dans  TOcéan  oriental  ^  très^  des  hommes  est  une  simple  che- 

près  des  c6tea    occidentales     de  mise  longue ,  qui  descend  au-des^ 

rAmérique  et  à  800  w.  Mord*£st  sous  dos  genoux  ,  et  qu'ils  font  avec 

de  i'ile  d'Ounalacbka.  Elle  a  été  les  plumes  de  divers  oiseaux  aqua- 

découverte  en    17B4  par  un  mar-  tiques  ;  dans  les  temps  de*pluies  , 

dund  russe  ^  nomme  Cbélikh^f ,  ils  mettent  par-dessus  une  cami- 

i{ai  en  prit  possession  la  même  an-  sole  qu'ils  font  ordinairement  avec 

o^aa  nom  de  la  Russie.  C'est  une  des  vessies  de  diftérens  animaux, 

ibplas  grandes  îles    de  cetAr^  Les  femmes  font  leurs  habits  avec 

diipel ,  qui  depuis  le  Kamtchatka ,  des  peaux  de  veaux  marins  ,  et  au- 

forme  un  arc  de  cercle  ,  qui    {oint  très  animaux  de  cette  espèce,  queU 

^  quelque  sorte  les    deux  conti-  les    peignent    souvent  en  rouge  , 

>eoB.  Tontes  ces  îles  sont  entre  les  avec  une  terre  de    cette    couleur 

5>  et  550  de  latit.  sept. ,,  et  le  aïo**  qui  se  trouve  dans  Tîle.  Les  habi- 

ctsiS»  de  long,  orient. ,  par  con-  tans  de  cette  île  se  nomment  eux-r 

«êquént  touchent  à  TAmérique  ,  à  mêmes  Sou-ou-ate.  Les  Russes  y 

hqoeDe  les  dernières   appartiens  ont  un  établissement  considérable, 

ii«at.Cadiak  a  à-peu-près  200w.de  qui  appartenoit    ci*devant  à   une 

Im^sur  2^  à  3o  de  large:  on  y  compagnie  de  marchands,  à  la  tête 

^<^pte  jusqu'à  i5oo  hommes,  sans  de  laquelle  se  tronvoit  Chélikhof  , 

^prendre les  femmes.  Ces  insu-  le  même  qui  en  avoit  fait  la  décon-* 

hires  se  percent  la  lèvre  inférieure  ^verle.  M'.  Délarow,  Grec  de  na- 

^  le  cartilage  qui  sépare  les  nari-  tion  en  ayant  été  long-temps  le  di- 

w*î  pour  y  introduire  divers  or-  recteur,  a  9u,  par  sa  conduite  sage 

ocmens.  Les  femmes  se  tatouent  ;  et  humaine  ,^  s'attirer    le  respect 

eOes  font  des  rattes  et  eu  forment  et  l'attachement  de  ces  sauvages  , 

^^ers   meubles     avec    beaucoup  pendant  un  assez  long  séjour  qu'il 

<i'adres6e.  Les  superstitions  de  ces  fit  dans  cette  île.-  Il  parvint  aussi 

Peuples  se  rapprochent  du  Chama-  à  y  établir  la  religion  Chrétienne^ 

TOM.    1.  8 
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4iuîqnemeiii par l£( persuasion,  au  particiulièrement  levojagfe  dtica-- 

point  qu'actuellement  on  y  corn-  pii,    Billings,    depuis    I785   jù«- 

ple  plus  de  la  moitié  des  habitans  ou  en  1794 ,  entrepris  par  les  ôr* 

Chrétiens.  Depuis  ce  temps  la  Rus-  drcs    de    l'Impératrice  Catherine 

aie  y  a  envoyé  un  Evéaue ,  qui  re-  11,    et  décrit  par  M*»  Saucr.   2. 

lève  de  rArchevéque  a'Irkoutsk  et  vol.  S®* 

se  qualifie  du  nom  d'Evéque  de  Cadii  ,  (jTû^mû,)  gros  bourg, 

Cadiak.  M'.  Délarow  y  a  établi  en  bi-devant  ville  du  gouvernem.  de 

outre  une  école,  dans  laquelle  il  Castroma,  entouré  d'un  reippart 

a  organisé  en  même  temps  un  gpu-  de  terre  sur  les  bords  de  la  Votp-» 

vernement ,  tant    pour    la  petite  gati. 

colonie  Russe  qui  étoit  sous  son  Cabine  ,  {KaAunh^  bourg  da 

administration  ,  que  pour  les  insu-  goUv.  de  Mohilef,  dans  le  distnpt 

laires  qui  s'étoient  volonuirement  de  Mstislav  ,  sur  la  p.  riv.  de  Go- 

êôumis  À  cet  homme  respectablet  rodnia,  remarquable  par  une  foirfe 

Après    leur    ûvoir    acheté  toutes  assez  considérable  qui    s'y  -  tient 

les  barques  qui  se  trotivoient  dans  chaque  année, 

nie ,  et  dont  les  plus  grosses  pou-  Cadka  ,   (A:«^/ca.)    p.   rivi   du 

voient  contenir   jusqu'à  fyy  hom-  gouvernement  de   laroslaw.     Elle 

mes  ;  il    les    envoyoit ,    chacune  traversé  le  district  de  Misciikine  , 

commandé    par  un  Russe  ,    à  la  pour  se  jeter  dans  la  Corogitchnia! 

chasse  des  veaux  marins  et  les  ao-  CadnikoF  ,  (  Ha^nuKoeh^  )  p. 

toutumoit  ainsi  peu  à  peu  à  la  su-  ville  du  gouv.  de  Tolocda  .  située 
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sous  la  protection  de  TEropereur ,  du  district  de  même  nom.  Cet  en^ 

et  avec  des  droite  et  privilèges  qui  droit  n'a  été  érigé  en  ville  (JVie  de- 

lui  ont  été  accordés ,    tant  jpour  puis  1780;  avant  cette  année  ce 

les    anciens    établissemens  de   la  n'étoit  qu'un  village  asset  consi-» 
compagnie,  que  pour  les  décou-_  dérable,  par  la  réunion  de  plu- ^ 

vertes  (ju'elle  pourra  faire  à  l'ave*  sieurs  grandes  routes  qui  passent 

nir.  Dès-lors  la  colonie  de  Cadiak  par-là  ,  pour  aller  à  Arkh^nirel 

a  beaucoup  augmentée,  les  Riis-  Vologda,  Viatka ,  etc.;  ceqnî  prél 

ses  qui  y  vivent  ,  sont  parvenus  à  sentant  un  avantage  considérable 

y  amener  des  vaches  ,  des  chèvres  aux  habitans  ,   pour  le   débit  de 

et  des  •cochoiis,    qui  s'y    multi-  leurs  productions,  y  a  attiré  beau« 

plient  ;  et  déjà  on  y  sème  quelque  coup  de  monde.  La  principale  in- 

peu  de  grains  comme  avoine,  orge,  dusirie  de  ses  habilans  consiste  à 

etc.  mais  pas  de  blé.  On  a  éprouvé  faire  du   goudron  et  de  k  poix 

plusieurs  fois  des  tremblemens  de  dont  ils  vendent  une  grande  quan« 

terie  à  Cadiak  ,  quelquefois  même  tité  ,  et  qu'ils  se  procurent  facUe^ 

ils  sont  très-violens.  Les  insulaires  ment ,  par  l'immense  quantité  de 

apprennent  le  Russe  pour  lequel  forêts  dont  ce  district  abonde.  \a 

ils  ont  beaucoup  d'aptitude ,  et  on  ville  est  bàfie  sur   400  toises   de 

les    y    instruit    dans    la  religion  long  et  200  de  large ,    et  tous  les 

chrétienne.    Plusieurs    voyageurs  bâtimens  sont  en    bois,  excepte 

dignes  de  foi ,  ont  parlé  de  cette  la  principale  église  qui  est  de  brK. 

îk  ainsi    que  de  tout    Tarchipel  ques  et  bâtie  aux  frais  de  l'impë^ 

qui  appartient    à  la  Russie  dans  ratrice  Catherine  11,  qui  leur  a 

cette  mer.    Nous  recommandons  accordé  à  cet  effet  8^000  R.  La  pe- 
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litem*  Sftdîma  coule  anprès  de  la  dans  le  Don  ,  et  donne  son  nom  à 
TJlk  et  Ta  90  Jeter  trois  werstes  nn  grand  établissement  des  Cosa-> 
pins  loin  dans  la  Péléchma.  Tont  ques  ,  bâti  sar  sa  rive  et  non  loin 
k  district  de  Cadnikof  est  assec  fer-    du  Don, 

tile,  cependant  on  y  fume  les  ter-  CaO0IN8koY  9  (  KaeuHCKoû»  ) 
res,  qui  sans  cela  ne  prodniroient  usin^  de  fer  ,  appartenante  à^  la 
tien*  Sa  plus  grande  étendue  est  £imille  Déniidof ,  dans  le  gouv. 
de  i35  w.  de  long^  sur  170  de  d'Orenbourg,  district  de  Verli -^ 
large.  On  j  trouve  12  grands  lacs  ,  Ouralske.  Elle  fut  établie  en  1769^ 
deux  couvens  et  deux  hermitages*  sur  une  autorisation  du  Collège  des 
Il  se  tient  ^  grands  marchés  an-  mines.  Cette  usine  est  d'un  grand 
nnels  dans  ce  district,  rapport ,   tant  paf  la  quantité  que 

Cadome^  (Ka^ojuhi)  p«  T»  dn   par  la  bonne  qualité  de  fer  qui  s'y 
goQv»  de  Tamnow  ^  située  sous  le   exploite^  ^ 

bJ^HV  de  lat,  sept,  et  le  60^  i3'  do  Caianeboro  ,  (Kaianeôoppd^) 
long,  orient.  £Lle  fut  probable-  p.  y.  de  la  Finlanae^  district  d'U- 
isent  fondée  par  les  Tatares ,  qui  léaborg.  Son  château  ,  situé  tout 
l'habitent  en  grande  partie  et  dont  près  de^  la  ville  ,  fut  bâti  en  1607 , 
une  quantité  de  villages  Tentou-  et  en  17^6  il  fut  pris  par  capituLv> 
Kat  jusqu  à  présent.  Elle  étoit  tîoi^  et  démoli.  Le  ueuve  impé- 
anciennement  sur  la  frontière  de  tneux  de  Pihoé  quirentoure^  (or-' 
la  principauté  de  Rézan  j  du  côté  nie  dans  ses  environs  une  Cata- 
dupajs  des  Bulgares,  sur  les-,  r  acte  effrayante.  Cette  ville  a  très« 
quels  ks  Russes  remportèrent  en  peu  d'habiti^t^s. 
1209  une  Tictoîre  signalée,  dans  Caïballs,  (KauôaJiu.)  Pau- 
cciendroiL  Cadome  est  a  11 97  w.  pies  qui  habitent  dans  le  gouv,  de 
dePélersbourg  et  à  467  de  Mos-  Xomsk  ,  vers  les  sources  du  Jénis- 
cou.  La  riv.  Moucha ,  qui  est  i^a-  ^^  •  jj^  paroissent  être  de  la  famil- 
vigabte  la  traverse  du  septentrion  j^  ^^^  Semoyades  (Samoyèdes)  mê- 
la midi;  ses  bords  sont  si  bas,  i^g  avec  des  Tatares  :  leur  langage 
que  lorsque  les  eaux  sont  hantes,  ^  ^^  l'analogie  avec  celui  de  l'une 
il ya  plus  d'nnearchine  d  eau  dans  ^^  ^^  Vautre  nation* 
Je»  rues.  Il  y  a  trois  églises  de  bri-  .  „    /«.   .  x\«l.^' 

quesdaos  la  ville  ,  692  maisons  ,  ,.  Caidanof  ,  {KanA^Ho^^.)  chrf- 
fb  bouticfUes  et  1466  habitans  ma-  l^^^.^^^*  domaines  du  Prince  Rad- 
ies. 11  se  tient  deux  marchés  con-  ^^^^^  >  ^^'^^  1^  g^«^-  ^«  M*^^^* . 
lidérables  dans  cette  ville;  Tun  CaÏgobod,  (Saùcopo^^h.)  ville 
le ag  juin,  et  l>utre  le  ao  juillet,  du  gouv.  de  V iatka ,  située  près 
Cet  endroit  est  renommé  pour  ses  des  sources  de  la  Cama ,  sur  la  ri- 
miels  blancs  et  verts  ,  qui  ont  un  vière  même.  Elle  est  sous  le  Sg^ 
goût  exquis.  '"  67'  de  lat.  sept,  et  le  71°  de  long, 

Caffa,  (jra00o.)  on  Kéffa,   orient,;  à  1972  w.  de  Pélersbourg 
Voyez  Théodosie.  et    1242  de  Moscop.  On  ne  sait 

CagaLnik  ,  (  KaeàJihuuKd.  )  quand  ni  pourquoi  elle  a  été  bâtie 
C'est,  le  nom  de  deux  rivières,  dans  cet  endroit  presqu'inhabitéi 
^ntrune  dans  le  gouvernement  on  suppose,  avec  quelque  vraisem-t 
d'Ecatherinoslaw ,  est  surnommée  blancè  ,  que  c'étoit  une  commu- 
Mokroï,  (la  mouillée  ),  elle  se  niçation  qu'on  avoit  éublie  avec  la 
jette  dans  la  Mer  d'Azof,  à  ^w.  Permie  avant  la  conquête  de  la 
au-dessous  de  cette  ville.  L'autre  Sibérie.  Cette  ville  ne  ptésentaut 
^t  dans  les  terres  des  Cosaques  aucun  avantage  à  |Ses  habitans  ,  se 
ivi  Dqu  ,  elle   a  son  embouchure  ruine  et  se  dépeuple  tous  les  jours 
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oa  y  compte  à  peine-  fy}0  indiri-  .  Cala  ,  (Kojut»)  petl  rlv.  qui  ge 

dus  mâles.  jette  dans  la  mer  d'Azof.  On  croit 

Caïmaches  j  [KaûjiMavuLU,^  pe»  que  c'est  la  même  dont  les  chro* 

tit  peuple  de  la  Sibérie ,  de  la  fa-  niques  Russes  parlent  si  souvent 

mme  des  Sémoyades  ,  Vrès*attaçhë  sous  le  nom  de  Calka.  (  Voyez  cet 

au  Chamanisme.  article}. 

CaïnaTCHE,    lKnûH<xcy)  grand  Calan-TÇHYk  ,  (  KaxaHCukb.  ) 

lac  sur  la  presqu  lie  du  Camtohat-  ruisseau  dans  le  gouv»  de  la  Tau«» 

la  ,  située  derrière  le  mont  Tiym,  ride  ,  qui  conle  à  35  w.  de  Peré^ 

C AÏN 6U£A,  (jiaùHtep  h.  )  (lie  de),  cop   et  se  jette  dans  un  golfe  de  la 

Elle   est    située  dans  l(i   mer  du  mer  Noire ^   anciennement  appel— 

CamlchatLa  ,    vis-à-vis    Tembou-  lé  golfe  Carsinith.  lly  avoitautre*- 

ichure  de  la  Joupdnqva,  fois  dessus  un  fort  beau  pont  d^ 

Cainske  f    {KaûncKh.^  pet^  viU  plusieursarches en  pierre  de  taille  p 

du  gouv,  de  Tomsk.  lile  est  située  qui  à  ce  qu'on  présume  ,  a  été  bâ- 

6ur  une  pet.  riv.  du  même  nom  >  ti  pai^  les  Génpis  ,  pour    la  oom<f» 

sous  le  56^  6'  de  la  t.  sept,  et  le  96^  modité  des  transports  qui  alloient 

j  5'  de  long,  orient.   Llle  a  été  bà-  de  Crimée  à  Erres  on  EUisse  ,  pet. 

tie  pour  proléger  les  Tatan^s  du  vil.  qui  a    existé  sur  une  ile  da 

slep  de  Barabinsk ,  contre  les  in*  Dnepr ,  vis-à-vis  de  Cberson.  On 

cursions  des  Calpiouks  et  des  Kir-  voit  encore  des   restes  de  ce  pont  ^ 

guiss.   Elle  a  une  seule  église  ,  et  assez  bien  conservés, 

peu  dimbitans  ;  niais  elle  est  en^  Calaous  y  {^KQJla^ch^  )  riv.  du 

tourée  d'un  rempart   et  contient  Caucase. 

tQnjours  une  petite  garnison.   Sa  Calas-CladkA)  (  KoJiacKJiaA^ 

distance  de  i'étersbourg     est     de  KaJ)  pet,  riv.  du  gouvernement  de 

55g9  w, ,  et  de  Moscou  de  ^8^9*  Peuza, 

Caire  ,  ^Kaàpb.)    C'est  le  nom  CAl.BASOUNSKYA'rBACHNlS,(jraAr 

de  4*  pel.  riv,  du  gouv.   d'    catho-  êaci^HCKÎA'-ôauiHU*  )  ou  tours  de 

riposlaw,  qui  tombent  toutes  dans  Calbasouns.  On    connott  sous   ce 

le  Dnepr  ,  à  peu  de  distance  Tune  nom  ,  sur  les    bords  de  rirtich  , 

de  l'autre.  des      ruines     d'anciens     temples 

«     Çaissaks  ,  (jSTaucqpKUf  }  Voyev  payens  ,  qui  existent  encore  non 

S.  I  ROUI  s  s.  loin  de  Crivozersk, 

Cajimskoi  -  ZAVOD,  (  KoMujtr-  CalgouiÉf,  {Kojitifeôb*)  île  de 

CKoû^aeo^h»)  usine  de  fer  dans  la  m<^r  Glaciale  ou  Océan  du  Nord, 

le  gouvern.  de  \ologda  ,  bâti  en  Elle  appartient     ^u  gouv«   d'Âr- 

1755  et  appartenant  à  J.Kourotcb-  khange),  et  se  trouve  ài2ow,  de 

kine  et  ^compagnie,  distance  de  la  terre  ferme.  On  y 

Cacoul  ,  (iTaxyjià*)  on  Acoul,  trouve  quatre  riv. ,  dont  deux  peu- 
lac  très-poissonneux  du  gouv,  d'O-  vent  être  remontées  assez  haut  par 
renbourg  ,  non  loin  de  Tahinsk.  de  grosses  barques.  On  7  voit  aus* 

Cak-tchou  ,   (  JCaKZu*  )  ou  la  si  beaucoup  de  lacs  et  deux  pet. 

riv.   Méchante.  Elle  coule  dans  le  montagnes  dans  le  centre,  couver* 

Camtchatka  et  se  jette   dans  TA-  tes  d'une  mousse  blanche»  L'ile , 

choumtana,  qui  elle-même  se  jette  qui  est  ronde,  présente  un  plateau 

dan^  la  mer  orient.  ;  près  de  l'em-  presqu'entièrement      couvert     de 

Louchure  de  cette  dernière  est  un  piousse.  Uj  a  quelques  arbrisseaux 

petit-fort  j  qui  en  prend  le  nom  ,  nains  ,  des  plantes,  marécageuses  ^ 

et:  près    duquel    est  une  langue  et  une  ou  deux  espèces   debaïes, 

de  terre  qui  sWance  à  plus  de  100  qui  ne  mûrissent    jamais.  On  y 

werstes  dans  la  mer.  trouvoit  ^  il  y  a  quelques  années  | 
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saegnade  qn^ntité  de  rennes  qui  Cautan-ta-ou^  (JToAKaH-ma^.) 
n'existent  pins,  à  caase d'une  mor-  haute  montagne  ■  dans'  le  gouv. 
tftlité  qui  s'est  mise  parmi  eux.  d^Orenbourg  ,  dans  laquelle  1  Ou- 
Des  marcbands  de  Mêsen  et  |i'Ar-  ralouJaik  a  ses  sources^  on  y  trou- 
Ibaiigel  j  tout  tous  les  ans  un  som*-  Te  une  luirrière  d'assez  beau  jaspe 
nerce  assez  considérable  de  duvet   vert* 

ctdes  plumes  d'oies  sauTages.;  des  CaLHIIus  ,  {KoAjfiit^c^»)  p.  rir. 
peaax^ des  Cygnes  qui  y  -viennent ,  du  gouvernement  d'hcatherinos- 
•jflsi  que  quantité  d'autres  oiseaux  lar,  sur  laquelle  la  Tille  de  Ma- 
aquatiques  qui  y  sont  inuombra-  rioupol  est  située. 
hk9^  et  telsquonen  voit  dtftjcile-  Calmouics  ,  (  KoJUubiKTi*  }  Ce 
meniaiUeurs^carilscottvrentpres*  peuple^  originaire  de  la  grande 
que  toute  la  superficie  deTiiepls  Tatarie,  a  été  anciennement  lort 
arrivent  après  la  St-Jean  y  j  ni-  nombreux  f  s' étant  partagé  soup 
cfaent^et  après  trois  mois  de  séjour  dilïérens  chefs  ^  il  a  parcouru  une 
letouroent  aTec  leurs  jeunes  dans  grande  étendue  de  pays  et  s'est  ren«* 
les  contrées  mëridion.  On  évalue  du  formidable  à  plusieurs  nations, 
à  yo  on  80  pouds  de  duvet ,  20  On  doit  compter  le  &meux  Tchin- 
poods  de  plumes  est  ^oo  peaux  de  gui»-lvhanet  son  petit- fii^  le  grand 
cjgoes  exportées  annuellement  de  batou-Khan  parmi  ses  princes.  Oa 
œtteîle,  sans  compter  le  grand  sait  que  dans  le  XVI «  siècle ,  il  se 
aombre  d'oies  salées  qu'on  eu  rap«-  doni^oit  le  nom  d'Âidor.  Les  Mon<« 
porte  ;  on  trouve  aussi  dans  cette  gols  nommoient  les  Aidor  ^iiiid ,  et 
lie  des  renards  et  des  isatis  qui  c'est  à  ces  derniers  qu  ils  doiTCut 
viennent  de  la  terre  ferme  sur  les  laconnoissancedes  lettres  et  de  l'A*- 
glaœs  :  la  mer  y  jette  du  bois  en  rithmétique.  Les  Aider  s'étant  dt- 
grande  abondance.  On  donne  près  visés  en  plusieurs  peuplades  ,  chau- 
de 35o  w.  de  circonférence  a  cet-  cune  prit  un  nom  particulier  y 
te  île.  quelquefois  d'après  celui  du  chef 

CaLIBSRBA  9  (  KajiuÔepjnà»  }  qu'elle  s' é toit  donnée,  et  so UTcnt 
gros  iMurg  du  gouv.  dePoltara,  d^aprè^^lcs  endroits  où  eU^  avoit 
w»  le  district  de  iirémentchoug  ,  Thabilude  de  camper.  Les  quatre 
lur  la  rive  gauche  du  Dnepr.  plus  «grandes  hordes  se  nommèrent 

CaI.igh£  ,  {Kojiuuib^)  p*  bourg  les  Erètes  ,  les  Choïtes  j  les  Tu« 
in  gouv,  de  Podolsà,  district  d'Où-  moûts  et  les  bourga*»borats;  s'étant 
cbétza,  sur  la  rive  droite  de  la  réunies  elles  prirent  le  nom  d'Ër* 
Calasse^  qui  se  jette  dans  le  Dnepr.  ben  -»  Orétes  ,  o*est  -  à  ^  dire ,  deê 
Il  n'est  remarquable  que  par  une  quatre  réunies  j  ceux  qui  s'en 
Tictoire  remportée  près  de  là  sur  éloignèrent  on  ne  Toulurent  pas 
ksTatares^  en  1662.  s'y^  réunir^  furent    nommés   en 

CalitvA)  {KaJiumôo*  )  p.  tîI.  Mi^ngol ,  Elété,  et  en  Ta  tare  CaW 
^Qgoav.  d'Ukraine^  district  d'Os-  motuk  (Kcuuui^Kb)  ^  ce  qui  signifie 
trogojsk.  Elle  est  située  sur  le  Don,  ceux  qui  sont  restés.  De  là  le  nom 
à  l'endroit  où  la  Calitqui  s*y  jette,  de  Calmouks  ,  sous  lequel  ils  nous 
Cette  p.  TiL  est  sous  le  5o^  54'  de  sont  connus.  Ces  traîneurs  ou  Calr 
^U  sept,  et  le  67^  28.  de  longit.  mouks  se  divisèrent  en  quatre  hor*- 
PHent  ;  à  1911  w«  de  Pétersbourg  des,  ayant  chacune  son  prince  par- 
et  681  de  Moscou-  ticalier  ;  elles  se  nommoient  £.ho- 

CalitvÉnsx^ya-^  STANITZA  5  chote,  Zungor,  Dérbét  et  Torgo - 
(JCawium96HcxaA*Cmafiai4a«)bourg  out.  Les  premiers  ,  dont  le  nom 
des  Cpsaques  du  Don  ,  sur  Iq.  rive  Tcut  dire  courageux  ,  ayant  pour 
gauche  de  ce  fleuve.  chef  le  frère  de  Tchinguis  -  Khan, 
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fiurent  exposas  à  des  attaqaes  cdn-  et  le  Tibet  ;  alors  ils  ne  «essoS^at. 
tinuelles  de  la  part  des  peuplades  de  commetlre  des  brigandages  et 
Toisines^  œ  qui  les  retint  tous  dans  de  faire  des  incursions  dans  les- 
les  environs  du  Tbîbet.  Ijes  trois  provinces  russes  limitropbes  dee 
autres  hordes  émigrèrcnt  Tune  steps  où  ils  campoient;  tantôt 
après  l'autre  vers  l'occident*  Les  rëprimés,  tantôt  impunis,  ils 
Zungors  ,  ou  de  Taile  gauche  (ce  tèrent  dans  cet  état  jusqu'au 
nom  leur  est  venu  de  la  position  gne  du  fameux  Dnndouo-Ombo  ^ 
qu  ils  prenoient  toujours  sur  cette  petit  fils  de  Ay-ouk»khan,  Ils  ne 
aile  dans  leur  campepuent ,  pen«-  cessèrent  cependant  jamais  de  se 
^dant  leur  réunion  générale)  ,  er-  reconnoitre  vassaux  des  souverains 
rèreni  lopg- temps  vers  Torient,  dans  Russes  et  à  chaque  changement  de 
le'  grand  step  y  qui  a  conservé  khan  ,  ils  demandoient  la  confir-^ 
jusqu'à  cette  heure  le  nomdeZun-  mation  de  la  Russie  ,  qui  souv<nit 
gorique ,  et  se  sont  rendus  très-'  ne  Taccordoit  pas  y  et  leur  don- 
redoutabks  aux  Chinois ,  en  1746*  noit  un  khan  de  son  choix*  Le  ' 
l<es  Derbets  ou  ceux  de  Faîle  droi^  gouv.  russe  ne  cessoit  de  son  c6té 


te  9  après  avoir  erré  aux  environs  de  prendre  toutes  les  mesures  pro 
du  grand  lac  Aral*  quils  nom<^  près  à  répri;jier  leur  brigandage,  et 
ment  Coconoor  ^  s  approchèrent  à  assurer  la  tranquillité  de  ses  su- 
du  flenve  Oural  ou  Jaik ,  et  en  jets  voisins  des  steps  j  enfin  la  dt* 
1725  entrèrent  tout-à*iait  en  Rus-  vision  que  la  Russie  entretint  par^ 
sie  jusqu'au  Don;  on  en  comptoit  mi  les  khans^  des  abus  commis  par 
alors  i4>ooo  tentes  ou  familles*  ^^iques  préposés  du  gouv.  rus- 
Les  Torgo-out  on  les  géans,  sont  se ,  une  mesure  peuVétre  hasan* 
ceux  qui  formèrent  anciennement  dée,  firent  qn  en  ijyi  le  5  janvier^ 
la  garde  de  Tchinguis-K.han,  ceux-  Oubachi  y  régent  des  Calmonks 
ci  en  marchant  sur  les  traces  des  pour  les  enians  en  bas  âge  de  Uun- 
Derbets  ,  soumirent  en  passant  le  doue  -  Ombo  y  se  souleva  et  après 
petit  et  le  grand  Nogai ,  et  étant  avoir  pillé  tout  ce  qui  se  trouvoit 
arrivés  sur  le  Yolga  9  se  réanirent  sur  son  passage,  émigra  aveo 
aux  Derbets;  une  petite  partie  28,16a  tentes  pu  fiimilles  ;  on  éva- 
passa  sous  la  domination  russe  ,  lue  le  dégât  qu  ils  coi^mirent  k 
et  s'établit  aux  environs  d'Astra-  plus  d'un  demi-millon  de  R,  Ce 
Ikhan  9  où  on  les  voit  encore.  Je  ne  peuple  étant  venu  sur  les  froatîè^ 
m'étendrai  pas  davantage  sur  leur  res  de  la  Chine ,  on  l'y  reçut;  maia 
histoire,  ceux  qui  en  sont  curieux  ses  chefs  furent  massacrés  et  il  fut 
peuvent  consulter  l'excellent  ou-  disséminé  dans  toute  l'étendue 
Trage  de  M'  le  conseiller  d'état  de  la  Chine  ,  de  manière  qu'il 
Ritchkof,  sur  rorigineJes antiquités  s'est  fondu  entièrement,  il  ne  res— 
et  rbistoire  des  émigrations  des  te  actuellement  en  Russie  que 
Calmouks.  Les  Calmouks  de  tou-r  40  et  qt^elqueb  mille  Calmouks  y 
tes  les  hordes  vinrent  se  réunir  pen  presque  tous  Derbets  et  parmi 
k  peu  en  Russie,  où  ils  sVtablirent,  eux  quelque  Zungors  ,  ils  cam— 
sous  la  domination  de  leurs  khans^  peut  sur  la  rive  droite  du  \ol— 
des  deux  côtés  du  "Volga  ;  depuis  ga  ,  et  sur  les  deux  rives  de  la| 
Tzaritzin  ,  jusqu'à  Astrakhan  ,  Couma,  vers  Mpsdoc.  Ils  ont  ni^e 
ayant  toujours  sous  leur  puissance  forme  de  Gouvernement  mieux 
les  Nc^ais  et  les  Turcmens.  Leur  organisée  que  celle  de  la  plupart 
prince  Ay-ouk-khan  ,  s'est  rendu  des  peuples  errans  ;  ils  se  paria- 
fameux  par  sa  puissance  ,  qu^il  gent  en  nobles  ou  princes ,  qu'ils 
étendit  fort  loin  aans  la  Bucharie  nomment  Os  blancs  ;  ils  ont  poi^r 
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em  beaucoup   de  respect  et  tine    Leurs  oreilles  sont  deUcliées  de 


qvisoDisajets  des  premiers  et  sou-    iig^us    ei   i>eauconp    inoms  sati' 
sis  à  la  Russie.  Les  sujets  d'un    Tages    qu'on    ne  le  croît  ordinaî- 
ILhaa  5  c  est-à*dîre  tout  son  petit    rcment.    Ils    campent    en  hiveî* , 
étet ,  se  nomment  Oulouss  ;  il  est    comme  en  etë  sous  des  tentes  de 
lorméde  plusieurs  A  jmaks;c1ia^jue    leutres  ^  qui  se  démontent  facile- 
Armak  est  commandé  par  un  no-    ment  J   et  quand  ils  changent  de 
bb;  4<^  tentes  forment  im  village    place*,  ils  chargent  tous  Leurs  ef- 
on  (.otoon.  Tous  les  Oulouss  réunis    i'ets ,  les  riches  sur  Jes  chameatity 
élisenl  un  Khan  ,  qui  est  ordinai^    les    paufres    sur    des  bœufs,   et 
ivment  confirmé  par  la  cour  de    voyagent  ainsi  d'un  step  k  l'autre. 
Busie.  Celui-ci  est  donc  le  chef    Lorsqu'ils  sont  obligés  dé  passer 
laprème  de  tous  les  Calmouks  ;    une    grande  rivière ,   comme    le 
il  a  toujours  un  conseil  formé  de    Volga  p»  ex,  ce  qh'its  font  soiivent, 
8  personnes   nobles    ou    Norone,    ils  mettent    leors  chameaux  dans 
qui  jugent  sans  appel  les  diflérens    des  bateaux ,  ou  sur  des  radeaux  , 
«arvenus  entre    les  particuliers  ;    et  le  reste  des  troupeaux  ,  che« 
mais  dans  les    affaires    générales    veauxf^  vaches,  brebis,  tout  suit  à 
qoi  regardent  toutes  les    hordes  ;    la  nage  ;  souvent  il   arrive   quMs 
le&ban  assemble   tous  les  petits    en  perdent  beaucoup  de  cette  ma- 
princesou  chefsd'Oulouss,  et  cet-    nière  ;   mais  la    grande    quantité 
teasMmblée  est  comme  un  Sénat    qu'ils  en  ont  ,  leur  rend  la  perte 
n^réme ,  aux  décisions  de  laquël-    peu  sensible.  On   suspend  de  cha- 
k  le  Khan  même  est  obligé  de  se    que  cdté  du  chameau  des  paniers 
esaformcr.  Ils  sont  de  la  religion    remplis  de  duvet ,  dans  lesquels 
ks  peuples  du  Thibet  et  sont  sou-»    ils  placent  leurs  petits  enfans  ;  les 
mis  pour  cela  au  Dalai  -^  Lama ,    plus  grands  et  1rs  femmes  ^  sui-* 
fcot  ils  reconnoissent  et  adorent    venta  cheval,  ainsi  que  le  reste 
k puissance  spirituelle;  il  leur  eu-    du  peuple.  Les  Calmouks  aiment 
voie  un  lama  ,  qui  devient  alors  le    les    boissons  fortes    et  sont    fort 
cbef  deleur  religion,  et  pour  le-    adonnés  au    jeu.   Ils  fument  sans 
quel  ils  ont  une  soumission  et  un    cesse  et  avec  excès.  Los  éclésiasti- 
reipectsans  bornes  ;  celui-ci  con-    qucs  s'abstiennent  de  vin  et  d'eau- 
finneet  dépose  à  son  gré  les  Ghe-    de-vie}  ils  gardent  le  célibat:  "ua 
lunes  ou  prêtres ,    et  perçoit  de    prêtre    qui  voudroît   se  marier  , 
grands  revenus ,  en  prélevant  une    cesseroit    de  l'être    et   rentreroit 
wrte  d'impôt    sur  tous  les  Cal-    dans  la  classe  commune.  lia  Bus- 
nouks,  auxquels  les  Khans  mé-    aie  en  retire  une  grande   utilité^ 
ne  ne  sont  pas  soustraits.  Chaque    par  l' in hcmibrable  quantité  et    b 
Ghelnne  ou  prêtre  est  en  même    bonne  (^alité  des  troupeaux  qu'ils 
^psjémtchi  ou  médecin.  Les  Cal-    élèvent  et    qu'ils    fournissent     à^ 
vonkssont  d'une  taille  moyenne^    l'intérieur  de  Tempire  ;   ils  cam- 
QBt  les   chereux   noirs  ,  durs   et    pent  d^ailleurs  dans  des  steps  inha- 
ioisans  ;  des  yeux  très-étroits  et    bités  et  incultes  qui  sans  eux  ne 
Bne  petite  peau  tendue  extérieu-    seroient  d'aucune  utilitt^  aux  pays 
r^ent'vers  le  canal  lacrymal  ^ qui    où  ils  se    trouvent;     d'un    autre 
les  distingue    des  autres  peuples    côté    ils   défendent  '  les   frontières 
^   l'Asie ,    et   leur  donne    une    de  Tempire  contre  les  incursions 
physionomie    toute   particulière,    des  Kirguiss  et  des  Moga  is,et  four- 
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Hissent  en  temps  de  guerre,  qnel-  clemier  et  celui  d'Orel  ;  à  roccî- 

ques  rëglmons  de  bonnes  troupes  dent  par  le  gouv.  de  Smoif*nsk  et 

légères  quoique    in^égulières.  Les  au  nord' par  ce  dernier  et  celui   de 

Calmouks  ne  font    a  autre    com-  Moscou.  Il  est  composé  de  1 1  dîs- 

merce  qui  celui  de  vendre  leurs  tricts,  qui  portent  tous  les  noms  de 

chevaux,  leurs  boeufs  et  leurs  mou-,  leur  cbel^lieu  ,  ce  sont  :  Calouga  ^ 


espèce  de  pelisse  qu'ils  font  a^vec  slavetz ,  Likhvme,  Mestcbovsk  , 
des  peaux  de  mouton  travaillées  Mosabk,  Ta  roussa^Borovsk,  M  Sa- 
chez eux,  oat  beaucoup  de  ré-  dyn  ,  et  Gisdra*  Ce  goUv.  est  situé 
puUition  et  se  vendent  avec  avan«»  dans  un  pays  plat,  il  n'a  pas  une 
tage  dans  l'iutérieur  du  paySé  Si  montagne  uu  peu  remarquable; 
on  veut  s'instruire  plus  particu-  il  n'est  pas  très-fertile  ,  cependant 
lièrement  de  leurs  moeurs. et  de  il  se  suffit  à  lui-même  pour  l'en* 
leurs  coutumes,  tant  civiles  que  re^  tretien  de  ses  babitans^  Ses  eaux 
ligieuses  ,  il  faut  lire  le  journal  de  sont  saines  et  ses  rivières  en  gêné- 
Tacadémicieir  Lépékin  ,  tom.  i«  rai  assez  poissonneuses.  11  ne  con- 
pag.  4'>^  et  suiv,  tient  qu'un  seul  lac   un  peu  re- 

CalmoOk-taou  ,    (  KaJiJu^Kb'*  marquable  par  son  étendue  ;  car 

mcLU'^  montagne  assez  haute    du  il  a  5  werstes  de  long  ,  sur  deux  de 

gouv.  d'Orenbonrg  ,  non  loin  des  large  :  il  se  nomme  Dégonsk.  Le 

sources  du  Jaïk.  On  y  trouve  des  gouv«  de  Calouga    renferme  une 

carrières  de  jaspe  de  diiférentes  quantité  de  p.   riv.,  il  est  même 

couleurs*  rare  d  y  trouver  un  village  qui  ne 

Calmykof-gorodok  ,     (  KoJi^  »oil  pas  situé  8«r  une  eau  vive  :  on 

jubiKOôd-eopo/^oKh.)    petit  fortin  en  compte  jusqu'à  i,ooo.  Les  prin* 

«ur  l'Oural,    bâti  pour   protéger  oipales   sont  TOca  ,     TOupa ,    la 

les  frontières  de  ce  côté  contre  les  Jisdra  ,  la  Ressata  ,  Vitébet ,  Se- 

Kirguiss,etempôcher  les  désertions  réta,  Ougra,  Izvéria,  etc.  etc.  îl  est 

des  Calmouks.   [1  est  dans  le  gouv.  couvert  de  forêts ,  ce  qui  est  d'un 

d*Astrakhan  ,  à  âl2.  w.  de  dislan-  grand  avantage  pour  rexploîtatîon 

ce  d'Orenbourg.  des  mines  de  fer  qu'on  y  trouve» 

Calmytskaia  9T£P,(irtz.«jMfr(E4'  1^^  babitaus  en  sont  industrieux 

Kaji  cmenh)    Ou  step    des   Cal-  et  on  y  trouve  des  tabriques  de  toi- 

xnouks.   11  s'étend  depuis  les  rives  les    à  voiles,  de  toiles  fines,  de 

du  Don  et  les  terres  aes  Cosaques  draps  ,  d'étoiles  de  soie  ,  de  pa- 

du  Don  ,    jusque  dans  Tintérieur  pîer  ;  des  rafineries  de  sucre  et  des 

du  gouv.  du  Caucase.  Il  fut  nommé  distilleries  d'eaU'-de-vie.  Son  prin- 

aiusi  à  cause  des  hordes  Calmonkes  cipal  commerce  consiste  en  chan- 

qui    pendant  très-long  -  temps  y  vre ,   huile  de  chanvre  ,   suif   et 

campoient  toutes.  bestiaux.    Sa    population    est  de 

Calouga  ,   (KoJii^ea»)   (  Gouv.  77o,947habitans  des  deux  sexes,  et 

de)  Ce  gouv.  est  entre  le  5 J^sS' et  son  étendue  d'à-pcu-^près  3o,io8 

le  55°32'  de  lat.  sept,  et  2°5o'  et  werstes  carrées. 
le6^5o'  de  longit.  orient*   du  mé-        Calouga,  (KaJl^^a^)  Capitale 

ridien  de^Pétersbourg,  qui  est  lui-  du  gouv.  de  ce  nom.  Elle  est  située 

inémedeceluideriledeFer,à  47^  sous  le  54^3o'  de  lat.  sept,  et  le 

69'  3o''  delongit*    il  est  borné  à  ^^^^'W  de]on^,  orient.,  sur  la 

l'orient  par  le  gouv.  de  Moscou  et  rive  gauche  de  l'Oca  ,  à  888  w»  de 

celui  de  Toula}  au  midi  parce  Pétersbonrg,  età  160  de  Moscou. 
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'On  ne  connoit  pas  exactement  r^^  17,000  personnes   des  denx  seies* 

poqiie  de   sa  fondation;   les  fré-  Les  marchands  Âe  cette  TÎlle  fout 

oneos   incendies   et  les  incursions  nu     commerce     très-étendu  ;    ils 

desFolonoiS)  pendant  les  guerres  vont  chercher  des  marchandises  à 

civliesde  la  Russie,  ont  été  la  cause  L^pzig  ,    Breslaw  ,    Berlin    et    k 

de  la  destruction  des  archives,  des  Daatzig  ,  les  vendent  ensuite  che^ 

chroniques  et  en  général  de  tous  eul  ^"ainsi  qu'aux  foires  de  I.éhé- 

les  monumens  qui  auroient  pu  la  dian  ,  Syinsk  ,  Bororsk  et  Corén- 

constater;  on  sait  seulement  que  nai'a.  En  général    ses  marchands 

Calooga    a  changé    de  place  ,    et  se  comptent  parmi  ceux  qui  ont  le 

qu'elle   en  a  occupé  trqis  difiéren-  plus     d'actlTé    et    d'intelligence  ; 

tes^  à    peu   de  distance  Tune  de  aussi  presque     tons.  les  ha bi tans 

Tautre,  ayant  que  d'être  rebâtie  à  de  Calouga   ont  Tesprît  mercan- 

la  place  qu'elle  occupe   actuelle-  tille,  et  font  un  commerce  plus  oa 

ment*    Elle  doit  avoir  été  gouver-  moins  considérahle.  Coloa^I'j)  son 

née  dans  son  avant-dernier  empla-i-  archevêque    qui  se  qualifie  tl*ar« 

cernent,  par  le  grand-^duc  Siméon;  chevéque  de  Calouga    et   de  bo- 

^et  si   c'est  le  même  prince  qui  a  rovsk. 

réj^é  h  Moscou  et  à  Novogorod  ,  CalvARV  ,  (KaJtsap  hi^)  p.  rîl- 
c*esl-à— dire  ,  le  fils  d'ivan-Dani-  le  du  gouv.  de  Vilna,  sur  la  pe^ 
lovilcli  surnommé  Calita ,  son  an-  tite  rivière  de  Chéchoup.  Elle  est 
tiquîtë  remonte  au-delà  de  l'an  entourée  de  bois  ,  et  près  des  fron« 
1340;  cor  de  son  temps  Calouga  tières  de  la  Prusse.  On  y  compte 
étoitdéjà  à  son  troisième  empla-»  120  familles  chrétiennes  et  3oo 
cernent  ;  on  jr  voit  même  encore  juives.  Cet  endroit  appartenoit  an-^ 
des  restes  de  fortifications  assez  Ciennement  à  la  famille  Sapicha. 
considérables ,  tcis  qu'un  rempart  Cama  ,  (^Kojua-)  C*est  une  dés 
de  terre  ,  des  fossés  profonds  ,  et  plus  grandes  rivières  de  toutes  cel- 
les place»  qu'occupoient  les  tours*  les  qui  tombent  dans  le  Volga;. elle 
Calouga,  dans  ce  moment  ,  peut  est  partout  naVigable*  La  Cama 
être  classée  parmi  les  villes  lesplus  prend  sa  source  dans  une  branche 
considérables  de  TEmpire:  elle  est  des  monts  Ourals  et  coule  d'abord 
hàiie  sur  les  bords  très-élevés  de  vers-Vorient ,  du  c6té  de  la  chaîne 
rOca  9 et  a  beaucoup  plus  de  lon<-  principale  de  ces  montagnes ,  en-* 
gueur  que  de  largeur*  On  peut  suite  tournant  vers  le  midi ,  elle 
lui  donner  au  moins  lo  w.  de  cir«  continue  sa  course  dans  cette  di- 
conférence;  l'Oca  avant  dans  cet  rection  jusqu'à  son  embouchure  , 
endroit  100  toises  d:e  largeur  et  après  avoir  parcouru  une  partie  du 
plus  de  3  toises  de  profondeur  ,  gouv,  de  Yiatka ,  tout  le  gouv.  de 
est  en  tout  temps  navigable  pour  les  Fer  mie  ^  d'Orenbourg  ,  une  partie 
plus  gros  bateaux  ,  et  ajoute  par  de  celui  de  Cazan  ,  d'où  elle  va  se 
conséquent  à  la  beauté  de  la  ville  ^  jeter  dans  le  Volga  ,  à  60  w.  au- 
ainsi  qu'à  sa  richesse.  Calouga  dessous  de  Cazan  ;  les  Tatares  la 
renferme  un  couvent ,  24  églises  ,  nomment  Tcholmann-^IdéL  Cette 
un  gymnase  ,  5  maisons  de  chari-  superbe  rivière  enrichit  les  pro*- 
té^  chacune  pour  12  personnes  ,  vinces  qu'elle  parcourt,  en  por- 
Que  école  publique,  un  hospice  tant  les  productions  de  la  Permie 
pour  les  enfans  trouvés,  et  une  et  d' une  partie  de  la  Sibérie  dans 
maison  de  correction  ;on  y  compte  tout  Tempirc  ,  par  le  mojen  des 
'  en  outre  219  maisons  de  briques ,  rivières  qui  descendent  de  l'Oural 
3,600  de  bois  et  5oo  boutiques»  et  qui  venant  s*y  jeter  ,  lui  appor«* 
Sa  population  peut  s'é^^luer  à  tent  les  mines  de  fer ,  de  enivre  ^ 
-  TOM.  L  9 
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le  sel,  les  jaspes  vCic.  qu'elle  va  servir  «le  trophées  à  une  Tlctoî<*r 
porter  à  son  tour  dans  le  Volga,  aussi  glorieuse. 
La  Cama  n'a  ni  Las-fnnd  ,  nî'cata-  Camatchins  ,  (KaA4.azuHii,btJ) 
racte  ,  elle  est  plus  rapide  que  le  peuple  sauvage  de  la  Sibérie,  11 
Volga  et  sa  navigation  est  sûre  nabite  entre  la  Cania  et  la  Mana  , 
dans  tous  les  temps  ;  c'est  une  des  qui  se  jettent  tontes  les  deux  dans 
rivières  tes  plus  poissonneuses  delà  le  Jénisséi',  sur  sa  rive  droite.  Ce 
B  ussie, et  son  poisson  est  pliis  sain  peuple  peu  nombreux. ,  ressemble 
et  plus  délicat  que  celui  du  Volga,  en  tout  aux  Caiballs  ,  tant  par  ses 
Une  chose  particulière  qu'on  re^  moeurs  sauvages ,  que  piar  sa  mal^ 
marque ,  c'est  que  presque  tous  propreté  e|  ses  superstitions.  Ceê 
les  poissons  de  la  (^ama  ont  des  ta*  sauvages  professent  le  l.liamanî»» 
ch es  noires ,  qu'ils  perdent  '  après  me  et  sont  entièrement  soumis  à 
avoir  séjourné  quelque  temps  dans  leurs  Lhamans  ,  qu'ils,  appellent 
le  Volga.  Les  bords  de  cette  rivière  tnagiciens.  Us  pajent  tribat  à  la 
sont  couverts  de  superbes  forêts  ^    Russie, 

dont  le  bois  sert  à  la  construction        CamBALINA  ,     (KajtiôaJiuHa*  ) 

des  barques  qui    y  naviguant;  on    Cetle  petite  rlv.de  la  presqa'fle 

en  construit    de    très-grandes  et    du  Camtchatka  cOule  vers  sa  pointe 

qui    supportent    de    loo  jusqu'à    mérid.   et   se  jette  dans  la  mer  k 

•l5o,ooo  ponds  de  charge  ;  ce  qu'il    3o  vr,  de  l'endroit  d  où  commence 

y  a  de  particulier  a  ces  batimens  ,    l'archipel  des  Courills.  Son  nom 

c'est  qii' il  n'y  entre  pas  un  clou    lui  a  été  donné  parles  Russes,  à 

de  fer,  et  l'ancre  exceptée,  tout  y    cause  de  la  grande  quantité    du 

est  en  bois.  poisson  qu'on  nomme  Cambala  ^ 

CAMARSKOY-OstR0G,(A'ajr^ap-    qui  s'y  trouve.  Les  hahllans  de» 

CKOù-'Ocmpoeh.)  ou  fortin  de  Ca-*    Courills    appellent     cette    rivière 

marsk.  Cette  p.  place,  dont  les  for*    Matepkoup, 

t'ficationsconsistoient  en  un  sim-  Cambar&inskot,  {KaMÔapKUH- 
pie  rempart  de  terre  et  quatre  pe-*  ckoù*)  usine  de  iier  dans  le  gôuv. 
lits  bastions  entourés  i  d'un  fossé    de  Permie ,  appartenant   à  la  fa^-^ 

{yen  proiond,  fut  le  principal  bon-    mille  Démidof. 
evard  des  frontières  que  la  Rus-        Caménetz-Podolskoy  ,   {Ko** 
sie  avoit  le  long  de  l'Amour  ,  jus-    jtieHeii,h»no  %ojihCKOÛ*  )    Capitale 

SI 'au  milieu  du  XVll»  siècle,  du  gouv.  de  Podolic  sous  le  49°  2  5' 
fut  bâti  et  abandonné  en  i65;2;  de  lat.  sept,  et  le  4^^  5'  de  )ong« 
mais  renouvelé  en  16549  il  sou-  orient;  sa  distance  est  de  ],35i 
tint,  avec  5oo  hommes  de  garnison  werstes  de  Moscou  et  de  i,53o  de 
russe  ,  un  siège  mémorable  ;  car  Pétersbourg.  Elle  est  bâtie  sui'  un 
étant  attaqué  par  l'armée  chinoise,  rocher  au  pied  duquel  coule  la 
forte  de  10^000^  ayant  avec  elle  Smotritza  ,  qui  tombe  dans  le 
Ij  canons  et  tout  ce  qui  étoit  né-  Dnestr,à  deux  milles  de  la  forteresse 
Ciessaire  pour  faire  un  siège  ,  non-  de  Chotjn  en  Moldavie,  Caménetz 
seulement  il  fut  défendu  avec  oui-  fut  fondée  dans  le  XV1«  siècle,  par 
niâtreté  au-  point  d'obliger  les  un  prince  de  Lithuanie  ;  qui  con- 
Chinois  à  le  lever  ;  mais  la  gar-  quit  la  Podolie  sur  Içs  Ta  tares, 
ni  son  ayant  fait  uue  sortie  les  Cette  ville  a  été  considérée  comme 
poursuivit ,  en  (ît  un  grand  mas-  le  boulevard  de  la  Pologne  du  côté 
aacre ,  et  leur  enleva  quelques  ca-  de  la  Turquie,  £lle  doit  sa  force 
nous,  étendards,  munitions  ,  etc.,  beaucoup  plus  à  la  nature  qn'à 
dont  une  partie  fut  envoyée  à  l'art ,  qui  a  peu  fait  pour  elle  j 
^  Iakoutsk  et  l'autre  à  Moscou,  pour   encore  esl^Ue  entièrement  donii- 
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i  Béepar  one  montagne  plui  haute  '  dans  ceïuî  de  Vladimir  et  denx  en 
i  qw  celle  sur  laquelle  elle  est  si-  Sibérie  ,  dans  le  gouv.  de  Tomsk. 
tnéé,  et  d'où  rennemi  pourroillui  Camménoy  -  Ostrov  ,  (  Ka^ 
feire  beaucoup  de  mal.  Les  Turcs  jueKHou'Ocmpoôh.)  Cette  petite 
5'eD  étoieut  emparés  en  167Î  et  la  île  de  la  mer  Caspienne  n'est  qu'à 
fendirent  à  la  Pologne  en  1699,  1 8  w.  de  ses  bords,  du  côté  de  Gou- 
par  le  traité  de  CarToyilz*.  La  po-  ripf.  Elle  est  remarquable  par  la 
paiation  de  cette  ville  consiste  en  grande  quantité  de  veaux  marins 
Polonois,  Arméniens,  et  quantité  qui  s'y  retirent  et  qu'on  v  tue, 
de  Jttiis  qui  y  foni  presque  seub  le  Une  chose  très-particulière  et 
wmmerce.  La  ville  sans  être  régu*  qui  a  été  remarquée^  par  î)lu- 
lièreest  assez  bien  bâtie  :  elle  con-  sieurs  naturalistes  ,  c*est  que  la 
tient  b^ucoup  de  maisons  de  mer  jG^spienne  a  considérable- 
briques^  les  plus  beaux  édifices  sont  ment  augmentée  en  profondeur  de 
Téglise  arménienne,  les  couvens  pecôté;  ce  qui  vient  à  l'appui  de 
des  Dominicains  et  des  Carmes,  et  cela  ,  c'est  la  disparition  totale  de 

I  ancien  collège  de»  Jésuites.  Le  3  îles  qui  setrouvoientprès  decelle 
palais  de  Tarchevéque  Russe  est  dont  nous  parlons  et  son  affaisse- 
agréablemeiit  situé.  L'église  ca-  ment  ;  car  ses  bords  ayant  eu  plus 
tlïcdraledes  Catholiques  Homains,  de  5  archines  d'élévation  au-des- 
nommée  Fara,  est  sans  contredit  le  sus  de  la  mer  n'en  ont  plus  que 
pins  beau  monument  :  elle  con-  trois  ;  ailleurs  on  sait  que  la  mer 
lient  i5  autels  ;  on  voit  auprès  un  gag^edeplus  en  plus  vers  l'embou- 
ancieu  minaret  turc,  sur  lequel  on  chure  de  l'Oural ,  dont  les  bords 
aélevé  une  statue  de  la  Ste.  Vierge,  ci-devant  élevés  et  secs,  devien- 
dont  les  pieds  posent  sur  un  crois-  nent  de  jour  en  joi\r  plus  bas  et 
*»ot  ;  sa  tète  est  entourée  de  9  plus  marécageux, 
étoiles.  Les  hahitans  de  Camé  ne  tz  r  AiiTifiNiwr.v  r.c^»«,r  /^ 
c«>yent  que  U  statue  et  les  étoiles  ^:^^^'''''''^Z''rcZ  'S^^^'^T 

sont  d'or  massif  :  mais  il  est  plus  TT^'^'^^Vu']     C       ""^  P'  1'^^ 

^   ,   , ,     ™»J'  ' .  j    1  j      '  de  la  Neva,  à  Petersbourc  ,  sur  la- 

Probablequ  elle  est  de  bronze  dore,  ^     n^       .  1.      ^',.   . 

II  j  H"*^"^''  1  ».  qucllese  trouve  uq  beau  palais  im- 
"T  a  deux  archevêques  dans  cette  ^'  •  1  *  *•!  '  i-*^  V- 
r-.iu  '^"^  *»  ^"^'.'^H**^  .  pénal ,  et  une  petite  eelise  f'otbi- 
Tille,  un  de  la  religion  grecque,  qui  ^_  L'empereur  Paul  1«  s'v  nlai- 
»e  qualifie  du  titre  d'archevêque  de  q«ef  t^erapereu  raui  i  s  y  piai- 
pj  |.  "j  o  .  i  *  «  A^  soit  beaucoup  étant  encore  erand- 
rodolie  et  de  Bratzlaw  ,  et  un  de  .  .  o  »*  r  r  ai 
la  religion  romaine,  qui  relève  d«c,  et  S,  M,  ï.  1  empereur  Ak^^^^ 
i^rarchevéque  de  Lvow!  dre y  passe  une  partie  de  1  ete.  Plu- 

CamÉnka,  Uo^^HKa.)  <^olonie    sieurs  particuliers  ont  des  maisons 
aUemande  dlnsM^touv.  àe  Sara-    de  ca  m  page  fort  agréables  sur  cet- 

tof.  Elle  est  située  «nr  le  bord  du    ^^  Pf  ^'  ,  *^^' 

Volga:  CaMENNOY  -  PoiASS  ,  {Kajue^ 

CamÉnka  ,  {KaJueuKa.)  p.  rlv.  Hoà^Iloiich.)  Voyez  Monts  Ou- 

°Q  gouv.  d'tcatherinoslaw  y  qui  a  ^^LLS- 

»a  source  dans  le  step  à  5o  w.  de  Camenskoy  ,    (  KajuencKoù.  ) 

Kisikérmén.hUen  est  remarquable  m  me  de  fer  appartenante  à  la  cou- 

que  parceque  les  Cosaques  Zaporo-  "^^^^^  f  ^«n»  ^^  6«»^-  de  Permie, 

»    §Qcs  y  avoient  leur  principal  éta-  Camichefskoé  -  OzÉRo  ,  {Ka^ 

Uissement,  lorsqu'ils  étoient  sous  .«Mea«tfc«oc-Ojtfpo.)oulacdeCa- 

1a  protection  des  Khans  de  Crimée,  midhef.  Il  y  en  a  àRxxx  de  ce  nom  , 

Uya  encore  plus  leur  s  autres  rivières  dans  le  gouv,  d*Orenbonrg  ,  dans 

<i«cenom;  elles  se  trouvent,  l'une  Tun  desquels  Teau  est  amère,  et 

^l^ûds  le  gouT«  de  liharkof^  Tautre  malgré  cela  il  abonde  en  poissons. 
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CAMlcnifi K  ^  {^ajuMUiunb.)  "p»  compte  ï 2,040. habitant  des  deax 
T.  dugouv.  de  SaratoCet  cheWiea  ^etes.  Il  $\  tient  aunuellenieat 
du  district  de  ce  nom.  Elle  e3t  située  trois  marches  de  chevaux  bœul'â  e  t 
9ur  le  Volga ,  au  con^ue^it  de  ce    moutons. 

fleuve  et  de  la  petite  rivière  de  O-         Camichnikofskaia,  {Rajubuit-^ 
michëuka  qui  la  traverse.  Ce  p*     KUKc/tfc?co/i«)bourgdesCo&aquesdii. 
endroit  est  situé  sous  le  5o^  3o'  de     I>on,  sur  la  rive  droite  de  ce  fleure^ 
lat.'  sept,  et  le  6i^  4^'  ^^  ^ong.        Lauich-SamarA}  i{  KajuhiuiZh^ 
orient,  et  à  174  w.  de  distance  de     Cojuapa*)  p»  riv.  du  gouv.  d'O— 
îsaratot.  On  voit  non  loin  de    là     renbourg  ,  qui  se  jette  dans  rOu-* 
nue  espèce  de  citadelle  construite    rai  et  sur  Temboucbure  de  laquel-r 
ea   i6b8    par  un  coloi^el   apglais    le  est  situé  le  ibrt  Tatistchef. 
nommé  Iboma^     Bailly  ,    qui  se        Cahitchadals,  (Xajusoy^czjiM.) 
trouvoit^iors  au  scrvicf.de  la  Rus*    C'est  le  nom  des  liabitans  de  la 
aie.  Cette  ville  n*est  remarquable    partie  méridionale  de  la  presqu'île 
^aeparlcc^nalquePierre-le-Grand    du  Camtchatka.  ils  diilérent  beaa-> 
avoit  commencé  à  y  creuser  pour    coup  de  tous  les  autres  peuples  de 
joindre  le  Volga  au  Don  \  ce  tra-    ces  contrées  y  tant  ppr  leur  langa-r- 
yail  se  trouve  interrompu  depuis    geque  pa^lear^  m«urs:  ilsqe  cson^ 
long-temps.  Cette  ville  a  j  églises  et    noiss€*i|t  de  leurs  voisins  que  le^ 
près  de  laoo  habitai|S  maies  :   elle    Coriaks,  les  Russes  et  quelques 
ne    fait  aucun   commerce ,   aussi    in'sulaircs  de  leurs  c6te$  j  ce  qui 
ceus.  qui  y  résident  sont-ils  assez    porte  à  croire  qu'ils  sont  Abori«- 
^  pauvreSf  ïass  |erres  qui  Tenviron-    geuesde  cette  partie  du  globesCetf- 
neut  n'étant  pas  très-fertiles  ,  Yht-    te  contrée    a  été  l)eaucoup  plus 
^ricultnre  n'-y  est   pas  tlorissante    peuplée  avant  sa  décoi^verte  par 
cependant  ses  moissons  sullisent  Ji    les  Russes,  et  môme  pendant  quel** 
Tentretien  de  sq%  habi'tans.  que  temps  depuis,  ce  qui  se  voit 

Camichinj(a  ,  (JCojubiuiuHKa.)  par  les  traces  d'habitations  ahani- 
p»  riv.  qui  tombe  dans  le  Volga  données  qu  on  rencontre  au  bord 
et  sur  Uquelle  est  située  la  p.  ville  de&  rivières  ;  daijleurs  on  voit 
dont  nous  Avons  parlé  d^ns  l'ar-  d'après  les  dénombremens  laits  de 
ticle  précédent.  ce   peuple  |  par    les  commis  que 

CamichloFi  {  KajubhuijLoe'b:  )    les    premiers    marchands    y  en- 
p.  ville  du  gouv,  de  Permie^  sous  le    voyoient ,  leur  nombre  porté  au- 
67^  5'  de  lat.  sept,  et  le  79°  4©'  ^*    delà  de   ï5  inille  âmes  ;  et  on  sait 
.   long,  orient.,  à  48^  ^*  de  distance    actuellement   qu  il  en  reste  à  pei^ 
de  Permie,    sur  la  Pichmé  qui  se    ne  S^ooo*  Une  énidémie  jointe  à. 
jette  dans  la  Toura.  Quoique  cette    une  lamine  ,  les    a    presqu'entiè- 
p.  vil.  n'aie  que  1,200  habitans  des    rement  détruits;  il  en  meurt  d  ail- 
deux    sexes ,    elle    est  cependant    leurs  beaucoup  chaque  année  de 
chélrlieu  du  district  de  son  nom,  elle    la  petite  vérole  qui  lait  des  ravages 
a  une  église,  et  toutes  ses  maisons    incroyables  parmi  tous  ces  peuples 
sont  bâties  en  bois  :   son  district ,    sauvages^  chez  lesquels  Tinocula- 
malgré  une  étendue  de  9437  wers-    tion  n  a  pas  encore  pu  être  intro- 
tes  carrées ,  ne  compte  que  près    duite.    Les  Camtchadals  sont  en 
de  60,000  habitans  des  deux  sexes,    général    petits  ,   ont    les    épaules 
Le   terroir  y  est  en  général  très-    iarge9  et  la  tête  arosse  j  ils  ont  le 
lert^le.  ^  ^    visage,  long  et  plat ,  ainsi  que  le 

Cii&iicHNiA  ,  (  Ka^^biuiHA.  )  nei,  les  yeux  petits,  les  lèvres 
gros  bourg,  dugouv.  de  PolUi  a,  dis-  minces  ,  les  jambes  courtes  et  peu 
trict  de  Mirgorod  ^  dans  lequel  on    de  bgrbe  :  ils  marchent  beaucoup 
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et   vite  9     sont    insensibles    «nx  ee    qui  a  souvent    occasionne  des 

iafeniipénes   des    saisons  :    leurs  guerres  parmi  enx.  Ils  sont  mal- 

kmmms   ont  La  ^eau  une  et  bru-  propres  k  Texcès,  ne  se  lavent  ja- 

ne  y  les    yeux  et  les  sourcils  noirs,  mais  le  corps  ,  le  visage  ,  ni  les 

la    jambe    fine   et  les  mains  pe-  mains;  pas  même  leur  Tais>ellc  , 

titea  ;  en  général  elles  sont  très-  qui  sert  aux  cbiens  et  aux  maîtres 

bien  Inites.    JjCS  deux  sexes  por-  îndifTëremment.  Us  sont  en  gêné- 

lani     également     leurs     cbeveux  rai  poltrons ,  craignent  beaucoup 

tressés    en  deux  tresses  et  ne  les  la  douleur ,  et  ne  sachant  null&- 


«▼ec  des  aiguilles  ;  telle  ièm-    les  suicides  cbez  eux  sont  très-fré^ 
en  porte  quelquefois   au-delà    quens ,    surtout  parmi  les  in  tir-, 
de  lo  livres.  Cîe  peuple  est  très  in-    mes  et  les  vieillards.  Lés  (lamtcba- 
leliigent  et  a  le  génie  imitateur  k    dais  ne  savent  pas  diviser  le  temps^  , 
un   point  étonnant ,    il  contrefait    ils  ne  comptent  pas  Les  jours  et 
toatceqo'ilvoit/ilimitetoul  ce  qu'il    n'ont  que  deux  divisions  de  Fan- 
ireoi.9  ses  cbausons  sont  remplies    née,  qui  est  Tété  et  T hiver  ,  ils  ne 
d'images  et  de  pensées  ingénieuses    comptent  que  par  époques;   par 
elgaâes.Ii  est  très-adonné  au  plaî-    exemple:   l'époque  ae  la  grande 
sir,  curieux   à  l'excès  et  Inspu-    épidémie,   celle  de  telle  victoire 
ciant;*il  ne  safUîge  pas  de  sa  pau-    ou  défaite.  Jamais  ils    n'ont  atta- 
vreté  ^  vit  de  pèche   et  de  chasse  ;    que  leurs  ennemis  en  bataille  ran- 
mais  n'y  va  jamais  que  pour  avoir    gée  ,  leur  guerre  consiste  en  sur- 
de  qaoi  vivre  :  rarement  il  s'éloi-    prise  d'habitation  et  presque  tou- 
gne  assez  de  son  habitation  ,  pour    ]onrs  de  nuit  ;  alors  iU  massacrent 
n'y  pas  revenir  coucher  auprès  de    tout ,  enfans  ,  vieillards,  les  fem-f 
sa   i'emme.  Les  boissons  fortes  le   mes  exceptées ,  qu'ils  emmènent, 
séduisentpourtant,etdanssa  nour-    Souvent   lorsqu'ils  sevoyontsnr- 
rîtnre  ,  c  est  toujours  la  quantité    pris  dans  leurs  petits  fortins  pa- 
qu^il  prëiere  à  la  qualité.  Les  hom-   lissadés  ,  et  qu  ils  n'espèrent  pas 
mes  sont  très-portés  à  la  volup-   pouvoir  résister  ,  ils  poignardent 
té,  oe  qui  les  rend  presque  tou-   leurs  femmes  et  s'entretuenteux- 
joors  les  esclaves  de  leurs  femmes  ,   mêmes  ,  pour  éviter  l'esclavage  ou 
qui  de  leur  côté   s'y  abandonnent   la  mort ,  que  leur  donneroit  iné- 
avec  fureur,    se   faisant  souvimt  vitablement  Tennemi.    JL«urs   ar- 
bonneur    du    nombre    de    leurs   mes  consistent  en  flèches  et  lancQs^ 
amans,  et  ne  récompensant  jamais   au  bout    desquelles     ils  mettent 
autrement  un  étranger ,  qui  leur  des  os  aiguisés ,    et  en   massues* 
auroit  reudu   service ,    qu  en  lui  Depuis  qu'ils  sont  sous  la  domb* 
offrant  leurs     dernières    faveurs,   nation  russe ,  ces  guerres  intesti- 
Le  savant  Steller^  qui  a  long- temps   nés  n'ont  plus  lieu  ;   ils  sont  sur« 
vécu  dans  le  Camtcbatka  ,  attri-  veillés  et  gouvernés  par  les  Rus- 
bae  cette  insatiabilité  des  plaisirs ,  ses  qui  s'assurent   d'eux  par  des 
à  l'usage  du  poisson  pourri ,  du  otages  ,  qui  sont  continuellement 
Caviar  ,    du   suif  et  oes   oignons  gardés  dans  les  forts  que  la  Russie 
sauvages  ,  nourritures  toutes  très-  ,  a  fait  construire  dans  cette  pres- 
écbauilantes ,  et  ensuite  à  Toisivi-  qu'ile  :  ils  payent  leur  tribut  en 
té.  Ils  ne  sont  envieux  que  de  plai-  '  fourrtlree  ;  on  compte  un  Zobl  ou 
sirs  ,  aussi  ne  se  volentp-ils  entre  Marthe- Zibeline  par  tête;  ils  pcu- 
eux  que  les  femmes  et  les  cbiens ,  vent  les  Remplacer    pi(r  d'autres 
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fourrures,  selon  qu'on  en  conyicnt.  Icau;  maïs  ils    nVpargnent    rleA 
l^a  con&lruction  de    leur  maison  pour  pouvoir  se  procurer  de  Vca«i-« 
est  assez  particulière  ;  chaque  fa-^  de-vie,  que  les  Cosaques  russes  y. 
mille  en  a  deux  ,' L* une    d*lii)irer  et  distillent    d'une    certaine    herbe 
Ji'autre  d'été  ;  celle  d'hiver  est  une  douce.  Je  ne  m'étendrai  pas  da- 
espèce  de  tanière  creusée  k  plusieurs  vantage  sur  leur  article  ;  ceux,  qui 
pieds  sous  terre  et  dont  le  toit  est  désirent   de   plus    amples  'détails 
porté  par  quatre  piliers  etrecou-  liront  les  descriptions  qu'en  ont 
verts  de  branches  cf'arbres  et  de  ter-  £iites  beaucoup  de  voyageurs,  tant 
re^  on  y  pratique  deux  ouvertures ,  Russes  qu'étrangers  ^  nommément 
Tune  pour  servir    d'entrée  et  en  Steller ,  Lépékhin ,  Crachentnni— 
même  temps  de  fenêtre  ,    Tautre  kof,  Lesseps,  Sauer,  et  surtout  le 
pour  laisser  échapper  la  fumée.  La  capitaine  Chmalef* 
maison  d'été  est  construite  en  bois,        Camtchatka  ,  (  KoJuzamKo*  ) 
elle  est  polig6ne   et    quelqueiois.  grande  presqu'île  qui  teriuine   la 
ronde  ;  élevée   lort  haut  sur  des  Sibérie  vers  l'orient.    Sa  position 
pilotis,  dont  les  extrémités   supé^  est  du  nord  au  midi  ;  elle  a  800  w» 
rieures  sont  inclinées   Tune  vers  de  long  ,  sur  près  de  400  de  lai^e. 
l'autre ,  ce  qui  donne  au  bâtiment  £lle  est  bornée  au  Nord  par    la 
la  forme  d'une  quille,  ressemblant  partie  orientale  de  la  Sibérie, dont 
au  reste    assez    à  un  colombier,  les  ileuves  ^oustaïa  et  Anapka  la 
Comme  ces  maisonnettes  sont  coas-  séparent,  l'un  allant  se  jeter  dans 
truites  sur  une  petite  dimension  ,  la  mer  de  Pénjin  ,  et  l'autre  dans 
ils  en  mettent    quelquefois    plu-  Tocéan  oriental  ;  à  VOrient ,  elles 
sieurs  à  côté  l'une  de   l'autre  ,  et  la  mer  du  Camtchaka  ,  ou  Océaa 
y  passent  sur  une  planche  ,  qu'ils  oriental,  qui  la  sépare  de  TAmé*- 
)ettent  comme  un  pont  levis;  elles  rique  ;  au  midi  ,  un  détroit ,  qui 
sont  peu  solides  et  souvent  ébyran-  la  sépare  du  Japon ,  et  dans  lequel 
lées  par  le  vent  ;  ils  attachent  ton-  se  trouve  l'archipel  des  iles  Cou- 
jours  leurs  chiens  dessous.  Leurs  rills;    enfin  a  l'occident  ,  la  mer 
meubles  consistent  en    nattes    de  d'Okhotsk  |  dont  le  golfe  septen* 
joncs,  qui  leur  servent  de  lit  et  trionalse  somme  mcip  de  Pénjin, 
en  quelques  escabeaux  et  écuelles  d'après   le|tieuve  Pénjin  qui  s  y 
de  bois  ;  un  bateau,  des  traîneaux  jette  :  la  mer  d'Okhotsk  la  sépare 
meikés  par  des  chiens  et  construits  de  la  'latarie  chinoise  ,  et  du  dis- 
comme  ceux  des  Tungouss  et  des  trict  d'Okhotsk     en  Sibérie.    La 
Otiaks  ,  longs  ,  légers  et  couverts  presqu'île  du  Camtchatka  est  fon- 
d'une  écorce  d'arbre,  et  des  patins  mée  par  une  chaîne  de  montagnes 
à  raquettes  ;  voilà  en  quoi  consiste  granitiques    et    volcaniques ,   qui 
toutes  leurs  richesses.  Ils  se  nouriftf-  court  depuis  la  terre   ferme  dans 
sent    de    poissons  frais,'  séchés ,  le  pays  desCoriaks,  entre  le  5i^ 
fumés   et  pourris  dans  des  trous  et  62^  de  lat,  sept.  ,  et  d'après  les 
qu'ils,  font  exprès  pour  cela  dans  nouvelles  cartes  vers  le    174^  de 
la  terre;  de  caviar,  de  toutes  sor-  long,  orient.  Le  fond' pierreux  de 
tes  de  gibier,  également  séché  et  cette    presqu'île,    la  quantité  de 
fumé  pour  Thiver.  Leur  délice  est  sources  froides  ^  le  peu  de  terre 
la  baleine  et  le  veau  marin  morts  végétale  qui  la  couvre  et  les  froids 
qu'ils  se  procurent  facilement ,  la  continuels  en  été  ,  la  rendent  près- 
mer  en  jetant    souvent  sur  leurs  que  inhabitable  aux   Européens  j 
bords;  ils  boivent  ordinairement  c'est  pourquoi  les  Russes  la  consi- 
de  l'eau  pure,  au  printemps  cepen*  dèrent  avec  justice  comme  la  par^ 
dant  ils  préfèrent  le  jus  de  bou-  tie  la  plus  rude  et  la  plus  dcsa-** 
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grêable  Ae  lepr  empire ,  Iniilgrë  le  Japon ,  et  en  ramenèrent  dos 
que  la  partie  mértd.  dn  Can>-  insulaire»,  liabîll^'s  dVtofl'es  de 
Icbatka  a  étende  jasqu'an-  S5^  de  soie  ,  ayant  avec  eux  qaciqncs  us** 
bu  «  les  vents  dn  nord  continuels,  tensiies  à  U^ar  usa^e,etraétneqncl- 
dont  le  pays  pla^etnon  boisé  des  ques  morceaux  d^or  ;  enfin,  en 
Tebouktcnis  ne  la  garantissent  1706  tout  le  Caratchalka  se  trouva 
pas,  et  les  brouillards  des  mers   re<ionnu  par  les  Knsses  ,    qui  en 

2nî  l'entourent,  en  rendent  le  prirent  entièrement  possc^ssion*^ 
Lîïaat  insuprportal)le  :  rarement  Les  hantes  montagnes  qui  cou- 
le seigle  Y  est-il  parvenu  h  matu-  vrent  toute  la  partie  septentrion» 
rîté;  d'un  autre  côté^  les  fréquens  de  ce  pays  ont  donné  naissance  aux 
tremblemens  de  terre  ont  boule-  deux  principaux  (louves  de  cette 
Tersé  et  submergé  des  cÀtes  entiè-  contrée.  Le  Camtchatka  ,  qui  a 
res  de  cette  presqu'île.  On  a  déjà  donné  son  nom  à  la  presqu'île ,  et 
eu  quelques  notions  sur  elle  en  le  Rikclia  ,  ou  grande  rivière ,  j 
1690  ;  mais  ce  n'est  qu'en  1696  ont  leurs  sources.  Le  premier  cou- 
qn  on  y  a  envoyé  Ici  premiers  Co-  le  d'abord  vers  •  le  nord  ,  puis  se 
saques  ;  ila  partirent  d'Anadirsk  au  tournant  vers  l'Orient ,  va  se  jeter 
nombre  de  76 ,  sous  le  commande-  dans  l'Océan  oriental*  Le  second, 
ment  d'un  de  leurs  chefs  nommé  coulant  d'Orient,  en  Occident  va  s<e 
Morosko  ;  mais  ils  ne  parvinrent  jeter  dans  le  golte  ou  m^r  de  Pén- 
pas  encore  jusqu'au  ileuve  Cam-  )in;une  infinité  de  rivières  plus 
tchalka.  L'année  suivante  Vladi-*  ou  moins  grandes ,  vont  se  jeter 
mir  Atlassof ,  chef  d'Anadirsk  ,  dans  l'un  on  l'autre  de  ces  fleuves: 
prit  possession  du  fleuve  en  y  plan-  je  n'en  citerai  que  trois  qui  tom- 
tant  une  croix  et  levant  un  pre-  bent  dans  le  prem^ler  ,  à  cause  de 
mier  tribut  sur  les  peuples  ;  a  au-  leurs  sources  qui  sont  au  pied  de 
très  disent  que  sa  découverte  est  dcox  volcans  .  qui  se  trouveht 
due  à  un  soldat  nommé  Staritzin    dans  la  chaîne  des .  montagnes  de 

2 ni  sVtant  avancé  de  ce  côté  avec  cette  presqu'île,  non  loin  de  Nijné- 
ix  bommes^  en  donna  la  premier-  Camtchatsk:  ce  sont  la  Chapina  , 
re  nouvelle  à  Anadirsk  ,  d  ou  il  la  Tolbatchik  et  la  Capitcha  ;  il  y 
étoit  parti;  alors  on  y  envoya  At-  a  outre  cela  beaucoup  d'autres 
lassof,  avec  cent  hommes,  aux-  fteuvcs  qui  se  jettent  dans  ces  mers 
quels  se  joignirent  volontairement  et  qu'il  seroit  trop  long  de  rappor- 
200  Youcaguirs  ;  il  s'empara  de  ter  ici.  On  divise  les  hahitans  de 
deux  habitations  entourées  d'un  la  presqu'île  en  trois  peuples  dif- 
renvpart,  y  bâtit  un  petit  fort  qui  férens  ;  ce  sont  les  Courills,  les 
fut  nommé  Nijni-Camtchatskèy-  Camtchadals  et  les  Coriaks.  Les 
Cktrog,  ce  qui  veut  dire  Ostrog^  ou  premiers  occupent  la  pointe  méri- 
endroit  palissade  du  Camtchatka  dionale  du  Camtchatka  et  s'éten- 
inférieur.  Une  seconde  expédi-  dent  le  long  de  la  côte  orient»,  jns- 
dîtion  y  fut  dirigée,  par  un  gentil-  qu'à  Avatcha  ,  et  de  l'occident 
bomme  russe  nommé  Cobéléf,  qui  jusqu'au  fleuve  Corapakow,  et  sur 
s'empara  de  trois  autres  retranche-  les  bords  du  Kikcha.  Les  seconds 
mens  des  naturels  du  pays.  Dans  rivent  sur  les  deux  rives  du  fleuve 
une  troisième,  commandée  éga-  Camtchatka,  ainsi  que  sur  la  plu- 
lennent  par  un  gentilhomme,  nom-  part  des  rivières  qui  s'y  jettent , 
mé  Colcssof,  on  fil  une  expédition  et  le  long  de  la  cote  orientale, 
en  mer  avec  3o  hommes  ,  sur  des  depuis  le  fleuve  Joupanovai^  jus- 
bateaux  de  cuirs;  ceux-ci  décou-  qu'au  Roussacova;  de  là,  au  nord^ 
ir rirent  quelques  îles  situées  vers   sur  les  deux  côlé«  de  la  presqu'île, 
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aînsî  <yne   sur  les  rivières  qui  s'y  ceponilaiit  le  ponv.   rosse  est  par- 
tronvent,  jusqu'à    l'Anadir  ,*   lia-  venu  à  force  de  soîn  etenyen— 
bitent  les  C'orîaksi  Ces  trois  peo-  voyant  des  colons  russes  pris  par* 
pies     diffèrent    entièrement      de  m i  les  malfaiteurs  qu'on  y  eiiloit  9 
moeurs  ,  de  langue  ,  et  de  contu-  à  introduire  la  culture  des  pommes 
mes  ;  ir  y  a  cependant  quelques  de  terre  et  des  navets  ;  ces  'der- 
mots  qui  sont  communs  aux  Cnu-^  nitrs  surtout  y  parviennent  h  une 
rills  et  aim  Caratchadals*    lies   ri-  grosseur  extraordinaire  ^  ce  qui  a 
vîères  et  les  côtes  delà  presqu'île  beaucoup  amélioré  l'existence  de 
abondent  en  poissons  de  la  meil-*  de  ses  liabitans.  On   y  recuéViîlIe 
leure  espèce  ;  les  saumons  et  les  une  quantité  de  baies  de  différen— 
barengs  v  ont  un  goût  sapérieur  ;  tes  espèces,  dont  quelques-unes  fort 
on  y  pèche  des  bomards^  des  écre*  agréables  aU  goAt ,  avec 'lesquelles 
visses  ,  des  étoiles  de  mer  et  des  on  fait  des  boissons  et  du  vinaigre, 
coquillages   de    tonte  espèce.     lié  l^es  Cosaques  russes  sont  parvenus 
pavs    abonde    en  gibiers ,  parti-  è  distiller  de  la  fort  bonne  ean-de« 
cutièrement  en  ^lièvre* ,    coqs  de  vie ,   avec  une  espèce    de    jonc  , 
bois,  de  bruyères ,  francollns ,  oies  qai  croît  sur  les  bords  du  Kikclia 
et  canards  sauvages*  Les  babitans  et  du  (  anitcbatka  ;  ils  n'en  pren- 
rassemblent  les  opufs  de  ces  deux  nent  que  le  cœur  qu'ils  sèrbent  et 
dernières  espèces  d'oiseaux  en  si  pulvérisent ,    ensuite    versant    de 
grande    qliantité  ,    qu'ils  en  font  l'eau  dessus,  ils  le  font  fermenter 
une  provision  pour    toui  Tété  et  etledistillentaprès.F^  mer  jette  sur 
les   conservent    frais    dans  de  la  ces  bords  différentes  herbe^t  et  plan- 
graisse  de  poisson*  Les   anima iix  tes  marines ,  dont  quelques-anea 
sauvages  qu'on  y  trouveet  dont  les  ont  le  goût  de  cLou  ,  d'autres  celui 
peaux  s'emploient  dans  le  commer-  de  concombre;  mais  qui  sont  en 
ce^  sont  les  renards  ronges,  bruns  général  toutes  aigres  et  salées  ;  le 
tachetés    de    noirs    et    à    colliers  peuple  l^s  mange  cependant  avec  - 
gris  ;  les  premiers  sont  fameux  et  plaisir.  Lie  bois  qui  croit  sur  U 
connus    clans    lé    commerce  sous  presqu'île  est  en  général  petit  ;  il 
le  nom  d'Ognéfka  ou  renard    de  se  trouve  cependant   quelques  ar<* 
feu   du  Camtcbatka  ,    à  cause  de  bres  propres  à  la  construction,  par-* 
sa  couleur  ardei^.  Le  zobl ,  quoi*'  ticulièrerocnt  le  mélèze  ,  qui   est 
que  moins  beau  que  celui  de  la  très-dur.  Le  Camtcbatka  manque 
Sibérie,  é'y  trouve  en  plus  gran-  absolument  de  sel;  on  s'y  procure  le 
de  quantité   -h    cause  d^  peu  de  seul  qu'on  y  trouve  par  la  cuisson 
chasseurs;  les  plus  beaux  se  pren-  de  l'eau  de  la  mer  qui  est  très-sa* 
nent  sur  les  bords  de  l'Olntora  5  lée  sur  ces  bords..  Ce  qui  rend  les 
,   et  les  plus  communs  dans  le  pays  ustensiles  de  fer  et   de    cuivre  si 
des  Coriaks.  On  y  trouve  aussi  des  cbers  dans  ce  pay^* ,  c'est  le  man^ 
castors  mais  qui  diffèrent  par  la  que  total  de  mines  ;  car   jusqu'à 
queue  des  castors  ordinaires;  c'est  ce  jour  on  n'en  conqptt  qu'une  de 
pourquoi  on   croît    que  c'est   un  fer,  découverte  en  1760  près  d'ua 
animal  particulier.  I^e  Camtcbatka  village  nommé  Milcova  ,  situé  non 
s'a  pas  d'animaux  domestiques,  et  loin  de  Verkhné^Camtcbatka  :  elle 
cette  privation  cmpécbe  unique  est   à  la  superficie  de  la  terre  et 
ment  à  Tagriculture  d'y  faire  des  rarement  li  une  00  deux  arcbiuet 
progrès  ;  car  il  y  a  des  vallées  ex-  de  profondeur.   On  commence   k 
posées  au  midi  y  où  le  blé  et  sur-  l'exploiter  avec  succès  ,  et  on  fait 
tout  l'orge  et  l'avoine  auroient  pu  déjà  avec  le  minerai  qu'on  en  re* 
réussir.  Depuis  plusieurs  années  tire  ,  des  ancres  et  des  barres  de 
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kt^  etk  aMte  grande  qoaniUë*  Od  ti  sahdateur;  mab  elle  doit  être 

a  êgalenieni    quelques  indices  de  énorme,  par  la  grande  dis  ta  ace  d'où 

mities  d'argent  :  quant  au  cuivre  on  Tapperçoit  \  car  on  peut  le  voir 

oa  n'en  connoit  pas  du  tout.   La  facilement  de  YerLhni-C.amtchatsk, 

seule  production  minérale  qu'on  y  ce  qui  fait  une  distance  de  3oo  w« 

trouve,  encore  en  petite  quantité  ^  en  ligne  droite  j  dans  les  jouri  né- 

c'est  le  aoofre  natif,  qui  coulant  buleux^   on  aperçoit  quelquefois 

d'un  rocher  près  des  bords  de  l'O-  j  usqu'à  trois  rangs  de  nuages  autour 

hitara  ,  se  durcit  à  Tair  en  ibrme  de  son  sommet,  et  maigre  cclu  il  les 

de  bâtons  gros  comme  le  doigt*  Les  ilépasse    de    près  d'un    quart  de 

environs  des  volcans  sont  couverts  sa    hauteur.  Ce  Tolcan  a  Cu  des 

de  pierres  poreuses  et    de   laves»  éruptions  terribles  ;  il  y  en  a  qui 

On  j  trouve  beaucoup  de  sources  ont  duré  jusqu^à  deux  semaines  , 

chaudes  sulphnriques.  L'air  de  ce  sans    interruption ,     couvrant    ht 

pays  est  très-sain  ^  on  y  connoit  terre  de  cendres  à  40  w«  et  davan- 

lort  pen  de  maladies  ,  et  les  habi-«  ^^)    ^  trois  et  quatre  pouces  de 

lans     en    sont  robustes  et  vivent  hauteur;    vomissant  des  torens  d6 

long-temps.  Son  commerce d'expoi>  flammes  et  de  laves  qui  coulent  à 

lation  consiste  en  fourrures  ,  dont  une  très-grande  distance;  les  gla<- 

Bons  kTons  déjà  parlé  plus  haut  ;  ces  et  les  neiges  qui  fondent  alors 

ils  reçoirent  en  échange  des  draps,  tont-à-coup,  forment  dés  torreus 

desétoftes  de  soie  et  de  coton  ,  de  qui  brisent  tout  ce  qu'ils  rcncou- 

la  loîle  ,  des  peaux  de  rennes  tra-*  trent  sur  leur  passage.  On  appert 

vaiilées  et  écrues ,  des  peaux  de  çoit  quelquelbis  pendant  3  ans  de 

chiens,  et  descnirs  préparés,  pou^  suite  la  tlamme  au-dessus  de  son 

semelles  ,  du    fer ,    des  vaisselles  principal  cratère ,  et  rarement  il 

et  oatîls  de  fer  et  de  cuivre,  com-  se  passe  deux  ans  qu^il  ne  vomtsse 

me    des   haches ,    des  couteaux  ,  des  cendres  ou  de  k  lave.  Les  plus 

des  aiguiUes    et    des    scies,    du  fortes  éruptions  ont  été  celles  de 

vin  ronge',    pour  Tusage  de  Vé-«  1787  >  176a  et  1767  ;  mais  la  plus  * 

glîse  ,     du    tabac  ,    du    chanvre  ,  terrible  a  été  celle  de  i^6'2.  La  po* 

dn  fil  de  Carret,  etc.  etc*  Le  Cam-  pulation  de  tonte  la  presqu  ile  se 

tcbatka  se  divise  depuis   1783  en  monte  à  3723  mâles  dont  3oo  Rus- 

4  districts  savoir?  1^  celui  de  Bol«>  9%^  ,  le  reste  habitans  du  pays  et 

chérctsk  ou  de  la   grande  rivières  .payant  tribut.  , 

1«>  celui  du  fort  T  iguilok  ;  3°  et  4^       ^  ^ 
cenx  dn  Nijni  et  du  Yerkhni-Cam* 

tchaisk  ou  dn  bas  et  du  haut  Cam-«  , 

tchatka.  Depuu   1802  il   y  a  un  *  laqaeUe  u  a  nonne  le  sien.  Les 

commandant  général  dans  la  près-  "^tu^eU  du  pays  le  nomment  Oui- 

qn'ile,  il  réside  à  Verkhni-Kamt-  co-al  ou  grand  fleuve,  llasasour- 

dKfcUk  ,  qui  en  est  devenu  depuis  ^  ^*'*«  ?^  marais,  au  pied  des  mon- 

ce  temps  le  chef-lieu.  On  y  remar-  ^f  ««  /«  Camtchatka  ,    et  coula 

que  encore  Avatcha  ,  ou  port  de  d  abord  vers  le  nord-est  ;  ensuite 

Su  Pierre  et  St*  Paul ,  sur  ÏOcéan  F^^.J  ^^jours  un  peu  plus  vers 

OrienUL  Cette  presqu'île  a  plu-  }  ^«^  >  '^  ^>»^^  P»*:  •  7  tourner  tout- 

sîears  Tolcans  dont  quelques-uns  à-coup  et  va  se  leter  dans  1  Océan 

sont  éteints;  mais  le  plus  consî-  oriental,  sous  le  56^  3o'  de  kt. 

dérablfi  ,  et  qui  peut  être  comparé  «PP*- «o^  Cours  est  de  4g6  w.;  qnan- 

an  plus  fameux  de  l'Europe  ,  est  ti le  de  rivières  tant  considéra blesr 

celui  qui  se  trouve  près  de  Nijni-  9"^  P«i»^«  7.^^*  ^f  «^  embouchu- 

ILnmtchaUk  ;  on  n*a  jamais  mcsu-  '«  ^*^«  ^eux  cotes  de  ses  bords. 
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Canaoa  ,'  (  Kanata*  )  une  des  suivante  5  il  sy  tint  des  conféreïi^ 
ilcs  Alroutiennes  ,  dans  TOcéan  ces  entre  les  princes  Russes  €1  \gs 
Oriental.  Elle  n'a  pas  de  port,  mêmes  Polovtzi ,  pour  y  traiter 
pas  un  arbre  et  à  peine  3o  habi-  de  paix.  £n  1 195,  le  grand-Duc  éLe 
taus:  il  s'y  ret]re  beaucoup  de  veaux  Kiow^  Ruric,  le  cëda  an^rand<-dixo 
et  de  chiens  marins )  que  les  chas-  'Vladimir  Vsévolod,  auquel  il  le 
seurs  russes  et  ceux  des  îles  voisi-  reprit  .l'année  suivante.  £n  1^3^ 
nés  viennent  y  tuer.  Cette  tle  il  l'ut  pris  par  Batou-Khan  qui  y 
n'est  remarquable  que  par  un  vol*  établi  des  gouverneurs  Tatares  sKr 
can  qui  jette  beaucoup  de  soufre  .  tontes  les  provinces  limitrophes* 
et  de  fumée  et  par  àe»  sources  Enfin,  en  i  ^87 ,  Catherine  II  eitt 
d'eau  chaude  ,  dans  lesquelles  les  une  entrevue  tout  près  de  là  ,  sxxr 
babitans  cuisent  leurs  viandes  et  le  Dnepr  ,  avec  Stanislas  Auguste  j 
leurs  poissons  :  elle  est  à  20  w.  dernier  roi  de  Pologne.  On  y  com-* 
de  dislance  de  Tiie  d'Âdaka.  pte    actuellement.  2566    habitana 

Canadey  ,  (  Kana^eii*  )  CroS  mâles, 
bourg  du  gouv.  de  Simbirsk  ,  à  Captchak,  (/ranraK5.)  (empire 
i3i  w.  du  chef-lieu  de  ce  gouv.  11  de  }•  On  nommoit  ainsi  au  iSèmc 
étolt' anciennement  chef-lieu  d'un  siècle  les  états  desTatares  -  Mon-* 
district.  On  y  compte  go2  babi-  goles  ,  qui  s'étendoient  dans  toute 
tans  mâles.  l'Asie  septentrionale^   Cet  empire 

CandaLinskoY,  {  KaitflaJtUH^  fut  consolidé  par  Ratou-kban,  petit 
CKOû»)  distillerie  d'eau^de-vie  ap-    fils  de  Tcbin-guis-khan, auquel  cet<^ 

imrtenanle  à  la  couronne,  dans  te  partie  des  conquêtes  de  son  grand- 
e  goav.  dcSimbirsk  ,  sur  la  Mai-  père^  tomba  en  partage.  Il  soumit 
na  :  elle  fournit  annuellement  la  Russie  ,  qui  resta  pendant  deux 
iSj^ooo  seaux  d'eau**de-vie.  siècles    sous  la  dépendance  de  cet 

Cando,  {KaK^o-)  pet.  ville  du  Empire,  jusqu'à  ce  qu'aiTçiibli  loi— 
gouv.  de  Courlande,  dans  le  dis-  même  par  ses  partages  et  ses  guer- 
trlct  d'Iacoubstat ,  sur  la  rivière  res  civiles  ,  il  commença  à  déchoir 
Abo  :  il  y  a  voit  anciennement  un  dfi  sou  énorme  puissance  ;  il  se 
ckùteau  qui  n 'existe  plua.  partageoit  alors  en  cinq  Royaumes 

Cati E  ,  {KanbJ)  grande  riv.  du    qui  lurent    le  Caplohak    propre— 
gouv.  de   Tomsk;    elle  court  du    ment  dit,  le  royaume  de  Cazan  , 
midi  au  nord,  pour  se  jeter  dans    celui  de  Touran ,  d'Astraklian  et 
leJénisséï,    après  avoir  parcouru    de -Crimée.     \ers    le  milien    du 
5oo  werstes.  XV  !•  siècle  ,    les    royaumes    de 

Çanef,    {Kaneeb*)  gros  bourg    Cazan  et  d'Astrakhan  furent  con- 
du  gouv.  de  Kiow  ,  district  de  Bo-    quis  par  la  Russie  5  celui  de  Tou- 
gouslaw,  sur  la  pet.  riv.  du  mé-    ranqni  s'étendoit  depuis  TOnrall 
me  nom  qui  se  jette  dans  le  Dnepr.    jusqu  à  TOby  ,  c.  à.  d.,  dans  tout 
Cet  endroit  est  fameux  dans  les    le  midi  de  la  bibérie,  subit  le  même 
chroniques  russes  par  les  événe-    sort   avant  le  commencement  da 
mens  importans  qui  s'y  sont  pas-    X\U«  ;    à  la  fin  ,  les    restes  de 
ses   en     1 1 5o.    Le    grand-duc  de    cet  éut  furent  soumis  à  la  Russie  , 
K.iow,  Mstislaw,  y  envoya  son  fils     sous  le  règne  de  Catherine  II  par 
pour  le  défendre  contre  le  prince    la  réunion  de  la  Crimée  à  cet  em- 
Rostislaw  ,  fils  de  loury  Vladimi-     pire  en  1783. 
rovitch  Dolgorouki,    qui  malgré        Cara-bougasse  ,  (irapa-5^- 
cela  e'en  empara.  En  1 1 36 ,  on  y     each.)  Ce  golle  de  la  mer  Caspien^ 
fit  un  échange  de  prisonniers  entre    ne  se  trouve  vers  l'orient  ,  dans  le 
les  Russes  et  les  Polovtzi  y  Tannée    pays  de  Khiva  et  s'étend  Ibrt  loin 
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&1IS  les  terres  ;  il  a  jasqa'â  60  w.  dans  le  Volga  ,  après  aToIr  fertilisé 
de  largeur  ,  qaoiqa  U  n  en  aie  que  tont  le  step  qu'elle  parcourt.  Ou 
5  tout  au  plus  dans  son  entrée  ^    a  établi   sur  ses  bord»  des  colonies 

2ui    est  fort  dangereuse ,  à  cause    allemandes*  Il  j  a  dans  ce  méine 
es  courans  qni  portent  continuel-    gour*  uqi»  autre  rivière  de  ce  nom, 
kmeat  sur  le  milieu  malgré  les    qui    se  distingue    de  celle-là  par 
bancs  de  sable  qui  s'y  trouvent.  On    Tépilbète  de  petite  Caraman,  tandis 
9e  peut  y  passer  au  contraire qu'ei|   que  celle-ci  se  nomme  la  grande. 
longeant  les  bords»  lie   nom  de  ce        Caramiche,    (  KapaAibiiah»  ) 
golfe  signifie  en  tatare7flri/n?awwo?r^   rir,  du  gouv,  de  Saratof.  Elle  se 
Cara-caLpaks  ,  [Kapct^KOJincw   jette  dans  la  Médvéditza.  On  a  éta- 
mfy)  petit  peuple  mabométan  peu   bli  sur  ses  bords  plusieurs  colonies 
nombreux,  y  qui  TÎt  non   loin  du    allemandes,  dont  une  porte  le  nom 
gOQT.  d^Orenbourg^  Ces  bommes    de  la  riv.  Ses  babitans  sont  de  \% 
sont  «mltivateurs,  et  quoiqu*  ils  a iei^t    rclig ion  réform ée. 
des  khans  ,  ils  leur  bissent  peu  de        Caramighefskoy  9  (^Kapajubi" 
puissanœ  ,  obéissant  plus  Tolon^    m ^^cKoti.)  mine  de  cuiyre  et  d'ar-r 
tiers  à  quelques  descendans  de  Ma-    gent  qui  se  trouve  dans  le  gouv,  de 
homet ,  qu'ils  ont   parmi  eux  et    Tomsk  et  appartient  à  la  couronne. 
qu'ils  nomment  Séits  ,  qu'à  leur       Carane  ,   (  Kapanh.  )   Colonie 
prince.  Ils  n'appartiennent    à  la    grecque  ,  dans  le  gouY.  d'Kcathe» 
Russie  que  par  la  protection  qu'el-    rinoslaw  j  établie  en  1779.  Elle  est 
le  leur  a(x»rde  contre  les  Kirguiss    à  192  werstcs   de  la  ville  capitale 
leurs  Vbisins  ^  qni  très-souvent  If  s    de  ce  gouv. 
opprinient    et  les  maltraitent.  CaRa-oulakh  ,  (jT^pav^ojcS*)  - 

Caragas&e  ,  (ICftpafiaCbir.)  On    fleuve  de  la  Sibérie,  qui   se  jette 
nomme  ainsi  un  pé^it  peuple  de  la    dans  Vocéan  glacial ,  dans  le  gouv. 
lâmille  des    Sémoyades  ,  qui  erre    dlrkou'tsk  ,  district  de  Gigansk.  Il 
dans  les  monU  Sayanes  et  le  long    est  remarquable  par   Tentreprise 
'des  bords  de  TOnda,  dans  le  gouv.    du  lieutenant  de  la  marine  russe, 
d'Irkoutsk.    Ijôur  langage   diffère    Lassénius  ^  qui  en  sortant  en  1785 
nn  peu  de  celui  des   Sémoyades  ;    par  Tembouchure  de  la  Lena  pare- 
ils adorent  le  Soleil ,  lui  otVrent  le    vint  à  entfer  avec  le  bâtiment  qu  il  1 
cœur  et  la  tête  des  Ours  ou  des  au-   commandoit  dans  celle  de  ce  Heu- 
très  grands  animaux  qu'ils  tuent   ve,  ocqniavoit  été  considéré  jusqu- 
et  qn'ils  mangent  après  la  prière  r  alors  comme  impossible,  a  caiiso 
▼oïlà  en  quoi  consiste  toute  leur    des  glaces  éternelles  qui  ne  quit- 
religion.  ils  ont  pourtant  en  vé-    tent  presque  jamais   ces   parages, 
nération  les  grapds    fleuves  ,    les    Cet  officier  y  passa   Tbiver  et  y 
lacs  et  Tes  bautcs  montagnes  ,  aux.-   mourut  en  1736.  Pendant  le  séjour 
quelles  ils  font  aussi  part  de  quel-   que  lui  et  ses  compagnons  firent 
que  chose,  comme  d'un  peu  de   surcctte  côte  ,  ils  futent  privés  de 
tabac,    une  branche  d  arbre    ou   la  lumière  dû   soleil ,  depuis   le  6 
qaelqu'autré   bagatelle:  ils  n'ont   novembre  jusqu'au  18  janvier. 
ni  prêtres,  ni  chamans ,    chacun        Caïiassou  ,   {Kapac^»)  «»  des 
prie  pour,  soi.  Ce  petit  peuple  est  principaux  fleuves  de  la  Crimée.li 
pauvre,  il  ne  possède  que  quelques   se  réunit  au  Salguir  et  se  jette  ensuite 
rennes  et  paye  son  tribut  en  fonr-   avec    lui  dans  le  Sivache  ou  mer 
mres.  Pourrie. 

CaramaW,  {Kapajuaub.)  gran-.  CaRASSôu  -  bazaR  ,  f-^^P<»îif- 
derÎT.  qui  coule  dans  le  gouv.  et  ôasaph')  ViUe  assez  considérable 
le  district  de  Saratof  et  qui  tombe*  de    la  presqu-ile  de  Crimée.  l*es 
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Grecs  la  nomaient  Mayron-Cas*  ii  46.  Ses  premiers  habîtansétolent 

tron.  Klle  est  à  1 433  w.  de  distan-  les    Yiatitch.    Daos    les    derniers 

ce  de  Moscou  ;  c'étoit  U  résidence  temps  elle  adonné  naissance  à  rim- 

dn  Olga-Sultan  ,  pendant  la  dor  posteur  André  Nago'i,  qui  étoît  un 

mination  des  Khaps  de  Crimée,  oes  faux    D  mi  tri ,  qui  ainsi   que 

Elle  est  sitivée  dans  une  vallée  fer-  lui  y    se    donnèrent  pour    fils  da 

tile  entourée  de  tons  côtés  de  baur-  Tzar  Ivan  Vasiliéyitch ,  et  qui  ont 

tes  moniagnes  :  la  Carassou  coule  attiré  tant  de  maux  è  la  Russie, 

près  de  ses  murs.  Les  eaux  qui  celui-là ,   particulièrement     à    la 

tombent  des    montagnes  voisines  ville  dont  nous  parlons.  Caratchéf 

et  celles  des  pluies  ,  en  se  rassem-  est  toute  bi^tie  en  bois  ;  elle  coar- 

blan  t  dans  cette  vallée  profonde^ren-  tient  9  églises,  900  maisons  et  5,ooo 

dent  la  ville  souvent  mal-propre,  k  babitans  des  deux  sexes  :  elle  fait 

€^use  des  boues  qui  s'y  forment  et  un  petit  commerce  de  cordages  et 

Îar  là  occasionnent  des  maladies  en  de  grains  de  pavots, 
iver»  Carasspu-bazar  est  à  moitié        Caratche-  krak  9  (  Kapcrcé  - 

cbemin   de  Baktcbissaraï  a  Tbéo-  Kpakb*  )  p.  riv.  du  gouv.   d^Ecar 

dosie  \  elle  est  très-peuplée  ,  con-  therinoslaw»  Elle  se  jette  dans  la 

tient    f  8    mosquées ,    3    églises  y  ConsLaya ,  et  n'est   remarquable 

dont  une  Orecque  ,  ^ne  Roipaine  que  par  une  ville  que  les  Ta  tares 

et  une  Atipéniopne,  beaucoup  de  Mogais  y  avoieQt  anciennement  et 

bains  ,    des  kans  vastes  pour  les  qui  n'existe  plus, 
marcbandises  et  beaucoup  d'autres       Caray,  (^/Capau*  )  petite  rlv« 

boutiques  dans  la  ville,  nn  marobé  du  gouv^   de  Yorone|  qui  se  jette 

où  les  R  lisses  ,  les  Grecs  ,  les  Ar*  dans  le  Kbopér. 
méoiens ,    les  Juifs    Potonois  et       Carazarguinskoit  ,     {Kapa^ 

les  iatares  vendent  leurs marcban-  saptuncKoû*)  mine  de  plomb  et 

dises:    cbaqne    nation    dans  une  d'argent^  découverte  en  177^  dans 

rue  séparée.  Les  maisons  sont  peu  le  gouv.    d'Irkoutsk  ,    district  de 

exhaussées    et    bâties   en   pierres  Nertcbinsk.  Elle  est  d'un  assez  bon 

brutes  ,  à  la  manière  asiatique  ,  rapport  et  appartient  à  la  oonron^ 

c.-à.-d.  que  les  étages  supérieurs  et  ne. 

le^  toits  avancent  dans  les  rues,  qui  Cardiss  ,  (  Kap^uch.  )  village 
sont  étroites  et  tortueuses»  Sa  po-  en  Estbonie,  entre  Uével  et  Derpt. 
sition  presqu'au  centre  de  la  Cri-  Vn  traité  de  paix  y  fut  conclu  avec 
mée,  fait  qu'il  s'y  rassemble  chaque  la  Suède  en  1661. 
semaine  quantité  de  monde  pour  la  Carélie  ,  (Kap eji'iA»)  On  en- 
vepte  des  bestiaux  et  des  chevaux  ,  tendoit  par  Carélie  tout  le  pays 
dont  il  s'y  &it  un  grand  commep-  compris  actuellement  dai0  le  gou- 
ce.  Catherine  H  ^  pendant  son  verneqient  de  Viborg ,  en  y  joi- 
séjour  en  Crimée  ,  y  a  conclu  un  gnant  Kexbolm,  les  bords  du  La- 
traité  de  commerce  avec  le  roi  de  doga ,  le  gouv.  d'Olonetz  avec 
^laples  pour  20  ans.  toute  la  Laponne  russe ,  jusqu'à  la 
CaratcbeF  ,  {Kapcecûâh»)  ville  mer  Blanoiie.  Les  peuples  qui 
du  gouv.  d'Orel  et  chef-lieu  du  Thabiteut  sont  de  raoe  Finnoise  et 
district  de  spn  nom.  Elle  est  sous  une  grande  partie  professe  la  rcli- 
le  53^  6^  de  lat.  sept»  et  le  52^  ^o'  gion  Luthérienne  des  frères  de  Té- 
de  longit.  orient,  La  Snéjatla  tra^-  vangile  ;  l'autre  moitié  est  dh  la 
verse  dans  tonte  sa  longueur  :  cet-  religion  grecque*  CiCiix  -  ci  ont  un 
le  ville  est  à  84  Wt  d*Orel.  Elle  est  langage  finnois  méléderusse^qu^ils 
fort  ancienne^  on  en  parle  déjà  appellent  encore  aujourd'hui  oa- 
dansThistoirc  Busse,  vers  Tannée  rélicp.    Ce  pays  a  toujouré  appar- 
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mv  à  kl  Russie  ;  mais  pendant  eette    maison    nommé   Glf>b ,    a 

IpsgiierresciTilesda  temps  des  faux  knarchë  au  secours  du  grand-duc 

Dmitrî     et     des    Polonots  ,     les  de    Molicou  Dm i tri     iTanoTitch, 

Bois  de  Suède  en  ont  usurpé  uue  contre  le  Khan  Mamay  9  il  fut  an 

grande  partie  ;  en  1710  elle  fut  re-  des  douze  princes  Russes,  tues  à  la 

conquise  et  assurée  à  la  Russie  ,  célèbre  journée  qui  courrît  de  gloi- 

par  lea  traités  de  Neistad  et  d^Abo  ,  re  le  grand-duc  de  Moscou. 

ainsi  que  par  tous  les  traités  sui-  Cargopol  ,  [KapeonoA>h.)  Vil* 

Tans.  Comme  la  Carélie  est  par-  ledngouv.    d'Olonétz  ^   cbel-Ueu 

tagée  entre  plusieurs   gourern.  ^  du  district  de  son  nom ,  sons  le 

BOUS  n'en  ferons  aacuue  descrîp-  61°  29' de  lat,  sept,  et  le  56^  20' 

tton  particoltère,  pour  ne  pas  nous  de  long,  orient.  Elle  est  h.  35o  w» 

répéter;  en  nous  réservant   d*en  de  Petrozavodsk ,    capitale  de  ee 

parler  à  1  article  de  cbacun  d  eux  gonv.,  et  bâtie  sur  la  rive  gauche 

k  part  j  nous  nous  bornerons  à  dî*  de  TOnéga  ,  âeuve  navigable.  On 

Te  qœ  sous  le  nout  de  Carélie ,  on  ne  sait  précisément  pas  quand  ,  ni 

Be  comprend    plus    actuellement  par  qui ,  cette  ancienne  ville  fut 

que  les  environs  de  Kexbokn.  fondée  ;  une  chronique,  qui  parott 

Caboala  ,(jrapeajea.)  C^estle  assez   authentique,   rapporte   ce^ 

nom  de  trois  pet.  riv,   du  gouv*  pendant  le  fait  suivant  :   Un  peU'- 

d'Orenbourg  ,  qui  se  jettent  dans  pl^  sauvage  habitoit  près  des  fron*»- 

la  Samara,  k  nne  petite  distance  tières  sept<*ntrionales  de  la  prin<^ 

Tune  de  Tautre.  On  les  distingue  cipauté  de  Belozcrsk  ;  les  habitana 

par  haute  9  mojcnne  et  basse.    Le  Slaves    de    cette    principauté  les 

pajs  qui  se  trouve  etatre  ces  petites  nommoient  cannibales  impurs,  ou 

riv.  est  rempli  de  mines  de  cuivre^  Tchouds  à  cheveux  blancs.  Ëlleo- 

au  point  qu'on  n'y  peut  creuser  tivement  ces  barbares  fàisoient  des 

nuUe  part  sans  rencontrer  le  mi-  incursions  continuelles  sur  les  teiv 

nérai.  res  des  Slavons  ,    égorgeoient  et 

CaROAHNK  ,    {  KaptaJiuHd,  )  "»«?8e«jent   le.    enfans ,    massa-- 

boiu-g  fortifié  de;  CoMq^es  Sey-  f«»'«»t  les  hommes  et  emmeno.ent 
men  ,  sur  le  Térek.  ^^          ■'les   femmes    en  cai^tmié ,   .prr. 

r  Mi>r>Are^ArA    f  wr                      \  avoir  brûlc  ct  detruLt  les  habita*- 

6.SriSï'oïw|^drcrq^e?d-2  î'o-f-  Cet  ^^  '''''^'''^'  T^ 

Don ,    situé  snr  ce  fleuve.  Il  y  en  \^*  K^»»""?  **  *^^  oontrees ,  dura 

a  deux  de  ce  nom  quon  disti^w  J«iq«««  «gne   de  >.atcheslaw, 

par  supérieur  et  i^fMeur.  pnnûe  de  Belowrsk,  qu.  rassem^ 

*  ^     '^                                \     •  •*  niant   des   forces    considérables  , 

•I  ^^^^A'^Kj  {Kapfiamh'j  rivière  marcha  contre  ces  barbares,  les 

de  Sibérie,  gouv.  de  Tomsk,  Elle  vainquit  plusieurs  fois  et  les  re- 

A  «on  cours  du  nord  an  midi ,  et  poussa  jusqu'aux  bords  de  la  mer 

après  avoir  parcouru  200  werstes,  Blanche  ;  ensuite  retournant  dans 

file  va  se  jeter  dans  le  lak  Tchanî.  ^es  étais  ,  il  marcha  à  travers  d'im- 

Cabgolom  ,     (  KapsojioJtib.  )  menses  forêts   et  des  marais  im- 

lK>urg    du    gouv.  de  Novogorod ,  praticables  ,  traversant  des  riviè- 

dtstrict  de  Bélozersk ,  il  n'est  re-  res  considérables  ;  il  arriva  à   un 

marquable  que  parce  qu'ancienne^  endroit  découvert    et  fort  agréa- 

ment  il  formoit  un  apanage  des  ble,  où  il  put  pour  la  première  fois 

princes  de  Bélozersk ,  et  avoit  par  se  délasser  avec  son  armée  ,  des 

conséquent   %es  princes    particu-  fiitigues  de  cette  longue  marche  ; 

liers,  qui  portoient  le  titre  de  prin-  il  y  célébra  sa  victoire,  et  trouva 

ces  de  Cargolom.    Un  prince  de  convenable  d  y   b/àtir    une  petite 
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forteresse  ^  dans  laquelle  il  laissa  qne  tôate  végéta tîon  ont  ë té  d^troî<- 

une  garnison  ,  pour  servir  cle  bou-  tes.  Les  rochers  en  sont  calcinés 

levard  et  protéger  ses  états  con-  et  on  ne  peut  en  approcher  qu  avec 

trc  de  nouvelles    incursions    des  beaucoup  de  précaution;    il  y  en 

barbares,  qui,  malgré  leur  défaite ,  a  cepenqant  une  qui  parott  éteinte; 

navoient  pas  été  entièrement  dé-  car  la  végétation   reparott  k  son 

truits,  etponvoicnt  par  conséquent  sommet.  On  y  a  essayé  une  ioail— 

revenir  sur  leurs  pas.  On  tut  obli-  le,  et  on  a  trouvé  qu'il   y  ayoit 

gé  dans  la    suite  d'augmenter  la  des  couches  intermédiaires  entre 

garnison  et  d'y  envoyer  même  une  les  pierres  granitiques  entièrement, 

colonie.  Telle  est  ,  dit-on ,   l'ori-  consumées  par  le  îéu  et  ne  présen- 

gine  de  cette  ville  ;   quant  k  son  tant  plus  que  des  cendres  ;  d'au<<v 

nom  ,  il  provient  de  la  quantité  de  très  couches  de  talcs   calcinés  et 

corbeaux  qu'on    trouva  sur  cette  une  forte  odeur  de  soufre,  preu-v 

plaine  ,  la  première  fois  qu^on  y  ve  que  cette  substance  s'y  trouvoit 

Tint  ^  et  comme  cet  oiseau  se  nom-  aussi ,  et  a  probablement  aidé  k 

me  encore  actuellement  parmi  le  ce  singulier  incendie.  On  prétend 

Îeuple  ,  Cargà  ,  on  nomma  l'en*-  que  le  feu  s'y  est  mis  par  la  foudre, 

roit  CarginO'polé,  c.  à.  d.  champ  qui  en  tomoant  sur  cette  noionta- 

dn  Corbeau,    d'où    est   provenu  gne  a  allumé  un  sapin,   dont  les 

dans  la  suite  Cargopol.  La  religion  racines  résineuses  ont  communia 

chrétienne^ commença  à  s'étendre  que  le  feu  à  l'intérieur  de  la  mon— 

(dajis  ces  contrées ,    vers  l'année  tagne ,  qui  receloit  probablemeat 

lii8.   Cette  ville  a  servi  d'exil  à  beaucoup  de    matières  combusti- 

Slusieurs  ^  personnages  célèbres  blés, 
ans  l'histoire  de  Russie.  En  1.525,  Cahla  ,  {Kapjia-)  pet.  riv.  qai 
la  grande-duchesse  Solomonéc  ,  se  jette  dans  la  Sviaga  ,  et  sur  la- 
femme  du  grand-duc  Vasileï  Iva-  quelle  est  bâtie  la  ville  de  Bou  ««p 
novitch  et  père  du  fameux  Ivan  Insk.  File  coule  dans  le  gouv.  de 
Yassiliévitch  ,  y  fut  reléguée  dans  Simbirsk. 

un  couvent,  sous  prétexte  de  sté^        Carotcha,  (Kapoza*)  riv*  qui 

rilité.  En   1587  le    prince  André  a    sa    source    dans    le    gouv.   de 

Chouïsky  ,  y  fut  exilé  par  les  or-  Koursk,  et  qui  en  sort  pour  couler 

dres  du  Tzar   Boriss  GodounofT,  dans  celui  d'Ukraine ,  où  elle  se 

Cette  ville    contient  actuellement  jette  dans  le   Donétz. 
20  églises,    deux    couvens,    6iy       Carotcha,  ^Kapova»)  VillSj 

maisons  assez  bien  bâties  et  près  chef-lieu  du  district  au  même  nom. 

de  3ooo  faabitans  des  deux  seies»  £lle    est    située  dans  le  gouv.  de 

liC  district  de  ce  nom  abonde  en  Koursk ,  sur  la  pet.  riv.   qui  lui 

bois  de  construction    et  en  gibier  ;  a  donné  son  nom  ,  et  sous  le  5o^ 

la  terre  n'y  est  pas  très-fertile.  4^'  ^^  ^^^«  '^P^  ^^  ^^  ^4^  iB' de 

CargoÛgh  -  Keguich  -  TAOU  j  long,  orient,  à  i3o  w.  de  distan- 

(  Kapei^mh''Keôuta'()^mai^»  )    trois  ce  de  la  capitale  du  gouv.  £lle  a 

*  montagnes  considérables  du  gouv.  été  bâtie  en  l658  par  les  ordres 

d'Orenbourg.  Elles  appartiennent  du  Tzar  Michel  Fédorovitch,.  pour 

h  une  branche  du  mont  Ourall  ,  et  servir  de  rempart  de  ce  c6té-là  ^ 

sont  situées   près  des  villages  des  contre  les  incursions  des  Tatarcs 

Bachkirs  -  Mouzal^rs.    Elles  sont  ^de  la  Crimée.  Il  y  fit  transporter 

très- remarquables  par  ui|  feu  in-  des  habitans  des  villes  voisines  ,  et 

terne  qui  les  coi)Sume  depuis  nom-  y  entretint  toujours    une   bonne 

bre  d'années;  des  forêts  entières  garnison.  Carotcha  a  actuellement 

de  sapins  qt^î  les  couvroient  ^  ainsi  7^800  habitans  des  deux  sexes  ^  6 
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eglîàrs ,  4^^  maisons  ,19  tiOiit'i-  clant  de  la  Perse  envers  laquelle 
^es,  5  cabarets  et  nne  maison  de  îl  se  trou  voit  obligea  à  certaine  re- 
ebaritë.  Les  environs  de  la  ville  devance*  Pendant  les  guerres  ci- 
'  manquent  entièrement  de  bois  de  viles  de  ce  dernier  pays  ,  il  fut 
oonétractîon  ;  celai  qa*on  y  em-  soumis  par  les  Tnrcs  ;'en  178^  la 
ploie  se  tire  dn  gouv.  de  Voroncf],  Russie  prit  toute  la 'Géorgie  sous 
Les  terres  qui  Tenvironnent  sont  sa  pmtectioil  ;  enfin  en  1802  elle 
fertiles  et  n'ont  jamais  besoin  d'è*-  fut  entièrement  réduite  en  pro- 
tre  fumées.  Les  vergers  de  cette  vînce russe.  (Ployez  Geokoie*) 
ville  ont  de  la  réputation,  pour  Casltnskoy-zavod  ,  (/facAuw- 
1^  excellentes  pommes  qu'ils  pro-'  cKoû-'aaao/^jb.)  ou  usine.  File  se 
duiseni  et  dont  on  fait  un  corn-*  trouve  dans  le  gouv.  de  Pértn  , 
meroe  assez  considérable.  district  d'Fcatlierinbourg,  et  ap^ 

Carpovskaïa.  (KapnOôCKoA.)  partient  à  la  famille  Démidof:  le 
Slanitza  ,  ou  bourg  des  Cosaques  ^^^  V^  ^^  7  fabrique  ,  passe  pour 
du  Don  ,  sur  le  Bouzoulouk.  ^^^^^  ^^^  qdalité  supérieure. 

Carskoé-moré ,  [KapcKoa  ^  Caspienne  (mkh),  (jfCacniû^ 
juope)  ou  mer  de  Carsl  ,  n'est  CKoe-jiiope.)  en  la t m  Mare  Cas^ 
antre<:bo5e  qu'un  grand  golfe  de  Pj,""^'  f  «a  Grecs  lappcUoient  mer 
l'Océan  glacial.  11  se  trouve  entre  dlrcanie,les  Maves  Kbvalinskoé- 
legouv.  de  Tobolsk  et  celui  d  Ar-  moré  à  cause  d'un  peuple  Slave, 
Ibangeb  noipme  Rhvalisse ,     oui  fiabitoit 

Carssoune,  (jTapcyHS.)  ville  ««r  les boucbes  du  Volga  ;  actuel- 
du  gouv,  de  Simbirsk  et  cbef-lieu  ^^J^^^^  le  peuple  la  nomme  mer 
du^distrîct  de  son  nom.  Elle  est  d  Astrakhan  ,  les  Ta  ta  rs  Ac-Din- 
située  sous  le  54°  i3'  de  lat-  sept.  e«»sà  ,  c.  à.  d.  mer  Blanche;  et  les 
et  le  64° 33' de  long,  orient.  Deux  Persans  Çoursen  ou  Coulssounu 
pet  riv.  la  C^rssounka  et  la  Barcit  Avant  Pierre-le-Grand, on  ne  con- 
ta traversent.  Cette  ville  compte  «oissoit  pas  bien  positivement  la 
environ  2400  babitans  des  deux  se-  position  ni  l'étendue  de  cette  mer 
xes  ;  il  s  y  trouve  5  églises  et  5o2  ^\  encore  moins  la  figure  de  ce» 
maisons.  Elle  est  à  94  w.  de  dis-  ^^^^^  5  «e  grand  souverain  ea  fil 
tonce  delà  ville  capitale  du  gouv.  ^^}^^  une  carte  juste,  d'après^dif- 
Carssoune  n'est  remarquable  que  "^'^f"^  voyages  entrepris  par  ses 
par  une  foire  annuelle  assez  con-  <5rdres  à  cet  effet  en  1719  et  20, 
sidérable,  qui  y  dure  10  à  i5  P''  '^^'^f-  ?oymonof  et  Van-Ver- 
îonrs,  et  qui  commence  toujours  à  °"™  5  ^"^^^  ^^®  P^^  M».  Kojin  , 
la  Pentecôte.  ^?  ^7^^  ^*  ^7*  ^  môme  M*".  Soy- 

^  -  .    .       monof  en  fit  une  description  s^.- 

Cakssounka,  (jTapcyHKaO/iv.  ^^nte  et  en  termina  la  carte  ouï 
du  gouv  de  Simbirsk,  arnsejette  fnt  gravée  en  inSi.Ses  côtes  orien- 
dans  USoura,  et  sur  laquelle  la  taies  furent  de  nouveau  visitées 
vifle  de  Carssoune  est  bâtie.  et  décrites  en  1764  par  M',  ïoc- 

CarTaLinie,  (KapmajiuHÎji»)  matcbef,  et  les  occidentales  et  mé« 
(Royaume  de).  C'est  une  des  5  rldionalesparracadémicieuGmen^ 
provinces  qui  formoient  le  pays  lin,  en  1770 ,  71  et  73.  Les 
oonua  sous  le  nom  de  Géor-  ports  Jeu  furent  décrits  par  laca- 
gie  ,  et  qui  se  trouve  entre  la  démîcien  Gùldensted ,  dans  sou 
mer  Noire  et  la  mer  Caspienne,  calendrier  historique ,  pour  l'an- 
au-delà  du  Caucase.  Ce  pays  se  née  1777.  On  connut  alors  posî* 
gouvernoit  par  ses  propres  sôuve-  tiveiiient  que  celte  mer  n^toilf 
raius  ^  soùs  la  protection  cepen-  pas  ronde  comme  on  se    l'imagi- 
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noît  Anciennement;    maïs  plutôt  pourtant  à  Bacou  et  îà quelques  aii«> 
longue;  qu'elle  s'étendoit  du  nord  très  endroits. Sa  navigation  est  dan- 
au  midi  9  depuis  le   4?^  jusqu'au  gercuse  >  à  eauife  des  rochers  dont 
36^  de  lat«  sept.,  par  conséquent  à  ses  bords  sont  couverts  et  des  Tents 
plus  de    i,ooo  werstes  en  comp-  d'orient  ou  d'occident  qui  y  sonC^ 
tant  depuis  l'embouchure  de  l'Ou-  fient  presque  continuellement  et  qai, 
rai    jusqu'aux    càtes    du  IVlazan-»  à  cause  du  peu  de  largeur  de  cette 
dérau.  Les  côtes  occidentales  a'c*  mer  ,    deriennent    excesaivenient 
tendent  jusquaii64*^  et  les  orien*  dangereux  ^  par  l'impossibilité  où 
taies  au  y 3°  de  long,    orient.  Sa  Ton  est  de  lotiTojen  Son  fond  est 
plus  grande  largeur  est  de  45o  w,  de  gravier  et  ae  vase  j  il  s'y  trouve 
et  ^a    moindre  j    vis^à-vis    de  la  cependant  quelques  rochers  cou— 
preS(pi*lle  d'Apchéfonsk  ,    est   de  verts  dVau  ;  Us  sont  assez  dange^ 
i5o  W.    IjC    savant  accadémicien  reux.  Son  eau  est  très-salée  loin 
Pallas ,  cherche   à  prouver    dans  dés  côtes ,  et  elle  est  plus  amèyre 
la  5ème  partie  de  ses  voyages  ,  que  cjue  délie  des  autres  mers  ,'  k  càdse 
cette  mer  sVtendoit  à  6oo  w.  de  ae  la  quantité  de  M  aphtes  qui  co  ti— 
plus  au  Nord  vers  les  embouchures  lent  ae  ses  bords  et  sur  ses  îles, 
au  Volga  et  de  l'Ourall  ,  qu'à  l'o*  La  mer  C'aspienne  peut  être  oôn-* 
rient  elle  se  réunissoit  à  l'Araal  sidéf*ée  comme  une  source  inépnt— 
et  au  midi  an  Palus  -  Méotide  ou  sable  de  richesses  pour  la  Russie  ^ 
mer  d'Azof^  k  l'endroit  où  coule  par  l'éAofme  quantité  de  poissons 
actuellement  le  Manitcb«  M'  Gui-  de  toute  espèce  qui  s'y  pèchent  ^ 
denstad    ajoute,   que  vers   Tem-  son  poisson  est  préféré,  par  saqua— 
bouchure  du  Coîuma  et  du  Terky,  Hté  ,  à  celui  oes  autres  mel*s  qui 
elle  devoit  couvrir  une  étendue  de  baignent  cet  empire;  il  s'en  exporte 
200  w.  de  pays  ;  mais  qu'ensuite  ,  annuellement ,   ainsi    que  du  ca- 
la quantité  d  eau  qu'y  apportoieut  viai',  de  la  colle  de  poissôn^^  etc.  , 
les  fleuves ,  ne    sulYîsant  pas  pour  pour  plusieurs  n;iillions  de  Bou— 
couvrir  tine  étendue  de  pays  aussi  blés.   On  y    trouve   beaucoup  de 
considérable^  en  raison  de  la  quan-  veaul  inarms,etles  côtes  sont  coa- 
tité  qui  s'en  perdoit  par  l'évapora-  tcrtes,  en  toUt  temps  ,    d*oiseaux 
tion  y  les   eaux  s'étoiei^t  retirées  aquatiques  de  différentes  espèces  y 
dans    leurs  limites  actuelles  ,  qui  et  de  variétés  encore  peu  connues 
paroissent  être  la  mesure  des  eaux  en  Europe*  Le»  joncs  qui  couvrant 
apportés  par   les  fleuves  et  celle  ses  bol*ds,  Vef s  le  Térec  etKizlar, 
absorbée  par  les  vapeurs.  Actuel-  donnent  asile  k  quantité  de  san— 
lement  cette  mer  est  de  tous  côtés  gliers  ,  et  on  trouve  sur  les  côtes 
entourée  par  la  terre  ferme  et  ne  du  Mazandéran ,    une  espèce    de 
communique  avec  aucune  autre  ,  tortue  fort  grande  ,  car  elle  a  sou- 
malgré  Fopinion  nullement  fondée  vent  plus  d  une  archinede  long  sur 
de  quelques    naturalistes   qui  lui  une  demie  de  large.  Les  fleuves  qui 
supposentdes  communications  sou»  s'y  jettent  sont  le  Volga,  le  Coucha^ 
terraincs  avec  .  la  mer  Noire.   La  le  Térêk  ,  l'Akssay  f  l'Agrakhan  , 
plus  grande  profondeur  de  la  mer  le  Samour  ,  le  Nizabat  ,  le  Coun^ 
Caspienne  est  de  70  à  8o  toises  ,  (  anciennement  Cyrus)  ,  TAstara  j 
et  elle    est  presque  partout  très*  le  Svidonra,  le  Foussa,  TAstrabat^ 
basse    auprès     de  ses  bords ,    au  l'Emba  et  TOnrall ,  sans  compter 

5 oint   même     que    les    bâtimens'  une  quantité  de  petits  fleuves  qu'il 

'une  certaine  grandeur,  sont  obli-  seroit  trop  long  de  nommer  ici. 

gcs  de  mouiller  à    une    distance  On  remarque  en  général  que  tous 

consiidérable    des  côtes,  excepté  oes  fleures  chariant  beaucoup  de 
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li^  sa&te^cfi comblent  lears  eai1>ôiic)iil-  ioitt  obligés  de  jeter  rancrc  à  «ne 
nsj  qai  deTieouent  chaque  année  grande  distance  des  bords  et  sur 
moins  profonde  6|.,plas  diflOcîle  un  fond  rocailleux;  d'ailleurs  la 
à  remooier  aus.  bateaux  «  au  point  rade  est  ouyerte  à  tous  les  vents  , 
même  que  leBelotiga  a  cessé  d'en-  ce  qui  est  cause  qu'il  s'y  iait  fort 
trer  dans  TEuiba  ^  comme  il  faisoit  peu  de  commerce.  Depuis  Der- 
satreibis  pour  frayer  s  Tembou-  bent ,  une  chaïue  de  montagnes 
churedeplosiearstfeavesse  cotivre  sVtend  le  long  de  la  mer  ^  à  une 
en  métne  temps  de  roseaux  qui  certaine  distance  des  côtes  et  dans 
j  croissent  en  si  gra/ide  quantité  plusieurs  endroits  elles  sont  cou- 
qu'ils  la  masquent  entièrement  et  vertes  de  forêts  ;  elles  cotiront 
en  empêchent  l'entrée^  nommé-»  jusqu'à  l'embouchure  du  Samour 
ment  dans  rKraba  ,  TOurall ,  et  et  au  Nizabat ,  toujours  basses  :  , 
plusieurs  bras  du  Volga.' I /es  bords  vis-à^tis  de  Nizabat  l'ancrage  est 
de  cette  mer  qui  appartiennent  à  la  bon  ;  les  Russes  y  faisoient  aupa- 
Rnssie  s'étendent  depuis  Bacon  ^  ravant  un  commerce  assçz  oon^i- 
en  tirant  vers  le  nojpd  par  la  côle  dérable  avec  les  Perses  ,  mais  ils 
occidentale,  jusqu'à  Gourief  ;  el  l'ont  abandonné;  il  n'y  a  égalo-  ' 
de  là  descendant  vers  le  midi  par  ment  pas  de  port,  maïs  le  s  vaisseaux 
la  côte  orientale  ^  jusqu  au  goUe  restent  en  rade  vis-à-vis  de  Tem- 
Al(*xandrofskoy  ou  d'Alexandre.  bouchureduNizabat:  d'ici  jusqu'au 
Noos  termineroiis  cet  article  par  détroit  d' A pchéronsk  ,  la  côte  est 
une  courte  description  de  toutes  les  basse  et  couverte  de  bas-fonds  ,  à 
4fôtes  de  cette  mer  ,  en  commen-*-  moitié  chemin  on  trouve  deux  ro- 
çant  à  Astrakhan  et  descendant  vers  chers  à^Ueur  d'eau,  sous  le  40^  4^'j 
le  midi,  par  la  côte  occidentale,  nommés  les  deux  Frères,  ^i^a  ^r£7/a, 
d'où  nous  i*eviendrons  au  point  ils  ont  l'air  de  loin  de  fteux  quilles 
d'où  nous  sommes  partis ,  en  re*-  de  vaisseaux  renversés  ;  la  mer 
montant  -lers  le  nord  par  la  côte  étant  fort  profonde  en  cet  endroit, 
oriei^le.  Le  principal  bras  du  on  peut  les  approcher  de  très-près. 
\o)ga  et  par  lequel  les  navires  des-  l^e  détroit  d'  Vpchéronskest  formé. 
cendent  dans  la  mer ,  se  nomme  par  trots  lies  ,  nommées  Sviatoi 
Tarkovskoé  Onstiè  ,  c.-à.-d.  bon*-  ?  saint  J,  Jyloï  (habitée),  et  Lé-' 
che  d* Yarcow;  -non  loin  se  trouve,  oiajeï  ^des  Cygnes  ),  qn  il  sépare  de 
sousle45^  3o',  Tile  nommée  Tché*  la  côte  et  du  cap  o'Apcheronsk';  le 
tiri  -  Bongra  ou  des  quatre  mon-  fond  y  est  bon  près  de  la  terre  ,  et 
ticnles  ;  la  côte  est  basse  et  remplie  les  vaisseaux  peuvent  s'y  mettre  à 
de  bas-fond,  jusqu'au  golfede  Cou-  l'abri  ^  en  prenant  quelques  pré- 
ma  ;  de  là  elle  s'élève  un  peu  vers  cautions  à  l'entrée  et  à  la  sortie, 
lembouchure  du  Térek  ^  ensuite  qui  ne  son^  pas  sans  quelque  danger, 
elle  est  de  nouveau  basse  et  couver-  Depuis-là  ,  le  bord  s'élève  graduel- 
le de  joncs,  jusqu'au  golfe  d'Agra*»  lement  jusqu'à  la  ville  de  Bacou  ; 
khan.  Vis-à-vis  de  la  langue  de  celle  ville  est  sur  un  golfe  qui  a  la 
terre  d'Agrakhan^  et  à  180  W.  (de  figure  d'un  croissant  et^qui  lui  for- 
nie  des  quatre  monticules  ,  se  me  un  bon  port ,  on  peut  le  con- 
trauve  celle  de  Tchetchen  dans  la-  sidérer  même  comme  le  meilleur 
quelle  les  Tatares  de  Kislarv  tuent  qu'il  y  aie  sur  la  mer  Caspienne, 
beaucoup  de  veaux  marins  ;  de  la  étant  assez  profond  pour  permettre 
pointe  d'Agrakban  jusqu'à  Der-  aux  vaisseaiix  de  jeter  lancre  tout 
nent  ^  la  côte  est  basse  et  sablon-*  près  des  murs  de  la  ville  ,  sur  un 
nense;  cette  ville  n'a  pas  déport  bon  fond  do  sable  et  de  coquilles  ; 
et  les  vaisseaux  qui  y  viennent^  il  faut  seulement  prendre  garde  en 
TOM.      I.  II 
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centrant,  à  quelques  rocLcrs  et  ve  sous  le  36^  4^' ,  elle  est  basse 
bancs  de  sable  assez  dangereux,  et  couverte  de  bois,  depuis  le  Guil«« 
t)epuls  la  pointe  méridionale  du  lan  jusqu'à  Astrabat  ;  les  monta- 
golfe  de^liacou,  jusqu'à  Failgle  gnesnesontpas  fort  éloignées  de  la 
nommé  Vizir  ,  la  côte  est  monta-  mer  et  elles  sont  couTcrles  de  fo^ 
gneuse^  vis-à-vis  sont  quatre  peti-  rets,  parmi  elles  on  en  remarque 
tes  îles  connues  sous  le  nom  a  îles  une  conique  çt  pointue  ,  qui  est 
des  cocbons  (  sçinia  }  ;  de  là ,  à  la  plus  bante  et  toujours  couver— 
l'emboncburc  du  Coura ,  qui  se  tes  de  neige  ,  elle  se  voit  de  très* 
jette  dans  la  mer  par  cinq  bras  ,  loin  en  mer.  Les  Persans  la  nom— 
dont  trois  vers  Torient  et  deux  ment  Déto-ane  ,  et  crojent  que 
rers  le  midi  ^  la  côte  est^basse.j  c'est  là  que  Tarche  de  Noé  s'est  ar-^ 
vis-à-vis  Temboucbure  du  fleuve,  rétée  après  le  déluge.  On  trouva 
se  trouve  la  petite  île  de  Courr ,  dans  cette  province ,  à  20  w<  de 
sons  le  39^;  après  le  dernier  bras  sa  capitale  Balfrouclie  ,  an  port 
du  fleuve ,  et  an  midi  vient  le  gol-^  appelle  Metché  -  Dissar  ,  où  il  j 
fe  de  Coura,  et  ensfiite  celui  nom-  avoit  une  foire  considérable.  Il  j 
mé  de  Kizil-agatcb ,  devant  lequel  a  près  d*Astrabat  un  graâd  golfe, 
se  trouve  Tile  du  même  nom  ;  dcM-  qui  offre  un  ancrage  avantageux 
puis  là  ,  en  passant  devant  le  pe-  et  sûr  pour  les  vaisseaux,  il  s'étend 
tit  fleuve  lisncara  et  TAstara  |  vers  le  midi  jusqu'à  la  ville  d'Ach— 
jusqu'au  golfe  d'Eenzély  ,  la  côte  rpft'^  la  mer  y  est  profonde,  maïs 
est  basse,  boisée  et  forme  un  arcb  l'entrée  n'en  est  pas  toujours  sûre^ 
Ce  golfe  doit  être  considéré  plutôt  à  cause  des  bancs  de  sable  et  des 
comme  un  lac,  il  est  entouré  de  rochers  qui  s'y  trouvent  sous  reaîi* 
liantes  montagnes,  de  forêts  et  peut  Depuis  ce  goUé,  la  côte  court  tout' 
avoir  20  w.  de  circuit;  il  commua*  à-iaitvers  le  nord,  elle  est  basse 
nique  à  la  mer  par  un  canal  assez  et  il  ne  s'y  trouve  pas  d'arbres  y 
étroit  au  commencement  \  mais  jusqu'au  golfe  de  Balkan  ,  nommé 
qui  sVlargitvers  le  lac,  et  reçoit  plu-  ainsi,  à  cause  des  lia  u  tes  monta- 
sieurs  petites  rivières  qui  vieu-  gnes  qui  Tavoisinent;  plus  loin  est 
nent  s'y  jeter  j  ce  canal  a  10  wers-  celui  de  CrasnovodsL  ou  des  eaux 
tes  de  longueur,  si  les  vaisseaux  rouges  >  vis-à-vis  duquel  sont  les 
pouvoient  le  traverser  ,  comme  ils  ilcs  Ogourtcbinsk  ,  dont  la  prè- 
le iaisoient  auparavant  pour  en  Irer  mièrese  nomme  Ogourtcbéy  ,  la 
dans  le  goliè ,  on  trouveroit  un  seconde  Dcrvicb  et  la  troisième 
pprt  sûr  et  vaste,  fort  avantageux  Népbténoy  ou  du  Napbt ,  à  cause 
au  commerce  ;  mais  le  canal  se  d'une  source  de  cette  substance 
remplissant ,  tous  les  jours,  et  les  qu'on  y  trouve.  Dans  ces  iles  ,  la 
joncsquiy  croissent  en  obstruant  le  terre  est  très-fertile,    les  Turo- 

Sassage,  les  vaisseaux  sont  obligés  mens  y  viennent  chaque  année  se— 
e  rester  en-dehors,sur  une  rade  ou-  mer  du  froment,  du  riz,  et  ils  y 
verte  entièrement  au  vent  du  nord,  cultivent  le  coton.  Les  vaisseaux 
Du  canal d'Eenzély  jusqu'au  Mazan-  y  trouvent  un  abri  contre  les  venis 
dëran,la  côte  est  basse ^  couverte  et  un  ancrage  sûr  ;  près  du  golfe 
de  bois  et  de  marais,  à  cause  d'une  de  Cranovodek  est  un  cap  sur 
infinité  de  petites  rivières  qui  tom-  lequel  sont  des  moUtagnes  nom— 
bant  des  montagnes  voisines,  vien-  mées  de  CrasnovodsL  comme  le 
nent  s'y  jeter  dans  la  mer  ,  on  en  golflf*.  De  là  ,  toujours  vers  le 
compte  fjusqu  à  25p.  La  côte  delà  Nord  ,  la  côte  est  bas^e  jusqu^au 
province  de  IMazandéran  ,  court  golfe  de  Cara  -  Bougasse  ,  qu'où 
du  midi  à  l'orient  en  arc  qui  s'élè-  peut  considérer  comme  uu  lac  qui 


CAS  CAS                gi 

communique  à  la  mer  par  un  ca-  Cassat-Aoui.^  {Kaccaw^r^jio.^ 

nal  de  deux' werstes  de  long  ,  sur  ou  Naroass-Aonl.  C'est  ainsi  qu'on 

une  demie  de  large.  On  lui  donne  nomme  une  tribu  de  Ta  tares  N'o- 

70  werstes  de  circonférence.  De  là  gais  »  qui  erre  sur  la  rive  gauche 

on   compte  5oo  versies  jusqu'au  du  Coaban ,  entre   l'emboucharo 

§olge  d*Alexandrofsk  ,   à   120  w.  del'Indjîk  et  deTOa-Arpa,  non 

duquel  au  N.  N.  F.st  est  l'angle  Tnc-  loin  du  gour.  du  i'aucase  et  du 

Raragan,  sous  le  44^4^'  delat.  sep.  district  de  StaTropol  :  ils  ont  leur 

Pas  loin  de  là  ,  vers  le  nord ,  se  prince  particulier  et  sont  an  nom-« 

troure  la  grande  île  Coulât,   dans  bre  de  8ooo.  IjCs  Russes  les  nom- 

laquelle    on    prend  beaucoup  de  ment  Cassajtsi  et  plus  comnvané- 

veaux  marins.    De  Tuc-Karagai|,  ment  Naourovtxi.  Pendant  la  pre- 

h  5o  vr.  vers  l'orient ,  la  côte  fait  mière  guerre  avec  la  Turquie  ,  ils 

un  autre  angle  qu'on  nomme  Man-  s'étoient  soulevés  contre  la  Russie, 

gui-Chlak  ,  où  une  langue  de  ter-  mais  en  177 1  ils  se  soumirent  à  cette 

re,  en  s'avançant  dans  la  mer,  puissance,   et    ils  vivent    depuis 

forme  un  assez  bon  port ,  mais  qui  tranquillement  sous  sa  protection, 

est  malheureusement  peu  fréquen-  Casse,  (j[ach»)  rir.   du  gouv. 

té ,  ainsi  que  toute  la  côte  orien*  de  Tomsk  ,  qui  se  ■  jette    dans  le 

talé  de  cette  mer,  à  cause  des  bri;-  Jénissey  ,  sur  sa  rive  occidentale. 

gandages  continuels  des    Tatares  Cassibiof,    Kacmuo^h.)  Ville 

cpii  rbabitent  ;  c'est  aussi  la  eau-  du  gouv.  de  Rëzan  et  chef-lieu  du 

se  pour  laquelle  on  a  encore  si  peu  district  de  son  nom  ,  bdtie  sur  la 

de  notion  sur  les  peuples  qui  ha-  rive  gauche   et    très-escarpoe   de 

bîtent  vers  Torient  de  cette  même  l'Oca,  qui  dans  cet  endroit  a   100 

eôte.    De  Mangui-Chlak ,  la  côte  toises  de  largeur.   On  ne  connott 

continue  à  courir  un  peu  vers  l'o-  pas  Tépoque  de  sa. fondation  , .  on 

rient ,,  puis  tournant  tout-à-coup  sait  seulement-  qu'elle  se  qommeit 

an  nord,  jusqu^'au  c^p  liouromi-  anciennement  Gorodetz  et  qu'ayant 

Tchoug  ,  elle  décline  encore  vers  été  cédée  à  Cassim  ,  Roi  des  Ta- 

l'orient^  jusqu'au  grand  gollé  nom-  tares  soumis  à  la  Russie,  il  lui  don- 

mé   Mertvoï-Coultouk  ,   dont  la  na  son  noni  et  en  iit  sa  résidence* 

côte  méridionale  est  montagneu-  Quantité  \}e  Tatares'  s'étant  établis 

se  et  bien  boisée.  Dans  ce  golfe  se  dans  ses  environs  ,  formèrent  un 

trouvent  beaucoup  d'Iles  dont  les  petit  état  connu  dans  la  suite  sous 

plus   considérables  sont   Lébiàjéy  le  nom  de  royaume  de  Ossimof. 

ou  dn  Cy^ne  et  Orlow.  De  là  tou-  Cette  ville  est  sous  le  55^  1 1'  de  lat^ 

te  la  côte  sept,  de  la  mer  Caspien-  sept,  et  le  58°5o'  de  longit.  orient., 

ne,  en  passant  devant  lesembou-  ài4ow.  de  Rézan  ;  la  montagne 

chnres  de  TEmba  et  «le  l'Oural  ,  sur  laquelle  elle  est    située    est 

jusqu'au  Volga,  est  basse  ^  cou-«  Calcaire  ^  ainsi  que  tout  ce  bord 

verte  de  joncs  et  de  bancs  de  sable,  de  l'Oca  ,    qui  abonde  en  pierres 

de  manière  que  les  vaisseaux  ne  de  taille  ;  malgré  cela ,  tonte    la 

peuvent  y  naviguer  qu'à  quelques  ville  est  bâtie  en  bols  et  pavée  de 

werstes  de  distance  des  bords.  même.  Les  Tatars  ,  pendant  leur 

Casplia  ,'  {KacriA/i»)  riv.  con-  domination ,  ont  mieux  profité  de 

sidérable  du  gonv.  de  Smolensk.  cet  avantage  ;  car  on  voit  jusqu'à 

£lle  est  partout  navigable  jusqu'à  cette  heure;  des  restes  de  plusieurs 

son  embouchure    dans  la  Dvina  j  bâtimens  considérables  en  pierres, 

avant  d'y  arriver  elle  parcourt  une  particulièrement  les  ruines  du  pa- 

partie  du  gouv.  de  Yitebsk  j  tout  lais  des  Rois  ,  une  tour  qui  ser^ 

son  cours  est  de  200  werstes.  voit  de  béfroi  ^  une  mosquée  et  un 
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cimetière  dans  lequel  on  aper-  oipe ,  et  |frîe  le  premier  en  sm 
çoit  encore  un  graùd  maosolée,  t6arnant  vers  l'orient  et  Taulre 
ëlevé  sur  la  tombe  du  terrible  vers  le  nord  :  il  habite  biver  et 
Kban-Chagalî>  mort  eniS2o,  avec  été  sous  des  tentes  de  feutres  et 
une  inscription  Arabe,  Cassimot  d'écorces  de  bouleaux^  on  le  trou* 
contient  actuellement  3  couvens  9  ve  dans  le  gouv.  de  Tomsk  sur 
1 1  églises  ,  2  .  cbapelles  ,  2  mos-  les  bords  du  Jénissëî ,  depuis  Àba*^ 
quéeSy  une  maison  de  cbarité  et  can  jusqu'au  (^a. a L(I/»ir)  où  il  ikît 
7; 8  maisons  ;  on  y  compte  4^49  PÀ^urer  ses  troupeaux  hiver  et  été 
nabi  tans  àvs  deux  sexes  ,  qui  font  a)fins  des  vallées  e^t  des  plaines  fer«r 
an  Qpmmerce  considérable ,  les  ti!ies  2  son  langage  est  le  même 
Tatare«,surUi*it  ,  en  pelleteries  et.  que  celui  de  tous  les  latares;  mais 
en  étoffes  d'Asie,  qu  ils  vont  cber-r  il  s'y  est  glissé  beaucoup  de  mots 
cher  en  bucbarie  ,  en  Perse  et  et  dès  phrases  entières  de  Mongols^ 
)usqu*aux  Indes  ,  et  qu'ils  reven-  que  les  latares  ne  comprennent 
dent  ensuite  à  des  marchands  fo-  plus  ;  cela  provient  des  Calmouks  ^ 
raius.  Cette  ville  a  outre  cela  une  leurs  anciens  maîtres  ,  qui  les  ont 
corderie  considérable,  deux  ia-  long-temps  tenu  sous  leur  domina- 
briques  4^  vitriol,  une  de  soufre  tion.  Ils  sont  partagés  en  6  peii-p 
et  10  de  cuirs  :  on  j  trouve  f>o  tes  hordes ,  dont  cliacune  est  com^ 
boutiques.  mandée  par  un  chef,  qu'ils  nbm- 

CASgiMOF  (Tatares  de),   (jTa-  ment  Bachlik  ;  celui-^ci  prélève  le 

cujuoecKie  ramapM*  }    Ils    des-  tribut  qu'ils  payent  à  la  Russie , 

oendent   et   sont  une  colonie  de  dans  son  Ajmak ,  et  qui   consiste 

cenx  de  Caasi^n  ,  dont   ils  ne  diffè-r  en  fourrures  \  le  porte  à  Crasno-  à 

rent   en   rien^  Voyez    k    l'article  ya»k ,  où   le  gouv.  le  reçoit.  On 

Cauqi  (  fatars  de)  ;   ceux  de  Cas-  lur  fait   ordinairement    un    petit 

•imol'lbnt  tous  un  commerce  con-  "présent  qui  se  réduit  à  un  cheval 

sidérable  en  pelleteries^  et  à  del'eau-de-vie^  qu'il  rapporte 

CaSTELholm  ,    (  Kacmejih  -  dans  son  Aymak  ou  camp  ,  où  elle 

iojihjub*  )  Voyez- kl. A^n*  est  bue  par  tout  le  monde.  Cet  Ta- 

Catav-tIvanofskoi  ,  {Kamaôd»  tares  sont  le  plus  mal  propres  et 
JltiuHa^CKOÙt)  zavod  ,  ou  usine  de  le  moins  doux  de  tous  les  peuples 
fer  très-considérable,  dans  le  gouy.  errans  qui  habitent  la  Russie  ^  ils 
d'Orenbourg,  district  de  Verk  w  ne  sontpas  fort  nombreux;' car  on 
Onralsky  ,  construite  en  1755*  compte  k  peine  6,000  têtes  payant 
.  Catch  A  ,  f  jlCaca-)  C'est  le  nom  b  capitation  :  leur  richesse  cou- 
de deux  riv.  aont  Tune  coule  dans  site  en  troupeaux. 
la  presqulle  de  la  Crimée,  où  CatérinÉnstad  ,  (iCamepu^ 
elle  se  jette  daus  la  mer  IHoire  ,  et  HenuifnaAbm)  Colonie /allemande 
Vautre  en  Sibérie, gpuv.  de  Tomsk  du  gouv.  de ^aratof  fondée  en  1763, 
et  tombe  dans  le  Jénisse'i.  dont  les  habitans    font  un  com- 

CatchaLinssaîa  ^    (jTaca^i/K-  meTce  assez  considérable  de  tabac 

ojcaA*)  i>tanitza  ou  bourg  des  Co-  de  leurs  plantations  ,  et  de-lroma- 

saques  du  Don ,  sur  le  Don»  ge  ,  quils  font  à  U  manière  des 

Catch £TOV2>KAÏA  ,  {Kazemoe^  Suisses.(jP^oyr^£cATEaiNE!7STAD.) 
CKOA  ^  htanitza  ou  bourg  des  Co<-       Catounskaia  Cbépost  ,  (  jc^^ 

saques  du  Don  sur  le. Don.  m^HCKaH'^Kp-bnoc  01  s.)  oufortere»^ 

Catch  INS  ^  {Kozuhu^i»)   (Tai-  se.  Cette  petite  place  est  bâtie  dans 

tares.}  Ce  peuple  idolâtre  et  acton-  le  gouv.   de  1  omsk  ,   district    de 

né  au  chamauisme  ,  adore  en  mé-  Coiiznetsk.  Ou  y  compte  une  soi«- 

me  temps  le  bon  et  le  mauvais  pr'mr  xantaine  de  maisons. 
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.  CavcaSB  9  (KaeKash.)   (mont),  qu'il  épousa  une  princesse  de  leur 

Celte  chaîne  de  moutagnes  sVtend  pavs  ,  on  eu  vit  beaucoup  se  faire 

mire  U  mer  Moire  et  la  mer  Cas-  chrétiens  et   servir  à  la  cour  du 

fieoDe;  ella  a  90a  inoiinaispn  vers  Tzar.  En  i594  >  le  Tsar  Ihéodore 
orient  9   et  s'abaisse    c^n    côté  Ivanovitch    tit  construire  la  i'or- 
vers  la  Perse  ,   et  au  Nord  vvers  la  teresse  de  Coyson  ,  dans  le  Dages- 
Russie  j  qui  en  domine  une  gran-»*  tan  ,  actuellement  CosléL  dans  le 
départie*  Ces  montagnes  priiniti-*-  pays  des  Conmjks  ,  et  prit  sous  sa 
Tes  sont  presque  toutes  de  granit  ;  protection  les   Rois  de  Géorgie; 
le  sommet  de  plusieurs  est  tou-^  son   successeur    13oriss  Feodoro- 
joors  couvert  de  neige  et  s^ëlève  vitch  Godounoi' ,  voulant  atHèrmir 
Miicoap  au-dessus   des  nuages»  sa  puissance  dans  le  Caucâse  ,  or- 
Od  donne   i^ooo  pie^ls  de  France  donna  en  1604  à  son  général  bou- 
de hauteur  perpendiculaire  ,    du  tourlin  ,  de  s'emparer  de  Ta rkou, 
BÏfean  du  Tërek  à  la  plus  élevée  ;  appartenant    au'  Schamkhal  ,    de 
nais  comme  œ  tleuve  est  très-rar  luitir  la  ibrteressed'Andeiew,,  ao- 
pide,  et  parcourt  Qne  distance  con\  tuellement     Indéry    et    quelques 
iidérablê  I  il  laut  en  supposer  da-  autres^  afin  de  protéger   les  La- 
vaatage  du  niveau  de  la  mer.  Plu-  bardiens  et  lesCoumyksi  ce  projet 
iienragrancles  rivières  v  ont  leurs  auroit  parfaitement    réussi  ^     de 
Marces ,  telles  que  le    Térek  ,  le  Taveu  même  des  peuples  des  Ca- 
CoabaOy  la  Couma,etc.  Cette  chai-*  barda  ,  sous  le  règne  de  ses  deux 
ne  de  montagnes  renferme  beau-  prédécesseurs  ,  mais  non  sous  ce- 
ooap  de  sources  chaudes  minera-  lui  de  Godounoi'^  qui  s'étoit  alié- 
les,  elle  renferme  également  des  né  ces  nations ,  on  opprimant  la 
pines  de  plomb  Hovt  riches^  ainsi  veuve  du  Tzar  Ivan  \assilievitcb9 
qae  du  fer  et  du  cuivre.  qui   avoit  été  Icnir  princesse  ,  de 
G^UG^Sfi (Ligne  du).  {KasKasc*  sorte  que  les    Cabardiens  réuni» 
Koji-AUHtA')  On  nomme  ainsi  une  aux  Coumyks  et  à  d'autres  peu-*- 
lî§iie  de  défense  ,    qui    a  été  for-r  pies  de  ces   montagnes  y  instigués 
Biée à  plusieurs  epoqu.es  didërentes;  d'ailleurs  par  les  Turcs  j  forcèrent 
TOLci  celles  auiiqueUes  elle  a  dà son  JBoutonrlin  d'abandonner  tous  les 
origine  et  soi|  accroissement^  A.près  travaux  commencés   et  de  se  reti- 
la  conquête  du  royaume  d'Âstra^  rer  avec  ses  troupes  àTerky.  Les 
^hàUj  le  T^r  Ivan  Vassilié?itcfa,  ailaires    restèrent    dans    cet   état 
taroommé  le  sévère  (^7x^z;2^j^)  ^  fit  jusqu'à   ijiiS  où  Pierre -le -grand 
élever  une  Ibrteresse  qu'on  nom-  reprit  sous  sa  protection  les  Ca- 
ma  Terky  ,  à  la  place  de  U  ville  de  bardiens  ,  conquit  le  Schamkhal 
Tainéa ,    submergée  et  entière-  et    d*autres   hordes  du  Caucase  ; 
ment  détruite  par  les  eaux  ;  on  et  en  revenant  cette  même  année 
yeDtretenoittoujoursjunegarntsoa  du  Derbent .,  il  fit  construire  pin- 
considérable  j  commandée  par  un  sieurs  rctranqhemens  dans  les  eu'^ 
des  principaux    seigneurs    de    la  droits  qui  lui  parurent  convena*^ 
coor,  afin  de  protéger  et  de  ma'n-  blés,  et  bâtit  dans  la  terre  de  Sta- 
tcnir  le  bon  ordre  parmi  les  deux  vropol^  iur  la  rivière  d*Âgrakhan  , 
Cabarda  y  qui  dans  ce  temps  s'é-  une  ibrteresse  qu'on    nomma  de 
toieat  soumises  à  ladomiuation  du  Ste-Croix  ;  on  abandonna  en  mé- 
Tzar  et  le  servoit  fidèlemeqt ,  au  me  temps  la  forteresse  de  Terky  ^ 
point  même  de  n^archer  dans  ses  que  les  eaux  avoient  déjà  considé- 
armées  jusqu'en  Livonie  ,  lorsque  rablementendomoiAg^^  ^^  qui  en 
Pe prince  iaisoit  U  guerre  aux  eue-  est  actuellement  entièrement  cou- 
▼aliers  porte-^glaive $  ensuite  lors-  verte,  lin  1756  Sle-Croix  lut  égale- 
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ment  abandonnée  et  011  constraisit  abondance  da  sel  à  tous  lesgou<^ 
Klzlar,  et  puis  en  1^63  Mosdoc*  vernemens  voisins  et  sqnt  nne 
Dans  Tanncc  1771 9  toute  la  ligne  branche  de  commerce  ti-ès-consî-* 
du  Caucase  fut  achevée.  Llloconsis-  dérable.  Qn  trouve  dans  plusieurs 
te  dans  les  forteresses  sulvan*  endroits  au-^elà  du  Térek  des  sour* 
tes  ^  Chelkozavodskoya^  Mosdoc  ,  ces  chaudes  dVau  minérale,  et  sur 
Naour,  Ecathérinograd,  Pavlovs-  les  bords  de  la  Sounjâ  quelques 
liaya  y  Mariinskaya  ,  Georglëfsk  ,  puits  de  Naphtes:  le  pays  est  bîea 
ConstantinagradslLaja  ,  Alexan-  boisé  sur  les  bords  du  Terek.  de  la 
drovskaya,  ^érernaya,  Stavropol,  Malka^  de  la  Couma  et  dans  les  en- 
Grégoripolis  ,  Cavcaskaya  ,  Oust-  virons  de  Kizlar*  Les  habitans  qui 
lisbinskaya,  Moskovskaya  et  Dons-  sont  au  nombre  de  3 1,579  mâles  , 
laya  ;  en  outre  il  y  a  plusieurs  re*  sont  presque  tous  Russes  ;  il  y  a 
doutes  et  établissomens  Cosaques,  cependant  parmi  eux  des  Tatares  j^ 
dont  la  plupart  sont  entourés  d'un  des  Apnéniens,  des  Géorgiens  ^ 
rempart  de  terre  ^  de  fossés  et  dé-  des  Cosaques  de  ceux  nommés  Gre*, 
fendus  par  des  batteries  bien  éta-  benskia  et  Seymen,  qui  tous  vivent 
biles.  dans  les  villes  et  les  villages  de  ce 

Caucase  ,  (  KaoKOBCKcm  Ty*-  gouvernement  ;  en  outre  des  liop^ 
60p.)  (  Gouvernement  du  J.  C'est  des  entières  de  Nogais  ,  de  ïurco- 
un  des  plus  méridionaux  de  la  Rus-  mens  et  de  Calmouks  y  viennent 
sie  de  ce  c6té:  il  est  borné  au  nord  errer  dans  les  steps  ,  pour  £iire 
par  celui  d'Astrakhan  ,  qui  en  fai-  pâturer  leurs  innombrables  troa-> 
soit  ci-devant  partie,  et  qui  n*en  a  peaux.  Ses  principales  productions 
été  séparé  quen  1801,  pour  en  sont  le  miel)  la  cire ,  les  fourrures 
lormer  un  particulier  ,  et  par  les  de  renards  et  de  ma rtres,. les  peaux 
terres  des  Cosaques  du  Don;  à  l'o-  de  bœufs  y  de  loutres  et  diiléreas 
rient  par  la  mer  Caspienne  )  à  fruits  ;  on  commence  même  è  éx— 
Toccidcnt  par  le  gouv,  de  la  Tau-  porter  des  vins  d'une  assez  bonne 
ride  et  les  terres  des  Cosaques  de  la  qualité  fabriqués  àlkizlar,et  à 
mer  Noire  ;  et  eu6n  an  midi,  par  cultiver  le  Sésame  et  le  mûrier, 
le  mont  Caucase.  Sa  Capitale  est  Dans  tons  les  temps  il  y  a  une  ar-> 
Géorgiéfsk  ,  forteresse  bâtie  sur  la  mée  considérable  danacegouvern.^ 
rive  gauche  de  la  petite  Rouma,  qui  formant  nne  ligne  de  déiensc  ^ 
Les  villes  les  plus  considérables  de  depuis  la  mer  Noire  jusqu'à  la  mer 
ce  gouvem.  sont ,  Alexandrowsk  ,  Caspienne,  protège  oes  contrées  des 
Stavropol ,  Kizlar  ,  et  Mosdoc  ,  incursions  des  peuples  da  Caucase, 
toutes  forteresses  plus  ou  moins  IjC  clcreé  y  est  soumis  à  lajuridic^ 
considérables.  (Voyez  leurs  arti-  tion  de i  archevêque  d'Astrakhan, 
clés). 11  y  a  en  outre  "22  fortins  dont  Cavalangub  ,  (  KaeaJiaHtb.  } 
nous  ferons  mention  ailleurs.  Le^  C'est  le  nom  que  les  habitans  Ae% 
principales  rivières  qui  Tarroseift  îles  des  Renards  (Liciiostrova)don- 
•onl  le  Térek  ,  la  Malka  ,  la  Kou-  nentà  leurs  îles.  (/^qy^^c^/tfr//c/^). 
ma  )  le  Kalaèuss  ,  le  Jégorlik  et  le  CaVELact£  ,  (  KaeeAaKm'à^  } 
Couban.  Le  climat  en  est  en  gêné-  ancien  château-fort  bâtieniSôi^ 
rai  très-doux  et  la  terre  très-ferti-  et  actuellement  campagne  dans  le 
le  ,  surtout  sur  les  bords  du  Té^  gouvem.  de  Livonie ,  district  de 
rec,  dans  les  environs  de  Kizlar  et  Derpt,  situé  sur  nne  petite  rivière 
Mosdoc  ,  qui  sont  des  pays  de  vi-  qui  se  jette  dans  VEmbach  infé— 
guohles.  Le  pays,  excepte  vers  les  rteurc. 

pieds  du  Oucase,  est  plat ,  rempli       Cazan  ,  (  Gouvernement  de)  ^ 
do  lacs  salins  qui  fournissent  en  (^KasaitcKaJi  Fi^ôêpHiA»  }    U   est 
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situé  «nfre  les  54°  et  17^  de  lat.  h  Cazan  métne  et  le  cède  bien  pea 
lept.  et  les  63^  et  70°  de  iongît»  pour  la  beauté  k  celui  de  Conslan-* 
orieat.  Il  a  an  nord  le  gouv.  de  tinople.  l^a  religion  chrétienne  y 
¥iatka  et  à  VEèt  ce  même  gouv.  a  été  établie  après  la  conquête  du 
ftcdaî  d'Orenboui^  ;  à  l'Ouest,  royaume  deCazan,  on  i55i,  par 
ceux  de  Simbirsk  et  de  Nijé^orod  ;  le  Tzar  Ivan  Vassiliévîtch  ,  et  )e 
et  au  midi  celui  de  Sîmbirsk.  Ses  premier  évécbé  qu'on  y  érigea  le 
principales  rivières  sont  le  Volga,  l'ut  en  faveur  de  M.  liourie  »  en 
k  Cama  ,  la  Soura  ,  la  Coqcliaga  ,  i555  par  Macar,  métropolitain 
la  grande  Tcliérerachana  et  la  de  Moscou  et  de  tputes  les  Rus* 
grande  Tsivile.  On  j  compte  sies.  On  y  compte  actuellement 
3^3, 19 1  babitans  mâles,  parmi  les-  1 1 97  églises  ,  1 4  couvens  et  j  ber« 
quels  il  j  a  des  Tatares  Maliomé-  raitages.  Legouvern.  de  Cazan  se 
taus^  des  Tcberémis  }  des  Tclion-  divise  en  i3  districts  q ni  portent 
vaches  ^i  des  Morduanst  Les  Rus-  chacun  le  nom  de  leurs  chefs4icux^ 
ses ,  pour  la  religion  ,  sont  sons  ce  sont  Cazan  ,  qui  est  la  capitale 
b  juridiction  d'un  arche^'éque  qui  de  tout  le  gouvern, ,  Lajcbef^ 
se  qualifie  Archevêque  de  Cazan  Spask,  Tchistopolié ,  Mamadicb  ^ 
et  de  Simbir^k  :  les  Mahométans  Arsk,  Tzarévokokchavsk ,  Tché- 
ont  le  libre  exercice  de  leur  reli-  boksari ,  Cosmodémiansk  ^  Yadri-* 
^n^  sons  la  direction  de  leurs  ne,  Tzivilsk,  Tétuchi  et  Sviajsk. 
MoUas;  et  les  Tcberemiss,  Tchon-  Caz AV,(Ka3aHb .;  (v  il.  de)  Ce  nom 
vacheset  Morduans,  dont  quelques-  signifie  en  langue  tatare  Chaudron^ 
ODS  sont  encore  idolâtres  ,  ont  fond  d^oi' ,  et  lui  a  été  donné,  k.  œ 
leurs  sacrificateurs.  Ce  gouvem«  que  disent  les  uns,  par  Sayn  roi  de 
est  en  général  très-fertile ,  ii  pro-  la  grande  horde  et  fils  de  Bâton* 
duit  du  seigle  ,  de  Tavoine  et  dn  khan ,  ou  par  le  Khan  Altin-^Beg  ^ 
froment  en  abondance  ;  ses  bois  à  ce  que  disent  les  autres  ,  k  l'oo* 
le  construction  sont  renommés ,  casion  suivante  :  ce  prince  cam* 
snrlout  le  boîs  de  chêne  qui  croit  pant  sur  les  bords  de  la  Caeanka  , 
dans  le  district  de  Tzarévokok-  dans  l'endroit  ou  est  actuellement 
cfaajsk  et  sur  les  bords  du  Volga  ;  b  ville,  et  voulant  faire  des  abln* 
on  en  envoie  beaucoup  à  Famirauté  tions  ^  envoya  Un  de  ses  servi- 
de  Pétersbourg.  On  construit  dans  teurs  pour  y  puiser  de  l'eau  dans 
le  gouvernement  même ,  près  de  nn  chaudron ,  celui-ci  le  laissa 
Cazanet  àrembouchure  de  la  Ca-  tomber  dans  Teau  et  on  ne  put 
sanka  ,  des  vaisseaux  de  guerre  et  jamais  le  retrouver  :  de  là  le  nom 
d'autres  bâtimens  qui' descendent  de  chaudron  donné  U  la  rivière  et 
le  Volga  ,  pour  servir  dans  la  mer  ensuite  k  la  ville,  d'après  la  rivière 
Caspienne.  Non  loin  de  Cosmodé-  sur  laquelle  on  Ta  bdtie.  Cazan  , 
miansk  et  de  Tétuchi ,  on  extrait  ci-devant  capitale  d'un  rojaome 
beanoonp  d'albâtrej  on  a  étahli  Tatare,  Test  actuellement  du  gouv, 
près  de  Bolgare  des  salpétricres  de  son  nom.  Elle  est  sous  le  65^ 
qui  rapportent  beaucoup.  Les  ha-  61'  de  lat.  sept,  et  le  66^  21'  de 
bilans  de  ce  gouvern.  font  nn  com-  longit.  orient.  £ette  ville  est  bâtie 
meroe  très-considérable  avec  Mos-  sur  la  petite  revière  Cazanka  qui 
cou  ,  Pétersbourg  ,  Arhkangel  et  tombe  à  4  w.  de  là  dans  le  Volga  : 
Astrakhan  }  ils  exportent  du  blé  ,  elle  est  bâtie  en  partie  sur  le  pen- 
des cuirs  ,  du  miel ,  de  la  cire ,  chant  d'une  colline  assez  rapide  ^ 
du  savon  et  des  maroqums,  le  tout  et  en  partie  sur  nn  terrain  uni , 
ne  quantité  :  ce  dernier  article  se  ayant  des  prairies  fertiles  d'un  doté; 
labrique  avec  beaucoup  de  succès  le  Volga,  des  collines  et  des  j^avin» 
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profon<l»  de  Vautre.  Atant  clc  dé-  se  ironra  en  état  en  i43>7}  défaire 

crire  Cazau  telle  qu'elle  est  acttiel-  la  f»uerre  ati  grand-duc  de  IVloscou^ 

leinent ,  il  ne  sera  pas  inutile,  je  contre  lequel  il  en^ova    ses  tïla  , 

pense,    de  placer  ici  une   notice  qui  après  avoir  vaincu  les  Russes  , 

Listorique  sur  cette    TÎlle,  depuis  firent  le  grand-duc  prisonnier,    il 

sa   fondation  jusqu'à  sa   dernière  ne  dut  son  salut  qu'à  la  p^messe 

prise  par  les  Russes.  Après  la  dé^  d* une  forte  rançon  ,  après  quoiil 

faite  des     bulgares,  le  roi  de  la  obtint  sa  liberté  ,  qui   lui  futad^ 

grande  borde  Savn,  jfils  de  liatou-  cordé  dans  la  ville  de  Kourmych* 

kban  )   bâtit  Cazan  en  1267^  pour  Ceroi  mourut  assiissiné  par  sou  fils, 

remplacer     Briakvmof,     ancienne  Momotésk ,  qui  eut  pour  sncce»^ 

capitale  Bulgare  ,  qu'il  ruina;  Ca-  seur  soù  fils  Ibrabim*  ^ous  le  rè* 

zau  devint  la  capitale  ,   non-seule^  gne  de  celui-ci ,  les  Russes  firent 

ment  du  pays  conquis  ,  mais  en-»*  une  tentative  inutile  contre  C>azan; 

core  d'un  apanage  considérable  des  mais  en  147O9  ajant  vaincu  les  Ta* 

kbans  de  la  grande  borde ,  qui  fut  tares  ,  ce  prince  demanda  la  paixel 

ensuite  connu  sous  le  nom  de    roy«>  se  reconnut  vassal  du  grand-duc 

aume  de  Cazan  ;  après  la  mort  de  Ivan  Vassi lié vitcb.  Après  Ibrabim^ 

Savn  ,  plusieurs >ois  de  Cazan  ses  le  trâne  de  Cazan    fut  occupé  par 

successeurs  ,    firent  la    guerre    k  A  lé  khan  ;  ses  deux  frères  IVlebe^ 

la  Hubsie  ,    opprimèrent  souvent  met-Amin  et  Abdel-Atyf,  s'étant 

ce  pays  et  ruineront  les  provinces  brouillés  avec  lui,  se  retirèrent 

voisines  de  leur  état;  enfin  en  iSgj,  auprès  du  grand  duc  ,  auquel   ils 

le, grand-duc  de  Moscou  ,  \asili-  conseillèrent    d'attaquer    Cacaa  } 

Démitriévitch  ,  las  de  leur  brigan-^  eOectivement    le    grand-duc  Ivan 

dage  ,  envoya  contre  eux  son  cou*  "Vasiliévitcb  l^^  y  envoya  degraa-^ 

sin  ,  le  prince/ Jouri  Fédorovilcb,  des  forces  en   14^7;    ses  troupes 

qui  après  avoir  vaincu  les  ialares ,  ayant  rencontré  Ta  rmée  Tatare^suf 

prit    (>azan  j    l^olgar  ,    f  .ou£otine  les  bords  de  la  5viàga  ,  lui  livrè-^ 

etHréuientcboug  ;  ces  villes  leur  rent  bataillt*  Le  combat  fut  terri-^ 

furent  cependant  rendues  k  lapaiié  ble  et  décisif  en  faveur  des  Russes^ 

y.n  i4'^ï  ?  pendant  une  guerre  ci*-  qui  détruisirent  presqu'eo.  entier 

vile  qui  eut  lieu  parmi  les  Tatares^  l  armée  du  Roi  de  Cazan  et  le  firent 

le  roi  de  la  grande  borde  Oulou-  lui-même   prisonnier  j   ce    prince 

IVlehemct ,    fils  de   Zeled  Sultan,  n'ayant  pas  voulu  se  ii^ire  chrétien^ 

iiit  cbassé  de  (>azan  par  le  Kban  fut  relégué  à  Yologda  ,  et  son  frè«- 

Indigay  ,  souverain  du    Dapcba  -  re  Mebemet-Amin  élevé  sur  le  tr6- 

Kiptcbak,  et  fut  obligé  de  cher-  ne  de  Cazan;  mais  il  ne  puts^y 

cher  un  asile  auprès  du  grand-duc  maintenir  > long^temps  ;  car  ayant 

\asiley    Yasilievitch  ,   qui  le  lut  opprimé  ses  peuples,  ils  se  revoltè- 

aceorda  généreusement  à  béléw^  rent  et  appellèrent  an   trône  Ma» 

se  rappelant  les  services  qu'Oulon-  nouk  Kban  du  Gbiban  ,  ^trlui-ci 

l^lebemet  lui  avoit  rendus  aupara-  eut  bientôt  le  même  sort  ;  alors 

vaut.    Après    quelques  années  de  les  l'atares  envoyèrent  des  députés 

tranquillité,  r  ingrat  Ta  tare  se  sou-  auprès    du  grand-duc,  le  priant 

leva    contre     son  bienfaiteur,  et  de   vouloir  bien  leur  donner  un 

avant  battu  une  armée  de  40,000  Roi  à  son  cboix ,  pourvu  que  ce 

b'ommes,  qu'on  avoit  envoyée  con**  ne    fût  pas    Mebemet-Amîn  ^    il 

trelui^  il  retourna  à  C^zan ,  où  leur  envoya  Abdel- Atyf,  qui    ne 

étant  entré  sans   résistance  ,  il  la  régna  que  5  ans  ;  le  grand-Dnc  ^ 

rebâtit  et  s*y  affermit  de  nouveau*  sur  un   soupçon   de  rébellion,  le 

beslbroes  s'accrurent  au  point  qu  il  rappela  à  Moscou ,  d'oii  il  iat 


CAZ  CAZ  97 

l^Q^ &  Bélo- Ozero ,  et  son  frère  inreux^  en  i^ig,  Alélj ,  sonrc- 
Mebemet  Amîn  fui  replacé  sur  rain  des  Ta  tares  de  Casslmof  et 
k  trène  en  i5o?.  Celai  -  cî  vassal  de  la  Russie  ;  legrand-dac 
oubliant  nne  seconde  fois  les  bien-  joignit  k  ce  prince  nn  Vo^yode 
frits  dn  souverain  de  Moscou ,  Russe ,  nomme  Carpof,  pour  le 
ordonniH  en  1 5o6  ,  le  ^4  jnîn  ,  jour  surveiller  et  le  diriger  dans  le gou- 
d'une  grande  foire  annuelle  k  Ca«-  vernement.  Ses  nouveaux  sujets  , 
lan ,  et  à  laquelle  quantité  de  Ras-  toujours  turbulens  et  inconstans, 
les  s'étoient  rendus  ,  de  massacrer  cherchèrent  à  l'engager  k  secouer 
tons  les  chrétiens  ,  qui  non«seule-  le  joug  de  la  Russie  ^  le  roi  Aléij 
ment  ae  trouvoîent  dans  la  ville  j  fidèle  à  ses  sermens  ,  rejeta  leurs 
nuis  dans  tons  les  endroits  de  son  propositions  et  fît  punir  de  mort 
rojaume  ;  cet  ordre  fut  suivi  à  la  les  plus  mutins  ;  alors  ils  dépu- 
rigueur  y  et  on  s'empara  des  ri-  tèrent  en  secret  vers  le  Rhan  de 
dicsses  immenses  apportées  k  la  Crimée,  Mehemet-Ohirei ,  pour 
foire  par  des  marchands  de  diffé-  lui  demander  son  frère  Safîa-CVhi- 
rras  pajs.  Non  content  de  cela  ,  rei,  pour  les  gouverner,  et  Tayanr 
il  fit  attaquer ,  brûler  et  saccager  amené  avec  eux.  à  Cazan,  lisse  soû- 
les villes  et  villages  russes  qui  se  levèrent  contre  leur  souverain  et 
trouvoient  près  de  ses  frontières,  massacrèrent  tous  les  chrétiens 
Le .  grand-<luc  voulant  venger  le  qui  se  trouvoient  alors  k  Caxan  ; 
sang  de  êe^  sujets  massacrés  et  pu-  Saffa-Ghirci  obtint  d'eux  ,  avec 
nir  rinfîdélité  du  roi  de  Cazan  ,  beaucoup  de  peine  ,  la  vie  du  roi 
fit  ^marcher  contre  lui  le  prince  Aléij  et  du  voevode  russe  Car- 
d'Onglitch  Dmitrî,  surnommé  pofr,qa*il  fit  échapper  de  nuit  et 
JUka^  avec  100,000  hommes;  ce}ui-  renvoyer  à  Moscou.  Le  souverain 
d  arriva  devant  Caxan  le  23  de  mai  Russe  étant  alors  en  guerre  avec 
l5o8  9  pendant  une  fête  que  les  la  Pologne  ,  dissimula  sa  colère  et 
Talarescélébroient  hors  de  la  ville,  fut  obligé  de  remettre  sa  vengea n- 
tomba  sur  leur  camp  p  ê^ix  em-  ce  à  un  moment  plus  favorable* 
para,  et  fit  un  grand  massacre  Eflectivement  en  i524,  ayant  as- 
des  iroa|les  Mahométanes  ;  le  Roi  semblé  i5o,ooo  hommes,  il  les  en- 
se  sauva  avec  peine  dans  la  ville  ,  voya  contre  Cazan  ,  par  eau  et  par 
accompagné  de  quelque  peu  de  ierre;  ceux  qui  naviguèrent  sur 
troupes  échappées  au  massacre,  le  Volga  essuyèrent  de  grandes 
Alors  les  Russes  croyant  les  forces  pertes  de  la  part  des  peuples  Tché-' 
dn  Roi  entièrement  détruites ,  se  remis  soumis  au  roi  de  Cazan  , 
lirrèreat  avec  nue  sécurité  impar-  qui  les  harcelant  sans  cesse  ,  par- 
donnable au  pillage  du  camp  et  vinrent  à  leur  prendre  leurs  vivres 
des  richesses  que  les  Ta  tares  et  l'artillerie  de  siège  qu  ils  conlè- 
avoîent  abai;idonnées.  Bientôt  Me-  rent  à  fond  ;  ceux  au  contraire  qui 
bemct-Amin  rassembla  5o,ooo  allèrent  par  terre,  étant  arrivés 
hommea  dans  la  ville ,  tant  Ta-  heureusement  sur  les  bords  de  la 
tares  que  TchéréVnis,  avec  lesquels  Sviàga,  y  rencontrèrent  les  en- 
tombant  à  r improviste snr  l'armée  ncmis,  et  lE^près  un  combat  de  trois 
russe  dispersée  dans  la  plaine  ,  il  jours  ,  presque  consécutif ,  ils 
en  fit  un  massacre  si  terrible ,  vainquirent  les  fatares  ^  en  firent 
^k  peine  réchappa  -  t  -  il  7ooo  un  grand  massacre  et  leur  firent 
nommes  à  ce  désastre.  Apres  la  près  de  40,000  prisonniers  ;  ayant 
iiiortd€oeroî,lesTatares  s'étant  fini  là  leur  jonction  avec  Tarméo 
de  noaveau  soumis  au  prince  Rus-  navale  ,  et  ayant  appris  la  perte  de 
se  ^  on  leur  envoya  pour  régner  Tartillerie  de  siège ,  on  se  décida  à 
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ne  plus  Tentreprendre  cette  auoée.  conGée  â  Âléîj,  qai  av-oit  été  tant  dfi 
C'est  pourquoi  ayant  brûlé  leur  fois  roi  de  Cazan  et  qui  pour  lors 
navires  ils  retournèrent  à  Moscou,  vivoît  dans  son  apanage  de  Ossî— 
Tn  i53o  on  envoya  de  nouveau  mof.  Cette  ville  bâtie  au  confluent 
des  troupes  contre  Cazan  ,  qui  de  la  Sviaga  et  du  Volga ,  à  20  w« 
après  l'avoir  assiégée  tout  Tété  la  seulement  de  Cazan  ,  devint  un 
prirent  d'assaut.  Le  Roi  se  sauva  objet  de  terreur  pour  les  Tatares  5 
eu  Crimée  ,  avec  ses  femmes  et  par  le  voisinage  continuel  de  leur^ 
trois  mille  'Tatares.  Les  généraux  ennemis ,  qui  de  là  pon%'oient  fa*- 
Russes  ,  après  avoi^  levé  un  tribut  cilement  saisir  le  moment  favo— 
sur  la  ville,  revinrent  en  Russie  rable  de  tomber  sur  eut  avec  avan-> 
ramenant  avec  eux  des  ambassa-  tage  ;  ils  supplièrent  leur  reine  de^ 
deurs  Tatares  ,  oui  feignant  un  re-  reconnoitre  de  nouveau  la  snze^ 

Eîutir  sincère  demandèrent  pour'  raîneté  du  Tzar  de  Russie,  et  d'é- 
oi  Enaléij)  frère  d'Aléij  ,  qui  Jeur  pouser  leur  ci-devant  roi  Aléi j  ; 
fut  accordé  j  on  y  renvoya  un   voé»   celte  princesse  y  consentit,  mais 
rode  russe.   Ënaléij  ne  régna  que  on  découvrit  en  même  temps  un 
quelques  mois  et  fut  tué,  ainsi  que   complot  qu'elle  tramoit  arec  son 
le  voévode  russe ,  par  ses  sujetsqui   amant  le  prince  Oulan  -  Cocbak  j 
rappelèrent   8af&  -  Gbirei.     Les  pour  tuer  Aiéij.  Le  Tzar  exigea 
turbulens  Tatares  se   révoltèrent   qu'elle  fût  amenée  à  Moscou  ;  les 
bientôt  contre  lui ,  le  cbassèrent,   babitans   de  Cazan  s\'  soumirent 
se  firent  la  guerre  entre  eux ,  et  las   sans  murmurer ,  'et  Vy    envoyé— 
de    s'égorger    redemandèrent    au   rent  avec  son  fils  ,  ainsi  que  le 
Tzar  Ivan  Tassiliévitcb  leur  ancien   prince  Oulan-Cocbak  ,  qui  fut  sai^ 
roi  Âléij  ,  qu^ils  gardèrent   dans    si  dans  sa  fuite    et  ramené  avl^ 
leurs  murs  plutôt  comme  un  pri-   eux.  Aléij  revint  pour  la  troisième^ 
sonnier  que  comme  un  souverain    fois  régner'  sur  ce  peuple  inoons— ' 
qui  étoit  venu  régner    sur    eux:    tant,  qui  le  reçut  avec  en  tbousia»- 
.  dégoûté  de  ce  peuple  ,  ce  prince    me  ;  '  mais  bientôt  instigués   par 
profita  du  tumulte  a  une  fête  pour    un  prince  de  leur  nation  ,  nommé 
s'écbapper  de  la  ville  et  retourner    Tcbap  -  Koune  ,  ils  dénoncèrent 
en  Russie.  Ceux  de  Cazan  rappe-    leur  souverain  auprès  du   Tzar  ^ 
lèrent  Safû^Gbirei,  qui  s'étoit  ré-    qui  ayant  ajouté  foi  à  leur  délation, 
fugié  parmi  les  ïïogais  ,  où  il  avoit    obligea  Aléij  d'aller  à  Moscou  pour 
épouse  la  fille  de  leur  Kban  ,  cette    se  justifier;  pendant  qu'il  y  réus- 
Princcsse   se  nommoit  Sumbé^.    sissoii     complètement,     les   Ta- 
f  Après  la  mort  de  son  mari ,  qui    tares  massacroient  à  Cazan  même 
arriva  bientôt ,  elle  gouverna  seule    trois  mille  Russes  ,  qui  y  avoîent 
le  royaume.  A  cette  époque  le  Tzar    été  envoyés  comme  garde  d'bon- 
Ivan  \'asiliévitcb  II  commença  à    neur  au    roi.    Aléij   entièrement 
envoyer  tous  les  ans  des  troupes    dégoûté  de  ce  trÔne ,  ne  voulut  ja<^ 
pour  ravager  les  terres  de  Cazan^    mais  y  retoui*ner.  Ce  peuple  voyant 
et  en  1 55 1,  il  entreprit  lui-même    sa  destruction  procbaihe  ,  dans  Té^ 
une  campagne  d*biver  contre  cette    tat  d^anarcbie  dans  lequel  les  dis- 
ville  ;  cette  entreprise  si  difficile    sentions  con  tin  uellesl' avoit  plongé^ 
'  dans  fine  saison  aussi  rigoureuse    appella  sur  le  trône  Ediguer,  frère 
lui  fit  perdre  beaucoup  de  monde,    du  roi  d'Astrakban  ,  Cassim  Gbi- 
et  se  borna  au  cboix  d'un  emplace-   réij  j   celui-là  prit  *  les  rênes  du 
ment  sur  lequel  il  fit  bâtir  et  forti«-   gouvernement  en  1 55^  ;  c'est  alors 
fier  la  même  année  une  ville  qu  on    que  le  Tzar  Ivan  Vasiliévitcb  II  , 
nomme  Sviajsk.  L'exécution  en  fut   se  décida  k  soumettre  entièrement 
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cerojanmc;  Il  lera  cleox  ann^s,  de  1 3  tours  ^  dont  dciuc  sont  re- 
dont  l'une  sous  le  commandement  marquables    pav    leur    hauteur; 
du  Bojard  Morozot',   descendit  le  c'est  là  que  tes    habitans  se  sont 
Volga  sur4ies  bateaux  ,  et  Tantre  rëfagiës  lors  de  la  prise  de  cette 
conduite  par  te    Tzar  lui-même,   ville  ,   par  le    brigand  Pugatchef 
Ces  années  arrivèrent  près  de  Ca-  .en  1774  >  le  3  juillet.  La  ville  fut 
xan.^  dont  elles  commencèrent  le  ^comme  on  sait  réduite  en  cendres, 
siège  le   33  août  de  la  même  année  et  sans  le  courage  et  Factivité  du 
i552.    Ediguer  s'enferma  dans  la  Général  Michelsson ,    alors  colo« 
viÛe,  et  malgré  le  peu  de  vivres  et  nel^  qui  vint  au  secours  de  la  ci- 
le  manque  prcsqu  absolu"  d'eau  y  tadelle  ,  elle  auroit  été  prise    et 
ear  les  Russes  en  avoient  détourné   tous  les  habitans  njtassacrés.  De- 
le  cours  ,  les  Tatares  ne  voulurent  puis  ce  désastre  la  ville  s'est  re- 
entendre aucune  proposition.  Le  levée ,  plus  belle  qu'elle  ne  l'a  ja« 
Tzar  fit  ouvrir  la  tranchée  et  tra-   mais  été  ,  par  les  bienfaits  de  Tim- 
v^iller  aux  mines  ,  qui  étant  bien-  pératricc  Catherine  II,  qui  a  d'a- 
tot  prêtes,  on  ordonna  Tassant;   nord  accordé  a  5o,  000  roubles  ^pour 
les   mines    ayant   renversé     deux   rebâtir  ,  et  qui  n'a  cessé  depuis  de . 
tours»  le  prince  Rourhsky  ,  le  hé-   la  combler  de  biens.  On  compte 
ros  des  Busses,  se  jeta  avec  le  corps   actuellement  à  Cazan  4  couvents  , 
qu'il  commandoit  dans  la  brèche    dont  un  de  femmes,  41  églises, 
et  entra  dans  la  place  au  moment    près  de  3,ooo  malsons  ,  83o  bouti- 
même  que  le  roi  Aléij  y  eny-oit  par    ques  ,  i  église  luthérienne  ,  3  mos-. 
les  remparts  ;    le  combat    devint    quées ,  4  places  publiques ,   une 
terrible  dans  la  ville  même ,  on  se    maison  de  charité  pour  les  deux 
massacroit  dans  les  rues ,  sur  les    sexes  ^  un  séminaire,  une  univer- 
places ,  dans  les  maisons  ;  Ediguer   site ,    4  écoles    normales   et  une 
retranché  dans  son  palais  ,  com-    école  pour  les  convertis  ,  tant  IVfu- 
baltit  et  mourut  en  héros.  Enfin,    sulmans    qu' idolâtres  ,     auxquels 
pressés     de  tout  côté  et  n'ayant   on  apprend  le  russe  et  le  Cathé- 
pkis  de  ressources,  le  peu  de  Tata-    chisnie  ,    qu'on    leur  fiait    même 
res  qui  survécurent  à  c#te  terrible    traduire  dans  leur  propre  langue  ; 
journée    se  aoumireùt   avec  leur    il  7  a  également  une  école  militais- 
ville  au  Tzar.  Le  2  du  mois  d'oc-    re  pour  3 5o  fils  de  soldats  ,  qni  y 
tobre ,  après  avoir  soumis  Cazan  ,    apprennent  à  lire  ,  écrire  ,  Varith- 
le  Tzar  j  .fit  élever  des  autels  ,  y    métique  et  quelques    élémens  de 
établi  les  lois  de  la  Russie  et  confia    géométrie  }  on  leur  apprend  aussi 
le  gouvernement  de  la  ville  et  de    Texercice.    A    Teudroit    où  étoit 
toute  la  province  ,  à  deux  person-    l'ancien  palais  du  roi  de  Cazan  , 
nés  qui  furent  le  prince  Alexandre    est    actuellement    la    maison   du 
Borisovitch  Chouy^koy  et  Vasili  Se-    commandant  de  la  ville.  Les  bou- 
ménoyitch  Sérébrénoy,  Les  choses    tiques  de  I.1  ville  sont  toujours  bien 
restèrent    dans  cet  état    jusquen    fournies,  tant  d'objets  depremié- 
l 'Vf 4  où  Pierre-le-Grand  fit  de  Ca-    re  nécessité  que  de  luxe;  les  m&r-* 
zan    un    gouvernement    à   part ,    chauds  de  Cazan  faisant  uu  com« 
auquel  il  anexa  5  provinces  ;  mais    merce  très-considérable  avec  Mos* 
en   1781  Catherine  II  réorganisa    cou,  Pétersbqurg  9  Arkhangel  et 
ce  gonv.   tel  qu'il  est  aujourd'hui,    aux  foires  de    Makary  et  d'Irbit» 
(Voyez  Tartine  gouv.  4e  Cazan).    On  compte   à  Cazan  ,  d'après  le 
Cazan    a  une  Citadelle  bâtie  en    dénombrement  fait  en  1803,  t)2^ooo 
brique,  c'est  une  enceinte  en  ton-    habitans  des  deux  sexes,  et  plus 
rée  de  hantes  murailles  et  flanquée   de  3o,ooo  si  on  veut  y  compter  les 
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Mahomet^  excepte  qa*Lls  mangent  paré  exprès  ;  elles  emploient  pour 
de  pri^férence  la  viande  de  cheyal  ;  cela  une    pommade  qa'ils  nona— 
ils  boivent  volontiers  du  thé  et  s'en  ment  Soorakh  et  qui  se  compose 
passent  difficilement;  ils  le  cui-  d  orpiment  et  de  chaux  vive  dé— > 
sent  dans  de  petits  chaudrons  avec  layés  afec  de  reanoudellinile.  Ijes 
de  l'eau  et  du  lait ,  j  ajoutent  du  jeunes  filles  s'assemblent  ches   la 
Leurre  et  dusel,' et  le  boivent ain-  iiancée  et  pleurent  avec  elle  «on. 
ai  dans  des  tasses  de  bois  ou  de  por-  changement  d*état  en  chantant  des 
celaine.  Ils  fument  le  tabac  avec  chansons  analogues  au  sujet  ;  deux 
excès  )    m^me  les  deux  se^es  et  hommes  répondent  k  s/es  chansons 
jusqu'aux  enians^  quand  ils  peu-  pour  la  promise  ,  en  assurant  an 
vent  s'en  procurer.  '  ils  sont  ttès-  contraire  que  ce  changement  d'é«- 
polis  entr^  eux  et  encore  plus  en-  tat  est  désirable.   La  veille  du  ma-- 
vers  les  étrangers  ;  chez  les  riches  riage  on  porte  la  jeune  épouse,  sar 
les   femmes  mangent   à  part.  Us  un  tapis ,  dans  la  maison  où  doit 
ont  en/ général  un  grand  respect  se  faire  le  mariage,  et  c'est  Ik  qu'el* 
pour  les  vieillards,  et  pour  hono-  le  voit  pour  la  première  fois  les 
rer  quelqu'un  ils  lui  disent ^zAr/cAo-  parens  de  son  futur  époux  :  la  cé<* 
kal  y  barbe  blanche  ,  ce  sont  les  rémonie  du  mariage  consiste  dans 
vieillards  qui  pour  l'ordinaire  ter-  la  demande  que  fait  le  IMollaà  liaii^ 
minent  les  diuerens  qui  survien-  tevoix,  s'ils consententà  s'épouser^ 
nent  entre  eux,  arrangent  les  ma-*  et  si    le   contrat  a  été  fait  ;  aar  . 
riages,  président  aux  conventions,  l'affirmation  il  leur  donne  la  b^ 
traités  et  arrangemens  de  familles,  nédiction   nuptiale ,    en  'récitant 
qui  se  font  parmi  eux.  Ils  regar»  une  prière,  et  la  cérémonie  est  li«- 
deiit  comme  un  péché  si  les  pa-  nie.  Leurs  réjouissances  pendant* 
^ens  ne  marient  pas  leurs  fils  jeu-  les  noces  consistent  e^u  musique  , 
nés.    Quand  un  garçon  apprend  chants  et  danses  ;  les  repas  de  no- 
qu'un  tel  consent   à  lui  donner  sa  ces  ne  sont  pas  oubliés*  Outre  les 
fille    en    mariage,    il  lui  députe  instrumensde  niusique  qui  leur 
tout    de  suite    un    ami  avec  ses  août  communs  avec  les  Russes,  ils 
pleins  pouvoirs;  celui-ci  marcfaan-  en  ont  encore  cleux  qui  leur  sont 
de  la  fille  tant  qu'il  peut  ;  le  mar-  particuliers  ;  l'un  est  une  espè— 
ché  consiste  en  bétail ,  argent  et  cède  harpe  couchée,  ou  psalt^rion 
Jiabits  ,  en  comptant  chaque  pièce  à  i8  cordes,  l'autre  qu'ils  nomment 
séparément  ;   c  est    pourquoi    ila  Cobasse  ressemblcroit  assex  à  un 
disent  avoir  donné  pour  telle  fenv-  violon  ,  s'il  étoit  couvert  comme 
me  autant  de    létes  :  une  femme  lui,  car  il  en  a  la  forme,  il  n'a  que 
Jeur  revient  rarement  à  moins  de  deux  cordes  de  crin  sur  lesquelles 
3q  roubles,    et    quelquefois    elle  ib  font  aller  un  archet  qui  en  tire 
leur  coûte  5oo  R.  Le  contrat  con-  des  sons  aigres  et    durs  :    leurs  ^ 
sis  te  dans  la  lecture  publique  de  chansons  sont  rarement  rimées^eU* 
l'acte,  .ensuite  le  Molla  fait  une  les  sont  toutes  dans  le  goût  oriental, 
prière,  après  quoi  le  futur  paye  remplies  de  métaphores  et  de  com*- 
à  diflérens  termes  convenus  le  ka^  paraisons;  les  airs  en  sont  presque 
2îm  ou  prix  de  sa  future}  pendant  toujours  guerriers  ;  ordinairement 
tout  ce  temps  il  loi  est  permis  de  les   hontutes   et  les  femmes  dan*- 
la  visiter  ,  en  présence  des  parens,  sent  séparément,  les  hommes  avec 
jusqu'à  la  noce  ,  qui  se'  fait  de  la  vivacité  et  hardiesse ,  et  les  filles 
manière  suivante  :  les  parentes  de  lentement ,  marchant  toujours  en 
la  mariée  l'épilent  pour  lapreniiè-  rond  comme  à  la  dérobée  et  se  car- 
re ibis  dans  un  bain  qu'on  a  pré-  chant  le  visage  avec  les  mains.  La 
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ilêrillle  est  regardée  comme  un  dé-  son  choix  est  tombé  sur  le  plus 

btt,  et  lorsque  le  mari  a  plusieurs  sarant  et  le  plus  yertueux  parmi 

femmes  ,  les  stériles  sont  mépri*  eux  ;  c'est  Djak-Hussein  qui  ëtoit 

Ms  et  mallraitées  par  celles  qui  ont  alors  Âgonn  de  Cazan  et  qui  ré- 

àien&DS.  L'enfiint  lorsqu'îL vient  side  actuellement  dans  le  gouv.  du 

n  inonde  ^  de  quelque  sexe  qu*il  Caucase.  Leurs  ecclésiastiques  ne 

ioit ,  est  toujours  porté  ayant  le  perçoÎTont  rien  ,  mais  les  Tataret 


oeonnom.  Ils  Circoncisent  leurs  comme  les  autres  le  commerce, 
cnCins  depuis  Tâge  de  6  ans  jusqu'à  ou  de  cultiver  leur  champ.  Leurs 
l5;  celai  qui  tait  cette  opération  fêtes  sont  les  mêmes  que  celles:  de 
se  nomme  AbdaL  11  parcourt  pour  tous  les  sectaires  de  Mahomet  : 
cda  les  campagnes  et  fait  cette  c'est  le  Moulyt  Bayramy  le  Ck^ur^ 
^ration  sans  aucune  cérémonie  j  bane  Bayram^le  Ramazan^elc.  En 
les  riches  dans  ce  cas ,  payent  pour  prêtant  serment,  ils  prennent  le 
les  pauvres  ,  estimant  la  circonci-  Coran  et  s'en  frappant  trois  fois  la 
iVm non-seulement  une  œuvre  mé*  poitrine,  ils  disent  :  «  Que  ta  ma- 
ritoire  ^  mais  indispensable.  lU  »  lédiction  me  poursuive  à  jamais, 
enterrent  leurs  morts  après  les  »  si  je  prête  le  serment  de  mau'-^ 
iToir  enveloppés  d'un  linceuil  et  9  vaise  foi.  » 
imsh  d'eau  et  de  camplire  ,  avec  Cazanka  ,  (XasanKa.)  rir.  du 
kl  mêmes  cérémonies  que  les  ^^^^  ^^  Cazin  qui  a  sa  source 
Turcs  et  tous  les  autres  Mahome-  ^^^  ^^  ^^^^^  du  district  d'Arsk, 
U«  lûujottrs  le  visage  tourné  ^  ^5  ^^„^  je  j^  ^^  du  même 
w  la  Mecque;  ils  déposent  le  ^^^ .  elle  coule  de  là  vers  rouést, 
wrps  dans  la  fosse  sans  cercueil ,  ^^  ^  ^ ^^  ^^^^^^  ^^^^j^  ^^  Kitchmés 
mettent  rarement  une  pierre  des-   ^  -^^  ^^^3  ,^  y^l      ^  ^  ^^r^Ug 

m  et  encore  plus  rarement  une  au-dessous  de  la  ville  de  Cazan. . 
iflfcriptiou  sur  la  pierre  :  cepen-  -, 
«lant  il  y  en  a  qui  le  font ,  et  c'est  .  C^zank a  ,   (  KasanKa:)    petite 
alors  presque    toujours   quelques  ^^^^T^  4^^  ^^ule  dans  les  terres 
mseis  du  Coran  ,  avec  le  nom  du  ^^«  Cosaques  du  Don  et  les  sépare 
«funt.  Us  Tatares  de  Cazan,  sont  «**  g^uv.  dcYoronej.  Elle  se  jette 
très^iacts  à  la  prière   et  ont  dc3  ^"«  ^®  P<>^-     "         , 
petites  Mosquées  <hns  chaque  vil-  Cazi-Coumyks  ,  (  Kasu  -  jTi;- 
bgc;   dans    les   villes  elles    sont  JfihiKU')  vcm^Xq    Mahomelan  qui 
dW  assez  belle  apparence  et  très-  vit  près  du  gouv»  du  Caucase.  On 
proprement  tenues.  Leur  hiérar-  s«PPO«e   que  ce  sont  les  ^lescen- 
cbie  ecclésiastique  est  composée  de  *^^"*  ^^*  Kpzais  ,  qui  s  étant  éta- 
la manière  suivante:  les  anciens  hlis  après  les  Petchenr gués  sur  les 
lo'ils  appeUent  Agouns  ,  U  v  en  a  ^^«^^^  ^^,  '^    Couma ,  en  ont  pris 
trois  dont  l'un  réside    k   Cazan  ,  *«  ^«"*  ^«  Cazi-Coumiks. 
IWe  à  Tobolsk  et  le  troisième  à  Cazim  ,  (  Kaaujub.  )  rivière  du 
Astrakhan;  les  Mollas,  les  maîtres  gouv.  de  Tobolsk,   qui    se   jette 
fl écoles,  qu'ils  nomment   Âbyse  dansVObby. 

j  «l  les  Muédzins.  En  1792  tous  les  Chadrïnsk  ,    (  lUa^puHCKd.  ) 

"tares  habitant  la  Russie  ,  reçu-  Yille  du  gouv.dcPerm  et  chef-lieu 

|f«tuQ  chef  suprême  de  leur  re-  de  district.  Elle  est  bâtie  sur  la 

!  «gion;  ce  Muphtî  leur  fut  accordé  rive  gauche  de  Tlset ,  soiisle  55^ 

P«r  rimpëratrice  Catherine  11^  cl  47'  de  lat.  sept,  et  le  81°  lo'  de 
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«long,  orient.,  renferme  3  églises  Chatsk  ,  (uiamcKd.)  Vîlle  tla 

et  49000  habitans  des  deux  sexes,  goùv.   de  Tambov^ ,  chef-lieu   de 

Chaf-hausen,    (  Ula(t>  "  tau"  district.    Elle  est  siliipe  sur  une 

9«k5.)  petite  colonie  allemande  ou  petite  rir.  qui    lui  a   donné  son 

Çouv.  de  Saratof,  sur  le  Volga,  près  nom  ^  sous  le  54^  26'  de  lat.  sept» 

de  rirguiss.  Ses  habiuns  sont  in-  et  le  69°  34'   de  long,  orient.  ^  h. 

dustrieux  et  riches.  iS?  w.  de  Tambow.  Cette  ville 

■     Cl 

te  quatre  de  ce  ntna  dans  le  goav.  ■  

de    Penn  ,     district    d'Kcaterin-  «"ont*  «  w>"0  personnes  de»  deax 

hofMTg^  apparlenaotes  à  diflerens  «««  :   elle  est  située  dans    une 

particiiliers  :  elles  sont  toutes  de  P'a^»^  immense  el  très  -  frrttle. 

fer,  quÏT  est  même  d'une  bonne  Chavli  ,  {tUatAu.)  pet.  ville 

qualité.  ""  gou».  de  \  ilna  ,  nouvellement 

rxTn.     fm         \    -.    -•     J  érigée  en  cLef-lien  de  district.  Klle 

gouv.  de  ^Jad,m.r.  pU.  va  se  jeter,   „^  Coukot ,  qui%e  jette  dans  U 

?J™,W     r'IT"   **"  fT  ^*    Mocha,  et  s'ur^e  grand  chemin 

laroslaw     dans  la  petite  ^erle.  ;  ^^^e  de  Kovno''  à  Mittou  ,  à 

Chakh-Témirskoy  ,    {niaxh.   ^^  ^.  n.  Ouest  de  Vilna.  C'étoi» 

^itC^r„?li-"'"*  j^^'^^T  *  «ciennertent  une  commanderie 
ricbe ,  dans  le  gour  d  Orenbourg,  jc  1  ordre  Teutonique,  ensuite  «S- 
&  70  w.  de  la  Tille  de  ce  nom.  ^^^        ^  grands  -  dn«  de  Litna- 

CHAKVII.SKOY  ZAVOD  ,  (ma*.  Sie.™^  région  chrétienne  n>  a 
*UKCKou  aaeoRh^  Ls.ne  de  cui-  ^j^  ^^^^i^  „^  j,„,  1^  VXeme 
yra  au  gour.  de  Perm  ,  i  3o  wers.   gU^le 

de  Çoungour ,  et  appartenante  à  la  CnisFrER ,  (  nie4,4>epl.  )  Co- 
fem.lle  Demidof.  i^^ie  aUemanàe  com?,^  de  60 

CHMDAi  ,  {maJifl^aù,}  riT.  du  famillrs  luthériennes  ,  établie  en 
gonv.  de  Penza  ,  qui  se  jette  dana  ,„6)  j^ns  le  gouv.  de  Saratof,  sur 
laMochka-  les  bords  du  \olga.  ' 

gouv.  de  N.iégorod  ,  surlaqueUe  plu,  grandes  riV.  navigables,  qni 
est  la  ville  d  A  r«mass.      ■  j;  j^»^  d,„,  1^  y^,       %^y  ,„;,  '^^ 

LHANiA,fliraitA.)»-iv.dagonv.  g^and  lac  de  Belo-Oiéro  ,  ou  lac 
de  Smolensk  ,  qui  parcourt  aussi  Blanc  ,  et  apros  avoir  parcouru 
une  partie  de  celui  de  Calouga  ,  p^sque  tout  fe  gouv.  de  larosla^r, 
pour  se  jeter  dans  1  Ongra.  Il  y  a  ^a  se  jeter  dans  le  Tolga  ,  i  l'en! 
plusieurs  papeterie»  eublie.  sur  d^it  où  est  bâtie  la  ville  de  Ri- 
«es  bords,  »  4,    j     binsk.  On  communique  également 

LHANTAtt,  (XnaHWap 5.}  lU»  de  par  son  moyen  avec Pétersbourc  ; 
la  mer  d  Okotsk ,  ou  plutôt  du  ^^  une  partie  des  bateaux  de  Ri- 
grand  Oecan  oriental ,  presque  i,|„,,^  j^*  remontent  jusqu'au  lac 
VIS- à  -  VI»  de  1  embouchure  de  Bia„ç  ^  ^^  j^  i^  ^^nt  dans  fa  (  ,ov  ja, 
1  Oucti*  q^j  y\çj^x  d^étre  réunie  par  un  ca- 


re-Ic-Grand  a  eu  le  projet  de  réu-  muiiique  avec  le  lac  Ladoga, 
nir  par  son  moyen  y  le  Don  avec  Beaucoup  de  grandes  riv.  se  jet* 
le  Volga.  tent  dans  la  Cbeksna  :  les  prlbci- 


\ 
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fàes  iOQtIa  .Sonda  «  VOaloma,  la  pur.  ie  IVfdscoti,  elle  se  jette  dans 

SUvenka,  la  Son khoaa,  la  PiUma^  via  Klîaxma. 

b  iH>^ojaet  I'  >ii*(hra.  Ch  GRSotr,  (  JHep  conà*)   Voyez 

Crklaks^  fjffexaHch^)  pet.  rlv.  -Rherson. 

iu  gouT.  de  Peaza.  Elle  se  jette  Cuicbr-cotane  ,    {UIuw^ko^ 

^os  la  w'-onra*  manh.)  c'est  la  Sème  des  îles  Coa- 

CHgLKoVAiA  60RA  ,  (la^Axo.  «•*"«   T-"»?  «  q«el«iues  habUans.  Oa 

êOR  toprt.)  OU  montagne  de  soie.  ^J^^^  au  nord  de  l'île  un  volcan 

Crst  une  df's  montagnes  de  rOùral,  ^^  p«5«t  au  midi  un  wlcan  ,  dont 

dans  le  ^nuv.  d  Orenhonrg  ,  ainsi  *^*  <*i"untions  sontasse^ fréquentes, 

«ommée    par    la  grdnde  quantité  ^f^^  "®  ^^  *  ^o  werstes  de  la 

d'asbeste  qu'on  y  trouve.  7®°»^  nommi^e  Kharimakotane. 

c:HiLowF:,(itf<?^o^*.)  c'est  une  ,  Cwigodane,  (jU'uo^aHb)  île 

issrz  glande  i-W.  qui  a  sa  source  ^«  '  océan  onent.  {Voyex^  Tchiko* 

dbnslegour.  de  Pskov ^et qui  passant  ^"V,/ 

ï  travers  la  ville  de  Porkbow,  en-  .V»*  ^^^^  9  (UIuAKa.)  rîv.  de  Si- 

tre  dans  le  gouv.  de  Novogorod  ,  ^^^^  <*«'*»  '<?  ë^av-  d'IrkouUk,  qui 

oà  elle  se  jette  dan  s  le  lac  Ilmen,  du  ^n  se  réunissant  avec  l'Argouné, 

côté  occidonul.  forme  le  tl#uve  Amour.  On  trouve 


e6té  occidental.  .  

Chémi  4,  (UleMH.)  Atak  et  Se-  F«/  <*f  ««  ^^^n'^on  avec  l'Argounë, 
mitchi,  trois  îles  de  l'océan  orien-  ^.«J*  rbubarlje  qai  y  croîlentiuan- 
fai  ,  que  l'on  confond  avec  les  lies  J^J^  >  «'  quoiqu'on  préfère  celle  du 
Âiéontiennes  ,  mais  qui-  n'appar-  Thibet  et  de  la  Chine ,  l'expérien- 

ioatàloo 

vrp^  et  sont  toutes  très-petites.  Cel 


pas  à  cet  archipel.  Elle  ®®  *  prouvé  que  ses  effets  médici- 

1 W.  sud-^st  de  Vîlede  Cuî-  ^"*  étoient  les  mêmes*  On  y  trou-» 

,.. ,  ..^nt  toutes  très-petites.  Cel-  ^«  «""»  ^«  l'*^»»»- 
led'Vtakest  un  peu  plus  grande        Chilkinskot,  (IOujikuhckoû.) 

qao  nie  de  Bering.  Les  insulaires  ^avod,  mine  dargent-très  ricHe  , 

les  appellent  communément,  ainsi  ?""*  ^  l>ords  de  la  Chilka.  On  tire 

qae  d'autres  plus  petites    qui  les  l©  »nin^rai  à  3o  toises  de  profon- 

avoîsinpnt ,  avec  les  îles  de  Bering  ^^^^'  ^^^  ™»«»^  contient  de  l'or, 

et  celle  de  Cuivre,  du  nom  de  Za-  ,    Chuunki  ,     niupunnu.)    c'est 

sknaue*  "  3eme  des  îles  Courillt.  tUe  est 

r^w««>x,»««  *Tt     ^         T    \  i  26  w,  de  distance  de  la  seconde; 

1     -    !fi     '    j  tIîeH<pejih^t>,)  aes  bords  ne  présentent  qu'un  roc 

colonie  Allemande,  composée  de  „„j  .  ^lu  «'^  «..  .,^  Jl«*     . 

41  familles  lutL^rienne..  Elle  a  ëlé  Tv  .hnrd«^Ô.Ï^t„Z»^r  f    °" 

Itablie  dahi  le  gouv.  de  Saratof,  et  "  {J^  !„  JhÎ  T^t«  T^' 

.ar  le.  bord,  °du  Volga  en  lyôJ.   v  vTCr   U  ÏT^c^'-l'^T^  "^ 

T     o  1  r?r  1 1      '«       V  ^*   ponr   la  chasse  de  l  oiseau 

L«Ra«.e.lai.omojentYablonofta.  kommë  Ara  ,  dont  le»  plumes  ser- 

CBENKOOR8K     ttItcHKvpcKh. )  ^^^^  j  l-habiUemenl  de, insulaire», 

t'J  o^f^T/  t  ïr'^t^'**»,  Cette  île  est  ronde,  on  luidom,; 
fc  Ga"  5'  de  lat  «ept  et  le  52°  33'  fy,  ^.  de  circonférence  ;  elle  a  «n 
de  long,  orient.,  bat.e  sur  la  Vaga,  ?„,„,„  éteint  an  milieu:' on  y  cha»- 

i  Arkbangel ,  et  ne  contient  rien  ^'est  pa»  habitable  à  caasedu  man- 
de remarquable,  g  j„t,l  d'eau  ;  car  on  n'y  trou- 

Œv^^d;  Cr        "'"*  quelque»  creux  Vè.  U  plaie.. . 

le  gouT.  ae  rerm.  Chkiove,    f  XffKJto-iô.  )  Ce»»  . 

Chxbna,'  (IZZepAa!.)  pet.  rir.  du  ane  peu  yiUe  du  gonv.  de  Mobilef. 

ToM.  1.  i3 
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r^golîèreineiii  bâtie  et  assez  peu-  Nétenbourg.En  i353lesNoTOgoro-* 

plëe.  On  j  &il  uii  grand  commer-  diens  la  reprirent  et  l'entourèrent 

ce  de  marchandises  étrangères  que  de  mnrailles  en  pierres*  Les  8aé— 

*  les  Jaifs  apportent  d'Allemagne  et  dois   s'en    rendirent  de  nouveau 

au'ils  vont  revendre  ensuite  dans  maîtres  en   i4i<9  elle  fut  ensuite 

1  intérieur    de    la  Russie«    On  y  plusieurs  fois  prise  et  reprise,  taia«> 

trouve  trois  côuvens,  dont  un  rus^  tôt  par  les  Russes  ,  tantôt  par  le# 

«e ,  un  catholique    de  l'ordre  de  Suédois,  {usqu'à  l'année  1702,  où. 

Sr«    Dominique  et  uu    de  Grecs-  Pierre-le-Grand  en  ayant  fait  lai 

Unis;  il  y  a  aussi  une  synagogue,  conquête  9  la  fit  fortifier  rëguliè-« 

Le  marche  construit  en  pierres  est  rement   et    la   nomma  Chlussel-» 

fort  beau,  et  les  rues  bien  allignëes.  bourc.  On  y  trouve  un  palais  îm*-» 

Ce  petit  endroit  appartenoit  an-  périal ,  bâti  sur  une  petite  Ile  de 

eiennement  k  la  fiimille  des  Polo-  la  Neva  ;   les  faubourgs  de  cette 

nois  CfaotUiev  itch  ,  ensuite   aux  ville  sont  bâtis  sur  le  bord  mérî-» 

princes  Tchertorijsky  ,  puis  à  M'  dional  duilenve.  On  y  trouve  une 

'  Zoritch  y  auquel  Catherine  II   en  ûbrique  d'indienne  ou  de  perse  , 
fit  don  ;  la    couronne  vient  de  le  très-considérable  ,    appartenante 
racheter  dernièrement  de  ses  hé-  à  un  particulier  nomme  Léman  ; 
rîtiers.  Chklove  est  encore  remar-  il  y  a  établi  /^o  métiers  qui  lui  font 
quable  par  la  victoire  qu^y  a  rem-  annuellement  20,000  pièces  de  cet- 
portée  le  Tzar  Alexis  Mikhaylovitch  te  étoffis;  on  y  emploie  de  deux  à 
sur  les  troupes  de  la  Pologne  ,  qui  trois  cents  ouvriers.  / 
ëtoient  au  nombre  de  1 0^000  hom-        Choba  ,  (ii7a5a*)  pet.  riv.  Su 
mes  et  commandés  parle  maréchal  eouv,  de  Novogorod  j  qui  se  jette  * 
de  Lithuanie  prince  de  Radaivil  :  dans  le  Yolkhof»   On  y  construit 
c'est  aussi  près  de  là  que  le  général  quelques  barques, 
comte    de    Levénhaupt   passa   le        Chocha  j  {nioma)  riv.  qui  sé«* 
Dneper  en  allant  au  secours  de  pare  le  gouv.  de  Moscou  de  celui 
Charles  Xli.  de  Tver ,  et  qui  se  jette  dans  le 

CHLUssELBquao ,  {niJiiocejit*  Yolga. 
^ypc&O  forteresse  du  gouv.  de  Pé-  Cho-oum-Tcbov  ^  {UIomlJjÊ:^ 
tersbourg  et  nouvellement  chef-lien  t  u.  )  C  *est  la  première  ae%  VLe%  Cou« 
de  district.  Elle  est  bâtie  sur  une  Ile  nlls  en  comptant  depuis  la  pointe 
qui  est  au  milieu  de  la  Neva  et  à  méridionale  du  Camtchatka  y  dont 
1  endroit  où  elle  sort  du  lac  liadoga,  elle  n'est  séparée  que  par  un  di- 
sons le  5q^  8'  de  kt.  sept,  et  le  troit  de  i5  w.  de  largeur.  Salon* 
48^  4^'  de  long,  orient.,  à  53  gueur  du  nordau  midiestdeSow. 
iverstes  de  Pétersbourg.  Elle  a  été  et  sa  largeur  de  5o  w.  Sa  c6te 
construite  en  i5a4  9  pA<*  les  ordres  orientale  présente  un  rocher  escar-. 
du  grafikl--duc  lôury  Danilovitch  ,  pé  et  presqu" inabordable  ,  on  voit 
pendant  son  expédition  avec  les  également  beaucoup  de  rochers 
Novogorbdiens  et  les  Pskoviens  sur  les  autres  côtes  j  mais  on  peut 
contre  Viborg.  On  nommoit  alors  y  aborder  facilement.  L'Ile  con-» 
cette  lie  Orekhov  ,  paf  sa  forme  tient  plusieurs  lacs  dont  celui  du 
oblongue  et  ressemblant  à  une  milieu  â  au  mpins  5  vf*  de  circon— 
noisette ,  ce  fruit  se  nommant  férence ,  il  en  sort  une  rivîèt^  qui 
Orekb  en  russe  ^  de  là  le  nom  d'O*  se  jette  dans  la  mer  et  qui  est  lu 
rekhovetx  et  ^suite  celui  d'Oré-  plus  considérable  de  Ttie.  En  gé-> 
chék  qu'on  donna  à  la  forteresse*  néral  toutes  ses  eaux  sont  poisson-» 
Les  Suédois  l'ayant  prise  en  13479  neuses  ;  on  trouve  des  forets  dans 
changèrent  son  nom  en  oeini  de  cette  tle  >  il  y  croit  plusieurs  baies 
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H  racines  dont   kt  babiUns  te  Choulbinskot  9  (  Uliixhôuw» 

notirri5sent,et;sartontl'l)erbedoaoe  ckou.)  Zàvode,  mine  d'argent  et 

00  Slatkaïa-trava  ,  dont  on  distille  de  cuivre,  dans  le  gonv.  de  Tomsk^ 

^  Teaa  -  de  -  rie   an  Camtcbatka.  district  de  Biisk  ,  snr  la  Chonlba  , 

On  7  a  d^couTert  des  mines  ,  dont  non  loin  de  son  emboacbure  dans 

«ne  d'argent  a  ëié  exploitée  pen*  Tlrticli. 

dant  qnelqne  temps.  Leé  femmes  CHO0MAGiNSEÏi  -  ostrova  , 

de  cette  tle  font  du  fil  arec  les  or-  (Uju^aenHCKie  -  ocmpoôa.)  îlea 

ties  qn  elles  savent  employer  com-  je  Chonmagîn ,  dans  l'océra  orîen- 

me  le  ehjanrre.  On  y  comnte  44  tsA  ;  ainsi  nommées  par  le  capi- 

i^bîtans  mâles  ,  qui  paient  le  tri-  taine  Bering  ,  qui  les  a  déoonver- 

bat  ;  ils  sont  Camtcbadalls  plulAt  tes ,  du  nom  d'un  matelot  russe 


cependant  ils  se  sont  mêles  avec  ye„  le  nord-est  du -côté  de  la  côte 

fes  liabitans  des  autres  tles ,  dont  d'Abaska.  Elles  sont    babilëes  et 

9s  ont  même  pris  les  usages  et  le  taules  fort  montagneuses;  les  deux 

jBOAtnme.  plus  grande  se  nomment  Onnga 

Chossiua  9  (  niocujua*  )  pet.  et  Nagaï. 

Hf.dugouv,  de  Yiatka  et  qui  se  CHOi7RiiAifiKOLSKOYETCHOU&- 

jette  dans  la  Yiatka.  uiNskoY   ,      (   lU^pjuanuKOJU'^ 

ChoughiRB  ou  CHAVAcaiRKy  CKOÛ»)  dcux  usiucs  de  cuivre  du 

(m^tuuph-)   I7ème  et  Tune  des  gouv.  de  Viatka,  dontontirebean-^ 

plus  erandes  îles  de  Tarcbipel  des  coup  de  ce  métal. 

Cdnrms.  Elle  est  à  3o  w.  de  Ké-  Christinestad  ,  {Xpucmunc'^ 

toia,  qui  en  est   la    i6ème«  On  cma/^h.)  feU  viUe  maritime  delà 

trouve  entre  elles  d'autres  petites  Finlande ,  province  de  Yasa.  Elle 

Iles  qui  ne  sont  qne  des  rocbers  a  étébfàtieen  1649  V^t  le  comte 

inbabitéd.  1^  partie  méridional*  Pebr  Brabé  y  sur  la  péninsule  de 

de  nie  de  Cboucbire  est  couverte  Coppa. 

de  montagnes ,   parmi    )e$qnelle»  Chtad  ,  (  Dl/no^S*  )    colonie 

est  un  volcan  étcmtr  allemande    de  ôo  familles  lutbé- 

Choira  ,  (Hfayi.)  ville  ancien-  tiennes  ,  dans  le  gouv-  de  Saratof , 

ne  ,  mais  jitite  du  gouv.  de  Yladi-  »«»  le  bord  du  Volga  ,  établie  en 

mir.  Elle  est  située  sur  la  Tésa  ,  à  1763. 

ii5  w.  an  nord  de  Yladimir  :  elle  ChvÉdeic ,    (  mâ^Aenb.  )    pet. 

est  sons  le  56®  3;'  de    lat.  sept,  et  colonie  de  5o  familles  suédoises  , 

le  59°  20'  de.  long,  orientale.  On  établie  en    1763  sur  les  bords  du 

j  remarque  6  ^lises  en  briques,  un  Yolga  ,  dans  le  gouv.  de  Saratof. 

ancien  rempart  de  terre  et  quel-  Clarisse,  (KJMpuch.)  colonie 

eues   bastions   ruines.     La   villa  Allemande  du  gouv.  de  Saratof , 

compte  1600  babitans  des    deux  établie  sur  le  Yolga.  On  jr  compta 

sexes,  qui  sont  pour  la  plupart  5b familles. 

oommèrçans;    ils  parcourent  les  CifacovSKOt  ,    {KAeHoecKOû-J 

différentes  provinces  de  l'empire,  (Roudnik ,)  Cette  mine^de  fer  sa 

ej  colportent  de  Tune' à  l'autre  les  trouve  dans  le  gouv.  de  Yiatka. 

maxvfaandises  qu'ils  acbettent.  On  ftoo  ouvriers  y  travaUlent  sans  c^ 

£at  de  bonnes  toiles  et  du  savon  se  pour  en  tirer  le  minerai.  Elle 

dans  cette  ville.  est  d'un  moindre  rapport  que  çd- 
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les  qaS   se  trouvent  dans  le  gour.  vent  la  clironîqae  de  Ne^^for,  ^^ 

de  ToboLsk.  qu'il    place  dans   la  province  d.e 

Cléopinskoy,  (KJieonuHCKOû.)  TooroY, 

(Roadnik.  }  >iipe  de  enivre.  Klle  Cletskaïa  stanitza,  {KJiem» 

8C  fronve  dans  le  gouv.  deTomsk^  CKan'cmaHut^a.)  Bourg  des  Cosa^ 

et  fournit    beauconp  de  cuivre.  ques  du  Don  j  sur  la  rive  droite 

Cléstchino  ozebo  ,  {Kjlcuiuho  ue  ce  fleuve. 

csepo»)  On  nomme  ain3i  un  lac  Chtvtff ,  (Kjiese^i^.)  pet.   rîr* 

très-considërabie    qui,  se    trouve  du  gouv.  de  Tcbernigof,  district 

dans  le  couv.  de  Vladimir  y  et  sur  de  Gloukhof.  Klle  se  jette  dans  le 

lequel    la  ville  de  Pérès lav  est  si-  Sejme    et  n*e$t  remarquable  qne 

tuëâ.    Ce  lac  a  plus  de  8 ,  w.  de  par  la  ville  de  Gloukhof,  bâtie  sur 

largeur  en  tous  sens  et  ses  eaux  ses  bords. 

sont  très-pures  9  son  fond  est  de  ChiAZMKy{KjiA3^jLa,)T\r.A%9eM 

gravier,  la  Troubéj  le  traverse  sans  oonsidërable  qui  prend  sa  source 

mêler  ses  eaux  avec  les  siennes  ;  dans  le  gouv.  de  ftioscou  ,  district 

car  on  peut  en  suivre  le  cours  dans  de  Dmitrof ,  et  qui  courant  de  là 

le  lac  et  les  distinguer  par  leur  Sud-Est ,  en  parcourt  une  partie  , 

blancheur.  On  y    pèche  quantité  traverse  la  ville  de  Dogorodsk  et 

de  poissons  ,  et  particulièrement  continue  sa  course  dans  le  gouv. 

une  espèce  de  hareng  ,  que  les  ba-  de   'Vladimir   qu'elle  traverse    de 

bi  tans  d'un  village  voisin,    seuls  l'ouest  à  Test  dans  toute  son  étea« 

propriétaires  de  {a  pécfae  ,  funient  due  j  et  ^^près  avoir  passé  par  les 

et  vendent   avec    avantage  et    en  villes  de 'Vladimir ,  Covrof^  Vias» 

quantité  ^  à  Moscou  et  a  Péters-  niky  et  Gorokhovetz,  elle  va  se  je« 

bourg.    Ce  lac  est  encore  remar-  ter  ^  non  loin  de  là  ,  et  déjà  dans 

guabie ,  en  ce  que  Pierre  l^''  j  jeta  les  frontières  du  gouv,  de  !N  jégo<^ 

les  fondemens  ae   la  marine  rosse,  rod  ,  dans  TOca  ,  à  3o  werstes  de 

eu  y   faisant  construire  en  1691  distance  de  son  embouchure  dfios 

pour  son  instruction  ,  une  frégate  le  Volga,  l^a  Cliazma  est  tort  pois-» 

et  quelques  autres  bàtimens  d'une  sonneuse ,  elle  est  remplie  de  bas* 

moindre  grandeur,  sur  lesquels  il  fonds  ,  ce  qui  la  rend  peu  propre 

s*exerçoitaux  manœuvres;  pt  lors-  à  la  navigation  ,  cepenctant  elle  est 

qu'en   1694  ^®  exercices    furent  navigable    depais     Cavrof,     d'où 

achevés ,  il  fit  démonter  la  frégate  partent  chaque  année  quantité  de 

«t  voulut  qu'elle  fàt   conservée,  bateaux  Vemplis  de  chaux   et  de 

ainsi  que  les  bateaux,  sous  un  ban-  pierres  calcaires,  pour  entrer  dans 

gar  construit  exprès  en  mémoire  l'Oca.  Beaucoup  de  petites  riviè* 

oe  cet  événement  :  la  irégate  n''e-  res  se  jettent  dans  la  Cliazma. 

xis te  plus,  mais  lès  bateaux  y  sont  Climovitchi  ,    (KJtujuoûutK) 

encore   soigneusement  conservés,  pet.  ville  du  gouv.  de  Mohilef  et 

Ce  laè  porte  aussi  le  nom  de  Pé-  chef-lieu  d'un  district.    Elle  est 

reiasslovsk;  et  c'est  sous  ce  nom  sous  le  53^  4?'  ^^  1^^«  %e^X.  Ct  le- 

qu'on    le  connoit  davantage  dans  5o^  3i'  de  long,  orient. ,  à  124  w« 

tout  le  pays.  de  distance  de  Mohilef.   Cette  vil-» 

Cletzk  ,  (jT^tf  m  ck5«)  pet.  ville  le  n'a  rien  de  remarquable  ;  onr 

fortifiée  du  gouv.  do  Minsk,  dis--  voit  une  seule  église  et  une  école 

trict  de  Sloutzk  ,  non  loin  de  Tou-  juive.    On  y  compte  i^aoo  habi«-> 

rova  ,  anciennement  çbef^lieu  des  tans  des  deux    sexes ,    dont   3oo 

possessions  de  la  famille  des  Rad-  Juifs. 

zivils.  Il  est  probable  que  cest  la  Cline,  (KJiuHb,)  Cette  p^t.  vil- 

même  Cletzk  ^  dont  parle  si  sou^  le  du  gouv.  de  Moscou  est  sous  le 
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JP  îo'  de  lat.  sept,  et  le  54^  25'  le  55^  3g'  dç  lat.  sept,  et  Iç  62^  3^' 

delongtt.  orient.  Elle  est  ài82  w.  de  long,  orient,  à  96  wXM  Nijé^ô- 

de  distance  de  cette  capitale  et  bâ-  rod.  On  y  trouve  4  «églises,  le  nom- 

lie  sur  -les  deux  rives  4'vii>c  pet«  bre  des  liabitans  est  peu  consld^* 

rif.  an  on    nomme  Sestra.    Cline  rable  j  car  6n  j  compte  k  peine 

«t  cheMiea  d'nn    district  et  se  looo  personnes  des   aeux  sexes, 

troure  sur     le  grand  chemin  de  Les  environs  de  la  ville  manquent 

MoMoo  k  Péteraboiirg.  t>n  y  trou-  de  bols  ,  les  babiians  sont  obligés 

fv  4^f(^^^<^  ^^  lo^y  ba bilans  des  '  d'aller  en  chercher  très-loin, 

âcia  scies.  La  seule  chose  remar.  Cniajitzy  ,    orwiifium,*.)    pet: 

ijuable  quon  puisse  citer,   cest  adroit  du  gouv.    de  Mohilef,   k 

qaelb  eioit  anciennement  le  pa-  .  /  ^,  ^e  cette  vUle  ,  sur  la  Likhva. 

trimomede  la  famille  des  Roma-  jl  a Vjt  remarquable  que  par  deu^ 

sols  actuellement  régnante.  couvens  qui  s  y  trouvent ,  dont  un 

Clitghkinskoy     boudnik  I  de  Dominicains  et  Tautre  de  Car* 

{K^azKUHCKOÙ  pi^/^HxiKb,  )    mine  ines. 

l'argent  assez  riche,  près  de  cel-  .  C0BI14,  {Koôpa)  riv.  dugonv, 

k  de  Nertcbinsk.  de  YiatLa  ,  qui  traverse  un  pays 

Clutcharefjca  ,   ÇKAKftapeâ'  rempli  de  forêts,   se  jette  dans  la 

xo.)  pet.  riv.  du  gouv.  de  Penza.  Yiatka  ,  et  fournit  dç  bois  à  beau- 

£Ue  se  jette  dans  la  Lemja.  coup  de  provinces. 

CiUTCHr,  CJT^iorw.)  colonie  al-  Cobrine,  (Koôpund.)  pet.  vit 

Jemande  du  gouv.  de  Saratof ,  sur  fe  du  gouv,  de  Grodno  et  chef.liea 

un  ruisseau  nommécommecUe,  et  de  distncU  Elle  est  situëe  sur  la 

qw  86  lette  dans  le  Caramich.  Elle  Moukbavetz  ,  qui  se  jette  dans  le 

O|a62werstesde8aratot..6o  fa-  bug  et  se  trouve  à  i33  .wersies  de 

mules  reformées  composent  cette  Grodno. 

^"*^'^*  COBYLIAKT^  (XoÔbêJMKuJ)  pet. 


core  une  pèche  abondante  aux  ha-  annuellement. 

bitans  dans  toutes  les  saisons  de  Co^ylinskaïa  «tanitza,  {Ko^ 

**  SbiJiuHCKaA  cmaf4Wï4a.)  bourgdes 

Ckiajef  9    ( KHAJKeed.)    C'est  Cosaques   du  bon,  situé    sur  ce 

une  lie  très-haute  qui  se  trouve  fleuve  y  non    loin  d'une  petite  ri- 

^s  le  Dneper  ,     au-dessous  de  vière  nommée  Coboulka  ,  qui  en 

l'einboachure  de  la  Samara.  Elle  sort  et  s'y  rejette  à  quelque  distan-^ 

>  300  toises  d'étendue  ,   et    on  j  ce  plus  bas  ,  et  qui  par  conséquent 

trouve  beaucoup  de  serpens.    I^a  devroit  plutô^  se  considérer  com- 

Btrigation  du   fleuve  jusqu'^à  cette  me  un  bras  dû  Don. 

flfyocquifait  plus  de  800  wer. ,  Codak  ouCoudak,  (Ko^akà-) 

0  est  pas  embarrassée  ;  mais  plus  ci  -devant  pet.  forteresse  et  actuel- 

W ,  on  rencontre  i3  cataractes,  lemcnt  bourg  du  gouv.  d'Ecathé- 

$Qr  ane  distance  de  60  werstos.  rinoslav,  situé  sur  le  bord  occi- 

Cniahinine  9  [Kh/hihuh^»)  pet.  dental  du  Dneper  ,  au-dessous  de 

^jUedu  gouv.^  de  Nijégorod  ,  chef»  l'embouchure  de  la  Samara  et  au<- 

1*11  de  district.  Elle  est  située  sous  dessus  de  la  i«'e  cataracte,    qui 
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lui  a  donné  son  nom«  Ce  petit  en-  te.   Les  habitans    de  cette    ville 

droU  se  trouye  à  8  Wf  seulement  font  cependant  on  commerce  con— 

d'£ca{faërinoslay  ;     il  ^  fat  bâti  en  sidérable  de  fourrures  de  toute  ei 

1637  ,  par  le  maréchal  de  Pologne  pèce  et  de  poissons  de  mer  qn  î 

ConctK- Polsky  ,   pour  empêcher  salent   et  fument  en  quantité,  et 

les  incursions  des  Cosaques  sur  les  qu^ils  rendent  ensuite  à  Arkhan— 

terres  des  Turcs  ,   ce  (j[ui  indis-  geL  Tous  les  peuples  qui  vont  à  la 

posa  oespremiers  et  occasionna  leur  pèche  de  la  morue  ou  delaba— 

Snerre  avec  la  Pologne  y  h  la  suite  leine  >  dans  ces  parages  ,  ne  pei»* 

e  laquelle  ils  se    soumirent  en  vent  s'empêcher  de  venir  relâcher 

1654  à  la  Russie.  Le  Yoévode  rns-  à  Cola ,  ou  au  village  de  Panoia» 

ee  Népluïef   la  rebâtit  conjointe-  Toute  cette  c6te ,  jasquk  la  Lo- 

ment  avec  le  £simeux  trattre  Mazé-  ponie  danoise  ,  n  oflro  que  peu  de 

S  en  i6S8.  En  1787,1e  jxmiy  ports  où  l'on  puisse  se  mettre  k 

therine  II  partit  d'Ecatherinos-  rabri  d'un  orage.  Les  habitans  de 

lav  pour  allerau-devant  de  Joseph  ce   district   font   en   général  an 

II,  qui  vojaeeoit  sous  le  nom  de  grand  bénéfice  en  vendant  de  la 

comte  de  Falkenstein ,  mais  il  la  graisse  de  baleine  et  une  quantité 

S  révint  en  venant  à  sa  rencontre  prodigieuse  de  morues  ssdées    et 

ans  cet  endroit,  non  loin  duquel  sécfaées« 
•e  fil  leur  première  cntrerue.  CotiAZiKK ,  (KoMsuni.)  yiUe 

da  Caucase  qm  le  •«?;*"»  de.  pea-  jj,  J^^^^  ^j^  ^^  j^^i^  ,„^  j^  ^^^^ 

pies  Coamits  et  du  Dagueston.  ,;^^  j„  Volg?  ,  sou»  le  SjO  i5' 

CoK-CHAOAy  iKoK'Ulaea.)  ^^  l^^^  ,„».  ^  le  jgo    Je  long. 

U  grande  et  U  petite;  deux  ririe-  ^^j^^      4*"     g  ^„,j„  ^  j^-^ 

res  du  gouT.  de  \  utka ,  quj  cou-  q^    ^^^^^  '^  f^^^^^  ^^^^^ 

bnt  du  nord  au  mul.,  Tont  se  reu-  f^^        g^,  j,^^,^    ^„,  ,^  ^^ 

mr  au  Volga  ,  dans  le gouT.  de  iie„ diXVème  sièle ,  dans  lequel 

L>azan.  '  i>  • 

°.  ,_  a  j  on  conserve  ses   reliques ,  qui  y 

j'A  °tl*  '  mM"-'     j  T""*  «tirent   un  concours  prodi^ieui 

dArkhangeLllprendsasourccdans  d^p^j^rins.  Originairement  cette 


merdugouT.d'Arkhangel,  situ^     ^^^  g^,       ,^3  „„j      ^ 

sur  la  rive  gauche  du  Lola,  sous  ? ^  ««.«..A». /^„  «;i^*JL  •„— : 

le  6i^  52'  3o"  de  lat.  sept,  et  le  2<>  *?^  commerçans  ou  pilotes,  aussi 
38' ly'  de  long,  sniva^  le  mérV  vivent^ib  dans  1  aisance, 
dien  de  Pétersbourg.  Elle  est  à  Colinskov  Roudnik,  UCoJiuf^ 
J02I  vrerstes  d'Arkhangei  ;  cest  la  f '^^'^  PW^uKh.)  mine  de  fer  dans 
ville  la  plus  septentrionale  de  i«  S^^'a.^^  yolog^a,  «istrict  de 
l'empire  de  Russie,  le  peu  dTia-  Oust  -  Sisolsk.  Elle  est  ^ii  nche  , 
Bitaosqui  v  vivent sontobligésdese  9^  «V^  rapporte  sur  loo  pouds  de 
pourvoir ,  pour  tout  ce  qui  est  né-  mmerai  45  pouds  de  metaL 
oessaire  k  leur  subsistance,  k  Â.r-  Col^ko-kro  ,  (  KoA^KO^Kpo»  } 
Uiangel  \  leurs  terres  produisent  à  C'est  on  lac  immense  de  la  près— 
peine  quelques  navets  ;  ils  sont  qn'ile  du  Camtchatka  p  qui  se 
même  obligés  d'aller  chercher  à  réunit  par  un  canal  très-large ,  aa 
200  w.  et  plus  le  poisson  de  riviè-  fleuve  de   ce  nom.   On  présume 
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^  fjftil  doU  âTOÎr  pins  de  178  w.  de  tlère  âe  ce  nom  et  sur  le  cbemia 

E  cireoiifereiice^paîsqaelesl^aintclia-  de  Poltava  à  Kharkof.  On  y  comp» 

P  Us  ne  penrenl  pas  en  faire  le  lour  te  366o  habîtans  des  deux  sexes, 

n printemps,  traînés  par  de  bons  Çolomenxa  ^     {KoJiojueHKa') 

dùens^en  moins  de  2  jours.  Ce  lac  peti  rly  do  gouv.  de  Moscou  y  qui 

abonde  en  Teftux  marins  ,  que  les  après  avoir  parcouru  une  partie 

babitans  du  pays  ,  ainsi  que  les  du  district  de  Colomna  ,  ra  se  je- 

Rosses  de  ces  eonti'ées,  appellent  ter   près   de  cette   ville  dans   la 

Kerpîs  )  et  à  cause  desquels  ils  ont  MoskTa. 

donné  au  lac  le  nom  de  I^erpitcbié  CoLonENSxoé/^o<«o.«<^Kcxoe.) 

01  lac  des  Merpls.  village  considérable  ,  tout  près  de 

CoLOGRiy  j  (JToAoeputfS.)  ville  Moscou  ,  sur  la  Moskva  ,  renom* 

AigoiiT.  de  Costroma  >  etcbef-  mé  pour  ses  bonnes  cerises.  Les 

Hni  de  district.  Elle  est  bâtie  dans  Tzars  y  avoient  un  palais    qn'ili 

me  plaine  unie  9   sur  la  Ounja  ,  babitoient  quelouefols  en  été*  Ca* 

«Nis  le  58^  47'  ^^  ^^*  *^^«  ^^  ^^  tbertne  11  y  en  ut  bâtir  également 

61^  3i'  de  long,  orient,  à  264  w.  un  en  bots ,  où  elle  logea  pendant 

tn  nord  de  Costroma.  Cette  ville  quelques  semaines.  Ce  palais  est 

est  petite  et  pauvre  ,  les  babitans  entièrement  détruit.  On    a   sup-* 

qni  sont  an  nombre  de  400  ^  en  y  posé  injustement  que  Pierre-Ie- 

comptant  les  deux  sexes ,  font  un  Grand  j est  venu  au  monde;  car  on 

Eût  commerce  en  bois  qu'ils  font  sait  pour  certain,  qu  il  est  né  à 

tter  sur  leur  rivière   dans    le  Moscou,  dans  le  Palajs  du  CrémL 

Volga  j  jusqu'au  gouv.  de  Nij^o»  ColoMka  y  (  KojiojUHa»)  villa 

rod.  du  gouv.  de  Moscou  et  chef-Qeu  de 

CoLoxGHA  9  l  KoAOKma»  )  rîv.  district.  £lle  est  sfur  la  rive  droitfl 
âJses  considérable  du  gouv.  .de  de  la  Moskva  et  sur  les  deux  bords 
Tladimir*  £Ue  a  sa  source  dans  le  de  la  Colomenka ,  qui  la  traverse. 
district  de  Iqurief ,  et  traversant  Colomna  se  trouve  sous  le  55^  de 
cnsaite  celui  de  Yladimir ,  eUe  va  laLsept.  et  le  66^10'  delong.oriènt«| 
K  jeter  dans  la  Cliazma,  après  à  loowerstesde  Moscou.  Elle  est 
troir  parcouru  une  distancede  1 35  entourée  d'un  inur  de  brique  fort 
V.  11  s'est  donné  sur  ses  bords  deux  baut,  avec  14  tours,  qui  en  font 
Intailles  très^sànglantes  ,  k  pre-  une  forteresse  ancienne  ,  qui  a  dû 
BÛèreeniii3,  entre  le  grand-duc  être  considérée  comme  tres-forte 
Mstislaw  et  le  prince  Olég  qui  y  avant  l'usage  du  canon.  On  ne  sait 
te  vaincu ,  et  plus  tard  entre  le  pas  précisément  ouand  elle  a  été 
pand-duc  Vsevolod  111  et  les  fondée  )  mais  on  la  trouve  déjà  ci- 
princes  de  Rézan  qu'il  fit  tous  téedans  l'histoire  en  1117^  com- 
prisonniers.  On  voit  actuellement  me  une  vflle  appartenante  à  la 
près  deTendroit  où  s'est  donné  principauté  de  Rézan.  EniiSoel» 
<*tte  bataille  ,  un  château  go tbi-  le  avoil  son  prince,  qui  étoitGleb 
9^  appartenant  an  Général  Ys^  Sviatoslavitcb,  et  en  123?,  lors  de 
tolojskj  y  dont  la  famille  descend  Tinvasion  de  Batou  -  khan ,  eUe 
^  ce  grand  -  duc.  Il  7  a  une  fut  saccagée  et  presqu  entièrement 
^^tre  riv.  de  ce  nom  dans  le  gouv.  détruite.  La  forteresse  a  été  bâtie 
de  laroslaw.  par  le  grand  -  duc  Vassilej  Tvano- 

CoioMAK  ,  (  KoJioJuaKd.  }  riv.  vitch  ,  en   1 53o  ,  et   pendant   les 

èa  gouv.  d'Ukraine,  qui  se  jette  guerres  civiles  des  fauxDimitri^ 

iius  la  Vorskla  ,  près  de  Poltava.  le  général  polonoi»  Lissovsky  s'en 

Coiomak  ,  (  KoJ^ojuaxh.)  gros  empara  ,  y  détruisît  deux  églises  | 

bourg  situé  sur  les  bords  de  la  ri-  et   en  emmena   l'évéque  Joseph 
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prisonnier  ;  depuis  ce  temps  il  ne  j^Ine!])a1e^  tfmi  se  trouve  presqu'am 
8* Y  est  rien  passé  de  remarquable,  sommet  de  la  montagne,  eslronde^ 
Coloiflna  est  actuellement  une  as-  elle  a  18  toises  de  diamètre  et  ô 
sez  jolie  pet«  yille ,  elle  est  très-  arcbines  de  hauteur:  ses  murs 
bien  bâtie.  On  y  trouve  deux  cou-  sont  tapissc^s  de  stalactites  dont 
vens  ,  dont  un  de  religieuses  ,18  plusieurs  morceaux  sont  transpa«- 
ëgtises  ,  un  séminaire^  58oo  babi-  rrns  et  variés  sous  les  formes  les 
tans  des  deux  sexes.  Cette  ville  faii  plus  bisarres ,  et  les  plus  singulier 
un  conimeroe  considérable  de  bes*  res;  ces  grottes  ont  des  commanî- 
tiaiix:  on  y  amène  annuellement  cations  entre  elles,  par  des  galeries 
plus  de  25,000  boeufs,  don^  la  plus  que  la  nature  a  pratiquées  à  Vnt^ 
grande  partie  y  est  tuée:  on  espor-  vers  ce  granit  si  dur  :  on  trouve 
te  ensuite  la  viande  salée  à  Moscou;  dans  Vune  un  petit  lac  dont  l'eau 
^als  plus  encore  à  Pétersbourg  ,  est  fraîche  et  très- notable  ,  Tair 
où  elic  est  vendue  en  hiver  ei  de  là  qu'on  y  respire  est  doux  et  moins 
vendue  à  Tétrangcr.  Le  suif  et  le  froid  dans  T  intérieur  en  hiver 
poisson  sont  aussi  deux  branches  qu'il  ne  Test  dehors, 
considérables  de  Ifur  commerce.  Colyma  ou  Covima  ,  (Jto^w. 
Ony  trouvedesiabriauesdetodes,  _^^^.)  grand  fleuve  du  gouv.  d'îr- 
de  cuirs,  d  étoiles  de  soie  et  de  ^^^^^^^  U  prend  sa  source  dans  les 
coton  .^  des  briqueries  et  tuileries  ^^,^^^  montagnes  de  la  Sibérie, 
considérables.  q^j  bordent  l'Océan  oriental ,   et 

CoLPAKOVSKOY  ,  (  Ko^naKOô^  coulant  de  là  à  travers  les  distriots 
CKOÙ.)  (  ropdnik  ),  mme  de  cuivre  j'Okhotsk  et  d'ijiguensk,  il  par- 
du  gouv.  de  Perm,  appartenante  à  ^ourt  i5oo  w.  avant  de  se  jeter  dans 
la  couronne.  j^  ^^^  glaciale  ,  où   il  arrive  par 

C0LPIN8KOT,   {^KojtnuHCKOÛ-}    deux  bras,  recevant  près  de  seB 
Mvod,  usine  de  ter  dans  le  gouv.    embouchures  les  rivières  d'Omo- 
de  yiadimir  ,  à  7  wers.  de  disun-    j^^^  ^^  d'Anouï. 
ce  de  la  ville  de  Mourom.  ,  '   . 

CoLVA.  iKoJtda.)  C'est  lapins  CotYVAN  ,  {KoJiMedni.)  pet. 
grande  et  la  plus  septentrionafe  de  V}}^  ^oA''''^'  do  Tomsk  ,  «ous  le 
toutes  les  rivières  qui  se  jettent  H°,  4B  de  la  t.  sept,  et  leggo  35' 
sur  la  rive  gauche  Ae\  C  ama.  l  lie  ^^  ^?»p-  orient. ,  suc  U  rive  droite 
parcourt  presque  partout  des  cou-  ^«  ^  ^^^  él  a  4107  w.  de  Mos- 
trées  inhabitées  et  des  montagnes    ^^°* 

et  des  forêts  inaccessibles  ;  sa  lar-  CoLYVANSK  (ligne  de)  (jTojsm-t 
geur  et  sa  prolond#'ur  égalent  celles  iancnaji  Jinniji.)  dans  le  gonr. 
de  la  \iatka,  ses  bords  sont  pour  de  Tomsk.  Cette  ligne  de  défense 
la  plupart  de  roche  granitique,  et  fut  organisée  en  174^  poti>*délén- 
elle  prend  sa  source  dans  la  chaîne  dre  les  mines  et  usines  de  C>>li— 
du  mont  Riphé,  à  sa  partie  la  plus  vansk  des  incursions  des  Zungors 
septentrionale.  Entourée  de  lacs  ^  et  des  Tatares  leurs  sujets;  mais  el- 
de  marais  profonds  et  de  hautes  le  se  trouve  actuellement  entièi^- 
montagnes  oc  pierres,  à  peine  quel-  ment  dans  les  frontières  de  l'Em- 
ques  chasseurs  pénètrent-ils  dans  pire  et  n'est  pas  d'une  grande 
ce  désert  horrible.  Mon  loin  de  la  utilité  ;  elle  e6t  composée  de  a3 
ville  de  TchiTdin,  on  trouve,  dans  fortins^  sur  une  étendue  de  4^7  w. 
1rs  hautes  montagnes  qui  sont  sur  depuis  la  forteresse  de  Onstp-K.a— 
le  bord  octid entai  de  cette  rivière,  menogorsk,  jusqu'à  la  ville  de 
les  deux  plus  belles  et  les  plus  vas-  Bitsk:  ces  fortifications  sont  co- 
tes grottes  que  Ton  connoisse  ;  la    pendant  bien  entretenoer  et  to«- 
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à  M  sitùëes  dans  des  endroits  agré-  les  travaux  furent  interrom|fus  en 

f  ibleseï  avantageux.  I?^^)   jusqu'à    ce  quil    revienne 

'      CoLTTANSKor ,  OU  coiiVAMO-  fin  Liois  en  asseï  grande  Quantité , 

ToSKKésÉNSjcoT    ZATOD  ,    (  £o-  pour  pouvoir  les  recommencer. 

MuoHCKOÛ  sit,4^.)  mines  d'ar-  CoiiANS ,  (XojuaHUM.)  peuple 

geat  et  de  enivre ,  dëcouveru*  en  ,0^^;,  ^^^  Bulgares ,  et  qui  habi- 

!    1717,  par  M»  Demjdof,  qui  en  ^^^^  anciennement  en  Russie.  On 

,  toimiiença  1  eiploiUtion  en  1730.  ^^it  dansl'hUtoire,  qu'en  im5  , 

EUessetronrenldanslacbalned^lg  (jp,„j_U„,.  Ysëvolod    envoya 

■ont  AlUy,   dans   le    gouy.d#^,^  t,^  ^^^  1^   Bolgares,' 

Tomsk,entrellrli^etlaB<'Iaia,  ^   qu'après  les  avoir  défaits ,  ils 

^iie letle  dans    10j>y.  Ce  pro-  raràenèrmt  quantité    de  prison- 

pneuire  en  tiroit  le  cuivre,  dou  ^-^^  ji^lgares,  fcliérémiss,  Mor- 

liéparoit  secrètement  1  argent  et  d„a„,.    ^t    Comans,   ces  derniers 

1  or  {dans  œ  temps  les  mines  d  ar-  ^  nomment  actnellemcnt  Tchou- 

|»t  et  d  or  appartenoient  exclu*  ^.ç,,^  (  frayez  cet  article.  ) 

4.Tement  à  la  couronne  dans  queU  Conda  ,  (  Kohao.  )  riv.  consi- 

«ae  endroit  et  par  quelque  indivi-  ^^,^,1,1^  j^  ^^^^^  de  ToboUk  qui  se 

du  quelles    fussent    trouvées).  11  ^ue  dans  l'Irtiche. 

fal  trahi  par  un  aUemand,  nommé  Cokdiviz  ,  (RoHAuniA.)  C'est 

Steyger  ,  qm  denonç»  au  gouver-  1^  contrée  où  coule  le  tteuve  Con- 

«ement  la  présence  de  1  argent  et  ^^  .  ^^^   est  nommée  dans  Icsti- 

del  or  dans  ces  mines,  et  envoya  ^.e,  des  Empereurs  de  Russie, 

neaie   k  Petersboui«    a?    livi-es  *^                            . 

d'agent  pur  ,  qn  il  disoit  avoir  ex-  .  Co^ïVETZ  ,  {  Kone a et^b.)  {lie 

trait  de  a33  livres  de  enivre.  On  y  de.^  EUe  se  trouve  dans  le  lac  de 

tavoja  sur  le  champ  legénéral-ma-r  Ladoga,   non  loin  de  Rexholm, 

ior  Béyer ,  avec  ordre  de  laire  les  «*  *  4  werstes  seulement  des  bords, 

apërienccs  aécessatres  sur  toutes  Cette  Ue  peut  avoir  1 1  werstes  de 

les  mines  qui  s'y   trouvent ,    et  il  circonférence ,  elle  est  couverte  de 

«naonça  effectivement   en  1745  ,  **«"»  }^'^  *«^«'«  «•»<>»«  remarquable 

qœ  sur  5400  ponds  de  minerai  de  T'  '  ï  *">»''«  ?   ««*    «"e  .P»«'''* 

cuivre  noir,  5  avoit  fait  fondre  d  une  grosseur  énorme ,  h  laquel- 

55  ponds  de  ce  métal  ,   dont  il  *«  '«?  habitons  des  côtes  voisines 

«oit  séparé  6  ponds  9  livres  et  69  "«nO'ent    offrir    en  sacrifice    des 

wlotniks  d'argent ,  qui  contenoit  chevaux  ,  pour  prévenir,  disoient- 

jwqu  à  8  livres  d'or  pnr.  A  la  fin  »,"  >  '*'«'"»  troupeaux  et  leurs  biens 

de  la  même  année ,  M'.  Béyer  i»»  •""'«»  «»'■'«■  ^e  maUieurs }  de 

npporto  de  là  deux  ponds  i3  ïo-  **    *«  ^^^  *«  Coni,    donnéà  la 
ktaib 
fores  d' 

ta  mines'  furent  confisquées  aii  CoireTiELiENifE  ,{KoHe«A,te}».) 

trpfit  de  la  couronne  j  on  y  éta-  pet.  fleuve  da  gonv.  d'irkoutsk , 

lit  de  nouvelles  usines  ,  et  cet  en-  district  d'Ijiguinsk,  qni.se  jette 

droit  devint  le  cheMieu  de  toutes  dans  la  mer  d'Okhotsk ,  à  5  w.  du 

kl  mines  du  mont  Altay  ,  jusqu'à  cap   Coldéréntine.   On   trouve   à 

ttq'a'on  eût  détruit  entièrementle  son  embonchnre,  ainsi  que  près 

Eu  de  bois   qui  se-trouvoit  dans  du  cap  ,  des  sonroes  '  de  pétrole. 

I  environs.,,  et  comme  la  situa-  Conotop,   (iToKomonS.)   ville 

tionde  cet  endroit,  an  cœur  des  du  gonv.  de  Tchernigof ,  cheMien 

Bontagnes ,  ne  permet  en  aucune  de  district ,  sur  la  Ezoutcba ,  et 

■uaière  d'en  transporter  d€loin,  sons  le  61"^  3'  de  lat.  sept,  et  le 
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d'or  pnr  pt  33  ponds  33    P'^"®   (<?  ™o*  signifie   chevaux 
l'ai^entNpnr,    après  quoi,    «nSlavon)  ,  etde  Conévetz  àl'ile. 
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5  ï°  12' de  long,  orient,  à  143  wers-  d'Ukraine,  commencée  soas  le 
tes  de  Tchernigof.  Celte  ville  est  règne  de  II  mpéralrîce  Anne ,  pour 
bâtie  dans  an  endroit  bas  et  mare-  protéger  les  frontières  contre  le» 
cageux  ;  elle  est  entourée  de  rem-  im  ursions  des  Tatares  de  Crimée, 
part»  de  terre  et  d^un  fossé  ;  il  y  H  j  a  trois  grands  marchés  annuels 
avoit  autrefois  des  murs  en  bri-  dans  cette  petite  Tille, 
ques  y  dont  on  voit  des  restes.  On  Constantinopol  ,  {^KoHcmaU'^ 
y  trouve  6  églises  et  près  de  3ooo  muHonoJLh.)  cx>lonie  grecque,  fon-> 
nabi  tans.  '  dée  en  1770  à  l'embouchure  de  la 
CoNOTOP,  (KoHomonh^).  pet.  Soukbia-yalovidans  legouv.  d'Eca- 
rîv.  du  même  gouv. ,  qui  se  jette  tbcrinoslav  ,  à  192  werstes  de  cet- 
dans  le  Seim,  non  loin  de  la  ville  'te  ville.  Il  s'y  trouve  à-peu-prè» 
dé  son  nom.      *  200  familles, 

CONSKIEVODY,  (  KohCKÎA  aO'^  CoPENKA  ,   {KoneUKtZ')  ColoDÎe 

^i,4.)   riv.  du  gouv.  d'Ecatherino-  allemande,    dans  le  gouv.  de  Sa* 

filav  ,  qui  se  jette  dans  le  Dnepr  ,  ratof,  district  de  Camichins  ,  sur 

sur  sa  rive  gauche.  la  liai  lia,  à  96  virer,  de  Saratof.  Elle 

CoNSTANTiNOF,  (Ko Hcmaumu»  est  composée  de  47  familles  Catho-» 

HO  eh»)  Il  y  a  deux   pet.  villes  de  lîques. 

ce  nom*^     qu'on  distingue   entre  CopoTiitza  ,  (jSTonapwï^a.)  pet« 

elles  par  le  surnom  de  Staroy  ,  ou  fleuve  du  gouv.  de  Pétersbourg  , 

vieux,  et  JNovoy,  nouveau.  La  pre»  ^ui  coulant  du  midi  au  nord,  se 

mière  de  ces  villes  «e  trouve  dans  jette  dans  le  golfe  de  F^inlande.  Ias 

le  gouv.  de  Yolinie  ,  sur  la  Slout-  bourg  de  Coporié ,  ci-devant  ville 

cha  ,  et  sou»  le  49^4^'  ^^  ^^«  sept,  de  district,  est  situé  sur  ses  bords, 

et  le  46°*^'  ^c  long,  orient.,  à  Copyl  ,  fATo/iw^ô.)  pet.  ville  de 

J91  vv.  de  Jilomir.   l/autre     est  Lilhuanie,  dans  le  gouv.  de  Minsk, 

dans  le  gouv.  de  Podolic ,  sur  le  district  de  Sloutzk.    Elle   portoît 

Bong.  L'une  et  Tautre  u*ont  rien  anciennement  le  titre  de  Duché, 

de  remarquable.  Copyl  ,    (KonbUib.)    pet.    ville 

CoNSTANTiNOGORSK,    (  Kou^  des  Cosaques  de  la  mer  Noire  ,  sar 

cmanmuHotopcKd-)  C'est  une  des  la  rive  gauche    du  Couban.    Elle 

forteresses  qui  forme  la  ligne  du  est  entourée  d'une  clôture  de  pier- 

Caucase ,  au  pied  des  montagnes  res  entièrement  ruinée.  Avant  la 

qu'on  nomme  Bechtovia-gory,  du  conquête  des  Russes  en   1786  elle 

mot  tatare  Bek-chtokh,  cinq  mon-  étoit  la  résidence  dfi  Séraskier  de 

tagnes ,  et  sur   la  Pod-Kouraka.  Kouban. 

On  y  trouvé  des  sources  minera-  Copys  ,  (Konbicb*  )  Ville    dn 

les  de  diflércntes  espèces  ;  celles  gouv.  de  Mohilef  er  chef-lieu  d'un 

d'eau  chaude,  en  deçà  des-frontiè-  district.  Elle  est  sons  le  54^17'  de 

res  à  4  werstes,  et  celles  d'eau  ai-  lat.  sept*    et  le  ^3^  54'  de  long, 

gre,  à  3o  werstes  au-delà,  de  Tau-  orient.,   sur  la     rive   droite    du 

tre  côté  de  la  rivière^    dans    les  Dncpr,à5ow.  de  Mohilef,  vers 

montagnes  mêmes.  le  nord.  Ou  y  trouve  4  égli&es  Rus- 

CoNSTAlvTiKOGRAD,     {  KoHm  ses  ,  2  couvens  et  2  églises  du  rit 

c m aHmuHoepa^&.)  ville  du  gouv.  Romain  et  une  école  juive.    On  y 

de  Poltava ,  et  chct-lieu  de  district,  compte  1600  habitans  des  deux  se— 

Elle  est  sous  le  48°55'  de  lat.  sept.  xes.  Près  de  cette  ville  ,  en   1708  , 

et  le  53^1 3'  de  long,  orient.  Klle  les  Russes    tirent    prisonnier    de 

se  nommoit  auparavant  Bélefskaïa  guerre  le  général  Canifer  avec  tout 

Crépost ,  ou  forteresse  ;  elle  com-  son  corps  qu'il  menoit  au  secours 

posoit  avec  cinq  autres  ,  la  ligne  de  Charles  XIL 
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CoiBA,  {Kop6a>)  pet.  riv.  da  par  leur  m^cbanoeté  et  par  la 
^ooT.  de  Costroma  y  qui  se  jette  passion  qu'ils  ont  pour  le  toI  et 
dans  la  Costroma  ,  et  sar  les  bords  le  brig;and&ge.  Ils  font  paître  de 
de  laquelle  on  trouve  le  bourg  de  nombreux  troupeaux  de  rennes 
Soadisiat ,  qui  ëtoLt  auparavant  et  c'est  \k  toute  leur  richesse;  tel 
Tille  de  district.  Coriak  en  a  jusqu'à  3  mille  par- 

CoiKNNAÏA-POUSTYN  ,  (ITopeM-    tagés  en  dinérens  troupeaux,  son 
MM.)  on  hormitagc.  Actuellement    aniqueplaisir  est  de  les  visiter  son* 
cest  an  couvent  dans  le  gouv.  de    vent  et  d'en  augmenter  le  nom^ 
Coorsky  à  27  werst^  de  la  ville    bre;  ils  pillent  toutes  les  fois  qu  ils 
H   sur   le     grand  chemin      qui    en  trouvent  Toccasion^  les  Coriaks 
mèae  k  OreL  lia    été  londé  en    sédentaires  ;   ib    sont    excessive- 
i3oo  et  il  est  devenu  célèbre  par    ment  jaloux  de  leurs  femmes   et 
voe  image  miraculeuse  de  la  Ste.    au  point  de  les  maltraiter  quelque- 
Vierge,  qui     j     attire    quantité    fois  jusqu'à   la  mort^    rien   que 
de  pèlerins,  et  particolièrement  le    pour  s'être  mises  un  peu  plus  pro- 
jour du  neuvième  Vendredi  après    prement  que  de  coutume,    sup- 
Pàqnes*  Les  habitans  des  environs    posant  qu'une  femme  ne  peut  )a<» 
fopat  cette  grande  .afflnence  de    mais  désirer  de  se  parer ,  à  moins 
monde  ce    jour  -  là ,     en   profî-   d'avoir    un     amant.    Les    *  faabi^ 
toient  en  venant  j  vendre    leurs    tans    des  villages  pensent  de  ce 
denrées  et  particulièrement  leurs    côlé-là    tont-à-jait  le  contraire; 
dieraax  ;  cela  devint  peu  à  peu    car  ils  aiment  à  voir  leurs  fem- 
nae  petite  foire,"  qui  finit    par    mes  bien  mises  et  ils  les  offrent 
être  nnedes  plus  considérables  de   volontiers  auic  étrangers  qui  vien- 
l'empiie.  Depuis  plus  de  200  ans,   nent  parmi  eux.  Ces  peuples  pa-> 
il  s'y  rassemble  des    marchands    roissent  être    de    la  famille    des 
k  tontes  les  provinces  de  la  Rus-   Tchouk  -  Tchis,  ainsi  que  les  in- 
lie  et   même     des     étrangers  ;    sulaires  qui  vivent  entre  le  Cam- 
le  principal  commerce  qui  s  Y  £iit    tchatka' et  F  Amérique,  et  les  A- 
est  en  chevaux.  On  j  a  bâti  de-    méricains  même  de  la  côte  occiden» 
{mis  ce  temps  35o  boutiques,  qui    taie,  car  leur  langage  se  ressemble, 
payent  un  droit    à  la  couronne,   la  moitié  des  mots  étant  les  mêmes 
et  dans   lesquelles  on  vend    des   chez  les  uns  que  ches  les  autres.  Les 
narcliandises  de  tous  les  pajs.      Coriaks  vivent   comme  les  Cam- 

CoRiAKS ,  (KopuKU.)  peuples  tchadalls  de  chasse  et  de  pêche; 
^i  habitent  dans  le  gouv.d'Jr-  ils  ne  payent  pas  tous  le  tribut, 
loQtsk.  Ils  se  tiennent  tons  de-  car  il  est  très-ditfîeile  aux  Russes 
]|uis  Okhotsk  vers  le  golfe  Peu*  d'en  faire  un  dénombrement,  et 
jin ,  jusque  dans  le  nord  du  Cam-  par  conséquent  une  répartition 
^tka,  ensuite  depuis  TOmo-  «juste,  diaprés  leur  genre  de  vie 
kna,  qui  sort  de  la  Copina,jus-  errante,  dans  un  pays  surtout 
ça  a  rocéan  oriental.  Une  moitié  où  il  est  impossible  de  les  suivre, 
^  ces  peuples  mène  une  vie  et  où  il  seroit  dangereux  de  s'a-^ 
errante  et  1  autre  demeure  dans  venturer  mal  accompagné.  Toute 
^es  espèces  de  villages  qu'ils  bâ-  la  contrée  qu*ils  habitent  «st  rem- 
tissent  à  Finstar  des  Camtcha-  plie  de  marais  impraticables ,  de 
^lls,  auxquels  ils  ressemblent  lacs  et  de  montagnes;  elle  est  fort 
l^nconp  tant  par  leur  costume  peu  boisée.  Us  sont  d*une  stafu-p 
«lue  par  leur  genre  de  vie  et  sur-  re  moyenne ,  ont  la  tête  et  les 
tont  leur,  malpropreté.  Les  Co-  clicveux  et  la  barbe  noire^  et  pres- 
^b  errans  aifiTèrenlde  ceux-ci  que  point  de  poils  à   cette  partie 
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du  visage  ;    en  général    iU    sont  lai.  «ept.  et  le  57°  de  long,  orient,, 

tres-bqmés  et    peu  '  susceptibles  sur  la  rive  droite  du  Don  et  la  gau- 

d'étre    éclairés.    Les  femmes    se  che  de  la  pet.  rîv.   de  son  nom* 

tatouent  le  visage    et  sont  près-  File  est  h  80  w.  de  Voronéj.  Coro— 

que  toutes  aussi  laides  que  leurs  toïak  a  été  fondée  en  1642 ,  90vm  le 

maris,  qui  en   preqnent    jusqu'à  règnedu  Tzar  Alexis  MikhailoTÎtch, 

quatre  :    elles  gardent  leurs  trou-  pout  défendre  les  frontières  de  ce 

peaux    chacune    séparément ,    et  c6  té-là  contre  les  Ta  tares  Nogais 

sont  très-souniises  à  leurs  maris,  et  Criméens.  On  y  compte  actuel— 

Ces    peuples    ont    Thabltude  de  lement  un  GOuvent ,  4  églises   et 

brûler  les  morts.  4^^^  liabitans  des  deux  sexes.  Les 

CoMnTC^Nl A,  {KopomuzH^.)  terres  de  toute  celte  contrée  sont 

pet.riy,dugoiiv.deïarDslav,etqui  ^es  plus  fertiles  et  produisent  de 

a  sa  source  dans  celui  de  Tver ,  ^  «^^cellent  froment, 

parcourt  presque  tout  le  district  de  ÇorshoLM,  (KopaeoMjuh.^Tp^. 

Sologa  et  Ta  se  jeter  dans  le  Yol-  ^"^roit  de  la  1-  inlande  ,  situé  près 

ga,  vis-à-visdelaviUed'Oug.  de  \asa.  Il  y  avoit  aulreibis  un 

Tjj^l^                                               *^  chateau-fort  dans  ce  lieu. 

^  *            ,              ^  \      .     -11    j  CoRTCHÉVA ,  iKopteea.  )  peU 

CpEop  ,  {Kopand.)  pe^  ville  du  ^m^  j„  g^^^,  ^^  j^^^  et  chef-lieu 

gouv.  de  Icbemigof ,  sur  la   Co-  j^  district.  Elle  est  bâtie  sur  la  ri- 

rop,  qîii  se  ^etle  dans  la  Desna.  ^^  ^^^^^  du  Volga,  sous  le  56° 

LlIesetrQuvesousleôi^îydelAt.  ^y  ^^^^^        ^^  ^^  le  5?°  5o'  de 

sept,  et  le  5o°  48  de  long,  orient,  j^        oHent.  à  65  w.  de  Tver.  Cet- 

On  y  trouye  7  églises.  Celte  pet.  ^  vUle  n'est  guère  peuplée,  car 

viUp  a  été  ires-pèuplee  ,  car  01,  y  ^^^  ^      j^^  /       liabitans 

comnioit  ]usqu  à  i5,QOO  habi^ns  ^^;  jeux  &exeê. 

des  deux  sexes,  Cosaques.  (  KosaKu.  )  Us  for- 

.   COROSTÉN  ,    (   Kopocmeui-   )  pient  actuellement  un    peuple    k 

ancienne  capitale  des  Drévliens  ,  part  en  Russie,  tant  par  leur  ma— 

sctuellement  Iscoroche  ouScorostj  nière  de  vivre ,  leurs  occupations 

dans  le  gouv.  de  Volinie  ,  district  et  leur  constitution  guerrière,  que 

d'Ovroutcb,  sur  TOncbi.  Cet  en-  par  leur  costume,  leurs  mœurs  et 

droit  est  très  -  remarquable   dans  quelques  privilèges  dont  ils  jouis— 

riiistoire  de  Russie.    C'est  laque  sent.  Tâchons    de  débrouiller  le 

Igor  l*'',  souverain  de  tons  les  peuf  chaos  de  leur  origine  ,   celui  de 

pies  Russes  ,  fut  ti|é  et  enterré  en  leur  nom,  ctdécidons,  s'iFse  peut, 

945  ;  Son  épouse ,  la  fameuse  Ol-  si  les  Cosaques    sont  réellement 

ga,  lui  /il  élever  un  monument  qui  une  nation  diiîérente  des  Russes  , 

s'y  voit  encore ,  c'est  une  pyrami-  et  s'ils  ont  toujours  porté  le  n»ni 

de  conique,  ou  monticule  de  ter-  de  Cosaques  ,  ou  bien  si  c'est  une 

re  fort  haute,  et  qui  le  paroi t  en-  branche  de  la  famille  nombreuse 

core  davantage  sur  Tendroit  plat  des  Slaves  ,  à  laquelle  on  a  donné 

et  découvert  où  il  se  trouve  ;  une  ce  nom.  Nous  voyons  dans  rhistoi* 

pet.  riv.  Qoule  auprès  ,  et  on  Tap-  re  de  Russie  qu'un  peuple Slavon  , 

pelle  encore  le  tombeau  d'Igor,  qui  hahitoit  les  mêmes  contrées 

On  sait  comment  Olga  sut  venger  qu'occupent  actuellement  les  C.<k- 

la  mort  de  son  époux  par  la  ^es^  saques  du  Don ,  en  y  comprenant 

truction  de  Corosten.  presque  toute  la  petite  Russie  ,  se 

•  CoROToÏAK  ,   (  KopomoAKd.  )  nomviïoii  Seçèra  ^  c'est-à-dire  es— 

ville  du  gouv.  dv*  Voronéj  et  chef-  yaliers;  qu'une  partie  fut  obligée 

lieu  de  district ,  sous  le  61^  58'  de  par  les  Pétclienégues  d'émigrer  et 
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qu'elle  alla  fonder  on  nouyel  f^tat ,   jours  leur  nombre,  les  forcèrent  à 

qui  est  celai  que  nous  connoissons    se  partager  eu  plusieurs  hordes  j 

actneUement  sous  le  nom  de  Scr-   et  à  ^e  choisir  des  chefs.  Les  prin- 

Lie    pu     Servie,    Un    observateur   ces  slaves  les  prenoient  souvent  à 

jadîcieax    rccoiinoitra    facilement   leur  solde,  pour  se  faire  la  guerre 

qa^iis   sont  encore  parens  de  nos    réciproquement,  souvent  aussi  ils 

Cosaques  4'&i|joard'hui  ,  tant  par    s'engageoient  à  lenr  payer  une  cer^ 

leiirs  niosiirs  et   leurs  habitudes  ,    t^ine  somme ,  pour  se  racheter  de 

que  par  leur  langage  ,  à  quelques    leurs    brigandages*  La    coutume 

dban^emens  pribs ,  qui  ont  dû  in-   qu  avoicnt  alors  le^  Russes  de  don- 

duJbiitableiiient    s'introduire  chex    ner  des    noms  aux  peuples  dans 

les      uns    et    chez    les    autres  ,   lenr  langue ,  d'apr^ès  le  genre  de 

par  )e   Toisinaçe  des  peuples  avec  vie  de  ces  peuples  et  les  pays  qu'ils 

lesquels  ils  vécurent ,    amsi   que   habitoient ,  fit  qu'ils  nommèrent 

par    les  difTérens    maîtres    qu  ils  ceux-ci  Polovtzis,  du  nom  àe  poîé 

eoreni  ^    car  les  Cosaques    après   (plaine)  pris  des  steps  où  ils  er- 

aroir   long-teinps    guerroyé    avec  roient;  ou  bien  Lovtzi  (chasseurs), 

les  pétcfaenéguesleurs  voisiâs,  se  ou  de  Poloviti ,  Lopit ,  Polonitiy 

Tirent  soumis  ,  avec  toute  la -Rus-   d'attraper  ,  prendre ,  faire  prison^ 

sie  ,  aax  Taures ,  tandis  que  les  nier.    K0ectivement    les  Polovtzis 

Serbîens     combattant  tantôt    les   étant  devenus  un  peuple  entière-^ 

Bongroîs  ,   tantôt     les     Polonois   ment  guerrier^  cherchèrent  à  faire 

et   les   Allemands,  se  trouvèrent   beaucoup    de  prisonniers ,    qu'ils 

enfin   envahis    et  soumis  par  les   epsployoient  chezeuxà  lagarde  de 

Turcs*    Ayant  posé  que  ces  deux   leurs   nombreux  troupeaux   et  à 

peuples  sont  de  la  même  nation  ,  Tagriculture  ;    car    ils    commen-^ 

et  que  cette  nation  est  la  Slavone,   coient     déjà  à   se  fixer  daps  les 

Toyons  comment  et  pourquoi  on  a   bpurgs  qu'ils  nommoientStanitza  , 

pontmé    les   premiers    Cosaques,    ou  campement ,  endroit  de  halte, 

Dans    les  temps  les  plus  reculés,   etc.  Les  Tatares  npmmoient  'ches 

beaucoup  de  peugjes  Slaves  et  Ta-   eux  Çayssaks  ou  Cosaques  tous  lés 

tares  ont  habité  le  midi  de  la  Rus-   vagabonds  qui  n'avoient  pas  depro* 

sîe  ;  ces  peuples  se  fixèrent  dans    priétéa  et  qui  vi voient  aux  dépens 

des  bahitation^ qu'ils  choisirent,  y   des   autres  ,    tantôt  comme  son- 

fondèrent  des  villes  et  des  villages,   doyés  pour  la  guerre,  tantôt  com^ 

et  se    choisirent   des  princes  ou   me  pillards;  de  ce  nombre  étoient 

gouTcrneurs  j  parmi  eux  se  trou-   les  jeunes  gens  de  fapaille  qui  allpient 

Tèrent  plusieurs  individus  qui  ne   vivre  chez  les  khans  ou  petits  prin- 

roulant  s'astreiqdre  à  aucun  gou-    ces,  et  leur  formoiept  une  espèce 

rerq^ment  réglé  ,  pi  s'assnjétir  à    de  garde.  Arrivés  en  Russie^  ils  trou* 

▼irre   à  la  même  place  ,  allèrent   vèrcnt  de  la  ressemblance  entre  |e 

dans   les  steps  ei^tre  la  mer  ^iQire    genre  de  vie  de  ceux-ci  et  les  Po- 

ct  la  mer  Caspienne ,  où  ils  ef-    lovlzis  ,    auxquels   ils    donnèrent 

rèrent  d'un  côté  ^t  d'un  autre ,   pour  cette  raison  le  nom  de  Co* 

TÎvant  de  chasse  et  de  pèche  ,  et  le   saques,  qui,  vu  la  lopgiie  domina^ 

*pliis  souvent  de  brigaoJage;  cette    tion  des  Tatares  sur  ces  peuples  , 

ipanlère  de  vivre  indépendante,  qt    a  fini  par  prévaloir  et  leur  rester. 

Tattrait  surtout  de  pouvoir  subsis-   D'un  autre  côté  les  priqçes Busses 

XfT  aux  dépens  des  pei]^plcs  voi-   quin'avoientpasde  troi^pes  réglées 

sins,  qu'ils  pilloient ,    attirèrent   à  leur  solde,  étoien4  ,  obligés  de 

Îarnii  eux  beaucoup  d'autres  in-   choisir  o\\  de  louer    ^un    certain 
^Tidus^  qi^i  augmentant  tousjes    npnibre  de  jeuqf  s  gens  pour  leur 
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servir  de  gardes ,  exccater  lears 
ordres  et  faire  le  service  de  couriers; 
ces  troapes  qui  étoient,  pour  l'or- 
dinaire ,  prises  parmi  les  gens  sans 
propriétés  et  sans  emploi  y  furent 
nommées  d'après  cela  Cosaques* 
lies'  Baskaks  ou  gouverneurs  que 
les  Tatares  envoyoient  résider  en 
Russie,  avbient  auprès  d^euxdes 
gardes  d'honneur  pris  parmi   les 

Sens  de  leur  nation,  mais  qui  étant  à 
sur  solde  se  nommoicnt  également 
Cosaques;  ainsi  voici  déj^deux  es- 
pèces des  Cosaques^  Les  Polovtzis , 
ainssi  nommés  par  les  Tarares,  d'a- 
près la  ressemblance  qu'ils  leur 
tronvoient  avec  leurs  vagabonds  ou 
gens  sans  propriétés  ,  et  les  trou- 
pes formées  par  des  princes  Russes 
et  Tatares,  pour  leur  servir  de 
gardes  et  veiller  à  la  sûreté  de 
leurs  frontières.  Ils  les  habiUoient 
cx^mme  les  Cosaques  Polovtzis,  les 
«rmoîent  de  même ,  vu  la  com- 
modité de  leur  costume  comme 
troupes  légères  ,  et  souvent  les 
organisoient  en  régimens  comme 
eux.  Lorsque  la  domination  des 
sourerains  Russes  s'étendit  davan- 
tage ,  on  se  trouva  obligé  de  leur 
assigner  des  terres  sur  les  frontiè- 
res qu'ils  dévoient  défendre  ,  et  4 
leur  y|former  des  établissemens  que 
Ton  nomma  également  Stanitza  ou 
Campement  ^  d'après  ceux  des 
Polovtzis,  que  nous  ne  nommerons 
pins  que  Cosaques.  IjCs  différens 
établissemens  de  cette  milice  sur 
les  frontières ,  sont  l'origine  de , 
cette  grande  variété  de  Cosaques 
que  l'on  trouve  en  Russie,  et  ciont 
nqus  parlerons  séparément.  Nous 
▼ojons  également  pourquoi  on 
trouve  souvent  cité  dans  l  histoire 
Russe  et  Polonoise  ,  des  Cosaques 
Tatares  ,  des  Cosaques  Polonois  , 
Lithuaniens,  etc.  Ce  sont  autant  de 
vagabonds  soldés  ,  costumés  et  en-' 
régi  mentes  en  troupes  légères.  On 
trouve  cepeudant  dans  l  histoire  , 
un  peuple  vivant  non  loin  du  Don 
et  du  Caucase,  nommé  Cozaqai  ou 


cos 

Cozoqui,  cité  par  Constantin  Por- 
phirogénète,  en  parlant  des  faitsdu 
gème  siècle  ,  de  Administr,  Impm 
pag.  II 3.  On  voit  aussi  dans  les 
Chroniques  Russes ,  que  le  prince 
Mstislaw  de  Tmoutarakan  ,  soa^ 
mit  en  102 1   les  Cosaques;  voici 
donc  un    peuple  Cosaque ,  dont 
quelques  auteurs  veulent  faire  des- 
cendre nos  Cosaques;  ma\s  qu'étoit 
ce  peuple  ?  d'où  venoit-ilî'  quelle 
langue   parloit  -  il  ?    on  l'ignore. 
On  sait  à  peine  dans  quel  endroit 
Tiaoutarakan  ibéme    étoit  situé. 
Comment  d'après  cela,  et  vu  la  seu« 
le  ressemblance  des  noms ,  poser 
comme  fait  historique  une  conjec- 
ture à  peine  admissible;  d'ailleurs 
ce  peuple  qu'on  cite ,  ne  pouvoit- 
il  pas  également  avoir  eu  le  sur* 
nom  de  Cozagues  Cayssaks  ou  va- 
gabonds, comme  par  ex:  encore  à 
cette  heure  les  Kirgniss  Caysaks,  ou 
les  Tatares    au-delà  de   l'Ouralls 
qu'on  nomme  encore  la  horde  Co- 
zaque ,  à  cause  des  brigandages  et 
des  incursions  qu'ils  font  sans  ces- 
se chez  leurs  voisins.  Parmi  les  Co- 
saques Tatares,  les  Chroniques  Rus" 
ses  du  temps  d'Ivan  Vassiliévitch  , 
grand-père  du  Tsar  de  ce  nom,  ci- 
tent ceux  de  la  grande  horde,  nom- 
més à  cause  de  cela  Ordinskié  Co« 
saquis    ou  Cosaques  de  la  horde 
et  les  Cosaques   d'Azof ,   d'après 
leur  établissement  dans  cette  Til- 
le ;  ces  derniers  se  rendirent  cé- 
lèbres sous  leur  chef ,  nommé  A— 
gouss-TcIirrkass,  au  point  qu'ils  en 
prirent  le  nom  et  depuis  on  les 
nommoit    indifféremment    Cosa- 
ques ou  Tcherkass  ;  enfm  les  Rus- 
ses que  ces  Cosaques  Tatares  d'Azof 
étoient  dans  le  cas  de  combattre 
souvent ,    finirent   par    se  mêler 
avec    eux ,     tantôt   en    épousant 
leurs    filles ,    qu'ils    emmenoient 
chez  etix  en  captivité ,  tantôt  en 
recevant   parmi  eux  des    Tatares 
prisonniers  qui  vouloient  se  fiiire 
chrétiens,  de  manière  qu'ils  G— 
HÎrent  par  s'éteindre  entièrement 
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H  lenr»   terre»  se  Toient  occapëes   do  moment  qu'elles    sortent    de 
aclaeUement  p«r    nos   Cosaques ,   leurs   terres,  chaque  homme  est 
qm  cependant  portent  encore  sur   armé  d'une    lance ,  d'uti    sabre 
ienr   physionomie,  ainsi  que  dans  d'une  carabine  et  d'une  paire  de 
kar»   mcenrs  ,    quelques  traits  de  pUtoleu  :,  ce  sont  les  meilleure» 
«  peuple  dont  le  sang  s'est  mé-   troupes  légères  de  la  Russie,  Unt 
Je  «Tec    le     leur;  de  là   aussi  le  pour  aller  à  la  découverte  de  l'cn- 
Bom  de   Tclwrlask  donné  à  leur  nemi  que  pour  les  avanl^airde* 
établissement  principal  sur  le  Don,   où  elles  ne  se  laissent  iamais  suri 
et  celai     de   Tcberkassi    que   les  prendre;  elles    sont  infatigables» 
casaques  dUkrameonl  ouelque-  et  soutenues    des    troupes    réani 
fol.  porté.     C'est    donc   là  l'i.ri-   lières ,  elles  attaquent  avec  fureur 
pne   de  la  première  branche  des   et  courage,  mais  seules  eUes  sont 
CoMqaes  ,    qui  est  celle  des  Co-  moins  hanlies.  Ordinairement  les 
•aqnes   du    Don,    desquels    sont  Cosaques    n'ont    pas    de  canons 
prorenns  duas  la  suite   ceux  du  ayec  eux ,  il,  sont  terribles  à  l'en- 
l^olga,    du  Terek,  les  Grébens-  nemi  quand  pne  fois   il    est    en 
r\-»     Vî.v^'^??'""  '  ««"^eMos-  déroute;    car  ils  le   poursuivent 
dok  ,   d  OuraU  et  ceux  de  Sibérie,   sans  relâche  ,  ne  lui  laissant  de 
La  seconde  branche  est  celle  des  repos  ni  le  jour  ni  la  nuit.  Tout 
Cosaques  d  Lkrame,  qui  a  donné  Cosaque  est  soldat  depuis  l'âce  de 
naissance  aux  Cosaques    Zaporo-   i5  ans  jusqu'à  celui    de  5cr    ils 
goes  ,   Tchernomors  ou  de  la  mer  marchent    chacun  à   leur    tour 
^oire ,     et  aux  régimens    Slobo-  quand   on  les    requiert;  mais  ill 
dicns.   Ensuite  viennent  les  Cosa-  peuvent    se  faire  rempLcer  siîk 
«nés    de  Tchon-gou-ief  et    ceux  le  veulent,  en  louant  et  équipant 
du  Bong,  qui  n  appartiennent  ni   un  Cosaque   de    bonne    volonté 
'  1.    R'*™'*'*  '  ■»»  »  seconde  fe-  Leurs  troupes  sont  divisées  en  rél 
raille  des  Cosaques.  Nous  allons  gimens  composés  chacun  de  5oo  k 
donner     la    description  de  toutes  700  hommes  commandés  par  un 
«s  braaches  en  commençant  d'à-  Colonel  et  plusieurs    oenteniers 
bord  j>ar  la  branche  mère  de  k   Ils     ont    trois      étendars  ,    qn^ 
première  fcmille ,  et  ainsi  de  suite  la    Chancellerie    leur  donne    au 
nuqu  aux      Cosaques     d'Ukraine  moment    d'entrer  en    campagne. 
dont  l'histoire  appartient  à  celle  Avant  1770  les  Cosaques  n'avoient 
de  la  petite  Russie,  aucun  rang   dans  Tarmée,  sou- 
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Cosaques  do    Doit.   (KosaKu  vent  un    colonel    ou 

AoHCKie.)    Us  habitent   dans  des  Cosaque  ,  fàisoit  la  camp^eT^! 

bourgs    on  vdlages.  qu  ils  nom-  Tante  comme  simple  cavalSr;  sou- 

ment  stanitzys,  le  long  du  Don,  vent     un    colonel    Cosaque  étoit 

et    sur    toute  l  étendue  du   pays  subordonné  avec  son  réaiment  à 

compns  entre   les  couv  .  d'Eca-  un  simnl«  «n.^:„_.  .11  °f , 


^^*f'  p  capitale  ne icur  pays  d'ancienneté  avec  toute  l'armée 
ert  Tcherkask.  Leur  population  ont  leurs  officiers,  leuri  colonels* 
peut  monter  à  233,836  mâles  ,  et  leurs  généraux  ^mme  le  reste 
qui  fournissent  en  temps  de  guerre  des  troupes  russes ,  et  souvent  on 
3S,4oo  combalUns,  tons  armés  a  vu  des  généraux  Cosaques  com- 
a  U  leçere ,  montés  sur  de  bons  mander  à  des  corps  donnée  ré- 
dievaox  et  à  leur  propre  frais,  gulière  très  -  considérables.  Les 
Ces  troupes  ne  reçoivent  leurs  Cosaqnes  ont  un  costume  mixte 
appointemen»  et  munition»,  ^ue  T»»  t'eut  de  celui  des  Tchcrlesses 
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et  de  celui  des  Polonoîs  ;  ils  por-  haras  très-nombreux  et  dont  la 

tent   un'  bonnet    fort    haut,  des  réputation   est    très-grande  poui 

pantalons  larges ,  à-peu-près  com-  le  seryice  de  la  cavalerie    légère , 
me  ceux  des  Turcs  et  le  sabre  au  '  en  ce  qu'ils  sont  fort  agiles^  rils 

câté  eu  temps  de  paix  comme  en  et  infatigables, 
tempe  de  guerre;  ils  coupent  leurs 

éheveux  en  rond ,  et  leur  donnent  Cosaques  Dtr  Volga.  (iTo^axw 

quelquefois    la    forme  d'une  ca-  BoJucKie.  )   Comme  on  enyoyoil 

lotte.   Les    Cosaques    sont    régis  chaque  annéedfs  Cosaques  du  Don 

par*  un  Voïskovoy    Attaman,  ou  » i*^c  le  service  des  frontières  du  c6- 

chef  des    troupes,   choisi    parmi  J^d»  Volga,  elles  défendre  contre 

eux  par    l'Empereur     et   quï    a  ^^^  incursions  des  Tatares  etautrea 

rang  de    Lieutenant  -  Général  et  peuples  errans  ;  ils  Irouvèreiït  fort 

souvent  de  Général    en  chef;  il  ^^^  ^  ^^^®   obligés    de  retournel 

jSréside  à  une  chancellerie  compo-  chaque  hiver  chez  eux  ,  et  èe  de- 

sée  de  trois  départcmens,  celui  de  la  ciderent   à  s'étaUir    en    nombre 

guerre ,  du  civil  et  de*  finances;  **««*  considérable  sur  le  Volga, 

car  ils.  prélèvent  parmi    eux  un  P*^'*''  ^*"^«  V^^^  ^  portée  de  faire 

petit    impôt,    qu'ils   fixent  eux-  K  «ervice    qu'on  exigeoit  deux, 

mêmes,  pour  les  besoins  de  leur  '^}^^^^^  ?n    plus   grand    notribrt 

gouvernement.  L'allaman  a  sous  ^^'^^  *®  jomdre  à  eux  et  ils  fini- 

lui  deux   conseiUers  ayant   ordi-  ^^^^  P»**  peupler  le»  villes  de  Sa- 

nairement  rang  de  généraux-ma-  ™*^^  ?  Saratof  et  d'autres  de  cet 

jors,     et    quatre    assesseurs  ou  «outrées;  alors  la  plupart  d'en tr« 

colonels.  Tous  ces  dignitaires  sont  ^'î^   changèrent    d  étot   pour   se 

élus    par  tous  les  Cosaques  en-  [^""^  cultivateurs,  commerçons  on 

semble  et  changent  tous  les  trois  «>argeois    de  ces   villes.   Il   n'en 

ans.  Les  terres  des  Cosaques  du  **.^»**  4»  ^^^  V^^'^  P""^^^^  q«î  coo- 

Don  sont  partagées  en  7  districts  **""*  ^  *«  '^^gir  comme  Cosaques, 

et  ceux-là  en  119  bourgs  ou  Sta-  "?,**  ^"   ^7^4  ^"'  ^   separèrenl 

nitzîs\  Leurs  maisons   sont  ordi-  entièrement    de    ceux   du    Don . 

nairement  bâties  en  bois  comme  «lurent    leur    propre    Voiskovoj 

celles  des  paysans  russes,  excepté  Attaman    et  formèrent  de<ix  ré- 

qu'en  général  elles  sont  plus  gran-  g;»aens  qui  se  nomment  Doabov- 

des  et  plus  propres.  Leurs  fem-  ^^7  «^  Astrakhanskoy  ;  les  éta. 

mes  portent  toutes  des  pantalons  hRssemens  du  premier  sont  le  Ion j 

d'étoffes    de  coton    ou   de    soie;  du  \olga  ,  près  de  h  ville  de  Don- 

celles  de  leurs  chefs  ou  généraux  J>ovka   et   sur  les  deux  rives  di 

commencent  déjà  à  adopter   Tha-  ^^  ':^^»ere  de    ce    nom.     Us    ont 

billement  des  européennes  ;  mais  ^oujours  miUe  hommes  en  activité 

les  femmes  du  commun  ont  con-  «Ç  service  et  pburroienten  four- 

serve    leur    costume;  elles  por-  ninu^qn  à  trois  miUe.  Leur  gen- 

tent    beaucoup    de    coraux  ,    de  **  ^^  ^'^ ,  leurs  coutumes ,  ku« 

perles   et  souvent  des    monnoies  ^^^^  «^  '«°^?  gouvernemens  m 

dor  et  d'argent  sur  leur  col.  Les  Giflèrent  en  rien  de  celui  des  Co- 

Cosaques  du  Don  font  un   com-  «fî^e»  du  Don.  En  1776  on  en  1 

merce  considérable  de  poisson  ,  de  *»*'f    «ne   colonie    considérable 

caviar,     de     colle    de    poisson,  a»  on  a  divisée  en  6  staniuîs  oc 

quils  exportent   dans  rinlérieur  ^^^''«V    P®?^    ^^*    P^*^**  ^^*" 

de,  TEmpire.    Ils  vendent   égale-  ^osdok  et  Kizlar  ,  et  ce  sont  ceol 

mdnt  beaucoup    de  laine  et  sur-  qu'on  nomme  actuellement  '    - 

tout  des  chevaux  dont  ils  ont  des  V^^  ^^  Mosdok. 
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Cosk()VZS  PE  MOSBOK  9  (  ir<7-  iiom  de  Grëbenskia,  delà  créte  des 

loxu  Afo^^o^KÎ^  )    Vojez  la  fin  montagiles  sur  lesquellen  ils  s'é- 

de  rarliclc  précédenl.  toieat  retirés,    Grében,  goes^  vou- 

CosAQUES  D0  TÉABK  y  (K^so^  laot  dire  crête  de   montagne  en 

rir^DtfKc^itf.}  Ce  sontdes  Cosa-  russe.  Ensuite,  sous  le  règne  de 

qucs  du  Don  qui  ont  suivi  Pierro-  Pierre-le-Grand  ils  rcrinrent  sur 

b-Grand  dans  ses  campagnes  de  k  Térek  ,  où  ils  occupent  jusqu'à 

Vent,  et  qu  il  établit  à  son  retour  présent  5  bourgs  ou  'stanitz  ;  ils 

lor  la  mer  Caspienne,  à  Terki  et  ont  leur  propre  gouT*  comme  les 

tar  le  Sonlac  ;  mais  Timpératrioe  antres  Cosaques  ;  ils  peuvent  four- 

Âsae  les  il t  passer  aur  les  bords  nir  jusqu'à    i5oo  hommes  et  sont 

h  Terki   inférieur  ,  où  ils   sont  réputés  les  plus  braves  et  les  plus 

ictoellement»    Ces  Cosaques  for-  guerriers  des  Cosaques,  aussi  les 

loeat  trois  réglmens  et  se  gottver-  montagnards    les  craignent  et  les 

fieot  euK- mêmes  comme  ceux  du  respectent.  Ib  cultivent  beaucoup 

l)oa  ;  ils  sont  toujours  en  activité  la  vigne  et  vendent  du  nn  à  Kizlar 

de  service  et  commandés  par  les  et  à  Astrakhan* 
fpflëraux  Russes  qui  se  trouvent  à        Cosaques  bEYMENS  ,  {XosaKU  * 

itziar  et  sur  la  ligne  du  Caucase.  CejueHu,hv*  )   Ceux-là  font  partie 

CoSAQDES  Grebénskia  ,  (  Ko*  dcs  Cosaques >du  Térek  ;   ils  habl- 

loxu  rp« 5e KCKi«.)  Ceux-là  quoi-  tent  trois  bourgs  ou  Stanitz  ^  sur 

^originaires  du  Don  n'en  sont  la  rive  gauche  du  Térek. 
foortant  pas  une  colonie,  mais       Cosaques  d'Ouralls  ,' (jf^jo- 

des  émigrés  et  voici  à  quelle  oc«  nu    UpaJikcnie*  )    C'est  la    plus 

euioa  :  on  sait  que  sous  le  règne  nombreuse  colonie  des  Cosaques 

is  Tzar  Ivan   Tassiliévitch  ,    des  du  Don;  ils  habitent  dans  la   par- 

Cosaqœs  da  Don,  commandés  par  tie  méridionale  du  gouv.  d'Oren- 

ieor chef  .  4e &meux  larmak  Ti-  bourg, sur  lOurall.  Ces  Cosaques, 

Bofiêevitcn  ,  commirent  des  bri-  ainsi  que  lelleuve  sur  lequel  ils 

{aodages  réitérés  le   long  du  Vol-  sont  établis  j  se  nommoienl   an« 

1^,  et  que  pour  les  punir  on  en-  cicnnement  Vaiks^  par  conséquent | 

fvjra  des  trodpes  qui  les  ayant  dis-  Cosaques  du  Yai'ks  ;  mais  depuis 

fersés  obligèrent  larmak  de  fuir  la  révolte  du  fameux  brigand  Pou* 

wn  la  Sibéi*ie  avec  6ooo  hommes  gatchef,    dans     laquelle    la  plus 

doit  il  fit  ensuite  la  conquête  ,  grande  partie  de  ces  Cosaques  prit 

tof  petite  troupe  de  4oo  hommes  une  part  si  active  y  ceux  qui  resté- 

de  ses  Cosaques  séparée  et  coupée  rent  dans  leur  devoir  présentèrent 

Al  corps  principal  s*enfuit   avec  une  suppliqne  à  l'Impératrice  Ca-  ' 

Isa  chef  nommé  Andréa  passa  la  therine  II ,  la  priant  de  changer 

'Mr  Caspienne  et  vint  s'emparer  leur  nom  ,  ne  voulant  plus  porter 

d'an  fort  abandonné  où  elle  s'éta-  celui  sous  lequel  leurs  camarades 

Ut  et  auquel  elle  donna  son  nom|  s'étoient  deshonorés  en  combattant 

lulgré  Topposition   des    peuples  contre  leur  souverain  ;  l'Impéra- 

Koamiks  et  Tavliens  ^  qui  ne  pu-  trice  acquiesça  à  leur  demande;  le 

Kat  jamais  l'en  chasser  j  mais  en  nom  du  fleuve  fut  changé  en  1775 

lfe4  les  troupes     russes  ,    com-  et  il  fut  nommé  Ourall  et  les  Co- 

teidées  par  le  Vojévode  Boutour-  saques  alors   prirent  le  leur  du 

W ,  obligèrent  ces  bandits  d'à-  fleuve  sur  lequel  ils  habitent.  On 

Wlonner  ce  fort,  ainsi  que  celui  compte  parmi  eux  3o^ooo  habitans 

M  Coïssou   et    ne  fuir  dans  les  des  deux    ^tT.e%  ;   ils  fournissent 

Montagnes  du  Caucase.  C'est  alors  dix  régimens  de  5oo  hommes  cha- 

^pparemment ,  qn  ils  reçurent  le  cun ,  qui    sont   répartis  sur  le$ 

ToM,    1.  i5 


' 


cos  co5 


ironllères  cics  Kirgulss  le  long  de  pays  jusquà  VOc^an  orienta!,  et 
la  ligne  de  défense  qui  est  formée  pénélrèrenl  même  dans  la  Da-ou- 
de  ce  c6té-là.  Ces  Cosaques  sont  rie  ;  cette  conguéte  fut  aclievée 
presque  tous  pécheurs  et  font  un  au  milieu  du  i7ème  siècle.  Ce» 
très-grand  commerce  de  poissons,  conquérans  du  nord  de  l  Asie  sont 
leurs  fleuves  étant  extrêmement  les  ancêtres  des  Cosaques  actuels 
poissonneux.  de  Sibérie^ ,  la  plus  grande  partie 

s'est  établie  dans  les  villes  et  villa-' 

CoSAQtJÉS  d'AsTRAKHAN  ,  (Ko^  gesqu  ils  fondèrent  dans  ce  pays  et 
saKU  AcmpaJcaHCKie.)  Ce  sont,  abandonnant  leur  genre  dévie  ils 
les  mêmes  dont  nous  avons  parlé  g'adonnèrent  a  Fagriculture  et  au 
à  l'article  Cosaques  du  Volga  ;  ils  commerce.  Ceux  qui  sont  restés  Co- 
habitent  entre  Tzarilzin  et  Aslra^  saque»,  sont  répartie  dans  les  difle-r 
khan  :  ils  entretiennent  les  postes  ^.^^^^3  oontrés  de  la  Sibérie  ,  dans 
sur  cette  route  dans  ce  dernier  gou-  ^^  proportion  suivante:  dans  le 
▼ernexiient.  Leurs  bourgs ,    ainsi  ^^    ToboUk   près   de  6000 

que  ceux  de  tons  les  Cosaques  de  i,ommes;  dans  celui  de  Tômskuooo 
U  ligne  du  Uucase  ,  sont  cntou-  h^^^es  ,  et  dans  celui  dlrkouuk 
rés  d'uno-empan  de  terre.  jusqu'à  7000  hommes;  ils  font  le 

Cosaques  de  Sibérie.  {Koso^  servisse  sur  toute  la  ligue  de  Sibé-- 
ku  CuôupcKie.)  Ce  sont  les  véri-  rie,  et  ceux  qui  y  sont  répartis,  ne 
tables  conquérans  de  la  Sibérie  et  difl'èrent  eu  rien  des  Cosaquca 
les  fondateurs  des  villes  russes  du  Don  dans  leurs  manières  de 
dans  cette    immepse  étendue  de     s^armer,  de  combattre,  de  s'habil-- 

Îays.  Un  chef  des  Cosaqnes  du  1er  et  de  vivre  ;  ils  demeurent 
Ion  ,  nommé  larmak ,  ou  l&rmo*  dans  des  staniteis  ou  bourgs  ,  ont 
laj  ,  après  avoir  commis  des  bfi*  leurs  Attamans  ,  etc.  Mais  ceux 
gandages  eut  le  Volga  et  avoir  été  qui  sont  répartis  dans  les  villes  ne 
battu  par  les  troupes  que  le  Tzar  forment  plus  de  régiment;  ils  sont 
avoit  envoyées  pour  les  réprimer  par  petites  troupes  subordonnées 
ei&i5^7,  se  retira  avec  moins  de  aux  commandans  des  villes;  ou 
7000  nommes^  au-delh  de  la  Cama  les  emploie  pouf*  le'sen^ice  des  pos- 
et  jnsquen  Permie;  là  ilremontala  tes,  pour  des  convois  de  carava- 
Tcbousavia  vers  sa  source  et  pé->  nés  ou  de  voyageurs,  et  ils  sont 
nétra  avec  sâ  troupe  à  travers  les  d'une  très-grande  utilité  dans  ce 
monts  Ouralls  jusqu'au    Tobol,    pays. 

Irtich  et  mémeiOby:  il  vainquit       Cosaques  d*UKRAi^E  ou  Ma- 
et- sonmit  dans    sa    marche    les    Lorossiens,  (  Kosanu  ffKpauu^ 
Ostiaks  ,  les  Vogoulitch  et  beau-    cKie»)  (de  Russie  niiueure).  Peu- 
coup  de  Tatares;  mais  voyant  qu^a-   dant  les  guerres  civiles  de  la  Rus- 
vec    si  peu  de  monde  il  ne  pour-    sie  et  la  domination  des  Tatares 
l'oit  pas  se  maintenir  dans  la  con-    sur  ce  pays^  la  Pologne  profita  de 
quête  d'un  pays  aussi  vaste,  il  Tof*   ces    troubles    pour    tomber    avec 
frit  à  la  Russie  en  i58i ,  qui  pour   avantage  sur  la  Russie  rouge,  qu'et 
cela  non  -  seulement   lui  accorda   le  conquit  en  i34o  ,  et  c'est   vrai- 
son  pardon ,  mais  encore  lé  combla   semblablement  à  cette  époque  qu'il 
d'honneurs.  A  la  mort  de  ce  con-   faut  rapporter  Torigine  des  Cosa- 
quérant,  arrivée  en  i584  9  on  con-   que>  d  Ukraine.  Fuyant  une  demi- 
tinua  la  guerre  dans   ce  pays  ,  en   nation  étrangère  ,  plusieurs  d'en- 
y  envoyant  de  nouveaux  Cosaques    tre  eux  abandonnèrent  leurs  foyers 
pris  sur  le  Don  ,  qui  de  victoires   pour  chercher    un  asyle  dans  les 
en   TÎotoires    soumirent   tout   ce   basses  contrées    du  Dnepr  ;  bar- 
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eeUs  sans  cesse  |>ar  les  Polanaîs  ,   Polonais  se  glissèrent  dans  la  pro- 
ks  Lithuaniens,  et  les  Ta  tares,  Toi-   vhice  de  Kioiv  çt  y  acquirent  des 
lias  du  pays  qu  ils  avoient  choisi    fonds  de  terre  ,'  ayant  ensuite  par-^ 
pour  leor  retraite ,  ilf  se  virent    tagé  entre  eux  les  principales  di- 
dans  la    nécessite    de    combattre   gnités  ,  ils  nWmirent  pins  aucune 
ttBS  relâche  ayec    eux  pour  leur   égalité  entr*eux  et  les  Russes  ,  ne 
Jélense;  c*est  là  ce  qui  établit  na-    les    regardant    plus    que    comme 
tareUemeot  cbex  eux  celte  cons^    leurs  sujets  ;  cette  conai|.ite  dégo&- 
tilQtioa  militaire    qu'ils  ne  con-    ta  ces  peuples  de  leurs  couveau^ 
isissoieut  pas  auparavant,  D^près    maîtres  ,  et  il  est  naturel  de  croire 
ceqjie  Dons  avançons  relativement    que  la  plupart  d'entr*eux  chercbè- 
iœs  Cosaques,  d'abord  sur  leur-  rent  à  s'en  dégager  par  Tab^ndoa 
bttgage  ,   qui    pour   l'expression   de  leurs  foyers  j  et  qu'ils  effectué^ 
tieot  k  la  vérité  b^ucoup  du  po-    rent  cette  résolution  en  s'associani 
ionois ,  m^îs  jqnl  au  fond  est  le   à  ceux  de  leurs  compatriotes  qui 
même  que  le  langage  russe  ,    en-   leur  en  avQÎt  déjà  donné  Texem- 
nite  sar  )eur    religion^    car  ils   pie.  C'est   à    cette    époque  aussi 
MQt  fermement   attachés    au  rit   aue   Ton  doit  rapporter  l'origine 
grec  rosse  y  il  faut  en  induire  que    du  nom.de  Russie  mineure  ou  pe- 
ces  Cosaques  sont  Russes  et  nous    tite  Russie  ,  qui  servit  à  distinguer 
oepouTons  mieux  fixer  leur  émi-   cette  contrée  d'avec  le  grand  Empi-- 
gntionqu'au  temps  où  les  Litbua*   re  de  Russie  ;  c^r  cetjLe  distinction 
niens  et  les    Polonais  s'empare*   n'exista  point    aussi    long*-temps 
rent  de  leur  ancienne  patrie.  Nous   que  ces  aeux  parties  furent  réu<- 
voyons  qu'ils  ne  Tavoient  pas  aban-   nies  ,  on  qu'elles  subirent  ensem- 
mnée  étant  sotis  la  domination   ble  le  Joug  des  Tatares*  Les  Cosa- 
as  Tatares  qui  leur  laissoient  des    ques  d'Ukraine  s'étendirent  peu  à 
PrtDoes  de  leur  nation,  au  lieu  que    peu  jusqu'au  Boug  et  au  Dnestr  , 
la  haine  assez  commune  entre  peu-   et  occupèrent  tout  1^  pays  qni  est 
pin  voisins  ,  et  fortemeift  enra<;i-   entre  ces  4enx  fleuves  et  le  Dnepr* 
séeentre  les  liabi tans  de  Kiow  et   Us  bâtirent  des  villea  et  des  villa- 
kan  usurpateurs^  les  anra  enipé-  ges,  dans    lesquels  ils    nassoient 
clé  de  se  plier  an  joug  de  ces  der-   les  hivers  avec  leurs  familles.  Pen-« 
Bien,  Il  est  probable  que  la  deu-   dant  l'été   la  jeunesse  capable  ne 
lième  dévastation  de  Kiow  9  faite   porter  les  armes  ,  se  répandoit  sur 
par  les  Tatares  en  1 4 1 5  a  beaucoup    les  frontières  et  harceloit  les  Turcs 
io^enté  le  nombre  des  fuyards,    et   les  Tatares  ^  avec  lesquels  ils 
On  doit  attribuer  le  même  effel  à    étoient  continuellement  en  guerre, 
l'iocorporation    de    ce|tte  princi-    à  l'instar  des  chevaliers  de  Maltfae, 


i  an  royaume    de  Pologne ,  et    contre  lesquels    ils    servoient 

^iie  en  i^yi  par  le  Roi  Casimir,  pour  aiQsi  dire  de  rempart  au  roy-* 

Pour  faciliter  1  ordre  et  la  bonne  aumedePolpgneetan^grand^ducpé 

administration  dans  ces  nouveaux  '  de  Lithuanie.  Ces  Cosaques  n'é- 

^taU ,  il  les  partagea  en  districts  ,  toient  point  d'abord  distincts  des 

T  êiablit  des  Palatins  ,  des  Castel-  Cosaques  Saporogues^  dont  ils  por« 

ans, des  Starostes  et  d'autres  offî-  toient  le  nom  ^  parce  qu'ils  babi'- 

ciers ,  tons  de  nation  Russe  9    qui  toient  tous  au,-deJà  des  Cataractes. 

Soient  de  pair  avec  les  nobles  de  {Porogi  ,  Cataracte  ,  Sa  ou    Za  ^ 

l^olognc.  Non  content  d'avoir  éta«  veut  dire  au-de-là  ,  ainsi    Zapo^ 

Ui  cette  forme,  il  en  fit  une  loi  pour  rogues  ,  veut  dire  au  de-là  des  Ca« 

Kâ  SQccosseurs ,    mais    elle    eut  taractes).  Le  Roi  Sigismond  ayau^ 

bientôt  des  infracteurs  :  plusieurs  accordé  à  ces  peuples  un  terrai |. 
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assez  ëteodu  y  au-dessus  des  Cata-  se  mettre  en  campagne  et  la  rési«« 

racles  ;  une  partie  d^eutreux.  vint  deuce   du  helmaun.  Les    troupes 

s'j  établir  :  ce  même  prince  aug-  étoicnt  obligées  de  se  pourvoir   à 

mcnta  les  privilèges  que  ses  pré-  leurs  frais  ^  d^armes  et    de  toute 

décesseur^  leur  avoient  accordés,  espèce    de  munition    de  guerre  j 

,  Le  Roi  £tieuue  Batbori  fit  encore  elles  ne  rccevoient  même  aucune 

mieux  ,  il  pensa  q,ue  les  Cosaques  paye  &  moins  *  qu'on  ne  veuille  ap- 

{»ourroient  être  d'une  grande  uti-  peiier  de  ce  nom  certains  présena 
ité  ,  si  rôn  établissoit  un  certain  que  le  roi  faisoit  annuellement  aux 
ordre  parmi  eux^  en  conséquence.  Cosaques  enrégimentés  ;  ces  pré- 
ilcréa  en  i566  six  régimens  Co-  sens  consistoient  en  un  ducat  et 
saques  de  mille  hommes  chacun  ,  tiue  peau  de  bœufet  quelquefois  en 
et  les  divisa  eii  centuries  (sotuia)  une  pelisse  par  homme.  Le  het- 
ou  drapeaux.  Chaque  Cosaque  mann  gardoit  toujours  près  de  sa 
enrégimenté  étoit  inscrit  dans  les  personne  un  certain  nombre  de 
registres  de  sou  drapeau ,  lequel  Cosaques  .  il  étoit  permis  aux 
il  deroit  joindre  quand  il  en  scroit.  autres  de  se  retirer  dans  leurs  vil- 
requis.  Chaque  centurie  étoit  com-«  lages ,  eusorte  que  cette  constitu- 
mandée  par  des  oiticiers  perma-*  tion  ne  nuisoit  point  à  i'agricultu- 
nens  ;  telle  étoit  du  moins  l'insli-  re.  Heureusement  pour  la  Russie^ 
tution  du  Koi  ;  mais  dans  le  lieiit  la  la  bienveillance  des  Polonois  pour 
liberté  de  ce  peuple  le  porta  à  y  les  Cosaques  ne  dpra  pas  au-delà 
faire  de  fréquens  changemens.  Les  du  règne  d'Etienne.  Sigismond  III 
six  régimeus  avoient  un  comman-  son  successeur  ne  conçut  pas  asses 
danl  ou  chef  appelle  Hetmann.  l'avantage  dont  ce  peuple  pouvoit 
^Le  Roi  pour  attacher  plus  de  con-  être  pour  son  royaume,  en  lui  ser- 
sidération  à  sa  place,  lui  donna  vaut  de  rempart  assuré  contre  les 
pour  marque  d'honneur  une  ban-  Ta  tares  et  les  Turcs:  sur  la  sim- 
lucre  royale ,  une  queue  de  cheval  pie  plainte  de  ces  derniers  ,  il  lui 
(Bunl-chuk) ,  un  bàtoi|  de  com-  mterdit  toute  espèce  d'excursion 
ma  ndement  {Boulaxa)  et  un  scel.  et  d'hostilité  contre  ces  dangereux 
Il  créa  en  même  temps  des  Sur-  voisins,  sans  réfléchir  qu'il  dé- 
c\  ines ,  c'est-à-dire  anciens ,  Se-  truisoit  par  là  la  règle  fondamen- 
naleurs  ,  tels  étoient  FOboznpy  ,  lale  de  sa  constitution.  Il  entre* 
le  ^oudïa  ,  le  Pissar  et  le  lessaûl.  prit  sur  les  privilèges  qui  avoient 
Ce  même  prince  donna  à  liogdan  été  si  sagement  accordé  aux 
Rotchinsky ,  premier  hetmann ,  Cosaques ,  il  nomma  des  Po- 
la  ville  de  Trekhtimirof  pour  lui  lonois  aux  principales  charges  de 
et  pour  ses  successeurs  ;  il  permit  la  petite  Russie  ,  voulant  même 
aussi  aux  Cosaques  d'occuper  tou^  que  Thelmann  des  Cosaques  dé- 
te  la  contrée  qui  s'étend  depuis  pendit  du  hetmann  de  la  ccuiron^ 
cotte  ville  jusqu  à  Riow  ,  ensorte  ne.  Plusieurs  MagnaU  de  Pologne 
que  leurs  possessions  sur  la  rive  ayieint  en  niéme  temps  bâti  divers 
orientale  du  Dnepr ,  se  trouvant  bourgs  et  villages  dans  la  petite 
augmentées  d'une  étendue  de  ter-  Rnssle,  Û  se  présenta  assez  d'ba- 
rain  de  i5o  werste«  ,  Trekhtimirof  bitans  pour  les  occuper  ,  niôyen- 
devint  alors  la  capitale  des  Cosa-  nant  les  promesses  qu'on  leur  fai- 
qncs  ,  au  lieu  de  Tcherkassi  qui  soit  ;  mais  ces  pauvres  gens  s'ap- 
lavoil  été  jusqu'à  cette  époque.  On  perçurent  bientôt  qu'on  les  avoi 


y  mit  en  dépôt  les  titres  de  la  li-  trompé^  et  qu'au  préjudice  de  {1^ 
m  rlé  (lu  p  uple  ;  c  étoit  le  rendes^  coutume  du  pays  ,  ou  vouloit  les 
vous  ues  troupes  lorsqu'il  ialloit    traiter  en  esclaves.  De  plus  on  in- 
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trodoisit  dans  la  petite  Russie  des  (ftoîent  issus  ;  il  proposa  cl^nc  de 

prêtres   de  TEglise    Romaine';  on  se  soumettre  au  Tzar  de  Russie  qui 

éublitan  évéque  de  cette  religion  à  avoit  déjà  des  droits  incontestables 

■  liow ,  résidence  du  métropolitain  sur  la  petite  Russie  ,  cette  provin- 

Rosse;  on  y  couttruibit  des  égli-  ce  ayant  été  arrachée  de  force  à  ses 

lèset  des  couTens  du  rit  Romain  ;  prédécesseurs,    par    les    Grands«- 

onjajouudes  écoles  de  la  même  Ducs    de    Litbuanie,    et    retenue 

religion; 

teDdireat 
mœ,  qu 

religioa   Romaine.     On    travailla  et  les  habitans  de  la  rire  orientale 

pour  cet  effet  à  la'rénnion  des  égli-  du  Dnepr  ,  ainsi  que  la  capitale  de 

Ks Russe  et  Romaine,  etonper-  la  province  de  Kiovie ,  suivirent 

laada  à  une  partie  du  cl^gé  de  la  bientôt   Texempte    des  (.osaquos* 

petite  Russie,  dans  le  concile  qui  Kbmelnitsky  avoit    dès   i65o ,  et 

le  tint  en  1 596  à  Brest  Litol'skoj  ,  pendant  la  guerre ,  porté  les  forces 

annoncer  à  Tobéissance  du  Pa*  militaires    des    Cosaques   jusqu'à 

triarche  de  Constantinople  ,  pour  4^9^^^  hommes  efléctifs  ,  et  étoit 

RGonnoitre  la  suprématie  du  Pa->  on  état  de  tenir  la  campagne  ;  il 

pe.  Tontes  ces  entreprises  révoU  les  avoit  partagé  en  quinze  corps  j 

tèreqtles  Cosaques.  Enx  de  leur  qui  la  plupart  avoirnt    leur  de- 

oôiése  voyoient   dans  l'obligation  meure  sur  la  rive  occidentale  du 

de  soutenir  jusqu'à  4*extrên)ité  la  Dnepr  et  portoient  le  nom  de  leur 

pureté  de  la  religion  grecque  et  les  ville  ,    savoir  :    de    Tchigirinn  ^ 

prérogatives  de  lenr  pays  ;  de  là  Tcherkassi ,  Kanef,  Corstin  ,  Ou- 

Baquit  une  guerre  de  longue  du-  m  an  >  Bratzlaw    etc.  Ce    nombre 

lée entre  les  Cosaques  et  les  Polo*  ne  lui  suilîsant  pas  ,  il  le  porta   à 

Bois;  elle  continua  pendant  trois  60,000  hommes,  dont  il  ibrraa dix 

f^nes  consécutifs  avec  une  fortu-  divisions  ,  à  qui  on  assigna  des  de«^ 

ne  très-variée  ;    mais    les  ^oses  meures  sur    la  rive  orientale  du' 

eiiajigèrent  enfin  de  face ,    par  la  Dnepr  ,  et  que  Ton  désigna  par 

prudence  et  le  courage  de  Bogdan  les  noms  des  villes  principales  de 

ibmelnitsky ,   que    les    Cosaques  leur  pays.  Telle  a  été   la  consl|î-p 

aToient  élu  pour  hetmann.  Ce  gé-  tution   des    Cosaques  depuis  près  ■ 

néral  setoit  aperçu  que  les  con-  de  deux  siècles  ;  les  villes  de  Kiow^ 

«iitioBs  avantageuses  a  ue  les  Polo-  Tchernigbw  ,  Starodoub,  Néjine, 

nois  lui  accordoient  de  tenips  en  Péréaslavl ,     Prilouki  ,    Loubni  , 

^ps,  quand  ils  étoient  dans  la  Gaditchi,  Mirgorod ,  et  Poltava  , 

oélresse ,  et  qu'ils  vcnoijpnt  de  re-  sont  les  chefs-lieux  des  principaux 

Boureller  en  1642^  par  le  traité  de  corps;   mais  Ratourine  devint  la 

Sborof,  n'avoient  point  pour  base  résidence    du  hetmann  ,    comme 

cette  sincérité  et  cette  bonne  foi  ^  Gioukhow  lut  choisi    pour  être  le 

qoi  doivent  servir  de  fondement  h  siège  du  gouv,    du    pays.  Tandis 

toal  traité;  et  il  avoit  remarqué  que    la  guerre  des  Cosaques  avec?* 

^Q  ils  les  enfreignoient  chaque  fois  les  Polonois  duroit  encore  ,  nom-* 

^uiU  8€  croyoient  en  état  de  rom-  bre  de  familles  abandonnoientsans 

pre  de  nouveau  avec  les  Cosaques,  cesse  la  rive  occidentale  du  Dnepr, 

HGonçut  delà,  qu'il  ne  pourroit  pour  all^r    s'établir    sur  la  rive 

^avaiiler  plus  solidement  à  sa  su-  opposée  de  ce  Heuve.  Elles  espé- 

^cie  et  à  celle  de  ses  compatriotes  ,  roieut  par  cette  émigration  ,  trou- 

^uen  se   réunissant   à    la  nation  ver  plus  de  sûreté  ;  mais  à  la  fin, 

'^où  les  ancêtres    des    Cosaques  l'enceinte  des  anciennes  limites  de 
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la  Rofisie  mineure  $etroaTatrop  munîcatîon  des  deux  mers;  c'est 
resserrée  pour  les  contenir  toutes^  ainsi  qu'il  punit  ceux  qui  suiTirent 
de  là  vint  que  plusieurs  de  ces  fa-  le  parti  du  traître  'Mazeppa.  Leur 
milles  Cosaques  se  retirèrent  enco-  dernier  hetmann  Ivan  Scouropad- 
re  plus  vers  le  levant ,  dans  le  voi-  skj  j  qui  avoit  remplacé  Mazeppa  , 
tînagedela  ville  de  Belgorod.  On  étan(  mort  en  1722  ,  cette  place 
leur  conserva  leur  aiicienne  cons-  demeura  vacante  jusqu*en  1727 
titulion  et  Xewt  liberté ,  et  on  les  qu'elle  fut  conférée  ^  Daniel  Âpo-. 
envoya  vers  les  Stcps  qui  leur  of-  s  toi  \  on  la  supprima  après  son  dé-^ 
froîent  quantité  d'avantages  natu-  ces  et  l'Ukraine  fut  régie  par  un 
rcls*  Ce  fut  l'origine  des  cinq  ré-  conseil  composé  de  six  personnes, 
jgimens  Slobodiens ,  ou  Cosaqcfes  dont  trois  Russes  et  trois  Cosa- 
Slobodiens  ^  connus  sous  le  nom  ques  ,  avec  égalité  de  rang  et  sans 
id*Akbtirka  ,  de  Soumi  |  de  Kbar-  aucun  droit  de  préséance.  EnHn 
lof  9  d'Isum  etde  Hibna  ou  d'Os-  on  rétablit  en  ijSo^  la  cbafrge  de 
trogojsk.  Ce  nouvel  établissement  betmann  en  faveur  du  Comte  Ki« 
«e  fît  en  i652  ;  mais  ces  Cosaques  rile  Razoumofskj.  Les  Cosaques, 
trouvèrent  une  si  grande  étendue  l'ayant  élu,  l'impératrice  Elisa-r 
de  terrain  à  cultiver ,  qu'ils  en  fi-  beth  le  reconnut  publiquement 
vent  part  à  leurs  anciens  compa-  pour  tel,  et  le  confîrma  dans  cette 
triotes  qui  vinrent  les  joindre  en  aignité  le'  12  avril,  ce  qui.  fat 
]65r9.  Des  ce  moment  les  Cosaques  rendu  public  par  un  oukase  du  Sé- 
resièrent  attachés  à  TEmpire  de  nal,  le  12  juin  v^  st.  Les  bet- 
Russie ,  malgré  plusieurs  guerres  manns  possédoient  des  domaines 
qu'il  y  eut  relativement  à  eux  avec  conridérabUs ,  ils  jouissoient  ci  - 
la  Poroç;ne }  malgré  la  désertion  devant  des  péages  de  l'Ukraine , 
de  quelques-uns  de  leurs  faet-  en  place  desquels  on  a  accordé  ai| 
manns  ,  qui  combattirent  quelque-  hetmann  Razoumofsky ,  une^om- 
Ibis  pour  les  Polonois  ;  malgré  un  me  annuelle  de  5 0,000  Roubles , 
chisme  qui  établit  dans  leur  gouv.  oui  ne  fut  peut-être  que  le  quart 
deux  hetmànns,  dont  Funsurle  du  produit  des  péages  ci-dessus 
Ix>rd  oriental  du  Dnepr,  resta  atta-  mentionnés.  L'Impératrice  Ca- 
ché âi  la  Russie,  et  l'autre,  sur  tlierine  II  supprima  de  nouveau 
lebord  occidental  reconnutdc  nou«  la  charge  de  hetmaun  ,  en  17649 
▼eau  la  suzeraineté  de  la  Pologne,  et  préposa  un  collège  de  régence  à 
Enfin  leur hetman Mazeppa,  ayant  la  petite  Russie,  dont  le  cnef  est 
^n  I  «ToS  abandonné  le  parti  delà  ua  gouverneur-général.  Cette  mé* 
Knssie  ,  pour  embrasser  celui  de  me  Princesse  a  par  un  oukase  du 
la  Suède,  l'Empereur  Pierre-le-  28  octobre  1775  ,  réuni  le  gouver- 
i^raiil  résolut  de  les  traiter  de  nementdeKiow  à  celui  de  lape- 
manière  qu'ils  fussent  dans  la  lite  Russie*.  Le  pays  de  ces  Cosa- 
«uite  hors  d'état  de  se  livrer  à  au-  ques  est  conimunémont  appelle 
cune  rébellion  ;  il  distribua  pour  Ukraine  ,  nom  qui  signifie  propre- 
cet  eflet,  pendant  plusieurs  années  ment  un  pays  limitrophe^  il  tor- 
de suite  ,  ses  armées  en  quartier  nioit  m  elfet  la  séparation  de 
d'hiver  dans  le  cœur  de  rUkraine,  \x  Russie  ,  de  la  pologqe  >  de 
mit  des  commandans  Russes  dans  la  petite  Tatarie  et  de  la  Tur- 
la  plupart  de  leurs  places ,  et  or-  quie.  Ce  pays  consiste  en  ♦une 
donna  qu*il  fiit  envoyé  chaque  an-  plaine  dVne  fertilité  incompara- 
née  19,000  Cosaques  sur  les  bords  ble,  et  entrecoupée  d'une  grande 
du  Ladoga,  où  ils  furent  employés  quantité  des  plus  belles  rivières 
à  creuser  le  fameux  canal  de  corn-    et   des  forêts  les  plus  agréables  j 
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ttnnme  îl  est  sépare  depuis  Id  Jer-  Jant  tont  le  temps  qiœ  ceux-ci  vé- 
nière  répartttîoa  de  lEmpîre  en  curent  ious  la  doniInatiQU  polo- 
^  plnsîeiirs  gouv.,  je  me  rëserre  d*en  noise  jvinais  depuis  la  réunion  de 
parler  plas  an  long  en  faisant  la  ces  premiers  à  1  Empire  de  Russie ^ 
descriplion  de  cbacun en  particulier  on  les  vit  souvent  changer  de  par^ 
èuï$  l'article  qui  lui  appartient  ;  ti  et  même  combattre,  quclquelbis 
je  dirai  simplement  ici  que  ces  pour  les  Turcs  ;  il  faut  avouer  ce-« 
^or.  sont  ceux  de  Poliava,  de  pendant  qu'ils  furent  pendant  long* 
ïdieniigof,  de  Kiow,  de  Kharkof,  temps  le  boulevard  de  T Empire 
k  Novgorod -Séverskojr  et  une  par-  contre  les  Tatares  de  Crimée  ;  car 
tie  de  celui  d'Eca  therinoslav.  à   la  moindre  nouvelle  d'une  in- 

CosAQUEÇ  SLOBOD^fiNS  ^  (  A'o-  curslou  de  leur  part ,  \(*è  Zsiforo'* 
ituu  Cjioôo^cKie  )'  Voyex  pour  gués  tiroient  le  canon  d*alarme , 
«  qui  les  regarde  Tarticle  précé-  et  en  moins  de  quelques  licuret 
fait,  page  126^  ligne  1 1  et  suiv.        lout  le  peuple  Cosaque  étoit  à  cbe- 

Cosaques  Zaporogues  ,  (jTa-  val.  Catberine  11^  ordonna  en 
iOKuSanopomcKie)'  On  ne  sau-  Ï775  qu'à  l'avenir  il  ne  seroit  plu» 
roit  dire  au  juste  en  quel  temps  question  des  Cosaques  Zaporo- 
la  Setcha  des  Cosaques  Zaporo-  gicns ,  pour  les  punir  de  «'être 
peasj  située  dans  les  ilcs  du  rendus  coupables  du  crime  de  lè« 
Dnepr^  au-delà  des  Cataractes ,  a  ze-majesté  en  émlgrant  chez  les 
été  fortifiée  ,  il  est  à  présumer  Turcs  et  en  combattant  pour  eux} 
que  ce  tut  sous  le  règne  de  Si-  cette  Princesse  donna  en  même 
gismondl.  Ces  Cosaques  n'9voient  temps  le  pays  qu'ils  babitoient  à 
d'abord  et  avant  la  formation  ré-  d'autres  cultivateurs ,  et  depuis 
gnlière  de  leurs  régimens  ,  aucun  cette  époque^  il  n'y  a  plus  de 
astre  dessein  dans  la  con^strnction  Setcha  et  une  partie  des  Cosaques  a 
de  cette  forteresse,  que  d'eu  faire  été  transportée  dans  T  île  de  Ta* 
ui  lieu  d'assemblée  pour  ceux  qui  man  ,  où  ils  sont  connue  sous  le 
Toadroient  suivre  le  métier  des  nom  ae  Tcbernomorskié  Cozaqui , 
vmes,  afin  qn'ils  pussent  se  choi-  ou  Cosaques  de  la  mer  Noire. 
>ir  on  chef,  et  délibérer  sur  les  Cosaques  Tchernomorskié, 
mesures  à  prendre  pour  la  pro-  {Kosanu  HepnoMopcKie,)  Lors- 
^^Ine  campagne*  Mais  peu  à  peu  qu6  Toukase  que  Catberine  II  don* 
ces  rues  et  ces  objets  sVtendirent;  na  ,  en  1775  ,  pour  disséminer 
b Setcha  devint  la  demeure  stable  les  Cosaques  Zaporogues  parut  ^ 
âe gens  vivant  dans  le  célibat  et  on  les  transporta  dans  le  aistrict 
i^oncânt  à  loute  autre  profes*-  de  Bielogorod  ,  où  abjurant  le  ce* 
ÂOB,  hormis  celle  des  armes; qui--  libat  ils  formèrent  des  colonies  de 
conque  vouloit  se  faire  une  répu^  cultivateurs,  beaucoup  plus  utiles  à 
^tien  de  valeur  et  de  courage  ^  l'état,  que  la  milice  vagabonde  qu'- 
loit  dans  les  villes  ,  soit  dans  ils  composoient  auparavant.  Lors 
les  campagnes  ,  alloit  passer  au  de  la  déclaration  de  guerre  avec  la 
noin<  trois  années  dans  la  Sétcba;  *  Turquie,  en  1787^  plusieurs  d^en- 
XHiTent  même  il  y  en  avoit  qui  y  tre  eux.  demandèrent  à  former  des 
festoient  dix  années  au  bout  des-  régimens  Cosaques ,  pour  servir 
^Qelles  ils  s'en  retournoient  cbez  volontairement  contre  les  Turcs  ; 
eai  comblés  .d'honneurs  et  -de  dans  ce  même  temps  les  Zaporo-> 
^ie]i8«  Telle  fut  Torigine  des  Co-  gués  qui  avoient  émigré  aupara- 
*^ues  Zaporogues.  Il»  demeuré-  vaut ,  revinrent  et  furent  incorpc 
^^  dans  Funion  la  pins  étroite  rés  dans  ce  nouveau  corps  y  quo 
'TQc  les  Cosaques  d'Ukraine^  pen-  le  maréchal  Prince  Potemkin  for- 
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ma  9011S  le  nom  de  Cosaques  fidè^  seroientÎDda])ita1>lemeiit  accordés; 

les  de  lu  mer  Noire  ;  ils  se  distln-  oITectivement ,    on    les  établit    le 

guèrent  beaucoup  au  siège  d*Ot-  long  du    Boug  ,  où  ils  formèrent 

c|iakofT,  et  rendirent  surtout  de  un  cordon  de  surveillance,  jusqu'à 

grands  sorvia*s  à  la  prise  de  Béré-  IVpoque  de  la  seconde  guerre  avec 

zan.  Après  la  guerre  ,  on  les  éta-  les  Turcs  ;  alors  le  Prince  Potem— 

blit  dans  l'He  de  Taman,  où  ils  vi-  kin  crut  devoir  les  transporter  en 

vent  avec  les  mêmes  droits  et  pri<>-  1787  k    200    werstes  de  là  dan» 

yiléges  que  ceu^i  qui  sont  accordés  l'intérieur  de  TEmpire',  jusqu'au 

aux  Cosaques  du  Don.  Leur  chef  moment  où  les  armées  russes  se 

ae  nomme  Cocliévoy  Attaman  ,  il  rapprocheroient     des    frontières* 

Jréside  à  £cathérinodar,  forteresse  Ou  en  forma  l'année  suivante  un 

Î[u'ils  ont  bâtie  en  1792  9  lors  de  régiment  de  1 5oo  bommes  ,  qui  se 

eur  établissement  dans  ces  cou-  trouva  sans  cesse  en  activité^  etser. 

trées.  Ils  ont  encore  la  ville  de  Ta-  vit   avec  zèle  et  distinction  ;  il  fat 

man   ou  Phauagorie,  située  près  employé  en  Pologne  et  garda   les 

de  IVndroit  où  fut  bâtie  Tancienne  frontières  le  long  du  Dnestr  et  de  la 

ville  de  ce  nom  ;  leurs  terres  s'é-  mer  Noire.  A  la  paix  rimpératri- 

tendent  sur  la  rive  droite  du  Cou-  ce  Catherine  11  ordonna  au  prince 

ban,  jusqu'à  Tembouchure  delà  Zoubof  d'organiser  ces  Cosaques  à. 

rivière  Laba  ,  .qui  s'y  jette  j  en  y  l'instar   de  ceux  du  Don  et  de  la 

joignant  Tile  de  Taman.  Ces  Cosa-  mer  Moire  ,    de  leur  assigner  des 

ques  cultivent  peu  la  terre,  mal-  terres  et  de  les  récompenser  selon 

gré  sa  fertilité  dans  les  contrées  leurs  services ,   par  des  rangs  et 

qu'ils    liabit4*nt  ;     mais    ils    sont  d'autres  distinctions  ;  récompense 

grands  pécheurs  ,  et  font  un  com-*  qu'ils  avoient  si  bien,  méritée.   La 

merce  considérable  de  poissons:  mor t de  l'Impératrice  arrêta l'exé* 

ils  sont  au  nombre  de  14^00  bom-  cution  de  cet  ordre.  En  i797rEni- 

mes  ;  en   temps  de  eucrre    tous  pereur  Paul  ne  voulut  plus  de  cet- 

montent  à  cheval ,  ne  laissant  chez  te  milice^  et  ordonna  qu'ils  fussent 

eux  que  los  infirmes  et  les  enlàns.  libres  de  retourner  dans  les  terres 

Cosaques  du  Loug,   (  KosaKu  qui  leur  avoient  été  données,  pour 

'Bi^tCKie»)   Ces  Cosaques  se  sont  S'y  fixer  commç  paysans  :   leurs 

ibrmés  en    1 7(19  9  Voici  leur  ori*  établissemen s  se  trouvent  dans  les 

f;ine«  Pendant  la  guerre  qui  eut  districts  du  Kherson^  d'£lisavéu>« 
ieu  dans  ce  temps  ,  entre  la  Rus-  grad  et  d'Olviopol.  I^e^  Cosaques 
aie  et.  la  porte  Ottomane  ,  les  du  boug^habitues  à  la  vie  guerrière 
Turcs  formèrent  un  corps  assez  qu'ils  avoient  menée  pendant  ai 
nombreux  de  chrétiens  Moldaves  ^  long-temps  demandèrent  et  obtin-> 
Talakbes  et  Fulgares;  ces  gner-  rent  de  la  justice  de  l'Empereur 
riers  ne  voulant  pas  servirdesinfî-  Alexandre  1^^  ,  d'élrc  remis  sur 
dèles  ,  vinrent  se  réunir  avecar-  l'ancien  pied  militaire;  ils  forment 
mes  et  bagages  aux  troupes  russes,  actuellement  trois  régimens,  dont 
et  furent  employés  avec  succès  un  est  toujours  employé  a  la  gar- 
çon tre  les  Turcs  ,  par  le  maréchal  de  des  frontières  du  c6té  de  la 
RoumiantKof,  qui*  à  la  paix,  leur  Turquie,  et  les  deux  autres  restent 
proposa  de  rester  en  Russie,  leur  chez  eux  ;  mais  en  temps  de  gucr* 

{promettant  des  terres  le  long  du  re ,  ils  marchent  tous.  Leur  cons- 

^oug,  «t  leur  faisant  entrevoir  des  titution  est  la  même  que  celle dea   ' 

avantages    et  des  privilèges  ,  que  Cosaques  du  Don  ;  ils  ont  en  mé-   | 

leurs  services   pendant    la  guerre  me  temps  le  privilège  d'incorpo- 

leur  avoient  mérités  ,  et  qui  leur  rer  dans  leurs  milices  les  Molda*  ' 
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té^ ,  lés  Valakbes  et  les  Btilgàfed ,  bolirg  «tu  gôuveni.  de  Voronej ,  à 

^i  Tourlroienl  se  {oindre  à  eax  ;  34  werstes  plus  bas ,  sur^  Don. 

œ  qui  arrÎTe  très^soitrent,  œs  der-  Lorsque     TEmperear    pffrre-le- 

miers  coanoîssant  le  bien  être  dont  Grand  établit  une  a  mirante  à  Vq- 

ees  Cosaques  jouissent  en  Rlusie.  Ironej ,  Costiansk  derint   le  prin^ 

Cosaques    i>k  TcHonooviiF ,  cîpal  magasin  desvÎTres  et  de  tou- 

[KosaHu  ¥yey«tfcxir«  )   Us  sont  tes  les  ehoses  nécessaires  à  1* en tre<- 

originairement  dn  Don,  mais  s'ë-  . tien  des  tronpes;  mais  depuis  que 

tant  établis    près  de  la  yille   de  TA  mirante  a  ëtié  transportée  ail- 

Tchoogoniëf ,  ils  recueillirent  des  leurs ,  cette  ville  est  tombée  en- 

Kosses  et  des  Calmonks  ,  qui  vin-  tièremcnt  ;    enfin    elle    n^existe 

rent  se  joindre  à  eux ,  et  formée  plus  que  comme  un  bonrg  de  peu 

rent  ainsi  un  petit  corps  de  Cosa-  de  conséquence  ;  la  seule    chose 

ques  ,  qui  se  choisissant  nn  A.tta-  remarquable  qn*on  y  trouve  ,    est 

man  particulier,  lit  bande  à  parte  un  enaroit  sur  les  bords  du  Don  , 

Ces  Cosaques  forment  un  régi-  où  on  a  déterré  une  énorme  qoan- 

ment  résulter  de  dix  escadrons ,  tité  d*os  d'éléphans.  M.^  le  Pro- 

armés  comme  le  reste  des  Cosa*  f  esseur  George  G mélin  s  trouvé  en 

qves  9  mais  ayant  un  uniforme  à  1768  et  1769  on  espace  assea  éten- 

eaxet  l'organisation  d'un  régiment  du  entièrement  rempli  de  ces  os  , 

de  hussards*    Ils    servirent    avec  et    ce  oui  est  particulier  ,    c'est 

distinction  pendant  la  guerre  de  7  qu  on  n  j  en  trouve  d'aucun  autre 

ans  et  les  guerres  de  la  Turquie,  animal.  Ces  os  ne  sont  presque  pas 

Ces  Cosaques  formelit  un  corps  décomposés  ,  et  l'on  suppose  avec 

distingué,  qui.  a  bien   mérité  de  quelque  vraisemblance  quils  n*y 

1a  patrie,  sans  jamais  démentir  sa  sont  que  depuis  1237  ,  ^o^ae    à 

réputation  ;  on  j  a  joint  deux  ré-  laquelle  Batou    KKan  vint   dans 

fimens  d'anciens  Cosaques  d'U-  ces  contrées  ,    traînant    avec  lui 

raine  ,    qui    forment   avec    les  des  armées  innombrables  dans  les* 

premiers  une  population  de  7646  quelles ,  selon    la  coutume    des 

nommes.  Ce  régiment  a  un  chef  peuples  de  l'Asie ,  il  pouvoit  se 

qni  les  commande ,  et  qui  réside  trouver    des  éléphans  ;    que   ces 

dans  la  ville  de  Tchoogouîef  ;  /ils  animaux  ayant  été  tués  k  la  fa- 

T  ont  leur  chancellerie ,  et  tous  mense    bataille ,  qui  décida    du 

lears  établissemens  sont  dans  les  sort  de  la  Russie  ,  et  qui  se  don- 

eâvirons  de  cette  ville*  Le  régi-  na  non  loin  delà,  ou  peut -être 

ment  se  recrute   toujours  parmi  étant  mort  de  &tigue  et  de  froid  , 

les  7646  hommes ,  qui  forment  la  ils  furent  enterrés  tous  au  même 

totalité  de  ces  Cosaques.  endroit  et  à  cette  place ,  ce  qui 

CpsoTOURSKOY  -  Zavod  ,  (jfo*  cst  d*autant  plus  vraisemblable  , 

LcâmupcKOû  aasofld*  )  usine  de  qu  On  n'en  trouve  pas  du  tout  dans 

r  et  de  cuivre  qui  se  trouve  dans  les  environs. 

le  goov.  d'Orenbourg  et  qui  est  CoStroma  ,    (  Kocmpojfza»  ) 

d'an  grand  rapport*  Elle  appar-  (Gouv.  de).  Il  est  borné  au  nord 

tient  à  nn  particulier.  par  celui  deVologda^  &  Torient  par 

CosROUF,    (jfocpytfô.  )    petit  le  gouv.  de  Yiatka,  au  midi  par 

port  de  la  Crimée ,  situé  au  midi  ceux  de  Nijegorod  et  de  Vladimir, 

de  cette  presqu'île ,  non  loin  de  et  à  roccid.  par  celui  de  laroslatr. 

Soodac.    Il    est  assez  commode^  Sesprincipales  rivières  sont,  le  YoK 

mais  peu  fréquenté.  ga^  tlea,ve,laCostroma,  la  Onnjfiet 

Costiansk,  (   Kocm/iHCKd.  )  la  Vetlouga,  qui  s  y  jettent  tontes, 

ei- devant   ville   et  actuellement  La  terre  y  est  assez  bonne,  mai^ 
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son  produit  ne  sufiit  pas  à  Tefit/^c-*  Deux  eTencmeiis  remarquatttés 
tien  de  sesbabltuusj  iû  v  suppléent  ont  encore  iltustré  Coslroma.  EnC 
par  le  blé  qu'ils  se  procurent  des  i6i3  ,  lorsque  le  Prince  Dmitri 
provinces  voisines ,  et  qu'ils  a  me-*  Pojarskoy,  marcbant  à  la  délivrant 
ii<>nt  sur  le  Yolga«  Les  gouv^  de  ce  de  sa  patrie,  passa  près  de  Ca»- 
"Vologda  et  de  Viatka  letir  en  four-  troma,  les  babitans  de  cette  ville  ^ 
nissent  aussi  une  partie.  Presque  mus  par  un  dévouement  patrioti— 
tous  les  babitans  de  ce  gouv.  en  que  ^  allèrent  an- devant  du  Iiéi*08 
sortent  Tété  pour  cbercber  leur  iusqu*à  Plesse  y  et  \k  lui  oiTrireuft 
subsistance  ailleurs  par  leurs  tra<*-  leurs  ricbesses  et  des  secours  en. 
vaux  j  car  la  plus  grande  partie  bommes ,  se  plaignant  de  leur  goa* 
d 'entre  etix  sont  maçons^  plâ-  verneur  Cbérémétéf,  qui  avoit 
triers  etcbarpentiers^  ceux  qui  res-  voulu  les  empécber  d'oîi'rir  leur 
tent  cbez  eux  font  des  nattes  d'é-  don  patriotique  pour  la  délÎTrance 
corces  d* arbres  y  communément  de  la  patrie,  demandant  en  ménke 
appelées  rogoji  ,  et  qui  sont  d'un  temps  que  ce  gouverneur  fût  chan- 
grand  usage  en  Russie^  s'occupent  gé  ;  le  grand  bomme  se  rendit  h 
de  ebas^e  et  de  pécbe  ,  tissent  Aes  lieurs  vœux^  déposa  Gbérémétef  ^ 
toiles  et  font  des  draps  communs  :  et  leur  donna  le  prince  Ron^n-G*-' 
d'autres  construisent  des  barques  ,  garin  pour  gouverneur  ,  et  aecep* 
des    l'adeaux  de  bois  et  font  du    ta  leurs  secours;  ensuite  en  i6i3^ 

Soudron  j  en  général  ils  sont  in-  lorsque  le  même  prince Po^arsàoy 
usteicux.  On  compte  8ti2fc)4^^  ^^^^  ^"^  entièrement  aélivré  la  Russie  ^ 
bilans  des  deux  sc\!^a  dans  ce  gou-  on  assembla  à  Moscou  les  princes 
Tern«  Sa  capitale  est  Costroma  j  et  les  Bojars  y  qui  élurent  pour 
sur  le  Volga ,  et  au  confluent  de  Tzar  et  Autocrate  de  toutes  les 
la  Costroma  avec  ce  fleuve*  Tout  le  Russies  ,  le  jeune  Micbel  Féodo* 
gouv.  se  partage  en  12  districts^    rovitcb  Romanof  ;  qui  é  toit  parent 

3ui  sont  ceux  i^  de,Costroma;  2^    par  les  femmes ,  des  derniers  Sou- 
e  Nerekbta;  3^  de  Kinécbma;  4^    verains  Russes  ,  et  qui  étoit  alors 
d'iourîéf  ^  Povolskoy;  6°  de  Maka-    à  Costroma  avec  sa  mcr«.  Les  dé« 
riéf  ;  6°  de  "Varnavine;  j°  de  Vet-    pûtes  vinrent  l'y  trouver  ,  le  rc- 
louga;  8°  dcCologrivj  g'^deGa-    connurent  et  le  couronnèrent  pu* 
litcb;  10^  de  Boni;  11^  deSol-Ga^    bliquement,  dans  le  couvent  nom- 
lUzkoV)  et  iâ°  de  Tcboukbloma.        mé  Troïtskoy  Apatskoy.  Cette  vil- 
CosTROMA,(J?ocmpoje£a«}  C'est    le  est  fort  agréablement  située  sur 
la  capitale  du  gouv.   de  ce  nomé    le,VolgaetlaCostroma;elleestsous 
Elle  a  été  bâtie ,    à  ce  que  l'on    le  bj^  ^V  de  lat.  sept,  et  le  69°  i5' 
croit ,  en  1 1 5^  ,  par  le  grand-duc    de  long.  or.  à  802  tverstes  de  Péters- 
Youri-Yladimirovitcb  Dolgorou-    bourg  et  à  3o6  w.  de  Moscou.  Elle 
ki  ;  et  après  avoir    été  l'apanage  ^    a  un  archevêque  qui  se  qualifie  du 
tantôt  des  princes  de  Souzual,  tan-    titre  d'Archevêque  de  Costroma  et 
t6t  de   ceux    de  Yladimir  et  de    de  Galitch.  On  trouve  dans  la  ville, 
Tver  y  prise  et  reprise  plusieurs    Zj  église» ,  deux  couvens  ^    dont 
fois  par  les  nns  et  par  les  autres  ,    un  de  religieuse  ,  un  séminaire  , 
souvent  saccagée  et  brûlée  par  les    une  école  publique  •  une  maison 
Tatares  et  les  brigands  ,  qui  in-    de  charité  et  une  de  correction, 
festoient  ces  contrées  dans  le  cours    On  y  compté  jusqu'à  20^000  babk- 
des  guerres  civiles  ,  elle  fut  enHn    tans  des  deux  sexes  ,  et  beaucoup 
c!éQnitlvement    réunie  au  grani!^    plus  si  on  y  ajoute  les  ouvriers 
duché  de  Moscou  ,  sous  le  règne    qui  viennent  des  autres  villes  et 
du  grand-duc  Ivan  VassUiévitchl.    des  villages  voisins  ,  travailler  aux 
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&!iriqac8  qal  •etroarent  dansk  Cotline  ostrov,  {^KomxuHh 
▼îUe  :  telles  sont,  1 3  fabriques  de^  oc/npo«ô.)  île  de  Cotîine.  Oa 
toiles  9  qui  occupent  jusau'à  3ooo  nommoit  anciennement  de  ce  nom 
OQTrîers  ,  I3  fabriques  de  cuirs  ,  TiLe  dans  laquelle  est  bâtie  la  viU 
«ne  fonderie  de  elocbrs  y  une  tui-  le  de  Cronstad.  {  Voyez  cet  arti^ 
lerie  ,    des  £ftbriqaes  de  suiis,  etc.    cl€\ 

Les  marchands  de  Costroma  ex-  Cotorost,  (X'omopo cm».}  rir. 
porleBt  de  la  toile  ,  des  cuirs  ira-  assez  considérable  au  gouT.  de 
T&illés  etécrus,  dessuifs^  du  benr-  laroslaw.  Elle  est  navifi;abTe  •  et  se 
re^  de  Thuilc  de  lin  et  du  lin.  jette  dans  le  Volga  ,  dans  u  ville 

Costroma  ^  (  Kocmp.oJua-  )  ^^  laroslavr  même. 
(rÎTière).  Elle  court  du  nord  au  CoToyTjsy  ,  [Komoanbt»)  petit 
midi  j  et  traversant  une  partie  du  peuple  sauvage  ^  qui  habite  en  Si- 
gow.  de  laroslaw  ,  elle  fsntre  dans  nérie  ,  non  loin  de  la  rive  orienta- 
celui  de  Costroma  ,  où  elle  com-  le  du  Jënissoï Centre  les  forts  d'A- 
menée à  devenir  navigable,  depuis  bakansketdeCansk,  près  de  C al- 
la Tille  de  Soli  ^  Galitzk  ,  jusqu'à  cfainsw  Les  Cotovtzys  ont  ëté  sou« 
son  embonchnre,  qui  est  dans  le  mis  à  la  Russie  en  1628  ;  ils  lui 
Yolga  et  la  ville  même  de  Costro-  pftyent  un  petit  tribut  en  fourru- 
ma.  res.  Ce  peuple  ressemble  pour  sa 

Costa  ^  (Kocea»)  rivière  aêsez  manière  de  vivre  et  son  costume  , 
eonsidërable  du  gouv.  de  Perm ,  aux  Catchins ,  aussi  paresseux  et 
qui  se  jette  dans  la  Cama  ,  sur  sa  plus  mal  propres  qu'eux,  ils  vivent 
rive  gauche.  dans  la  pauvreté  ;  une  petite  por- 

CoTÇBETifAIA  ,  {  Kozemna/i*)  tion  a  été  amenée  ad  Cbristianis- 
i^olonie  allemande  du  gouv.  de  Sa-  me ,  le  reste  professe  le  Chama- 
ratof,  district  de  Camichi ne.  Elle    nisme, 

a  ^j  ÙLïoMïes  Catholiques,  toutes  CoubanE|  (Kuôanh.)  C'est  le 
Tenues  du  cercle  de  Francopie,  plus,  grand  fleuve  du  gouv.  du  Cau- 
en  Alleniagne  :  ces  colons  appel-  case.  Les  Grecs  le  nommoicnt 
lent  leur  viUage  en  Allemand  H^ipanis^Yardanusdans  Ptolomée, 
Méeadorf.  et  enfin  Copa  sous  les  Italiens.  Il 

CoTELiriTCH  ,  {  KomeAhHuzd*)  sort  de  la  plus  haute  montagne  du 
petite  ville  du  gouv.  de  Vialka  ^  Caucase,  nommée  Chàie,  et  forme 
che^lieu  d'un  district  sous  le  5S^  dans  son  cours  la  frontière  derem^^ 
11^  de  la  t.  sept,  et  le  69^16' de  pirf  de  Russie  du  cAté  des  peuples 
long,  orient.  ^  à  96  vers  tes  de  la  des  montagnes  ;  il  v^  se  jeter  en- 
capitale  du  gouvernement.  Elle  suite  par  deux  bras  dans  deux 
est  bâtie  sur  la  Tiatka  ,  au  même  mers  ;  car  Tun  tombe  dans  celle 
endroit  oà  étoit  anciennement  d'Âzof  et  l'antre  dans  la  mer  noirej 
Cokchéref,  'ville  des  peuples  Tché-  pendant  l'été  une  partie  de  se9 
rémjss ,  que  les  Movogorodiens  eaux  se  dessèchent ,  surtout  vers 
prirent  et  détruisirent,  vers  la  (in  ses  cmbouch|ires,  au  point  qu'ail 
du  u  ème  siècle  on  compte  actuel-  est  très-difficile  «tfix  vaisseaux  de 
leaient  dans  cette  ville  400  habi-  venir  y  jeter  l'ancre.  Dans  Tile  de 
tant  desdeux  sexes.  Taman  ^  formée  par  ses  deux  bras, 

CoTEirVA  ,  {Komejibôa*)  bourg  est  un  cand ,  qui  joint  la  mer  d'A-^ 
très-considérable  dugouv.  de  Khar-  zof  et  la  mer  Noire  ^  il  a  au  contrai- 
kof«  C'éloit  anciennement  une  pe-  re  une  baie  profonde ,  sur  laquel* 
tite  ville  des  Cosaques  d'Ukraine  :  le  est  bâtie  la  ville  de  Phanagorie  , 
on  y  compte  g^fy^à  habitans  des  et  où  les  vaisseaux  peuvent  venir 
deux  sexes.  ^  dans  tous  les  temps.  Le  Conbane 
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est  fort  craimode  pour  la  nayiga*-  Wer.  ie  long  sur  7  à  8  delai^e  ; 

tion  avec  des  l^ateaux  plats  ,  car  il  il  est  profoiid,;poissonneux,  et  ooii«> 

n'a  ni  pierres    cacliees  sous   les  tient  quelques    îles    près   de   sem 

eaux ,   ni  bas-jbnd.   Les   rivières  bords  ;  plusieurs  riv.  y  Qpt  levœ 

qui  s*j  jettent ,  sur  la  rive  droite  y  embouchure,  telles  que  la  Souk— 

Bont  la  Baracla  et  la  Barsoukla  9  et  honie  ,  la  Coubenitza ,  la  Porozo* 

aur  la  gauche  ce  sont  Tlsikh,  Tlnsi)  vitia^  la  Couchta  etc.  Les  bords  de 

rOurpe ,   la  Sagvassa  ,  la  Laba  et  ce  lac  sont  peu  habités. 

le  Caracoubane,  ainsi  que  d  autres  Coughvinskoy  zatod  ,  (jTyui* 

plus  petites  ,  qui  sortent  toutes  des  suhckoû  sa6o/(b.)  tJsine  de  fer  et 

^montagnes.     Pendant   son    cours  de  cuivre ,  qui  se  trouve  dans  le 

dans  les  montagnes ,    elle  a  des  gonv.  de  Perm  ,  district  de  Verk-^ 

bords  escarpes  et  pierreux  ;  maïs  botourié  et  qui  appartient  à  lacoU'- 

dans  la  plaine  ils   sont  rarement  ronne. 

de  3  à  3  loises  de  hauteur,  et  la  ri-  CoUiALNiTSKii  ,     {Ki^AXhHui^ 

▼ière  ne  les  franchit  dans  aucun  Kie*)  On  nomme  ainsi  deux  lacs 

temps'.  Ce  fleuve  est  très-poisson-  très-considërables  ,  qui  ont  de  5o 

neux  ,  et  le  poisson  quon  y  pèche  à  60  wer.  d'étendue  sur  les  bords 

est  d'une  excellente  qualité.  Les  de  la  mer  Noire,  à  c&lé  du  Golfe 

Cosaques  de  la  mer  noire  ,  habi-  de  Hadji*Bey,  sur  lequel  la  ville 

tans  de  l'ile  de  Taman  ,  font  leur  d'Odessa  est  bâtie.  Ces  deux  lacs 

principale  occupation  de  la  pèche  ne  sont  séparés  de  la  mer  que  par 

que   le  Coubane  leur  procure  en  une  langue  de  terre  fort  étroite  ^ 

abondaiioe*  mais  assez  élevée  pour  les  ernpè^ 

Coubane  f  Ligne  du),  {K^6aH>-  >  cher  de  s'y  jeter.  La  petite  riv.  de 

CKOA  jiUHÎA^  C'est  la  même  que  Couïalnik  s  y  jette;  elle  se  dessèche 

la  ligne  du  C>aucase,  qui  défend  en  été. 

les  frontières  de  V£mpire  de  Rus-  Coukhtouï,     (jTy^myu)  rîr. 

aie  ,  depuis  la  mer  d  Azof  jusqu'à  assez  considérable  de  la- Sibérie  , 

la  mer  Caspienne  }  mais  on  nom-  non  loin  d'Okhotsk.  Elle  se  jette 

me  particulièrement  ligne  du  Cou-  dans  l'Okhota  ,  non  loin  de  son 

bane ,  cette  partie  de  la  ligne,  qui  embouchure   dans  la  mer.    Cette 

en  commençant  depuis  Azof,  s'é^  riv.  est  d'une  grande  utilité  aux 

tend  jusqu'aux  sources  du  Térek  ;  habi  tans  d'Okhotsk ,  par  la  grande 

de  là  ^jusqu'à  la  mer  Caspienne,  quantité  de  bois  de  mélèze,  qui 

on  Tappelfe  ligne  du  Térek  ;  mais  croît  sur  ses  bords  ,  et  qui  sert  m 

en  général ,  le  tout  se  comprend  la  construction  des  vaisscatix  dans 

sons  la  dénomination  de  ligne  du  ce  port. 

Cskïicaac.^^Foyez  cel  article),         *  Coulaouxva  ^     {KtiJtaeuHa') 

CovBEViTZAj{Ki^6cHuiia')rir,  C'est  un  petit  fort  de  la  ligne  de 

dugouv.  deVolugda,  qui  se  jette  défense  ae  TOurall ,  il  est  aune, 

dans   le  Coubenskoé    ozero  (lac),  petite  distance  de  ce  neuve  ;  sa  gar- 

Cette  riv.  sert  à  transporter  à  Yo-  nison  consiste  en  Cosaques ,  qui 

logda ,    quantité  de  bois  de  cons-  sont  presque    tous   Calmouks  ou 

Iruction  et  de  barques,    que  les  Tatares. 

hàbitans  de  ses  I>prds  construisent,  Coulalina  ,  (A'y^ajti/VM.)  Co^ 
et  qu'ils  amènent  dans  cette  ville.  lonie  allemande  du  gouv.  de  Sara* 
•  Coubenskoé  ozero,  (K^ôeu'm  tof,  bâtie  en  1765,  sur  les  bords 
cKoe  oaepo)  (Lac  de  Coubensk).  du  Volga  ,  district  de  Camichine  , 
Il  se  trouve  dans  le  eouv.  de  Vo*  à  123  wer.  do  Saratof.  On  y  com* 
logda,  à  22  wer.  de  distance  dç  la  pte  47  familles  de  la  religion  Lu- 
ville  de  ce  nom.  Ce  lac  a  plus  de  ôo  thérienne. 
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C0VI.AI.T  ,  {K^AaA.bi.)^ile  de  la  de  briques  qat  couvrent  cette  plaU 

ner  Caspienne  ,  près  da  Cap  Tuk-  ne;   on  y  voit  encore  beaucoup  de 

Carai^ane.    Les  hakîtans  d' Astra-  bàtimens  sur  pied ,  avec  des  voop» 

kfaaa  y  tuent  beaucoup  de  veaux  tes  assez  bien    conservées   et  des 

marins.  élévations  tombales    en  quantité* 

Covi.iK<iYO-Tozi  JKu^uko6o.  ^^  babitans  de  ce  pays  appellent 

nojie.)  On  nomme  ainsi  une  plai-  f^^^  ^'^^  Madjar  ,  co  qui  porieroit 

ne  irès-élendne  dans  le  gouv.  àe  à  croire  que  les  ancêtres  des  Hon- 

roula,  district   d'Epipbane.  Elle  grois  l  ont  babite  avant  de  venir  s  e- 

commence  aux    sources  des   riv.  tablir  dans  le  pays  qu  ils  occupent 

Oopa  et  Zoucba ,  vers  l'orient ,  et  actuellement.  Le  Couma  n  est  pas 

va  jusqu'au  Don  :  la  Népriadva  la  poissonneux,  son  cours  est  presque 

traverse.  Cette  plaine  estiiélèbre  pa^-^ut  tranquille,   et    ses    eaux 

par    la    défaite    totale ,  ou    pour  ^?^\   saumalres  :    les    principales 

mieux  dire ,  la  destruction  entière  '^/v»^"»  ^^^  •  J  l^î*^»*  «o»^  -^  P«- 

de  l'armée  Tatare  de  Mamay  Khan,  tUe  Couma  et  la  DongoussU. 
eniSSo  ,  par  le  grand  *  duc  Dmi-        Couma  (Petite  ) ,  AKu^tm  jua. 

iri,  surnommé  Donskoy,  à  cause  ^«.^0  ^J^-  du  gouv,  du  Caucase  , 

de  celle  victoire  sur  le  Don,  *»'  ^  l*^^*®  ^*^»  »«  Couma.  Elle 

\     •      1  ^'^    remarquable  par  la    ville  de 

CouM  ,  {K^Jub.]  riv.  du  gour.  Géoraievsk ,  qui  est  bâtie  sur  ses 

d  OJonets ,  qui  se  jette  dans  le  lac  Ix>rd8. 

d^Onéga.  On  a  eu  l'intention  un        CoirMO,  (Kujuo.)  C'est  un  de» 

moment,  de  creuser  un  canal  de  plus  grands  tleuves  de  la  Finlande, 

communication  entre  cette  riv.  et  ji     ^^^^  .^  3^„^^  ^^^  ^^  ^^^ 

le  lac  \igue,  pour  Joindre  les  deux  nommé   Raoutovessi,    et  coulant 

tes  ensemble  ;  mais  on  a  trouve  a'orient  en  occident ,  il  vient  se 

de  grandes  difficultés  ,  à  cause  des  j^ier  dans  le  golfe  de  Botbnic,  dans 

montagnes  qui  les  séparent.  {^  port  même  de  B  iomeborg. 

CoVMA  ,  *  (  Ki^jua*  )  fleuve   du  Coumyks  ,  [Ki^juh%Kxx^  peuple 

genv.  du  Caucase.  Il  a  sa  source  Mabométan  de  race  tatare ,  qui  vit 

dans  le  Caucase,  entre  le  Térek  et  avec  les  Nogais  ,  dans  une  plaine 

le  Coubane  ,  et  coulant  de  là  vers  sablonneuse  au  pied  du  Caucase  , 

l'Orient,  il  se  perd  dans  les  sables,  sur  la  rive  droite  du  Térek.  Il  est 

avant  de  parvenir  à  la  mer  Cas-  jsous   la  domination  de  la  Russie ^ 

Iienae.  Ce  fleuve  traverse  une  va*  mais  il  se  permet  malgré  ceWdes 
ie^ftile  ;  on  voit  des  sites  en-  incursions  dans  les  frontières  de 
cbanteurs  dans  9RS  environs ,  et  cet  Empire ,  quand  il  croît  pou- 
9^.%  bords  sont  couverts  d*arbustes  voir  le'  faire  impunément  :  il  re- 
de  différentes  espèces,  et  de  joncs^  connoissoit  auparavant  le  pouvoir 
qui  servent  d'azile  à  une  quantité  du  Chamkbal  où  Rban  du  Dage* 
innombrable  de  fais|ins;  on  trouve  stan.  Comme  ses  terres  s''é tendent 
vers  ses  sources  des  forêts  consi-  jusqu'à  la  mer  Caspienne  ,  il  fait 
dérables  d'arbres  de  différentes  un  petit  commerce  sur  ses  bords  , 
espèces;  le  marier  y  croit  en  a  bon-  par  le  moyen  des  Arméniens  dont 
dance  :  non  loin  de  ses  bords  ,  et  il  se  trouve  un  grand  nombre  par- 
dans  l'angle  qn  il  forme  avec  le  lac  mi  eux. 

Baî-Balinc,  on  trouve  les^piines  Counassyre  01/  CounaCHire  . 

d^une  ville  qui  doit  avoir  été  con-  (Kifnaccupb    viavi  Ki^Hamupd») 

sîdérable  ,   si  l'oh  en  juge  d'après  C'est  la  vingtième  île  de  rarcbipel 

l'espace  que  ses   ruines  occupent  des  Courills  ,  située  à  4o  wer.    de 

encore,  et  la  quantité  de  pierres  et  Tile  d'Etorpa.  Elle  a  i5o  w.  de 
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loQgsar  60  de  large;  lemîIieE^  de  qu'elle  oocape   actaellement  Les 

Vile  est  coayert  de  hautes  monta-  environs  de  cette  ville  abondent  eA 

jgnes;  on  y  trouve  beaucoup  deboU;  bois  et  en  pâturages  ;  les  terres  y 

Bes    plaines  sont    fertiles  et  fort  sont  fertiles;  c'est  pourquoi  une 

susceptibles  d'être    cultivées.  Les  grande  partie  de  ses  habi tans  ,  qui 

animaux  sauvages  de  rUe  sont  Tours  sont  au  nombre  de  5 000  des  deux 

noir,  lesobleet  le  renard,  ainsi  sexes,  s'adonnent  à  la  culture  et 

Îiue  les  loutres,   qui  vivent  dans  fout  un  commerce  de  grains.  On 

es   rivières.  Le  bord  méridional  trouve  aux  environs  de  Coungoar 

de    Vile  est    quelquefois    couvert  des  carrières  d'albâtres  très-consi* 

d'une  quantité  d'huîtres  à  perles  ,  dërables.  La  ville  contient  7  ëglî- 

^nt  les  coquilles  servent  d  essieu  ses'^  on  y  trouve  des  fabriques  d|& 

tes  aux  sauvages.  On  y  trouve  çà  cuirs  et  de  savon. 

««™Jo°Î*'^*'*Ï'«S''«?°f\^  CO0NGOURSKAÏA      PRtSTANK, 

nombre  ne  T«  pas  à  68  nules  et  à    /p  \._      _» 

Ï36  femme».  li.  Rusws  yontoons-  &ÎE^J!°\7 """""'"'  ^"  ^' 

♦««:♦     -.  i»    *       *        'V  aeLongouré  On  nomme  ainsi  un 

truit  un  lort  entoure  dun  rem-  «:iu„^3«  «^— .    j^  n^         j-  *  •  . 

^«-*  j«  *-  j        1         1-1  village  du  gouv.  dePerm,  district 

Eit  ."!'  ?*f  ^ -^^  '^A  "^  a'fi<^therinebourg ,  bâti'  an  coa-- 
retu-«nt  pendant  leur  .ejour  dan.    g^^^^  j^  j^  Coungoarka  et  de  la 

lile.  CounaMire  cntieat  deslao.  Tchou8»oyaïa,  pa?ceqae  c'est  là 
fortpoi8sonneaxetquelq«esp«t.tes  «t  su.  celte  dernière  qu'on  ch.ree 
r|y.eres  dont  les  eaux  sont  claire.    ,„,  ^^^^^^  j^  ^^,  1 J  ^^„^   »^j 

et  sainbres.  .•       .1  1     1    n        • 

rs  _,  se  tirent  des  mines  de  la  Permie  . 

CouNDOBOFSKiA     Tatarks  ,  ^t  qui  se    transportent  dans    les 

[K9K4opo6CK,ji  TamapM.  )    ou  ^^  ^^  ^^^  ^^  y^^  ^^ç,  commer- 

Taures  Coundors.  C  est  le  même  ^^^^  ^c  la  Russie, 

peuple    que    les   fatares  Nogais ,  ^ 

dont  ils  sont  une  branche  indépen*  Coupensk  ,  {K^nencKh,)    ville 

dante;    soumis    aux    Calmonks  ^  du  gouvi  d'Ukraine  et  chef  lieu  de 

uvant  leur  émigration  en  Chine ,  district ,    sur    U    rive   droite    de 

ils  sont  restés  sous  la  domination  J'Oskol.   Elle  est  sous  le  5 i^i' de 

49°    ^2'  de  long, 
wer.  de  Rharkof. 
avoir  2000  habit* 

la  mer  Gaspienne.  Ce  peuple  iTest  ****  deux  sexes, 

obligé  à  aucune  redevance  envers  Couppis,  (Ki^nticd.)  C'est  une 

k  Russie  ,  et  il  vit  très-pauvre*  très-belle  source  d'eau  minérale 

ment.  qui  se  trouve  en  Finlande  ^  tout 

CouNGOus,    (iryK«vp5.}  ville  près  du  château  d' àbo. 

an  gouv.  de  Perm,  au  conditent  Couba,  (Ki^pa.)  ouRur,fleuve 

de  rircn  et  de  la  Sylva,  Elle  est  <!"»  «*"^«  ^^  Géorgie  et  se  jette 

sous  le  57O  ao'  de  lat,  sept,  et  le  "*'**  ï*  ^"^^  Caspienne.  C'est  TAil- 

74^  36'  de  long,  orient. ,  et  à  91  c»en  Cyrus  des  Grecs, 

wer.  de  Perm.  Cette  ville  a  été  fou-  CqcrachinskoT  ,  (  Ki^pauiun» 

àèe  en  1647  ^^  peuplée  de  Russes  ckoû.)  mine  et' usine  de  cuivre  du 

qu'on  a  pris  parmi  ceux  qui  se  gouv.  de  Pérm.  £lle  appartient  k 

présentoient  volontairement  pour  un  particulier, 

y  aller;  ruinée  ensuite  pendant  la  Covr6an£  ,    (Ki^paanb,)  petite 

rébellion  des  Bachkirs,  elle  a  été  ville  nouvellement  organisée  dans 

rebâtie  par  les  ordres  du  Tzar  Aie-  le  gouv.  de  Tobolsk  j  elle  est  che^ 

xis  Mikhaïlovitch  ,  en  i663  ,  sur  lieu  de  district,  sa  distance  de  cette 

un  nouveau  tei*rain  qui  est  celui  ville  est  de  4^4  ^»  ^n    y  trouve 


'     ^    -    des  deux  sexes. 
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I  QiK  f^Xue*  La  TÎHe  petit  renfer-   Volcans ,     et     toates   sont  très- 
'  nef  5  à  600  babitans.  8tfjette«  à  des  fr^uens  tremble- 

\\     CoUBiLLs  (Cap),  rjrypuAScrcoû    mens  de    terre.    Plasienrs    sont 
!   Mmcb.)  C*ett  le  <:ap  le  plus  mërî-    visitas  par   les    Cblnoîs  et     les 
èonal  da  Camtcbatka.  Japoaots  ,    qui  viennent  y  cber- 

CouaiLLsrisW).  {KifpuAhcroiA   cher  des  fourrures  ,  qd*ils  échan- 
ocmpoda.)  Larcbipei  des  Coanils    gent    avec     les    habitans  ,    pour 
ooDunence    a    quelque     distance'  des    objets  qui    leur  sont  nécps- 
aa    midi   du    cap  de    ce  nom ,    saires.    L'Archipel    des    Courills 
ââoi  le  Camtchatka  ,  et  continue    appartient    au  gouv«  d'Irkoutsk , 
dâDS  la  direction  sud-ouest  verê    et  aes  peuples  sont  soumis  k  un 
i'ik  Matmaje ,    appartenante  an    tribut  en  pelleteries  et  peaux  de 
Japon.    Quelques-*  unes    de    ces   veaux    marins,    que    les  Russes 
klâ  sont  bien  boisées  ,    d  autres   prélêycnt  sur  eux,  tous  les  deux 
sont  pas    un    seul    arbre«     On   ou  trois  ans. 
compte  du   cap  Courills  jusqu'à       Courills,  (Kypujihm»t.)  (Pen- 
Matmaje  i3oo   w.  Les  deux  iles  ple)«  Ce  peuple  habite   la  partie 
kl  plus  proches  du    continent,   méridionale    de   la  prcsqu'nedu 
ont  été  découvertes    pendant    la   Camtchatka    et  les  îles  Courills. 
régie  su   Camtchatka,   du   mar^  Il  ressemble  beaucoup  aux  Cam- 
cband  Colessof  en  171 3;  il  j  en-    tchadalls  par  son    genre  de    vie 
voja  des  Cosaques  qui  s'en  em-   et  ses  mœurs  j  mais  il  en  difl%re 
parèrent   au  nom  de  la  Russie,   par  son  langage    et   par  la  re^^ 
et  qai  imposèrent    un    tribut  à  semblance  qu  il  a  avec  les  Japo- 
lei  babilans.   En    1720  on  con-  nois.    Les  Courills  ,  Sont  petits , 
BoÎMoit  déjà    5  de  ces  Iles  ;  en-  ont  le  visage  rond  et  plat ,   sans 
fia  actoellement    elles  sont  ton-  être  pourtant  laids  ;  ils   okit     la 
les  Cbnnues ,    visitées ,     décrites  barbe  et  les   cheveux  noirs ,    le 
tt  soumises  par  les   Russes.  On   corps  très  -  velu  :    ils»    sont  hn« 
en  compte  21 ,    dont    voici    les   mains ,  honnêtes  ,  fidèles  et  hos- 
soms  :  Cho  -  onm  -  tchou ,  Pro-  pitaliers  ;  mais  ils  sont  pusillani- 
■ottssir,Chirinkj,  Makan-Kour*  mes;  ne  savent  pas  supporter  le 
•Mj  ,  Anakoutâne    ou    Onéco*   minlheur    avec   courage,  et    sont 
taoe ,  Aramoutane,  Syascoutane  ^  très  -  portés    au    suicicfe.     Leur 
Icanna    on    Egarma ,    Tchirine-   langage  est  agréable  à  Forellle , 
Contane ,    Moussire  ou    Egacto ,   ils  chantent  un  peu  en  parlant  j 
Bak-ookti,  Matoya  ou  Moutova,   les  hommes    ne  s^occupent    que 
Basaarouou  Racha*-on-a,  Ous-  de  la  chasse  et  de  la  pèche;  ils 
ttfire    ou    Ouchichire  ,    Kétoï ,   font  des  bateaux  avec  les  arbres 
Semons  -  syre ,    Tchirpoi ,    Ou-  qu  ils  coupent  dans  leurs  forêts, 
fomie ,      Etorpou  ,      Counassire   ou    |vec  ceux    que  la  mer  leur 
o«    Counachire ,     Tchikota     on   apporte  :  les  femmes  font  la  cui- 
Cbigodane.    Comme    chacune  de   sine   et    habillent    leurs    maris  ; 
ces  iles  est  décrite  sous  son  ar-^  elles  filent  les  orties.    Les  habi- 
tide^  nous  nous  bornerons  à  dire   tans  des   lies    méridionales    font 
ici,    que  plusieurs  ne  sont  pas   un  petit  couMnerce  avec  le  Japon; 
ksbitées ,    qu  il   y   en  >  a   même   il  consiste  en  graisse  de  baleine, 
d'inhabitables  à  cause    du   man-  en  fourrures  et  en  plumes  d'av- 
qoe'  absolu  d*eau  ;     que  d'autres  glcs  pour  les  flèches  ;    ils  pren- 
*ont    fertiles  ,     bien     boisées  ,  nent  en    retàur  de   la  vaisselle , 
remplies  de  gibier    et  de  pois^  vernissée,    des    chsudrons ,    des 
sons  ;    quelques  -  unes    ont    des  sabres  ^   des  étoÛes  p  des  parures 
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et  do  tabac.  Ils  TÎTen^  dans  des  brouillard,  ils  adorent  le  Hîboti , 
buttes  ,  on  plutôt  des  terriers  ils  suivent  ^aussî  le  cbamanisme. 
comme  les  Camtcbadalls ,  excepte  Leurs  mariages  ressemblent  k 
qu'ils  les  tapissent  de  plancbes  ^  celui  des  Camtcbadalls  j  ils  rÎTent 
les  ornent  quelquefois  de  meu-  avec  leurs  femmes  avant  le  maria- 
blés  japonois,  et  en  général  vi^  ge  et  ensuite  les  enlèvent.  Ils  en- 
vent  beaucoup  plus  proprement  terrent  les  morts  ,  en  hiver  les  in- 
qn  eux.  Ils  se  nourrissent  de  ton-  sulaires  du  nord  les  mettent  tout 
tes  sortes  d'animaux ,  de  pois^  simplement  dans  la  neige.  Dans 
sons  et  de  racines  ,  dont  leurs  îles  plusieurs  de  ces  îles  les  babitans 
abondent }  ils  reçoivent  même  des  ont  un  langage  différent  ;  mais 
confilures  sèches  du  Japon.  Les  dans  la  19,  ao  et.^i*,  pu  parle!» 
iusulaires  du  nord  s'habillent  com*  même  langue  ^  qui  ressemble  un 
me  les  Toungousses  ^  de  plumes  peu  au  japonais.  Toutes  les  îles 
de  différcns  oiseaux  aquatiques^  Courills,  jusqu'à  la  19 •  inclu- 
qu*  ils  écorchent  tout  plumés  ,  de  sivement  ^  payent  un  tribut  en 
ionrrures  et  de  peau  de  veau  marin)  fourrures  et  surtout  de  castors  ,  k 
ils  se  coupent  les  cheveux  jusqu'à  la  Russie  )  les  trois  dernières  sont 
la  nuque  ,  et  se  font  des  chapeanx  plutôt  soumises  au  Japon, 
do  jonc  ^  ceux  du  midi  au  contrai-  Courlande  )  (  KtfpjiAH/^iA,  ) 
re  laissent  croître  leurs  cheveux  (  Gouv.  de  ).  Le  mot  Courlande , 
et  leur  barbe  et  se  teignent  les  le-  comme  celui  de  Iour«sem  ,  et  de 
vres,  jusqu'à  la  moitié,  d'une  cou-  Cour-sCm,  signifie  en  langue  Let- 
leur  noire  )  ils  s'habillent  à-peu<*  tonienne  un  pays  maritime^  et  en 
près  comme  les  Chinois ,  portent  allemand  See^'land.  La  Courlande 
des  habits  longs  ,  qu'ils  font  avec  est  bornée  au  nord  par  le  golfe  de 
la  peau  et  les  plumes  du  ventre  Riga  etla  Livonie;  au  midi  parla 
des  oiseaux  aquatiques  ,  mais  plus  Samogitie  ;  à  l'orient  par  la-  Li- 
souvent  de  nanquin  et  même  d'é-  thuanip  )  et  à  l'occident  par  la  mer 
totfes  de  soie  ;  ils  se  ceignent  d'un  Baltique.  Sa  longueur  e&t  à-peu» 
sabre  japonais  :  les  femmes  s'ha-  près  de  5o  milles  et  sa  largeur*  en 
biilent  comme  les  hommes,  excep-  quelques  endroits  de  25  et  en  dan- 
té  qu'elles  coupent  leurs  cheveux,  très  de  ao  et  i5  )  elle  se  termine 
par-devant  et  noircissent  entière-  même  en  pointe  vers  l'orient.  JCe 
renient  leurs  lèvres  :  les  uns  et  pays  appartenoit  autrefois  à  la  Li- 
les  autres  se  tatouent  le  visage  et  vouie  ,  et  a  éprouvé  avec  elle 
les  mains.  Quand  ils  se  visitent  les  mêmes  révolutions ,  jusqu'au 
réciproquement,  ou  que  des  étran-  i3ème  siècle.  Tous  deux  fiarent 
gcrs  viennent  che^  eux  ,  ib  saluent  conquis  par  les  chevaliers  de  l'or- 
ar  une  génutlexion  ,  embrassent  dre  Teutonique ,  et  demeurèrent 
c  nouveau  venu ,  et  donnent  des  sous  leur  pui$«ance  jusqu'eh  1 56 1* 
baisers  sur  les  joues.  Leurs  amu-  Les  Russes 'Vers  ce  temps  conqui- 
scmens  consistent  en  chant ,  danse  rcnt  une  partie  de  ce  pays  ,  et  Tor- 
et  narration  des  événemens  qui  dre  se  voyant  sans  secours,  Got- 
lenr  sont  arrivés  ;  rarement  un  hard  Kettler ,  dernier  grand-maî- 
mcnsonge  sort  de  leur  boUcbe  ,  tre ,  céda  la  Livonie  au  roi  de  Po- 
aussi  ils  ne  le  souffrent  point  des  logne  ,  comme  grand-duc  de  Li- 
étrangers  ,  et  s'éloignent  de  ceux  thuanie ,  on  lui  donna  en  récom- 
qui  les  trompent.  Ils  onOune  idée  pense ,  pour  lui  et  pour  ses  des- 
confuse de  l'être  suprême  y  annon-  oendans  ,  l'investiture  des  provin- 
yant,  au  il  est  venu  jadis  quel-  ces  de  Courlande  et  de  Sémigalej 
<£u'un  du  ciel  sur  la  terre  dans  un  à  litre  de  duchés^  et  c'est  ainsi- 


r. 
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^ae  ces  dacLés  prirent  lear  orif^î-  s^nîenient  le  Bue  Fcriltnands'op* 
ne  en    i56i«  1^    diète   de  I.ublin  posa  à  celte  éioc lion  ^  tuais  la  Pô- 
les réunit  à  la  Pologne.  Fn  iôôq^  Icigue  la  déclara  nulle  >  à  b  diète 
le  noQTean  duc    acheva   d'iatro->  de  Groduo  de  1727.  i/lmpératrice 
daîre   la  religion  prt» testante  dans  Anhe  Ivanovu»  ,  ducLesse  douai* 
ses   états.   Au  commencement  dn  rièrede  Courlande ,  étant  montée 
dix-hattîènie  siècle,  sons  le  règne  sur  le  trône  de  Russie  en  ijSo  ,  k 
du  sixième  duc  Frédëric-Guîllau*  Duc  Ferdinand ,  alors  âgé  de  76 
me  >     ce  pajs  fut  ravagé  par  les  ans  ,  épousa  une  Princesse  de  Saxe 
Basses  et  les  Suédois;  mais  ce  prin-  VéUsenfels  ,  et  reçut  en  ly^l  ^  h 
ce  9    ayant  épousé  en   1710  Anne  Varsovie,  l'investiture  de  la  Cour* 
iTanoTna  ,    princesse  de  Rtusie  ,  lande ,  mais  ce  prince  ne  se  fiant 
eelle-cî  conserva  après  la  mort  de  point  à  ses  sujets  ,  ne  parvint  pas 
son  mari  ,  survenue  en   171 1  ,  la  li  la  possession   réelle  de  son  Uu-^ 
possession  du  Duché  ,  sous  la  pro*  chéé  La  mort  du  Hoi  de  Pologne 
tection  de  l'Empereur  Pierre-le*  Auguste  II  étant  survenue  ,  Dm* 
Grand  son  oncle ,    et  prit  sa  rési>«  pératrice  Anne  lit  avancer  ses  trou- 
dence  douairière  à  Mittau.  A  la  vé«-  pes  en    Courlande  ,  .trouvant    ce 
rite    le   prince  Ferdinand  ,    frère  Duché  k  sa  bienséance  ,  pour  l'é* 
dn  duc    défunt ,    devoit    avoir  la  tablissement    d'une  partie  de  9es 
surrîvance  ,  et  l'obtint    en  efièt  ;  magasins.   Elle  avoit  déjà  fait  dé* 
maîs  ayant  eu  de  grands  démêlés  clarer  en  1782  k  la  cour  de  Po)a- 
a¥ec  la  noblesse ,  non  h  cause  de  gne«  qu'elle  ne  consentiroit  jamais 
son  changement  de  religion ,  mais  à  l'incorpora  tion  immédiate   de  œ 
parce  que  la  plupart  du  temps  il  Duché  y  mais  qu'elle   le  protège* 
oemenroit  hors  du  pays;  qu*il  vou*  roit  dans  le  droit  d'être  gouverné 
loît  quoiqu  absent ,  gouverner  par  par  ses  propres  .Ducs  ,  &  titre  de 
Ini-méme  ,    et  qu  il    déposséaoit  iief  de  la  république  ;    les  Polo* 
de  force  les  bypotécaires  des  biens  nôis  furent  obligés  d'y  cotisentir 
appartenans  au  duc  }   ces  iKepntes  et  convinrent  en  1736,  à  la  diète 
engagèrent  en  17 17,   la  Pologne  à  de   pacification    de,  Varsovie  qu'à 
envoyer  une  commission  particu-  Textinctionde  la  race  des  Kettlers, 
Itère  en  Courlande ,  qui  priva  du  c'est-à-dire     à  la  mort    du    Duc 
gouvernement  le  tlnc  Ferdinand  ,  Ferdinand  ,  la    Courlande   auroit 
en  &veur  du  Sénat  du  Duché,  pen*  ses    propres  Ducs  ,  dont  le  choix 
dant    tout  le  temps  que  dureroit  ilépeudroit  de  la  libre  élection  des 
ses  absences, et  qu'il  n  auroit  point  Etats.  Ferdinand  étant  mort  Tan- 
reca  son  investiture.  Les  états  de  née  d'après,  le  choix  des  Etats  ^ 
Pologne  délibérèrent  aussi  comment  dirigé  par  la  recommandation  de 
ils  pourroient ,  après  la  mort  du  Tlmpératrice    de  Russie ,    tomba 
duc,  incorporer  la    Courlande  au  sur  sou  grand  chambellan ,  Ernest 
royaume  ,  et  la  diviser  en  Palati*  Jean  de  lUren^  Comte  du  St.  Em* 
nats.  Ces  projets  causant  de  grau*  pire  romain,  tant  pour    lui  que 
des  inquiétudes  aux  Courlandois  ,  pour  ses  doscendans  mâles  ;  cette 
ils  s*assemblèrent  en  diète  ^  à  Mit-  élection  fut  confirmée  par  un  Se» 
tan,  en  1726,  malgré  la  défense  nafus  ConsUium  ^  en   1737,  et  le 
dn   Roi,  et   y  désignèrent   pour  Duc  reçut  l'investiture  en  l'année 
successeur  de  Ferdinand  ,  le  Corn-  1739.  liiren  fut  exilé    en  Sibérie 
te  Maurice  j  fils  naturel  du  roi  de  en  \J^o  ^  par  Anne  princesse  ré* 
Pologne,  si  célèbre  en  France  sous  gente  de  Russie  ;  les  Etats  é luirent 
le  nom  de  maréchal  comte  de  Saxe,  pour  Duc ,  en  1 741  Ernest  duc  de 
et  tous  ses  descendans  màlesj  non-  J5runsvick  *  Woltcnbuttei  y  beau* 
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frère  de  la  régente  c!e  Russie  ;  mais    ainsi  que  la  prîneipaaté  de  Pilleô^ 
celte  élection   demeura  sans  eiïct,    fussent  à  janiûis  réunis  à  l'Eiopîro 
Kn  175^8  j  le  trône  ducal  ayant  été    Russe.  L'impératrice  y  ayant  con- 
déclaré    vacant ,    par  un  Senalus    senti  ,  leur  assura  par  un  xnanî- 
consilium  ,  le  Prince  Charles,  fils   fesle  ,  donné  en  1795,  le  i5  avril, 
du  Roi  de  Pologne  et  Electeur  de    non-seulement  le  libre  exercice  dé 
.vSaxe  Auguste  11 1 ,  lut  nommé  duc   leur  religion  ,  et  tous  les  privilé^ 
de  Courlande  ,  et  VImpératrioe  de   ges  dont  ils  jouissoient  sous  leurs 
Russie  Elisabetli ,  renonça   en  sa    Princes,  mais  encore  tous  les  droits 
faveur    à    toutes    les    prétentions    et  prérogatives  apparlenans    aux 
qu'elle  formeît  sur    ce  duché.  Il    Russes  9  dans  toute   l'étendue  de 
se  passa  en  1762  des  choses    im-    TEmpire.  Dès  ce  moment  la  Cour* 
portantes  à  l'égard  de  la  Courlan-    lande  fut  organisée  en  gouverne- 
de  s  car  d'abord  l'Empereur  Pier-    ment  sous  le  nom  de  gouv.  de  Cour- 
re III  rappela  le  duc  Ernest  Jean    Ijïnde.Scs  limites  sont  restées  les  mé- 
Blren  et  sa   famille,  de  laroslav    mes. Sa- capitale cslMittau sur l'Aaj 
où  il  avoit  demeure  depuis  plu-   les  principales  villes  qu'on  j  trouve 
sieurs  années  ,    et  il  lui  rendit  la    sont    Baauské  ,     Fridérik  -  Stad  ^ 
liberté^  puis    après  s'être  assuré    lacoub-Stad,  Toucoum  /  Holdîn- 
de  11  renonciation  de  ce  duc  à  la   geu  ^  Yindava    (Vindau}  ,  Hazen- 
Courlande,  il  forma  le  dessein  de   polt ,  Libava  (Libaw),  etPiltéa* 
la  faire  passer  à  son  oncle  George-   Le  terroir  y  est  fort  gras  et  argil- 
liOuis ,  duc  de  Ilolstein-Gotorp  ;   leux  ^  le  grand  nombre    de  forêts 
\         mais  sa  déposition  et  sa  mort  ayant   et  de  marais  est  la  cause  que  les 
^  empééhé  l  exécution  de  son  projet,   chemins  de  ce  pays  sont  fort  mau- 
Vlrapératrice  Catherine  II  rendit   vais.  Il  y  a  long- temps  que  les  ha- 
nou-seulement  au  duc  Biren    les   bitaxis  qui  entendoient  Téconomie, 
biens  qui  lui  avoient  autrefois  ap-   ont  pris  la  peine  de  dessécher  les 
partenus  en  Courtaude ,  et  qui  jus-   endroits  marécageux  et  d'en  faire 
qu''alors  étbient  demeurés  sous  Fad-   des  étangs,  qu'ils  nomment  levées, 
ininistration  de  la    Russie  ,  mais   lesquels  sont  mis»  à  sec  et  enscmen- 
elle  lui  permit  encore  de  retour-    ces  trois  ans  de  suite  en  graius  de 
ner  en  Courlande  avec  sa  famille  ,   mars  ,  puis  pondant   trois  autres 


ige  de  se  re»  rep( 
tirer  ;  il  fut  aussi  résolu  à  la  diète  tres-bieii  en  Courlande  ,  le  pois- 
de  convocation  de  1764  ?  qu*Eniest  son  de  mer  et  autre  y  abonde,  ain- 
Jean Biren  seroit  déclaré  et  recon-  si  que  les  animaux  terrestres  ,  tels 
nu  seul  légitime  duc  de  Courlau-  que  les  ours  ,  les  loups  ,  les  loups 
fie  ^  que  Tinvcstilure  de  17^8  se-  cerviers,  les  renards  ,  les  martres, 
roit  cassée  et  déclarée  nulle.  Eu  les  élans  ,  les  lièvres  ,  les  san- 
1769  le  vieux  duc  laissa  le  gouver-  gliers,  et  surtout  les  oiseaux  de 
ii«tecnt  à  sou  (ils  le  prince  Pierre,  différentes  espèces.  On  amasse 
qui  reçut  l'investiture  eu  1770,  beaucoup  d'ambre  sur  les  cotes  de 
et  son  père  mourut  le  28  décem-  la  mer  Baltique ,  et  il  y  a  outre 
hre  1772.  Enfin  après  la  mort  de  cela  en  Courtaude  des  mines  de  fer, 
ce  dernier  duc, les  Etals  delà  Cour-  des  carrières  de  plâtre  et  des  soun- 
lande  demandèrent  par  une  dé-  ces  d'eau  minérale.  Les  principaux 
putation,  qu'ils  envoyèrent  à  n ni-  fleuves  de  ce  gouv.  sont,  1°  1* 
pt»ralrice  de  Russie  ,  que  les  Du-  Dviua,  qui  le  sépare  delà  Liionie, 
iliés  de  Courlande  cl  ue  îjémi^ale  ^    2^  la  \  iudavv  ,  eu  Lettoniea  Yen- 
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u  ,  et  3^  VAa.  Les  anlres  rWières  Pd  ;  8  moindres  qui  sont  le  Tous- 

soot  y  VAlbo  ,  la  Berza  ,  le  Barto,  kar  ,  la  Péua  y  la  Vorskla,  TOus- 

TAnger,  l'Ë^co  et  la  Sousseij^etc.  soja,  la  Caratcha  ^  la  Soudja  ,  ^ 

On  j  compte  3oo,ooo  habiians ,  Aéchoîa  et  la  Sosua,  o\itre  5oo  au- 

presqae  tous  Luthériens.  La  Cour-  très  petites.  Ce  gony.  est  partagé  en 

lande  £iît  un  comoiercc  d'cxporta*-  1 5  district  dont  les  chefs-lieux  sont 

tion  assez  considérable^  en  bled,  i^  Coursk  ,  capitale  de    tout   le 

lin  et  surtout  en  huile  de  chanvre  gouT.   2^  Belgorod  ,  5^  Oboian  y  , 

et  de  lin ,  en  bois  de  construction  4^  Staroï-Ozkol  (ou  vieux  Oskol)  , 

et  en  planches.  La  ville  de  Lîbau  5^  Rjlsk  ,  6^  Poutivle^  7^  Novoï* 

mvote  seule  annuellement,  3oo,ooo  Oskol  (ou  nouvel  Oskol},  8^  Corot» 

toanes  de  graines  de  lin.  Les  ha-  cha,  9^  Soudja,  lo^  Khotmyclisk) 

bitans  de  la  Courlande  sont  partie  11^  Fatéj  ,  12^  Stchigy  ,  li^  Ti- 

AUemands,  partie  Lettoniens,  par-  me,   14^   Dmitrif  et    ij°    Lgof. 

tieLivomensdes^nvironsde  Kolke.  Coursk  est  un  desgouv.  les  plus 

CouBMTCHE,  {K^pJuuul^,)  vil-  ^«J^»*f  «^  V^''  Produit  duble  en 

le  du  gouv.  de  Simbirsk ,  chef-  abondance;  mais  il  est  pauvre  en 

lieu  de  district,  sous  le  55^   39'  ^^'f-  On  y  trouve  quelques  m  iués 

de  lat.  sept,  et  le  63^   34' de  long,  de  fer,  des  carrières  de  plâtre,  etc. 

orient.   Elle  est  située  sur  la  rive  ^f  ^^«**S®  J  ««^  sonmis  à  un  Archo- 

caucbe  de  la  Soura ,  à  l'endroit  vequc  qui  prend  le  titre  dArche- 

on  la  petite  riv.Courmychka  vient  "^V^^  ^^«  Coursk  et  deBelgorod. 

s'y  jeter  ,  et  se  prouve  à  25?  wers-  V'^  ^  compte  920,000  habitans  des 

us  de  Simbirsk.  On  y  trouve  7  deux   sexes.  On  trouve  dans    le 


pauvrement. 

*  etc.  On  y  trouve  en  outre  un  grand 

CoM  -  OSMOV  ,  {Kiiph^Ocm^  nombre  de  distilleries  d'eaux  -  de- 

poeh.}  ou  lie  de  Cour.  Llle  est  ^j^  et  une  corderie  considérable. 

dans  la  Dvina,  vis-à- vis  d*  KoU  Coursk,  (KupcKh.)  capitale  du 

mogor  :  cette  île  est  d  une  grande  de  ce  nom.  EUe  est  bâtie  sur 

fertilité  i  elle  contient  deux  villa-  une  montagne,  au  contluent  de  la 

ges,  qui  ont  plus  de  3ooo  habitans  Touscara  et  de  la  Coura  ,  sons  le 

des  deux  sexes.  Cet  endroit  est  de-  5,0  ^j»  j^  j^t.  ^ept.  et  le  54°  4'  de 

Tenu  célèbre  en  Russie  ,  par    k  i^^^^  ^^j^^^^^  ^     ^^^  ^^^  ^  p^ 

naissance  de  Lomonosof,  le  père  tershourg    et  à  494  de   Moscou, 

de  la  poésie  russe.  Qh  j^q  p^^  p^3  ^^^^^  ^^^^^  certitu- 

CoURSK,  (Kt^pcKaA  r^ôepHÎ/i.)  de  Tépoque  de  sa  fondation  ;  mais 
(  Gouvernement  de  }•  Il  est  borné  on  sait  que  c'est  une  des  plus  an- 
a  Torien  t  par  les  Gouvernemens  de  ciennes  villes  de  la  Russie,  bâtie  par 
Voronej  et  d*Orei  ;  au  nord  par  les  Viatitchis ,  avant  qu'ils  ne  lus- 
celni  d'Orcl ,  à  l'Occident  par  le  sent  soumis  au  grand  -  duc  de 
nicmc  /gouv.  et  celui  de  Tcherni-  &iow  j  c'est-à-dire  ,  avant  le  IX" 
gof ,  et  au  midi  par  ceux  dXkrai*  siècle.  Quant  à  son  nom,  il  lui  est 
ne  elVoronéj.  Il  a  de  l'orient  à  probablement  venu  delà  Coura , 
Toccident  23o  wer.  et  du  nord  an  qai  coule  au  milieu  de  la  ville. 
midi  195.  n  est  entre  les  5o^  et  Apres  la  soumission  des  "Viatitchis, 
53°  de  lat.  sept,  et  les  52°  et  56^  cette  ville  a  long-temps  appartenu 
«le  long,  orient*  Il  contient  5  grau-  aux  Princes  de  Kiow^  puis  à  ceux 
des  ri V.  qui  sont  le  Sém  ,  le  Do-  de  ïchernigof ,  et  de  Scversk.  A 
nets  ,  le  Casél  •  TOskol  et  la  Sra-   l'invasion  de  Balou-Khan  ,  elle  fut 
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dévastée  ainsi  que  tonte  la  contrée  CotTRTLT  ,  (  K^pmjiM.  )  petite 

qui  1  environne,  et  il  n  en  est  plus  rîv.  du  gouv.   d'Orenbourg  ,  prè« 

'qn?*stion  pendant  40   ans;  après  de  laquelle  on  iroute. une  ancien- 

quoi  elle  eut  ses  princes  particu-  ne  fouille    de  minerai ,  faite  ap- 

liers.JNogay- Rhan  ,  petit-fils  de  parcmment  avant  la   domination 

Gengis-Khan  sVtant  fait  une  prin-  des  Uusses  sur  ces  contrées. 


Prince  de  Lipitsk  s'en  e^f arl  en-  L'S'Sit'T'l     »"' ^1  •^"'  * 

«iiile ,  et  détruisiries  colonies  du  X-es       '                       ^      *"" 

Khan  Nogay  ;  depuis  cette  époque ,  ,  °    ' 

il  n'est  plus  fait  mention  de  la  vil-  Coutchoum  ,  (iifycyjMÔ.)  C'est 

le  deCoursk  nulle  part.  Elle  est  ""?  ^*^"  ^^  6^"^-   d'Astrakhan, 

restée  déserte  pendant   36o  ans  ,  ^"^  ^^"^®  *"''  les  terres  àes  Cosar 

époque  à  laquelle   le  Tzar  Féodor  9"«*  d'Ouralls  ;  elle  se  dessèche 

Ivanovitcbiafit   rebâtir  et  repeu-  P^^esquen  entier  pendant  Télé,  le 

pleren  1597,  par  des  colons  qu'il  P®^.  ^'^^^  qui  y  reste  croupit  et 

amena  d'Orel  et  de  Mtsénsk  •  en  °e^*«nt  mal  saine.  Cette  riv.  se  ter. 


xix  premire  par  surprise  ;  mais  il  •^^"  "**  "'*'  j^mhi^;,  i 

iut  repoussé  et  la  ville  sauvée  par  ^^^^Icur  de  se»  eaux, 

le  courage  des  Labitans.  lin    1646        Coutomala  ,    (  Jï'ymo^^a^ia-) 

•^  4.7  5  Ip«  Ta  tares  de  Crimée  VIII-  Celle  petite    riv,  du  gouv,  dlr- 

rentaissiéger  Courskavecaussi  pi'u  kouisk  ,  qui  se  jette  dans  le  Vili- 

de  succès  que  les  Polouois  j  l  i<ii-  me,  etcelui-ci  dans  'la  Lena,  n'est 

née  suivante  il  y  eut  une  épidémie  remarquable  que  parce   qi^e  loQ 

dans  la  viUe,    et    les  sauterelles  chasse  sur  ses  bords  les  plus  beaux 

dévasièrenl  les  environs.  Enfin  el-  sobls  de  la  î^ibéric, 
in./il  ^rig^yn  chef .  lieu  d'un        Codtomarskoy  Zavod  ,  (  iTy. 

1779.  Coursk  est  asser  bien  bàtie  ,  g,„,  trrs-ricbe,  dani  le  gouv.  d'ir- 

dle  a  un  gymnase,  une  école  «or-  kouisk  ,  district  de  Strëténsk;  on 

maie  et  un  hôpital,    une  maison  lexp  loi  te  depuis  1764. 
de  correction  ,  et  une  maison   des  ^         '^ 

fous  :  elle  renferme  i5  églises,  et        Couznetsk  ,  {K^3He^Kh.)  pe'/ 

on  y  compte  120M   habitans   des  ville  du  gouv.  de  Tomsk  ,  et  chel-   . 

deux  sexes.  Celte  ville  est  renom-  lieu  de  district.  Elle  est  bâtie  sur 

i^e    pour  ses  beaux  fruits  ,  tels  la  Toma,  vis-à-vis  de  l'embouchu- 

e  les  poires  de  diiTérentes  espè-  re  de  la  Condona  ,   sous  le  55^  20' 


luee 
que 


ces  ,  les  pommes  et  les  prunes.  de  lat.  sept,  et  le  ïo5^  ao'  de  lone* 

CourtarÉva,  {Kifpmapeea.)  orient.,  à  325  wer.  de   la  villedc 

Colonie  allemande  du  gouv,  de  vSa-  Tomsk.  Elle  a  été  fondée  en  161 8 , 

ratof,   district  de  Camichine,    à  pourservir  de  poste  militaire,  con- 

79   werstes  de  Saratof,  plus  bas  treles  Tatares  des  environs;  mais 

qu  elle,  sur  le  Volga,  Elle  est  com-  après  avoir  été  ruinée  par  leâ  Jkir- 

posée  de  63  familles  ,  toutes  de  la  guiss,  elle  fut  entourée  d'une  mii' 

religion  Romaine.  raille  de  bois  et  de  quelque*  forji- 


I 


\ 


cor 


coz 


«4« 


Ccationf  en  terre.  On  y  trôOv«  à 
peine  5oo  hubitaus  dos  Jeu  i  sex.eâ. 
Le  sobi  ou  uiartre-AibcIiiit^  y  e$i 
pins  bt*^u  que  partout  ailleurs  ^ 
cesl pourquoi  les  uiarchautis  rus- 
ses vieuaeutquelquetbis  daus  cet- 
te rille  pour  s>u  procurer. 

CouzNET^K  ,  {K^SHei^Kh,)  pet» 
TÎUe  du  couver,  de  Saratof,  chef  - 
lien  d'au  district ,  sous  le  52^  54' 
lie  lat.  sept,  et  ie  64^  ^^'  ^le  long, 
orient. ,  à  180  wer.  de  Sara  lot'. 
Elle  pst  balle  sur  les  deux  bords  de 
b  Troucva ,  qui  se  jette  dans  la 
8oar4^  ses  enviroas  sont  très-ier- 
tiles  et  couverts  de  suporbeà  ioréts. 
Oo  y  compte  près  de  5}000  babi- 
taiis  des  deux  sexes. . 

Cp7Et,  {Koeejih.)  pet.  ville 
ia  gou?.  de  Voliaie  ,  érigée  ea 
chef-  lieu  de  district  en  1796*  El- 
leestà  5oo  werstes  de  distapce  du 
cbel- lieif  du govy. 

CoyjA ,  {Ko axa.)  petite  riv.  qui 
tombe  dans  le  Bélo  -  Ozéro  on  lac 
Ibnc.  Lile  est  remarquable  par  sa 
jOQction  au  nouveau  caual  de  Ma- 
rie établi  pour  faciliter  ^s  traus- 
poru  de  blé  ^autres  «ipprofision- 
nemeAsà   Pétersbourg.    (Ployez à 

^ar/.  tHEXSNA.) 

CovNOj  ^KooHO.)  A'ille  de  dis- 
trict du  gouv*  de  Vilaa  ,  sur  le 
Kéiiieiiy  3  IViidroit  ou  U  Villia 
•)  jetu*.  Elle  est  à  97  wer,  de  dis- 
Uuce  de  Yilua.  Cette  ville  est 
niai  bâtie  ,  on  y  compte  à  peu  près 
(000  babitaus  ,  parmi  lesquels  i| 
«ciroHve  beaucoup  d'Allemauds. 
%  j  trouve  aussi  plusieurs  cou-r 
^Qt  Catholiques  :  le  bâtiment  de 
faucien  Collège  dos  Jést|i,tes  est 
fort  beau*  On  compte  lo  églises  à 
CoTDo  ;  les  babitaus  fort  un  corn- 
QMrce  assez  considérable  en  blé  ^ 
^  lin  et  en  miel ,  nommé  Lipétz  : 
v«  bydromcls  de  cet  endroit  sont 
aussi  en  grande  réputation.  On 
toit  ftés  de  Covno,  sur  une  mon- 
tàçTie  nommée  Fridensberg,  ua 
luperbe  couvent  de  Camaldules. 


CoVROf  ,  (Koapoâh.)  ville  dtt 
gouv-  de  V  ladimir  etclieC-lieu  d'un 
di^tricL  Elle  est  sous  le  55^  2V 
io"  delat.  sept,  et  le  66°  lo'  da 
long,  orient,  à  63  wer.  de  \  ladi* 
mir,  sur  la  rive  droite  de  la  Cliaz^ 
ma.  Cette  ville  est  pauvre  ,  ses  ha- 
bitans  l'ont  nn  petit  commerce  de 
chaux  et  de  pierres  à  cbaux,  qu'ils 
tirent  des  bords  de  leurs  rivières 
et  qu'ils  portent  sur  des  barques 
dans  le  gouv.  de  Nijégorod  :  d  aa^ 
très  barques  qui  remontent  la  ri<i- 
vière  apportent  à  Covrof  le  sel  qui 
lui  est  nécessaire  et  qui  de  là  se 
distribue  dans  tout  le  gouv.  Cette 
ville  est  entourée  de  forêts  :  le 
terrain  de  tout  son  district  est 
sablonneux  et  peu  propre  à  la  çul«^ 
ture. 

CoïÉLETZ,  (  Ko$ejieifi.  )  pet. 
ville  du  gouv.  de  rcbernigot*,  cbeiV 
lieu  d'un  district*  Elle  est  située 
sur  la  pet,  riv..  d'Oster  :  on  y  voit 
une  espèce  de  citadelle  formée 
d'un  rempart  de  terre  y  dont  une 
partie  est  palissadée. 

Co^ELSK,  {KoacAhcnb*)  ville  du 
gouv.  de  Calouga  et  cbel-lieu  de 
district.  Elle  est  sous  le  54®  l'  de 
lat.  sept,  et  le  53°  20'  de  long* 
orient.^  sur  la  rive  ganche  delà 
Jizdra  et  à  son  coq  Huent  avec  la 
Dragouiika.  Elle  est  à  67  wer,  d* 
Calouga-;  on  y  compte  29^5  babi- 
taus aes  deux  sexes:  la  ville  est 
assez  bien  bâtie  depuis  l'incendie 
qui  y  eut  lieu  eu  1777;  on  y  comp- 
te actuellement  7  églises.  Cozélsk 
est  célèbre  dans  Tb  is  toi  re  russe, 
par  la  belle  défense  qu'elle  a  faite 
contre  {es   Ta  lares.  Lors  de  leur 

Ïremière  invasion  sous  Batou-i^ 
Jian  ,  cette  ville  étoll  un  apanage 
dn  prince  de  'fcliernigon*  et  a  voit 
Alors  son  souverain  dans  ses  murs^ 
qui  comp toit  a  pc*ine  10  ans.  Cet 
entant  s'enferma  avec  ses  sujets 
daus  sa  capitale  ,  et  ue  voulut  ja- 
mais entendre  parler  de  capitula- 
tiqn  :  les  Ta  tares  restèrent  7  se- 
maines S9US  les  murs  de  Cozélsk^ 
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et  après  avoir  perdu  plas  de  qna-  CûZLpvSKAÏA  CRÉPOST  ,  (Ko a-* 
Cre  mille  liomtues  et  trois  princes  AoacKa/i  Kptnocmh.)  petite  Tor- 
de la  famille  royale  y  ils  songèreat  teresse  du  goav.  d'EcatherÎDoslaw, 
il  se  retirer  poar  ne  pas  perdre  plus  Elle  est  remarquable  par  la  quan^ 
de  temj^s  sous  cette  bicoque  ;  ils  titë  de  mûriers  qui  croissent  dans 
alloient  efîectuer  ee  projet,  lorsque  ses  environs  ,  et  par  quatre  grands 
les  babitans  ,  plus  imprudens  que  marchés  qui  s'y  tiennent  annuel- 
sages,  sortirent  de  leurs  murs  ada  lement.  Elle  est  à  i8  wers.  de  dis- 
dé  poursuivre  l'ennemi  qu'ils  tance  de  Constantinograd. 
croyoient avoir  battu;  les  Taures  Cozmo-DÉmiansx  ,  (Koajuo. 
voyant  leur  petit  nombre ,  les  eu-  jLejuiancKl.)  Ville  du  gouv.  de 
tour<^rent  et  les  massacrèrent  tous;  Cazan  ,  chef-licu  de  distnct,  situé 
la  ville  ne  tint  plus  après  cette  sur  la  rive  droite  du  Volga  ,  vis-à- 
perte  et  BaU)u-Khan  y  entrant  en  ^i,  je  1  emboucbure  de  la  Vetlou- 
vainqucur  irrité ,  en  fit  tuer  tous  g^^  sous  le  56o  îia'  de  lat.  sept,  et 
les  habitans,  sans  épargner  ni  le  fe  64»  lo'  de  long,  orient, ,  k  i8i 
«exe  ni  1  âge.  wers,  de  Cazan.  Cette  ville  con-» 

CoziTSKAiA    ou  OcTDiGOROD  ,  tient  3  égliscs  et  près  de  5,ooo  ba- 

(K03uu,KaH    H»a»fe   f/A^itopo^h.)  bitans  des.  deux  sexes;  elle  n'est 

Colonie    allemande  sur  le  Volga,  pas  Fort  ricbe.  lies  babitans  font  un 

dans  Le  gouvcr.  et   le  district  de  petit  commerce  de  bois  et  de  plan* 

Saratof  ,    à    38  werstes    de  cette  cbes  ,  q^i  leur  arrivent  par  la  Ve- 

ville.    On  y    compte    99    famil-  tlouga. 

les  ,    parmi  lesquelles  il  y  a  des  CozYME  ,     (  Koshijuh*  )    assez 

CatboUqnes  romains  ;  ces  derniers  grande  riv.  de  la  Sibérie  ,  dans  le 

ont  un  curé  de  leur  religion.  gouv.  de  Tobolsk,    district  de  Bé- 

CozLov,  (;ro3^o55.)  ville  du  «"ézof.  Elle  se  jette  dans  l'Oby , 
gouv.  de  Tambow  et  chef-lieu  de  sur  sa  rive  droite, 
district.  Elle  est  située  sous  le  5 3®  CozYREVSkaia  ,  (Koshipee- 
56'  de  lat.  sept,  et  le  58«  9'  de  long.  ^/^«^-^  ^  ?«^  ""«  ^K*  P^»«  grandes 
orient.,  à  72  wers.  de  Tambow.  r^^- parroi  toutes  celles  qui  se  jet- 
Cette  ville  a  été  fondée  en  i636;  *«^*  dans  le  Camtcbatka. 
elle  est  bâtie  sur  la  rive  droite  de  Crapiv^a,  (KpanuôHa.)  gros 
la  f iesnoï-Voronéj,  ou  Voronéj  des  bourg  du  gouv.  ae  Poltava  ,  dis- 
bois ,  qui  prend  sa  source  non  loin  trict  de  Péreasiav;  il  s'y  fait  un 
de  cette  ville,  et  se  réunissant  avec  commerce  considérable  de  beS' 
la  Polevoï -Voronéj.  ou  Voronéj  tiaux. 

des  champs  ,  forme  la  grande  Vo-  CrapIVNA  ,    (Kponuena,)  tilfe 

ronéj.  La  ville  de  Cozlov  contient  du  gouv.  de  Toula ,   chef-lieu  de 

9  églises  et  à  peu  près  6,3oo  liabi-  district ,  sur  la  Plava.  Elle  est  sous 

tans  des  deux  sexes,  qui  font  un  le  53<>  56'  de  laU  sept,  et  le;  54^  4<>' 

commerce    assez  considérable   de  de  long,  orient. ,  à  ai   wers  tes  de 

bétailqu'iisvontachetersurleDon,  Toula.  On  y   trouve    6  églises  et 

qu'ils  tuent  chez  eux  pour  en  sa-  et  963  habilans  des  deux  sexes. 

1er  la  viande,  extraire  la  graisse  ,  Crasivaïa^metcha  ,    (KparU- 

avec  laquelle  ils  font  le  suif  ;  lU  eu  ^oA^jucza.)  riv.  du  gouv.  de  Tou- 

revendent    aussi  aux    marchands  j^.  JiUe  prend  sa  source  dans  le 

de  bœufs  de  Moscou ,  qui  vien-  district  de  Bohorodsk,  passe  près 

nent  en  chercher  chez  eux.  je  la  ville  de  Efremof ,  pour  entrer 

CozLQV  ouKtzLiv.(^Ko3A96h*)  daus  le  gouv.  de  Tambow  , où  elle 

(Voxe::  Eupatorie).  se  jette  dans  le  Don. 
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CaASWOBCfRSK,(;rpacKo5opcK5.)  gandagea  des  Cosaqoes  du  Don, 

peL  TiUe  du  gour.  de  Yologda,  et  surtout  des  peuples  Caluiouks 

dans  le  district    de  Sol-'Vestchë  et  Kir^uiss  ,  qui  faisoient  des  in* 

.  Csodsk.  Elle  à  6  à  600  habitans  des  ours  ions  fréquentes  de  ce  côté.  On 

'  â«aisex^  Cetle  pet.   Yillc  est  si-  y  ^oit  encore  les  restes  d'un  mur  , 

tflée  sarle bord  de  la  Dvina  sep*  et  des  tours  de  bois  ,  qui  lui  scr- 

teotrionale,  à  676  wers.  de  Volog-  voient  de  fortifications, 

(!a  et  800S  le  61°  5o'  delat.  sept.  Crasno-iarsk,  (KpacHo/ipcKh.) 

fllf62«i8'  de  long,  orient.  A'illcdugouv.  de  Tomsk  et  chef- 

lieu  de  district ,  sous  le  55°  55^»  de 


OrenhoDrg,  avant  d'avoir  été  re-  ^'-'  ^  .*f  .^^*.^Î!,^'    *I"^  *«.  Ç^^ 

bili  à  rendroit  avantageux  où  il  ^^^ns  le  Jenissei.  C  est  un  petit  for- 

ie  iTDave  actuellemeut.  J»'*  '  >^^'  ^?  '  ^^5  '  ^2"'*  ^'PP^**^' 

...  les  incursions  des  Kirguiss  de  ce 

Cbasnoi  ,  f XpacKOM.)  pet.  vil-  côté-là  ,  et  quoique  ses  fortifica- 

kdu  goiiv.  de    Smolensk  ,  chef,  tions  ne  soient  qu'un  mauvais  mur 

Lftt  de  district ,  sous  le  54°  24'  et  quelques  tours  en  bois,   cela 

délit,  sept,  et  le  4û^  48'  de  Ion-  sutlisoit  contre  ces  barbares.  On  y 

giU  or. ,  k  46  wer.  de  Smolen^k,  et  compte  3446  habiUns,  en  y  com- 

wrles  deux  rives  de  laSvmaia,  prenant  ceux  des  villages  voisins  r- 

ODyu-ouve  a   églises  et  1 200  ha-  iUfont  un  petit  commerce  de  four- 

AiUiDs  des  deux  sexes.  rures.  Le  grand  chemin  de  Tomsk  k 

Crasnoiarxa,   (KpactioApKa.)  lrkoutski>asse  par  cette  ville,  ce  qui 

m.dugouy,  de  lomsk,  qui  se  produit  un  grand  avantage  aux  ha- 

jette  dans  1  Irtych,  Utms,  par  la  facilité  que  cela  leur 

Crasno  -  lAROYKA  ,  (  KfaC"  donne  cle  vendre  leur  denrées  aux 

MOApoôKa»)  Colonie  allemande  du  marchands  et  aux  rouliers  ,  qui 

goQT.  et  district  deSaratof^  à  3o  y  arrivent    en  quantité  avec   les 

Wer.  au-dessus  de  cette  ville,  sur  marchandises  de  la  Chine  et  celles 

le\olga.  Kllêa  été  fondée  en  i763«  de  la  R  ussie  qu'on  porte  en  échaa- 

On  Y  compte   ii5  familles  delà  ge.  liC  terroir  des  environs  de  cet- 

idîgion  lutkérienne.  te  ville  est  d'une  fertilité   si  extrè- 

raASN0-iARSK,rjr/?acH0Xpc>c5,)  me  ,  qu'eu    i7t2  ,  on  y  vendoit , 

^ille  du  gouv,  d'Astrakhan,  chef-  au  dire  du  célèbre  Pal  las  ,  2  sous 

lien  de  district.  £lle  est  située  sur  le  poud  de  farine  de  seigle  et  5 

OBelle,  que  forment  les  brar  du  sous  celui  de  farine  de  froment; 

^olga  et  la  rivière  Algara  ,  sous  le  de  i5  à  25  sous  le  poud  de  la  mcil- 

(6°  29'  de  lat.  sept,  et  le  66^  16'  leure  viande;    un  bœuf  superbe 

fc  long,  orient.,  à  36  w.  d'Astra-  s'y  donnoil  pour  un  rouble  et  demi  j 

U»o.  On  y  compte  1970  habitans  et  une  vache  pour  un  rouble  :  ac- 

fe deux  sexes,  qui  s'occupent  de  tuellcuient  touta  triplé  de  prix. 

tpéche  ;  ils  cultivent  aussi  beau-  CrasnoV  -  kholm  ,  (  Kpacnoâ 

<*Bp  de  jardins  ;  les  pommes,  les  xoJijub>),^et.  ville  du  gouv.    de 

poifcséllavigne,y  réussissent  très-  Tver  ,  sous  le  67°  4^'^^  ^^'  s^t» 

W.  Cette  ville  a  été  fondée  sous  et  le  84®  de  long,  orient.,  à  161 

'*ï*è^du    Tzar  Alexis  Mikhaï-  wer.  de    Tver  ,  et  3o  de  Béjitsk 

ii^itch,  qui  en  a  fait  une  espèce  de  chef-lieu  du  district.  Elle  est  bâtie 

forteresse ,  pour  protéj;er  les  habi-  sur  deux  pet.  riv. ,  la  IViogolclia  et 

^ns  de  ces  conli'éos  contre  les  b ri-  la  Nélédina.  On  v  couiptc    177O 


/" 
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babîtans  des  doux  sexes.  Il  s'y  lient    rives  de  la  Mokcba  ,  qnî  la 

aunuellement  6  grands  marchés.       se«  On  y  compte  445'  habitans  dct 

.  Ckasno  -  KOUT8K  ,  (  KpacHo-^    dciix  sexes.  Celle  ville  fait  an  cofo* 

U^mcKb.)  peX.  ville  du  goav.   de    merce  assez  considérable  çn  blë, 

Rliarkof,  dislrict  de  Boliodoukbof^        Crasno-stav  ou  crasno-&LaT 

sur  la  rive  drolle  de  la  Merla^  à  25     UCpacno  -  cmaôb."!  peHf  endroit 

wer.  du  ch«f- lieu  de  districl,  el    «"  gouv.  de  \oUnie,  dislrict  de 

88  d«  Kharkof.  On  y  compte  45(K),    Zaslav  ,  aiur  la  Tiépra.  C'étoit  ci- 

babiUns  des  deux  sexes.  devant  la  résideuce  d'un  évéqneet 

^  ,  d'un  Marosl.  Cet  endroit   est  r»- 

Cras^o-oûfimsk,  (KpacHOfé-   tnarquable  dans  rhisioirc ,  parce 

iÇu^çic5.)  ville  du  gouv.  de  Perte    q^'en  1 588  l'archiduc    d'Autndie 

Cl  chef .  heu  ^e  dislnct.  Elle  est   l.^^i^.y,^^     après  avoir  été  Uv 

silûee  sous  le  56^  Ao'  de  lat,  sept.    ^^        Zamoisky  ,  sur  le»  frontii- 

€t  le  740  59'  de  long  orient  ,  k    ^/j^  ^^  ^ilésie,  L  lait  prisonnier 

188  wer.  de  Pcrm,  sur  la  rive  droi-      ^^^  j^  ^^  endroit 

te  de  rOufa.  Cette  ville  est  entou-    ^  cre,z. bourg,  (kpeu^6.6^pàh^ 

reed  un  mur  de  bois  et  de  tours,    e/est  un    petit  endroit  da  gouv! 

qui  lagarantissent  dun  coup  de    ^  ^^^^^     j^i^^^ict  de  Dunâbomg^. 

main  des  peuples  Bachkirs  ,  qui    ^Uué  sur  U  rive  droite  de  Ulirôi;! 

naguère  se  permettoienl  ces  bn-    a„.ac.88ous  de  Dunabourg. .  Il  ert 

gandagcs.  On  y  trouve  une  seule    ^^^^^^^  ^;^^  ^3^,  j^^    J^^^  ^ 

église  et  le  nombre  de  ses  habitans    ^,^^^  ^^^^^  ,^3  Livoniens  •  et  il 

peut  monter  a  î5oo  personnes  des      ^^^j^  qu  originairement  il  appatw 

deux  sexe  s.  Les  environs  de  cette    j;^^-^  ^^^       j^^,  j^^^^  '^^^ 

villeabondentenminetdeierelde   ^ommoit  HerUiké.  Les  Historien 

cuivre  appartenantes  à  divers  par-    1^1^^^',^^^   disent     quun     Prin« 

ticuhers.  nommé  Visivalde  ,  apparemmciit 

CK\syo-votii.^(KpacHonoAbe-)    Yseyolod,  en  sorloit  souvent  povf 

Colonie  allemande  du  gouv.  de  Sa-    inquiéter  les  travaux  des  Âlleniandâ 

ratof ,  district  de  Camychine,  sur     I^Riga  en  1202  ,  ainsi  qu'un  antre 

la  rive  droite  du  Volga ,  à  70  w.  de    Prince  qu'ils  nomment  Voldémar, 

Saratof.   Celte    colonie    s  appeloit   c.-^^..^.  Vladimir.  Cette  petite  vil* 

originairement    Choisi  ^  le  -  Roi  ;    fe  a  fini  par  appartenir  à   la  Livo- 

mais  dans  la  suite  le  nom  russe  a    nie  ,  actuellement  c'est   un  pelit 

iH€ï4à*  ) 

îl  dbef- 

servie  par  un  curé  de  leur  religion,  lieu  de  district.  Elle  est  bâtie  tar 

Crasno  -  rynoFka  9  [KpqcHO*  la  Irva  ,  à    ^44  ^^^»  ^^  Jitomir. 

phiHOôKn*)    Colonie  allemande  (lu  On  y  voit  un  château  qui  loi  tient 

^ouv.  deSaralof,  dislrlctdeCamy-  lieu  de  citadelle  et  qui  eslbàtisnr 

chine   ,  foadée   en   ijôB.     On  y  une  montagne  escarpée, 

compte    6a  familles  Catholiques.  Crêmenskaia,  (£:pe.«e€HciccM*) 

Elle  est  k  71  wer.  de  Saratof ,  sou  bourg  des  Cosaques  du  Don^'sitoe 

nom  allemaud  est  (Jiountul.  sur  la  rive  droite  de  ce  fleure.  Lee 

Crasno- SL0I10DS&,  {KpacHOm  babiUns  de  cet  endroit  fs^  on 

,%o6o%cKb.  y  ville  du  gouv.  de  commerce  considérable  de  lÂliL 

Penza,  chef-lieu  de  district^  sous  CRéMENTCHOUO,(ijrpe.iD|i«fil^)j 


CJioôo^cKh*  y  ville  du  gouv.  de    commerce  considérable  de  lÂliL 

,  cheMieu  de  district^  sous      CRéMENTCHOUO,(ijrpe.Mi«lH^| 
le  540  28'  de  lat.  sept,  et  le  6l<^  12'    Ville  du  gouv.  de  PolU^,  <»- 


4e  lon^.  orlonl. ,  à    173  wer.  de    lieu  d'un  district  ^  sous  !«  4}*  ^' 
Penza.  Elle  est  bâtie  sur  les  deux   28'' de  laU  sepU  et  le5i^ë'4^'' 
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(te  longé  orient,  bitîe  sur  le  bord  quelquefois  en  allant  àe  Pëters-» 

r  brioitai  an  Dnepr,  et  sur  une  pk-  hôurg  à  Moscou^  CréaUL  étant  une 

'  ^trè»>sablonnease,  à  1 15  we4*.  de  station  de  poste. 

Paltirâ.  On  j  compte  i6oo  habi-  CriOa  ,  (kpuêa»)  pét*  rir.  du 

bas  àeÂ  denx  sexespàrmi  lesquels  ^onr.  d'Ukraine  ,  sur  laquelle  sô 

K  troarent  des  Grecs ,  des  Arme-  trouve  la  ville  de  BéLopolîe. 

hieai  et  quelques  Juifs  :  la  inajeil-  Ca  i  iÎEK  >  (kp  béjub.)  Cette  pres- 

repartiesont  des  Ukrainiens.  qu'île  que  lès  habitans  nomment 

CiiMONB  ,  (  KpeAêOHd.  )  châ-  tantit  CUm,  tantôt  Cuërim-'Adas-» 

ieau  avec  une  ^^lise,  dans  le  gouv.  si ,  ce  qui  veut  dire  île  de  Cué- 

deLironie,  bâti  en  1255  sur  le  rim,  et  qui  porte  actuellement  son 

Treyder  -  Âa.  ancien  nom  de  Tau  ride  ,  est  ïor'^ 

CiESLATi,  (KpeeÀa$Xk.)']olie  inéeparla  mer  Noire  et  la   mer 

Ïetîte  ville  du  gouv.  de  Vitcbsk  ,  d'Azof,  qiii  k  borne  à  Torient  avec 
istnctdèDnnaboùrg,à  lAo  wers.  le  détroit  de  Sivache^  et  ne  tient 
dePolotzk,  sur  k  rive  droite  de  k  au  continent  que  par  une  kngue 
DriiMu  Elle  est  régulièrement  bâ-  de  terre  ou  isthme)  krge  d'environ 
tic  eu  briques  5  on  y  trouve  des  7  wer.  Sa  position  est  entre  les  45*> 
artisans  de  toute  espèce}  il  s  y  tient  et  47®  de  kti  sept,  et  les  5o»  et  55« 
trois  grands  marchés  anniRls.  Cet-  de  long,  orient.  On  évalue  son 
te  petite  ville  appartient  au  comte  étendue  à  environ  200  werjenlon- 
Plater,  qui  y  a  un  château  super-  gueur  et  en  largeur.  Cette  prés- 
ide entoura  de  magnifiques  jardins,  qu'île  a  déjà  été  citée  et  renom- 
eliiluésùr  une  montagne.  mée  dii  temps  des  Argonautes  ; 
Créstovoï  -  BOU^RAK  ,  (JTpe-  c'est-à-dire  i4oo  ans  avant  k  nais- 
cwotfou-éi^^pdKÔj  petite  colonie  sance  de  J.  C.  Ses  plus  anciens 
illêmande  danslegouv.  de  Sarti-  habitans étoicU lies Tauriens, ceux- 
tof,  district  de  Camichiiie,  à  iib  ci  furent  relégués  clans  la  partie 
werstes  deSaràtof.  Elle  est  com-  monlajneuée  et  méi^îdionak  de  k 
posée  de  35  familles  ,  todtes  de  k  presqu  île,  par  les  Kimérieus,  qui 
religion  luthérienne;  s'emparèrent  deJ  (ikines  ;  mais 
Créstovoï  -  MÉDVEDiTSKOt  -  comme  ils  se  maintinrent  dans  les 
ÏOUKRAK,  (  kpsGmoaoù'  AieA--  montagnescefut  deux  que  la  près,. 
n^uuKou  ô^epaKi.)  colonie  al-  qu'île  prit  le  nom  dé  Tavrica.  Les 
l^adedans  le  gouvi  de  Sa  t'a-  Grecs  commencèrent  à  s'y  établir 
toi  )  district  de  Camichine  ,  sûr  avant  la  moitié  du  sixième  siècle, 
laM^veditza,  àgiwers.  de  Sa-  avant  J;  Ç. Les  Milésiens  y  bâtirent 
htof.  On  y  compte  Il5  familles  Pànticapée  ou  Bosporus  ^  au* 
latbériennes^  qui  entretiennent  tin  jourd'hûi  Kerlche  et  Tbéodosie^ 
pasteur  de  leur  religion.  qui  prit  ensuite  le  nom  de  Caffa 


îept 

trient  j  à  95  wer.  de  Nôvôgorod.  commencèrent    aussi  à  celte  épo- 

BBe  eit  bâtie  sûi*  k  route  de  Mos-  qne  ,.   à  y  foire    le    commerce  k 

«ouàPétersbourg,etsurles  bords  pitts  ilo;*issant  i  qui  ne  contribua 

fc  la  petite  rivière  HLbolova.  On  y  pas  peu  à  étendre  leurs    connois- 

<Mnté  à  peu  près  i 000  habitans  sanées    géographiques.    L'an  480 

ietoeatsexes;  Cette  ville  renfer;-^  avant  k  naissance  de   J.  C,  les 

■«edeux  églises  et  un  pâkis  impé-  Archa  -  anaktides  ,  originaires  de 

i^ijiloà$.M.  l'Empereur  s'ari'éts  Mitylène^    fondèrent  à  Bospora% 

Tqm:  1.  18 
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et  dans    quelques    autrc^s   vUW,  en  375;  maïs  ils  conservèrent  leurs 

vers  les  embouchures  du  Cou}>ane,  habîtatîops  dans  les  montagnes  ^ 

un    état    monarchique,    dont    le  où  il  restoit  encore  des  AUaîns  , 

ti'ône  passai  ^2  ans  après  ,  à   une  ainsi    que    dans  la    presqu'île  de 

nouvelle    dynastie  de  Rois  ,  dans  Kertche ,  et  ils  eurent  leurs  Rois  k 

la  personne  de  Spartacus.  Ces  non*  part ,  qui  ëloient  chrétiens.  En- 

Teaux  monarques  9  quoique  Thra-  fin  vers  la  Gn  du   4<^™®  siècle,  le 

ques  d'origine  ^  selon  toute  appa-  Rojaume  de  Bospore  cessa  entic- 

rence ,  affectionnoient  les  Grecs ,  rement  d'exister.  Après  la  chut(B 

surtout  les  Athéniens,  et  gouver-  des  11  uns  ,  les  Ongres  (Hongrois) 

uèrent  avec  douceur  j  ils  cliassè-  ou  Madjars,  entrèrent  dans  la  Cri- 

rent  les  Skythes  fen  russe  Sklfy} ,  mëe  en  464  et  ayant  conquis ,  avec 

de  la  presqu  lie  ^e  Kertche,  s'em*  les  Bolgares  ,  tout  ce  qui  est  entre 

Sarèrent  de  Thëodosie,  et  éleu-  le  Don  et  le  Dnestr,  une  partie 
irent  aussi  leurs  possessions  dans  s'en  retourna  en  Asie,  et  engagé*- 
le  Couhane*  Environ  38o  ans  avant  rent  les  Goths  établis  dans  la  jpres- 
rèrt  Chrétienne,  les  Skythes  ayant  qulle  de  Kertche  ,  de  passer  de 
été  presqu' entièrement  extermi-  lautre  côtéàTamann,  o&ilsprt- 
nés  par  les  Sarmales,  les  Tavriens  rent  des  habitations.  Dans  leYI* 
c tendirent  peu  à  peu  leur  domina*  siècle,  TEmpcreur  Justinien  se  dé- 
tion  sur  toute  la  presqu'île,  et  cida  à  délivrer  la  Tauride du  )Oug 
molestèrent  le  royaume  de  Bospo-  de  ces  Barbares  ,  et  y  ayant  envoyé 
2*e,  aussi  bien  que  l'état  indépen-  des  troupes  ,  il  fit  réparer  les  Tor- 
dant de  Cherson^  soit  par  des  tifications  de  Kherson  etduBos* 
contributions,  soit  par  le  dégât  ,  pore,  et  en  expulsa  les  barbares, 
jusqu'à  ce  que  ces  peuples  se  fus-  Jusqu'à  sa  mort  la  tranquillité  se 
sent  Soumis  au  grand  Mithridate  ,  maintint  en  Crimée;  mais  après 
Roi  de  Pont,  vers  l'an  112  avant  son  décès  de  nouveaux  troubles 
la  naissance  de  J.  C.  Alors  ce  déchirèrent  ce  malheureux  pays. 
Prince  puissant  subjugua  les  Ta*  Kn  679  les  Kozares  subjuguèrent 
vriens  et  se  trouva  mailre  de  ton-  la  Crimée  et  rendirent  tributaires 
te  la  Crimée.  Mais  Tcr's,  Fépoque  les  Goths  de  la  montagne  et  les 
. .  de  la  naissance  de  J.  C. ,  les  Al-  villes  grecques  de  la  cote  ;  il  est 
lains  (  en  russe  Allany  )  pénétré-  vrai  que  les  Gotlis  se  révoltèrent 
rent  dans  la  presqu'île,  rendirent  vers  la  fin  du  \1II«  siècle  ; 
les  Rois  de  Bospore  tributaires  ,  mais  ils  furent  réprimés  et  cepen« 
et  vinrent  à  bout  d'exterminer  les  dant  conservèrent  leurs  Rois.  L^an 
Tavriens  ,  vers  Tan  62  de  notre  840  TEmpereur  Théophile  érigea 
ère.  La  domination  de  ces  nou-  une  province  ou  gouvernement  de 
veaux  maîtres  dura  environ  un  Kherson,  dans  kquel  il  réunit 
siècle  et  demi.  Vers  le  milieu  du  toutes  les  villes  et  autres  habita- 
second  siècle  les  Goths  ^  (en  rosse  tiens  grecques  de  la  Crimée  et  du 
Gotfy)  ,  ^  parurent  à  la  place  des  Coubane  ;  car  quoique  ces  peuples 
Alains  ,  et  c'est  pendant  la  du-  rendissent  un  tribut  aux  Kosares 
I  ée  de  leur  domination  ,  savoir  ils  ne  laissoient  pas  de  reoonnoitre 
^erB  les  temps  de  DIoclétien  et  du  la  souveraineté  delà  cour  de  Cons-i 
f;rand  Constantin ,  que  le  Chris-  tautinople.  Cependant  depuis  le 
tîanisme  fut  porté  en  Crimée,  temps  que  les  Kozares  s^étolent 
de  laçon  que  Fou  y  érigea  succès-  rendus  maîtres  de  la  Crimée ,  cette 
sivement  plusieurs  évéchés.  Los  presqu'île  avoit  pris  le  nom  de  Ko* 
Goths  furent  forces  de  se  soumet-  zarie  ou  Gatzarie,  et  la  partie  mon* 
tre  auxlluns,  (en  russe  Houuy),  tagoeusc  |)rit   celui    1^   peuples 
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qui  roccQpoîent  ;  c  est-âp-dîre ,  de  théâtre  êe$  guerres  les  pins  crael- 
Golhîe,  quand  ce  furent  les  Gotbs  les ,  qui  lamettoient  tantôt  sous  la 
«t  <)e  Tsikhls  d*aprrs  les  A  laïus  dépendance  des  souTerains  de  Cons- 
Tsikbîensou  lazîquesqniy  étoîenl  tantinople ,  tantôt  la  lenr  raTÎS*- 
restfs.  Les  Juifs  éto'icnt  déjà  fort  soit;  enfin  les  Polortsîs  Tayant 
oombren  dans  la  Crimée  da  conquise ,  la  gardèrent  sous  lettf 
tnnps  des  Kozares.  En  882 ,  les  puissance  jusqu'au  XIII  ème  siè- 
Pptoienéçues  chassèrent  les  Ko-  cle.  £n  1387  ,  les  Tatares  ajant 
ares  de  la  Crimée,  ainsi  que  de  vaincu  les  PoloTtzts  ,  s'emparèrent 
lenrs  autres  possessions  ,  mais  ils  de  tous  leurs  Etats  ,  parmi  les- 
ferinrent  bientôt  après»  Vers  la  fin  quels  se  trouvoit  aussi  la  presqu  ile. 
du  Xème  siècle,  le  grand-duc  de  Crimée.  C'étoit  le  fameux 6a- 
STÎatoslaT  tomba  sur  ces  mêmes  tou-  Khan ,  petit-fils  de  Gengis* 
Eozares,  les  vainquit  et  prit  leur  Khan,  qui  ajant  fondé  TEmpire 
TÎUe  Phanagorie,  sur  le  détroit  de  du  Captcnak  ,  envoja  sou  fils  No* 
Tftmotorkie  ,  aujourd'hui  de  Ta-  gay>  contre  les  PoloTtzis  ;  celui-ci' 
nan.  Après  lui ,  son  fils  Yladimir,  après  plusieurs  victoires  ,  les  ré'- 
voulant  étendre  les  conquêtes  que  duisit  entièrement  sous  son  obéis- 
ion  père  avoit  faites ,  eavoja  en  sance ,  et  la  Crimée  fut  anexé  à 
988 ,  son  armée  en  Tauride  ,  prit  TEmpire  du  CaptchaL  Lorsque 
etnccageaThéodosie ,  enleva  les  cet  Empire  se  divisa^  la  Crimée 
nses  sacrés  et  les  ornemens  des  resta  sous  la  dépendance  des  Ta- 
Eglises,  qu'il  envoja  à  Kiow,  pour  tares  du  Noga j  ,  jusqu'à  ce  que 
j  servir  d'omemens  aux  temples  le  Khan  MensueliK^uirhei ,  fonda 
éfses  Dieux  ,  et  s'étan,t  fait  chré-  le  Royaume  de  Crimée*  Les  Grecs 
tien,  il  fut  baptisé  k  Kherson  ,  et  les  Gotbs  continuèrent  à  payer 
oà  il  épousa  la  soeur  de  Bazile  ,  tribut  aux  TaUires,  comme  ils  le  fal» 
Empereur  de  Constantinople.  Cet*  soient  auparavant  aux  Ongres,  aux 
te  aaion  fut  la  cause  que  Yladi-  Kozares  et  aux  Polovtzis.  Le  prin- 
inir  ne  garda  pas  ses  conquêtes  en  cipal  commerce  des  Tatares  dans  ce 
Crimée  et  quM  les  céda  à  TEmpe-  pays  se  faisant  dans  ville  de  Crin, 
rearson  beau-frère.  Les  Kozàrcs  toute  la  presqu  ile  en  prit  le  non, 
nëiaot  paa  entièrement  expulsés  et  le  conserva  pendant  tout  le  temps 
^  la  presqu'île ,  et  y  étant  même   de  leur  domination.    Les  Génois 


dlocdeRussie,Sviatopotk,  attaqua  guc  ,    de  tout  payage   et  douane 

avec  lui  les  Kozares  ,    et  les  ex-  dans   les  possessions    Grecques  ^ 

talsa  entièrement  de  la  Tauride  ;  obtinrent  en  même  temps  la  libre 

%  vainqueurs    partagèrent  entre  navigation  sur  la  mer  Noire }   ils 

eux  cette  conquête,  stipulant  que  la  s'en  prévalurent  pour  exclure  près- 

presqu  ile  resteroît  sons  la  dépen-  qu  entièrement  les  Grecs  et  les  Yé«- 

Hance  des  Césars  de  Constantino-  niticns  du  commerce  delà  Crimée, 

pie ,  et  que  le  Tamau  ou  Tmou-  les  derniers  surtout ,  qui  l'avoicnt 

torakan  ,  apparliendroit  à  la  Rus-  exclusivement  entre  les  mains  de- 

•ie;  effectivement  ,    on    y  érigea  puis  la  domination  des  Latins  à 

Qaeprincipaulé  qui  fut  long-temps  Constantinople  ;  cette  rivalité  fut 

l'apanage  des  Princes  Russes,  jus-  la  source  de  combats    sanglans  , 

qu'à  ce- quelle    leur    fût  enlevée  presque  tous  à  Tavants^e  desGé* 

par  les  Polovtzis.  Pendant  un  long  nois*  Pendant  la  domination  des 

espace  de  temps,  la  Crimée  fut  le  Tatares,  ils  obtinrent  deux  la  per* 
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mission  de  hitlr  des  magasins  pour  l'Europe.  Enfin  en  ijSS  ,  là  Ras* 

lears  marchandises ,    et    sous    ce  sîe  ajant  réimi  la  Crimée  à  soi|. 

prétexte  y    ils     bâtirent^  la    ville  Empirera  a^^quis ce  délicieux pays^ 

de  Call'a  ,    sur    remplacement  de  qui  pourra  un  jour  voir    revivre 

l'ancienne  Théodosié  ;  peu  à  peu  son  commercé  ,  par  la  libre  navi— 

cette    nouvelle  ville  i'ul^  iortifioe  ,  gation  de  U  tuer    Noire  ;,  que    \\ 

etdevintrentrepètd'un  coniniorce  Russie  s'est  ac(|uise  ^  par  les  trài-? 

très  r-  considérable  ;  ils  s'agrandi-  tés  de  paix  ^    qu'elle  a  conclus  à 

rent  au    point  de  dicter  des  lois  diflérentes  époques  ,  avep  la  Tur-v 

aux  Princes  Tatares  ,  qui  y  étoient  quie,  AcCneflement  la  Crimée  fait 

•nvojés  du  Kaptchak  ,   de  les  dér-  partie  du  gouv.  de  la  Ta^ride.  In— 

Î oser  et  d*en  laire  élire  d'autres  à  dépendamment  de    s^    situation  , 

sur  volonté  ;  en  un  mot  ^  ils  fu-  cette  presqu'île    est    très^remar* 

rent   les  véritables  maîtres  de  L|  quable  par  les  avantages  dont  \\ 

Tauride.  Ayant   fait    de  Calfa    le  nature  la  comblés.  Elle  8*avance 

centre   de    leur   dominatîpn^    ils  vers  le  sud  j^  dans  une  mer  san^ 

•^emparèrent  de  Soldaîa  (Soudac)  écueîls,  elle  est  entourée  des  meil-> 

et  de    Tzeinbalo    (Dalaclàva).   Us  leurs  ports  de  l'Europe  et  de  TAsie. 

continuèrent  à  y  régner  pendant  elle  attire  da|is  les  siens  le  com- 

toiit  le  temps  ues  dissentions  qui  merce  des  deux  nations  et  elle  en  w^ 

eurent  lieu  à  cette  époque  parmi  ui^  (Sévastopol)  assez  bon  et  asse« 

^les  bordes  tatares  ;    mais  à  la  fin  grand,    pour  que  tous  les  vais^ 

les  Tatares,  réuifis    aux   Turc^  ,  seaux  de  l' Angleterre  puissent  j 

Sarvinvent  ^  leur  reprendre ,  vers  mouiller  en  sûreté  :  elle  ja  encore 
I  fin  duWème  siècle  ^  Çaffa ,  Tavaptage  çle  pouvoir  alimenter 
Soldaîa ,  Tzenbala  et  Tano  ,  sur  nne  armée ,  avec  les  production^ 
le  Don  ^  ils  ruînèrent.entièrefnent  de  spn  territoire  ,  plus  fertile  en— 
et  niifent  (in  à  leur  dominatioii  core  que  celui  de  1  Lierai  ne.  On  y 
dans  ce  pays.  En  i475,MabometlI  envoie  paître  les  troupeaux  et^ 
ppoAtani  des  i^ronbles  qui  ré-  toute  saison  :  les  forêts  servent  de 
gnoient  en  Crimée  ,  y  envoya  une  retraite  à  tine  quantité  prodigieuse 
^otte  considérable  avec  des  trou-  dç  gibier /les  jardins  v  sont  pleins 
pes,  qui  ayant  vaincu  les  Tatares  de  fri|its  délicieux,  et  les  vigno— 
prirent  Cafla  et  mirent  toute  la  blés  y  sgnt  très-abondans.  Cette 
Crimée  sous  sa  dépendance.  J)e-  fertilité  q'f^t  plas  seulement  due 
puis  oe  temps  1|(  Crimée  resta  pen-  à  la  bonté  du  sol ,  mais  à  Vlieu— 
da'nl  trois  siècles  en  quelque  façon  reuse  température  du  climat ,  qui 
êoumise  à  la  Porte  Ottomane  j  qui  permet  de  cultiver  ^n  plein  cbamp 
confirmoit  les  fiJians^  quelque  plusieurs  prodMçtions  exclusive- 
fois  les  déposoit ,  avoit  des  ports  ment  propres  aux  pays  cbauds, 
dans  lapresqn  lie  oùelle  entrete-  La  Tauride  jouit  de  cette  faveur 
noit  des  garnisons  «  fioiisoit  mar-  pepdant  neuf  mois  de  Tannée  ;  le 
pber  les  troupes  des  Tatares ,  sous  prjntemps  y  commence  de  bon— 
\ès  ordres  du  Kban,  dans  les  ne  beure;  les  ardeurs  de  l'été  ^-^ 
guerres  (qu'elle  avoit  ;  laissant  ton-  depuis  le  mois  de  Alai ,  jusque 
Jours  le  pouvoir  exécutif  aux  sou-  vers  la  fin  d'Aojit,  sont  tempe— 
verains  du  pay^,  elle  en  étoit  pro*^  rées  par  de^  pluies  fréquentes  ,  e%. 
prement  la  suzeraine.  C'est  depuis  par  les  vents  de  Nord  alises  j  qui 
ce  moment  que  le  commerce  ae  la  durent  depuis  dix  beurcs  du  nia- 
Crimée  a  été  entiè|*ement  ruiné  ^  tin  jusqu*à  six  befircs  du  soir* 
l'entrée  de  la  mer  ^ioire  n'étant  Les  deux  mois  suivans  spnt  beaux; 
permise   à  «uo^e  puissance    de  le  déclin  de  Novembre  amène  des 
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ftinati;  &  h  fin  et  aq  eommen-' tentciitpi^  le  nuuTaU  effet,  parop 
CBBieiitde  Taonëe  ^  il  sunrient  de  qu^îl  est  continuellement  rafraicbt 
petitfs  gelées ,  qui  ne  durent  guè«  par  le  vent  de«  mers  qui  l'eotouo 
re  que  trois  jours  )  et  font  rare- .  rent  de  trois  côtés,  ou  par  celui 
nept  baisser  le  thermomètre  (le  du  contineiit.  Les  étrangers  seulp 
Bfaumar  an-dessous  du  huitième  sqvt  iittaqnés  dé  la  fièrre  de 
dfgrë.  Cep€*ndant  la  mer  g^le  qt^el-  Criu^ée  ,  quand  ils  s'obstinent  à 
qocibis  dans  le  détroit  ,  ^t  on  a  contipuer  leur  régime  du  nord. 
TQ  la  glace  tenir  dix  ioi^*s  de  suite.  Les  marais  de  Tachlyk ,  i  Torienl 
£01784  et  en  ^7^9  )^  ffpid  avoit  dèXhéodosie,  sont  encore  plu» 
ikit  descendre  le  tlicripoinètre  ài|  malsains,  de  ipéiiie  qqe  |es  ènvi- 
Tingtième  dc^ré  ;  mais  c'étoit  nne  rons  des  sources  des  rivières  di^ 
rigueur  momentanée ,  qae  la  pro**  grapd  Carassou  et  de  Tunis,  qui 
TJdence  faisoit  sentir  à  tou^  les  traversent  la  ville  de  Carasson-- 
"^i  méridionaux,  comme  poiir  bazar;  ceux  file  Tembouchure  de 
ordonner  une  plus  baute  idée  l'Ouzen,  qui  tombe  daps  le  port 
des  douceurs  habituelles  de  leur  de  Scvasiopol,.  près  d*lnkermai| 
dimat*  En  général  ces  écarts  de  et  de  la  Cabarcla ,  qui  se  jette 
la  oa  lare  sont  as'seï  rares.  Mie  ne  dans  la  mer  Noire,  prèade  Bel'^ 
laaguit  ^n  Tauride  que  pendai>t  de  bek,  lieux  aujourd'hui  déserts  9 
courts  intervalles,  et  après  le  mois  el  qu*on  appeloit  le  ciii^etière  de 
de  février  ,  qui  ressemble  k  celui  notre  armée.  Si  on  sort  dans 
depoyembre,  elle  commence  à  se  Vauto^nne  ,  après  le  coucher  du 
reretir  des  riante:»  couleurs  du  soleil,  on  est  exposé  h.èLi*.%  tour-r 
printemps.  Au  reste  ou  peut,  pen*  billons  aussi  iiicommodes  que  le 
dant  presque  toi|t&  Tannée,  par-  Sirocco  d'Iialie  ,  ou  le  Souman 
courir  avec  délice  les  charmans  de  Perse.  Il  r  a  tel  vent,  qui  amène 
pajsages  de  la  Tituride.  Si  Thabile  des  brouillards  dont  il  faut  se  ga- 
«rlistelvanow,  que  Je  prince  Po-  rai^tir,  sous  peine  d'avoir  ipal  à 
temkin  y  avoit  envoyé  ,  tait  graver  la  gorge  ou  aux  yeux:  tel  autre 
les  200  vues,  qu  il  J  a  dessinées^  vent  nuii  encore  davantage,  en 
rim^teur  impartial,  i|*hésUera  arrêtant  la  transpiration,  qui 
pas  à  leur  donner  la  préférence ,  seule  est  évaluée  aux  cipq-hui- 
•IV  les  glaciei'S  et  les  sites  f^meui^  tièmes  des  autres  sécrétions  4an8 
delaS^isse^  qpi  doivept  upepar-  l'état  de  santé.  Mais  ces  iuconvé- 
tiède  leur  célébrité  au  bilrin  des  nicns,  qu'on  trouve  plus  ou  moinf 
Meclieln,  des  Alberti ,  des  Haller  dans  beaucoup  de  pays ,  sont  faci- 
et des  Luc,  Un  voyageur,  qui  con.  les  à  prévenir  ou  à  éviter^  en 
noUroit  ces  det|X  coptrés ,  pour-  adoptant  (es  précautions  et  la 
^il  epcore  moins  refnser  son  suf-  mapière  .de  vivre  des  habitans. 
frv;e  à  la  Tauride,  8i|r  tout  dans  I4  l.a  Tauride  est  i^ne  presqu'île, 
partie  montagneuse ,  aux  environs  forniée  par  deui  éléipens  dont 
deG)zlqf  etde  Kertche  •  oii  I4  sa*  l'action  se  manifeste  aux  veux  de 
lalinté  des  eaux  ,  joipte  à  celle  dp  l'observa tear",  le  feu  et  l'epu, 
climat,  prolopge  souvent  la  vie  des  La  partie  méridiopale,  |t>fTre  des 
iH>uipes  jusqu'à  cent  ans.  Il  y  a  groupes  de  rochers  brûlés  ,  de9 
cependant  des  parties  mal  saines  critères  ,  de  la  lave,  de  la  pierre 
CQ certains  temps,  comme. le  Si-  ponce  et  l'argile  vernissée.  A 
vache  ^  qui  répand  une  odeur  in-  chaque  pas  Tinspection  du  sol 
fecte  sur  les  plaines  occidentales;  indique  des  volcans  éteints,  et  c« 
<ui9  ks'habitans  du  pays  n  cp  res-  ^n  iU    arçient    épargné  ^    a    é^» 


» 
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•bjmé  dans  les  tremblemensdeter-  a  anc  rade  spacieuse  ouverte  vers 

^e  qne  les  feux  souterrains  produî-  le  sud.  Le  rivage  qui  la  forme , 

âireot  trop  souvent.    Les  grands  depuis  la  ville  de  Yëntcalé,  jusqu - 

bouleversemens  sont  attestés  par  au  cap  Âk.-bouroun,  est  fort  escar- 

les  débris    imposans    restés  à  la  pé,  et  n'est  abordable  que  dans  le 

surface  delà  terre,  par  les  masses  voisinage  de  ces  deux  villes.  En- 

de  rocbers  qui  encombrent  des  val-  tre elles  et  la  mer  d'Azow,  îl  J  a 

lées  profondes  ,  et  par  les  couches  sur  les  montagnes  des  eaux  sanmâ- 

y*  parallèles  des  montagnes.  Celles  très  ^  à    la  snperfîcie  desquelles 

(  de  la  Ta uridc  forment  trois  rancs  snrnage  le  pétrol,  ou  napbte^que 

^  irréguliers    dans  la   direction  as  les  habitans  recueillent  en  grande 

Test  à  louèst.  A  l'entrée  de  l'isth;-  quantité.  Au  pied  septentrional  de 

me  de  la  Tauride^  nommée  par  les  <^^  montagnes,  est  un  marais  dbnt 

Grecs  Tapbro ,  et  par  les  Sarmates  ^^  exhalaisons  indiquent  des  matiè- 

Précop^  les  plaines  s'étendent  k  res  sulfureuses  ,  qui  dans  la  suite 

perte  de  vue  y  ers  la   mer  Noire  ,  produiront  peut-être  une  ërup- 

et  vers  les  rivières  Boulganaque  et  f>on,  comme  cela  est  arrivé  de  nos 

de Salguir,  à  l'occident 9  et  le  long  jours  dans  Tile    de  Taman.    Le 

de  la  mer  Pourrie^appeléeSivacbe,  banc    de   sable  qui   s'avance  du 

du  côté  de  l'est.  Le  golfe  de  liycès  Ç*^té   de    cette    îlç  y    resserre  le 
ou 
a  él 

Choungar;  il  n'est  pas  éloigné  de  myclie  (  autrefois  Njmphcon  , 
sixwerstes  du  golfe  de  Necropol,  Cyprîoon  )  est  un  promontoire  ^ 
Tamirache  ou  Carcinite  ,  qui  for-  escarpé  au  sortir  du  Bospore  y 
me  Tisthme  à  TOuest.  La  presqu'-  àAns  la  mer  Noire.  La  juirtie 
tle  de  Kertche,  qui  fait  partie  de  montueuse,  ou  la  Tauride  pro« 
celle  de  Crimée  ,  s'appelloit  au*  prement  dite  ,  est  à  l'occident  de 
Irefois  Sibenulque^  elle  est  fort  Id  presqu'île  de  Kertcbe.  V^^ 
élevée  an-dessus  de  la  mer  Noire  rivières  qui  en  découlent  se  pré* 
et  de  celle  d'Azofj  (Falus  Méotide,  cipitentles  unes  vers  le  Siyache^ 
Boère  de  la  Mer  Noire,  Temerinda,  «t  les  autres  vers  la  mer  Noire , 
Carpilong,  mer  Bleue  );  mais  elle  où  elkss  se  jettent  à  la  côte  oc- 
est  unie  depuis  Théodosie,  jusqu'à  cidentale  }  le^  premières  sont  le 
«ixwcrstes  avant  le  Bospore.  Elle  Salgutr  ,  auquel  se  joignent  l^ 
commi^nique  avec  la  langue  d'Ara-  les  deux  Carasous,  Louroutcha^ 
l)at  (  Verte,  Zénisquée,  autrefois  Zouia  et  Beschlérek,  'i»  le  Boulga- 
Zénon},  qui  est  longue  d'un  de-  nakorientnl ,  3^.  les  trois  Indals, 
gré,  large  de  trois  w.  et  fermée  du  '  4^  le  Soubacbe,  5<>  le  Tcbouroak- 
côté  du  continent^  par  le  détroit  sou,  et  6^  le  Caragos.  Les  seconde 
de  Jénitschi.  LUc  n'a  d'autres  bois  sont  :  i^  le  Boul^anak*occidenlal, 
que  celui  de  ses  vergers  et  point  de  ^^  l'Aima,  3^  la  Catcba  et  4^  la 
l'ivières;  il  J  a  plusieurs  lacs  salans,  Cabarda.  lies  ruisseau»  d'Akarsèn 
et  trè^f  eu  de  sources  d'eau  douce,  et  de  Ballasou,  dont  la  chute  est 
Vrks  de  la  ville  de  Kertcbe  ,  est  très- forte,  tombent  auprès  d'Ialta, 
^iine  plaine  fort  étendue,  semée  de  sur  la   côte  uiéridionale  ,    et  un 

Î'  etites   éminences   qui    sont    les  peu  plus  loiu   vers  ^'Orient   les 

>mbeaux  de  seè  anciens  habitans.  rivières  d'Alouchta,  d'Ousliouket 

Cette  ville  (autrefois  Panticapée,  de  Soudak,  ont  leurs  emboucbu^ 

liOsporus,  Vospro^  Aspromonte  }  res  :  celle  d'istsiané  est  près  de 


r 
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TLéodosîc.  Les  principales  ▼îllo«  U  ,  plu»  loin,    près  cle  Sim^ïs; 
delà  Crimée^  dont  non*  parlerons   de  grands  éclaU  cfe  rochers  éterni- 


cidentaie^  2"  cozioi ,  aciueiicmeni   *iiiu»-iwuiuitu  j  t- 1  uc  o.  niMfe  ^ 
Eapatorie  (en  rosse  ErpatoriaJ^S**   près  de  Yalta.  Les  campagnes  Toi- 
Simpheropol  (  Akh-metched,  sous   sînes  de  ce  bourg  sont  entourées 
blalares};  4«  Bakh-tchisaray ,    de  montagnes  assez  ressemblantes  \ 
pi  est  l'ancienne  capitale  5<'J  ln«  à  celles  d'Uières.   ou    des  càtes     t 
ierman^  port;  6®  Sévastopol,  port  de  Nice  jusqu'à  Monaco  ,  oii  les    ^ 
miffiuire,    prts     de     rancienne  vergers  abrités  du  c6té  du  nord,. 
Chewon,  on  la  nommoit  Akbtiar  ,   «ont  couverts  d'orangers  en  pleine 
lOQs  la  domination  des  Tatares;  7*  ferre  ;  des  troupeaux    nombreux 
BikUaTa,  port;  8<>  Carasou-baxar}  paissent  au  sommet ,  la   pente  est 
Sr  Staroj-Crim  ,  ou  vieux  CrimJ   couvertes  d'arbres  en  ampbitbëâ- 
ia<»Soadac,  (  l'ancienne  Soldaya^}  tre^  et  il  en  tombe  des  ruisseaux 
ii'Tbéodosie,  (cî-devantCatTa);   qui   fertilisent  la. plaine  dans  le 
n».  Kertch  ,  lanciennc  Pantica-  temps  des  jAus  grandes  chaleurs, 
'  pêe^  j3o  Jenlkol ,    tons  les  deux  A  4  verstes  ^  d Yalta,  est  le  nouvel 
ports   fortifiés     dans  lapresqu'-   Oursova    (  Coursou? } ,    bourg, 
Sie  de  &ertcbe;  et  14®  Arabat^   forllfié  par  r£mpereur  Justinien 
lorla  langue  d'Arabat,   qui4S*a-  !•' ,  et   nommé  Gor^zabita ,  qui     « 
naœ  de  là  au  nord-ouest  dans  la  ?eut  dire  en  Slavou ,    montagne 
^Bur  d'Axow.  lia  chaîne  de  monta*  brisée.  Les  ruines  du  viel  Oursova 
gneifjui  s'élève  depuis  Théodosie,  se  présentent  sur  un  rocher  isolé, 
ftqui  aboutit  à  la  chersonèse  Tra-  que  la  mer  bat  de  toutes  parts  :  à 
cHée ,  que  forment  les  ports  de  la  même  distance  et  près  du  cap 
Séra^topol  et    de  Balaklava  ,   est  rond ,  se  ti'ouve  Parthénite,  ville 
pivsqiie  parallèle  au  rivage  méri«  autrefois  commerçante  •  et  patrie 
aional  de  la  mer  Noire ,  et  garan-  de   S.    Jean    évéque   de  Gothie. 
tit  des  vents  du  nord ,  une  p^-  Plus  loin  est  le   petit    Lambate 
tite  contrée  qu  on  pourroit  appel-   (  Lampas  )  ,    ancienne  place    de 
kr  ai^  jostice  Tltalie  Rnssienne  :   commerce  ,  dont  la  rade  porte  les 
dk  est  composée    de  plusieurs   marques  d^un  horrible  tremble- 
dutinons  ,^e%  fermée  dans  les  in-   ment  de  terre  :  ensuite  le  grand 
totioes,  par  d  autres  montagnes  Lambate  ,     pr^s   d' Alout-cbta  , 
plus  septentrion  aies  qui  s'étendent   nom  qui  signifie  en  SlaTon  ,  pe- 
*  derrière  elles.  A  trois  verstes  vers   tite  Hélène  ^  son  ancien  nom  étoit 
ksttdj  près  fies  ruines  de  Cher-   Phourion  ,  ce  fut  la  seconde  for* 
^  y  se  trouve  un  petit  port  ,  et   teresse   bàtle  par  Justinien  !•'  , 
^  i5  verstes  de  là ,  s'élève  le  pro-  sur  la  côte  méridionale  de  la  Tau* 
iQontoire  de  S.  Georges ,  autre-   ride.    En  cet  endroit ,  le  SinaW*\ 
^î*  Parthéfiion  ,  Carlos  ,  Cosa-   dag  s'pplanitj  mais  cet  interstice  / 
pW/rchifouros,  Ourét^  fameux   est  abrité  du  cAté  du  nord,  par( 
P^r  le  temple  de  Diane    célèbre    deux  grandes  montagnes  rangées  y 
<bos  1  antiquité.  C'est  là,  que  les   sur  la  seconde  llle.  La  chaîne  in-»| 
iQOQtagQes-très  élevées  conservent    tcrrompue,  recommence  àOus-l 
***  empreintes  volcaniques,    et    tiouk,  où  deux  roc6  coniques  Iais«\ 
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qaelqnes  Géographes  placent  dâiu  îiikge.  Elle  est  couverte  d^dtié  forti^ 

cette  plage  (ly.   A  9  wersics    dé  couche    déterre  k    fônlon ,  aussi 

là  ^    le  promontoire  d*Ay-Oudag  bonne  pour  les  labriqnes  de  drap  9 

(  Agyra  J  ,    préseute    les    ruines  que  celle  d'Angleterre.  A   10  w.  -5  ' 

d'une    tour  qtie  les   Taiares  ont  .d'inkerman  esi  la  nloutagne  dé  Ba.*  j 

nommée  Tchahan-Cal(^ ,  parce  que  ba  ^  isolée,    coUyerte  de  bois    et  s 

leurs    bergers  y  fietiroient    leurs  portant  à  la  cime  dn  rocher.  coFUp^  I 

troupeaux  duns   les  chalecirs  du  ^  pic^  Une  autre  est  près  de  ht  rî— "\ 

jour.    Ln    autre    promôntoife  ,  Tière  de  Cabarda ,  et  elle  forme  an  | 

nommé  anciennement  Corax  ,  est  triailgle  à  peu  près  équiiatéi'al  avec  .' 

près  de  Soudac.  Ce  bourg,  autrefois  celles  qui  portent  les  villes  d'in-^  ) 

ville  très-tlorissante  par  son  com-  ke^man  et  de  Balaclava.  Elle  est 

merce  ,   est  situé  sut*  une  >haute  accessible  d'un  côté  par  une  pente 

montagne^  La  chaîne  d'Oustiouk ,  do^uce,  mais  partout  ailleurs  elle  / 

interrompue  ici ,  se  relève  de  noii-  est  Coupée  d'ab^'lnes ,  dont  l'œil 

veau,  se  prolonge^ et  s^aplatitj  k  ne  peilt  pas  mesiirer    la  profôn— - 

l5    werstes    de  Théodosictf  Cette  deur.  L'intérieur  contient  ae  gran- 

ville    se    nommoit   aûciennement  des  caterncs  taillées  dans  lé  foc  s 

Ardavda,  ou  la  ville  de  SeptDieUx^  la  cime  est  une  vaste  plaine  tirée 

Tousba  ,  Toudosie  et  ensuite  Cat^  ati    cbrdeatl   et  couverte    d*arbres 

fa.  A  l'orient,  au  nord,  commen->  fruitiers ,    ati   centre  de    làquella  • 

cent  les  plaines  de  la  presqu'île  de  sont  les  ruiiies  d'une  grande  vilLe^ 

Kertche.  La  seconde  lile  des  mon-  jadis  la  résidence  des  Gdtbs  ,  qui 

tagnes  qui  côtoie  la  chaîne  inéri*  la  ilommoietit  Mangont ,  et   qde 

dionale ,  et  en  couvre  les  intersti-  les  Grecs  âppeloient  Gastron-Go- 

ces  ,  a  moins  d'élévation.  On  voit  thicon.  Deux  autres  mMtagnea  en 

au  sommet  d'une  de  ses  monta-  face  d'Alout- chta,  ont  beaucoup 

'gnes  ,  les  ruines  de  Doros  ou  ln-  dVlévation  et  garantissent  le  vaste 

kerman  ,  ancienne  capitale  de  la  défilé  qui  est  près  de  ce  bourg.  Là 

principauté  de  Théodosie  ^  c'étoit  première,  qu'oii  appelle  Tchatîr^ 

la  Ctcno9<^e  Strabon  ;  car  la  situ-  dag  (Bérosus)^    en  isolée:  avant 

aiion  est  la  même  9  k  6  wers.  à6  de  passer  la  Saiguir ,  en  venant 

Clierson  (2).   Dads  l'intérieui'  de  de  Pérécop  ,  on  voit  sa  cime  ,  qtfi 

oetle  moatagne ,  au  si}d  ,  il  y  a  perce  les  nuages^   Sur   sa  crottpe 

trois  chapelles  et  plusieurs  cham-  est  un  abyme  rempli  de  glaoea  9 

bres  il  pea  près  cubiques  ,  de  deux  produites    par    l'éçouleiment    deâ 

petiios  brasses  ,  taillées  dans  le  roc  eaux ,  que  le  froid  de  Fintéftelrt* 

A  cinq  êiages,  avec  beaucoup  d'art.  &it    condenser.  £lles    se  fondent 

A  6  wer<  ver:»  l'orient ,  étoit  la  for-  insensiblement  ,   par    la    chirleur 

tercsse  de  iNéapolis.  On  trouve  4  des  eaux  de  pluie  de  rart*îère-sabon. 

wer.    ^  plus  loin,  les    ruines  dé  Ce    phénomène  est    la  cause    du 

Mangent*  Vers  le  sud<^est ,  à  6  w>  bruit    commun ,  que  la    glace    j    4 

d'inkerman  ,  et  près  du  village  de  abonde  en  été,  et  Se  perd  pendant 

Beikerman  ,   il  j  a  nue  mine  d'ar-  l'hiver.  La  montagne  d' Aguermy- 

gile.savonneuse  ,  que  les  Turcs  ap-  che    (los  Kimmérios)    termine  la 

pellentK.il.»On  peut  s'en  servir  pour  seconde  file  des  montagnes  j  elle 

dégraisser  les  étotVes ,  et  la  inéier  est  isolée  et  longue   de  plus  de  7 

avec  la  lessive ,  pour  blanchir  le  wer.  \.  Anciennement  la  ville  da 

»■.  ■  Il       II"       *  i'  I         g    ■    I       II  ■ 

(i)  Slritier.    mtfm.    pop^  Abrahtmi  «  Orlalii ,    valus    GoograpUifti    édit.  d«  i'aa- 

née   i6a4' 
fa)  4oSia(^ec,  V.  Suabvn.  livre  VII  t  p«g.    i,  3(>8  h  3ia. 
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Oemmî  ov  TÎeox  Crim  (  SUroT  PATS  9  0[tit  naguère  fcannis soit  au- 


■  fpiloopai,  on  aecouvre  lea  irois  aArmeaiena,    ae    naases    et    c 

F  sert ,  k  SÎTache  ,  la  mer  Noire  et  qaelqoea    négocians    de  diffëren 

''  ceUe  d*Axof.  Il  y  a ,  sar  le  flanc  pajt  de  rEnrope.  Lea  Tatarea  font 

oriéQtal  de  la  montagne  ,  une  Ca^  bona ,  doni ,  nospîtalîf  rs   et  mè^ 

terne  nommée  Ingîotan-lLoaionn,   nent  ane  rie  patrîarchalc;  pen  ina^ 

nAnl     lA*      1^nftA«»^«   ««'««A^vI^Mrkf  **«trk«*/v_       ff^ilifA  îlft     âlWi/^ivovi  f      lAA  vXtsAm      ««««^ 


eher. 

de  l'Ënfef.  En'allani  de  Përécop   ._^ 

>.  usod,  on  Toit  le  terrain  aVIever  bestiaux  a  été  de  tout  temps  Toc- 
ÎBMasiblement ,  d  abord  on  arri*  cup>ation  prinoipale  des.  Tatai^s  , 
feà  Simpheropol, sur  le  Salguir,  et  jusqu'ici  n'a. rien  perdu  dosa 
et  en  s^arançant  on  s'égare  dans  force}  c'est  une  branche  de  leur 
ta  groupe  de  montagnes.  On  j  richesse  ;  roici  k .  pen  près  ceux 
tronre  les  ruines  de  la  ville  de  Ca*  qu'ils  nourrissent  :  !<>  le  chameau 
bmite,  à  i5  werstes  de  la  mer  ,  k  deux  bosses;  2*  trois  espèces  de 
lar  k  rive  gauche  de  l'Aima  ;  plus  moutons  ,  parmi  lesquels  se  trou- 
loia^  une  longue  et  profonde  val-  vêle  mouton  gris,  qui  donne  ces 
lée,  divisant  deux  grandes  mon*-  peaux  d'agneau  grises  de  la  Cri<« 
tagnes,  ceint  la  ville  de  Baktchi^  mée,  qui  sont  si  recherchées.  Une 
ttray;  à  l'extrémité  occidentale  du  se  passe  guère  d'année  qn  îl  ne 
niloQy  les  Juifs  CaraïteS|  ouCa-  j  exporta  au-delà  dé  3o,ooo  de 
Taîmes  ^  ont  un  bourg  nommé  6cm  peaux  d'agneaux  grises ,  dont 
Tcbooiout^Calessî.  Atthantdu  ro-  la  pins  grande  partie  pour  la  Po4« 
.cher  on  voit  le  château  de  Kirkiel,    logne ,  où  ellea  sont  très-estiméev 

.Jiabitation  des  anciens  Khans  y  t%  payées  fort  chei*.  Il  s'exporte 
<I'oiionlenommoit  KhansdeHir-  annuellement  au-delà  de  60,000 
V^l*  La  montagae  qui  est  à  4  "^er.  peaux  d'agneau  noir  de  la  Crimée, 
i  de  Baktchisaraj  ,  offre  un  as^  L'Empire  n'a  point  de  province 
pect  imposant  :  elle  s'appelle  Ta^  que  lanatur»  ait  autant  uvorisée 
p^irman:  elle  est  très-Jiaute,  que  la  Crimée  pour  l'entretien  detf 
coDiqne  et  couverte  debpis  au-de»-  brebis  ^  et  surtout  pour  les  mon- 
eu  desquels  s'élève  sa  cime  ton-  tons  errans  ^  et  où  ces  animaux 
te  noe  :  oa  prétend  que  Tinté»  aient  en  été  la  plaine  et  les  pâtura* 
rieur ,  divisé  en  grottes ,  taillées  à  ges  frais  de%  Alpes ,  paissent  en  hi« 
trois  étages  ^  servoit  de  prison  au  ver  dans  les  vallons  méridionaux 
fiôuvernement  Génois.  La  popu-  et  sans  neige  de  la  contrée ,  ou  sur 
iatiou  si  nombreuse  de  la  Crimée  les  plateaux  situés  près  de  la  mer^ 
du  temps  des  Tatares  est  réduite  et  puissent ,  à  cause  de  la  douce 
^tuellement  à  très-peu  de  chose,  température  des  hivers,  passer  cet- 
l^t  émigrations  des  Mahométans  le  saison  entièrement  à  1  air,  L'en- 
fotts  le  gouvernement  Russe ,  et  tretien  des  chèvres  1  que  Ton  trou- 
h  translation  des  Grecs  etdesAr-  ve  en  quantité ^  surtout  dans  les 
méai^  de  ce  pajs  ,  que  Catherl-  moutagnea  ^  et  que  la  cherté  des 
tte  ir'ordonna ,  pour  peupler  lés  peaux  fait  ra<ihercher  ^  pour  en 
coloai^  de  Marioupol  et  de  Na-  préparer  le  maroquin  ,  est  une 
^hitchévan  en  sont  la  cause*  Il  branché  île  revenu  très-productive^ 
reste  miintenant  à  peine  120^000  On  voit  dans  la  classe  des  chiens 
babitans  des  deiix  9Q!ifiM  dan#  4»    de  la  Crimée  ^  une  race  de  grauda 
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lëyrîers,  la  plapart  à  oreilles  pen-    de  ces  mers,  est  une  espèce  ie !•*-* 
dan  tes  ,  recherchés  et  fort  es  limés    mande  ;  on  tronve  ensuite  les  by* 

E)nr  la  chasse  da  lîèvreé  Le  baâe,  tchkis  ,  le  rouget ,  six  on  sept  ea- 
cheral  et  la  Tache ,  sont  égale-  pèces  de  labres  et  parmi  oellea- 
^kiient  entretenus  par  les  Tatares.  ci  le  perroquet  de  mer ,  le  sparail* 
lia  £rimée  n'aboilae  pas  en  bétes  Ion  à  arête  verte  (^Esox  belone)  le 
%atiTages.  liCS  chevreuils  se  trou-  perlon  diapré  iTjygîa  caculus)  ^ 
Tent  dans  les  montagnes  boisées  ,  on  prend  aussi  dans  les  deux  mera 
^t  les  lièvres  gris ,  qui  sont  très-  la  pastenaque  (Ra/a  Pastinaca)m 
Nombreux  dans  toute  la  contrée ,  La  Crimée  n*onre  pas  en  général 
ibumissent  plus  de  2o>ooo  peaux  ^  une  grande  variété  dans  ses  inseo- 
qui  s'exportent  par  Pérecop.  On  tes  ;  comme  elles  sont  toutes  àà^  • 
{  ne  trouve  le  cerf  qu  autour   du    crites  par  plusieurs  voyageurs  ,  j'y 

Tcbatjrdag  ,  et  on  n*a  jamais  vu    renverrai  mes  lecteur^.  La  Criin& 
^'autres  ours  dans  le  pays ,  que    perdit  à  la  translation  des  Ârmé^ 
ceux  qu*y  avoient  amenés  les  Bo-^    niens    et  des  Grecs    en    Russie  y 
hémiens4  Les  loups  y  sont  nom-    presque  toute  son   industrie,  qui 
-^bretix,   surtout  dans  les  monta-    s'étoit  assez  médiocrement  soute- 
gnes  ,  ainsi  que  les  renards  et  les    nue  sous  la  domination  des  prin* 
blaireaux.  La  mer  nourrit  de  peti-*    ces  Tatares  ,  et  encore  aujourd'hui 
Yes  phoques  ^phocà)  et  des  Dau-    la  contrée  est  dépourvue  da  nom- 
phins.  Les  eaux  douces  de  la  Crimée    bre  d'ouvriers  les  plus  nécesaai- 
sont  peu  poissonneuses  et  la  traite    res^  sans  faire  mention  des  fabrl- 
est  ce  qu  il  y  a  de  mieux  dans  les    ques  et  manufactures  ;  cependant 
ruisseaux  des  montagnes  qui  nour-    les  maroquins  de  la  Crimée,  aux- 
rissent  aussi  une  petite  espèce  de    quels  on  ne  donne  ici  que  les  cou- 
barbeaa,  des   lottes    franches  et    leurs  rouges  et  jaunes ,  ne  le  ce- 
bouvières.  On  trouve  dans  quel-    dent  en  rien  pour  la  bonté ,  à  cens 
ques  lacs,  Vide  {cyprinug  edu^).    de  la  TurcUie  ;  on  n'emploie  à  Ijt 
Les  mers  Noire  et  d'Âsof  sont  en    fahricatiom^cs    meilleures  ,    que 
récompense    très-poissonneuses  ;   des  peaux  de  bouc  ;  pour  les  com- 
on  y  prend  une  grande  quantité    miKles  on   se  sert    également  de 
d'esturgeons,   des  sandres  et  de    celles  de  mouton.  On  £aiit  aussi  k 
petites  brèmes  [vimba.)  Le  Mu-    Baktcfaissaray  toutes  sortes  de  cou- 
let    {movgil  cephalus)  ,  avec    les    teaux ,  sabres ,    poignards ,  dont 
<Ku£s  duquel  on  prépare  la  boutai^   on    vante  '  beaucoup   Texcellente 
fue ,  y  est  très-commun  ;  les  ha-   trempe.  On  trouve  des    feutres , 
rengs  y  sont  gras  et  délicats.   Il    une  savonnerie  et  plusieurs  bonnet 
parolt  ici  sur  les  c6tes  au  prin-    fabriques  de  chandelfes  à  Caras- 
lempê>    une   espèce    de    sardine    soubasar.  Les  objets  d'exportation 
JAtherina)  appelée  par  les  Russes   actuelle  les  plus  importans  ,  sont 
bélaïa  Rynka  [petit  poisson  blanc)    i5o,oooKillo  de  sel  chargés  an** 
qui  arrive  dans  une  telle  profu-    nuellement  du  côté  de  la  mer ,  et 
•ion  ,    qu'après   les   tempêtes  de    celui  du  froment ,  qui ,  dans  queV 
TéquRioxe,  le  rivage  en  est  ceint    ques  années  est  de  80  à  100,000 
parfois  comme  d'un  mur.    On  a    Tchétverts  de  7  ponds  {  chacun  , 
tenté  de   les  saler  comme  les  an-   pris  la  majeure  partie  à  Eupatorie. 
chois ,  et  on  s*est  fort  bien  trouvé    L'exportation  de  la  soude  ,  pour- 
de  l'essai.  On  prend  en  troupes  con-    rott  augmenter  beaucoup  par  la 
sidérables  les  maquereaux  {scom"    saite^  Il  se  vend  du  beurre  pour 
ber  pelamys) ,  qu'on  sale  dans  des    plus  de  So^ooo  Roubles.  Tous  les 
tonneaux.    Un   poisson  distingué    autres   ariicles   d'exportation ,   à 
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l'aoeption  d'une  grosse  toile  étroi-  entonr^  de  fosses  et  de  palissades* 
te  et  médiocre ,  qai  peut  faire  un  11  contient  lo  églises  ,  dont  S  de  la 
objet  de  100,000  arcbines ,  sont  religion  grecque  et  5  de  Grecs- 
iasignifians.  Il  j  aoroit  beaucoup  Unis  ,  une  Synagogne  et  une 
à  gagner  sur  le  fer  ,  s'il  7  en  aroit  maison  de  poste» 
uajoars  une  quantité  snftisante  CaoOA-K-YGtJB.  (jrpoj|alcbte6.) 
lar  les  lieux,  pour  les  demandeurs.  Grande  riv.  du  Camtchatka.  Le» 
\*»  articles  les  plus  considérables  Rugges  1  appeHeiftl,i8tvénitchnaïa, 
d'iMportation  sont:  le  colon  en  ^^  rivière  des  àiélèzes  à  cause  de 
bourre  et  toutes  sortes  d  étoffes  de  i^  quantité  de  ces  arbres  qui 
colon ,  et  ceUes  de  soie  dans  le  croissent  sur  ses  bords.  Elle  est 
go4t  desOrienUnx,  les  vins  de  remarquable  par  ^  cascade  quVUo 
lArchipel  et  ceux  la«to  sur  les  forme  en  sorUnt  du  Lac  Cronots, 
bords  du  canal  de  Constantinople,  ^^  ^„g  laquelle  on  peut  se  pror 
le  tabac  de  Turquie  en  leuiUes  ,  et  mener  sans  se  moniller. 
toales  sortes  de  fruits  frais  et  secs,        -        ,  „    „.,, 

Laportation  qui  se  fait  de  Cri-  ,  ÇfotivETZ  (^po^*«H6.)  Vilta 
iiiée!Sans  la  Russie,  consiste  ac-  J"^"?^-  de  Tchcmigow  et  chef- 
tœnement  en  sel ,  qui  est  un  droit  ^f\  ^  "°  district,  som  le  5i»  W 
««alien,  peaux  «l^agneaux  noires  f«  ^^'   .«P»    «    \    *»'  ."'  *» 

e?griscs  ïeaux  de  ioutons  cl  de  ^"g*  *!:'«"»•  »*.;*'-,r"*t4?' 
bœab,  kiiTde  brebis  et  decha-  Tcbernigow.    Cette  y.Uc  est  bitte 

meaux ,  peaux  de  lièvre» ,  maro-  î?'   ^.   P^*'?'     ""•«»    nommée 

oui» ,  cîîirs  Unnés  et  teints  en  ??'»'7«  "  7"^?.»  <>«  ,bonne»-eanx. 

fsoae     vins    de    Calcba ,  Aima,  ??)«   ~?*'T  ''*''*      "'«^  *"•-• 

Soudai ,   Coos    et  autres  vallons  ^»*»««  «1«  ^f»»^  •«»!»î  «  «>."IPT 

^acenî,  noii  qui  croissent  dans  *"»  '^    ""^^^  voisins  qui  lut 

laîre«iu'ae  et  s^nt  en  partie  im-  «PP«rtiennent  ,    et    renferme    5 

portées  d'Ànatolie ,  et  dont  il  se  *gMf*''        ,  _              ,    _.,,     , 

&tann«elkment  une  exportation  CaoMT      ^P«j«M.  )  J,^  .^"^ 

en  Russie  ,  de  plus  dun  million ,  f  «y-  «»  <>"i  «\*=^*ti'"5  \  ""  <*'^ 

à  rsiïon  de  80  à  100  Copeks  le  mil!  «^'f'  »  «""  Yxt  ?  ^  ^\  "^ 
V  *    J    e*  et  le  63^  w  de  ione.  orient*   Elle 

Len;  noisettes,  pommes  de  Sinop,   ^7^^^i^**„  1.  ^„fl^„t  ^  ^ 

oranges  et  autres  fruits  secs:  des   «Vj.jtr^    ^  .*     JTc 

.-.  .     '1^.  /k«l«l:^      ««^   Nednaei  de  laCroma.qm,  àneuf 

«turgeons  sèches  ( ^yk')  ,   nar-  »  3     ' 

d«k  ou  j^isine,  feutra,  perches  J      ^  ^.^^j 

deaoi.eit.er,  pourlesjalwnesde  fondée «»u.  le  règne  di 

feutre,  de.  Taures  Nogais,et  quel-  Ivanovitch  ,  ei  i  SoA, 

que.  racines  de  choux  marins  sau-  *  ""^  ,  "    j  *^"""'"  *•"  ;  ,'"*    •'W 

''  ponr  défendre  les  frontières.  On 

r'/ni.         y  \    tv  trouve  actuellemeqt  7  é&lises   et 

Cm  MM  (Tata,^  de)  AJ^P^^  i^^  habi^^,  des  deui  seîes,  don  J , 

OKftf  TamapM*)  Voyez    IaURIDS  ^  ^.  ..  i  :    r  •? 

{T.iares  d^lat'  T*  *"'*'**  P"^'  seulement    fait 

Critchef;  (Jrp«t*s6.)  bourg  ^  commerce,    k  reste  cultive  U 

dugouv.  de  Mohilef,  district  de  ««"«  qu.  y  est  très-productive. 
CilmoTÎtcLî.  On  en  parle  souvent       Croneboro  ,  (  Kponeôopeh*  ) 

àuis  les  guerres  des  Russes  et  des  Voyez  Tavasthaus. 
Polonois  ,  dès  le    XVème  siècle.        CronchLot  ,  (  KpoHuiJiomd.  ) 

C  est  ici  que  Charles  Xlî  ,  Roi  de  château-forl  du  gour.  de  Pëters- 

Sttède  ,  passa  la  Soja,  eu  1708,  bourg,  situé  dans  la  mer ,  sur  un 

pour  aller  à  Poluva.  Ce  petit  'en-  banc  de  sable ,  k  une  portée  dp 

droit  a  actuellement  an  chàteavf  canon  du  port  de  Cronstadt  jp  wera 
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ringrle.  Il  fut  bâti  par  Pîerrc4e-  l'ëgltse  catWdrale  de  St.  knàré^ 

Grand,  pendant  ThiTcr  de  f^o3et  On  j  trouve  en  outre  ane  ëglise 

et  1704  «  pour  senrir  de  dëfensc  à  protestante  et  une  anglieane*  Les 

la  ville  de  Pëtersbourg  ,  et  il  fut  liabitana  de  cette  ville  sont  pour 

inis  dans  la  suitedans  un  otat  de  la  plupart  des  gens  appartenans  à 

défense  si  respectable  ,  qu*il  peut  la  notte;  il  s'y  trouve  des  rëgimens 

être  regarde, aussi  bien  queCrons-  de  garnison  et  de  campagne  y  des 

tadt,  ceuime  un  rempart  de  Pé-  artisans  et  des  manœuvres,  la  plu-* 

tersbourg.  Les  vaisseaux  destinés  part  dVntre  eux  sont  Russes;  mais 

pour  eette  capitale  passent  entre  il  s*j  trouve  des  Anglais  •  des  Al* 

ce  château  et  le  port  de  Crons-  lemaiids  y    des    Bollandais ,    des 

tadt ,  et  sont  à  la  portée  du  canon  Américains  et  des  Finnois.  Lenom* 

des  deux  côtés.  bre  des  habitans  mâles,  peut  aller 

LuoNsTADT  j  (^KpoHuimamd»  )  k  4o|000.  <!ronstadt  a  trois  ports  ^ 

ville  ,  forteresse,  port  militaire  et  placés  l'un  auprès  de  Tautre  ;  ils 

smîrauté  ,  dans  le  gouv.  de  Pé-  sont  grands  ,  sOrs  et  commodes, 

tersbourg  dont  elle  n'est  distante  Le  port  marcbapd  est  vers  l'ouest , 

3ue  de  29  werstes  ;  elle  est  bâtie  '  il  peut  contenir  un  grand  nombre 

ans  l'Ile  que  les  Russes  nomment  de  vaisseaux.  Celui  destiné  pour 

Cotline-Uslrov ,  et  les  Finnois  Ré-  les  vaisseaux   de  gnerre  est  rers 

touzari.  Cette  lie  est  située  dans  le  l'orient  ;  il  renferme  la  pins  grsn« 

golfe  de  Finlande;  elle  a  8  werstes  de  partie  de  la  tlolte  Russe.  Oi| 

de  long  •  snr  une  à  peu  près  de  voit  tout  près  de  Ui  un  magasin  à 

large  ;  elle  fut  déserte,  jusqu'à  ce  poudre   bjiti    sur  Teau.  Le   port 

que  Pierre-le-Grandjfitoonstr«i-  du  milieu  est  destiné  à  recevoir 

re  un  port,   et  qu'il  commença  en  tous  les  vaisseaux  et  bâtimens  ap- 

1710  s  j  Élire  bâtir  une  belle  TtUe,  partenans  h  la  couro|ine  ;  c'est  ic} 

laquellenereçut  le  nomde  Crons-  principalement  qu'on    équipe    et 

tadt  qu'en  1721.    Cette  ville  est  démonte  les  vaisseaux  de  guerre, 

défendue  vers  le  sud,  parleslor-  Ces  trois  ports  sont  parfaitement 

tifications  du  port ,  et  de  tous  les  défendus  du  côté  de  la  mer ,  par 

antres  côtés  par  un  rempart  de  des  bastions  garnis  d'une  bonne 

terre  et  des  bastions  garnis  d'une  artillerie.    Pierrc-le-Grand    bâtit 

nombreuse  artillerie.  A  Fextrémi-  Crons  tadt  en  particulier  pour  faci*» 

té  septentrionale  de  rile,est  le  fort  liter  le  radoubement  des  vaisseaux 

Alexandre  ,  et  l'on  voit  dans  celte  de  ligne  ,  par  le  mojen  d'un  grand 

même  partie  la  batteriedeSt.  Jean  canal  construit  de  pierre  de  taille^ 

construite  sur  pilotis  au  milieu  de  d^ns  lequel  devoit  être  pratiquée 

l'ean.  Le  fort  de  Croncblot  sert  une  Docke  ou  radouberie;   maif 

également  à  la  défense  de  la  ville  ;  cet  ouvrage  important  et  coûteux, 

les  rues  de  Cronstadt  sont  tirées  qui    commença    en  17 19  9  ne  fut 

au  cordeau,  en  suivant  la  direction  conduit  ii  sa  fin  ,  que  sous  lé  règne 

de  rUe;  mais  elles  sQut  mal  pavées,  de    l'Impératrice   Elisabeth  ,  par 

et  les  maisons  ne  sontque  de  char-r  le  général  baron  de  Lonbrass.    Le 

pente  :  il  faut  excepter  cependant  c^nal  forme  une  croix  oblongus 

ta  grande  place  carrée ,  qui   est  de  2  verstes  5o  toises  de  long  ;,   et 

rers  le  port  des  marchands  et  tra-  avance  d^ins  Is  mer  de  368  toises  , 

^er^ée  par  le  grand  canal ,  celle-ci  en  comptant  depuis  les  dernières 

est  bien    pavée  et    entourée    de  écluses  de  la  Jpockç,  Ses  eaux  sont 

grandes  maisons  bâties  en  pierres,  conduites  dans  }a  mer  par  le  moyen 

Parmi  les  5  églises  russes  ,    qui  de  deux  grandes  digi^es  de  pierre, 

so;it  à  Croipstadt,  la  principale  est  dont  la  profondeur  est  à  peu  près 
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iè  2^  pîed».    Sa  largeur  av-detsiu  rit. ,  qui  se  jette  dans  la  Mata  ,  à 

de  la  snrface  de  IVaa  est  de  loo  la  sortie  des  montagnes  de  Y  aidai. 

Sieds  ,  le  fond  entier  ,  k.  mesurer  Elle  n'est  remarquable  que, par  la 

q[»nis    la  surface  de  Feau ,    est  grande    quantité    de  charbon  do 

df  54  jusqu'à  67  pieds.  Les  murs  terre  qu'on  trouve  sur  ses  bords* 

intérieurs    et    extérieurs    du  ca-  Cbovto  -  iarofka  }  (  Kpi^mç^ 

Bil  et  des   digues,  sont  de  pier^  ApoêKc^}  pet.  colonie  alleiviande  ^ 

tes  de  taille  ;    an    bout    du  ca^  à  44  ^^^rstes  de  Saratof ,  non  loin 

aal  est  wa  profond    bassin ,  en-  des   bords  du  Caraman*  Elle  est 

lonré    d*un    mur    de  pierre  ;   ce  composée  de  ^o  familles ,  toutes 

kssin  a  assez   de  capacité    pour  de  la  religion  Catholique  romaine* 

recevoir    tontes. les  eaux   du  ca-  Crukgf,  (jTpioKO a &•}  pet.  ville* 

aal ,  au  mojen  de  quoi  on  pei|t  du  gouv.    de    Kherson ,    district 

mettre  les  df>ckes  k  sec.  Ce  grand  d'Ëlisavetograd.  Elle  est  située  sur 

envrage  est  unique  dans  son  genre,  le  Dnepr^  vis-^-vis  de  Crémen-^ 

Le  canal  reçut  en    1762  y   le  5o  tchoug  ;on  j  compte  200  maisons^ 

juillet ,    jour  auquel    on    l'ouvrit  la  ville  n^a  pas  d'église  et  les  habi- 

poor  la  premier^  fois  ,  le  nom  de  tans  Tont  à  la  messe  k  Crénien-^ 

yierre-le-Grand  ;  et  on   érigea ,  tchoug.  Elle  est  biitie  sur  un  sa« 

près  de    son  embouchure,   deux  ble  mouvant,  et  plus  on  appro- 

pjramîdes    carrées  ^     avee     des  che  des  bords  du  fleuve ,  pins  il 

inscriptions.     Depuis    le     règne  est  profond.   Ce  lieu  est  remar^ 

des  Empereurs  Paul  |*'   et  Aie-  quable  p^r  une  plantation  de  me- 

sandre  actaellement  régnant»  les  Ions    d'eau   qui  sont  de  la  plu» 

fortifications    de   Cronstadt    ont  grande   beauté;    et  il  nV  a  paa 

été  oonsidérablemrent  augmentées  d'endroits  en  Russie ,  Eïisaveto- 

et  améliorées  ,   et  on  a  établi  pue  grad  excepté  ,    où  les  espèces  de 

^mjpe  à  feu ,  par  le  moyen    de  fruits  soient  plus  variées  et  nlu» 


tersbonrg. 


D. 


•LIAIASSOUK-N0R9   (4a6ac^H8  •  dans  plusieurs  endroits  il  est  trè»- 

^oph.)  lac    salé  du   gouv.    dlr*  blanc  et  pur  ;  ce  sel  se  trouve  en 

^oatsk ,  district  de  Strétensk.  Il  se  cristaux  très-grands  et  d'une  très« 

trouve  au  milieu  d'un  stcp  aride  belle   forme.    Lorsque  les  pluies 

^tëlevé;  sa  circonférence  est  de  surviennent  il  fond;  mais    quel- 

17  werstes.  Le  terrein  à  l'entour  ques  jours  après  ,  il  reparoit  de 

ûtt  lac  est  couvert  d'une  couche  nouveau.  Yers  sa  partie  orientale^ 

*<Ms  épaisse  de  sel  de  Glanber,^t  qui  est  plus  pro&nde,  se  trouve 
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une  source ,  qui  coulant  ^u  prîn-  en  bois  qui  soûl  rempli  de  gibier  ;' 

temps,  couvre  l'ancienne  couche^  il  s'y  trouve  même  des  loups- et. 

et  lorsque  révavoration  s'en  fait  des  renards.  En  biver  les  pêcbe» 

pendant  l'été,  il  laisse  deux  nour-  sont  très^productives  ,  sur  la  côte 

velles  coucbcs  de  sel  ;  l'inférieure  qui  regarde  la  pleine  mer  :   on  y. 

est  sel  amer  de  Glanber  ,  et  la  su-  tue  aussi  beaucoup  de  veaux  ma- 

périeure,  qui  est  toujours  en  cris-  rins.  Les  babitans  de  Dogo  sont 

ta.ux    cubes  ,    d'une     blancbeur  tous  Suédois. 

éblouissante,  et  souvent  de  deux  Daguida  ,  (^asu^a.)  (  île  de), 
vercbokes  d'épaisseur,  se  trouve  Elle  se  trouve  dans  le  Golfe  de 
étreleplusbeauselcommunqu'on  Balkane  ,  dans  la  mer  Casuienne  , 
puisse  voir  j  il  j  en  a  une  si  gran-  à  l'orient  d'Astrakban. 
de  quantité,  que  les  ouvriers  de  Dalaï-Nor  ,  {AoJUiû^Hopîf-  ) 
la  couronne ,  qui  j  YÎennent  Tex-  C'est  un  lac  du  gouv.  d'irkoutsk  , 
ploiter ,  et  qui  sont  quelquefois  qui  se  trouve  sur  les  frontières  de 
au  nombre  de  700 ,  en  mettent  la  Tatarie  chinoise.  Il  donne  nais— 
jusqu'à  20,000  ponds  dans  les  ma-  sance  à  VArgounia ,  qui  sépare  les 
^asins  ^  construits  sur  les  bords  deux  Empires, 
du  lac  De  la  on  approvisionne  Ner-  Dalmatow  ,  (  ^aJiAïamoâd.  ) 
tchinsk  ,  les  mines  d'argent  et  une  pet.  ville  dugouv.de  Perm^  district 
partie  des  frontières.  de  Chadrinsk,  sur  l'Isset.  Elle  est 
DAOo,(4aeo«)  Dagden ,  aie  de  sons  le  So^  16'delat.  sept,  et  le 
la  mer  Baltique  ,  (  en  estboniea  80^  5'  de  long,  orient.,  k  5io  wer* 
Uioma)  ,  appartenante  au  gouv.  de  Perm.  On  j  compte  1,600  lia- 
de  Revel  ou  d'Estbonie,  district  de  bitans  des  deux  sexes.  On  trouve 
Uabsal.  Elle  se  trouve  sous  le  69^  un  beau  couvent  dans  cette  ville 
de  lat.  aept.  ,  'vis-à-vis  de  l'île  et  qui  même  lui  a  donné  son  nom. 
d'Oesel ,  dont  elle  n'est  séparée  ,  Dalnik  et  le  Paraboï,  {A<'^'^^*^ 
que  par  un  can^  d'un  mille  de  mukô  m  Ilapaôoû')  ce  sont  deux 
large.  Elle  est  k  5  milles  de  Hab-  rivières  du  gouv.  de  Kherson  ,  qui 
sal ,  a  9  milles  de  longueur ,  dans  se  jettent  dans  des  lacs  ,  qui  ne 
sa  plus  grande  étendue  ,  sur  6  à  8  sont  séparées  de  la  mer  Noire ,  que 
milles  de  largeur.  Cette  île  ,  qui  a  par  des  langues  de  sable  trefr- 
un  pbare  placé  sur  la  pointe  occi-i-  étroites.  Ces  deux  rivières  se  des- 
dentale, et  nommé  Dagerort,  con-  sèchent  entièrement  en  été.  leur 
tient  3  paroisses  ,  savoir  :  celle  de  lit  se  transforme  alors  en  vallons  , 
Keins  ou  de  St.  Martin  ,  en  Estbo-  qui  of  rent  des  pâturages  exquis 
nicn  Keina-Kirk  ;  celle  de  Pûha*>  aux  bestiaux. 

lep ,  ou  Anne-Marie,    en  estbo-  Danilow,    {^anujioâh.)  vîU^ 

Dîen  Poebalcp-Kirk  ;  et  celle  de  du  gouv.  de  laroiilaw  ,  et  cbcf-lieu 

Keiks,  ou    Jésus-Kirkbe,  en  es-  d'un  district,  sur  les  deux  bords 

thonien  Pilla-Kirk.   Le  commerce  de  la  Pélenda,   Elle  est  entourée 

de  cette  île  est  favorisé  par  son  pe»  de  collines  et  de  bois  ,  et  se  trouve 

titpert,  qui  s'appelle  Tévcn-Ua-  sous  le  58^   iV  de  lai.  sept,  et  le 

ven  ou  Toijen>bolm  ,  et  qui  est  si-  58^  ao'  de  long,  orient.  ,  à  60  v\'. 

taé  entre  le  Nord  et  le  Nord-est  de  laroslaw.  Pendant  les  troubles 

du  promontoire.  Le  terroir    n'y  occasionnés   par  le    second    faux 

est  pas  fertile ,  il  consiste  en  sa-  Dmitri ,  soutenu  des  Polonois  et 

ble  et  pierre  à  ohanx  ;  les  pâtura-  de  plusieurs  traîtres  russes  ,  par- 

{es  y  Aont  bon^^  malgré    cela  le  mi  lesquels  se  trouvoit  on  nommé 

éta J  y  est  cbétif  et  semble  être  Fédor  Plestcbéiev ,  qui  y  vint  avec 

ttne  race  dégénérée  :    Tile  abonde  k  polouois  Lissovsky ,  il  s'y  donna 
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une  bauilk  sanglante  ^  où  les  rè^  le ,  qni  sont  presque  tous  cnltiva- 

Toitésfareurtoompicktement  battus,  teurs  ;  c'est  un  port,  où  lapins 

dans  la  yilie  même,  qui  alors  n'é-  grande  partie   des  barques,    qui 

toit  qa'un  village  ,  par  Fedor  Cbë-  descendent    TOca  arec  du  blë ,  se 

rémëtef,  que  le  Tsar  Yasiki  Chou-  cbargent.  On  y  trouve  deux^^glîses. 

iskoî   T    avoit   envoyé    avec  des  DÉDiLow/(4tf^uj»otf5.)  C'ëtoil 

troopes.  Cette  défaite  encouragea  auparavant  une  petite  ville  de  k 

les  peuples  de  Yologda  et  d'Ous-  province  de  Moscou  ;  actuellement 

ilioa  qui    se  décidante  alors  à^se  ce  n'est  plus  qu'un  bourg  du gouv. 

joindre  au  parti  fidèle,  mainfin*  de  Toula  ,   district  de  Bohorodsk  , 

rent  ainsi  le  bon  ordre  dans  celte  sur  la  rive  gauche  deIa€hivoro- 

psrtiedu  pays,  qui  ne  fui  plus  at-  na,  qui  se  jette  dans  TOnpa  ;  il 

laquée  par  les  révoltés.  On  compte  .est  à  33  iref^    de  Toula;  onj 

à  Danilow  1 3oo  habiuns  ;  ils  font  compte  8  églises  et  jusqu'à  3, 5oo 

nn  petit  commerce  dans  Tintérienr  habitans  des  deux  sexes  ,  qui  sont 

de  l'empire  et  principalement  en  originairement  des  soldats  vétérans 

toile  peinte.  t{u'on  y  a  établis. 

Daouriqvks  (monts),  (4af/-  Déma  ou  Ditma  ,  (^cMovuin 

fuzecKÎA  {jiophi.)  On  nomme  ain-  Awjfia,)  C'est  une  riv.  considéra- 

ti  cette  branche  du  mont  Âltay  ,  ble  du  gouv.     d'Orenbonrg.    Ou 

dans  laquelle  se  trouve  les  mines  trouve  sur  ses  bords  beaucoup  de 

deNertchinsk  ^  dans  le  gouv.  d'Ir-  mines  de  cuivre.  Elle  se  jette  près 

biitsk«  C'est  la  partie  de  TËmpire  d*Oufa  ,  dans  la  BéKia ,  sur  sa  rive 

la  plas  riche  en  productions  miné-  gauche. 

raîogiques  de  toutes  espèces  ,  on  Déhianka  ,    l/l,ejubMHKa*)  rîv« 

y  trouve  même  des  pierres  pré-  du  gouv.  de  Tobolsk  ;  elle  coule 

cieases.  d'orient  en  occident   et    se  jette 

Darma  ,  (^apjuo')  pet*  riv.  du  dans  Vlrtyche,  après  avoir  parcon. 
^onv.   d'Astrakhan.    £Ue  se  jette    ru  3So  virerst. ,  et  reçoit  dans  son 

dans  an  des  bras  du  Volga.  cours  les  rivières  suivantes:  le  Sar- 


DaUT A  ,  {Aapma')  ile  de  la  mer    gat ,  le  Bestoukaiar  ,  le K  hioi^l ,  etc. 
Caspienne,  àl'orient  d'Astrakhan.        Deovlina  (A  _ 

Elle  est  située  vers^  le  golfe  de  Bal*    dans  le  gouv.  de  '  Moscou  ^   k  ^4 


can.  wers.  du  couvent    de   Troitskoï- 

Davtd-gorod  ,  (^atf M^5  «so-  Scrgiew,     sur    la    grande  route 

po^h.)  (ou  ville  David)  5  pet.  ville  d^Ouglitch.  Il  eàt  célèbre  par  le 

dn  gouv.  de  Minsk,  sur  la  Goryna^  traité  de  paix  qui  y  a  été  signé 

à29i  vrerstes  et  demiedeMinsk.  en   161 8,  entre    la  Russie  et  la 

Davyjiovskaïa^crÈpost , (40-  Pologne,    traité    par    lequel    le 

eu^oêcikiA'Kp'hnbcmh.)  C'est  un  prince     Yladislaw   de    Pologne  , 

fort  construit  dans  le  gouv.  de  Yi-  renonçoit  k  la  couronne  de  Russie 

i)oiirg ,  entre  cette  ville  et  Yilman-  et     reconnoissoit     l'élection     de 

•trandt ,  sur  la  ci-devant  frontière  Michel  Féodoroviteh  ,    au    trône 

inédoise.      "  de  cet  Empire;    on  y  signa   en 

DxGHKiNB  ,  (  fl€UiKUHb*  )  ville  même  temps  la  délivrance  de  son 

da  gouv.  d'Orel ,  sur  la  rivegau-  père   Philaret    Nikititch,    depuis 

cbe  de  TOca ,    qui  dans  cet  en-  Patriarche  de  toutes  lesRussies, 

droit  est  déjk    navigable.  Elle  est  alors  prisonnier  en  Pologne;  cette 

sous  le  53°  iV  de  latil.  septcntr.  paix  quelque  peu  glorieuse  qu'elle 

et  le  53<>  5o'  de  long,  orient,    â  69  fût  à  La  Russie  ,  lui  devenoit  très- 

werst.  d'Orel.    On  compte  plus  de  avantageuse  dans  ces  oiomens  de 

deux  mille  habitans  dans  cette  viV-  troubles  «t  de  guerre  civile,  par 
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le  rëubrissemeiit  d'an  gôorer*  prise  dans  lallûiiioe  deiTÎlIet  an» 
nement  régulier  et  la  eessatSon  statiques  ^  et  elle  avoîl  an  coin— 
da  Qaraage  et  de  Tanarcfaie  qat  merœ  considërable*  Ses  ëvéqoes  la 
rëgnôient  partout.  Elle  a  été  com-  gouYernèreat  jusquVn  1 558,  ëpo-^ 
vie  un  acbeminement  a  l'entière  que  à  laquelle  la  religion  catfaoli*- 
^  dëlirranee  du  pays,  par  le  Tsar  que  futabolie.  Ils  fortifièrent  et  em» 
Alexis^MikhaïloTitch  5  et  aux  con^^  bellirent  son  château ,  construisi— 
quêtes  glorieuses  par  lesquelles  îl  rent  une  superbe  cathédrale, et  don* 
«  recouvert  une  grande  partie  des  nèrent  à  la  rille  de  grands  privilè— 
prorinoeS  soustraites  à  Tempire.    ges:  on  y  comp  toit  outre  celle-là  qaa<a 

DsmBETS  r4ep5smM.)   (  f^qyes    treautresëglises.Enia62  legrand-» 
Calmouks.)  duc   laroshw    III  et    son  nerea 

Derpt  ou  Dorpat.  (4tfp7im5.  DmitriAlexandrOTitcb,  la  prirent^ 
xjiH   ^opnamh.)    Les  Russes  la    mais  ils  ne  la  gardèrent  presqûo 
nommoit    anciennement    Jourié^    pas.  En  1 558  le  Tsar  Ivan  Vasilié- 
Tets-Livonski  :     les    Estboniens  ^    vitcb  en  fit  la  conquête  et  la  garda 
Tartolinc  >    dans   les    anciennes    jusan'en  i582:  pendant  ce  temps^ 
abroniques  Tarbeten  et  en  latin    s^babitans  allemands  furent  trois 
Derptum,Derbatum  ou  Torpatum.    lois  transportés  en  RussiCé  Lors 
Cette  villeappârtient  au  gouverne-    de  la  paii  avec  la  Pologne,  elle 
ment  de  Riga  ^  elle  est  sous  le  58<>    lui  fut  cédée  et  fut  entièrement 
^3'  delât.  sept,  et  le  44^  ^6'  de    repeuplée  d'Allemands j  on  confiiw 
]<»ng.  orienta  à  a3o  vers,  de  Riga    ma  à  cette  occasion   ses  anciené 
et  à    Sas  de    Pétersboni^ ,    sur    privilèges,  et  on  lui  en  donna  mé* 
l'Embakb,  que  les  Estboniens  ap-    ae  nouveaux.  Elle  fut  prise  en  i6oa 
pellent  Emma*Jogui  ,  c'estF-à^dire    par  les  Suédois  ;  pendant  leur  dd- 
ruisseau  -*  mère  ,   et  qui  sort  du    mination  ,  les  gouverneurs  ▼  laî^ 
lac  de  Yourts,    ou  Yourts-éré.    soient  quelquefois  leur  résidence^ 
IjC  grand-duc  laroslav  -  Y ladimi-    et  le  conseil  aulique ,  qu'on  j  ëta* 
Tovltcb,  la  fit  bâtir  en  io3o,  et    bliten  i63o,  j  demeura  )usqa''en 
luidonna  lenomdeJpuriev,  qu'il    1700.   Gustave- Adolphe  j  érigea 
avoit  reçu  lui-même  au  baptême  ;    une  université  en  i632;mais  ayant 
mais  les  Ruses  cessèrent  à  la  fin    été    supprimée  en  i656 ,    le  roi 
du  onsième  siècle  ,  d'être  en  pos-    Charles  XI ,  en  la  rétablissant  en 
session  de  cette  ville  et  de  son  ter«    1690  ,  la  transféra  k  Pernau  ,  ok 
ri  toire.  En   1 1 9 1  le  prince  de  No-    ^Ue  se  perdit  entièrement  en  1 7  (o« 
^ogorod  laroslav ,  marcha  contre    Outre  cela  If  s  habitans  de  Derpt 
les  Tchouds,  prit  Jouriev  ,  en  em-    étoient  à  leur  aise ,  et  la  ville  ren^ 
mena  les  habitans  en  captivité ,  et    fermoit    des   édifices    ^emarif|tia- 
rasa  la  ville.  Les  chevaliers  por^    blcsen  pierre.  Tous  ces  avantages, 
te-glaive  trouvant  cet  endroit  aban-    ont  cessé,  depuis  qu'elle  a  été  àbï- 
donné ,  roceupèrent  pour  la  pre*    mée  par  les  fréquens  sièges  ,  aux- 
mière  fois  en  12 10;  mais  ils  le    quels  elle  s'est  trouvée  exposée  ^  et  j 

Serd i  ren t  en  1 12 1 ,  par  une  révolte  par  d  i  tlérens  incendies,  sani  comp-  | 
es  Estboniens  et  des  Lettoniens  ,  ter  les  anciens  sièges  ;  savoir  de  1 583 
qui  la  remirententre  les  mains  des  de  1600,  par  les  Suédois  ;  de  i6o3, 
troupes  russes.  Après  deux  sièges  par  les  Polonois;  de  1025,  de 
inutiles  du  château ,  les  chevaliers  nouveau  par  les  Suédois.  Les  Rus« 
remportèrent  enfin  d'assaat  en  ses  la  reprirent  en  1 636  et  le  Tsar 
1223  ,  et  peuplèrent  la  ville  d' Al-  Alexis  •  Mikhaîlovitch^  en  lui  cou* 
lemands.  En  12^4  elle  devint  le  firmant  ses  privilèges^  y  ajouta  des 
siège  d'un  évéché  ,  elle  étoit  eom-    terres  ednsidërablcs.  Elle  fut  enr 
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•oite  rendue,  par  le  traité  de  paix  «ont  le  quartier  de  la  tîH?,  celui  de 
de  Hardies  ,  aux  Suédois  ,  qui  la  Riga  et  celui  de  Pétersbourg.  On  j 
gardèrent  jusquW  >7o4  >  où  elle  trouve  près  de  49O00  babitans.  il 
Ait  prise  et  dévastée  par  les  Rus-  se  tient  quatre  marchés  annuels  à 
tes.  Sur  un  soupçon  de  trahison  en  Derpt:  le  i«'  an  7  janvier,  le  1  ème 
1707  ,  les  habitans  de  cetle  ville  k  la  8t.-Pierre ,  celui-là  dure  trots 
forent  tous  emmenés  prisonniers,  jours  ^  le  Sème  le  8  septembre,  et 
on  fit  sauter  les  fortrtications  ;  et  le  dernier  le  ti6  septembre.  La  no- 
une  partie  de  la  ville  fut  brûlée  blesse  li von ienne  des  environs  est 
La  permission  de  retourner  chez  très-nombreuse  et  fort  bien  élevée. 
euxajanC  été  accordée  à  ces  pri-  Sons  le  règne  de  l'Empereur  A le- 
looniers  ,  en  17 1 B  ,  ils  bâtirent  xandre  !•' ,  l'université  y  a  été  ré- 
des  maisons  de  bois  et  s  Vtablirent  tablîe  ,  en  1802,  et  elte  y  jouit 
aossi  bien  que  leur  misère  le  leur  de  beauootip  de  privilèges.  On 
permetioit  ;  et  depuis  la  paix  de  trouve  aussi  à  Derpt  une  fabrique 
ÎCjsladt  ,  le  nombre  des  babitans  pour  polir  les  glaces  et  les  miroirs 
s eft  beaucoup  augmenté  ;  peu  à  Dkeviche  (  ^epêumh.  )  On 
peu  ils  se  sont  remis  des  pertes  nomme  ainsi  une  ile  de  la  mer 
que  le  grand  incendie  de  1763  leur  Caspienne,  qui  se  trouve  à  Torient 
sfoit  causées  ;  et  dans  la  suite  cet-  d'Astrakhan* 

te  fille  a  compté  570  maisons,  dont        Desna  (^ecna.)  IV  7  a  deux 

178  dans  la  ville  et  le  reste  dans  les  rivières  de  ce  nom»  La  première, 

iauxbour^s  ,   indépendamment  de  qui  est  la  plusgrande  de  toutes  cel- 

3o  ëdiûci's  considérables   bâtis  en  les  qui  se  jettent  dans  le  Dnepr, 

pierre  :  elle  comptoit  à  peu  près  a    sa    source    dans  le    gonv,   de 

33oo  babitans.  Mais  en  177^,  il  Smolensk ,    district   d'Ielnin,    et 

Leut  un  second  incendie ,  qui  ne  son  embouchure  7    werstes    au- 
issa  que  5o  maisons  dans  la  Ville,  dessous  de  Kiow.  Elle  traverse  del 
«iqui  eo  brûla  80  dans  les  faux-  provinces,  fertiles  telles  que  cel- 
Lourgs,  ce  qui  replongea  les  babi*  les  d'Orel ,    de  Tcbernigof  et  de 
Uns  ilans  la  misère;  en  considéra-  '  Kiow  ;  elle  est  poissonneuse ,  et 
tioQ  de  quoi  Tlmpératrice  Catbe-  ses  eaux  sont   plus    limpides   et 
riy  11   prêta    sans  intérêt  à  cet-  meilleures  que  celles  du   Dnepr. 
le  malheureuse  ville,  100,000  ron-  lia   Desna   est   navigable  sur  un 
blés  ,  pour  la  construction  de  ses  espace  de    près  de  800  Werstes. 
maisons  incendiées,  et  lui  en  don«-  On    transporte     par   Tcbernigof 
lui  1 5,000  ,  pour  celle  d* un   pont  et  Novogorod-Severskj,     jusqu'à 
de  pierre.  Celte  même  princesse  ,  Briansk  ,  des  vivres  de  Briansk  à 
bientôt  après  son  avènement  au  Rherson ,  des  bois  et  des  objets 
tr&ne  ,  fit  travailler  aux  fortifica«-  travaillés;  et  quelquefois  même  on 
tioQs  de  la  montagne  qui  domine  remonte  avec  le  Dnepr  ,  jnsqn  à 
cette  ville.  C^est  là  qu  est  le  siège  Smolensk.    Il    sort  annuellement 
du  tribunal  provinciaL  La  ville  a  plus    de  cent    barques    de   cette 
un  magistrat  et  un  consistoire,  qui  rivière ,  et  il  y  en  retourne  quel- 
lai  sont  propres.  La  ville  propre-  quefois  davantage    de    Créraent- 
ment  dite  a  la  forme  d'un  penta-  choug ,    avec    du  sel.    On  flotto 
gone  irrégulier  ;  elle  a  trois  faux-  sur  cette  rivière  plus  de  3o,ooo 
bourgs  ,  qui  sont ,  celui  de  Riga  ,  pièces  de  bois  ,  tant  de  chauflace 
Pétersbourg  et  de  Jacob;  et  d'après  que  de  construction.  Les  princi- 
la  dernière  division  ,  par  laquelle  pales  rivières  qui  s^y  jettent  sont 
onréunit  les  iauxbourgsà  la  ville,  la   Soja,  la  Souda  et   la  Snorv  , 
on  la  divise  en  trois  quartiers  ,  qui  sur  sa  rive  droite  ,  et  le  Séime, 

ToM.     I.  ao  ^ 
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qui   eat  trè*-consîdërable ,  sur  la  elle*  perdent  entièrement  l'un  et 

gauche.     Il  existe    un  projet    dp  l'autre ,  sont^très-claires ,  et  peu- 

réunir  la  Desna  et  TOca ,  par  le  vent  être  employéeji  à    tons    les 

moyen  de  la  Bolva  et  de  la  jisdra,  usages  'domestiques* 

de  manière  qn>n  rëuniroit  par^là^  DÉV.iataïa  ,    (/leeAmaji.)     ou 

la  mer  Noire  avec  la  Caspienne  et  Jheuvièmb.  C'est  un  fortin  ,  qui 

aTec  la  Baltique,  ce  qui  seroit  d'un  appartenoit  auparavant  à  la  ligne 

grand  avantage  ,  surtout  pour  Içîs  militaire    d'Ukraine  ,    et    qui  se 

provinces  de  l'intérieur  de  TEmpi-  trouve  actuellement  dans  le  gony. 

re,  en  leur  procurant  un  débou^  d'Ecatherinoslav,  sur  la  Bëreslo- 

,€hé  facile  pour  leurs  blés  et  leurs  y^  ^   au-dessus  du    fort   S.-Jean^ 

autres  proauctionsé  L'aulre  riviè-  et    à    i5  werstes    au-dessous    de 

re  de  ce  n«m  est  beaucoup  plus  ^i|,-  de  Ste  -  Paraskeva. 

petite;    elle  coule  dans  le  gouv.  DÉviATôREtSK  ,      (  A^e/tmo» 

de  Moscou,  a  sa  source  dans  le  pg^J^^\  C'est  une  ancienne  ville 

district  de  Veréa ,  puis  traversant  jç^  viaticbcs,  non  loin  de  Dédo- 

ceux  de  Svénigorod  et  de  Serpouk-  ^jg^j^    ?^\\^^  goût    souvent   citées 

how  ,  elle  va  se  jeter  dans  ce  der-  toutes  les  deux  dans  les  Cbrpni- 

nier,  dans  la  Pakbra^  qtieg  Russes. 


Caraman,  composée  de  44  famil-    j^  ^y^^^ 

les,    qui    professent    la  religion        Dimïavsk y  {AuMbjiHCKÎ>^)  ^t. 

éatbolique.  ville  du  gouv.   d  Irkoutsk  ,  sur  le 

DëssiataÏa  ou  le  Dixième  bord  oriental  de  l'Irtyclie.  On  y 
iÂecHmaJi,)  Petit  fort,  qui  étoit  trouve  une  église  et  une  centaine 
un  de  ceux  qui  composoit  la  li-  de  maisons  babilées  par  dos  Rus- 
gne  militaire  d'Ukraine.  Il  ap-  sea  ,  qui  vivent  principalement 
parlient  actuellement  au  gouv.  du  produit  de  leurs  troupeaux. 
d'Ëcatherinoslaw  ,  et  se  trouve  Dimitria-Rostofskago  crs- 
sur  la  Beroctovaia  ,  à  28  wcrs.  de  pqst,  {fluMumpi^  PocmoecKofio 
Novaïa.  Kptnocntè,)   ou  forteresse  de 'S. 

DÉYALKlRéGAENO,  (/leâOAèKU^  Dimitri  de  Rostow.  On  ne  la  nom- 
peeeneh)  Village  ta  tare  des  mon-  me  plus  actuellement  que  Rostow. 
tagnards  du  Caucase,  au-delà  Elle  est  dans  le  gouvernement 
du  Térek.  Il  est  célèbre  par  les  d'Ecatherinoslaw  ,  sur  la  rive 
sources  d'eaux  cbaudes  qu'on  droite  du  Don,  entre  Azow  et 
trouve  tout)  près  de  là  j  elles  sont  Tcherkask  ,  à  une  égale  distance 
vis- il -VIS    des    bourgs    cosaques   des    deux     villes.     Le    Temeruik    ' 

3u  on  nomme  Novogladka,  Stcbe-  vient  s'^  jeter  dans  le  Don.  Cette 
rina,  et  Tcbervlenovaïa  ,  et  sont  petite  ville  a  été  bàlie  et  fortifiée 
au  nombre  de  quatre.  Ces  sour-  en  1761  ;  ses  babilans  sont  des, 
ces  portent  le  nom  de  S.  Pierre,  Cosaques  du  Don ,  quelques  Rus- 
Sainte  Ecatberine  ,  S.  Paul  et  Ste.  ses  et  quelques  Grecs  ,  qui  y  font 
Marie.  Leur  cbaleur  fait  monter  un  commerce  assez  considérable, 
le  thermomètre  de  Réaumur  de  La  ville  et  la  garnison  sont  sous 
5oà  60  degrés  au-rfessus.  de  zéf-o.  les  ordres  d'un  commandant  mi- 
L'odeur  «l  le  goût  de  ces  caùx  litaire;  on  y  trouve  une  douane 
spnt  ceux  du  foie  Je  soufre  jmais  et  un  chantier.  Elle  est  à  5il 
nussilÀt  qaelles    sont   refroidies,  wers. de disunce d'Ecatherinoslaw. 
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DisvA  ou  DKISNA  ,  (  Aucua.) 

Et  TÎlie  da  goay.  de  Minsk,  chef- 
u    d*an  district  ,  k  !i35  vrerstes 
de    Minsk. 

Di  V I  i-€amen,(4u«iu  KOJueHh,) 
haute  montagne^du  gottr.  de  Pcrm, 
sur  la'  rive  occidentale  de  la  Col- 
Ta,  qui  se  jette  dan»  la  Cama. 
Cette  roclie ,  d'une  hauteur  ex- 
traordinaire ,  représente  de  loin 
les  mines  d'un  hAtiment  :  on 
IrottTe  sur  son  sommet ,  les  restes 
d*ane  fortification  en  terre  dont 
il  y  a  encore  une  porte  d'entrée 
dans  le  rempart ,  asse^  bien  con- 
êeiyèe.  On  ignore  par  <}ui  et 
quand  elle  été  construite, 

Divii-Goay,  {^u9hu  êoph^) 
Cest  une  petite  cnalne  de  monta- 
gnes qui  court  le  long  de.la  Cama^ 
en  suivant  soqi  cours  depuis  Goro- 
distdié  y  dans  le  gouv*  de  Perm  ; 
elle  se  termine  par  une  vallée 
remplie  de  bois  après  laquelle 
recommence  une  nouvelle  chaîne 
de  montagnes  plus  hautes  et  plus 
escarpées  que  les  premières.  Dans 
les  montagnes  nommées  Divii^Gory^ 
se  trouvent  deux  mines  de  cuivre 
appartenantes  à  la  familli^  Strogav 
not*. 

DjAMBOULATSKAÏA,  (AjfS.UJUÔU" 

JUimcK€Lfi»y  Orda  ou  norde  de 
Bjamboulat.  C'est  une  des  quatre 
principales  hQr4^  des  Ta  tares  No- 
gais*  Lors  des  troubles  qui  eurent 
lieu  parmi  \es  Calmouks  y  après 
la  mortd'Aïouk-khaa,  les  hordes 
des  Nogais ,  les  plus  voisines  de 
ce  peuple  9  en  souffrirent  une 
grande  oppression  ^  <est  pourquoi 
celle-ci  avec  celle  de  Djisan  é mi- 
grèrent de  l'autre  côté  du  Daepr 
et  passèrent  souç  la  domination 
des  Turcs.  Mais  pemla^t  la  guerre 
de  177Q  entre  cette  puissance  et 
URi^ssie,  elles  retournèrent  sous 
l'obéissance  ^e  cette  dernière. 
Elles  campent  et  errent  actuelle-!' 
ment  aui^  environs  de  }a  n^cr 
d*4M)f,^  entre  le  Don  et  le  Cou- 
bape ,  ainsi  que  sur  les  bords  dii 
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Calâous ,  dans  le  gour.    d'Astra- 
khan. (  yojrez  ^OQAiss  ) 

J}jr/,NA,  {/ijKusHa.)  pet.  ri- 
vière qui  se  jette  dans  la  Dvina 
occidentale  et  dont  la  source  est 
dans  un  marais  de  la  Livonie. 
£Ue  est  remplie  de  pierres  et  de 
cascades. 

Dmitriew  ,  (  ^juumpiêâb.  ) 
sur  la  Svapa  ,  petite  ville  du  gouv. 
de  Conrsk,  et  chef-  lieu  d*un  dïs^ 
trict*  £lle  est  située  sous  le  52<>  y' 
de  lat.  sept,  et  le  53o  3o'  de  long, 
orient. ,  sur  une  montagne  très-  - 
haute  et  fort  escarpée  j  à  99 
Tverstes  de  Coursk.  On  y  trouve 
une  église  et  tout  au  plus  400 
habitans  des  den^  sexes. 

Dmitrievsk,  (^xcumpitftf  CX&») 
petite  ville  du  gouv.  de  Saratov  , 
sur  la  rive  droite  du  Volga  ,  et  î 
l'embouchure  de  là  Camychinka. 
£lle  fut  bâtie  en  cet  endi*oit  en 
1696  9  pour  la  construction  du  oa- 
n4l  qui  devoit  joindre  le  Don.  On 
changea  son  nom  en  celui  de  Ca- 
my chine.  (F^oyes  cet  article,) 

"^Dmitrow,  {^mumpoab»)  pe- 
tite ville  du  gouv.  de  Moscou ,  à 
60  werstes  de  cette  capitale ,  sur 
les  deu^  bords  de  la  Iakhroma  et 
de  la  Nétéka,  qui  sortant  de  la 
Iakhroma ,  à  une  demi  -*  werste 
au-dessus  de  la  ville,  y  retom- 
bent au-dessous.  £lle  doit  sa  fon- 
dation au  grand-duc.  G^orge*Vla^ 
dimirovitch ,  fils  du  grand  Mo- 
nomakh ,  qui  après  avoir  été  chas- 
sé en  ii5odu  trône  de  ILiow^  se- 
trouyoit  dans  cet  endroit  avec  ses 
troupes  et  sa  femme.  £a  11 54 
.  cette  princesse  y  étant  accouchée 
d'un  lîls  ,  qu'on  nomma  Dmitri 
an  baptême  ^  on  j  b4tit  cette  Yille 
à  laquelle  on   ^ox^na  le  nom  du 

I'eune  prii^ce  ,  connu  depuis  dans 
'histoire  de  Russie  sous  le  nom  de 
Yséfolod-Georgievitch  ^  et  qui  a . 
régné  à  Vladiniir.  Dmitrow  a  été 
à  plusieurs  époques  Tapa  nage  de 
quclquss  princes  Russes;  prise  et 
reprise  dans   les  guerres  Qu'ils  se 
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firent  entr  eax  ,  elle    ne  pnt  ]9^  habitoi  snr  ses  deux  rires  ;  mais 
mais  s 'élever  à  un  degré  de  pros-*   il   n'ont  jamais  occupé  sa  partie 

Ïiérité  assez  considérable.  En  12 3^9  méridionale.  Vers  son  enibouchu- 
efameux  Batou-Khan  la  saccagea;  re  ^  depuis  la  rivière  Bosse  ^  sur 
en  1293  un  prince  Tatare  nommé  sa  droite  ^  et  la  Torskla.,  et  ensuite 
Dédène  la  ruina  de  icind  en  com-  la  Soula,sursa  gauche,  le  pajs  né^ 
ble.  Depuis  elle  fut  encore  une  toit  qu'un  step  inhabité,  oùd'a- 
fols  dépeuplée  par  la  peste  qui  ré^  bord  les  Pétchenègues  et  cnsaite  les 
gna  en  i656.  A  compter  de  cette  Polovtzis  ont  erré  et  &it  pâturer 
époque,  il  ne  s'est  rien  passé  de  leurs  nombreux  troupeaux.  De- 
remarquabie  dans  eet  endroit,  puis  le  dernier  traité  de  pait  avec 
Smitrow  a  actuellement  une  égli-  la  Turquie  ,  et  la  réunion  des  an- 
se CTlbédralc  fort  ancienne  (  on  ciennes  provinces  russes  à  cet  Em- 
ignore  l'époque  de  sa  construcv  pire ,  parle  dernier  partage  de  la 
tion)  ;  un  couvent  de  moines  et  7  Pologne ,  ses  deux  rives  appar- 
églises  9  on  T  trouve  quatre  manu-  tiennent  à  la  Russie*  le  Dnepr  a 
fsiCtures  de  drap ,  trois  fabriques  sa  source  dans  le  gouv.  de  Smo- 
de  ÏAu%  galons  et  quelques  taneries*  lensk  ,  district  de  Belsk  ,  non  loin 
On  peut  porter  le  nombre  de  ses  d'un  petit  village  nommé  Çorodki, 
habitans  à  3,ioo  personnes  en  y  dans  des  marais  couverts  de  bois  , 
comptant  les  deux  sexes.  qui  se  trouvent  entre  des  collines 

Dmitrovsk  5  (A^xiumpoâCKbJ^   qnc  les  géographes  anciens  nom- 
t.  ville  du  gouv.  d'Orel  et  chef-  moient    montagnes    d'Alansk   ou 
îen  d'un  district ,  sur  la  petite  riv.   d'Alaounsk  :  ses  sources  sont  très-* 
Obtchéritza ,  qui  se  jette  dans  la  proches  de  celles  du  Volga  et  de 
Néronssa  ,  et  ,8ur  la  grande  route  la  Dvina  ;  il  commence  son  cours 
qui  conduit  de  Moscou  à  Kiow  ;  à  au  sud-est^  et  parcourt  le  gouv, 
86  wers.  d^Orel.  Cette  petite  ville  de  Smolensk  ,  où  il  reçoit  déjà  les 
a  été  une  des  premières  à  lever  eaux  de  plusieurs  rivières  peu  con- 
Tétendart  de  la  révolte ,  contre  le  sidérables  ;  il  entre  ensuite  dans 
TzarYassîlei  IvanovitcbChouiskai,  celui  de  Mohilef  et  le  sépare  de  o&- 
en  faveur  du  faux  Dmitri  ;  elle  a  lui  de  Minsk;  là,  il   réunit  à  seê  ^ 
été  donnée  ensuite  par  Pierre-le-   eaux  celles  du  Drouétz,  de  la  Soja^ 
Grand  au  hospodarde  Moldavie,  delà  Bcrezina  ^  de  la  Meria,  do 
Dmitri  Cantémir,  qui  devoit  en   la  Bassite  etde  la  Gri^za.  Il  entre 
jouir  jusqju'à  sa  mort  après  laquelle  après  dans  le  gouv.  de  Tcherni- 
elle  est  retournée  à  la  couronne,  gof ,  où  le  Pripetz  ,   la  Desna  ,  \e 
On  y  trouve  actuellement    trois  Troubéje  ,  le  Sonpôi' ,  la  Zoloto- 
églîseSà   11  y  avoit   anciennement  nocha    et    la    Soula.'  viennent  s'j 
une  autre  ville  de  ce  nom  ,  sur  la  jeter  ;  passant  alors  devant  &iow, 
Protva  ;  il  eu  est  fait  mention  dam  il  entre  dans  la  gouv.    d'Ecatberi- 
le  testament  du  grand-^nc  Yassi-  nos  la  w  ,  puis  dans  celui  de  Kber- 
leif  V.  Ce  n'est  actuellement  qu'un  son ,  où  les  rivières  Rosse,  Bazav- 
village  peuxonsidérable.  dans  le  lonk  ,  Ingfouletz ,  Psiol ,  Yorskls, 
gouv.  dieCalouga,  district  de  Bo-  Orel ,  Samara  s'y  jettent  ;  endn  il 
rovsk.  tombe  entre  Otchakow    et   Kin- 

Dnefa  ,  (AKenpb.)  C'est  un  bonrn,  dans  la  mer  Noire ,  après 
des  plus  grauos  fleuves  de  l'Euro-  avoir  formé  auparavant  on  Xi-' 
pe  ;  les  anciens  le  nommoient  Bo-  man  (Lac  mai^écageux}  de  la  lon^ 
risihène  ,  les  Tatares  Ousiy  et  Da^  gueur  de  60  werstes  \  ,  dans  beaa^ 
naprè$  en  latin*  Dès  la  plus  haute  coup  d  endroits  de  2,  4  ^'  j^^^  ^ 
mntiquité^  les  peuples  slaves  ont   10  werstig  de  largeur.  Ce  fleute 
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pireoiirt  an  Nord  an  mîdr  pins  de    tout  TemlMirras  de  se  procurer  des 
8  degrés  y  depuis  sa  source  jusqu'à    barques  au-dessous  des  Catarac- 
«Ml embouchure.    On  trouve  uae    tes,    ?u  la  rareté    et    l'excessive 
grancle  dilEérence  de  climat  da us    cherté  du   bois  dans  celte    con- 
tes eontrëeft  qu'il  baigne;  de  sorte    trée.   Les    vues    bîcnfaisautes  du 
qu'à  Smolensk  le  Duepr   gèle  en    gouveraement  y    n'ont    pas  laissé 
noTembre   et   reste  sons  la  glace    échapper  cette  circonstance  et  on 
jasqa'en  Avril ,  tandis  qu'à  ILiow,    s'occupe  actuellement  des  moyens 
il  n  est  couvert  de  glace  que  depuis    de  iaire  sauter  les  cascades  ,  ou  de 
Janvier  jusqu'à  Mars.   Ce    ilcuv^    remédier  de  quelqn  autre  manière 
est  plas  large 9    plus  profond  et    à  cet    inconvénient.  Au-dessous 
sanoat  beaucoup  pltts  rapide  que    des  Cataractes  9  le  Dnepr  est  cou-- 
leDoo;  sou  riva|;e  est  des  deu!L    vert    d'îles   jusqu^au    Liman  y  au 
cèles  presque  partout  élevé  et  d'un    point    qu'on  n  y  trouve  pas  l'eau 
terroir  excellent ,  mais  ses   eaux    libre  dans  un  espace  de  j  milles  y 
soot  troubles  ,    à  cause  du  sable    son  cours  y   est  beaucoup  moins 
qu'il  entraîne  par  sa  rapidité.  On    rapide     Ce    fleuve  quoique    très- 
<ioit  considérer  le  Dnejpr  comme    poissonneux  ,  le  cède    cependaujt 
savigable   depuis    Smolensk  ^  ou    de  oe  calé  au  Volga  ;  ses  meiUeu* 
méme  Dorogobouge  ;    on  y  voit    res  pêcheries  sont  entre  Khersou 
iDalgré  cela,  dans  un  espace  de    et  son  embouchure,  il  fournit  en 
60  werstes    treize    cascades    au-    grande  abondance  des  esturgeonS| 
dessous  de  Kiow  ;  on  les  nom-    des  bises  ,  des  sandres  ,    des  carê- 
me     communément      Coudak  ,    pes  y  des  brochets  y  des  ables  ,  des 
Soarskoî,  Lakban,  ,Zvénet2,  Knia-   carassins  et  encore  d'autres  pois- 
binefs,    Néuasytelz  ,    Yoronoi  -    sons.  On  ne  rencon  tre  sur  tout  le 
Zabor ,  Verklineï  -  Volnoï  ,  Lou-    tleuve  que  le  seul  pont  de  Jiiow  y 
«iihkoï  y   Licbnoï  ^     Tavalchans-    construit    de   radeaux  y  ayant  en 
loi  9  Nijaeï  -  l/esnoï  et  Nijnci' -    longueur  1 658  pas»  On  enlève  ge* 
Volnoï,    On  peut  cependant  du-    pont  vers  la  un  d'Octobre  ,    avant  * 
rint  le  printemps  ,    lorsque    les    que  le  fleuve  charie  ,  et  on  le  ré- 
^ni  sont  hantes  ou  de  moyenne    tablit  au  printemps*  On  voit  sur' 
élévation  ^  -  passer  sur  ces  cascades    le  Dnepr    beaucoup    de  moulins 
avec  des  barques  qui  ne  prennent    construits  sur  des  pontous. 


pa» beaucoup  deau:  cet  obstacle  DnÉprovsk  ,    (AneripoecKh.) 

à  la  navigation  est  cause  que  les  -^  endroit  du  gouv.  de  la  Tau- 

marchandises    qui  descendent  ce  ride,  sur  la  rive  gauche  dit  Dnepr. 

fleuve  pour    Kherson  ou  la  mer  5^     ^^^^^^  une  seule  église.  Il  est 

«oire.  sont  dbhgees  de  debarfjuer  ^  ^^^  werstes  de  SimpheropoL 

près  de  k  Samara-VieiUe ,  et  sont  ,                             ,        ,  ,  , 

portées  de  là  sur  des    chariots  ,  DnÉphovskaia  LiNiA  ,  (4»*- 


rembarquent  et  continuent  "«"••«,  r"-   p™«Tjj«   «, -.-. 

kurnavigatioB  «ans  obstacle,  iu»-  ^f  ^Ktofire    des  incursions   de* 

qai     l'emboncliure    du    ûeure,  !■«•'*?     cnm^»-     £"«     ««»- 

pendant  plus  de  4oo  werstes  en.  "«"ÇO'»    \i  embouchure    de  la 

core.  Si  on  joignoit  par  un  canal ,  Moscorka   dans   le  Duepr  ,    par 

l»Samaraet£iMosioFka,onëvi'  »?   fo»-»   d  Alexandrovsk   et   con- 

teroitcetinconyënieutetuneper-  "°»0't.    J««qu  à    la  Berda  ,     où 

te  de  temps  considérable,  et  sur-  elle  finusoit,  à  1  embouchure  d* 
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cette  rÎTÎère  dane  la  merd'Azof,  aont  k  Vemboacbare  da  Limsm» 

par  le  fort  de  Pétrovsk.  Oa  trou-  On  troa^e  sur  le  Dnestr  quatre 

▼oit  sur  cette  étendue  de  pajs  y  endroits d*embarcâtion  renrarqua- 

fbrtj»,  y  compris  les  deux  que  nous  blés:  ce  sont  Stria  et  Salétchî  ,  en 

▼enons  de  nommer,  et  ils  se  trou-  Autricbe,et  Zvanetzet'Donbossary 

▼oient  k  3o  werstesetmoinsde  dts^  en  Russie.  Le  Dnestr  est  très^pois- 

tanœ  les.  uns  des  autres.   Après  sonneux  5  on  y  pécbe  entre  autres 

Alexandrovsk    renoit    Nikttinsk  ,  poissons ,  beaucoup    de    sterleds« 

ensuite     ceux     de    Grigori^ysk ,  Les    principales  rÎTières  qui    s*j 

KiriloTsk  ,    Alexéefsk  ,     Zakba-  jettent  sont  le  Coutcbocourgan,  ïa 

riersk    et    enfin    celui    de    Pet^-  Botna,  la  Comorofka,  la  Bionka,  la 

rovsk.  Cette  ligne  a  été  le  principe  Revta  ,    le  Tacblyk    la  Tcbemaïa| 

de  grands  établissemens  ,  et  de  la  le  Tamacbljk  et  la  larlika* 

popuUtion  du   gouy.  d'Ecatherir  Doblehn  ,   (AQÔJieHh,)  bourg 

»oslav ,   qui  sans  elle  n  auroient  ^sser    considérable   du  gouv.    de 

^u  se  former  arec  assurance.  Courlaude,  district  de  Mittau.  On 

Dnesth,  (4Hecmpb.)  Cest  k  J    7^^^  ^^  ^i<^«  <î***^^«  ^^  «»« 

Tyras  des  anciens  ,  Danastris  eij  église, 

latin.  C^  fleure  a  sa  source  dans  le  Dobraïa  -  voda  ,  (^o6pa/iêO0 
mont  Carpatb  y  en  Galii^Ie ,  où  il  40.  )   petite  ririère  du  gonr.  de 
tort  d'on  lac  et  coule  de  là  vers  le  Tcbernigow  ,  qui  se  jette  dans  le 
midi ,  pour  te  jeter   dans  la  nier  Kette ,  et  celle-ci  dans  la  Desna* 
Noire^  Par  le  traité  de  1795  entre  Dobrinka  ,  (  Ao6puHKa.  )  pe- 
la Russie  et  les  Turcs ,  ce  fleuve  ^^^  fWxkre  du  gouv.  de  SaratoC 
fait  h  froiîtiçre  des  deux  empire^,  EUe  se  jette  dans  le  Yolga  y  et  il  y 
cil  séparant  Ja  Moldavie  des  pro-  a  deux  colonies  allemandes  situées 
▼inces  russes.  Il  est  assez  navigable  ^^p  ^^  bords, 
et  pourroit  Tétre  davantage  si  les  '                      ..    a                    / 
Turcs  n  y  étoient  ebcore^in  obs-  Dobrinskaia  Stanïtza,  (40^ 
tacl^.  Avant  que  les  Russes  aient  puncKaji  CmoHunQ.  \  bourg  des 
possédé  sa  rire  gaucbe  ,  les  TaU-  Cosaques  du  Don  ,    situe  sur  les 
res    et     les    Turcs    ,    par    leur$  dpM  rives  du  Kbpper. 
brigandages  ,  empéchoient  la  su-  Dobro.  au  Dobrob  utstiTZBr 
reté  du  com  aperce   et  entra  voient  xo  ^    ^AQôpo  njin  ^oôpoc  Aitc» 
la   navigation    du  Dnestr  ;    mais  mâzjçQ*)  petit  bourg  du  gouv.  de 
actuellement  il  forme  un  déboucbé  Mobile^  9  district  de  Mstislavl ,  à 
sûr  pour  les  marcliandises^  et  sur-  3  milles  de  cette  dernière  ville,  sur 
tout  les  bl^et  les  bois,  que  les  la  petite   rivière  Tcbernaïa-Napa, 
provinces  qui    l'avoisinent  trans-  qui  se  jette  dans  la  Seja.  iLest  re-r 
portentpar  Son  moyen  dans  la  mer  marquable  par  uqe  victoire  rem-? 
Noire.  Le  Dnestr  comme  le  Dnepr,  portée  dans  cet  endroit ,  par  le 
ftirme  un  liman  ou  lac  marécageux;  prince  Micbel  Galitzin  ,   sur  un^, 
ce  Liman    se  décbarge  par  deux  corps  de  Tarmée  de  Cbarles  XII | 
bras  dans  la  mer  ,  il  est  peu  pro-  eni  1708  ,  le  29  août, 
foni^,    cependant  de  petits    vais-  Dokchiszy  ,  {^aKUiuiAU*)  pf- 
•eaux  ,  venant  de  Constantinople,  ^^g  y\\\ç  du  gonv,  de  Minsk ,  près 
et  ne  prenant  pas  plus  de  5  a  6  jç  la  source  de  la  ririère  de  Béré- 
piedscPeau,  le  remontent  jusqu'à  ^ina,  à  1 5o  \^erstes  ~  de  Minsk. 
Akerman  ,  du  côté  des  Turcs,  et  Dolgok  ,  (Aojuoe»)  C'est  un 
Olviopol    que    la  Russie  vient  de  lac  du  gouv.  de  Moscou,  district 
ciDnstrulrèvis<-à*yis.  Ces  deux  ports^  de  Serpoukhow  ^  qai  donne  nais^ 
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lance  a  la  petite  rivière   MilLbait-  Tont  près  de  ce  banc ,  en  tiravt 

f  lofka  9  et  qui  de  là  coule  à  travers  vers  l'Ôricnt ,  est  an  gouffre  sans 

I  un  antre  lac  nomme  Lutets,  avant  fond,    mais  tranquille.   Or,  afin 

lie  se  jeter  dans  la  Réchma.  Il  y  a  que  les  navires  qui  font  voile  vers 

deax  autres  lacs  de  ce  nom,  Tun  la  Livonie  soient  avertis  qu'ils  a p* 


DoLooooRSKOÏ    -    BOUDNiK,  5  du  bauc  de  sslilc  ,  2  ûinaux  qua- 

[JloJieoeopCKoàmp^^HUKb.  )  C  est  drangulaires  ,    vis-à'*-vis    Tnn   à^ 

nsemine  de  fer  ,  qui  abonde  en  l'autre  ,  dont  l'un  a  12  toises  de 

limant,  dans  le gouT.  de  Pei^.  bauteur'et  Tautre  huit  et  demie, 

DoLooï ,  {Aojuou»  )    C'est  le  et  sur    lesquels   on  entretient    un 

nom  de  trois  lies,  et  ce  nom  veut  grand   feu,  à  commencer  du   i*r 

direlonc  ou  longue.  La  première  se  août  jusqu'au  i«r  janvier  de  l'an- 

trooTe  dans  le  Volga^  à2owerstes  cien  style  :  on  l'allume  dès  dhie  le 

aa-dessus  d'Astrakhan*  La  seconde  crépuscule  du  soir  parolt  et  H  du- 

estàlVmbouChure  dela^îëva  ,  et  re     jusqu'au   lever     de    Taniore. 

aa  commencement  du  golfe  de  Fin-  Dès  que  les  navigateurs  n^apper- 

lande.  La  troisième  est  dans  la  mer  çoivent  qu  un  feu  ,  c'est  ane  mar* 

Glaciale  ,  près  du  détroit  de  Yaï-  ^ue  qu'ils  sont  au  bout  du  gouf- 

gat;   elle   appartient    au    gouv.  fre  et  hors  de  danger  $  s'ils  en  ap« 

d'Arkhangel ,  et  se  trouve  sous  le  perçoivent  deux,  le  danger  dure 

;5®  de  laU  sept,  et  le  70^  de  Ion-  encore.  Ou  brûle  sur    ees  fanaux 

gilade  orientale*  annuellement  8  à  ^00  cordes  de 

DoLGDviNSJtoÉ  ,    {AojieoêuH'  bois  Ordinaire  ,  et  f  00  cordes  de 

cwtf.  )  C'est  an  lac  du  gouv.  de  bois  résineux.  Ces  fanaux  appar- 

laroslav ,  district  de  Mologa.  Il  a  tiennent  à  la  terre  noble  de  Don- 

9TeMiesde  circonférence,   et  se  daughen  ,  dont  ils. sont    éloignés 

trouTc  près  de»  bords  de  la  Molo-  de  6  milles  ,  et  qui  reçoit  de  la  vil- 

ga,  qui  en  se  débordant  au  prin-  le   de  Riga  aSoo  Reicbs  tballer^ 

^mps ,  le  couvre  de  ses  eaux.  par  an ,  en  grosse  monnoie ,  pour 

DoMANTow  ,  (  ^o.uaHmoob*  )  leur   entretien*     Les    possesseurs 

C  est  an  petit  endroit  du  gouv.de  ont  la  liberté  de  commercer  avec 

Tchernigqw,   dans  le  district  de  les  HoUandois,  eftla  côtedela  ter- 

Kreaslaw,  qui  a  1600  babitans.  re  noble  de  Dondaughen^  à    11 

llyiiTolt  auparavant  une  douane  lieues  d'étendue, 
dans  ce  liei^,  Don  ,  (4ok5.)  Les  Tatares  Vap- 

DoMBRoviTZT,    {^ojuôpoâU'  pcUent  Tnna  ou  Donna.  Les  an- 

»(«•)  pet.   ville  du  gouv.  de  Yoli^  cîens  le  nommoîcnt  Tanaïs;  ils  le 

iue}à225  werstesde  Jitomir.  comptoient  parmi  les  fleuves   les 

DoMENES  ou  DoMESNESS,  {^0^  plus  fameux,et1e  regardoîentcom- 

^enecd  hjih  /^ojuecnech*)  (pro-  me  marquant  uiie  partie  des  limi- 

jûontoire  de).  (Les  matelots  bol-  tes  entre  l'Europe  et  d'Asie.  11  sort 

landais  le  nomment  Cursche  Vorsl  du  lac  Ivan-Ozero  ,  c'est-à-dire  , 

^an  de   Blanc  Berg  :  Le  Prince  lac  de  St.- Jean,  dans  le  gouv.  de 

o€  la  montagne  bleue).  Il  s'avan-  Toula  ,  prend  d'abord  son  cours 

«vers  le  nord  dans  le  golfe  de  du  nord  au  «ud  ,  et  après  s'être 

Wonie.  Près  de  ce  promontoire  ,  réuni  aveclaSosna,  prèsdeNovo- 

«J^romence  un  banc  de  sable,  qui  pavlofsk ,  dans  le  gouv.  de  Voro- 

•  avance  à  4  lieues  dans  la  mer ,  et  nej ,  et  avoir  parcouru  une  grande 

doQtlamoitié  est  cacbé  sous  l'eau,  étendue    de    pays    d'occident  eu 


] 
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orient,  il   prend  de^ndareaa  sa  en  (acîlîterolent  l'exécntion.  Ce- 
directlou  du  nord  an  sud,  en  for—  pendant  Pierre»le-Grand  a  réuni  le 

mant  beaucoup  de  sinuosités,  et  se  le  Voronej ,  qui  se  jette  dans  le 

partage  enfin  en  trois    bras,  les-  Don,  ayecla  Riaza  ,par  un  canal 

Suâ^s  commencent  k  s'étendre  au-  construit  à  cet  effet  ;   et  comme 

essous  de  Tcberkask^  et  se  jettent  cette  dernière  se  décliarge  dans  la 

dans  la  mer  d'Azow  ,  au-dessous  Raeoma  ,  et  celle-ci  dans  VOca^ 

d'Asow  et  de  Lutik  ;  mais  ses  em-  on  peut  par  ce    moyen  naviguer 

boucbures  sont  tellement  embar-  de  Moscou    dans    TOca  ,    et   de 

rassces  par  les  sables  ,  qu''aujour«  TOca  dans  le  .Don.  Les  prinoipa- 

d'buî  les  seub  bateaux  plats  sont  les  rivières  qui   se  jettent  dans  ce 

en  état  de  le  passer ,  pour  entrer  fleuve ,  en  commençant   vers   sa 

dans  la  mer.  Les  eaux  de  ce  fleu-  source  sont  la  Metclia  et  la  Sosna , 

Tés  sont  calcaires,  troubles  et  mal-  sur  sa  droite^  et  la  Voronej  sur  sa 

saines  ,    pour   les  personnes    qui  gaucbe  ;  plus  bas  ,  du  même  côté 

n'y  sont  pas  babituées  :  il  est  fort  la  Tenions tcLéev a  et  la  Cazanka 

bas  en  été ,  et  oiïré  beaucoup  de  mineure  ;  c'est  de  cette  dernière 

bdncs  de  sable.  On  y   péohe    en  que    commencent  ^les  habitations 

abondance  de  grands  et  de  petits  des  Cosaques.  Viennent  après  le 

poissons  ,    cependant    înGnimcnt  Kboper,Ia  Medvéditskaetlllavlia. 

moins  que  dans  le  Volga  ,  dont  il  Ensuite,  sur  ^sa  droite  ,  elle  reçoit 

approche  tellement ,  que  le  moin-  les  eaux  de  la  Tzimlia  et  du  Sever- 


l)le  1  iiaviia  ,  qui  se  jeiie  oans  le   consioeraoïe 
Don  ,  et  la  Camyçbinka  ,  qui  se   qui  se  jette  dans  le  Don.  Vient  cn- 
jctte  dans  le  Volga  ,  cet  éloigne-   suite  le  Manitche  ,  Qui  est  la  riviè- 
ment  ne  seroit  plus  que  de  4  wers-   re  la  plus  méridionale  ,  et  se  réo- 
ies, de    manière   que  pratiquant   nit  k  loi  sur  sa  rive  gauche, 
lui  canal  dans  ce  petit  espace ,  on       Dondakghen  ,    (4oH4<zK<tfK5^. 
réuniroit  ces  deux  fleuves.  Pierre-    Château  qui  apparteuoit  autrefois 
le-grand  a  trouvé  ce  projet  dediffi*   à  la  Mensederarchevcqne  deRigs, 
cile  exécution,  k  cause  que  le  Don    et  qui  dans  la  suitca  été  acheté  par 
conlebeaucoup  plus  liaut<jue  leVol-   un  évéque  de  Pilten  ,  puis  est  par- 
ga  ,  et  Facadémicien  Lovitz ,  ayant   venu  en  i56i  an  duc  Magnus  de 
mesuré  cette  hauteur  a  trouvé  qu'el-    Uolstein,   qui  rhjpothéqua  avec 
le  étoit  de  5o  sagènes  au-dessus  de    d'autres  biens  :  enfin  après  bien 
ce  fleuve.  Le  célèbre  Pallas  trou-    des  changemens ,  il  a  passé  dam 
ve  plus  convenable  de  faire  cette   les   derniers   temps    à  ta  famille 
jonction   au-desious  de  Tllavlia  ,   noble  des  Saken.  Dix  villages  dé- 
U  le  Don  formant  un  coude,  se   pendent  de  ce  château,  entr'au- 
rapprocbe  du  Volga  &  5o  werstes ,    très  Anstronppen  ,  où  il  j  a  de 
et  le  terrain   qui    les  sépare    est    très-bonnes  eaux  minérales, 
une  couche  de  pierre  de  gré  qu'on       Donetz,  {^onenh.)  pi^L  ville  do 
peut  Êicilement  travailler  ,  aail-   gouv.    d'£catherinoslaw  y    sur   la 
leurs  la  Carpovka ,  se  rapprochant    rive  droite  du  Donetz  ,  et  à  3ao 
beaucoup  de  la  rive  gauche  du  Don,    werstes  d'Ecatherinoslavr.  Elle  est 
et  la  Sarpa  du  Volga  ,  on  pourroit    sous  le  48^  4^'  ^®  ^^-  *^P^*  ^^  ^ 
Icsjoindreparun  canal,  et  cela  d'à*    56^5'  de  long,  orient, 
tant  plus  aisément ,  que  des  ravins       Donetz  SevernoÏ  ,    {AoHtjfi 
et    des   vallées    assez    profondes,    CteepHoû.)  Civière  considérable, 
qui  se  trouvent  dans  oei  endroit  |    On  la  nomme   aussi  aimpleoieiit 
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Dooetx,  et  on  la  trouve  même  son-  eompo^éc    des    forts   snîyans,    y 
Tfnt  citée  dans  nos  anciennes  chro-    compris  celui  dont  nous  parlons  : 
niques  sous  le  nom  de  Don.  C'est    !<>  Metchénaïa,  2^  Gratchéfskaïa  , 
k  plos  consîdérahle  de  toutes  cel*   3<»  Caltibanskaïa  et  4°  Osokor. 
les  fful  se  jettent  dans  le  Don  ,  au*       Dorogobouj  ,  (^opoeo6^jKd>) 
faeiellene  le  cède  ni  en  largeur   "Ville  du  gouT.   de  Smolensk  ,  et 
ni  en  profondeur.    C'est  rers  sa   chef-lieu  d*un  district  snr  Ictf'deux 
sonrce    qu'babitoit  anciennement   rives  du  Dnepr.  Elle  est  sous  le^ 
le  peuple  Slavon  ,  nomme  Cosso-    54^   54'    de  lat.  sept.,  et  le  5,1^ 
gais  y  qui  a  été  réuni  k  la  prinoi^   32'  de  bng«   orient.  9  à  87  wers» 
pauté   de  Tmoutarakane    et  qui    de  Smolensk.  On  y  trouve  8  égli- 
sest  éteint  ensuite  par  les  guer-    ses  et  iôoo  habitans  des  deux  se^ 
res  des  Polovtsis  et  aes  Pëtchenè*   xes.  Le  Dnepr  y  a  déjà  3o  toises 
gnes ,    ou    autrement }    enHn  on   de  large.  Il  y  avoit  anciennement 
kuore    absolument    ce  qu'il    est   deux  antres  villes  de  ce  nom^  Tune 
aevenn.  LeDonetzasasQurcedans    enVolinie,  sur  la  Gorynia ,  près 
IcgouT.  de  Coursk ,  district  de  Co-   de  Loutzk  :  elle  appartenoit  à   La 
rotchen,  à  5o  w,ers.  de  Belgorod  ;    principauté  de  Tourow,    et    son 
il  parcourt  un  pays  fertile,  et  ayant    premier  prince  étoit  David-Igoré- 
fait  plus  de  600  wers.  dans  ses  dif-    vitch  3  ce  n'est  actuellement  qu'un 
féreas  détours  ,  il  vient  se  jeter    chétif  vilbge.  L'antre  étoit  sur  laî 
<daD8leDon^  sur  sa  rive  droite  ^    Cliazma ,  bâtie  après  la  première 
près  du  bourg  Cosaque,  nommé    en   1162,  par  le  prince  George, 
Cotcbétofskaïa  Stanitza.   Il  reçoit   surnommé  Dolgorouki  :  elle  n'e« 
dans  son  lit  beaucoup  de  rivières  ,    xiste  plus. 


Dongousla  ,  (^OHsycJia^)  pet.  est  sous  le  5i^  de  lat.  sept,  et  le  i3o^ 
riv. dagouv.  du  Caucase,  qui  se  7'  de  long.  orienL,  &  871  iverst. 
jette  dans  la  Couma.  d'Irkoutsk  vers  Torient,  On  y  trou- 

DoNKOW,  (jloHKoad»)  pet.  ville  ve  une  seule  église:  le  climat  y  est 
dagouv.  de  Rézan  et  chef-lien  d*un  tempéré ,  le  blé  y  réussit  très-bien, 
district,  au  confluent  delà  Yésovaïa  ainsi  <;îue  toutes  sortes  de  légumes; 
et  du  Don  ;  sur  la  rive  droite  de  ce  c'est  pourquoi  les  habitans  y  jouis- 
dernier.  Cette  ville  est  sous  le  53059'  sent  a  un  bien  être  que  n'ont' pas 
de  lat.  sept,  et  le  56^  i5'  de  long,  tous  ceux  de  la  Sibérie, 
orient.,  à  i58  wers.  de  Rezan.  On  Doubinka,  (  AiiôuHKO»  )  pet. 
y  trouve  5  églises  et  25oohahi-  ville  du  gouv.  deVilna,  apparte- 
tans  des  deux  sexes:  le  terroir  y  nante  au  prince  Radzivil. 
est  très-fertile.  Doubïtza  ,  {^^6u^a^)    rivière 

DoNSKAÏA  CREPOST  ,  {/^OHCKOA  du  gouv.  de  Groduo  ,  un  peu  plus 
Kpinocmh*)  C'est  un  fort  qui  est  grande  que  la  Nova.  EUeostnavi- 
dans  le  gouv.  du  Caucase ,  district  gable  pour  des  bateaux  de  moyen- 
dcStavropol,  sur  le  lagorlik,  et  ne  grandeur.  On  a  eu  le  projet  de 
qui  appaHient  à  la  ligne  du  Cau-  la  réunir  àlaVindo,  par  un  ca- 
ease.  Il  y  a  un  autre  fort  de  ce  nom  .nal  ;  mais  les  cascades'  qui  s?  trou- 
sur  le  Don,  et  qui  appartient  à  la  vent  près  de  Holdingcn  y  mirent 
ligne  de  Tzari  tzyn,  établie  en  1 7 1 7,    obstacle. 

et  qui  commençant  de  là  conti-        Doubkow  ,  (4f/5ico «5.}  ancien- 
>iiue  jusqu'au  Volga  9  sur  un  es-    ne  ville.  Elle  appartenoit  anpara- 
pacc  de  60  wers.  Cette  ligne  est   vaut ,  à  la  principauté  de  liiow  , 
TOM.  L  31 
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et  se  troiivoît  sur  la  rive  'gauche  y  a  aassl  dans  le^gdor.  dé  Saralof , 

duDnepr;  actaellement  ce  n'est  entre    Camychine    et    Tzaritzjn, 

plus  qu'un,  chétif  endroit  :    il  se  un  endroit  de  ce  nom ,  connu  ëga- 

trouve  dans  le  gouv.  de  Tcherni-  lement  sous  celui  de  Douborskaia- 

gow.  Stanitza  ,  il  est  sur  la  rire  droite 

DoUBNA ,  (^i^6h(u)  C'est  le  nom  du  Yolga  ,  et  liabité  par  des  Cosa- 

^  de  d^x  rivières  ,  dont  Tune  a  sa  ques  du  Volga, 
source  dans  le  gouv.  de  Moscou  ;  Doubovskoe  ozero,  (4^606" 
elle  coule  ensuite  entre  ce  gouv.  cKoe  osepo.)  Ce  lac  se  trouve 
et  celui  de^Vladimir ,  et  sert  de  li-  dans  le  gouv,  de  Taroslav,  district 
mite  de  ce  côte  aux  deux  gouv.  ,  deMologa.  11  scréunitparunrais- 
puis  va  se  jeter  dans  la  Cliazma,  scauaulac,d'ilovisk.  La  rivière  de 
L'autre  commence  dans  le  gouv.  Mologa  ,  en  se  débordant  au  prin- 
de  Vladimir,  près  de  bi  ville  d'Ale*  temps  ,  les  couvre  de  ses  eau^« 
xandrovsk;  elle  entre  ensuite  dans  Doubrovna  ,  {A^6po6Ha•)^s^ 
celui  de  Tver ,  où  s'étant  réuni  à  ..droit  asaez  considérable  dttgouv. 
la  Sestra,  elle  se  jette  dans  le  deMohilef,  dans  le  district  a  Or- 
Yolga.  cba,  à  ijwerst.  de  cette  ville  et 
DouBNo,  (4y5KO.  )  VjUe  du  sur  la.  rive  gauche  du  Dnepr.  On 
gouv,  de  y olinie^  et  chef-lieu  d'un  y  trouve  4  églises^  du  rit  grec  et 
district  sur  Tlrva.  Depuis  1774  ^^^^  ^^  romain.  Il  se  tient  trois 
et  jusqu'à  sa  réunion  à  la  Russie,  grands  marchés  par  an  à  Bou- 
les assenll>lées  de  la  Noblesse  s'y  te-  brovna. 

noient  j  elles  avoient  lien  à  la  Pen-  DoubTchéss  ,  (  4^tfr«c6-  )  r»- 

tecôle  ,  ]our  d'une  grande  foire  à  viè.re  de  Sibérie.  Llle  parcourt  de 

Doubnô.  Cette  villQ.  est  à  233  w«  Toccident  à  rorientunespace.de 

de  Jilomir,  on  y  trouve  une  ab-  200  wersles,  à  travers  les  districts 

baye    Grecque  de  Tordre    de  St.  delcniseïsketde  Touroukhansk^et 

Bazile.  se  réunit  au  lénissci ,  dans  le  pre- 

DoUBOSSAR,  (4^5occap5«)pet.  mier  de  ces  district*, 

ville  du  gouv.  de  Oherson,  district  ~    Douchete,  (^w tu «mô-)  c'est  nn 

de  Tyraspol,  sur  la  rive  gauche  du  endroit  du  gouv.  de  Géor^^ie  qu'on 

Dnestr  et  à  i5  wers.  de  Grigorio-  a  érigé  en  ville    en   1801.  Elle  se 

pol.  Elle  est  composée  de  5  à  /loo  trouve  dans  la  ci-devant  Carthali- 

maisons  ,  habitée   par  >des  Vala-  niç,  sur  la  rive  droite  du  Cours 

ques ,  des  Grecs  et  des  Arméniens,  (ou  Cyrus),  On  y  trouve  actucUe- 

Cette  petite  ville  ,  située  au  pied  ment  un  tribunal  d'arrondissement 

d'une  montagne  ,  et  entourée  de  et   un  autre  de  police  ,  sous  TinS' 

jardins  ,  ofiVe  un  site  très-agréa*  pection  d'un  oHcier  russe.  Les  con- 

ble.  Ijes  beaux  peupliers  de  Lom-  seillers  sont  choisis  parmi  la  no- 

hardie  qui  y  croissent  en  quantité,  blesse  du  pays, 

ajoutent    à    la  beauté  du  tableau.  Doukhovstchina  ,  (  /^^xos» 

Ses  habitans  font    un    commerce  «(wHa.)  "Ville  du  gouv.  deSmolensk 

assez  considérable;   on  y   trouve  et  é1ief*lieu  d'un  district  >   sous 

une  donane  ,    un  bureau  de  poste  le  55^  3'  df  lat.  sept,  et  le  5o^  4^ 

et  une  quarantaine.  de  long,  orient,  au    confluent  de 

Do.UEOVKA,   {  4;/^otf/fo.  )  pet.  deux  petits  ruisseaux',  le  Khfos- 

endrolt    des    Cosaques  Seymens  ,  têts  et  ^e  Tzarevitch  ,  à   60  w.  de 

dans  le  gouv.   du  Caucase,    sur  le  Sniolensk.  Un  y  trouve  3  églises  et 

.  Térek  ,  au<dessus  de  Kizlar.  Il  est  à  peu  près  f,ooo  habitans  des  deux 

fortifié  et  muni  d'nne  bonne  artil-  sexes,  qui  jbnt  un  commerce  assez 

Icrie.  On  y  trouve  une  église.  11  considérable. 
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DovLEBS  ,  {4^Jie6bi*)  c est  an  éokns  le  gonr.  de  Volînier  Nestor 

peuple  Sla?e  ,  qui  habitoit  ancien-  dans  sa  Chronique  leur  atribue  àes 

oemeut  sur  les  bords  du  Danube  ,  moeurs  barbares  ,  peu  différentes 

dans  la  Valacbie  actuelle.  Nos  chro*  de  celles  des  Sauvages,  a  Les  Drev- 

niquei ,  ainsi  que  cellçs  des  Polo-  u  liens  ,   dit-il  ^    viyoient   comme 

Qois,  en  parlent  en  citant  les  Jat-  «des    bétes    féroces,  s'entrettkant 

riags  et  Jazygues*  Le  grand  -  duc  (c  pour  la  nf  oindre  cbose  ^  sans  re- 

Tladlmir  l«r^  marchant  contre  les  u  ligion  ,   sans  lois,  la  vengeance 

Serlies  les^  vainquit.  Nestor  dit  que  u  seule  en  étoit  une  cheic  eux  ;  ils 

dcsDoulebs  hauitoient  aussi  avec  u  se  nourri ssoient  de  tout  ce  qu'ils 

les  Lotitcbes  et  lesTivers,  sur  le  «  trouvoicnt  et  même  de  choses  im- 

Boqg  et  le  Dnestr,  et  que  ceux  qui  «  mondes  ^  ils  ne  connoissoient  pas 

étoieat  voisins  des  Jatviags  ëtoient  «  le  mariage  ;  mais  ils  prenoient  des 

Sarmales.  «femmes    parmi  eux  et  les  gar- 

'  DouLEBssoE  "  OzERO)  [^t^xeô"  u  doient  tant  qu'ils  vouloient.  »  Ils 

€Kae  Oj^pa*)  ce  lac  se  tfouve  près  furent  souvent  vaincus  et  soumis 

de  Kiow.  On  le  nomme  souvent  par  les  R ou ssj  ouïes  Russes;  mais 

daoi  les  anciennes  Chroniques.  ils  se  révoltèrent  fréquemment;  ils 

DoUANA ,  (^J^pHa»)  pet.  rivière  avoient    aussi  leur  propre  souvo- 

do  gouv.  de  Vitebsk  ^  qui  se  jette  rain^  mais  endn  vaincus  par  01-. 

dans  la  Dvina,  dans  le  district  de  ga,  qui  vengeoît  sareuxla  mort 

Dimabourg.  de  son  époux  Igor  ,  qu'ils  avoient 

DouRNovsKAÏA      Stanitza    y  tué,  ils  furent  entièrement  soumis^ 

(  fiiipHo^cKoA    Cmanuna»  )    ou  leur  pays  fut    parlagé,    en  pro- 

hoQrg  des  Cosaques.  Il  y  en  a  deux  vinces  et  gouverné  par  des  Rusf 

de  ce  nom  ,    l'un  dans  le  gouv.  ses ,     et    les   lois  de  Riow    éla- 

d'islraitian  et  près  de  cette  ville ,  blies  parmi  eux.  Après  la  mort  de 

sur  la  rive  droite  du  Volga  ;  il  est  Sviatoslaw  ,     fils    de    cette  prin» 

liabité  par  So  familles  de  Cosaques  cesse  ,   Oleg  -  Sviatoslavitch    son 

d  Astrakhan.  Le  second  est  sur  les  fils  ,  fut    leur   prince.     Celui  -  ci 

deoirifesdu  Rouzoulouketappar-  ayant  été  tué  ^  ils  n'eurent  pins 

tient  aux  Cosaques  du  Don.  de  princes  particaliers  ,  tout  leur 

DoUTCHÉRSKOÏ  ,  (  A^zepcKOii:)  pay»  ^^^  annexé  à  la  principauté  de 

On  nomme  ainsi  une  mine  d'ar-  Kiow  ,  Tourow  exepte  ,  dont  on 

gentdans  le  gouv.  d'irkoutsk,  can-  fit  une  principauté  à  part, 

tonde  Nertchinsk.   Elle  est  d'un  Driasna  ,  {/^pACna.)  On  ap-« 

{rand  produit  à  la  couronne.  pelle  ainsi  trois  petites    rivières  , 

Draoounka,  (jlpaei^HKa* 

rivière  du  gouv.   de  Calouga 

tombe  dans  la  Jizdra  et  sur*  eu»- —  o-  .  . 

bouchare  de    laquelle  est  bâtie  la  se  jette  dans  la  Dvma  ,  et  la  troi- 

▼ille  de  Cozekk.  sièrae  dans  legouv.  de  Rezan  ,  dis- 

r»^  *  «Vw     trict  de  Zaraïsk  :   on  les  nomme 

DaEVLiENS,   {4P es^^ne.)  On  ^^^^j  .^^^^^^ 

dOQQoit  ce  nom  a  un  peuple  Sla-   .  \      •  •  1 

ton,  d'après  le  pays  rempli  de  bois  ^^ ï SSA  ,  (  Apncca.  )  nvièrc 
qa  il  habitoit  ;  car  c  étoit  sur  les  assez  considérable  dn  gouv.  deV^- 
bopdsdelaPrîpetjOiiilexisteen-  tebsk.  Elle  se  jette  dans  la  Dvm» 
core  dos  villes  fondées  par  lui  ;  tel-  occidentale. 

les  sont  Ovroutch  ,  Jitomir,  Isco-  Drissa  ou  "Drizi^  j*  {  4puccok 
roche  (l'ancienne  Corostè ne)  etc.  havi  4pu3UHd.)  ville  du  gouv.  de 
Ce  pays  est  renferme  maintenant  Vitebsk  ,  et  chef-lieu  d'un  district 
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•urrembottcliure delà Drlssa dans   quoique    allemande  dWIfine^   a 

la  Dvina  ,  au-dessous  de  PololsL    quitté  sous  le  gouv.  de  Pologne  sa  • 

Elle  est  sous  ic  5!>^  44'  ^^  ^^*  ^^P^    langue  maternelle ,  pour  adopter 

etle46^3o'  de  long,    orient.  On    le  polonois*  Dunabourg  a  été  ion- 

y  trouve  une  église  de  Grecs*  UniS)    dée  en  1277,    par  les  clîevaliers 

et  1^600  liabitans  des  deux  sexes.      porte-glaive,  et  a  été  la  résidence 

Dkohitchine  ,  (  4poeuruHû.  )    d^uu  bailli  de  l'ordre.  En  i576el- 

pet»   ville  du  gouv.  de  Grodno  ,    le  tut  prise  et  ruinée ,  par  le  Tzar 

district  de  Cobrine  ,  sur  le  boug  ^    Ivan  Vassiliévîlch,  ensuite  reprise 

non  loin  de  Breste.  C'éloit  une  an-    par  le  Roi  Etienne   batory  ,  qui 

ciennc  principauté  russe ,  qui  se    ajouta    à  ses  lortitica  tiens     et  k 

donuoit  en  apanage  aux  cadets  de    transporta  à  deux  milles  plus  bas. 

Kiow^  et  ensuite    de   Galitch.  Le    Le  Tzar  Alexis  Mikbailovitcb  k 

grand*duc  Jaropolk  11,  Tavoitdon*    prit  en  i656  et  la  nomma  Borisog- 

né  avec  Peusk,  on  la  donnoit  aussi    lebsk  \  mais  bientôt  après ,  elle  tut 

avec  Bogatcbef,  Breste  et  Klelsk.    arrachée  à  la  Russie  et  resta  sous 

Après  la  mort  de  son  dernier  prin-    la  domination  polonoise  >  jusqu'à 

ce  Basile  les  ducs  de  Lithuanie  en    la  réunion  de  la  Russie  blanche  à 

héritèrent;  depuis  elle  fut  réunie    TEmpire*  Pendant  le  gouv.  polo- 

à  la  Pologne ,  sous  le  gouverne-*    nois  ^  il  7  avoit  à  Dunabonrg  un 

ment  de  laquelle  elle  devint  che^    évéque  9 .  un  voevode  et  un  caitel- 

lieu  du  pays  et  le  siège  d'une  Dio-    lan  égaux    en   dignité  \  ils  étoient 

tine  et  d'une  Stafoslie.  aussi  sénateurs  de  la  couronne  et 

Droustz  ou  DaoUZA,  (g4PV^^    ^^  ^^  Lithuanie  ,  s^ns  apparti'nîr 

HJiM  4py^a*}  rivière  quia  sa  sour-    ni  aux  uns  ,  ni  aux  autres  ,  mais 

ce  dans  le  gouv.  de  Minsk,  et  qui    formant  une  classe  à  part  pour  la 

coulant  vers' Torient,  l'ait  pendant    Livonîe  polonoise.  On  trouve  ac- 

un  assez  long  espace  la  frontière    tuellement  dans  cette  ville,  une 

de  ce  gouvernement  et  de  celui  de    église  grecque,  un  beau  couvent  dft  ^ 

Mobilew  dans    lequel  elle    entre    jésuites,  deux  églises  catholiques, 

pour  se  jeter  dans  le  Dnepr.  Ses    une  synagogue;  sa  population  mon* 

bords  sont  couverts   de  bois  dont    te  à  près  de  4000  personnes  des 

une  partie  est  flotté  chaque  année    deux  sexes.  Il  se  tient  trois  mar« 

pour  Riga.  chés  annuels  dans  cette  ville. 

DaouTZK^  (4pyi4ic5.)  ville  du  Dunamunde  ,  {^  fi;90HajuaoH^^\ 
gouv.  de  Minsk ,  sur  la  Drôuia  ,  c'est  une  petite  forteresse  à  l'eni' 
qui  se  jette  dans  la  Béréza  :  elle  bouchure  de  la  Dvina  :  les  Russes 
appartenoit  anciennement  à  la  lanomuioient  anciennemeutZlA" 
principauté  de  Smolensk  et  quel-  tokr}*L  Ce  loi  t  auparavant  un  cou- 
quefois  à  celle  PoloUk.  vent  de  Torde  de  Citeaux,  fondé  en 

DUMA,  {^KJua*^{Voyez\yhiLk).  1201  par  Albert ,  évéque  de LivO- 
DuNABOURG  ,  (  4K)Ha6i4peh.  )  nie  ;  devenue  forteresse  elle  fut 
yilledugouv  de  Vitebsk  etchef-  priseen  ibi8et  1619  parles  Sue- 
lieu  d'un  district,  sur  la  rive  droi-  dois  ;  en  1708  par  les  Saxon»;  qo' 
te  de  la  Dvina  et  les  deux  bords  de  la  nommèrent  Aogustusbourg;  ^ 
de  la  Chounitzà  qui  s'y  jette.  Elle  1701  encore  par  les  Suédois ,  qui 
c%t  sous  le  56°  9'  de  lat.  sept,  et  le  en  enlevèrent  la  belle  artulenc 
44°  19'  de  longît..  orient.,  à  ^94  saxonne;  en6n  en  lyîo  pa**  "f* 
werstes  de  "Vitebsk.  La  contrée  où  Russes  qui  la  gardèrent  par  le  trai- 
elle  est  située  s'appelloit  ancien-  té  de  paix  de  i7!ii.  On  y  troav 
dément  Livouîe  polonoise  ;  ses  ha-  une  église  pour  la  garnison  ,  ^"^  * 
bitans  sont  dos  Lettons,  la  noblesse    ques  ouvriers  allemands  y  habita 
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trec  let  proposés  de  la  douane  ,  te  jeter  dans  le  gelfe  de  Riga  ^  prèa 
pour  les  marchandîaes  qni  Tontet  de  Dunamnnde*  An  printemps  ce 
fiensent  de  Riga  ,  et  des  pilotes,     fleuve  est  tout  couTert  de  radeaux^ 

DVA  -  BB ATA  ,  [  A^ci^ôpama» }  de  poutres  et  de  planches  ,  qui  ar- 
•a  les  deux  frères*  On  nomme  ain«  rivent  k  Riga  de  rihtérienr  de  la 
li  deux  n>cbers  dans  la  partie  oc-  Russie, de  la  Livonie^  de  la  Litfaua*» 
ctileBUle  de  la  mer  Caspienne,  qui  nie  et  de  la- Semigalle.  Les  bois 
le  trouve  sons  le  4^^  4^'  9  ^^  ^^  ^^  construction  ,  qui  croissent  sur 
ressemblent  de  loin  k  deux  vais-  s^s  bords  dans  les  gouv.  de  la  Rns« 
leaax  renversés^  on  peut  les  appro-  sie  blanche ,  fournissent  le  port  de 
dier  de  très-près ,  à  cause  de  la  Riga ,  et  sont  même  exportés  g 
gruide  profondeur  -  de  la  mer  dans  ainsi  que  des  mâts  ,  pour  l'étran- 
eet  endroit.  ger»    Ce  fleuve  cause   quelquefois 

Dvina  ,  {^auna»)  C'est  le  nom  de  grands  dommages  aux  habitans 
de  deux  fleuves  ,  dont  le  premier  de  Riga  pendant  le  printemps  par 
le  jette  dans  la  mer  Baltique  et  le  ses  inondations  ;  après  la  baisse 
Mcoad  dans  la  mer  Blanche  ou  des  eaux  sa  navigation  n*est  pas 
Océan  Glacial.  Le  premier  ou  la  trc^sure  y  à  cause  des  cataractes 
Brina  occidentale  ,  que  les  Let to-  et  des  cascades  .  qui  sont  asset 
liens  appellent  iJa^Ougava ,  est  multipliées  dans  son  lit.  A  son  em- 
UQ  grand  fleuve  qui  a  sa  source  boucbure  ou  trouve  des  bancs  de 
dans  on  marais  du  gouv»  de  Iver;  sable  ,  qui  empêchent  les  vaîs- 
œnest  au  commencement  qu'un  seaux  d'un  port  un  peu  considéra- 
ruisseau  ,  qui  se  jette  dans  le  lac  ble  de  remonter  jusqu'à  Riga.  La 
Okhvat ,  et  qui  en  sortant  de  ce  Dvina  reçoit  dans  son  sein,  excep->' 
lac,  qai  a  plus  de  aoverstesde  té  les  rivières  dont  nous  avons 
drcontérence  ,  et  qui  est  très-pro-  déjà  parlé,  TEwst  ,  le  Pers  , 
fend,  peut  seulement  se  considé-  TOguère  et  rillant.  Elle  est  fort 
rer  comme  un  fleuve.  Jlseroitdé-  poissonneuse,  et  forme  çà  et  là 
jà  navigable  avec  des  bateaux  des  îles.  L'autre  Dvina,  qu'on  dis- 
plats ,  si  des  cascades  qui  se  trou-  tingue  de  la  première  par  le  nom 
Tent  j  werstes  plus  bas  ,  ny  met-  de  Dvina  du  Nord  ,  est  un  des  plus 
toient  obstacle.  Â  i3  wers tes  du  lac  grands  fleuves  de  TEuropc;  ce 
ttt  an  terrain  couvert  de  petites  fut  long-temps  et  même  jusqu  au 
dations  et  sur  lequel  se  trouve  i8ènie  siècle  le  seul  débouché  des 
le  lae  Sobla  ,  nn  peu  au-delà  est  productions  de  FËmpire  pour 
eelai  de  Pén  ,  que  traverse  le  Vol-  leur  exportation  dans  Tétranger, 
gs;  e'est  donc  là,  que  ces  deux  moyennant  le  port  d'Arkhangel. 
fleuves,  qui  ont  un  cours  près-  Il  se  forme  près  d'Oustioug-Ye- 
que diamétralement  opposé,  serap-  liki,  par  la  jonction  de  deux  riviè- 
procbent  le  plus.  La  Dvina  occi-  res  ,  la  Soukhonia  ,  et  le  loug.  Sa 
dentale  au  commencement  de  son  navigation  est  partout  sure:  il  so 
cours  reçoit  plusieurs  rivières  na-  déborde  au  prio temps  à  une  étcn- 
YÎgables  dans  son  sein  :  ce  sont  la  due  très-considérable  ,  sans  cau- 
Mèja  et  la  Casplia  sur  sa  rive  gau-  ser  de  grands  dommages.  Il  est 
che ,.  et  la  Toropa  sur  sa  droite,  partout  très-large ,  et  sa  largeur 
La  première  lui  apporte  les  pro*  augmente  à  mesure  qu'il  s*appro«» 
ductions  du  gouv  de  Smolensk  ,  et  che  de  son  embouchure  ,  où  il  se 
la  dernière  celles  de  Pskow.  Llle  partage  en  cinq  bras ,  dont  deux 
pux»urt  le  gouv.  de/Vitebsk  ,  une    seulement  sont  navigables  ,  avant 

tsrtie  de  celui  de  Pskow  ,  sépare    de  se  jeter  dans  la  mer.   La  Dvina 
iLÎYonic  et  la  Courlande ^  et  va    du  Mord,    qui    commence    dan« 
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le  gonr.  de  Yologda  ,  parcourt  aussi  celte  forteresse  NoTa-DTÎiilui.' 
un  espace  de  près  de  600  werstes  ,  Dvorrtskoï-boudnik  9  (A^o^ 
en  grande  partie  dans  le  gouv,  }}eu,KOù''ptiJHHUKh.)  C'est  une  for- 
d'Arkhaugel  :  elle  re^*oit  plusieurs  ge  de  fer  et  de  cuivre,  qui  se  trou- 
grandes  rivières  dans  son  sein  j  ve  dans  le  gouv.  d'Olonett ,  et 
telles  que  la  Vytchégda  ,  la  Vaga,  qu'on  connolt  également  sous  le 
la  Pincga,  TOuAuga  et  la  Pianda,  nom  d'eaux  martiales  d'Olonetz, 
sans  coinptçr  un  grand  nombre  à  cause  d*une  fontaine  d*eaa  mi* 
de  plus  petites  rivières.  ncrale ,    qui  ëtoit  en  grande  ré- 

DviNSKAÏA    CRÉPOST  ,    {/t,«uH»  putatiou  SOUS  Pierre-le*Graad. 

CKOA  Kp-bnocmk.)  forteresse  bâtie  Dzizna  ,  (  /lauaHa»)  petite  ville 

au  commencement  du  dix-buitiè*  du  gouv.   de  Minsk    et  .chef-lieu 

me  siècle  par Pierre^le-Grand, dans  d'un  district.  Elle  est  située  h  Vem^ 

une  île  de  la  Dvina  du  Nord  ,  à  bouchure  de  l'Oulla  dans  la  Dvi- 

j5  werstesd'Arkhangcl.  On  corap-  na  ,  -précisément    à  l'endroit  ou 

tè  60  werstcs  depuis  cet  endroit  commencent  los  cataractes  de  ceU 

jusqu'à  la  mer.  A   lo  werstcs  de  te  dernière.    On  trouve  dans   le 

cette  forteresse  se  trouve  ,  vers  la  district  de  cette  petite  ville,  i5  Êi- 

jncr,  Lapominka  ,  lieu  où  les  vais-  briques  de  potasse  ,  unemanufac- 

ceaui  vont  hiverner  j  on  nomme  tnre  de  draps  et  une.de  chapeaux* 


E. 


JbjCATHF.R  IN  BOURG  ,     (  EKame^    tans  des  deux  sexes.  Au-delà  des 
pu»5ï^/)€Ô.;  ville  du  gouv.  de. Pérm    fortifications    viennent    les    faux- 


«nr  les    deux  rives  de    Tlssct,  à  édifices   publics  de    la  ville  sont: 

368  werstes i^  de  Pérm.  Cette  ville  nue  chancellerie  bâtie  en  pierre, 

est  régulièrement  bâtie  :  Pierre-  une  douane  avec  Aes  boutiques, 

le-Grand  la  fonda  en  1723  et  lui  un  arsenal  et  un  bureau  de  péage, 

donna    le    nom  d'Ecalberine  son  qui  visite  les  marcliands  qui  vont 

épouse.  Le  voisinage  des  Bacbkires^  ii  la  ioire  d'irbit  :  ce  n^estqusu 

i^ui  s'ctoient    déjà  révoltés   plu-  temps  de  foire  qu'il  leur  est  per- 

sieurs    fois ,   est  cause    qu'on   Ta  mis  de  prendre  celte  route.  Cette 

Îjourvue  de  fortifications  ,  et  qu'cl-  ^ille  peut  être  regardée  comme  le 

e  est  gardée  par  deux  compagnies  centre  de  toutes  les  forges  et  mi- 

de  Soldats  ,    outre     un   détache-  nés  appartenantes  à  la  couronne  ^ 

ment  d'artillerie.  Le  nombre  des  car  elle  est  le  siège  du  conseil  des 

maisons  est  fort  considérable  :  on  mines,lequel  a  l'inspection  sur  tou- 

y  trouve  5  églises  et  6,000  balw-  tes  les  mines  et  forges  delà  Sibérie, 
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àreiceptton  cle  oellefiquî  dépen-  rîde,  district  de  Plianagorîe,  tout 
dent  du  cabinet  impérial.  Il  y  a  nouvelleiiient  nomme  Tmontara^ 
aosÂÎ  à  £catherînboarg  un  lioiel  kane  ,  du  nom  que  portoit  ancien- 
des  monnoies,  dans  lequel  on  nement  la  presqu'île  de  Taman  • 
fr»ppe  de  la  monuoie  de  cuivre;  sous  le  ^out.  des  princes  Rosses  : 
Bue  école  établie  en  1757,  où  c  est  le  chef-lieu  de  cc^s  Cosaques , 
l'onensei^e  à  3oo  élèves  à  lire  ^  qui  y  ont  leurs  tribunaux.  La  si- 
à  écrire,  T Arithmétique  et  la  Géo*  tuation  avantageuse  d'Ëcalhérino* 
mrtcie.  Les  eaux  de  l'isset  peuvent  dar  ,  entre  la  mer  Noire  et  le  dcr- 
étre  gonflées  par  le  moyen  d'une  case,  lui  promet  de  grands  avan- 
digoe,  qui  a  98  toises  de  longueur,  tages  pour  le  commei»ce  et  il  est 
rar  3  de  hauteur  et  20  de  largeur;  probable  que  cette  ville  ,  tout  non* 
de  manière  que  tous  les  martinets  vellemeut  fondée,  deyiendra  flo« 
et  antres  ouvrages  apparlenans  aux  rissante  en  fort  peu  de  temps. 
mines  en  sont  toujours  suflisam-  Ecatherinograd  ,  (  EKame^ 
ment  pourvus.  En  comparant  tou-  p^^^oepa^i.)  pet.  ville  et  actuel- 
les ces  forges  à  d  autres,  on  ne  peut  lement  forteresse,  connue  aussi 
s  empêcher  d^admirer  leur  bon  état  gous  le  nom  de  fort  de  Ste.  Cathe- 
et  la  diligence  des  ouvriers.  Les  r|„e.  Elle  est  située  sous  le  43043' 
gages  sont  très-exactement  payés  3^r/  je  lai.  sept,  et  le  62°  4o'  de 
lOM  les  quatre  mois  ,  et  les  vivres  j^ng.  orient,  sur  la  Malka  ,  non 
sont  à  bon  marché.  Les  malades  loiu  de  son  embouchure  dans  le 
•ont  tres-bien  soignés  dans  un  hô-  jerek.  Lorsqu'on  a  organise  le 
pital  ou  Ton  transporte  aussi  go„v.  au  caucase  ,  on  a  eu  Tinten- 
tous  ceux  des  mines  et  forces  du  ^ion  d  établir  dans  cette  ville  le 
Toisinage  :  cet  hôpital  a  un  jardin  gi^ge  du  gouvernement;  mais  ayant 
bounique  et  une  belle  pharmacie,  trouvé  des  iucouvéniens  à  l'y  lais- 
On  a  établi  dans  celte  ville  une  «er,  on  l'a  transféré  d'abord  à  As- 
ecole  allemande  et  une  fabrique  ,  trakhan  ,  puis  à  Georgiefsk  où  il 
pour  pohr  les  pierres  de  couleurs;  est  actueUement  ;  alors  Ecathéri- 
Jottles  les  machines  agissent  com-  nogra^  a  repris  son  ancien  nom  de 
me  aBes  des  forges  ,  par  le  moyen  forteresse  de  Ste.  Catherine.  C  est 
^^'**  un  pentagone  irrégulier,  plus  for- 

EcATHERiNlNSKAlA  STAKiTZA,  tific'^  par  la  uature  qieparTart: 

(EKamepunuHCKoji    cmaHu^a.  )  on  y  trouve  une  seule  église.  Cette 

test  un  bourg  des  Cosaques  du  petUe  ville- est  dans  le  gouv.  du 

Don,  sur  U  rive  gauche  de  ce  fleu-  Caucase ,  district  de  Mosdok. 

▼€,  Situe  entre  le  bourc  de  Bvs-  -, 

trinskaia  et  celui    de  Oust-belo-  Ecatherinopol  ,  (  EKamepu. 

ctlitYcnskaia.  nonojib.)  colonie  allemande^  dans 

EcATHBRiNiifSKOl  OU  d'EcAT-  1?  g^^/^rn.  de  ïchernigow  ,  par- 
HttiNE,  (  EKamepuHUHCKOÛ.  )  ticuliè rement  remarquable  en  ce 
On  donne  cenom  à  une  mine  d'ar-  que  ses  hab. tans  sont  presque  tous 
gent  et  aux  forges  qui  y  sont  éla-  ^®  ^^""^  ^^f  *  chapeliers. 
Ûies,  dans  le  gouv  d'IrkouUk,  EcathÉrinopol  ,  (  Examepum 
district  de  Nertcbinsk ,  et  qui  sont  kotio^*.)  petite  ville  du  gouvern. 
comptées  parmi  les  plus  riches  de  de  KioW,  appartenante  au  ci-de- 
la  Sibérie.  vant  gouv.  de   Voznésensk ,  dans 

£cATHERiivoDAR  ,  (EKamepu-  lequel  elle  étoit  le  chef-liefe  d'un 

^^Aaph.)  ville  des  Cosaques  de  la  district.  Elle  est  située  sur  la  Gui- 

"oerlSoire,  sur  la  rive  gauche  du  laïa  ,  à  200  werstes  de  Kiow:  soit 

Coubane  ,  dans  le  gouv.  de  la  Tau-  ancien  nom  étoii  Caluibololo. 


« 
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EcATHÉRiNost AW  ,    (  EftaTue*  le  Calmîas,  près  de  la  mer  d'Aiotr, 

pUHOcAash.)  (gouv.  d').  Ce  gou-  ées  lacs  salins  et  des  sources    sa* 

Ternement  est  borne  au  nord  paf  Ires,  qui  ibnt  un  revenu  consi- 

ceuY  de  Kharkof  et  de  Yoronej  ,  dérable.  On  v  compte  ôSo^ooo  ha- 

à  Torient  par  les  terres  des  Cos^*  bitans  des  deux  sexes  ;  ce  sont ,  ■ 

quesduDon  et  legouv.  duCauca-  excepté  les   Busses^  des  Grecs ^ 

se  ;  h  l'occident  par  le  gouv.  de  des  Arméniens,  des  Juifs  9  des  ce- 

Kberson  et  au^-midi   par  celui  de  Ions  Allemands  ,  des  Calmonks  et 

la  Tauride  et  la  mer  d'Azow  ;    il  des   Tatares  Nogais.  Le  gouv,  est 

est  situé  entre  le  46^  et  le  ^^^  de  divisé  en  6  districts  ,  qui  portent 

lat.  sept,   et  le  5i^  et  58°  de  long,  cbacun    le  nom  de  leur  cbef-lien  ; 

orient.    lies     principales   rivières  ce  sont  :     1°   Kcatberiuoslaw ,  a^ 

qui  s'y  trouvent  sont  :  le  Dnepr  ,  Novomoscovsk ,   a°  Pavlograd,  4® 

la  Samara  ,  le  Sévernoï-Donetz  et  Bakbmout  j  5°  Marioujpol   et  6^ 

Vemboucburè  du  Don  même,  ain-  Rostow.  On  y  trouve  d  autres  vil- 

si    que  le  Calmius  et  le   Miouss.  les  dont  les  plus  considérables  sont 

La  partie  sept,  de  ce  gouv*  est  d'un  Azow  ,  et  Taganrok ,  ports    sur  la 

terroir     excessivement    fertile    et  mer.d'Azow ,  Nicopol  et  Nakhit;- 

gras  et  possédant  de  riches  pàtu-»  cbevan. 

rages  ;  la  méridien,  au  contraire,        £cATHERiNOSl.Ay  9    (  EKame" 

et  surtout    la  partie  voisine  de  la  punocA^aôb.)  ville  capitale  du  gon- 

mer  d'Azow,  est  sccbe,  aride   et  ternement    de  ce  nom.    Elle  est 


stérile  ;  le  terrain  n'est  composé    sous  le  AV^  4'  ^^  l^t.  sept,  et  le  53ç 
que  d'un  gravier  rempli  de  pierres;    20'  de  long,    orient.  Sa  situation 


et  du  Calmius  :  on  trouve  même  été  fondée  en  cet  endroit,  en  1787, 
sur  ce  dernier  ,  des  'cbénes  assez  par  Catberine  II  elle-même,  et  en 
beaux  pour  pouvoir  être  propres  présence  de  l'empereur  d'AÎlem*- 
k  la  construction  des  vaisseaux,  gne  Joesph  II ,  qui  accompagiioit 
Dans  plusieurs  districts  de  ce  gouv^  Flmpératrice  dans  son  voyage  de 
les  liabitans  emploient  pour  se  Crimée  :  c'est  alors  qu'elle  posa 
chautïer  ,  des  jortcs  et  du  fumier  :  la  première  pierre  de  Téglise  Ca- 
ou  trouve  aussi  dans  quelques  en-  tbédrale,  dont  on  jeta  les  fonde- 
droits  ducharbon  de  terre.  Le  mû-  mens  en  sa  présence.  Ecatberino»- 
rier  et  la  vigne  réussissent  dans  law  possède  déjà  un  Gymnase,  nii6 
une  partie  de  ce  gouv.  On  com-  fabrique  de  drap ,  une  de  bas  de 
Inenco  aussi  k  y  semer  le  sésame;  soie,  et  il  s'y  tient  cinq  grands  mar- 
inais la  principale  ricbesse  de  ce  chés  annuellement  C'est  ici  qac 
pays  consiste  en  troupeaux.  Les  commencent  les  cataractes  da 
brebis  s'y  multiplient  prodigieuse-  Dnepr  ,  qui  s'étendent  sur  un  es- 
ment ,  on  y  en   élève  plusieurs  ra-  paee  de  76  werstes.   î^a  ville  est 

ces,  mais  celles   des  Calmouks  -  " ""'-^  ^'^-*  ^"^ 

de  Valachie  sont  préférées  pour 

finesse  de  leur  laine.   Les  haras  ( 

chevaux  y  sont  très  -  nombreux  ,  rablement. 

leur  entretien    ne  coûte  presque        EcatherinstaO  ,     (    EKome^ 

rien  aux  propriétaires  ,  vu  qu  ils  PizKcma^ô.)  Colonie    ®^^^?"  •  J 

pâturent  en  été   comme  en  hiver  ,  dans  le  gouv.  de  Saratow  ,  <****" 

sans  qu'on  en  prenne  beaucoup  de  de  Voljsk  à  62  werstes  lie  Sarato» 

soin.  On  irouye  entre  la  Berda  et  et  sur   la  rive  gauche  4^    veiP' 
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Bleett  oompotée  de  i63  bmine*  ,  d'Ukraine  ;  tU  se  trouve  actuelle- 

qui  Mmt  presque  toutes    d'arti-  ment  dans  le  gouvernement  d'Eca<«- 

MBS.  On  j  trouve  une  ^lise  Lu-  therinoslav  y  sur  l'cmbonchuro  de 

th^rienne,  une  Catholique^  desser-  la  Bëresta  dans  le  Ponets,  entre  le 

m  de  temps  en  temps  par  le. curé  fortd'Alexiov  etcelni  d'Orlov^  à 

de  la  colonie  de  Panine ,  voisine  So  w.  de  Constantinograd. 

de  «Uenri.  Les  terre»  de  oelte  oo-  Eoochiwsïoï  ,  (  EtoiuuHCKoiiS 

IsBie  ne  sont  pas  productives,  à  On  donne  oe  nom  à  une  riche  mine 

owe  des  sécheresses  fréquentes  je    cuivre   du   gouvernement  de 

«t  de I  aridité  du  sol.  Perm ,  sur  les  bords  de  l'Egochi- 

Emw,  (E^«itô.)  petit  endroit  \^^  Sa  situation  avantageuse  pour 

du  gonv.  de  C;ouplande  ,  dans  le  i.  navigation  sur  la  Cama,  Ht  que 

diunct  de  Holdinguen,  remarqua-  non-seulement  les  ouvriers  néces, 

ble  par  unç  usine  de  fer  qui  s  y  „i^  ^^^  exploiter  U  mine  s'y 

*'^**                               -  établirent ,  mais  encore  un  grand 

Edizaw s ,  (E^usaK^M.)  (TaU-  nombre   de  marchands  et  d'arti- 

wid).  Çest  le  nom  dune  des  4  „„,  choUirent  cet  endroit   pour 

7*.       ?*,,T'**'^»  ,?0Ç«'«»   1»'  leur  habiution.   CeU  forma  avec 

«toiejii  établis  près d  Ackermen  ,  ^  ^mps  une  petite  ville,  qu'on 

«MU  la  protection  de  la  Forte  Ot-  d,owil  ensuite  pour  y   établir  1» 

^^J^  ont  passé  en  1771 ,  siège  du  gouvernement.  On  chan^ 

wecksTatares  du  Bud,ak,sous  ge,  alors    son   nom   en   celui  d« 

h  domination  de  U  Russie,  qui  p^p^,  {^Voyes cet artUiîe,) 


«muons  mahoméuns,  et  on  en  î*»?^!?  '*' ^"  «^el^'-fP':»']*^*» 

compte  jusqu'à  70,000  qui  sont  ca-  3o'  de  long,  orient.,  sor  la  rive  droite 

l»bJes de i^nier  l'arc.  ^^^ Gousienka  ,  à  1 23  w.  de  Ré- 

"     '  .    —  £an,  Oa  y  trou?e  a  egliaes  et  pres« 


^^  avuç.  urit;u.^  j    sur    ui  rive    çau- 

chedclaCrasivaïa-Melcha,  à  294  ^^^^ 

V.  deXoab,  irers  le  niîdi«  La  TiUe  EooRLYX  ,  (  E^opjcb^kb*  }   il  7 

proprcmeni  dite  ,  a  été  ancienne-  a  deux  rivières  de  ce  Qoni  qu'oa 

>Qcat  entourée     d'un  rempart  de  distingue  par  le  nom  de  grand  et 

terre,  dont  on  Yo'it  encore  les  tra-  de  moyon  ;  Tune  et  l'autre  pren- 

^  y  et  que  les  habîtans  appellent  nent  leurs  sources  dans  les  terres 

lutaeoiemeQt  CremL  Elle  renier-  des  Cosaques  du  Don ,  et  coulant 

B^>  arec  ses  faubourgs  )  qui  sont  ensuite  dans  legour.  du  Caucase, 

^u  nombre  de  cînc[  ^  6  églises  et  traversent  le  district  de  Stavropal 

^-peo-près  3qoo  b^bitans  des  deu^  pour  se  jeter  dans  le  Manytob^ 

*^es.   11  s'y    tient  aunnelleipent  Egitki^  (£ea/nictf.)  C'^est  uoe 

JQttre  grands    marcbés.  Tout  le  petite  île  qui  appartient  ^  Tiirobi- 

Utrict  est 'd'une  fertilité  extraoi^  pel  des  Aléoutes.  £lle.^#t  M  w.  de 

^ire.  Tahalak,    yer^   Vouest;    an    ny 

Efrkkofskaja  CRipo^T ,  (^^«  trouve  ni  bols  ,  ni  port  \  c'est  uqe 

}^MQêcn(M  I^ptnocmh.)   ce  (prt  des  plus  în^iguifiantes   de   K^^te| 

t^^partenoit    ]^  la  ligne  millUire  celles  qui  fovmcnt  ce  groupe,  • 


178  EL  A  ELE 

EÏA  ,  {Ea")  C'est  un  fleuve  assez  sont  décidés  à  le  laisser  încolte. 
considérable ,  Il  a  sa  source  dans  Le^  oignons  seols  y  viennent  en 
le  goût*  du  Caucase  district  de  quantité  et  sont  fort  beau  ;  ils 
Stayropol,  d'où  il  dirige  son  cours  eu  fournissent  toutes  les  contrées 
▼ers  le  midi ,  et  sépare  les  demain  Toisines.  Elabouga  a  trois  églises  et 
nés  des  Co^ques^  Tchcrnomors  ,  près  de  600  maisons, 
d'avec  le  gouv.  d*Ecatberinoslaw  ,  Elanka  ,  (EJianKa*)  p«  i^îv»  du 
e^  forme  par  conséquent  les  limites  goa?emenient  et  du  district  de 
de  ce  gouT*  et  de  celui  du  Caucase  ;  Penza  ,  elle  se  jette  ,  après  un 
il  va  se  jeter  ensuite  près  du  fort  cours  de  7  w.,  dans  une  autre  ri- 
d'Eisk  j  dans  un  golie  de  la  mer  vière.qu'on  nomme  Elanpenza. 
d*Axow,  après  avoir  reçu  plu-  Elanpenza,  {EA,cMneHS€h)  p« 
sieurs  rivières  dans  son  sein.  riv.  du-mémegouv.  qui  se  jette 

Eïsxoï  -  GOBODOK  ,  (  EùcKOÙ  -  dans  la  Penza. 
FopoflOKb.)  Endroit  neu  consldé-  ElANSKAiA  stanitza  ,  {Ejtan» 
rablc  du  gonv.  d'£katuerinoslaw  9  ckoji*)  Ce  bourg  des  Cosaques  du 
sur  le  fleuve  £ï  qui  se  jette  dans  Don  se  trouve  entre  oeu^  de  Oustk* 
la  mer  d'Acow.  C'est  jusqu'à  cet  hopersk  et  de  Yécbénskaia,  sur  la 
endroit  que  s'étendent  les  teri^es'  rive  gauche  du  Don. 
des  Cosaques  de  la  mer  Moire,  ou  ^  Elatma  ,  {Ejtamjua*)  Ville  du 
Tcbcrnomorskié.  gouv.  de   Tambow  ,  et  chef  -  liea 

EkenÉs  ,  (EKenech.)  {çue/vum  d'un  district  ;  elle  se  trouve  sous 
peninsula.  )  Petite  ville  maritime  le  55^  5'  de^t.  aepU  et  le  69°  28' 
de  la  Finlande  ,  dans  la  province  de  long,  orient.,  sur  la  rive  gauche 
de  Myland.  Elle  a  un  mauvais  de  TOca ,  k  264  yf.  de  Tambow 
port  j  mais  elle  est  située  dans  une  On  y  trouve  1  o  églises  ,  une  ma* 
contrée  agréable  ;  et  il  estproba-  nufacture  de  bonnes  toiles,  une 
ble  qu'elle  a  tiré  son  nom  d  un  pe-  fabrique  de  soufre  et  une  de  vitriol, 
tit  bois  de  chêne  qui  est  près  de  elle  a  4ûoo  habitans  des  deux  se- 
lii.  xes.  Cette  ville  lait  un   commerce 

Ekeroe,  lEKepe.)  pet.  Ile  dn    considérable  en  achetant  du  suif , 

t^olfe  de  Bolhnie^^  tout  près  et  à    du  chanvre  ,  du  bled ,  de  la   cire 
*orieat  de  celle  d'Aland  ^  il  y  a  un    et  du  miel ,  qu'elle;  porte  ensuite 
bureau  de  poste,  (f^o^r^  Aland.)    sur  des  bateaux,    en  descendant 

Ekholm  ,  [Exo.xjuk^  c'est  une  TOca  ,  dans  les  provinces  ou'arro* 
lie  du  goUede  Finlande  ,  qui  ap-  se  le  \olga  ,  où  elle  revend  toutes 
partient  au  gouvernement  de  Re*  ces  marchandises  avec  un  grand 
val  ;  elle  se  trouve  proche  de  celle  profit.  11  se  tient  ici  une  foire  au 
de  Yrangel ,  et  à  65  w.  vers  Toc-  mois  de  juin, 
cldent  de  celle  de  llokhland.  Lldiatsjl  ,  (EA^AmcK^*)  c'est 

Exa  ou  \0VhAy  lEjiavijiK  H)Jia^  un  petit  fort  construit  dans  legouT. 
rivière  du  gouv.  u  Arkhangei  y  qui  d'Orenbourg,  sur  l'Oufa,  dans  lei 
se  jette  dans,  la  Pinéga.  montagnes.  On  y  trouve  une  église 

ELABOCeA  ,  (  EJLaôi^ta»  )  .Ville  et  une  centaine  oc  maisons.  Sa  gar* 
du  gouvernement  de  Yiatka  et  nison  consiste  en  une  demi  -  coin* 
chef-lien  d*un  district.  Elle  est  paguie  d' infante  rie  et  une  cen  laine 
sous  le  56<>  i3'  de  lat.  sept^  et  le69<>  de  Cosaques. 
64'  de  long,  orient.,  sur  la  rive  Llekea  ,  {jE:Ji.eHKa*)  p«  riv, du 
droite  delà  Cama ,  k  SjS  w.  de  gouv.  de  Calouga  ^  district  de  Ji^ 
\iatka.  Cette  ville  est  entourée  de    drin. 

forêts  de  sapins  5  son  terroir  est       Llensk  ,  (jE-ieKCK5.)P- ^'^^^^" 
ai  mauvais  f  que  ses  habiuns  se    gouv.  deiodolie,  qui  a  été  p^n- 
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jant  quelque  temps  clief*Hea  une  YÎlle  qu'ils  nommoîenl  Alechî 
d'an  dijtrici  du  go  ut»  de  Yosaë-  ou  EUîssa,  M»  Tatisclief  en  parle, 
lensk  ;  oe  dernier  n'existant  plus ,  dans  son  histoire  ,  à  L'année  I084  9 
ÏJeiksk  a  passé  dans  le  gouv*  de  de  même  qne  MM.  Laltine  et  io 
Podolie.  £Ue  est  balte  sur  la  GodT-  prince  Mcherbstof  dans  les  leurs, 
nui)  TÎs-à-vis  de  bâlta  qui  est  sur  C'ëtoit  •  disent  ces  historiens  9  un 
h  même  riTièrCj  sur  sa  rive  droite»  dépôt  de  toutes  les  marchandises 
Eletz  ,  {EJteiifi')  ville  aucien-  qui  descendoient  le  Dnepr  pour 
oe  et  skUfu  considérable  du  gour»  être  embarquées  sur  la  mer  Koîro, 
d*Orcl  ;  elle  est  le.cbef-  lieu  d'uu  ainsi  que  de  toutes  cellrs  qui  arri-. 
district,  située  sous  le  53^  3o'  de  voient  par  la  mer  pour  remonter 
bu  sept,  et  le  56^  'jJ  de  long,  le  même  fleuve, 
orient. ,  sur  la  Sosna,  dans  laquel-  ElisaB£TGRAO  ,  (  E^ucaeêm^ 
l«  2  p.  rÏT. ,  la  Loutchka  ,  et  l'E*  tpa^h,  )  Ville  fortifiée  du  gouTcr-» 
leU  viennent  se  jeter  dans  la  ville  ncment  de  Kberson  ,  et  chcMieu 
même.  £ktz  est  à  i85  w.  d*OreI.  d*un  district;  elle  est  sons  le  4S^ 
Ou  ignore  par  qui  et  quand  elle  a  3o'  17"  de  lat.  sept»  et  le  3o^  7'3a'' 
éiéibiidée  ;  on  sait  seulement  qne  de  long»  or, ,  sur  l'Ing^ul»  Elle  a 
lou§- temps  avant  Tinvasion  de  été  bâtie  en  1 754*  ^^es  fortifications 
Utott  -  khan  ,  c'étoit  déjà  un  consistent  en  un  hexagone  régu-* 
«{Moage  des  princes  de  Rézan.  Ou  lier  ,  entouré  d*un  fossé  sec  et 
Toit  dans  les  chroniques  russes  9  à  muni  d*une  bonne  artillerie ,  et  uu 
l'année  1 1 44  >  q^®  legr«nd-duc  retranchement  carré  qui  les  joint 
Vsevolod  maria  sa  fille  àVladimir  la-  à  la  rivière.  Elles  sont  bien  entre* 
roslsritch^  prince d'Eletz.  En  1393,  tenues  et  pourvues  d'un  arsenal 
le  lameux  Tiiaour-Leng  ruina  cet-  considérable.  La  ville  a  quatre  fau- 
te yiile  et  eu  Ut  le  souverain  pri*  bourgs  ,  et  contient  avec  eux  2400 
soooier.  Mais  comme  elle  brûla  en  habitans ,  sans  compter  les  mili- 
174^  9  toutes  ses  archives  devin-  taires  qui  demeurent  seuls  dans  le 
rent  la  proie  «les  ilammes  ;  c'est  fort.  On  trouve  à  Elisabetgrad  un 
pourquoi  il  est  impossible  de  fixer  grand  hôpital ,  des  magasins  et  5 
an  josie  comment  elle  s'est  gou-  églises,  dont  une  bâtie  par  le  prin<« 
vernée  depuis,  et  quand  elle/ est  ce  Potemkin  pour  les  Séparîstes 
rentrée  sous  Tobéissance des  souve-  ou  Hascolnikis  ,  qui  forment  la 
rains  russes»  On  sait  aussi  que  les  majeure  partie  de  la  population 
Taures  de  Crimée  lui  ont  fait  de  cette  ville» 
beaaconp  de  tort  par  les  incursions  Elohocï,  {KJtot^û.)  Tiy,  asses 
fréquentes  qu'ils  iaisoient  sur  son  considérable  du  gouverçenient  de 
territoire.  Cette  ville  est  réguliè-  Tobolsk,  district  de  Touroukhansk» 
renient  bâtie;  on  y  trouve  14  l^U^  coule  d'occident  en  orient 
églises  f  et  jusque  8000  habitans  l'espace  de  25ow.,  puis  se  jette 
des  deux  sexes  dont  le  principal  dans  le  Ienisseï.  On  peut ,  par  le 
commerce  consiste  en  blé  ,  le  ter^  mojea  de  cette-  rivière  et  d'une 
roirdela  ville  et  de  tout  le  district  antre  nommée  Vokby  passer  du 
étattt«ittgulièrement  fertile.  11  y  a  Ienisseï  dans  l'Ob» 
près  de  la  ville  une  usine  de  fer  et  EtoVKA  ,  (  ËAOdrca.  )  CVst  I3 
ttoe  fabrique  de  safon»  plus  grande  de  toutes  les  rivière^ 

Ei.£VF£Ajfi  ,     (  Ejieê(pepiji*  )    q»*  »e  jettent  dans  le  fleuve  Cam. 
C'estprobablementrUequ'ou  nom-    tchatka  ,  sur  la  presqi^'ile  du  mé^ 
me  aujourd  hui  Olechki.  Elle 'est   me  nom;  les  naturels  du  pays  l^^ 
située  ^  l'embouchure  même  du   nomment  K.o-otche.  Elle  est  navi 
Daepr.  Les  Grecs  y  avoient  bâti    gable  presque  josqu  à  sa  source 
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Le  peuple  qui  habite  sar  ses  bordi  qui  y  TSennêiit  annuellement  d'As^  k 
^passoit  pour  le  plus  guerrier  et  le  trakhan  ,  sur  mille  bateaux,  ne 
plus  courageux  de  toute  la  près-  prennent  que  lea  plus  gros  ,  tant 
qii*île;  il  a  voit  pris  le  nom  de  la  ils  sont  embarrassés  du  nombre. 
ri?ière  pj^ur  se  distiligtier  d<^  Co*  1/Emba  et  rapide  ,  ^on  fond  va- 
riais et  des  Camtchadals,  erse  seux^  et  ses  bords  sont  fertiles.  On 
nommoit    Co-olcb-«y«  n'y  trouve  pas  d'babitations.  Les 

Elton  01/ tLToiîSKOÏE  02ER0  ,  Kirguiss  -  C.aïssaks    de    la    petite 

(EJimoHCKoe  osepo.)  Ce  lac  salé,  borde  campent  sur  sfi  rive  gauche, 

l'un  des  plus  considérables  de  la  «*  ^^^  soumis  k  la  Russie. 

Russie ,  se  trouve  dans  le  gourer-  J^mbakh  ,  {Eju6ajcb.)  riv.   du 

nement  de  Saratof ,  h  265  W.  sud-  e«?^-  deRiga.  Les  tsthoniens  l  ap- 

est  de  cette  w'Me.  Le  sel  se  forme  à  P^Hent  Emma  -  Jougui ,    ce   aui 

sa  superficie  en  beau  crisul ,  sou-  ▼«'««  ^^^  Ruisseau  -  Mère,  et  les 

vent  d  une  demi-ai^Àine  d'épais-  »«»^»  Amogja.  (  royez  ce  dernier 

seur  et   semblable  à  des  glaçons,  ^^O*                             >         •     j 

On  le  dépose  dans  des  magasins  *.mewka,(E>i«kkû.)  p.  rir.  da 

sur  le  Votai ,  et  de  U  on  le  trans-  «««^-  <*«  Vitebsk.  Elle  sort  du  lac 

porte ,    par  ce  fleuve ,   à  Nijui  -  Emcneu ,  dans  le  district  de  Ne- 

Kovgorod  et  ensuite  plus  loitJ.  v«}  î  •*  •<;  ]^^^  dan»  celui  de  Ne- 

-      >r           c-             /  ▼«!  »  dans  le  même  district. 

Elvé   ou   Eibe  ,    (  E^ee  h^h  Eulia,  (  Ejujim,  )  p.  riv.  du 

p5..}riT.  du  gouv.de  Riga,  dis-  de  Novogorod:    EHc  coule 

trict  de  Derpt,  q«i  prend  sa  sour-  J„^  ZaïtaoraTt  Ctestzj  ,  sUtions 

ce  sans  le  lac  Âllévé,  et  qui  s  é-  ^e  poste  sur  le  cheniin\fe  Moscou 

tant  grossi  de  plusieurs  petites  rw  i»  p5tersbourg,etrei«ianiuablepar 

Tières  qu  elle  reçoit  dans  son  ht  ,  j^       ^  ^^^     pèche  quelque- 

trarerse,  la  grande  roule  dePé-  foj^            1   .      .^  ir           1      ^ 

lersbourg ,'  et  ja  se  jeter  dans  un  ^^„^    /^^      )   rir.  du  gouv. 

petit  Uc  nommé  Ken.  Elle  ressort  d'Arkhangeh  district  de  Rbolmo- 

1  "^iJ^^^f.?"*?^*'*  '"'  ^"^""^  P"-,  remarquable  par  la  grande 

le  nom    d  Oullilaski  >  pour  tom-  Quantité  de\ois  de  construction 

ber  40  w.  plu*  loin  dans  l  Embakh.  1^^  ^^oît  sur  ses  bords. 

Ce  qu  il  y  a  de  singulier ,  c  est  que  ^  EnotaÉvsk  ,  (  EKomaestKh.  ) 

ce  ruisseau  change  de  nom  près-  p^  ^^^  j^  g^^^^.  d'Astrakhan  ,  et 

que  à  chaque  TiUàge  qu  il  traverse,  chef-lieu  d  un  district.  Elle  est  bàr 

Emba  ,  (Ejuôu.)  C  est  un  fleure  tie  sur  le  bord  très-élevé  d'un  bras 

Considérable   qui  a  sa  source  dans  du  Volga  ,  qui  a  donné  son  nom  à 

les  montagnes  nommées  Mogoul-  la  ville.  Enotaévsk  est  sons  le  47** 

char  ,  an  *  delk  du  step  des  Kir-  3i'  de  lat.  sept  et  le64<'45'  delong. 

gniss  -  Caissaks.    Il    traverse  ces  orient.  G'étôit  originairement  un 

ateps  en  coulant  sud-ouest ,  et  se-  fort  construit  en  174  '9  pour  maîn- 

pare  cette  contrée  d*avec  le  gon-  tenir  les  Calmouks  dans  l'obéis- 

vernement  d'OrenboUi^  ;  puis  se  sance  ,  et  pour  les  habituer   a  un 

|ctte  dans  la  mer  Caspienne.  Son  genre  de  vie  plus  sédentaire.  C'est 

cours  est  à-peu-près  d%6oo  w.  Les  même  la  raison  pour   laquelle  on 

eaux  de  l^Emba  ,  dans    sa   partie  y  avoit  bâti  un  palais  pour  le  Rhan 

supérieure ,  sont   mauvaises  y    et  Dondouk-Dachi ,  qui  le  conside- 

on  y  trouve  peu  de  poissons  ;  vers  rant  comme  une  prison  ,  s'en  est 

son  embouchure ,   au  contraire  ,  trouvé  très-offensé  ,  et  n'a  jamais 

elles  sont  bonnes  et  le  poisson  y  voulu  l'habiter.  Le  fort  existe  en- 

abonde  )  an  point  que  les  pécheurs  core  actuellement.  C'eit  unearré 
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pftr&ity  flanqué  dé  4  bastionsi  toa«  àè  Toula  ^^et  sous  le  54^  1 3'  dé  lat. 
tes  ses  tbnitîcatioas  soat  de  sMe  ,  sept,  et  le  56^  5'  de  long,  orient, 
psr  conséquent  très-peu-  solides.  EasMEYSKf  E  Ooar  ,  {Epejueû* 
Ou  y  entrelient  une  garnison^  il  ckIc  eopbi)  C*est  une  petite  chai- 
renterme  en  outre  la  maison  du  ne  de  montagnes  qui  se  troure 
osuBmandant ,  û-^Tant  palais  du  dans  le  step  entre  Tlrtich  et  l'Ou- 
Khan,  une  église  ,  des  casernes  et  rail;  elle  a  5o  w.  en  longueur,,  sur 
quelques  magasins.  Leê  bourgeois  6  à  7  de  largeur.  Ses  montagnes 
▼ivent  dans  le  faubourg,  et  sont  au  sont  très^hautes  et  couver  les  de 
UMibre  de  5oo  ,  tant  bommes  que  superbes  forêts ,  dans  lesquelles  on 
fenunea.  JLes  euT irons  de  la  TÏlle  troure  nne  grande  variété  d^ani-* 
ne  produisent  presque  rien  ,  le  maux  sauvages.  Les  Kirguisadela 
terrain  n^ëtant  partout  qu'un  sa-  borde  mojenne  campent  dans  cet 
ble  dn  et  mouvant  ;  ce  qui  rend    endroit. 

le»  séjour  de  la  ville  très-incom«  ërsmcha  y  Œpejuvua,)  p«  rlv. 
mode,  car  au  moindre  vent,  il  s'^  du  gouv.  de  Tambow  ^  district 
lève  des  tourbillons  de  poussière  d'Elatom.  Elle  est  remarquable  par 
qnî  obligent  à  fermer  les  yeux  ,  et  des  usines  ^e  ier  très-considérables, 
empêchent  quelqueibis  la  respira-  bâties  sur  ses  bords  ,  à  25  w.  de  la 
tion;  d'un  autre  côté ,  lorsque  le  ville  de  Cadom  ,  dans  lesquelles  il 
temps  est  calme,  des  nuées  de  oou-  se  fabrique  jusqu  ji  5,ooo  pouds 
sins  et  de  mosquites  deviennent  de  fer  par  an^  Ces  usines  appar- 
encore  plus  insupporMtbles  que  la  tiennent  à  un  particulier, 
poussière.  On  est  obligé  alors  de  Erquém  ,  i^Ep^ejub*)  riv.  du 
mettre  un  voile  qu  on  ne  quitte  gouv.  de  Riga  ,  district  de  Yalk. 
pas  même  en  dormant.  Quelque^  Elle  a  sa  source  dans  un  lac  maré- 
bordes  de  Calmouks  campent  hi-  cageux  ,  près  d*un  vieux  cbàteau 
ver  et  été  autour  de  la  ville  ;  ils  y  nommé  Lrmess  ,  qu'elle  entoure  ; 
entretiennent  une  espèce  d'abon-  puis  se  réunissant  un  peu  plus  loin 
dbnce  par  le  produit  de  leurs  trou-**  avec  ia  Stinté  ,  elle  se  jette  dans  la 
peanx.  Au  reste  >  toutes    les  cbo-   Zeddé. 

^ses  nécessaires  à  la  vie  s'apportent  ErziaNa  ,  (£pjAKa*)  C'est  une 
d'Astrakhan,  dont  Lnotaévsk  n'est  des  deux  races  du  peuple  Mor- 
éloignée  que  de  157  w»  duan  ;  Tautrc    s^appelle  Makcban. 

£^T£R  ,  (EHm  tpd.)  colonie  alle^  Quoique  leur  langage  diffère  béau- 
mande  établie  en  1763  dans  le  coup,  ik  se  comprennent cepen- 
gouy.  d'Astrakhan  ,  sur  le  Volga,  dant ,  et  depuis  l'introduction  du 
Elle  est  composée  de  ^o  familles  christianisme  ,  ik  commencent  à 
luthériennes.  se    mêler  ensemble ,   conservant 

£t»iFHAN8,  (Enu(paHb.)  Ville  néanmoins  chacun  leurs  usages 
du  gouv.  de  Toula  ,  et  chef-lieu  particuliers  et  une  diiïérence  dans 
d'un  district.  Elle  est  bâtie  à  Tem-  leur  costume  {T^oyes  Morduans). 
bonchure  de  la  Télouska  dans  le  Esaoulofskaïa  stanitsa  , 
Don  ,  qui  dans  cet  endroit  n'est  {Eca^AoecKa/i  cmaHUv^a.)  bourg 
pas  navigable  ,  k  cause  du  peu  de    des  Cosaques ,  sur  la  rive  droite 

Îrofondeur  de  ses  eaux.  Cette  vil-  du  Don,  entre  les  bourgs 'de  Tsim-* 
ia  été  fondée  en  1679.  Elle  étoit  liansk  au-dessous  ,  et  celui  de  Co- 
entourée  d'un  mur  de  bois  qui  bylinsk  au-dessus, 
tombe  en  ruine ,  et  de  9  tours  qui  Esai^KRTAt ,  xEcnwKphiJub.  ) 
n^existent  plus.  On  y  compte  ancienne  Crimée,  en  russe  Staroi» 
actuellement  1700  habitans  des  Krym.  CVst  une  petite  et  chétivo 
deux  sexes.  Epipbane  est  à  5o  ir.   ville  de  k  presqu'île  de  Crimée; 
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elle  est  bâtîe  au  pied  de  la  mon-,  a  denx  différend  dialectes  :  celui  * 

ta^^ae  nommée    Aguermjch,  et  a  de  Derpt  et  celui  de  Keral  ;  on  ne 

proi>ablemeut  été    ie  Cimmérium  parle  le  premier  que  dans  le  dis- 

des  anciens.   Les  restes  peu  consi'-  trict  de  Derpt  et  aux  environs ,  le 

dérailles    et    presque    totalement  second  se  parle  dans  tous  les  au- 

détruils  de  cette  ville  n^oi'frent  plus  très  cantons.  L68  b'sthoni^ns  sont 

que  les  ruines  d  un  bain  lurc  ,  de  bardis  ,    dissimulés  ,   vindicatifs  | 

deux  moi>quëes,  d'une  église  grec-  sans  compassion,  mais,  par  osten-- 

que  y  et  le  vieux  '  palais  i\xis  Kbaus  tation  ,  iaisaut  du  bien  aux  pau-* 

qui  ont  jadis  résidé  en  ée  lieu  \  et  yres  \    ils  sont  moqueurs  ,  très- 

ce  pala.5  peu  grand  est  encore  as-  enclins  à  l'ivrognerie  ,  paresseux 

sez  bien  conservé.   L'évéque  russe  et  mal-propres.  Leurs  habitations 

qui  y  avoit  eusa  résidence*  jusqu'en  sont  petites  ,  enlumées  ,  et  ils  s  y 

)8do  ,  a  une  maison  neuve.  Cette  entassent  péle-méleavec  leurs  bre- 

ville  au treiois  si  peuplée  ,  et  située  bis  ^  leurs  cocbons  et  leurs  pou^ 

dans    nue  i.{^s  pius   fertiles  con-  les.  Presque  toujours  la  porte  de 

trees  dupais,  reprend  de  l' ex is-  leur  butte  leur  sert  delenétreet 

tcuce  par  itiè  Arméniens  auxquels  de  cheminée  pour  faire  sortir  b 

ou  vient  delà  concéder,  avec  i'2oo  fumée.  Le  costume  des   hommes 

desialiues  (  ou  arpeus  )    de  terre,  est  presque  celui  des  femmes;  aassi 

On    a  cliangé  ^on  ancien  nom  en  le  mari  porte  le  surtout  de  sa  fem« 

celui  de  Levcopol ,  cependant  Tan-  me ,  et  cette  dernière  celufde  son 

cicn  prévaut  toujours  dans  le  pays,  mari  indistinctement.  L'hiver  ils 

lis»THONX£  ,  (  EcmjiAK,/^iji.  )  Le  en  mettent  deux  Tun  sur  raotre, 

nom  de  ce  ilucLé  s* écrit  Ehatlartdy  et  une  pelisse  de  peau  de  mouton 

en    latin  £j//ij  et  jE^thonia,  he^  par-dessus.  Les  ièmmes  portent , 

ijcttouieus  nomment  celte  contrée  comme  celles  des  Morduans  ,  des 

Iggaum-^eniUiC. 'iout»on  territoi-  monnoies  et  toutes  sortes  deba- 

re  cal  compris  acluellemeni  dans  bioles  de  métal  sur  le  cou  et  sur 

le  gouv.  de  he\al.   Voyez  KevaL  la  tête  ;  et  en  général ,  les  £stbo- 

puur  tout  ce  qui  regarde  la  partie  uieus  ressemblent  beaucoup  à  es 

géographique  ;  quant  à  Tbistoire  de  peuple  par  leurs  inclinations  mora- 

cepci\d,  ciàC  c&t    la    même    que  les,  leurs  habitudes  et  le  goût  qu'ils 

couc    ile  LtvouiO,  ainsi  voyez  de  ont  pour  l'agriculture,  1  éducation 

même  ce  ûi* ru icr  article.  des  abeilles  et  la  chasse;  comme 

i:'5TiiuM£i%â  ,    (  EcniM.  }   Les  eux  ,  ils  rassemblent,  sous  lespèce 

Esllâouicus  Labiieut  pour  la  plu-  de  vestibule  qui  se  trouve  à  l'en- 

part  dans  le  gouv.  do  HevaL  Ils  trée  de  Idur  maison  ,  des  herbes 

occu|)ou;  les  districts  de  Derpt ,  de  sèches  ;    ils  laissent  long  -U;mps 

F<diui ,  icrnau  et  Arensbourg  ;  il  fermenter  leur  pâte  ,  construisent 

sV'U    trouve   de  même  une  partie  le  poêle   toujours  dans  le  coin  de 

dans  cciui  de  Valk.  Us  ont  la  mè-  la  maison  ,  et  tournent  la  porte 

me  online  que  les  1  inuois  ,  com-  vers  l'orient.  LiOs  listhoniens  ai* 

me  on  ie   >uit  par  ie  rapport  dvs  ment  la  musique;  leur  instrument 

deux  langues  qui  ne.  diuerentpaS  par  excellence  est  la  corneniusf. 

plus  eutr  files  que  le  suédois   et  Ils  sont  très-superstitieux,  croient 

le  Uauois.   Ce  peuple  est  le  même  à  la  magie  ,  et  admettent  rexisteu* 

que  celui  qui  »e  trouve  dans  les  ce  d'esprits   intermédiaires  et  lU' 

chroniques  ru6>es  sous  le  nom  de  connus,  auxquels  ils  offrent  dii- 

Tchoudy.  lu  6uut  communément  férentes  bagatelles  ,  comme  de  pe- 

velus  de  brun  ,  comme,  les  Letto-  tits  morceaux  de  cire  ,  de  la  laine* 

uUiU6  ic  botil  de  ^Vii,  Leur  ungue  des  monuoics    qu'ils  mettcut   au 
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pied  de  quelque  arbre  ou  dans  dos  Etorpou  ,  (Emonny,)  C'est  la 

grofteâ,  sur  uoe  pierre  ou  auprès  19"   àcs  ik»s  Conrills;  elle  est  à 

d'no  ruîs>seau.   l^s  filles  ncpor-  3o  w,  de  celle  d'Ouroupa,  File    a 

tent  rien  sur  la  tète  ,  et  altacbent  5oo  w.  de  long  et  autant  de  large* 

lears  cheveux    au   niojren    d'une  Ktorpou  est  remplie  de  montagnes, 

Ireise  ou  d'un  simple  ruban.  Ils  parmi  lesquelles  se  trouvent  beau- 

ioBt  en  général  petits  ,  les  femroeè  coup  de  volcans  éteints,  et  un  Ters 

lortOQt  Les  Esthonieus,  comme  le  nord  qui  fume  sans  interruption. 

kl  Lettoniens  j  sont  serfs  ,  et  ils  Ses  vallées  sont  fertiles  et  arrosées 

spparlienaent  à  leurs  seigneurs ,  de    rivières    pois5onneus(»s   et  de 

^al  peuvent  exercer  sur  eux  toute  ruisseaux  limpides.   Toute  espèce 

wrle  de   pouvoir  ;  mais   ils  n'ont  de  blé  y  réussiroit    bien  ;     on  j 

plus  le  droit  de  les  punir  dé  mort,  trouve  assez  de  bois,  et  vers  le 

urce  qne  la  noblesse  a  cessé  d'e-  midi,  en    commençant  depuis    le 

lercer  la  juridiction    criminelle,  milieu  de  Tile^  les  forets  sont  très- 

EftijôS)  à    la  diète  de  Riga,  )a  grandes  et  contiennent  beauconp 

Bobifsse  a  amélioré  la  condition  de    bois  de  construction  ;  en    un 

des  paysans,  et  sons  le  règne  de  ,mot ,     partout  la  végétation    est 

TEmpéreur  actuel ,  on  leur  a  ac-  très  -  ricbe   et    très  -  variée.   On 

cordé  quelques  privilèges  ,  et  on  y  trouve  aussi  des  ours  noirs  ,  des 

a  filé  invariablement    les  droits  zobls  et  des  renards  ;  la  mer  {ette 

respectifs  du  paysan  et  de  soq  sei->  souvent  sur  ses  bords  des  baleines, 

gsear  réciproquement;  ce  qui  a  oui  compensent  le  rnanque  total 

kaacoup  allège  leur  sort,  La  reli*  ues  autres  animaux  marins  autour 

{ion  dominante  est  la  luthérienne  de  cette  île.  I^es  bords  d'Ftorpon 

érangélique.  sont  remplis  de  caps  et  de  golfes  ; 

Eterbvskaia  STANlTZA,(£;m««  ces     dcruicrs    forment    plusieurs 

p«cxaA    cfnaHuu,a*)    bourg  des  ports  assez  sûrs.  Enfin ,  l'île  pour* 

Cosaques  du  Don,  sqr  la  rive  di-oi-  roit  devenir  un    séjonr    ap^réable 

te  de  la  Medveditsa  ,  entre  TAr-  pour  une   cinquantaine^  de   mille 

tcbadinskoï ,  dont  il  est  &  60  w. ,  nabitans  ,  et  suHiroit    h  leurs  be- 

ao-dessas  ,  et  VQrlovskoï,  à  18  w»,  soins.  On  y  compte  actuellenicnt 

lu-dessous.  Sçs  babitans  sont  agri*  120  babitans  mâles ,  de  ceux  qu'on 

colteors ,  et  élèvent  beaucoup  de  appelle  Courills  velus  ^  et  169  fcm- 

kstianx.  On  trouve  des  ours  en  mes. 

paad  nombre  dans  les  forêts  voi-  ëupatoris^    {  Eenamopiji*  } 

slnes.  C*est  une  des  villes  les  plus  im- 
£uotJLSKAifA^CR£PosT,^£mKyA3«  portantes    de  la  Crimée  ^    sous  la 

cxoA'.  HD^nQcmh,)  ou  torteresse  domination  des  Tatares.  Les  Rus* 

dïtkoulsk  elle  a  été  bâtie  en  1738,  ses  la  nommoient  Cozlow  ,  et  les 

dans  le  gouv.   d'Orenbourg ,   sur  Turcs  Guizlevé.  On  lui  a  rendu 

iclac  liléoul,  ce  qui  veutdire  eu  son     anoien     nom     d'Eupatorie, 

^^^!^  Lac  du  chien.   Elle  se  trou-  de   Mitbridaie  Eupator  ,     roi    de 

ve  sar  la  grande  route  de  Tcbilia-  Pont,  sous  le  règne  duquel  elle  a 

linsk  3i  Troi'ts ,  presque  à  égale  été  bâtie^  Elle  est  située  sur  la 
distance  de  V  une  et  de  l'autre,  et    c6te  occidentale  delà  presqu'ile  , 

à  600  w.  d'Orcnbourg.  On  y  en-  et  sur  un  goliè  de  la  mer  Noi- 
tvetient  une  garnison  de  5jo  Co-  re ,  qui  lui  Ibrme  une  baie  avec 
^nes,  sous  le  commandement  de  un  petit  port,  si  peu  profond, 
W  propre  isaojul  ou  second  chef,  qu'il  ne  peut  recevoir  que  des 
Oo  trouve  à  Eikoulsk  nue  église    barques,    ce   qui  nempêcbe  pas 

<tt  environ  J^o  maisons»  qu 'il  ue   sV  fusse  nn  bon  com- 
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meroe.  Eupatorie  est  sons  le  45^  Elle  jontt  in  prlvilëge  d*aa  port 

j4'  delatit.  sept,  et  le  3i°  i5'  d«  franc,  et  jusqu'à  ce  moment  près- 

long,  orient*  ,  à  62  wers.  de  Sjm-  que  tout  le  commerce  de  la  pre^ 

phéropoL  Klle  a  été  entourée  de  qu'île  y  est  concentré.  On  y  a  établi 

taurs ,  et  c  est  la  première  ville  de  une  quarantaine  pour  tons  les  bâ«- 

la/  presqu'île  dont  les  Ta  tares  se  timens    qui  Tiennent  du  Levant  ^ 

sont  emparés  lors  de  leur  invasion  et  on  y  compte  encore  près  de  Booo 

dans  le  pays.  Elle  étoit  très-iioris-  babiuns,  la  plupart  Ta  tares.  H  se 

sant  à  cause  du  commerce  coasidé-  trouve  parmi  eux  quelques  GrecSy 

rable  qu'y  iaîsoient  les  Turcs  et  des  Arméniens,  et  des  J  uifs  Garai* 

les  habitans  des  rives  du  Danube ,  mes.  On  y  voit  encore  20  Kbans 

qui  descendoient  ce  fleuve  sur  des  pour  les  marchandises ,  avec  des 

barques  avec  lesquelles  ils  venoient  maisons  de  café  ,  plusieurs  mos« 

commercer  à  Cozlow  ;  cette  ville  quées ,  dont  une  est  fort  belle ,  et 

ëtoit  beaucoup  plus  peuplée  qu-  ne  le  eède  presque  pas  à  la  grande 

elle   ne  Test  maintenant,  à  cause  mosquée  de  Théodosie.  Un  gqind 

des  guerres  que  les  Russes  ont  fait  inconvénient   de    cette   ville ,  est 

dans  ce  pa^s.    C'est  là  que  .les  qu'elle  manque  absolument  d'eau; 

▼aisseaux  d  Anatolie ,  de  Romélie  le  peu  de  puits  qu^on  y  a  creusés 

et     de    Constantiuople    venoient  n'ont  produit  qu  une  eau  saumAtre 

échanger  le  ris ,  le  café ,  les  étoffes  et  salée  qui  n'est  pas  potable  ;  on 

de  soie  ,  les  fruits  secs ,    et  d'an^  est  obligé  de  TaUer  cherdher  à  trois 

très  marchandises  •  contre  du  blé  w.  hors  de  la  ville ,  ou  de  l'acbe» 

et  des  esclaves  que  les  Nogaisorien*  ter  des  Bohémiens  qui  l'apportent 

taux  y  amenoient  pour  cela.  Les  dans  des  outres  à  dos  d'ânes.  Le 

marchands   russes    y  apportoient  gouvernement  pour roit  cependant 

aussi  en  temps  de  paix  leurs  mar-  facilement ,  et  à  trcs-.peu  de  frais, 

chandises.  La  rade  y  est  peu  sÀre  ,  remédier  à  cela,  en  réparant  d'an- 

ouverte  de  tout  côte  ;  c'est  pour-  ciens  aqueducs  qui  existent  encore 

quoi,  en  hiver  ,  les  vaisseaux  cher-  et  dont  les  tuyaux  ne  sont  brisés 

chent  un  abri  dans  quelques  autres  que  dans  très-peu  d'endroits  :  et 

ports.  Elle  fut  prise  par  (es  Russes  serolt  le  plus  srand  bienfait  qu'il 

en  1736  sans  aucune  résistance  de  pourroit  accorder  à  cette  villf ,  On 

la  part  des  Ta  tares  ,  dont  la  sar^  trouve  à  3o  w.  d'Eupatorie ,  vers 

nison  l'abandonna  ;  mais  elle  leur  le  sud  ,  et  près  de  la  mer ,  deux 

tnt  bientôt  vendue.  En  1771 ,  les  lacs  salins,    d'oik  l'on    tire    une 

Busses  s'en  rendirent  maîtres  une  quantité  prodigieuse  de  sel  qui  s'y 

seconde  fois ,  et  enfin  elle  passa ,  forme  pendant  les  mois  dVte. 

avec  tonte  la  Crimée  sous  la  do-  evlaPWA  ,  (JS.^a^«a.)  p.  Hv. 

uunation  de  la  Russie,  eu   1783.  j^             deSiwbirsk,  district  de 

Eupatorie  a  beaucoup  souffert  de  Sarapsk;  elle  se  jette  dans  la  Roud- 

toutes  ces  différentes  guerres.  On  ^^-^      '             ' 

voit  encore  cà  et  là  quelques  restes  *                                 .    ,    .  1^ 

de  murs  et*  de  tours  de  maisons  Evoeny  ,   {EeoeHU*  ) ^^\^ 

rasées  ,  et  des  mosquées  ,  ces  res-  ^m  que  IcsToungouss  '^f^^^^^ 

tes  témoignent  son  ancienne  splen-  eux-mêmes.  (Voyez  TouNOOUSS.; 

deur.  (la  translation  dans  d'autres  EvsT  ,  (Eecmh.)  riy.  asses  con- 

endroits  des  Grecs  et  des  Armé-  sidérable  de  la  Livonie.  Elle  a  s« 

niens  qui  rbabiioient ,  en  a  aussi  source  danslegouv.  deRîgft)^^ 

considérablement  diminué  lapo-  trictdeVenden,  danslelacdeLaU-» - 

pulation  )  malgré  cela  ,  c'est  en-  ban ,  et  va  se  jeter  dans  ^*  P^^^î 

core  une  yiUo  asAes  considérable,  sur  sa  rive  droite ,  dans  le  di^tric 


^ftigi.AiipriDtem|lé9  qitanJléft  caUtticnés  et  kf  fochei^s  qui  Mut 

eiai  sont  hautes  ,  on  fait   flotter  aa  fend. 

des  radeaax  de  boîsde  chaufTage  EcoutchK  i  (£jyc5*  )  rir*  da 

inrcptle  rivière;    et    elle  sef*)it  goor.    de    ïcberaigow,     sur  la- 

B&iigabltf  eu  tout  temps  /  mus  tea  quelle  est  bâtie  la  TiLie  de  Conolop. 
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FaiÉjÈ  ,  (  (J)antcJtit'  )   p.  ï^îv-  «ait   pas    IVpc^ue    précise  de    sa 

dagouv.  de  Coarsk  ,  district    de  iondatioa  ,  mais  elle  doit  être  fort 

Fatêje*    elle  a  pi*ès   de  3  w.   de  ancienne  ^  car  l'histoire  nous  ap- 

tours,  et  se  î«*tte  dans  FOusoja  ,  prend  qu'en  i2»9,   les    àileoiands 

dsns  la  ville  de  son  nom.  aidés  des  Livonicns  et  des  Lettes 

Fatéjb,    ((pam«iK5.)    ▼.  du  voulttrenl  Tassiéger,  et  la  prirent 

JottT.  de  Côursk  ,  et  chef-lieu  d'un  eflectiyemcnt  en  i2io«  En  1 12  j^^  ils 

fliitriet;  elle  est  située  sous  le  52^  la  mirknt  dans  un  état  de  déiènse 

W  de  lati  sept,  et  le  54°  ^8'  de  respectable ,  ce  qiii  eu-agea  beau- 

deloog.  orient.,  sur  Une  hauteur  coiip  d'Allemancfs  à  venir  s  j   éla- 

M conauentdedenx  petites  riv4>  la  blir.  Cecbâleau  a  toujours  été  la 

Faléje  et  l'Ods^ia  ,    à  4S  w.    de  résidence  des  comtours  ou  baillis 

Coarsk*  On  y  compte  700  habiuns  de  Tordre,  pai*mi  lesquels  plusieurs 

«les  deux  sei.es.  Les  environs  de  parvinrent    ensuite    k  la   grande 

«le  petite   tille  «ont  charmant,  matlrise,  tels  que  Conrad  yietiiig.' 

On  j  sème  en  pleir  champ  quau-  hoff,  Guillaume  de  Firstenberg  , 

tité  de  melons  d^eau.  et  Gotgard  Kelller.  En   148a,  le 

Feu?*,   ((J)e^;mH5.)  P-  fleuve  château   de  Fellin  fut  pris   parle 

«Jttgouv.  de  Riga:  il  a  sa  source  grand -duc    Ivart  -  Vassilievitch  , 

dans  le  lac  de  Viru  -  Ervé  ,  et  fee  et  en  i56o  ,  il  le  fut  encore   par  le 

j«lte  dans  le  golfe  de  Riga-  ï*ar  Ivan  -  Vassilievitch,  il  arriva 

FKLLiif     l0eJUiuHb.)  Ville  du  k  celle  occasion  un  incendie  si  ter- 

goaV*deBiga,  district  de Pernau.  rible  dans  la  ville,  qu'il  resta  à 

Ukest  située  sous  le  58^22'  de  lat*  peine  5  maisons  ,  mais  le  château 

«epl.  et  le  AS^  16'  de  long,  orient.,  dans  lequel  le  grand  -  maître  Fir- 

»ur  k  bord  sept,  du  fleuve  Fellin  sienbcrg    s'étoit   renfermé   ne    se 

«itti  ion  non  loin  de  là  du  lac  Virti-  rendit  qu'uo  mois  après.  Le  grand- 

Iné.  Elle  est  k^i  w.  de  Riga.  maUre  fut  fait  prisonnier  et  ou  voyé 

a  n'est  attiourd'hui  qu'une  chétive  à    Moscou.  Depuis  celte  époque, 

petite  ville  qui  n  a  qu  unesoixan-  Fellin  resta  22  ans  sous  la  puissan- 

tainede  maisons,   et  une   seule  ce  des  Russes  ;  eusuite,  cette  ville 

^li»e;  l'ancien  château  est  détruit,  passa  alternativement  au  pouvoir 

•ûtten  toit  que  lea^rttines.  Ou  ne  des  Polonois  et  des  Suédois  j  et 
TOM.      I.  ^3 
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pendant  leaiëge  qu  en  ikitolent  les  poor  conTerlir  les  Finkndois  à  J« 

premiers  en   1602  ,  le  feu  prit  à  religion  chrétienne  ;  ctccstÀeet-- 

nn  magasin  à  poudre  qai  fîtsau-  te  occasion  que  rëyéqoe  d^Upsal, 

ter    tout    le    château;    depuis  ce  H<«ri,  lut  assassiné   en   ii58  et 

temps  il  est  resté  entièrement  riû-  mis  au  nombre  dés  martyrs.  C'est 

né.  le  même  qui  aroit  fait  bâtir  à  Rce- 

FicHER  ,    (  Q)umeph*  )  colonie  dœmceki ,  dès  ii56  ,  la  première 

allemande  dans  le  gouv.  de  Saratof;  église  cathédrale  en  Finlande ,  la- 

elle  consiste  en  70  familles  luthé-  quelle  lut  dans  la  suite  transférée 

riennes.  à  Abo>  Les  premiers  promoteurs 

Finlande,   (Golfe  de).  (  0ufi.  de  la  doctrine  de  Luther  dans  ce 

CKOÛ  3aJiuôh>)    il  appartient  à  la  pays,  lurent  Martin  Skytte  et  Pier- 

mer  l^allique  ,  il  a  400  w.  de  long  re    Serkalax.  La  partie  dernière-* 

d'occident  en   orient,  et   loo  w.  ment  réunie  à  la  Russie  a  58,oeo 

de  large  du  midi  au  nord.  ^Voyez  milles  carrés  de  superficie;  die  est 

Mer  BAtTiQUE.)  habitée  par  un  peuple  courageux. 


Finlande  ,  (  ^uiui^K^i^  )  Ce  fort  et  laborieux  ,  dont  on  porte  le 
pays  ,  dont  une  partie  étoR  déjà  nombre  à  65o,ooo.  Elle  est  parts- 
soun^ise  à  la  Russie  ,  et  assurée  à  gée  en  y  prov.  ou  grands  cantonS| 
cette    puissance  par  les   paix    de  qui  sont  i»  celle  de  Finlande  pro« 
NysUdt,    Abo  et    Véréla  ,    rient  prement  dite  ,  ou  d'At») ,  dont  kf 
d  être  entièrement  réuni  à  cet  emr  principaux     endroits    sont   ^ibo  p 
pire,  sous  le  règne  deTEmpereur  Nyslad  Tamerfqrs  et  Biomeborg '^ 
Alexandre  1*'.  Les  armées  russes  q^  de  Bothnie  orientale  bu  d*0»* 
en  ayant  fait  la  conquête  y  ce  sou-  tro  -  Bothnie,  dont  les  principales 
▼erain  fit  déclarer  au  mois  de  mars  TÎUes  sont  Uféa  ,    Vasa  ,  CaHM\ 
de  Tannée  1808  ,  à  toutes  les  puis-  3^  celle  de  Savolaks  qui  entoure  le 
sauces  de  FFurope  ,  qu'il  réunis-  lac  de  Saîma  ,  elle  est  remplie  de 
soit  à  jamais  la  Finlande  à  ses  au<-  marais  et  de  lacs  ,  et  ne  contient 
f  res  états.  Celte  déclaration  fut  cou-  aucun  endroit  considérable,  limoins 
solidée    Tannée   suivante  par     la.  qu'on  ne  veuille  compter  INischlot, 
paix  de  Frédériksham»  L'origine  et  depuis  long-  temps  séparé ,  appar- 
ia signification  de  son  nom  est  in-  tenant  à  la  Russie,  Lovisa  et  Aoer- 
oertaine  :   quelques  -  uns  pensent  lors  ,  netits  forts  près  du  Romea;  * 
qu'il  vient  de   Vénédes  [Venden)  4®,  celle    de  Tavastland ,  qui  est 
qui  ont  habité  les  deux  rives  du  la   plus  fertile  ,  dont  Tendroit  le 
golfe  de  Finlande  ;  d'autres  1ère-  plus  considérable  est  Tavasthons; 
gardent    comme  dérivé  des  mots  â^  le  Kimengoerd  ^   peti;  cantoD 
gothiques  Jin  e^Jen  qui  signifient  voisin  du  Knmen  ^  et  faisant   nne 
terrain  marécageux  y  marais  y  dont  petite  partie  delà  Carélie;  6®  la 
îly  a  grande  quantité  dans  ce  pays,  province    de  Nylland    qui  est   la 
sans    compter    différentia    autres  plus  commerçante ,  on  y  troute 
opinions.    En  langue  finlandoise ,  Helsingfors  ,  Sveahorg  et  Bdfgo; 
cette  province  est  appelée  Suomi  p  enfin  7^  Tile  d^Alland  ou  Oaland  f 
Suomenma  et  Suomen^ Saarl.  Elle  qui  n'a  pas  de  ville  et  dont  le  prin- 
est  située  à  Torient  de  la  Suède,  cipal  endroit  est  Ca^telholm.  Une 
dans  renfoncement  où  les  goltes  de  très  -  petite  partf^  de  la  Finlande  , 
Bothnie  et  de  Finlande  se  séparent»  en  raison  de  sgn  étendue  ,  est  oll- 
J^Finbnde  avoit  autrefois  ses  rois  tivée  etjpeutTêtre;  il  semble  one 
particuliers  ;  elle  a  aujourd'hui   le  la  nature  même  a  voulu  la  rendre 
titre  de  grand  *  duché.  On  se  don-  inaccessible     aux  enuc^mis  :  pap-   . 
na  beaucoup  de  peine  au  i2<*  siècle  tout  des  t*ochers  qui  délendent  ses 
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bordb  y  desiâos ,  des  marais  et  des 
ibféts  impraotîcables  remplissent 
foa  territoire.  Malgré  cela  y  la 
Bossie  Ta  soooiîseen  très-pewde 
temps ,  et  on  peut  la  considérer 
comme  lacquisîtioi.^  la  plus  précîeii- 
se  qa  elle  ait  &ite  depuis  le  règne 
immortel  de  Pierre  -  le  -  Grand. 
On  troare  en  Finlande  de  grandes 
feréts  de  pins  ,  au  moyen  desquel- 
les les  habitans  fournissent  à  la' 
▼iOe  de  Stockholm  une  Quantité 
considérable  de  bots  et  de  cnarbon, 
et  aux  autres  pajs  étrangers  des 
poutres  et  des  planches.  Le  gibier  et 
M  poisson  s'y  trouvent  en  abondan- 
ce. Les  pêcheries  àfi  perles  de  Fin- 
lande ont  fourni  des  perles  très  - 
précieuses.  On  y  tronre  des  mines 
de  eoiTre  ,  de  fer  et  de  plomb»  4La 
partie  depuis  long  -  temps  acquise 
à  la  Russie  est  toute  comprise  dans 
le  goor.  de  Vibourg.  Nous  ren-* 
TOTons  à  cet  article  pour  tout  ce  qui 
kooncerne, 

Fiirifais  ,  (0uHbi.)  ou  Finlan- 
dois.  Us  se  nomment  eux-mêmes 
Suome  oa  Suomaiecneu.  Fiune  et 
Feimen  sont  une  traduction  got* 
bique  du  nom  propre  de  ce  peuple» 
Les  Russes  appellent  les  Fiulan- 
dois  TchoukhontzYs.  Us  habitent  la 
presque  totalité  de  la  Finlande,  le 
gouY,  de  Pétersbourg  ^  et  on  en 
trouve  mém^  une  petite  partie  dans 
celui  de  NoTogorod,  du  c6 té  de  Yal- 
dai.  Ut  sont  presque  tous  de  lareli- 

£  on  luthérienne.  Les  Finnois,  dont 
plupart  des  peuples  du  nord  pro- 
viennent ,  sont  eux-mêmes  origi- 
naires d'Asie*  Le  tenfps  de  leur  émi- 
gration d'orient  en  occident  est 
inconnu.  On  voit  encore  une  si 
gnuide  ressemblance  entre  les  Per* 
miens ,  les  Lapons  et  eux  ,  qu*on 
M  peut  pas  balancer  de  les  consî- 
^mr  Comme  le  même  peuple ,  et 
il  e«t  probable  qu'ils  ne  se  sont  se- 
psrés  des  Lapons,  et  fîtes  dans 
àe$  demeures  stables  qu'au  Xlll« 
siècle,  après  Tintroduction  par- 
tBÎeax  du  christianisme.  On  trou-  - 


ÏIN 


^187 


Te  de  méine  beaucoup  de  monta- 
gnes et  de  lacs  en  Finlande  qui  por* 
tout  des  noms  Lapons.  D'ailleurs, 
on  voit  par  un  règlement  donné 
en  1 335  par  le  roi  de  Suède,  Smét, 
que  les  Finnois  d'alors  étoient  un 
peuple  errant  comme  eux  ,  possé- 
dant des  troupeaux  de  pennes  ,  et 
s'occapant  uniquement  de  pêche  . 
et  de  chasse.  Le  genre  de  vie  de 
ceux  de  Livonie  et  de  Courlande 
ne  difTéroit  guère  de  celui-là  ,  ils 
avoient  leurs  propres  chefs  ;  mais 
au  commencement  du  Xllf^  siè- 
cle ils  furent  soumis  par  les  Sué- 
dois. Lrs  Finnois  sont  presqne 
toQS/ d'une  taille  movenne.  Us  ha- 
bitent dans  des  villes  et  des  rilla* 
ges,  parlent  une  langue  qui  leur  est 
propre  ,  et  emploient  en  écrivant 
les  caractères  gothiques.  Lis  jouis- 
sent de  plnsieurs  privilèges ,  et  sa 
^uvement  (même  sous  la  domi- 
nation des  Russes)  par  les  lois  de 
Snède^  Il  n'exbte  aucun  corps 
de  noblesse  parmi  eux ,  cepen- 
dant le  paysan  cède  toujours  le  p^ 
au  bourgeois  ou  au  marchand ,  el 
respecte  singulièrement  les  em- 
ployés du  gouvernement.  Ijcuts 
y i lies  ressemblent  beaucoup  k  ton* 
tes  celles  qu'on  trouve  en  Suède* 
Les  paysans  sont  cultivateurs  , 
chasseurs  et  pêcheurs.  Leur  prin- 
cipale industrie  consiste  {1  faire  d^ 
bateaux  ,  des  barques  et  à  distiller 
le  goudron.  Leurs  habitations  sont 

Sresque  toujours  éloignées  les  unes 
es  autres  ;  chaque  maison  est 
isolée.  L'habitation  d'un  paysan 
consiste  en  trois  maisonnettes  j 
dont  l'une  pour  Thirer ,  Tautre 
pour  l'été  ,  et  la  troisième  sert  de 
cuisine.  Elles  sont  réunies  par  une 
cour  dans  laquelle  on  trouve  leurs 
magasins  de  bled ,  le  grenier  k 
foin  ,  les  écuries ,  les  étables ,  la 
grange  et  le  bain..  La  construction 
de  \ons  ces  bâtimens  de  bois  est  1^^ 
même  qu'en  Russie,  mais  ils  sa^ 
conforment  pour  l'économie  et  ]% 
manière  aux  'coutumes  suédiMses^ 
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La  rigueur  da  clino^t  et  U  «l^rilité  et  rbirer  iU  se  préservent  do  froi4 
de  la  terre  dans  plusieurs  cantons^  avec  des  pelisses  de  peaux  de  mou^ 
sont  cause  que  couvent  le  blé  map-  ton  ou  d'autres  Iburrnres,  Les  kxnrr 
que  chez  eux  ^  alors  ils  cherchent  mes  s'habillent  en  hirer  à<-peu-* 
à  T  suppléer  ,  pour  se  préserver  près  comme  les  hommes  j  elles 
de  la  faim  ,  en  mettant  de  Técar-  portent  des  culottes  et  se  chaus-v  , 
ce  de  sapin  et  des  racine^  de  quel-»  sent  comme  eux.  Elles  se  parent 
qncs  plantes  dans  leur  lii  fine.  Les  beaucoup  en  se  couvrant  la- tète 
Finnois  du  nord  ont  encore  des  d'une  espèce  de  voile ,  et  la  poî-> 
reppes  ^  mais  le&  autres  élèvep(  tripe  et  le  cou  de  grains  de  verre  ^ 
les  animaux  domestiques  ordinai-  de  petite  monnoie ,  et  de  cqrau^ 
res  parmi  les  paysans  russes.  Leur  sur  leurs  habits  qui  sopt  presque 
bétail  est  fort,  mai?  d'une  très^pe-  toujours  d'une  toile  de  coutil  ou 
tiic  taille.  Les  femmes  parmi  eux  d*une  toile  bleue  çt  sans  manches* 
sont  li^borieuscs  et  bonnes  mena-   Elles  portent  une  espèce  de  dalma-r 

Î\hrea  ;  elles  font  di|  gros  drap  et   tique    qu  elles  brodent  ricbemeat 
a  grosse  toile  pour  s*habiUer  y  et  par-devant  et  par-derrière  ,  et  la 
souvent  les  teignit  elles-mêmes,    fixent  autour  du  corps  avec  une 
Ce  pepple  en  général  ipauge  beau<*  bande  de  cuir  ou  de  drap  ,    qui 
coup,    aussi    font-ils    ordinaire-  fait  deux  fois  le  tour  de  la  taille  et 
poent  cinq  repas  par  jour.  Ils  sppt  se  noue  sur  le  côté  ;  les.  bords  en 
singulièrement    passionnés    pour  sont    aussi    brodés    et  garnis  de 
Te^u-de-vie  de  grains  distillée.  Le  grains  de  rerre  ,  ou  d*autres  omc« 
costume  des  habitans  des  villes  ne  mens   semblables;    elles    portent 
diffère  eu  rien  de  ccli^i  des  Sué-   de  grosses  boucles  d'oreilles.  Les 
dois  j  les  paysans  même  de  la  Fin-  riches  s'habillent  en  soie ,  brodent 
lande  ont  imité  en  cela  ceux  de  la   richement  tout  le  devant  de  leur 
8ùède.  lis  laissent  cependant  croi-  robe,  et  ornent  leur  dalmatique 
tre  leur  barbe  ,  portent  de  larges  de  petits  morceaux  d'élain  qu  eU 
culottes  et  s'enveloppent  la  jambe  les  arrangent  en  différens  dessins 
d'une  bande  de  gros    drap.  Leur  sur  la  poitrine  ou  sur  le  dos;  plu- 
chaussure  consiste  dans  une    es-  sieurs  espèces  de  rubans  passés  à 
pèce  de  souliers  faits  avec  ^es  écor*  travers  Tan neau  de  leurs  boucles 
ces  d'arbres    ou   du    cuir.  Leurs  d'oreilles  ,    leur  pendent  sur  les 
chemises  qu'ils    font  entrer  dans  manches  larges,  cour  tes  etjponplis-^ 
leurs  pantalops  ,  sont  recouvertes  sées  de  |eurs  chemises;  elles  les 
d'un  gilet    ouvert  sur  le  cdté  ou  brodent  fiuisi  en  lame  de  couleur  ; 
par-derrière  ,  ensuite  une  espèce  elles  ont  une  espèce  de  toque  à  la— 
de  casaqpin  par-dessus  ;  ils  boa-  quelle  çlles  tixept  un  voile  qui  des-*, 
tonnent  le  tout,   mais  plus  son-  cend  par-derriere  ,  et  passant  sous 
vent  ils  le  ferment  avec  un  çeintu-  le  ceinturon  de  drap  retombe  jus- 
roji  de  cuir.  Jls  portfnt  les  çhe-  qu'au  mollet;  elles  ont encr>rc  une 
veux  plats  et  longs  ,  ne  les  tressent  large  bande  de  cuir  Jirodé  ,  éga- 
ni  attachent  jfimais ,  4e  couvrent  lement  attaché  à  la  toque  ,  et  qui 
d'un  large  chapeau  ou  d'un  bon-  passant  sptis  le  voile ^^  00 uvi*e  leurs 
net.  Ils  portent  presque  toujours  cheveux  par-derrière,  A  l'époque 
un  couteau  attaché  à  leur  ceintu-  de  leur  mariage  ,  les.  jeunes  pro- 
ron,  et  fort  souvent  les  clefs  du  mér  mises  sqnt  obligées  de  donner  s 
nage  et  le  briqnet  y  sont  joints,   chacun    des   convives  un  présent 
Leurs  habits  sput  ordinairement  qui  consiste  en  trois    ou  quatnp 
faits  de  drap  ;  Tété  ils  en  portent  archines  de  toile  j,  et  une  paire  de 
quelquefois    de  cuir  et  do  toile  |   bas  ;  à  son  tour ,  le  convive  doit 
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fnr^e^^hamp  loi  rendre  son  prr«  eiiz-iueines  ainsi  ;  les  Tchérëmit 

teut  en  argent  j  ce  qui  ne  laisse  les  appellent  Kourmari  (  hommes 

pasil'êtretrès-ODëreux  aux  parens^  de  montagnes);  ils  habitent  le  mé- 

car  l'argent  reste  k  la.  fille*  Les  me  pa js  que  les  précédens.  8°.  Lf  s 

Fionpis  vivent  asses  long- temps»  Afa/Y/c^a^  ou  Mardviny  sur  les  bords 

On  en  voit  même  qui  parviennent  de  TOca  et  du  Volga  dans  les  gouv, 

à  nue  grande  vieillesse,  l^es  maia-  de  Nijegorod  de  Tambow,  Penza^ 

dies  auxquelles    ib  sont  le  plus  Cazan  et  Qrenbonrg  \  ils  se  don- 

lajfu  dans  leurs  villages  ,  sont  le  nent  le  nom  de  Mokchad  ,  au  sin« 

loorbnt,  l'bjdropisie ,  lemalca-  gulier ,  d'une  rivière  quiserëu" 

dnc  y  pins  particulièrement  rhipo^  mt  à  TOca  }  ils  formeat  deux  ra- 

coadrie ,  ou  une  espèce  de  Splin  ,  ces   qui  se    distinguent   par  leur 

comme  ia  nomme  les  Anglais  ,  qui  langagier  9».  Les  Permiens  ou  Per^ 

ks  reod  très  -  malheureux,  ils  miaky  ,  comme  on. les  homme  en 

étoient très-attachés  kTidoUtrie,  russe,    et    les  Sirjanes ,    dans  le 

aa  point  que  lorsque  au  milieu  du  gouv.  de  ce  nom  et  une  partie  do 

Ml^stecle,  et  sous  le  règne  d'Lric,  celui  d^Orenboui^*    lo^*.  Les  Os^ 

roide^qède  y  on  ne  put  y  intro-  tiaks,  dans  le  gouv.  de  Tobolsk  ; 

diùre  le  christianisme  qu'en  joi-  ils  ont  reçu  ce  nom  des  Ta  tares 

gaautlalorcek  la  persuasion.  Mal-  qui  les  appellent    ainsi ,    c'est^rà*- 

gréies  soins  d'Ltienne^  et  de  Henri  dire,    hommes  ft^roces  et  sauva-? 

archevêque    d'Upsal,  vers  le  mi-  ges;   ils  se  nomment  eux-mêmes 

liea  du  XYI*    siècle,    ils    em-  Khontiet  Konnijoung^  Kho  ^  si-» 

braisèrent  la  Religion  lulhérienne,  gnifie  ^0/77/7?^  en  leur  langue  ;  les 

avec  toute  la  Suéde  ;  ce  qui  ne  les  Sémoïades  les  appellent  Lahhe^  c-^* 

empêche  pas  d*étre  extrémeo^ent  k-d.  hommes  ,  et  les  Vogouls  leur 

saperstitieiix ,   et  de    garder    des  donnent  le  nom  de  Mansy  qu'iU 

coutumes  et  des  idées  fausses  qui  portent  eux-mêmes.  1 1<>.  Les  ^o- 

lear  sont    venues  par    traditions  ^oi/Z/'/c'Ai  ou 'Vogouls,  dans  le  gouv, 

dès  les  temps  du  culte  de   leurs  4ie  Perm  et  de  celui  de  Tobolsk. 

idoles.  Les  autres  peuples  de  ra^  12°.  Les  Teptiaris  ,  c.»k'd.  peu-- 

fioooise  qui  habitent  en  Russie  ,  pies  qui  ne  payent  point  de  tributj 

^l:  V*.  Les  Lapons^  que  les  Rus*  ceux-là  descendent  des  Tchérëmis, 

^  appellent  LoparL  2<*.  Les  //or-  des  Tchouvasses  ,  des  Voliaks   et 

^J,  ou   Finlandais   d*[ngrie  :  ils  des  Tatares  qui  tous  ensemble  vin- 

ont  reçu  leur  nom  de  la  riv.  Ijora.  rent  s'établir  dans  les  montagpes 

^^*h^Ësthes  en  Esthonie  et  partie  d'Oral ,  et  principalement  dans  la 

^  la  Livonie  ;  un  Esthe  est  appelé  partie  qui  forme  le  pays  des  Bach-* 

Tckoud  par  les  Russes  ,  Virolain  kirs;  ils  payent  actuellement  uno 

Et  les  Finnois  ,  et  Iggaunis  par  légère  capltation* 

) Lettes.  4».  lies  ,  i^/fj"^^  dans  la  Fridensbero  ,    (  Opu^enc» 

liiTooie.    S®.  Les  Votiaks ,  habi-  Ôepeb.  )   (montagne  de  la  paix), 

^at  les  hors  du  fleuve  Via tka,  dans  Cette  montagne  se  trouve  dans  le 

je  gouvernement  du  même  nom;  gouVf  de\ilna,au9  vpt'\\le  etd&- 

ik  se  donneni  k  eux-mêmes  le  mi  de  Covno  ,    dans  une  forêt  et 

OQQi  dCOudy;  les  Tatares  les  i^om-  sur  les  bords  de  la  Vilia.  On  trou- 

Bient  Ari ,  c'est-»2|-dire ,  peuples  ye  k  son  somn^et  ui|  couvent  de 

l'cs-éloigtiés.  6»,   Les   Tchérémis  vingt-quatre    hermites  de  Vordrfs 

daasle  gouv*  de  Mijégorod  et  de  des  Camaldules,  bâti  en  1674901 

^^n ,  ia  plupart  le  loi|g  du  YqI*  célèbre  par  les  huit  tonnes  d'or 

§*)  jusqu'en    Permie.    j^.    Les  qu'ail  a  co^ té  k  so|^  fondateur  Chri« 

Tchouvaches ,  qui    se   nomment  siophor  Patz  ,  grand  <-  chancelier 
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de  Litliuanie  :    le    marbre  y  est  derikhsliainm    que  fut  stgn^  lar' 

prodigaé^  les  voales  et  la  coupole  paix  de    1809  ,  par  laquelle  toute 

de  Tëglise  sont  ornées  d'es-cellcn-  la  Finlande  est  à  jamais  réunie 'à 

tes  peintures  à  fresque,  et  de  ta<-  Tempire    de    Russie.    Cette  TiUe 

bleaux  originaux,  des  plus  c;rands  fait  un 'assez    bon /commerce  en 

9iaitres.  Le  fondateur  }  est  enter*  bois  de  construction,  planches, 

ré  avec  son  épouse.  potasse  et  goudron.  On  j  importe 

Faiderikbshamm  ,    (  (Ppu^C"  de  l'étrangei*  du  sel ,  du  tabac,  des 

pujcceojuà.)  Friderici  portus  ,  vil-  vins  ,  etc.  Il  s'y  tient  deux  foires 

le  fortifiée  et  port  sur  le  golfe  de  anuuelles.    Le  clergé  russe  relève 

*  Finlande  ,  dans  le  gouvernement  de  larcbevéque  de  Pétt^rsboiirg , 

de  Yibourg  ,  district  de  Cumen.  elles  Lutbénens  j  ont  un  consis-i 

£Ue  est  soM  le  60»  35'  de  lat.  sept,  toire. 

.et  le  44^*  4-^'  de  long,  orient. ,  à  Frcderikhstad,  ((Jï^u^^pz^- 
lio  w.  vers  Toccident  de  Vibourg.  ema/(b.)  ville  du  gouv.  deCoai^- 
On  y  trouve  une  douane  et  une  lande  ,  sur  le  bord  occidental  de  la 
école.  Ç^étoit  Tancienne  Wékélax  Dvina  ,  à  93  w.  de  Mittan.  Oo 
que  les  Russes  brillèrent  en  171:1;  TappcUe  aussi  Nenstœdtcben  ,  et 
parla  paix  deNystad,  en  1721  ,  en  li^ttonien  Jauna-Rybda.  Elle  fat 
cet  endroit  ayant  été  r^ndu  aux  bâtie  par^  le  duc  Frideîricb  ,  et  sa 
Suédois  9  Fridéric  !«' y  bâtit  une  veuve  ta  fît  TebAtir  en  i647*  ^"^7 
ville  à  laquelle  il  donna  son  nom  trouve  une  église  luthérienne.  La 
et  des  privilèges  considérables,  partie  du  Séinigalle ,  &  commen- 
DaQs  la  guerre  suivante  ,  les  Rus-  cer  de  cet  endroit  jijisqu  è  sa  poin« 
ses  prirent  Frideriklisbamm  en  te ,  se  nomme  Oberlandj  pajssQ-* 
1749  le  29  juin  et  il  leur  resta  par  péri#ur. 
la  paii  d*Abo  en  1745.  C'est  à  lr\rt 


G. 


(jT A.DITC4E,  (râ^ucft.)  y.  du gouT.  Gaïvoroke  ,  {raûêopenb*)  P* 

de  Poluva  et  chef-lieu  d'un   dis->  riv.  du  gouv.  d'Ukraine;  eUe  se 

trict  ;  elle  est  située  sons  le  5o<>  23'  jette  dans  la  Yorscla. 

de  lat.  sepL  et  le  Si»  42' de  lone.  Gaiitche',  (fa-iro:*-)  riU**"" 

orient. ,  sur  le  PsioL  Cette  ville  cienne  et  considérable ,  cbef-lic» 

a  été  bâtie  en  1634  par  le  Polonais  d'un    district,  dans  le   gouv.  de 

Jelkowskj.  On  y  trouve  7  églises  Costroma.  £lle  est  bâtie  sur   n^ 

et  près  de.  800  maisons.  Les  habi-  lac  qui  porte  son    nom  ,  et  dans 

tans  font  an  petit  commerce    de  nne.plaine  marécageuse)  ^??;  !^ 

blé ,  de  eire^  oe  ubac  et  de  laine,  bj*  16'  de  lat.  sept,  et  le  6o*  36  ae 
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W.  orient,  à  117  w.deCoAtro-  moires  de  f Académie  des  sciences 

iDâ.  On  y  trouve  an  oonvent  de  de  Suède ,  Jom.  IV  ,  pag.  210  «t 

religienset  et  1 3  églises.  CeUe^TÎUp a  suir. 

i4oQhabilans  des  deux sexos.t;alt-  Gawoale^  ,    (fantoAhi-)  C/ett 

(ebea étéMtiecn  1 1 5a  par  ic grand-  on  ancien  peupte  slavon  qui  vWoit 

duc  George ,    aurnommé    Dnlgo-  au-delh  dn  Duepr  ,  vcra  rembon- 

woky^   par  conséquent  après  la  chiire  du  Koug  ,  et  qu  on  cite  aou^ 

îille  du  même  nom  en  Pologne  ;  vent  dans  les  chroniques  russes, 

poar les  dislingucr  entre  elles    on  GaNOdut  ,  (  r «rteym».  )   C'est 

ippeloit  celle-ci  Gal.lche  en  Mé-  ^^  ^ap  de  la  Finlande  ,  qui  s'âvan- 

rtt,e,  et  l  autre  Galilche  ïcher-  ^^  beaucoup  dnns  la   mer.  Il  est 

'&  ou  eo  Rtass«  rouge  ,    ou  ,ie„^  j^^,  fe      n^,  j^  rin};,r^t\e  ,  à 

Wk  Russie.  Celle  dont  nous  par.  j^e^aroit  presque  où  ce  ^olfe  corn- 

10D9  est  citée  dans  les  chroniques  TO^m^*»     A^  «J;»;;...^  j.  j^* -t.. 

.1.        /  o    1        1   ?"  menc€  ,  ae  manière  a  deveuik*  un 

riuies  a  1  année  i ooo  ;  lors  de  l  m-  t^netn  \rnr%^^f^^  »  v«^*^ri»^ v 

«.•  -  j      'T  »  ^  w  poste  important  pendant  uneetter- 

hT  s  ^  ^r  ^"''''^  '"    '^  maritime,  car  on  peut  ob/erver 

n38,  elle  ua  pas  ete  prise  par    ^e  là  les  mouvemeus  de  Fennemi 

S'V.rwirt'^r.rP'  T"  ^«'»^1«  deuxgolfep,  etjusqUau- 

defut  brûlée.  Galitche  pendant  ^3  de  Biga.  "Cet  endl-oiteit  ce- 

feog-lemps  a  eu  ses  propres  prin-  f^fe^e  par  une  victoire  que  IVmpe- 

^J:.r?i^!  «  T^'"'    '    '  reur  P*ierre-le.Grnnd  ?   rempom 

Î^T5^^  t  m  ^'''n'  l^r^^""    âUr  les  Suédois  leuSjuilleieu   714. 
mort  de  Basile  lit ,  elle  échut  en  .  ^        >  «  ly  i^- 

partage  à  son  filsDmitri,  et  de-       ^^ardoriki  .     (  Vav^opuKiL  ) 

pui«ellena  cessé  d'appartenir  au  ^f?}  *^  ,"^"?  ^  ""«  ^^H^  ^^'  ^  ^'^ 

granddocbé  de  Moscou.  célèbre  chez  les  Russes  dans  Vànti- 

Gautskoê  ozEao>    l^axu^'^  quité.  Elle  a  été  bitie  danslW- 

m^stpo.y  lac  de  Galitche,  dans  d»-oilou8e  trouve  actuellemenl  le 

I  legouT.  de  Costroma  ;  il   a  i5  w.  "^^«"^  Ladoga.  Sou  nom  est  rfarma* 

!  fcfcag  sur  5  de  lafge.  On  y  pèche  *®  ®^  signifie  dans  la  langue  de  ce 

keaocoiip  de  poissons.  peuple  ^ra/^ûTe  piUe.  M.  Tatiscbef, 

\    Gamia  -  Gahleby  ,  {rojuxci  *  **?"*  ^^\ dictionnaire  historioue  - 

Î«pjie5a.)  {Garoiina  antiqua)  pe-  pogi-âphique  ,  noUs  apprend  que 

^le  TiUe  maritime  de  la  Finlande,  *®*   Slaves  s'en  étant  emparés  ,  jr 

«ir  le  golfe  de  Bothnie  et  dans  la  ««l'^'ntdes  sbuvoraias  bien  avant 

CoTince    d'Uléaborg.  Elle   a  été  R",fil^>  wiaî?  les  guerres  fréquente* 

tJe  sous    le  règne  de  Gustave-  î^'i*»  avoient  avec  les  peçples  dur 

L  Ailolphe  dans   une  contrée  agréa-  ^^^^  ^    ou   d'autres    raisons ,  les 

|î>fe  et   fertile,  et  privilégiée  en  obligèrent  à  bâtir  une  autre  ville 

ifeo.  Elle  a  un  bon  port  ;  la  cous-  ^®''*i  *^*  sources  du  Volkhof  k  la* 

faction  des  vaisseaux,  lui  rappor-  quelle  ils  donnèrent  le  même  nom, 

^beaucoup  ,  et  son  commerce  de  ^^  '^  traduisant  seulement  en  sla- 

JoodpoB  est  considérable.  I.es  pay-  ^'^  '->  ^'*  **  nommèrent  donc  Grad^ 

"•w  dé  ces   environs  cuisent  au  ^^/'^'  p  oe  qui ,    comme  Gardo* 

pHnteoips  et  en  automne  du  bel  «  ***^^  >  ^'^^^  ^^^^  grande  çillc.  On 

cemex 
lais  q( 

«Uôi  qa'on    a  versé  quelque  peu  ^^^^^  comme  un  bourg  de  peu  d« 

*î  lait  caillé  dans  la  chaudière  ou  conséquence. 

^ le  clarifie.  1^  manière  de  foire  Qatchine,  (rawrî/H5.)  pet.  vîlte 

*  «el  esi  rapportée  dans  les  Mé^*  du  gouv.  de  Péterslïourg";  c  etoit 
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îine  maison  de  plaisance  balîe   par  de  chevaa3L  de  différentes  race^  f 

le     prince    Grégoire  Orlof^    qui  appartenant  à  la  coaronne. 

aprèd.sanioHîtélé  achetée  par  Tim-  GavAilovskoi,    (  FaopuJtoa^ 

pératrîce  Catherine  II5  et  donnée  cKoii.)  redoute    construite  sur   le 

en  1784  >  avec  toni  le  district  et  Coubane ,  entre  les  forts  Marti n<« 

les  paysans  qbi  en    dépendoient,  tfloV  du  de  Marie  ^  et  le  fort  A  r-^ 

Il  TEmpei^enr  Paul  !•',  alors  grand-  khangueUkoi' ,    dans  le  gouv.    da 

duc.  Elle  est.  à  4^  w.  de  distance  Caucase, 

de  Pétersbonrg.;  les  bâtimens  da  Gazimour,    {Vasujui^ph.)  rWé 

Î valais  sont  grands  et  magnifiques  ,  considérable  dn  goût,   d^lrkoutdk  ^ 

es  jardins  vastes  et  parfaitement  district  de  Nertcbinsk  ;  elle  a    sa 

ordonnés;  les  eaux  son  t  d'une  trans-  source    dans    les  montagnes^    el 

parence  surprenante  ^   on    j  voit  coule  plus  de  260  w.  avant  de  me 

jfartont  le    ioud  ii  1 2  et  20  pieds  jeter  dans  l'Argoun.  On  a  trotiTë 

de  prbfondenr.  Gatchina  est  un  à^s  da^s  sdn  lit  des  mines  d'ai^ent  et 

pins  beaux  palais  impériaux   qui  de  cnivi*e  très-riches  ;  c'est  pour* 

.existent  en  Russie.   Cet  endroit  a  quoi  on  a  bâti  sur  ses  bords  de4 

été  éhigé  et)  ville   par  l'Empereur  forges  et  dés  usines  très-oonsidë- 

Pautloi^,  en  1797*  On  y  compte  râbles^  qiii  portent  le  nom  de  la 

Elus    de   3ooo    babitans  avec  les  t\y,  et  rapportent  beaucoup  à  la 

oUrgs  qui   en  dépendent.  Parmi  couronne, 

les  choses  curieuses  qui  s'y  trou-  Gdow,  (r^otf&O  pet.  ville  da 

vent,    on  doit  remarquer,    dans  gouv.  de  Pétersbonrg  ,  et  chef-liea 

Téglise  russe  de  Malte  ,  un  mor-  aun  district;  elle  est  située  sut 

CiSan  de  la  vi^aie  croix,  la  main  le  boM  oriental  du  lac  Tchondskoë^ 

droite  de  St.  Jean  -  Baptiste  ,  et  ouPeïpouss,  et  sur  la  petite  rîv, 

Timagr  miraculeuse  de  Notre-Da-  Gdovka  ,    qui    s'y  jette ,  sons  le 

me  do  Filerme,  apportée  de  Rhode  58^  43'  de  lat.  septi  et  le  46**  i'  de 

a  Malte  ,  eu  1 523 ,   par  le  grand  -  long.  or. ,  &  216  w^  de  Pétersbonrg* 

maitre  de  l'I sic- Adam.  Tous  ces  Cette  ville  a  été  bâtie  par  lés  Psko« 

objets  furent  emportés ,    après  là  viens,  eu  14249  et  fortîQéea  par 

prise  de  Malte  en  1798  ,  le  i3  juin,  eux  dans  le& années  snivantes.  En 

par  le  gradd-^maître  de  l'ordre  le  1612  elle  fut  prise  par  les  Suédois} 

baron    de    Ilompcch  ;    ils  furent  mais  Tannée  suivante  ocs  troupee 

oiierts   k   VEmpereur    Paul ,  qui  ayant    été    subitement    attaquées 

a  voit  pris  le  titre  de  grand-maître,  par  les  Novogorodiens  ^  elles  fureat 

par  le  i%uite  de  Colovrat  et    les  toutes  taillées  en  pièces.  £n  l6i4^ 

autres  députés  de  Tordre,   à  une  les  Suédois    s>n    étant   empar«*s 

audience  publique  à  Pétérhof ,  en  pour  la  seconde  fois,   ils  Tabaii— 

I799  ,  le  5  août ,  et  déposé  le  12  donnèrent  en  1617.  Gdow  actuel-* 

octobre  de  la  même  année,  par  lement    ne  renferme  rien  de  r^- 

son  ordre  ,  à  l'église  de  Gatchine^  marquable.     On    y  trouve    trois 

hi  Toccasion  des  cérémonies  duma«  ^lises  et  quelques  maisons  asses 

riago  de  Madé  la  grande-^luchesse  diétivea  ,  dont  les  babitans  font 

Hélène  Pavlovna ,  aved  le  prince  un  petit    commerce  des  denrées 

héréditaire  de Meklenbourg-Schvé^  qu'ils  cultivent  dans  les  environs, 

rin.  Gsonoii.  {^p^iiJi^  Ce  roj- 

GavUILOta,     (  raepuAOâaé  )  aume  que    les    Russes   appellenl 

bourg  considérable   du  gouv.    de  Grouzia    et  les    Persans  ôourgi^ 

Vladimir  ,  district  de  Souzdal,  sur  sian  ,  est  Une  des  plus  nouvelles 

les  deux  rives  de  TIrcfaesse.  Ofl  y  acquisitions  de  la  Russie»  Cstheri* 

trouve  un  haras  très^consîdérabfe  ne  il  Tavoit  déclaré  sous  saproteo* 
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fiaiiîinmëdUte;i]iéinelong-temp*  ea  Perse  ^  espérant  arec  le  secours 
afam  elle  ,  les  Uars  el  Pierre  -  de  celte  puissance  pouvoir  reatrer 
k-Graad  ,  s  Violent  Immiscés  à^main  armée  dans  les  étals  de  ses 
dans,  les  afïaires  de  ce  pays,  pères ,  et  s'y  aliermir  sur  le  Irô- 
II  Tient  d'être  organisé  en  gon-  1105  mais  battu  par  les  Ausses  , 
Ternement,  à  TinsUr  des  attires'  aLondouac  par  les  Persans,  il  se 
provinces  de  la  Russie.  Sa  posi-  trouva  trop  heureux  de  proliler 
tion  est  entre  la  mer  Caspienne  du  pardon  que  l'empereur  voulut 
à  rorîcnt  ,  et  la  mer  Noire  à  Toc-  bien  lui  accorder  ,  à  condition 
ddent.  Sur  une  étendue  de  10  qull  suivroit  le  son  de  ses  frères, 
degrés  ,  c.-à-d.  depuis  le  69^  jus-  et  rivroit  tranquille  en  Russie  , 
qu'an  69^  de  long,  orient.,  et  en-  sans  jamais  se  mêler  des  aflaircs 
trelemont  Caucase  et  TArménie  de  la  Géorgie.  11  parut ,  en  1801 
montagneuse,  depuis  le  4o<»  jus-  le  18  janvier,  un  manifeste  de 
qu'au  4^0  de  lat.  sept.  Avant  sa  la  cour  de  Russie ,  par  lequel  on 
soumission  >rolontaire  à  Vempire  déclarpit  la  Géorgie  à  jamais  réu« 
de  Russie,  il  éloit  partagé  eu  5  nie  à  Tempire.  La  même  an- 
prov.  qui  avoient  cbacuue  leur  née  ,  au  mois  de  septembre  *  jin* 
prince  avec  le  litre  de  roi ,  pereur  Alexandre  l«'  ordonna 
dont  4ettx 
thalinîe  et 


soamises 

1rs  trois  antres  vers  Foccident ,  la  thalimie,  ce  sont  ceux  de  Gorii, 
Mîngrélie ,  l'Imirélie  et  le  Gou-  Lorii  et  Oouchet  ^  et  2  en  GaLbé* 
rîel,  ëtoient  sous  la  domination  de  tic  ,  qui  sont  ceux  de  Telaw  :et  de 
lempire  Ottoman.  Ce  nialbeureux  Signakb.  I^a  ville  de  Titlis ,  siar 
pays  dévasté  tantôt  par  les  Persans,  le  Coura  (L'ancien  Cyrus)  ,  est  la 
tantôt  par  les  Turcs  et  les  mou-  capitale  du  gouv  ;  elle  n'est  d*au- 
tagnarda  du  Caucase,  vit  mettre  le  cu/i  district  et  se  compte    à  part. 


mésiutelUgence  de  ses  frères  et  de  que  les  Géorgiens  continuassent 
.ses  fils  ^  qui  ne  purent  jamais  s'ar--  à  se  gouverner  par  leurs  propres 
langer  entr'eux  pour  le  cboix  d*un  lois.  Ils  suivent ,  pour  leur  ié'Ms- 
soccesseur.  ils  se  croyoieut  tous  lation  ,  le  code  de  Yakhtang  ,  un 
tes  droits  égaux  ,  si  non  au  trône,  de  leurs  souverains  ;  mais  ou  a 
ds  moins  au  partage  des  états  du  joint  aux  olïlciers  du  pays  des 
dernier  roi.  Celui-ci  avoit  solli-  Russes  pour  la  partie  executive  , 
jriil^  l'empereur  de  Russie  Paul  l»',  et  le  gouverneur  -  général  a  le 
de  joindre  la  Géorgie  à  ses  vas-  droit  de  concilier  ces  lois  avec  le 
;.1es  ëiata^  il  Tavoit ordonné  par  son  code  pénal  russe ,  et  souvent  à  mi- 
testament  comme  le  sciil  moyen  tiger  les  sentences.  La  religion 
d'assurer  la  paix  à  cette  fertile  et  cbré tienne  fut  apportée  en  Geo r- 
malheurense  contrée.  Ces  princes  gie  sous  le  règne  de  Constantin^ 
voyant  qn  enfin  c'éloit  le  seul  le-^Grand,  par  nue  femme  prison-» 
nioyen  pour  eux  de'  conserver  nière  dans  le  pays,  nommée  Non-^ 
leurs  vies  et  leu^s  propriétés,  sup*  na  ou  sainte  Nonne,  Les  Géorgiens 
plièrent  l'empereur  de  vouloir  supposent  que  ce  fut  vers  l'an  j  14 
bien  les  admettre  au  nombre  de  de  Jésus-Cbrist;  ils  suivent  slri- 
ses.  sttjeU.  Le  seul  pi^nce  Alexan-  ctement  le  rit  grec.  lUrélevoient 
ire  voulut  i^'y  opposer  -  il  s'enfuit  auparavant  du  patriarcbe  de  Cous* 

ToM.    l.   '  24  ' 
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tdiktînople, /easnlte décelai  d^An-  langue  géorgienne   pnre,    il    est 
tioche  ;   mais  vers    le  milieu    du  employé  vdans  les  livres  dVglise  , 
XI*  siècle  ils  établirent  chez  eux  et  dans  quelques  ouvrages  bisto» 
un  vicaire  du  patriarche  y  sous  le  riques  qui  se  trouyent  dans  lepajs; 
nom  de  Catholicos,  Celui  qui  ré-  le  commun  est  la  langue  que  tout 
git  leur  église  dans  ce  moment ,  le  monde   parle  ,   c'est  la  même 
s'appelle  Antoine,  il    est   (ils  de  aue  la  sacrée  pour  le  fond,  mais 
Vavant-demier  roi  Héraclins  ,  et  il  s'y  est  glisse  quantité  de  mots 
membre  du  St.  Synode  en  Russie,  arméniens,  persans  et  tnrcs.  l«e 
On  compte  dans  la  partie  soumî-  principal    neuve    du   pa^s  est  le 
se  à  la  Russie,   qui  est    la  Car-  Cqura  (Cjrus)  ;  il  reçoit  dans  soa 
tlialimieet  la'Cakfaétie,  3ooo  églt-  sein    le    Liagvi ,    la    Déhéda ,    la 
ses  ,  la  plupart  très^pauvres  ;  oel-  Ktzia  ,  TAragvi  ,  le  lori  et  l'Ala— 
les  pourtant  qui  sont  dans  les  vil-  zan.  La  Géorgie  est  un  pays  très- 
les    sont    assez    bien  entretenues,  montagneux.  liC climat  y  est  chaud, 
La  plus  belle  ,  sans  contredit ,  et  mais  sain ,  et  la   terre  excessive- 
la  pins  ancienne,  car  elle  compte  ment  fertile.  Il  abonde  en  bois  de 
900  ^s  depuis  répoaue  de  sa  fon-  chêne  et  de  hêtre  :  le  cliAtaignier, 
dation  jusqn  à  à  nos  purs  ,  est  Té-  le  maronnier  et  le  noyer  y  sont 
glise  de  Mikheti  ,    petite   ville  à  très-communs.    On    y  cultive    la 
]8  w.  de  Tiflis.  C'étoit  Tancienne  yigne  avec  succès.  Le  coton  qui  est 
résidence    des   rois  ,    et  c'est  là  pour  eux  une  branche  de  commer- 
qu'ik  étoient   tous   couronnés  et  ce  considérable,  y  est  d*uncqaa- 
enterrés  ;  ce  n'est  encore  que  dans  Uté  supérieure.  Les  mûriers  y  sont 
cette   église  que  les  archevêques  cultivés  presque  partout  ;  lès  val- 
imposent  les  mains  sur  ch^ux  d'en-  lées  produisent  du  froment,  da 
treuxqui  viennent  d'être  promus^  riz,  du  millet,  de  l'orge,  de  l'a- 
it cette  dignité.  On  compte  6  cou-  voine ,  du  lin  et  du  chanvre  en 
vens  en  Carthalimie  et  5  en  Caihé-  quantité.    \jtB  montagnes  y  con- 
tie  ,  il  s'y  trouve  aussi  deux  coU"*  tiennent    des  mines    très -riches 
yens  de  Grecs,    mais    pas  un  de  d'or  et  d'argent,  d'étain,  dectiî- 
femmes.  Les  Géorgiens  ont  encore  vre  et  de  fer;  on  y  trouve  des  ru- 
deux  couvens  hors  de  leur  pays ,  bis ,  des  cornalines  ,  du  jaspe   et 
Tua  à  Jérusalem  et  Tantre  an  mont  de  beaux  cristaux   de  roche,    da 
Athos.  On  compte  dans  ce  gouv.  marbre  ,  du  porpbire  ,  du  lapis  — 
3o8,ooo  habitans  ,  qui  en  général  lazuli ,  de  l'ambre  noir,  de  Talan 
ont  adopté  le  ge<ire  de  vie  et  les  et  du  charbon  de  terre.  On  élève 
coutumes  des  Persans  leurs  vain-  beaucoup  de  bestiaux  en  Geoi^îe, 
queurs.  Le  quart  de  cette  popula-  et  ses  rivières  sont  très-poisson- 
IMm  sont  des  Arméniens  ;  ce  sont  neuses.  On  évalue  les  revenus  de 
eux  qui  font  tout  le  commerce  du  ce  pays  à  3  millions  de  roubles, 
pays  :  les    Géorgiens ,  tous  guer-  Les    principaux    endroits    de   ce 
riers,   niéprisent    cet  état-  et  ne  gouv.  sont  Tiflîs ,  capit.dupays, 
s^en  occupent  jamais.  On  y  trouve  sur  le  Coura  ;  Gori ,  sur  rembôn- 
aussi  des  Juifs  qui  sont  courtiers,  chure  de  la  Medjouda  qui  se  jette 
usuriers  ,  etc.  Depuis  1625  on  y  dans  le   Coura  :    Ananour ,     sur 
trouve  des  missionnaires  de  l'égli-  l'Aragvé;  Télaw  ,  Signag  ,  etc. 
se  romaine ,  ee  sont  des  Théatîns,  Georgiefsk,  (  reoptiescnh.) 
mais  ils  y  font  bien  peu  de  prose-  ville  fortifiée  du  gouv.  du  Caucase, 
ly tes.  La  langue  géorgienne  se  di-  située    sur    hn  rive  septentrionale 
vise  en  2  dialectes  ^  le  dialecte  sa-  du  Fodconmok,  ou  petite  Coiuns, 
cré  et  le  commun  :  le  sacré  est  la  â  8  w.  de  rendroit  où  elle  se-rén- 
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DÎI  à  la  grande  Coaou ,  61  li  tient  un  grand  marclië. 
3094  £> de  Moscou.  Celle  ibrleres-  GjaTT  ,  (rMiamb.)  r'iT.  qui  a  sa 
le  fut  coastruîte  en  177 1  ;  eu  1785  «ouroe  dans  le  gou? •  de  S^molensk, 
eOederint  chef-lieu  a' us  dîalrict,  et  qui  coule  ensuite  dans  celui  de 
ft  appartint  tantôt  an  gour.  d^As-  T^er,  où  elle  se  jette  dans  la  Ya- 
trakhan  ,  tantôt  k  celui  du  Cau*  souxa.  Au  printemps  |  lorsque  ses 
case  ;  enfin,  en  iBoti,  TEmpereur  eaux  sont  fort  hautes  y  des  barques 
ordonna  que  le  siège  du  gouv.  de  chargées  de  fer  y  de  chanvre  et 
rette  province  y  fut  transporté  9  snrtoul  de  blé  ,  parteiit  de  la  ville 
et  depuis  ce  lemps  Qeorgiefsk  est  de  Gjatsk ,  se  rendent  par  cette 
devenue  la  capitale  et  la  résidence  rivière  et  la  Yazouza  dans  le  \  ol- 
du  -général  en  chef  coinoiandant  ga ,  cl*ou  elles  vont  les  unes^  k  Pé- 
dans  ces  contrées.  On  y  trouve  2  tersbourg  ;  les  autres  descendent 
églises  ,  dont  Tune  dt^  la  religion  le  llcuve  plus  loin  ,  et  font  le  coin* 
grecque  ,  et  l'autre  arménienne  ,  meroe  des  provinces  qu^il  l>aigne 
5oo  maisons  ,    6  hôpilauL  9   une   vers  TOrient.  < 

pharmacie  ,  des  casernes  et  des  Gladkoï  ,  (rjia/^KOu.)  11  J  a 
magasins  de  blé  et  de  sel.  Le  mi-  deux  bourgs  fortiîiés  des  Cosaques 
liuire  excepté,  la  plus  grande  par-  Grëbenskié  qui  portent  oe  nom. 
lie  des  iiahltans  sont  des  Cosaques  Ils  sont  tous  les  deux  dans  le 
du  Volga.  On  y  tr<uv»  aussi  quel*  gouv.  du  Caucase  ,  district  de  Kiz» 
ques  marcbands  russes  et  armé-  uir  ,  sur  le  Térek  ^  pour  les  distin*- 
niens.  guer  entre  eux  ,  on  nomme  l'ui^ 

Gjatsk  ,  (r^iamcKh.)  ville  du  le  vieux  ,  lautre  le  nouveau ,  en 
gouT.  dehmolensk,  etchef-Keu  russe  Starb^Gladkoï  ^  et  Noyo^ 
d'un  district^  Elle  est  située  sous    Gladkoï, 

IcSS^So'  délai,  sept,  et  le  Ô20  57'  GiA^iSi^  Cr.*apuc5.)  C'est  le 
de  long,  orient*  ^  k  33^  w.  de  Smo^  non^  d'une  colonie  allemande  dans 
leosk  ,  sur  les  deux  bords  de  la  le  gour;  de  Saratof ,  et  k  90  w.  au« 
Gjatt.  Pierre-le-Grand  y  a  trans-  dessus  de  cette  ville  sur  fe  Volga  ; 
porté  beaucoup  de  riches  mar-  on jr  compte  plus  ^6  familles, 
chauds  de  Mojaisk ,  Véréa  ,  Bo-  Glazounofskai'a  -  STAïf itza  , 
roTsk  et  la  peupla  par  des  colonies  (^JLa3^H06CK€Ui  cmanui^a.)  C'est 
qu'il ameua  des  provinces  voisines,  un  bourg  des  Cosaques  du  Don  ^ 
Cette  ville  iait  un  commerce  cou-  bâti  sur  les  deux  rives  de  la  Med<* 
sidërable  de  fer  ,  de  chauvre  et  de  véditza  ,  et  au  ipilicu  d*uDe  forêt 
blé,  qu*on  y  apporte  des  provin-  très<répaisse,  de  manière  que  les 
'  ces  méridionales  en  hiver  ,  sur  des  maisons  des  habitans  sont  séparées 
traîneaux ,  et  en  été  par  le  moyeu  par  les  arbres  de  la  forêt.  Ce 
de  l'Oca  ,  de  rOugra  et  de  la  Yo«  Lourç  est  entièren^ent  inondé  peu* 
ria;  d'ici  elles  sont  embarquées  dant le  printemps. j^  etlesbabitans 
pour  Pétershourg  par  la  Gjatt ,  en  sortent  alors  po^r  se  réfugier 
Vazouza  et  le  Volga.  Ce  commerce  dans  des  fermes  assez  éloignées  de 
est  d*autant  plus  avantageux  k  la  la  rivière  ,  qu'ils  possèdent ,  eioil 
ville  de  Gjatsk  ,  qu'étant  entourée  ils  passent  une  partie  de  l  éié^ 
de  forêts,  toutes  les  barques  né-  Gl Aïoyv  ^  (F Jiasodb.)  feUrittei 
cessaires  aux  tran^poris  de  ces  du  gouy.  de  ViatLa,  et  chcMieu 
marchandises  se  construisent  dans  d'un  district  depuis  1781  ;  elle  est 
la  ville  même.  On  y  trouve  3  égli-  sous  le  58^  4'  '^^  ^^^^  ^^P^-  ®^  ^^ 
•es,  quelques  fabriques  de  toiles  69^  55' de  )ong.  orient.,  et  k  a  14 
et  i3oo  habltans  des  de  a  x  sexes  ;  w.  de  Viatka.  On  y  trouve  une 
tous  les  ans .   le  8  juillet,   il  s'y    seule  église  et  très-peu  d'hdbitans. 
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Glebow  ,  (r.^e6oed.)  U  J  ftToît  se  jette  dans  le  Donels  sur  sa  rire 

ancien  ne  ment  ane  TÎUe  cle  ce  nom  gauche. 

en  Russie;  elle étoU située  sur  le  GKixoncHKA  ,    (  ^HUJl^tuKa.  ) 

chemin  de  Gorodoc  à  Novgorod.  colonie  allemande  du  gouv.  de  Sa*- 

Glin^k  >  (r-»wKC/c5)  pet.  ville  ratof,  àio5w.   de  cette  ville  ,  sur 

dugouv.  de  Poltava  ^  district  de  rilailia.  On  y  compte  96  familles. 

Komëne  ,  située  sous  le  5o^  36'  Il  j  a  aussi  une  pet.  riv,  de  ce  nom 

dclat.  sept,  etle  5iP  t5'  de  long,  dans  le  gonv.  de  Toula  ^  près  de 

orient,  sur  la  riv.  droite  de  la  Sou-  la  ville  de  Bohoroditsk. 

la  ;  elle  a  été  fondée  en  1 623  par  ^^^^^                         ^^  '  ^;^^  j„ 

le  Polonois  V.chnevctski.    On    y  ^^^.  ^^  Smolensk ,  sur  le  coa- 

prouve  trois  églises,  4l„^^^  ^^  X^nneWe  avec  la  Casplia 

GtouBOKOÉ,  crjiy^OKO*  ) (lacs).  ^  j^^^^^  1^  ^^jiig  j^  Porëtchie. 
Il  y  en  a  deux  de  ce  nom,  qui  veut 

dire  en  russe ;[7ro/b77//:  le  premier  Gololobovka  ,  (  roAOJioôoa^ 

se  trouve  dans  le  gouv.  de  Moscou,  ««  )   colonie  allemande  du  gouT. 

district  de  Rousa  ,  et  donne  nais-  deSaralof,  sur  un  petit  ruisseau 

sance  à  la  petite  rivière  nommée  ^^  ^^^^  ^^^  q"i  »«  i«'^  <^»«»  ^^ 
Istritza;  le  second  est  dans  le  gouv.  Caramyche.  On  compte  io5  fa- 
de Tver  ,  district  de  Bejctsk.  Ils  milles  luthériennes  dans  ce  bourg 
ont  l'un  etlantre  unegrandc  élen-  4"^  ^^^  *  66  w.  de  Saratof. 
due  et  sont  profonds  et  poisson-  Goloubinsraïa  -  stamtza  9 
nénx.    .                                           ^  (ro,fri6uncKaJi''rmanuiia.)  bourg" 

Glottkhow  ,    (rAt^x-oêh.)  ville  des  Cosaques  du  Don  ,  silué  sur 

du  gouv.  de  Tchernigow  ,  01  chef-  ce  fleuve;  on    n'y  ti'otive  qu*unc 

lieu  d*un  district.  Elle  est  située  seule  église  ;  ses  kabilans  sont  tous 

sous  le  5 1^  40'  ^^"  ^^  ^^*  ^^P**  cultivateurs. 

€tle3a  de  long,  orient  *  à  173  w.  Goltzovka  ,  (ToJLv,oôKa.)  rir. 

de    Tchernigow,    sur  la  Jesman  qui  coule  dans  le  Caintchatka  et 

qui  se  jette  dans  le  Seym  ;    elle  se  jette    dans  la     l'otchaia  -  réka 

comprend  un  millier  de  maisons  ,  (grande  rivière).  Il  y  a  dans  le  gouv, 

et  a  4  fauboui^s  qui  en  conlicn-  de  Tobolsk  y  à  1 5  w.  de  la  mon- 

nent  eneore  davantage.  On  y  trou-  tagne  nommée  Zméefskdïa ,    une 

▼e  5  églises  et  deux  couvens  dont  mine  de  cuivre  très-riche  qui  por— 

un  de  religieuses.  On  ignore  Té-  te  ce  même  nom. 

poc^ue    précise    de  sa  fondation,  Gorbatow,  frop^am^tfS.}  pet. 

mais  on  voit  par  les  chroniques  ville  du  gouv.  de  Nijni  ;  elle  est 

russes  quelle  fîit  prise   en  11 53  sons  le  55^58'  de  la  t.  sept,  et  le 

par  les  Polovtzis  venus  au  secours  60^  5o'  de  long,  orient. ,  Sur  la 

du  grand-duc  Héorgui  ou  George  rive  droite  de  FOca,  à  70  w.  de 

Tladimirovitch  !f.  Cette  ville  de-  Nijni-Novgorod.  CVtoit  un  village 

vint ,  après  la  ruine  de  Balouri-  a^sez  peu  considérable  qu''on  a  érî<- 

ne,    la    résidence  des  hetmans  ;  gc  en  ville  et  en  cbcf-lien  de  di- 

cmsùite,  pendant  quelque  temps ,  strict    en     1779*    On    y    compte 

celle    des  gouverneurs  -  généraux  actuellement  600  habitans  des  deux 

de  la  petite  Russie  ,  et  le  siège  du  sexes  ,  qui  sont  presqne  tous  cul<- 

oollége  de  régence;  actuellement  tivatenrs,  quelques-uns  cependant- 

elle  n'est  plus  que  cheMieu    du  sont  cordiers,  et  d'autres  font  des 

district  de  son  nom.  filets  de  pécheui^. 

GniLITî&a,  (  rHUJiui^cu  )pct«  GoRENKA,  (rop«HK a.)  pet.  riv. 
riv.  qui  coule  dans  le  gouv.  dX'k*  du  gonv.  de  Simhjrsk ,  à  t'emlMiu- 
r^înc,  district  de  Tchougoutef  ;  elle   cbure  de  laquelle  ,  dans  la  Soura, 
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le  trovToli  la  cî-derant  petite  Tîlle  le  5i«  4^'  de  lat.  sept  et  le  49®  3o' 

de  CotîaLof.  de  long.  or.  ^  à  5ô  w.  de  Tchernî- 

GoaoDETSs  ,    ou    GoRODOK  ,  gow,  torlapet.  rÎT.  Gorodniaqoi 

(Topo^enKà  HjiH  r opoAOKb,)  pet.  se  jette  dans  la  Desna.On  j  troaye 

ville dagoay.  de. Vitebsk  et  chef-  3  églises   et  près  de    Sooo  habi«> 

lîead^oa  district,  elle  est  située  tans  des  deiix  %ei.e%. 

sons  le  55^  20'  de  la L  sep L   et  le  GoROKHOVAÏA-VicitiRA. ,  (Fo» 

l^  de  long»  orient,  sur  le  lac  de  pojcoeaji  ^'Bumepa,)  On  nomme 

Nestchedra  ,  et  sar  les  deux  rives  ainsi  une  cascade  très-considéra- 

dela  Gorodnia  qui  en  découle.  On  Lie  sur  FAngara.  ,  -dans  legonv, 

T  trouve  une  église  de  Grecs-Unis,  d'Irkoutsk  j   elle  s'étend  à  une  de» 

et  une  école  de  Juifs.  Les  hahi tans  mi-verste.              , 

sont  pour  la  plupart  des  Juifs  :  on  GoROKHOVÉTZ  ,  (ropoûroaeifi:) 

en  compte  1000  des  deux  uei^es  et  Ville  du  goût,    de  Vladimir,  et 

5oo  chrétiens.  clief-lieu  d*un  district ,  sar  la  rive 

GoaoDETZ,   (Popo/^e'^h.)  C'est  droite  de  la  Cliaïma  ,  et  fciSjw. 

Tancicn  nom  de  plusieurs  villes ,  de  Vladimir  ;    elle  se  trouve  sous 

comme  p.  ex.  de  Cassimof,    de  le  56»  ij'delat.  sept»  et  le  6o<>  5' 

Joorief  -  Povolski  ,    de    Béjetsk  de  long,  orient.  On  ignoA^  l'épo- 

[Voyej^ces  articles).    Il  j  avoit  que  précise  de  sa  fondation  ,   mais 

aussi  une  ville  de  ce  nom  dans  la  on  Toit  par  des  restes  de  fortifie^ 

principauté  de  Kiow,  sur  Tem-  tiens  en  terre  qu'elle  a  diS  être  bà^ 

bouchure  de  TOsetr  dans  la  Dé-  iie  au  haut  de  la  montagne  ,  tandis 

sna  ,  c^estdans  cette  rille  que  le  qu'elle  est  actuellement  presqu'au 

grand-cluc  de  Riow  ,  larosiav  et  pied  et  sur  le  bord  même  de  la 

son  frère  Mstislar  de  Tmoutara-  ririère  ;  elle  est  entourée  de  forêts^ 

kan^  partagèrent  entre  eux  la  Rus-  on  j  trouve  un  couvent  de  moines 

sie  jusqu'au  Dnepr.  Cette  ville  fut  et  3  églises,  une  fabrique  de  toile 

deux  fois  ruinée  par  les  Polovtzis^  et  5  tannerÎQf.  Ijcshabitans  sont  au 

k  seconde  fois  en  ri52;  elle  é toit  nombre  de  i5oo  en  comptant  les 

aussi  le  siège  d'un  évéque  jusqu'à  deux  sexes;  les  femmes  y  font  du 

cette  époque,    mais  alors   il  fut  fil  que  l'on  juge  anssi  bon  et  aussi 

transféré  à  Befgorod.  (in  que  celui  qu'on  apporte  delà 

GoRODiSTCHE  ov    Graptjsk  ^  Hollandc. 

{ropo^uw,e  HJiH   rpa^umcKb.)  Gorutchaïa-RETCHKA  ,   ('i'o- 

ville  du  gouT.  de  Pollava  ^  sur  le  pwzaji^pézKa.)    ou    pefite  rUiere 

Dnepr;  elle  est  sons  le  49^  ^'  de  brûlante.   C'est    un  ruisseau    qui 

lat.  sept,  et  le  5o^  4o'  de  long.  or.  ;  coule  dans  le  Camtchatka  ,  et  se 

onnj  trouve  rien  de  remarquable,  jette  dans  TOeésn  orient.;    il  n'a 

GoRODiTCHÉ  ,    (  ropo^nuie.  )  qu'une  toise  de  largeur  à  son  era- 

▼îUe  du  gouT,  de  Penza ,  et  chef»  bouchure  et  Veau  y  est  tiède  ;  on 

'  lien  d'nn  district  ;•  elle  -  est  sous  le  Toit  même  une   végétation   assez 

53^  34' de  lat.  sept,  et  le  ^4**  ^7'  belle  sur  ses  bords;  le  fond  est 

de  long,  'or.,  sur  les  deux  rives  de  tapissé  de  mousse  verte  ;  mais  pins 

la  kitich-Keléïka  ,  qui  la  sépare  haut,  l'eau  devient  plus  chaude, 

en  deux  parties  presque  égales  ,  k  de  manière  qu'aux  sourcesmêmes, 

4^  w.  de  Penca.  On  y  compte  deux  qui  sont  &  3  w.  de  son  embouchu- 

égliscs  ,  24^^  ^^'^on^  9  ^^  ^^^o^^^*  ^^9    ®1^^  ^'^  bouillante,    on  n^'r 

bitansdes  deux,  sexes.  voit   aucune  végétation  ;  du  petit 

GoRODNA  ,  (ropoflHa.)  "viUe  du  plateau  d'où  jaillissent  les  sources, 

gouv.  de  Tchemigow ,  et  chef-lieu  qui  est  aride  et  nud  ^   ainsi  que 

À*an  dislrict  ;  elle  est  située  sous  des  fentes  des  rocher^  voisins.,  on 
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entend  un  brait  .souterrain    pa^  d'un  prince  tatare ,  c»»à«*d.  long- 

reil  à  celui  que   produit  l*eaa  en  temps  avant  que  les  Cosaques  y  tna- 

ëbuliition.  sent  s'établir  sur  le  ûeuve  Jaik  ou 

GoRYN  ,  X  Tophinb,  }  rir.  qui  Ourall ,  dont  ils  ont  pris  le  nom. 

coule  dans  le    gouv.  de  VolLinie  ;  Cette    forteresse   apparteooit    au 

elle  est  remarquable  ,  parce  qu'en  gouv.  d'Astrakhan  ;  ce  u  est  qu'en 

Il  47  on  a    décidé    quelle  servi*  ijSB  qu'elle  a  été  transférée  dans 

roit  de  démarcation  entre  la  prin-  celui  d  Orenbourg.   File  est  sous 

cipauté  de  ILiow  et  la  Kussie  hou-  le  49^39'  1 5" de  lougi  or.  etle  4/^7' 

ge  ou  belle  9  de  manière  qu'en-  de    la  t.  sept.^  à  744  ^*  d'Oren- 

deçà  les    terres    appartiendroient  bourg.  On  n'y  trouve  qu'une  sea- 

aux  princes  de  Kiow  ,  et  au-delà  le  église  et  tout  au  plus  loo  mai- 

k  ceux  de  Vladimir  en  \olbinie.  sous.  La  garnison  consiste  en  un 

^GocrBERLiNSKAÏA     CREPOST  ,  régiment  de  Cosaques  et  Une  oooi- 

(F i^6epjLWicnctAKpiniocnih.)iyeii  pagnie  d*infanterie.  Il  v  R  ^  ^^  w. 

un  fortin  conslruit  dans  les  mon-  d'ici  uue    redouie    qu  on  appelle 

tagnes  du  gouv.  d ' Orenbourg  ,  à  aussi  Gouriefskoï-Redout ,  ou  re- 

quelque  distance  du  fleuve  Oui'aU,  doute  de  Gourief. 

ao  milieu  d'une  vallée  qui  s'étend  Goucinaïa    REKA  ^    (  Tt^cuHoji 

d'un  côté  jusqu'à  la  Samara  et  de  pi/ca  )  ou  rivière  Ains   Oies,   ii  lie 

l'aulre  jusqu'au  fort  de  Kizyi.  Ou  coule  dans  l'île  de  Calgouiéf  qui  se 

n'jr   trouve    qu'une    trentaine  de  trouve  dans  l'Océau  ^Licial ,  etap- 

maisons  habitres  par  les  Cosaques  par  lient  au  gouv.  d'Àrkbitngcl  ;  ice 

qui  y  sont  eu  garnison  \    la  riv.  vaisseaux  n'y  entrent  pas. 

Gonberlia  traver^^  ce   fort  et  lui  GoUSLenka  ,   (Fi^cA^enKa.)  pet. 

donne   son    nom ,     ainsi    qu'aux  riv.     qui  a  sa     source     dans    le 

montagnes    voisines  ,  qui  ne  sont  gouv.  de  Rezan  ,  district  de  l^o- 

proprement  que  des  rochers  nus  riefsk  y  et  qui  après  un  cours  de 

appartenans    aux  monts  Onralls.  i5  w.  entre  dans  le  gouv.  de  LkiosH- 

Ce  ibrt  est  à  202  w.  d'Orenbourg.  cou  ,  ou  elle  se  jette  dans  la  Ner- 

GOUNDOROFSKAÏA     STAMTZA  j     ska. 

(Fi^HAop oé CKOA  cmaHut^a.)  honî^  Gouss,  (Fi^ck.)  C'est   une  rir. 

des  Cosaques  du  Don  ,  sur  la  rive  qui  a  àa  source  dans  le  gouv.  de 

gauche  du  Donctz ,    vis-à-vis  de  Vladimir,  district  de  Soudogda  , 

de  l'embouchure  de  la  Camenka.  et  qui  traversant    ^isuite  le  di»' 

Goi}RiEF-GOROBOK>  rypfrtf0&-  trict    de  Mélenki  ,    coule  sur  la 

sopo^oKb,)    pet.    ville   du    gouv.  frontière  du  gouv.  de Résan,  ou  elle 

d'Orenbourg  ,  située  sur  les  bords  se  jf^tte  dans  le  Colp.   H  y  a  des 

de  rOurall ,  à  lo  w.  'de  la  mer  IbrgQS  magnifiques  sur  les  bords  de 

Caspienne ,     sur  un  marais  salé  cette  rîv.  qui  appartiennent  à  un 

inondé  d'eau  au  printemps  ]Vir  les  particulier  qui  y  emploie  plus  de 

embouchures  de  TOurall  j  ce  qui  900  ouvriers,  on  y  travaille  jus'qu^â 

rend  l'air  très  -  mal    sain  depuis  90^000  pouds  de  fonte, 

cette  saison  jusqu'à  celle  de  l'a  u-  Gr  atche  VSK  aïa  Cr^.post, 

tomne.  Cette  petite  forteresse  est  {FpezeêCKajiKpifnocmh')ceslun 

de  toutes  celles  situées  sur  œfleiiTs  fortin  bâti  depuis  peu  sur  la   rive 

la  plus  régulière  et  la  hiieuxbà-  droite    du  Volga    dans  le    gouT. 

tie.  Elle  est  redevable  de  son  exis-  d'Astrak^jan ,  district  d'Enotaevsk. 

tencc  à  Michel  Gouriéf,  marchand  U  est  habité  pa^  des  Cosaques  du 

russe  ,  qui  par  rapport  à  la  pèche  Volga.  On  y  trouve  une  cinquan- 

en  jeta  les  fondemens  lorsque  Sa-  taine  de  maisons  ton  tes  construites 

ratçhik  éioit  encore  la  résidence  en  osier  et  recouvertes  d'argile  et 
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enittîte blanchies,  œ  qui  leur  don-  Doo  qa!  portent  ce  nom.  On  les 

ne  un  aîr  de  propreté  fort  agréi^-  distingue  cntr'eax  par  les  épithè- 

ble;  la  raison  de  cette  construction  tes  de  vieux^  et  nouveaa.  Ils  sont 

est  le  manque  absolu  de  bois  dans  tous  les  deux  sur  la  rive  droite  du 

cette  contrée,  lise  trouve  une  r»«  Dod. 

"  khersoB  , 

ispol  ,  k  ^o 

-  .,, cette  dernière 

qui   défend    de  ce  côté  ,  les  fron-  ^^^  3^^  j^  rivegancbe  du  Dnestr; 

tières  de  1  incursion  des  Kirguiss.  ^le  nVst  peupléeque  d'Arménieas 

Geetchina  loukA)  {rpezuHu  émigrés  de  Kaouchan^  Beoder  ^ 

jyica.)  ctilonie  allemande  du  gouv.  Ismaïl^  Akermann,  etc.,  elle  con- 

deSaratofy  à  83  w.  de  cette  riile,  tient  J^oo  maisons  et  i5o   boiiti« 

sur  La  Meâvéditsa.  Elle  est  compo-  ques.    Les  habitans  ,    malgré   la 

sée  de  100  familles  luthériennes,  quantité  de  terrain  qui  leur  a  été 

GRIAZA9  {r;*A9a»)  pet.  rtv  du  accordé  pour  la  culture  ,  ne  s*oo* 

gouT.  de  Mobilef  j  elle  se  jette  clans  cunent  que  du  commerce  ;  de  ma* 

le  Dncpr.  niera    qu*une  grande    nartie   de 

GBIZff AÏA  ,   (    rpA^HOA.  )    pet.  ï«»»-»  ^«-^^  r^^^  f "l  ^f'^^î^-    ^ 

pîv.dugouT.  et  du  district  même  ?^"L^«  Gngoriopol  lui  vint  de 

de  Tambow.  Elle  est  remarquable  ^'  Grégoire ,  premier  ap6tre  du 

par  la  quantité  d'alun  qu'en  trou-  Christianisme  en  Arménie. 

?e  dans  ses  bords  ,  et  qn  on  a com-  Griznouchea  ,  {^pu3H^UJLKa.) 

mencé  tout   nouyellement  à  ex-  pet  riv.  dngoov.  deSarataf,  ellese 

ploiter  avec  beacoup  de  succès.  Le  1*^>«  ^*n«  **  «'*^-  nommée  Sôuve- 

Bom    de  cette  petite  riv.  signifie  '**'ne. 

boueuse,  GaoBOVO  ^  polé  |  {TpoSoêO  - 

GaïAZNoVATKA,  (rpA^KOsam-  noJie.)Y^Mt  fortin  construit  en 
ira.)  colonie  allemande  du  gour.  ^"  »  "ans  le  gonr.  de  Perm , 
deSaratof,.  àoow.  de  cette  ville  ,  distnsl  d  Ecathennbourg,  Le  but 
sur  le  bord  élevé'du  Volga.  On  y  ^V*  construction,  pendant  la  ré- 
compte 36  familles  de  la  religion  vol  te  des  Bach  kirs  en  1735  ,  a  éle 
catholique.  ^^  protéger  les  mines  et  tous  les 

GRIAZOVÉTZ,(^pAso5e^5.)vil-  ^tohlissemens  de  celte  contrée  ^ 
le  du  aouv.  de  Vologda  et  chet-lieu  «outre  ces  mutins. 
à' fin  district,  bâtie  sur  un  ruis-  Grodno  >  (rpoflHo)  (gouvem. 
seau  nommé  Rjavétz  ,  elle  est  k  de)  il  est  situé  en  Lithuanie  ,  il  a 
43  w.  de  Vologda.  On  n'y  trouve  au  nord  le  gouv.  de  Vilna  ,  k  To- 
qu  Ane  seule  rue  ,  des  deux  c6-  rient  celui  de  Minsk  ,  au  midi  ce- 
tés  de  laquelle  toutes  les  maisons  lui  de  Volhinie  et  une  partie  de 
de  œ  petit  endroit  sont  bâties,  la  Gallicie,  et  à  l'occident  le  cercle 
La  vilte  n'a  qu'une  église  qui  est  de  Bialistog  et  une  partie/lu  duché 
an  bout  de  la  rue.  Ses  habitans  ga-  de  Varsovie.  Les  principales  riv. 
gnentleur  vie  en  hébergeant  let  qui  l'arrosent  sont  le  Niémen  ,  la 
vojageurs  et  les  rouliers,  cet  en-  Chara  ,  le  Boug  ,  la  Moukhavitza 
droit  étant  sur  la  grande  roule  de  et  la  Pina.  I^a  terre  y  est  en  génc- 
Ikloscou.  rai  productive  ;  il  abonde  en   fo- 

Gbigoribfskaïa     stanitza  ,  rél8,eton  y  trouve  des  miues  de 

(  TputopheecKafi    CtnaHuu,a»  )  Il  fer.  Les  habitans    s'adonnent  k  l'a- 

7  a  deux  bourgs  des  Cosaques  du  grjculture    et   à    roilu^ilion    des 
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abeilles,  lis  Vont  des  tanneries  ,  des  par  Auguste  11[>  est  grand  ,  beaa 
distilleries  'cl'eau  -  de  -  rie  ,  des  et  régulier  ;  il  est  à  deux  étages  \ 
verreries,  etc.  Le  principal com-  la  grande  salle  ,  la  chambre  da 
mérce  de  QS  gouv.  consiste  en  blé  sénat  et  la  chapelle  ,  surpasseot 
avec  Dantzig  et  Konigsberg;  et  en  en  beauté  les  autres  appartcmeus, 
▼ente  libre  du  sel  df^  Crimée  ,  et  Sur  la  place  qui  lait  laoe  au  cbir 
dVau-de^vie  de  grains  qui  se  dis-  teau  ,  est  le  l>el  édifice  afifeclé  à  la 
tille  chez  eux..  On  y  compte  608, 1 8a  cbancellerie.  Il  y  a  dans  la  ville  9 
habitans  parmi  lesquels  il  y  a  1075  églises  catholiques  romaines  et 
Tat&res.  Ce  gouv.  se  divise  en  8  deux  grecques.  Les  J  ni  &  y  ont  ausr 
districts  y  dont  chacun  porte  le  si  une  synagogue  construite  en 
nom  de  la  ville  qui  en  est  le  pierres.  Le  collège  ci  -  dcYantdes 
chef  -  lieu  ;  ce  sont  ceux  de  Jésuites  a  une  église  superbe; 
Grodno  qui  est  en  même  temps  la  celle  des  religieuses  Carmélites  est 
cap.  du  gouv. ,  Lida  ,  ISovogrou-  également  digue  de  remarque  pour 
dek,  Slonim  ,  Prou ja ne,  Cobri-  sa  beauté.  L'abbaye  grecque  de 
ue^  Breste,  et  Yolkhovisk.  Il  va  l'ordre  de  Saint  Basile  vient  de  se 
en  outre  89  bourgs ,  585 1  villa-  réunira  l'église  romaine.  Le  pa- 
ges ,  et  on  y  trouve  fyxl  églises  et  lais  que  la  maison  de  RadxiviU  a 
71  couvens  ;  les  habitans  sont  dans  cette  ville  est  très-graùd^  o&» 
presque  Ions  de  la  religion  romai-  lui  de  la  maison  Sapiéba  ,  bâti  sur 
ne  ;  il  y  a  cependant  des  Catholi-  le  marché ,  est  beau.  Ce  marché , 
ques-Grecs ,  des  Grecs-Unis,  quel-  la  rue  et  la  place  du  château  sont 
qnes  luthériens  et  beaucoup  de  propres  et  pavés,lesautres  rues  sont 
Juifs.  extrêmement  sales.  On  convint  ea 

Grodno,  {Fpo^KO.)  Cap.  dû  1678  que  la  3»  diète  setiendroit 
gouv.  de  ce  nom.  Elle  est  située  toujours  dans  cette  ville.  Durant 
60ÙS  le  55^  18'  delat.  sept,  et  le  cette  assemblée  4  chambres  situées 
4^^  4^'  ^^  long*  or.,  à  924  w.  de  dans  un  quartier  commode  ,  y 
Pétersbourg.  On  ne  sait  rien  de  compris  les  écuries,  ont  été  louées 
positif  sur  sa  fondation,  on  voit  jusqu'à  4oo  ducats  pourTcspaçe 
seulement  dans  les  chroniques  de  six  semaines.  Il  a  été  ordonné 
qu'en  1 1 84  toute  la  ville  a  été  brûlée  par  un  Ouk  az  de  Tempereur  Psol 
par  un  incendie;  en  i!283  elle  a  !«',  du  7  février  1797,  que  le 
été  prise  par  les  chevaliers  de  Tor-  tribunal  suprême  de  Lithuanie 
dre  Teuton ique;  en  i3o6  les  Prus-  auroit  à  siéger  à  l'avenir  6  mois 
siens  l'ont  assiégée  sans  succès,  de  l'année  à  Vilna,  et  six  antres 
etc.  Actuellement  c'est  une  ville  mois  à  Grodno  ,  et  que  ceux 
assez  médiocre  ,  bâtie  irrégulière-  qui  ne  scroient  pas  contons  de  la 
ment ,  quoiqu'elle  soit,  après  Vil-  sentence  dudit  tribunal,  pour- 
iia  ,  la  meilleure  ville  de  Lilhua-  roient  en  appeler  au  sénat  gor^ver- 
nie  ,  ci-devant  siège  de  la  diétine,  nant.  Le  port  qui  se  trouve  sur  le 
du  gro<l  et  de  la  starostic,  et  chef-  Niémen  est  le  plus  beau  qu'il  ^ 
lieu  d'un  district.  Llle  est  au  bord  ait  dans  toute  la  contrée.  On  ïoit 
du  Niémen,  en  partie  sur  une  mon-  près  de  la  ville 'Une  ferme  ci-de- 
tague  ,  et  en  partie  dans  un  fond  vaut  royale,  bien  bâtie,  f^ popn* 
et  entourée  d'autres  montagnes,  la t ion  de  Grodno  n'est  que  de  3ooo 
L'ancien  château  qui  est  environ-    amos. 

lie  d'un  fossé  très  -  profond  est  Gros-Rooo,  {Tpoc'b^Pootb») 
icllcmeut  tombé  en  ruine  qu'il  n''y  C'es^t  une  île  de  la  mer  Baltique , 
a  plus  qu'une  aile  que  Fou  puisse  appartenante  au  gouv.  de  Reval^ 
habiter  j    uiais  le  nouveau^   bâti    elle  est  à  1  o  wers.  de  distance  cla 
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port  BttlUque  y.  et  ^bit^  par  de*  district   d^  Pér<^ttiychle  ;  elle*  se 

Dsiiob  qai  sont  Tenus  s'j  établir  jeite  dans  la  Jizdra  ;    on  trouve 

U  j  a  pLusieors  siècles.  dans  ses  bords  du  cLarbpp  de  ter- 

Groudsk  )    {rpifA^Kh»)    pet.  re  d'une,  excellente  qualité  ^  11  j 

^iUe  ooTerte  dans  le  gouY.  de  Po-  est  en  couches  épaisses  à  une  cer- 

Jolie  j  elle  n'a  rien  die  remarqui^  laine  proiondeur. 

ble.  GziA  9  (fjA.}  pet.  riv.  du  gour, 

GaoïmiA,  (  rpyiM*  )  Cest  le  deViadimir,  distnct  de  Jourief; 

Bom  de  deux  pet.  riv.  du  gonr.  de  elle  se  jette  dans  la*^Cqlokcba  ;  ellç 

FbltaTa,  qu'on  distingue  entKelles  n'est  remarquable  que  par  la  vili^ 

par  le  surnom  de  Tikhaia  (  tran*  de  Jourief  qui  est   bâtie  sur  son 

quille  )    pour  Tune   et  Soukhaïa  embouchure,  et  deux  batailles  san- 

(secbe)  pour  Tautre  ;  elles  se  jet^  glantes  qui  se  sont  données    sur 

lent  toutes  les  deux  près  de  Gadit-  ^%  bords,  entre  deux  Irèrrs  qui  se 

cfae  dans  le  Tél.  dispuloicnt    leurs    états;  la  pré- 

G&ozovo,  (rpo^^^o.)  c'est  un  micre  entre   le  prince    Vsevoiod 

gros  bourg  du  gouv.  de  Minsk,  de  Vladimir  et  son  frère   Mstislaw 

clans  lequel  il  y  a  une  ét^lise  grec-  de  Hostof  ;  le  premier  étant  resté 

que  ;  il  s'jr  tient  annuellement  un  vainqueur ,  le  second  se  retira  dans 

marché.  ses  états  ;  la  seconde  entre  les  fils 

GoszLiw  y  (rsjJies&O    Voyez  de  ce  même  Vscvolod  ,  Constantin 

Eupatoais.  et  Jouri,qui  se  dispuioient  l'iié- 

GviTA  f  (  r^uma'  )  riv.    assez  ritage  de  leur  père.  ^ 
considérable  du  gouv.  de  Calouga  y 


H 
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et  le  Ai^  S'  de  long,  orient. ,  sur    fois    la     cathédrale    de    révéclië 


leveque    uerman.   en   lo^S  y  ^^^  cicu  cnaieau  episcopai  etoit  situ» 

Dauotsenfurent  les  maîtres;  mais  sur  une  baut<uir.  On  y  trouve  2 

bientôt  âpres  le  duc  de  Uolstein  ,  écoles  ,  une  église  luthérienne  et 

Magnus  ,  la  gouverna  comme  évé-  600  babitans    des  deux  sexes.  Il 

que  d'.Uesel  tt  de  Vick.  Ensuite  s'y  tient  deux  grands  marchés  par 
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an ,  qui  ilarent  chacnn  denx  jonrd.        Hekeriek,  (reKêphêKh-)  coI 

Son    port  est  annuellement   fré-    pie  allemande ,   dans  le  gonv.    de 

quenté  par   10  à  20  Taîsseanx  qui    Sara  lof  ^   sur  le  bord  du  Volga. 

importent  du  sel  ^    du  y'm  ,   des      liEt$J]ifG¥ORS^{ripjicuHe(popch.y 

épiceries,  etc.  ,#et  qui  en  expor-    Ville    dVtape  .  dauâ  -  la   Finlande 

tentdublé,  du  Un,  de  la  cire  et    nouvellement  acquise  ,  sur  le  gal- 

des  grains  de  genévrier.  fe  de  Finlande.  Elle  m  été  fondée 

ïIack,  rra/c5.;  pet.  riv.  du  gouY.    par    Gustave    !•' ;    c'est  la  plus 

d*01onetE     elle    se    jette    dans  le    considérable  d,VL  pajs  ;  elle  est  :»î«' 

Soir.  tuée  dans    une    presqu'île.    Son 

Badjibet,  (Fa/^iKudeu.)  Voyez    port  est  un    des  meilJenrs  de  la 

Odessa.  *  î^altique.  FUe  fut  entièrement  brû- 

Haga  9    (Fata.)   bien  domanial    lée  durant  la  seconde  guerre  avec 

sur  rile  dAland.  Voy^z  Aland.       la  Suède  ;    mais   elle  est  entière- 

Baisstng,     (  raùcuHêh.  )  pet.    ment    rétablie    acluellement.    Ses 

▼ille  du  gouv.  de  Podolie  ,  située    babitans  commercent  avec  du  blé^ 

sur  un  ruisseau  qui   se  jette  dans    des  planches   et  du  poisson*    On 

le  Boug  ;  elle  est    à  27  w.  de  (^a-    y  trouve  quelques  écoles.  Les  Sué* 

ménetz-  Podolski.    On  n'y  trouve    dois  ont  élevé  plusieurs  forts  ,  sa^ 

rien  de  remarquable.  voir ,    ceux    aUbricaborg    et  de 

MaLTko,  (PaA^uKO-)  district  de    Braberg  ^  dans  la  ville,  et  près  de 

la  province    diAbo  en  Finlande  ,    la  ville  celui  de  Svéaborg  avec  le 

dans  lequel  ou  trouve  Vi\e  et  la  pa-    fort  extérieur  de  Gustavc-Svccrd  ^ 

roisse  de  Kimiro  ,   qui  sont  à  6    aussi  bien  qu'une  écluse  pour  un 

milles    d'Âbo  ,    différentes   terres    bassin  à  Galères,  creusé  dans  le  roc 

nobles  ,  une  forge  et  de   bonnes    sur  la  longueur  de  i3o  pieds  ,  la 

carrières.  largeur  de  4^  ^^  1^  pi*^fondeur  de 

Hamna  9   (Fajr^na.)  'peu  tle  du    12.  Dans  cjlui  de  Svéaborg   étoit 

golfe  de  Botbnie  ,   à  5  milles  de    un  bâtiment  destiné  peur  une  école 

celle  d'Aland*,  vers  le  sud-est}  il    decadels  Finlandois.  Svéaborg,par 

y  avoit   un  -couvent  avant    la  ré-    sa  situation  sur  des  rocbers  ina« 

forme.  bordables  dans  la  mer  ,  peut>élre 

UarksoÉ,  (rcrpKcotf.)  C*est  un    considéré  comme  imprenable:   le 

grand  lac  qui  se  trouve  à  6  w.  de    général    russe    Van-Snchtelen  Ta 

Revat,  sur  la  rbute  deHabsal;  il    pris  en  1808  par  capitulation. 

a  un  mille  de  circonférence  et  il        HenIchti  ,   (renummu.)  C'est 

est  très-poissonneux.  un  fortin  que  les  Russes  avoient' 

Hassenfote  ,    (  racennomd.  )    bâti  eu  1736  sur  un  istbme  de  k 

C' étoit.  avant  une  paroisse  de  la    Crimée  sur  la  mer  Pourrie  ou  le 

Courlande  qu'on  a  érigé  en  1796    Sivacbe;  il  n'existe  plus  dansée 

en  ville  ;  elle  est  h  i38  w.  de  Mit-    moment* 

tau.  Il  n'y  a  rieù  de  remarquable  HiÊRiALE,  (r#pztfji5.)  On  don- 
qu'un  cbàteau  quiiporte  le  même  ne  ce  nom  à  une  tiaute  mpntsgne 
nom  que  la  ville  ,  et  tes  ruines  du  gouv.  d'Orenbourg.,  au  pied 
d'un  ancien  couvent  qui  sont  vis-  de  laquelle  on  a  construit  un  pe- 
à<*-vîs.  tit  fort  qui   porte  le  même  nom  » 

HeilioÉ-Zee  ,  (reû^uee^See.)  et  qui  est  sur  les  bords  de  FOurab 
Il  y  a  plusieurs  lacs  de  ce  nom  UermonassE)  (  Tepjuonach.) 
dans  le  gouv.  de  Riga  ,  entr^autres  On  nommoit  ainsi  dans  Tanti- 
nn  près  de  Volmar ,  et  un  autre  quité  Vile  méridionale  que  forme 
près  de  Dorpat^  qui  sont  très-pro-  le  Coubane  à  son  embouchure; 
fond  et  très-poissonneux.  ce  nom  lui  est  venu  d'une  ville  du 
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méaieaoïd  que  les  MjtilëAien»  j  da  Psiol  et  de  laHoltra,  sous  1^ 

aToicni   bAtîe.  ilg^  21'  délai,  sept,  et  le  5 1^20' 

UfasiQUES  ,  (Fepcwch)    C*est  ae  long,  orient.  On  j  trouve  SégU- 

le  nom  d'une  ville  qui  a  existé  en  ses    et    16^000     habitans  ,     en  j 

LÎTODÎe  prèsx^eKiga.  Le«  Russes  comptant  ceux  des  villages  voisins 

la  nommoîent  yoroblne  ,    ils  en  qui  ec  dépendent, 

ibrnièfent  0    dîppanage  pour  Vse-  HosT'UoLMf.N  ,    (rocnt'roji" 

Tolod  ,  prince  de  PoLotsk  ;    mais  jucnb.)  C'est  une  pet.  ile  de  la  mer 

en  1209  elle  fut  prise  et  détruite  Baltique  j  appartenante    au  gouv. 

par  Albert  évéque  de  Riga.  de  Reval ,  non  loin  de  Habsal ,  et 

H.OHLAND,  rrojTJtaH^ô.)  P<^^*  ilc  à  12    w.    seulement   de    la   terre 

dn  golfe  de  Finlande  ,  à  160  w.  de  'ferme. 

Pétersbonrg^  elle  a3ow.  de  long  Hotnia  ^  (TomnA.)  pet  rlv.  dn  . 
sur  10  de  large.  Comme  elle  n'est  gouv.  de  ELharkof,  clistrict  de 
fermée  que  par  des  rodiers ,  près-  Khotmych  9  qui ,  après  un  cours 
que  nus  ^  elle  n'a  pas  d'habitans  y  de  20  w.  se  jette  dans  la  Vorscla. 
quelques  pècbeurs  cependant  y  Hourzoov.-Cazyltache,  (f^p- 
séjournent  souvent  très  -  long  -  si^ôb'^KashiAmamb.)  colopte  grec- 
temps.  L'amirauté  j  entretient  que  du  gouv.  d'Ëcaterinoslaw  ^ 
des  fanaux  à  cause  de  ses  bords  ex-  /ondée  en  1 779  au  mois  '  de  mai  , 
trèmcment  dangereux  aux  navi-  aux  sources  d^  la  Mokrik-Ialov ,  et 
gateurs,  surtout  pendant  les  nuits  à  192  w.  d'£eaterLnoslav«  On  y 
sombres  de  l'automne.  trouve  200  maisohs* 

HOKEBBERO,    (  rOKtpÔepth.  )  HoVENSKOÏ-MYS,  (ro^^HCXSuT- 

colonie  allemande  du  gouvern.  de  jub^ch>)  ou  cap  Ho^e^  ;  i\  se  trou- 

Saratof,    à    67  w.  au-dessus    de  ve  dans  VOcéan  Oriental,  et  ap- 

celte  ville,  sur  le  Volga  j  elle  est  partient  au  gouv.  d'irkoutsk  ,  dis* 

composée  de  24  familles.  trict  d'Aclansk  ;  il  a  3o  w.  de  lar- 

H0LDIN6E  ,    (  roA^uned.  )  en  ge  et  s'étend  à  plus  de  60  w.   dans 

lettonien  Couldiga,    pet*  ville  du  la  mer,  qui,  entre  ce  cap  et  celui 

gonv.  de  Courlande,  et  cbel-lieu  d'Olnlor ,  prend  le  nom  de  mer 

d'on  district ,  située  sur  la  Win-  d'Olutor. 

dau  qui  y  forme  une  cascade.  Uol-        Uubiache  ,  (^TwSaiuckou  pi^* 

dtnge  a  été  bAtie  par  Tbierri  de  zeu*)  pet.  ruisseau  qui  sort  a  un 

Grcningen  ,    3*  grand-mailre  de  marais ,  dans  le  gouv»  de  Riga  , 

Tordre  Teutonique,  Elles  sont  avec  district  d' Arensbourg,  et  qui  après 

Windau  les  villes  les  plus  ancien-  avoir  reçu  dans  son  sein  de  petites 

nés  de  Ja  Courlande.  Dans  un  pri-  riv»,  va  se  jeter  dans  la  mer  BaUi*, 

vilége    accordé    à    cette    ville  en  que. 

l5bb  J  on  trouve  les  noms  de  ses        Hysts  ••  ScHOLSS  ,  (  ruisncd  - 

conseils  et  de  ses  bourgeois.  Son  UlQJthch.^  pet.  endroit  ruiné  de  la 

cb^leaué toit  jadis  la  résidence  d'un  Finlande,  dans  la  province  d'Uléia- 

commandeur,  C'éloit  auti^fois  une  borg«  C*étôit  autrefois  un  cliàteim 

ville  importante  par  son  commcr-  d  une  b auteur  extraordinaire^  tail- 

ce,    et    les    ducs    y  s(^journoient  lé  entièrement  dans  le  roc  ,  avant 

quelquefois.  Il  y  "k  une  église  lut-  deux  portes  et  .un  escalier  d'une 

Lrrienne  et  une  église  catbolique.  structure    singulière  ,    car    entre 

HoLTVA,  (rojimôa.)  gros  bourg  cbaque  degré  il  y  avoit  la  distance 

du  gouv.  de  Poltava  ,  district   de  d^ine  toise.  Ce  cbàteau  est  absajM^ 

Crémentcbou^ ,  situé  au  confluent  ment  tombé  en  ruine« 


♦   * 
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ensuite  gagner  leur  vie  dans  les  considérable  pour,  son  <«ntretien  ; 
gouverneuiens  les  plus  éloignés  de  il  y  a  en  outre  nn  gymnase  et  aoe 
l'Empire,  étant  presque  tons  ma-  école  primaire ,  une  maison  des 
(ons,  plâtriers,  cliarpen tiers,  ba-  enfans-trouTés,  une  de  correciioo, 
teliers  etc.  Ils  sont  plus  riches  qne  un  hôpital  et  deux  maisons  de  cba- 
la  plupart  des  liabitaus  des  autres  rite,  lo  fabriques,  2700  maisons- 
gouv.  Le  peuple  y  est  beau;  les  dont  beaucoup  sont  bâties  en  bri- 
Lottimes  sont  en  général  grands  et  ques  ,  et  20,000  habitaus  des  deux 
bien  faits,  les  femmes  fort  belles  :  sexes,  larosiavl  est  le  siège  d'un 
ausi  dit-on  blanche  et  rose  compte  arcbevèqae  qui  prend  le  titre  d'ar> 
une  femme  de  laroslav.  On  trouve  chevéque  d'iaroslavl  et  de  Rostof. 
dans  ce  gouv.  des  fabriques  de  soie  Cette  ville  est  bien  bâtie  et  la  plu- 
de  papiers,  et  surtout  de  toile  p>'rt  des  rues  sont  pavées.  Elle  tait 
qui  emploient  beaucoup  de  bras,  un  commerce  considérable  en  cto^ 
I AROSLAVL,  (HpocJuitM.)  C'est  ^^  <!«  ««'«  «l  de  laine ,  en  toiles , 
la  cap.  du  gouv.  de  ce  nom  ,  elle  ^'"P'^  *  cuirs ,  vaisselle  ;tl  argent , 
est  en  même  temps  chef-lieu  d'un  «' .«"  «wlen»'les  de  cuisine ,  en 
district.  larosiavl' est  6itnée  sous  cuivre ,  en  cloches  ,  etc.  lousoes 
le  570  37'  3o"  de  lat.  sept,  et  le  °°l^^  "«"^  fabriques  dans  la  ville 
57»  5o'  de  long,  orient. ,  sur  la  qui  les  exporte  à  Moscou,  Peters- 
rlve  droite  du  Volga,  et  à  l'en-  '»0"';8  «t  f  ux  diflerentes  loires  qui  • 
droit  oi  la  Cotorou  vient  s'y  jeter.  "?'  ^«"  «^f"«  ^  mlerieur  de  lem- 
Elle  est  bâtie  sur  un  plateau asses  P««  ;  les  chapeaux  de  feutre,  les 
élevé  et  très-uni  sur  le  bord  do  •**»  d*  ^'o*  «*  ^  donbiiires  de 
fîeuve  ,  dans  une  situation  riante  ,  «"•"«  **«  '»  môme  matière ,  et  sur- 
k  243  w.  de  Moscou  ,  et  à  730  de  *«»»l  ^f.»  "bots  qu  on  nomme  Coty, 
Pétersbonrg.  Elle  est  grande  et  *•""  «^  ""  d**"*  énorme ,  et  sont 
bien  balic.  Celte  ville  est  fort  an-  l'-'">»P««-if  dans  tout  1  empire , 
cicnnc,  elle  a  été  fondc^e  par  le  «[tant  préférés  à  ces  mêmes  objets 
fameux  larosliyrl,  fiU  de  VUdi-  ^briques  ailleurs.  En  général, on 
mir-leW&rand ,  en  io25:  il  l'an-  Pfut  évaluer  Son  exporution  a 
nexa  à  la  principauté  de  Rostoff ,  P'**»  ^  un  million  de  roubles  Jlse 
ensuit*  elle  appartint  à  celle  de  *'*"»^  »?»  deux  foires  par  an ,  cha- 
Vladimir ,  puis  de  Sraoleosk  ;  à  la  <="'•.«  dure  deux  semaines.  Les  iii«- 
fio  elle  devint  le  siège  d'un  apa-  nulaciures  de  toiles  de  cette  ville 
nage  particulier  de  princes  russes;  peuvent  être  considérées  comme 
ce  qui  dura  ainsi  jusqna  l'année  '"^«  P'"»  ''^•l"  «l"  il  y  aiten  Russie, 
1426,  de  \k  à  l'année  1G17,  on  S"»;'out  pour  les  linges  de  table J 
ignore  le  nom  de  ses  princes;  au  cellcqui  a  éu^  établie,  d  après  les 
reste  ils  étoient  déjà  vassaux  des  «•■"••<»  de  Picrrc-le-Grand ,  pr 
grands-ducs  de  Moscou,  larosiavl  ZaUapt'*nof ,  consisU-en  667  me- 
est  divisée  en  3  parties  qui  foi-  *'«^'"*  où  1  on  fabrique  nappes,  ser- 
ment 1 1  quartiers.  On  y  trouve  *'«"«  ».  ^''^''•'  <>""  «î'  •""^"  *"*'' 
3  couvens ,  un  séminaire  ,  où  «î«  /J^  »'"  P*»"":  pl"»  de  700,000 
l'on  élève  plus  de  5oo  jeunes  gens  »-o«i1>les.  Ou  y  a  ajoute  des  labri- 
pour  l'état  ecclésiastique  ,  une  l.*»  *« «oieria», détoffes  de  Urne , 
église  cathédrale  qui  a  été  bâtie  en  des  teintures  fines  ,  des  mouUM 
1646,  et  43  églises  paroissiales  :  un  ^  P^P'eV  ?._ scier  des  pUndwset 
collège  où  Ion  enseigne  toutes  les  **«"•«  de  Ibuile.  Ce  grand  e»- 
scienccs  ,  et  qui  a  été  fondé  par  M.  W'^ement  qui  a  été  vendu  par  son 
Démidof  qui  a  déposé  un  fond»  propriétaire  ,  en  1765,  po" 
^              "^  600,000  roubles ,  à  un  ne^ciant 
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somm^    Sa^a  laLovlev ,    emploie  w.  ie  ctWe-ci  Knpojgerrtni;    à  11 

ptos  de  5,000  ooTriers.  ne.  plus  loin  est  le  fort  de  Si^Pier^ 

IcHiMB,   (If  tuttju&j  rîv.  Gonsl-  re  ;  vientient  ensnîte  3  antres  ve- 

dmble    du    gour.    de    Tobolsk;  doutes  m   12,  i3  ,  et  20  w.  de  dis- 

elle  sort  dn    step    des    Kir^uis-  tance  les  unes  des  autres;  plus , 

Caissals    de  la  horde   moyenne ,  le  fort  Poloudinnoï    ou  du  midi  , 

et  parcourant  un  grand  espace  de  3  antres  redoutes  suivent  ce  fort 

terrain  dans  le  même  gour.,    Ta  jnsqu*à  celui  de    Lrhinjéf^  ou  des 

aejeter  dans  rirtiche,  sous  le  58«  cygnes;  cucore    deux    redoutes, 

ielat.  sept,  puis  le  fort  Nîcnlaevskoï  on  de  St- 

icHiME  ,   (Htuujuh.)   pet«   ville  Nicolas,  plus  loin  une  redoute  ^ 

éagonv.  de  Tobolsk,  et  clief-lieu  pnis  le  fort  Pokrovskoïa '^    aprèt 


rpéi 
H»,  à  34^  w.  de  Tobolsk.  (Vê-  figure  d*un  carré  et  deui  toises 
toit  dans  l'origine  un  poste  mili-  de  hauteur  ;  chaque  face'  a  de  70  à 
taire,  établi  pour  protéger  le  j 00  tois<^  de  longueur  ;  quelques- 
p«TS  des  excursions  des  Kirguis;  unes  sont  palîsadées  ,  et  ont  un 
ii  a  été  érigé  en  ville  en  1782.  On  fossé;  on  trouve  dans  chaque  fort 
7  compte  une  centaine  de  maisons  une  église ,  des  magasins  et  des 
et  ane  égiiae.  Tout  le  district ,  casernes.  liCs  garnisons  qui  j 
aiisi  que  les  environs  de  la  ville,  sont  fixées  en  forment  toute  la  po- 
lont  fertiles  et  produisent  beau-  pulation ,  avec  quelques  Cosaques 
eoupde  blé,  même  bien  an  -  delà  et  Tatares  qui  s'y  sont  établis, 
de  ce  qu  il  en  faut  pour  la  consom-  Ichka,  (HiuKa.)  pet.  riv.  du 
nuiUoo  des  babitans«  gonv.  de  Pcnza^  district  deSaransk. 

ICHIM R  ,    (MuiHJucKaA  AUHÎH.)        ICHORA  ,   (Ifmopa.)    bourg  ^Ics 
(liigae  d*)  Qn  appelle  ligne  d'ichi-   Cosaques  du Mosdok,  dans  le  gouv. 
tBe,on  ligne  de  Sibérie  ,  une  chat-    du  Caucase  ,  district   de  Mosdok , 
nede  postes  militaires ,  établis  et   sur  la  rive  gauche  du  Térek  ,-  il 
fortifiés  sons  Tlmpératrice  Anne  ,    est  fortifié  et  contient  une  église, 
poar  défendre  toutes  les  frontières        iDiAGOtJNE  ,    (MA/tei^Hb.)    pet. 
du  midi  de  la  Sibérie.  Cette  ligne    riv.  dé  la  presqn  ile  du  Camtchat- 
de  défense   est    proprement    une    ka,  qui  se  {ette  dans  la  Bvstraî'a  ; 
prolongation  vers  lîOrient  de  cel-    elle  est  renommée    dans  le  pajs 
wd'Orenbovrg.  Elle  sépare  la  par-   pour  les  pèches  abondantes    qui 
^  aiéridionale  du  gouv.  de  To-    se  font  à  son  embouchure. 
J»l$k,  dcg   steps  des    Kirguiss  -        IdiNskoï-ostrog,  (M^uhckoû* 
Caîtsaks  de  la  horde    moyenne,    ocmpotK)   C'est    un  fort  qui  se 
^tre  les  riv.    Tobol  et  Irtyche.    trouve  dans  le  gouv.  et  le  district 
Cette  ligne  commence  au  fort  Sta-    d'irkontsk  ,  à  1 27  w.  de  cette  ville. 
y»oï    et     finit    à    la    forteresse        Idouguytchou  ,  (  If^y^ewcy.  ) 
dOmsk  ,  qui  se  trouve  sur  Vexof    riv.  oui  coule  dans  le  Camtchalka| 
^^hurcde  l'Om  dans  T  Irtyche.    et  se  jette  dans  la  Bystraïa. 
Soa  étendue  par  conséquent   est        Ienisseï,   (E-nuceu.)    C'est  un 
J*334w.  ;  elle  est  composée  des    des  plus  grands  ileuves  de  l'Asie, 
wUsuiva'ns:   Sianoçoï ^    à  20  w.    les  Tatares    et    les    Mongols  qiiî 
**l*  se  trouve  la  redoute  nommée    demeurent  au-dessus  de  la  Tonn- 
^ogari*j  ensuite  i5  w.  plus  loin    gouska  ,  le  nommenl  iî:^m  ,  et  les 
^  «utrc  appelée  Copine  ,  à    l4    Osliaks  Ooub  oviKhézcs  ^  ce  qui 
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vcQt  dire  le  grand  flcQTe  ;  celvl  et  d'AbaUan  ^-celtes  deToUl^a  ,de 

de  -  Ienisseï  lui  vient   des  Toun-  Mana  ,  de  Can,  de  ¥a  et  de  Toun*- 

gouises  qui  le    proRoncent  plutôt  gou.ska  supérieure    à    sa    droite , 

loanédju  il  coule  au  centre  de  la  celles    de  Cass ,    de    Sim    et  d« 

Sibérie  ^  se  dirigeant  du  midi  au  Doubtchéss   à    sa  gauche  ;    celles 

nord  ;  il  traverse    Les  districts  de  de  Toungonska-Podkamennaia,  o^ 

Colyvan^CouznetsketCrasnoïarsky  au-delà  des  rochers  ,  et  la  ^arkhui 

après  quoi  il  entre  dans  le  gourer-  à  sa.  droite,    le*  Yëlohouie    à  s« 

ncmeut  de  Tobolsk  là  il  parcourt  gauche  ,  la  Toungouska  inférieur 

les  districts   d'Atchinsk  ,  d'ienis-  à  sa  droite,  et  enfîn  celle  de  Tou^ 

seisk  et  deTouroukansk.  Son  cours  roukhan  à  sa  gauche.    J'ai  passé  ' 

en  Sibérie  est  plus    de  4ooo  w.  sous   silence    les    autres   riv.    ^e 

Ce  fleuve  est  formé  par  le    con-  moindre  importance  dont  le  lénisséi 

fluent  de  deux  grosses  rivières  de  reçoit  les  eaux,  en  approchant  de 

la  Bukbarie  ^    l'Oulou-kem  et  le  son    embouchure;    par  le  détail 

Bej^kem  ,  sous  le  Si^*  3o'  de  laU  que  j'ai  donné  ion  remarque  qu'il 

sept,  et  le  lu»  de  long*  or.  \  de  là  y  a  trois  rivières  qui   portent    le 

il  prend  sa  direction,  presquVn  nomde  t'oungouska,  et  qu*eUcs3e 

ligne  droite  vers  le  nord  \  il  forme  jettent  toutes  les  trois  dans  le  lé^ 

sous  le  7o<^  de    lat«et  le  loS»  3o'  nisséï..  La  première,  la  plus  yoî- 

dc  long.,  un    golfe  qui  renferme  sine  de  la  source  de  oc  fleuve,  s'ap- 

plusieurs    îles  ,  et  qui  s'étendent  pelle  improprement  Toungonskû  , 

en  longueur   l'espace  de  \^  3o',  et  et  ne  reçoit  ce  nom  qu'après  s'être 

se  jette  enûn  sous  le  même  degré  réunie  avec  l'ilinu  Elle  porte  plut 

,  de  long,  dans  la  mor  Glaciale.  £n  haut  celui  d'Angara  et  prend  sa. 

automne ,  lorsque  les  eaux  de  ce  source  dans    le    lac    Baïkal.    On 

fleuve  ont    le  moins  de    profon-  trouve  sur  les  bords   du  lénisséi' 

deur,    sa    largeur,   près     de    la  des  mines  de  charbons   de  terre 

ville  de  Ienisseï sk,  est  de  570  bras-  très  -  riches. 

ses;  et  au  printemps  ,  lorsqu'eU        Ienisséisk,  (£Mac«ûcx5.>  TÎlle 

les  sont    hautes,  elle  est  de  795.  .du gouv.  Tobolsk  et chei-liead*aa 

Son  fond  est  pierreux  et  sabfon-  district;  elle  est  située  dans  une 

lieux.  Les  rives  ,  surtout  la   rive  plaine  agréable  et  fertile  ,  au  bord 

orientale  ,  sont  hérissées  de  mon-*  du  fleuve  lénissji  ,  qui  a  dans  cet 

tagoes  et  de  rochers  ,  presque  par-  endroit  plus  d'une  werste  de  lar- 

tout  son  cours  est  rapide  ;  mais  à  geur^  sous  le   58^2/  17"  de  Ut. 

mesure  qu'il  approche  de  son  em-  sept,  et  le  89^  58'  3o^'  de  long, 

houchure  ,    sa    rapidité    diminue  orient.,  à  12147  w.  de  Tobolsk.  ^ 

tellement  ,  qu'à  la  fin  son  cours  Tflle  est  bâtie  le  long  du  fleuve, 

est  à  peine  remarquable.  Les  pois-  et  a  environ  6  vr.  de  circuit.  'On 

son.s  qu'il  nourrit  sont  d'un  bon  avoit  commencé  par  élever  en  161 8; 

goût.  11  forme  beaucoup  d'iles  dans  dans  ce  même  emplacement ,  un 

les  environs    des   rivières  Doub-  ostrog  qui  dépendoit  d'abord  de  la 

tchéss  ,ct  de  Touroukhan  ,  et  plu*  ville  de  ToboUk ,  ensuite,  de  celle 

sieurs  cataractes  entre  les  villes  de  de  Tomsk  y  et  qui  dans  la  suite  fut 

lénisseisk  et  de  Crasnoyarsk  ,    et  érigé  en  ville  et  devint  le  chef-liea 

au-dessons   de  la   riv.  oc    Douh*  delà  province.;  enfin  lorsque  tons 

tchéss.  Il  est  navigable  depuis  son  les  gouv.  furent  réorganisés  ,  elle 

embouchure    jusqu'à  Ta bakan  et  fut  annexée  en  i^ga  au  gouv.  de 

même  plus  hnut.  Dès  les  commen-  TobolsV,  et  devint  lechef-fieu  d'un 

cemens  de  son  cours  ,  il  reçoit ,  à  district  de  son  nom.  Il  s'y  trouve 

sa  gauche  ,  les  riv«  de  Kcintchoug  4  ^o^^^^^  7  ^<^  couvent  de  moiact. 


ÎE5 

et  liû  antre  de  religieuses 


une 


IGD  raog 

cl*un' autre.  On  lui  dpîine  3  w.  de 


kbitans  sont  au  nombre  de  plus  de  Yîbourg,  dislrict  de  KexhoUn; 
de  6ot)o ,  eu  y  comptaut  les  ueux  elle  se  jette  dans  le  lac  de  Ladoja, 
Kies.  LarchîmandrîtedaeouTent  et  est  remarquable  par  les  belles 
demoines  a  en  même  temps  Tins-  perles  qu'on  y  pécfaoit  autrefois  , 
pection  sur  le  couvent  de  Troits^  et  qui  $'y  trouvent  encore,  mais  eu 
ioî-lirlaQgazeïskoife^  situe  à  lem-  petite  quantité, 
kmcbure  de  la  Toungonska  in-  •  Igdyoue  ,  (  He^Mch*  )  Il  y  a 
lêriettre.  La  situation  do  la  yille  deux  fleures  de  ce  nom  dan»  la 
rend  son  commerce  très-floris-  presqu'île  du  Ca m tcbalka -^  le  pre- 
sam.  C'est  ici  que  se  rencontrent  mier  est  nommé  Ozernaïa  par  lei» 
ca  clé  les  marcbands  venant  de  Russes  ,  ou  la  rivière  du  lac ,  à 
ToboUk  et  d'autres  endroits  éloi^  cause  Qu'elle  sort  du  graml  lac  des 
gués,  et  font  entreux  rechange  Courills  et  va  se  jeter  ensuite  clans 
«te  leurs  marchandises.  Cet  l'Océan  oriental  ;  lautre  Içdygue, 
«hange est  même  lobjet  unique  beaucoup  plus  petit ,  est  uomm^ 
Al  voyage  de  la  plupart  des  négo-  par  eux  Kniagéniçhnaïa  et  Kql 
ciaiu;  et  ceux  qui  sont  dans  ce  cas  ?«<•  l««  Cosaques, 
«prennent ,  aussitôt  après  avoir  Igoumen  ,  (  ]dz^^eHh.  )  pet, 
condti  leur  marché  ,  la  route  par  ▼îHe  du  gouv.  de  Minsk  et  chef - 
laquelle  ils  éloieot  venus.  Il  s'y  lieu  d'un  di  trie t;  elle  est  à  63^  de 
tient  une  foire  annuelle  qui  com-  Minsk.  Ce  petit  endroit  n'a  rien  de 
iWïttoelei»r  août  et  dure  jusqu'au  remarquable  qnis  df  ux  iorg^s  et 
3»  et  quelquefois  jusqu'au  25  du  une  verrerrie  ,  qqi  se  trouve  dans 
œème  mois.  Les  Imarchands  de  son  arrondissement. 
Tonroukhansk  et  de  Yakoutsk  y  '  ïgoures  ,  (JÎ«y^^M.)  C'est  un 
apporlentles  plus  riches  fourrures,  petit  peuple  qui  habite  y^rs  lus 
ccQX  de  Tobolsk  les  marchandises  sources  de  ITrtyche,  et  auquel  les 
d'Europe  ,  et  ceux  d'Irkoutsk  les  moines  de  la  Syrie  ont  apporté  la 
produiu  de  la  Chine.  Il  y  vient  religion  chrétienne  et  la  connois- 
msi  un  grand  nombre  de  mar-  Sauce  des  lettres  dans  le  XUl»  s iç- 
cliands  de  Vologda  ,  d'Oustioug  ,  cle.  Ils  pénétrèrent  aussi  cbez  les 
deToropéu,  de  Cazan  ,  de  Soli-  Moogoh» ,  à  la  même  époqua, 
l^Dsk,  des  G recs  et  des  Arméniens,  mais  les  conquêtes  de  Tchinguis .- 
qui  y  font  un  commerce  très-avan-  «.ban  mirent  obstacle  aux  progrès 
togeax.  Ou  trouve  dans  ces  envi-  que  la  religion  et  Imstruction  pat- 
rons du  blé  ,  de  la  viande  et  de  la  soient  y  faire 


Yolaille  eu  abondance  ;  mais  les 
arbres  fruitiers  manquent ,  et  il 
D  y  croît  que  quelques  espèces  de 

lïaies. 

Iesino  ozxRO,  {KauHo  ojepo*} 
lacdcJesino.  il  se  trouve  dans  le 
gonv.  de  laroslavl ,  non  loin.de  la 
Mologa,  qui,  au  printemps,   le 


loUELLiNE,  mtejiAnnh,)  c'est 
une  île  de  TOcéau  oriental  ou  pa- 
cifique ,  qui  se  trouve  entre  le  cap 
Tchoukotshoï  et  l'Amérique  sep- 
tentrionale, à-peu-près  à  égale  dis- 
tance de  l'un  et  de  l'autre  conti- 
nent ,  car  elle  est  à  i^o  w.  du  pays 
de  Tchouktchis  ,  et  1  on  supposera 
5o  des  côles  de  l'Amérique.    tl]e 


«îttTre  de  ses  eaux;  il  se  réunit  ^^^  découverte  en  1779  par  uncen- 

jar  deux  petits  canaux  au  kc  Bo-  ^^^.^^  ^^         ^^^^.  l^^„  Cobé- 

ïoukduncôle,  et  aulacSolotsk  ^^^  Cctte  île  ua  pojnt  de  bois, 

TOM.     L  :i6  ' 
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elle  a  3ow.  de  long  et  une  et  demie  cîe  TOcéan  glacial  dan$  le  ParcîA* 

de  large  ;  elle  contient  85  babi-  que;  il  s'amasse  alors  une  qaan«- 

tflns  mâles  et  79  femmes.  Le  lan^  titë  de  glaces  dans  le  détroit  de 

ga^^e  de  ces  insulaires  est  le  même  Bering. 

que  celui  des  Tcboaklchis.  Ils   se        Ijiguina  ^  (  Mxntâuna*  )    pet. 

nourrissent  de  baleines  ,  de  ?eaux.  fleure  du  gour.  d'irkoutsk  ,  il  se 

marins  ,  et  d'autres  poissons,  ainsi  jette  dans  le  golfe  de  Pcnjîn  ,  et 

que  d'berbes  marines  qui  crois*  n'est  remarquable  que  parce  qu'il 

sent  aur  Tile  j  ils  se  servent  des  os  donne  son  nom    à  la  TiUe  dlji- 

de  la  baleine ,  qu'ils  enduisent  de  guinsk  bâtie  sur  ses  bofds. 

graisse   en   guise  «de  bois,   pour        Ijiguixsk  ,  CIfjKi/euHci£&.)  i^* 

cuif^  leurs  alimens.  Lç  seul  ani*^  yîUe  du  gouv.  d'irkoutsb,  et  chef  • 

mal  qu'on  y  trouve  est  l'isatis ,  lieu  d'un  district*  Elle  est  située 

encore  j  est-il  en  petite  quantité,  sur  l'I  jîguina  ,  à  3  w*  de  son  em- 

Le  oenteÀier  Cobélév  prétend  que  boucbure  ,  et  sous  le  65®  6'  de  lat. 


mérique  en  même  temps.    l'An-  carré  Tégulicr  avec  4  bastions  ;  les 

cien  de  cette  ile  nomme  Kaïgounu-  batteries  sont  armées  de   canous 

Mamakliounin  ,  lui  déclara  qu'il  et  la  garnison  est  toujours  sur  le 

étoit  natif  de  rAmérique''et  quil  qui-vtve,  ii  cause  des  Coriaks  sans 

y  conn«issoit  des  gens  qui  vivoient  cesse  reniuanà,   qui  vivent  dans 

sur  la  riv.  de  EJiévrénë  dans  un  lés  environs  ,  et  qui  sont  toujours 

fortin  construit  par  eux ,  qui  par-  prêts  à  tomber  sur  la  ville ,  s  ils 

loîent  russe  ^  qui  lisoient  des  li-  s'aperçoivent  qu'elle  est  mal  gar* 

wes  et  adoroient  les  images  ;  que  dée.  On  y  trouve  une  église  et  5 

ces  gens  différoient  des  naturels  à  600  habitans.  Le  commerce  de 

du  pays  par  leurs  barbes  longues  cette  ville  consiste  en  fournies, 

et  épaisses,  tandis  que  les  Âméri-  et    particulièrement     peaux    de 

cains  Tavoi^nt  petite  et  très -peu  cerfs. 
fournie,  encore  la  plupart  den-       Ijora  ,_(IfiKopa.)  pet.  rîv.  di 


voulut  point  consentir,  disant  que  lia  ,    et  les   peuples    de  l'Ingrie 

cela    lui    étoit   défendu    par  les  Ijortzys.   Cette  pet.  riv.    se  jette 

Tcbouktcbis  qui  s'étoient  cbafgés  dans  la  ^éva ,  20  w,  au-dessu6  de 

de  répondre  do  Cobélév;  mais  il  Pétersbourg.  Elle  est  remarquable 

voulut  bien  y  envoyer  une  lettre  par    la   victoire   célèbre    eue  le 

que   ce    dernier  écrivit  à  ces  ha-  g  r  and -duc  Alexandre  laroslavitch 

bitans    de    TAAiérique.    Cobé^v  remporta  en  ia5i  sur  les  Suédois 

observe  encore  que le.flux et  1ère-  commandés  par  leur  roi  Magnoi 

flux  n'existe  sur  les  côtes  de  cette  qui  y  fut  blessé  ;  ce  grand  *  duc 

île  non  plus  que  sur  les  continent  lut  surnommé  Nevsky  ï  cause  de 

d'Amérique  et  de  l'Asie  qui  lui  cette  victoire ,  car  elie^ut  lieu  à 

sont  opposés,  mais  qu'il  existe  des  l'embouchure  de  Tljora  dans  h 


IJORSKAÏA  -  ZEMLIA  ,    f Jf«op- 

„ CKOA  -  3eAt,ui'  )  Voyez  iwoaiK. 

glacial,    qu'ils    changent  subite*    '  1k,  (Micô.)  riv.  considérable dn 
ment  au  mois  d'août  ;  et  soufflent    gouv.  d^Orenbourg  ,  dans  lequel 


r 


ILA  île 


an 


elip  commence  et  finit  son  conm  projet  de  rënnîr  le  Don  et  le  Y ol^a 

en  se  jetant  dans  la  Caraa  ,  après  par  le  moyen  de  cette  rivière  et  de 

•?oir  parcourn  nn  espace  de  plus  la  Camychinka.   On    a?oit   com- 

de  5oo  w.  ,  et  avoir  reçu  dans  son  mencë    les  travaux  ,   qui    même 

sein  plasieurs  grandes  rir.  ^  telles  avoientétécontinués*aprèssaniort; 

que  leMagrjrclie^leChiGliimache,  mais  qnelqne  temps  après  ils  fn- 

'  le  Pciialé  et  le  Chélantclion  ;  ses  rent  abandonnés.  Lorsque  sons  le 

knb  sont  montagneux  d'un  côté  règne  de  Catherine  II  on  voulut 

et  plats  de  Tautre.  Cette  riv.  n*est  'les  reprendre  ,  rAcadëmicien  Lo- 

pas  très-large ,  maïs  elle  est  pro-  vitz  trouva  que  le  Don  avoit  dans 

kmde  et  partout  navigable  ;  ce  qui  cet  endroit  une  élévation  de  plus 

scroit  d'un  avantage  ini^p^réciable  de  5o  toises  au-dessus  du  Tolga  j 

poar  cette  contrée ,   si  ses  bords  par  conséquent  ses  eaux  étant  déjà 

n  etoient  habités  par   un  peuple  très-basses  pendant  Télé  il  auroit 

aussi  indolent    et  paresseux  que  fini  par  être  tout-à-fait  à  sec  si  on 

k  sont  les  Bacbkirs.   On  trouve  avoit  creusé  le  canal  qui  Tauroit 

daos  le  gouv,  de  Tobolsl^  on  grand  fait    entièrement   couler  dj^ns    le 

hc  qui  porte  ce  nom«  Volga.   Des  écluses  même  qu^on 

Ik^rma  ,  ou  £xARMA  y  (MKap"  auroit  construit  pour  retenir  ses 

Jua  KAH  EKap.ua),  C'est  une  des  eaux  y  eussent  été  d  un  bien  foible 

ilesCoorilsj  elle  est  à  12.W.  de  secours. 

celle qtt*on  nomme  SyascouUne  ^  Ildixak  y .{  MAi^UKanh).    pîv. 

et  à,3o  de  celle  de  Tchirincoutane  ;  qui  coule  dans  le  gouv.  d'irkoutsk, 

elle  a  8  w.  de  long  ;  on  n'j  trouve  au-delà  du  Baïkal^  elle   se    jette 

si  lacs  ni  rivières  ,  mais  il  y  a  un  dans  la  moyenne  Borza  9  et  n'est 

Tolcaa   qui     brûle  de  temps    en  remarquable  que  par  une  mon- 

tops  ;  il  y  a  cependant  quelques  tagoe  de  soufire  que  Vofi  trouve 

loarces    d'eau   pure  et  beaucoup  sur  ses  bords. 

de  soorccs  snlphuriques*  Les  ba-  Ildinskoï-Zavod  ,    (  Hai^i^uh* 

teftoi  ne  ^peuvent   aborder    que  ckou  3a<9 045).  Mines  de  cuivre  et 

ntr  la  côte  sablonneuse  de  l'ile,  de  fer  dans  le  gouv.  d'Orenbo.urg  ^ 

laatre  est  couverte  de  rochers  et  district  de  Birsk.  .On  les  exploite 

Qt  inabordable.  depuis  1766  sans  rien  diminuer  de 

ICRA  ,  (iiiaa).'pet.  riv.  du  gouv.  leur  richesse  ^  elles  appartiennent 

oe  Moscou,  district  de  Zvénigorod.  à  un  particulier.    - 

lïoiETz  ,  {MKopeijfi)»  riv.  du  Flek.  (1Ix6ic&)«  riv.  qui  a  sa 

|otïT.  de  Voronéj ,  district  de  Bo-  source  aans  le  gouv.  d*Orenboui*g  , 

l^ratsk  ;  elle  se  jette  dans  le  Don  et  qui  traverse  le  grand  step  des 

*v  sa  rive  gauche*  Cette,  riv.  et  Kirguis  ^  oii  il  se  ]êtte  dans  1*0 u* 

«elle  de  Bilioug    ont  long-temps  rail.  Les  deux  bords  de  cette  rivière 

Knri  de  frontières  aux  terres  de  la  ne  sont  formés  que  de  superbes 

AQssie ,  en  les  séparant  des  steps  cristaux  de  sel  gemme  le  plus  pur 

des  Tatares  Nogais.  et  le  plus  beau  qu'il  soit  possible 

ItAVLA  y   {IdJiaêJia)^    riv.    du  de  voir  ;  c'est  ilne  source  de  ri- 
l^^y^  de  Saratof  ,  elle  prend  sa^  chesse  inépuisable.  On  casse  ce  sel 

»urce  d^ps  le  district  de  Camy-  pendant  1  été  ,  et  l'hiver    il    est 

J^oine  et  coule  du  nord  au  midi  transporté  sur  der  traîneaux  aux 

l  espace  de  160  w.  avant  de  se  jeter  bords  de  la  Bélaïa  j  pour  y  être  em- 

I  ^as  le  Don.  On    a    établi    plu-  barque    au    printemps    suivant  , 

l^^nrs  coloDÎes  allemandes  sur  ses  et    porté    dans  les  provinces    de 

I  ^l'ds  >  dont  une  porte  lo  nom  de  Tempire  par  le  moyen  de  la  Cama^ 

*Ue  riv.  Pierre-le-Grand  a  eu  le  du  Volga  ,  etc.    . 


IÎ2        .       ItM  ÎMi 

IletskaVa'CrepostzA)  (U^tfi^  Bolgarcs  tous  les  kcs  se  nomment 
noA  Kpinocnma)»  ou  petit  foriïa  de  même  ;  très-anciennement  on  la 
^'Uelsk  }  il  est  situé  dans  le  gour.  nommoit  aussi  Moïsk  ;  c'est  poar- 
d'Orenbonrg)  à  Tendroit  où  i'iLek  quoi  je  présume  qne  Jornandes , 
se  réunit  »  1  Ourall.  11  renferme  de  rébus  Geticis  y  l'appelle  lacus 
plus  de  4oo  maisons  et  des  maga->  Musianus.  il  reçoit  la  Msta,  la  Lo- 
sins  de  sel  très«>  considérables»  J 1  y  vat  et  la  Cliélone ,  et  il  donne  nais- 
a  aussi  un  bourg  de  Cosaques  d'Où-  sanpe  ftu  Tolkhow.  On  Cronre  en<* 
rail  situé  sur  l'Ilek ,  et  non  loin  core  dans  le'^  gouv.  d'Astrakhan 
de  ce  fortin  ,  qui  porte  ce  nom.  entre  le  jlanytche    et   rOoralt , 

'  ItiM  ,  {MJiujub)'  riv.  assez  con-  beaucoup  plus  près  de  ce  dernier  ^ 
sidérable  du  gouv.  d'irkoutsk  ;  un  lac  qui  porte  aussi  le  nom  d' 11- 
elle  se  jette  dans  la  Tongouska.  mcn  ,  il  a  3  ou  4  w.  de  long ,  et 

ILIMSK^  {MAUAiChb).  Tille  du  son  eau  est  salée, 
gouv.  d'Jrkoutsk,  forteresse  ci-de-  lLPlNSKoi*MYS  ,  {MJintiHCKoû-' 
▼ant  cbcl-lieu  d'un  district ,  ap-  Mmco}.  ou  cap  Ilpin.  Il  se  trouve 
partenante  actuellement  à  celui  do  dans  TOoéan  oriental  >  dans  kqnel 
Kerensk.  KUe  est  située  sur  la  il  s  avance  sur  au  moins  lo  w«  de 
Toungooska  qui  porte  encore  dans  longueur  ;  il  appartient  au  gouv. 
eet  endroit  le  nom  d'Angara;  d'irkouuk ,  district  d'Oklansk^  à 
elle  ^t  sous  le  56^  33'  de  la  t.  l'endroit  où  il  touche  a  la  terre 
sept.  ^  à  568  w.  d'irkoutsk  ;  ses  ferme  ^  il  est  sablonneux  et  si  bas , 
fortifications  sont  en  bois  ,  et  on  y  que  les  eaux  de  la  tuer  le  coovrent 
compte  3  églises  et  i  lo  maisons  ;  quelqoefois  ;  maïs  à  sa  pointe  qui 
les  babitaus  de  cet  endroit  ne  font  avance  dans  la  mer  ,  il  est  très* 
presqu'ancun  commerce.  '         élevé ,  et  composé  de  roc  très-dur; 

ILIR  ,  (HJiup?))»  pet.  fleuve  du  vis-à-vis  de  ce  cap  se  trouve  une 
COUT,  d'irkoutsk)  district  d'O-  petite  ile  qu'on  nomme  Y erkho- 
ktans.  C'est  à  son  embouchure  que  tourof.  Stelier,  dans  sa  description 
commence  le  grand  cap  nommé  de  laSibérie^ditaqu'ontronvedaus 
Atvalyk  ou  d'Olutor,  qui  avance  «  legoliécKOlutor,  à  rorient^ctai 
plus  *dç  8o  w.  en  pointe  dans  la  «  milles  dans  la  mer,  une  ile  où  on 
mer  ,  et  qui  se  recourbant  vers  le  «  ne  trouve  d'autres  animaux  que 
cap  Hoven  ,  ùlïï  donner  k  Tespace  «  des  renards  noirs,  n  Cela  ne  put 
d'eau  qui  se  trouve  entre  ces  deux  être  que  l'Ile  Verkbotourof  que 
caps  ,  le  nom  de  mer  d'^^utor.         nous  venons    de    nommer    plus 

Illinskata-Crépost,  (IfwiAUH-  haut,  car  excepté  celle-ci  et  l'Ile 
CKOA  Kp-bnocmh).  Ce  petit  fort  se  Caraguine  ,  personne  encore  n'en 
trouve  dans  le  gouv.  d'Orenbourg ,  a  découvert  d'antres, 
il  l52  w.  de  cette  ville ,  sur  le  bord  IwACHKOU,(lf^/atu>fy.)riv.qui 
de  rOurall;  il  a  été  bâti  en  174^  coule  dans  la  pretiqu'ile  du  Cam- 
Ic  jour  de  St.  £lie ,  c'est  pourquoi  tcbatka  ,  et  qui  se  jette  dans  l'A- 
il porte  le  nom  de  ce  saint.  vatcha. 

ILMEN,  {MMJuenb.)  lac  très-  Imandra  ,  {Mjuan^pa^)  C'est 
considérable  dans  le  gouv.  de  ^iov-  un  lac  considérable  du  gouv.  d  Ar- 
gorod,  tout  près  de  cette  ville;  khangel,  district  de  Cob.  liseré- 
il  a  40  w.  de  longueur  sur  3o  de  unit  par  un  canal  à  la  mer  Blan- 
largeur.  Son  nom  est  Sarmate  et  che. 

«ignifiedans  lalangue de cepeuple,  Imatra  ,  (  MAïampa.  )  flenve 
ainsi  qu'en  finnois  ,  plein  ,  ou  bien  très-remarquàble  de  la  Finlande , 
ouvert,  ta.  Tatiscbef  ,  dans  son  di-  vdans  la  Carélie  ,  par  une  cascade 
ctionnaire ,  prétend*  que  chez  les  magnifique  où  le  àenve  se  prdcf- 


r^ 
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piM  Ifl/Bt  entier.  Voyez  Yuo-  autant  de  petits  forts ,  sont  Scau- 
lEKA  et  VuozA.  tler  ,  la  capitale  du  royaume ,  Rou- 

Imibétib,  {HJUupemÎA')  Ce  dia ,  Sorgia  et  Cotatjs  ou  Cou« 
pedt  rojaoïne  h  peine  composa  de  tch^tsa.  Ce  dernier  endroit  est  ou* 
ao  à  35,000  familles  ,  ëtoit  jadis  rert  et  se  trouve  k  yo  w.  de  Tem- 
asedes  5  nroyinces  qui  formoit  lé  liouchure  du  Phase.  Non  loin  de  Ik 
royanme  de  tiourti  on  Géorgie  ;  il  réside  le  souverain  de  ce  petitpajSy 
le  tiDove  dans  ce  moment  non*  et  la  plupart  des  grands  y  ont  cons- 
leoletncnt  sous  la  protection  de  truit  leurs  maisons  ;  de  Tautre 
Tempire  do  Russie,  mais  encore  côté  du  fteuve  ,  on  a  bâti  une  for- 
i^rst  occupé  par  $eê  troupes.  Il  teresse  oii  les  Turcs  avoieut  nue 
est  situé  sur  les  bords  de  la  mer  garnison  *,  ainsi  qu'à  Poti  sur  le 
Koirr,  au-delà  du  phase  ^ et  s'étend  bord  de  la  mer  ,  et  que  les  Russes 
vers  le  nord  jusqu'aux  montagnes  Tiennent  d'emporter  d'assaut.  ïje 
da Caucase,  c.-à-d.  qu'il  occupe  Phase  est  très-rapide  iusquâ  Cô- 
ne partie  de  Vancienne  Ibérie.  Ce  tatys  ,  et  n*est  pas  navigable  ,  mats 
petit  état  s*est  séparé  de  la  Geor-  plus  bas  son  cours  devient  pins 
$ie  pendant  l'invasion  de  Tchin-  tranquille  et  permet  aux  barques 
gaîs^Khan,  et  a  formé  un  royaume  de  le  remonter.^  Il  est  assez  pois- 
spart;  il  est  constamment  resté  sonneux ,  mais  les  habitansdeoe 
loas  la  protection  de  la  Porte  otto^  pays  n'eu  proGtent  pas  ,  n'ayant 
Bane ,  à  laquelle  il  payoit  un  tri-  ni  filet,  ni  aucun  autre  instru- 
bnt  de  40  jeunes  filles  et  autant  de  ment  propre  à  la  pèche.  La  reli- 
garçons  chaque  année  ;  mais  en  gion  dominante  du  pays  est  la 
i;8i  ,  son  roi  Salomon  n'a  plus  grecque.  Long- temps  ils  reconnu- 
voaiu  rester  sous  la  domination  rent  la  suprématie  du  patriarche 
^  la  Turquie ,  et  bientôt  après  de  Constantinople ,  mais  dans  le 
loaiik  David  étant  monté  sur  le  dernier  siècle  ils  ont  élu  leur  pro- 
trône  en  1^85,  s'est  soumis  à  la  prc  primat,  quils  nomment  Ca- 
Riusle  ;  le  prince  qui  règne  dans  tholicos  et  qui  sacre  leur  clergé  ; 
(^moment  »e  nomme  Salomon  Ar-  c/est  le  même  Antoine  qui  est  en 
lchiIovitcb«  Toute  cette  contrée  est  Géorgie  et  qui  est  le  fils  du  dernier 
Rioplie  de  montagnes  dont  les  rot  Héraclius.  Les  églises  j  sont 
Mmmets  sont  toujours  couverts  de  petites  et  pauvres  ainsi  que  le 
■eige.  Ce  nVst  pour  ainsi  dire  ,    clergé. 

nmnie  la  IMingrélte  ,  qu  une  tm-  Immak  ,  (ll.tijuaiih.)  Cette  île  , 
Biense  forêt  ,dans  laquelle  cepen-  avec  celle  de  Tchagoulac  ,  de  Kha-* 
^Bt  on  trouve  quelques  petites  via,  d'Amtchigda  et  quelques  au* 
pliines  par-ci  par-là  ,  et  qnelques  très  ,  forment  uu  grouppc  que  les 
vallées  fertiles  dans  les  montagnes,  insulaires  nomment  Khao;  elles 
On  y  trouve  des  vignobles  ,  des  sont  encore  fort  peu  connues  et 
vergers ' remplis  d'etcellens  fruits,  appartiennent  ài  T Archipel  des 
^des  mines  de  fer  j  ceux  de  ses  Aléoutes. 

liaUtans  qui  vivtat  éur  les  bords  Imogline  ,  {njriosAuhh»)  C'est 
^a  Phase,  sont  bons  cultivateurs  ,  une  île  de  l'Océan  du  nord  qui  se 
vÎTent  dajis  des  bourgs  ,  et  ont  les  trouve  dans  le  détroit  qui  sépare 
nœars  assez  <|ouces ,  ils  différent  le  cap  Tchoukotsk  de  l'Amériquo 
fertpeudesMingréliens.  Le  Phase,  septentrionale;  elle  est  à  /\o  w. 
<ine  les  Géorgiens  appellent  Rîon  ,  à  peu  près  du  continent ,  et  à  3  de 
^fersn  ce  pays  et  s'y  jette  dans  File  d'Iguelline ,  elle  a  5  w.  de 
■^  nier  Noire.  Les  principaux  en-  long  sur  deux  de  largeur;  on  j 
'roits  qu'on  y  trouve  y  et  qui  sont  trouve  près  de  ^^o  habitans  qui  vi- 
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Tent  dans  ienx.  endrotU  palûsa-  Kirguis.  On  ponrroit  prë«uiBrr 
A4» ,  et  qui  se  nourrissent  de  qu'elle  s'étend  presque  jtossi  loin 
poissons  ,  de  baleines  et  d'autres  à  l'ouest.  Les  collines  situées  an- 
animaux  aquatiques.  Ce  peuple'  delà  dA  fleure ,  et  qui  appartien» 
fait  partie  des  'l'cli*uktchis  qu'on  nent  déjà  au  gouT.  d'Astrakhan , 
nomme  Piétons,  et  il  parte  la  forment  une  même  chaîne  arec 
même  Lingue.  On  ne  trouve  pas  celles  de  lUnpcski  ,  qui  se  trouvent 
de  bois  sur l'ile  ;  les  seuls  animaux  dans' les  landes  habitées  par  les 
qu'on  j  connoit  sont  les  Isatis.  Calmouks.  Le  sol  des  monts  In- 
ÎMZA ,  (njusa.)  pet.  riv.  du  àertUs  est  composé  d'une  aiçik 
gouv.  de  INijni  ou  Nijégorod  :  la  iawi»*t«  «  «  P*"««  rougeàtre, 
ville  de  Kniahinin  est  bâtie  sur  ses  "n*'»*  de  sable.  On  trouve  des 
]^pj,^  pierres  et  des  morceaux  de  sélenites 
_  ■■  e>  j.  i  éparpillés  ;  on  voit  des  places  en< 
iNDERSi AiA-CuipoST ,  (H,»4«p.  tièremeut  sablonneuses  sur  les  col- 
CKOA  icp*noci»i».)  Ce  çetit  fort  se  u^^,  ^  j„,  ^jç,^.  l„  ^,^^  de 
trouve  sur  k  rive  dro.te  de  1  Ou-  ^^  montLnes ,  surtout  au  nord , 
rail,  par  conséquent  dans  le  gouv.  ^^^  couvertes  d'une  marne  blan- 
d  Orenbourg  II  se  nommo.t  au-  ^^  ^^  dune  autre  marne  cntiè- 
trefois  Cok.Chaukaia.lT,dersMh-  ^^^nt^uge.  tin  «perçoit  cepen- 
Gor  ;  on  1  appelle  aujourd  hu,  j^^,  plusieurs  rochers  de  gjpse 
Crépost  Indersk.kh-Gor  (  forU^-  „^  ^,  semblable  à  tous  ceux  qw 
resse  des  montagnes  d  fodersk.).  «,nt'dans  lélendue  de  cette  chaîie. 

., .      .          ^^    .        ,,  Un    ne  rencontre    aucane    loitroe 

sur  une  éleva  .on  ,  et  revêtue  d  un  d'„a   dans  ces  monugnes ,  maU 

rempart,  ou  plutôt  dune  vaste  en-  ^^i     ^s  flaques  qui  ^rventda- 

oeinte  de  poulrc;s.  E  le  est  assez  greuvoirs  aux  Kirguis  ;  oest  une 

bien  bat,e  ,  ma.s  on  n  y  trouve  pas  ^^„,„           j.„^  v  trowreroit  des 

a  église.   Sa  garnison    consiste  en  ^.«x  stagnantes    si    l'on    cteuipit 

une    soixanlame    de    Cosaques  ,  ^^  des  temps  humides.  Les  Co- 

parm.  lesquels  il  y  a  souvent  plus  ^              •  ^^^^^^  ^j^^^^^,  j, 

a  un  tiers  de  fatares  ou  de  Cal-  «efdans  «s  contrées  au  printemps, 

toouks.    Ils    campent    volontiers  ,  p^^tent    avec    eux    Peau   diit 

dans  un  fond  situe  au  bas  de  la  ^^*-^^^  j^;^^  ^^^  ^^^  „„,^ 

forteresse,  au-dessus  de  laquelle  q„able, c'est  qu'on  n'aperçoit a»- 

lOurall   se   sépare   en  deux,  et  2unc  pkce  fort  saline  sur  iTsuper. 

forme  «ne  baie  avec  un  bras  cou-  g^;^  ^  ^,  monUgne.  ,  quoique 

siderable  autour  d  une  île  élevée  ,  ^^^^„^  ^^     .^^  qui  y  ci?oiM<i>t 

î:urc:kchX''-  *"'  """^  '^:  p-;:~»  ^"  ^-^"»  "»  ^ 

Inderskis  ,  (MHi^epcKuch.) 
(Monts  )  Us  se  trouvent  dans  le  Indiouieka  ,  (RM^ueupKa') 
gouv.  d  Orenbourg  ,  sur  la  rive  Fleuve  co;nsidëral>le  du  gouv.  d'fr^ 
gauche  de  TFaïk  ou  Ourall.  Ces  koutsk  ;  il  prend  sa  source  dans 
Montagnes  présentent  une  petite  les  montagnes  qui  bordent  TOcean 
chaîne  de  rochers  assez  hauts  et  oriental;  il  coule  ensuite  du  sue 
un  peu  escarpes  vers  le  fleuve  ,  au  nord  y  et  l'eçoit  dans  son  sein 
ils  déclinent  ensuite  en  une  pente  plusieurs  riv. ,  puis  se  partageant 
assez  douce.  La  partie  qui  fait  face  en  quatre  bras  ,  il  se  jetlc  dan$ 
à  rOurall  naqueSo  à  4o  w  ;  il  VOcéan  gUcial  après  avoir  par- 
paroi  t  que  celle  de  Test  s'ëlend  couru  1200  w.  On  voit  sur  sa 
assez    loin  dans    les  landes    des  rive  droite  la  ville  de  Zacbivcrsk. 
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LvfiODA,  [jtHto^a*)  riv.  asses  langue  est  presque  la  même  qi^e 
lousidërabîe  du  gouv,  d  Irkoulsk  ;  celle  des  Tehéichentzys  et  desTon- 
ék  commence  son  cours  près  chets  ,  et  elle  dinèrc  entièreioient 
^liTillede  Doroninsk^  et  coule  du  Tatare  et  des  antres  idiomes  da 
kb  dans  le  district  deNertchinsk,  Caucase.  Comme  ils  n'ont  aucun 
«Belle  se  réunit  à  TOnone  ,  elles  écrit  parmi  eux  ,  et  qu'ils  en  igno- 
ferment  ensemble  la  rivière  con-*  rent  même  les  principes^  on  ne 
aocsonsle  nom  de  CAi7/r^.  Tout  le  peut  établir  aucune  supposition 
ODun  de  Tf ngoda  est  de  600  w«  On  sur  leur  origine  ;  leur  religion  est 
Toit  des  montagnes  de  roches  et  très-simple ,  elle  a  même  quelque 
coorert^  de  forêts  s'élever  sur  ses  rapport  avec  le  cbrisiianisme,  mais 
deoi  rives.  La  rhubarbe  y  croit  la  polygamie  j  est  permise.  11$ 
easbondance.  Depuis  le  village  de  n'ont  aucune  cérémonie  pour  leurs 
iharamoungout  ,  Tlngoda  coule  enterrcmcns,  ni  à  la  naissance  de 
kûi  nne  plaine  ouverte  et  fertile.     4eurs  enfans  ;  et  ils  paroissent  tenir 

IkgoucAcvs  ,  (  Mnêifuiesch*  )  fort  peu  à  leur  rite  ,  car  beaucoup 
ùnlngouches^  ou  Kistes.  C'est  un   parmi  eux  se  font  chrétiens» 

r kit  penple  qui  habite  au  pied  de  Ingoul  ,  {Mnei^jib.)  riv.  asses 
principale  chaîne  du  mont  Cau-  considérable  dugouv.  de  Kherson^ 
€àje,  celle  dont  les  sommets  sont  son  cours  est  presque  oonstam- 
CDQTerts  déneiges  étemelles  ;  leurs  ment  du  nord  au  midi  ,  depuis  sa 
kabitations  commencent  |i  80  w.  source  dans  le  step  ,  jusqu'à  son 
vers  k  Sud  de  Mosdoc,  entre  les  embouchure  dans  le  Boug,  La  ville 
flenres  Térek  et  Sounji  sur  les  d'Elisabetgrad  est  bâtie  sur  ses 
deox  rives  de  la  Coambaléa  qoi  bords.  M.  Tatischef  prétend  oue 
eoBte  vers  le  Térek.  Ils  ont  au  Ptolomée  et  Pline  Vont  nommée 
Bord  la  petite  Cabarda,  à  Toccident  Panticapa  ;  je  ne  saurois  le  con- 
fOUsëtie  y  à  l'orient  les  Tché-  iirmer ,  ne  1  ayant  trouvé  nulle 
tchentzys  ,  et  au  midi  les  glaciers   part» 

daCaucase.  Ce  peuple  peut  facile-  Ingouletz  ,  {  MHe^xeij,h'  )  ou 
vient  mettre  5ooo  hommes  en  lepelitlogoul.  Les  anciens  la  nom«- 
campagne  ;  il  est  libre  et  se  gou^  moient  Axiacus  ;  elle  coule  égale» 
Tirne  par  ses  lois  ,  il  choisit  parmi  ment  dans  le  gouv.  de  Kherson,  et 
In  liens  des  anciens  qui  le  com-  se  jette  dans  le  Dnepr.  On  troure 
oaadent  ;  il  s'étoit  mis  cependant  à  son  embouchure  la  ville  de  Sisi-  ' 
koBs  la  protection  des  CabardienS)    Kermen. 

mis  di^uis  quelque  temps  ils  ne  Ingrie  ,  (  MHeepjuaHJiOH/^lA,) 
Koonnoissent  plus  que  la  snpré-*  en,  langue  russe  ,  Tlngrie  est  ap- 
Otttie  delà  Bussie  ^  dont  ils  sont  pelée  Ijorskaïa-  Zemlla  y  ce  qu! 
let  alliés  les  plus  fidèles  parmi  veut  dire  terre  dljora  ,  delà  ri^* 
^s  les  peuples  de  c^tle  contrée,  vière  de  ce  nom ,  autrement  In- 
lis  ont  de  petits  villages  composés  gra.  Anciennement  la  partie  occi- 
'  d^ime  dixaine  de  maisons  chacuns  y  dentale  de  cette  province  portoit  le 
ctpen  éloignés  les  uns  des  autres  ;  nom  de  Yama.  Tonte  cette  pro* 
^s  presque  tous  se  trouvent  des  vince  est  située  entre  le  golfe  de 
tours  où  les  femmes  et  les  enfans  Finlande  ^  la  Carélie  et  la  Russie 
tt  réfugient  lors  d'une  attaque  des  proprement  dite.  Sa  longueur  est 
ennemis,  et  les  hommes  combat-  d'environ  3o  milles,  sur  à-peu- 
^i  du  haut  de  leurs  montagnes  près  autant  de  largeur.  Ses  ancien^ 
ctdéiendent  leurs  propriétés.  Tout  babitans  étoient  Slaves;  ils  pre- 
■c peuple  est  armé  ,  ils  portent  des  noient  quelquefois  le  nom  à'Jj'or^ 
boadiers  dans  les  combals  ;  leur    tzys  ,  de  la  rivière  de  ce  nom  sur 
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laquelle  se  Irouvoît  leur  principale  Aans  le  gouV.  de  Tobolsk  ,  distinct 
ville  ;  aussi  le  nom  de  SlaTianska  de  Couznetzk  ;  elle  est  d^une  rapî'« 
donné  a  une  rlv.     k  un    bourg ,  dite  étonnante ,  coulant  entre  des 
attestent- ils  sans  réplique  leur  an-  montagnes    très  -  escarpées*     Ses 
cienne  domination  dans  ce  pa^rs  ;  bords  sont  formés  de  roches  gra- 
mais    d'après  le  congrès  qui  eut  nitiques  et  calcaires  ;  dans  certains 
lien  en  1594;  sous  le  règne  du  tzar  endroits  on  y  trouve  une  grande 
Feodor IvanoTitcb,  plusieurs  vil-  variété  des  plus  lieaux  marbres, 
les  en  furent  cédées  aux  Suédois,  du  phorphjrc  verà   et   du  spath 
de  même  qu'en  Livonie  et  en  Es-  feuilleté  blanc.  Elle  se  jette  dans  le 
thonie ,  comme  Narva ,  Réval^  avec  Tcharvche  ,  après  avoir  reçu  dans 
leurs  districts,  etc«  Sous  le  règne  son  sein  plusieurs  ri  v.donl  les  plus 
malheureux  de  Vassilei-Ivanovitch  considérables  sont  Vlnénvche,  la 
ChouïskoY  ,    pendant    les  guerres  Gramatoukha ,    TErovkou     et    la 
civiles^ ,  et  ensuite  l'interrègne  qui  Tcbinétou  sur  sa  rive  droite  ,  et  la 
eut  lieu  ,  les  Suédois  sous  prétexte  Tchernaïa  et  le  Tiguiriak  sur  sa 
de  venir  au  secours  de  la  Russie ,  ive  gauche.                            ^      i 
envoyèrent  Jacques  de  la  Gardie  InkErmank ,     (  iÎHKepjUaHhé') 
en  1609,  qui  s'empara  sans  résis-  pet.  bourg    à     demi^ruiné  de    la 
tance  non-seulement  de  la  C&rélie  prequ'ile  de  Crimée.  C'étoilt  aatre^ 
et  de  tonte  ringrie,  mais  qui  entra  ibis  tme  ville  célèbre,    riohe    et 
k  Novgorod  qu'il  ruina  ;  c  est  ainsi  florissante.  Actuellement  ce  n'est 
qne  ces  anciennes  provinces  russes  qu'nn  petit  port    qui  se  trouve  à 
lurent  détachées  et  restèrent  sous  Textrémité  lapins  éloignée  delà 
la  puissance   des  Suédois    depuis  baie  d'Actiar.    C'étoit   l'ancienne 
1694  et  1609,  jusqu'à  l'année  1708,  Doros  ,  bâtie,  par  Oiophante  ,  Tan 
que  Pierre-le-Grand  les  reconquit  dés  généraux  de  Mithridaie  Enpa- 
et  les  réunit  à  jamais  à  TEmpire*  tor,  et  la  Cleiios  des  Grecs,  d  après 
Dans  le  temps  que  Tlngrie  étoit  Strabon  et  Formaleoui   (i).    LjitA 
sous  la  domination  Suédoise ,  ses  Khozares  la  prirent    en  079    anx 
habitans  étoient  presque  tous  la-  Goths  qui  la  reprirent  à  la  fin  da 
thériens;  les  anciens  Slaves  avoient  VII1«  siècle,  mais  la  reperdirent 
émigré  vers  Yologda  et  la  Permie  ,  encore.    Depuis  1204  elle  eut  ses 
et  il  n'y  éloit  resté  que  les  Finnois^  princes  particuliers ,  entre  lesquels 
aujourà'hui  on  y  trouve  beaucoup  il  faut  mettre  Constantin  dernier 
de  Russes  amenés  des  autres  pro-  empereur  d'Orient ,  avant  son  avé* 
.  vinces  de  l'empire  et  établis  en  co-  nement  an  trône.  Les  Turcs  la  prU 
lonies.   Cette  province  forme  au*  reiit  en  1 47 S,  et  y  mirent  une  gar- 
jo'ird'hui  le  gouv.  de  Pétcrsbourg.  nisou  ;  mais  après  qu'elle  eut  in- 
(  Voyez. cet  article.  )  finrment  perdu  sous  leur  domina— 
Ima  ,  (  VLha.  )  Il  j  a  un  fleuve  tion  ,  ils  i abandonnèrent  aux  Ta- 
ct une  riv.  de  ce  nom.  Le  premier  tares.  Sa  position  sur  une  haute 
eotiie   dans  le    gouv.    d'Irkontsk,  montagne   devoit  la  rendre    très- 
district  d'Okotsk.  On  a  établi  des  forte.  On  voit  encore  dans  cette 
signaux  à   son  embouchure  pour  montagne  des  cavernes  et  des  cel- 
les bàtimens    qui    reviennent    du  Iules  taillées  de  main  d'hommes  et 
Camiclialka  >  pour  reeonnoitre  le  qui  sont  très*cnrieuses;  elles  sont ^ 
port  d'Okotsk,  car  vers  cet  endroit  à  ce  qu'on  présume  ^  un  ouvra^ 
il  s'approche  très-près  de  la  terre,  des  moines  sous  les  empereurs  du 
La  riv.  du  même  nom  se  trouve  mojen  âge  ou  d'un  plus  moderne. 
■■  ■                                                     }  ■                                    ■ 
fi)  FOUMALËONI ,  hiM.  philos,  et  polit,  du  commerce  1  de  laaavigaiioa    et 
des  coloaicft  des  auciciu      dan»  la  nJer^ioire.  Vtrtisi  |  178^9  in<^.  Tum.  11,  pag.  3b3 


Comme  les  Khersfaîtet  ,  ainsi  du  nord -ouest  an  sad-est,  elle 
aa*tl  est  connu  par  les  historiens  entre  dans  oeiuî  de  Mojaïsk ,  ou 
«le  Bjxance ,  étoîenr  de  la  secte  des  elle  se  jette  dans  la  Moskva. 
Arîeas  ,  et  que  cette  secte  si  nom-  lNRA,(jRrrtna.)pet,  riv.  dagonv. 
brrase  en  Orient  eut  à  souffrir  par  de  Penza  ,  district  de  Gorôdis'» 
la  suite  beaucoup  de  persécutions  tcliensk  ;  elle  se  jette  dans  le  Vade. 
dans  le  bas  Empire,  il  est  très-pro-  Insa  ,  (Hnsa.)  riv.  considérahle 
Lable  que  lieauconp  de  moines  et  qui  coule  sur  les  frontières  des 
de  gens  attachés  a  cette  secte  se  r^  gouT.  de  Penia  et  de  Simbirsk  ,  et 
tîroîent  à  Khorsoun,oti  n*ajant  pu  qui  se  jette  dans  la  Soura. 
IrouTer  un  asile,  ils  commencèrent  InsaRa  ^{lîficapfi)  riv.  dagouv. 
à  se  pratiaiier  des  cellules ,  et  bâtir  de  Penza  ,  qui,  après  avoir  pnr* 
des  cbapeîles  en  plusieurs  endroits  couru  plusieurs  districts  ,  entre 
de  la  Crimée,  dans  la  roche  cal-  dans  le  gouv.  de  Nij^goroJ  ,  où 
caîre  molle  de  la  contrée  ,  où  ils  elle  tombe  dans  l'Alalvr. 
coatîouèrent  les  exercices  de  leur  Ins\Ra  ,  {Mnrapa.)  Ville  du 
YÎe  religieuse  dans  les  principes  de  gouv.  de  Penza  ,  et  chef-lieu  d'un 
leur  secte.  La  quantité  de  ces  cel*  district;  elle  est sitnée  sons  le  5P' 
lule^  qu'ils  creusèrent  à  Ctcnos ,  4^'  ^^  I^^*  sept,  et  le  62^  22' de 
^  donner  à  la  ville  le  nom  d*ln*  long,  orient.,  sur  les  bords  de  deux 
Keruan  (  villes  de$  cavernes  ,  d*a-  petites  riv.,  l'insara  et  1  Issa.  Cette 
près  une  traduction  littérale  }  >  et  petite  ville  a  été  bâtie  sous  le  règne 
par  corruption  Inkermann.  La  de  Pierre*  le- Grand  ,  par  des 
quantité  de  ces  cavernes  qui  sont  Strettzis  qu'il  y  fit  transporter.  On 
par  étages  les  unes  au-dessus  des  y  trouve  5  églises,  un  magasin  de 
autresdans  cette  montagne,lui don-  sel  et  3oo  maisons  de  chétive  ap- 
sent  de  loin  l'aspect  d'une  ruche,  parence  }  on  j  compte  k  peu  près 
On  j  trouve  des  Sarcophages  ,  des  35oo  personnes  des  deux.  sciLes. 
inscriptions  et  d'autres  restes  de  Les  habitans  fout  ici  un  petit  com- 
Tantiquité  (  Voyez  les  di[férens  merce  en  cuirs,  et  il  s'y  lient  deux 
Voyages  de  la  Crimée).  L  air  de  grands  marchés  par  an.  La  plus 
cette  contrée  est  excessivement  mal  grande  partie  de  la  rive  de  l'fnslira 
•aÎD  ,  à  cause  des  marais  fétides   étant  composée  d*une  terre  argi- 

Sie  forme  le  ruisseau  de  Biouk«-  leuse ,  contenant  en  plusieurs  en- 
nzén,dans  le  vallon  au-dessus  du»  droits  de  la  mine  de  fer  d'une 
Sue!  est  Inkermann  ,  et  dans  lequel  mauvaise  qualité ,  un  particulier  a 
i  se  jette  dans  le  port.  Les  gens  établi  à  Textrémité  ci o  la  ville  une 
envoyés  ici  en  été  pour  un  court  fonderie,  &  c6té  de  laquelle  il  a 
espace  de  temps  ,  pour  la  récolte  hàti  une  maison  commode  et  une 
des  foins  on  la  garoe  des  bestiaux  ,  église  en  pierres  ^  qui  s<>nt  les 
ne  peuvent  se  soustraire  k  la  ma-  seuls  bons  édifices  de  cet  <  nd.'oit. 
ligne  fièvre  intermittente  ;  les  per-  La  fonderie  n^a  qu'un  seul  ibur- 
sonnes  mêmes  qui  n*y  Tiennent  neau ,  qui  sert  h  fondre  le  fer  pour 
*  qu'une  seule  fois  la  gagnent  sou-  fabriquer  des  pots,  des  chaudières, 
irent  en  respirant  l'air  du  matin  ou  et  ces  larges  chaudrons  ,  principal 
do  soir.  ustensile  des  Calmonks  et  des  Ta- 

•  Inotcha  ,  (  Hnota,  )  rivière,  tares.  Il  s'en  fait  un  débit  consl- 
Elle  a  sa  source  dans  un  marais  dérable.  On  y  fond  annu.'Uement 
du  gouv.  de  Smolensk ,  district  de  3o,ooo  pouils  de  ce  genre  de  vais- 
Gjatsk  ;  de  Ik  elle  coule  dans  le  selle  qui  se  transporte  sur  les  bords 
gouv.  de  Moscou, district  de Yoiok-  du  Volga  ^  et  aux  marchés  de  la 
lamsk ,  et  se  dirigeant    toujours   petite  Russie. 
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TirsBB^  )  {lînaevh)  vW.  qui  conle  marchands  y  apportent  en  quantité 

dans  le  goay.    a'Orenbourg  ,  où  des  niarchandises  d'£arope  et  d'A* 

aVtant  reunie  à  la  Sima^  elles  se  sie.  Le  commerce  s'j  fait  en  g<v> 

i'ettent  conjointement  dans  la  Dé-  nëral  par  écliange ,  et  onéTalucà 

laïa.   L'Inser  et    la  Sîma  èoulent  plusieurs  millions  de  roubles  la  ?a- 

continuellement  dans  des  monta-  leur  des  marchandises  qu*on  j  ap- 

gnes;  leurs  bords  sont  peu  babitës.  porte.  On  a  bâti,  pour  la  commo- 

Les  montagnes  qui  bordent  laSima  dite  des  marchands,  un  marche  oÀ 

sont  crayeuses  et  remplies  de  grot-  Ton^trouve  plus  de  1^5  boutiques  \ 

tes ,  Tune  desquelles  reçoit  la  8ima  la  Tille  est  entourée  de  palissades; 

toute  entière ,  puis  on  la  voit  re-  elle  a  deux  portes  qui  se  ferment 

paroltre  de  Tautre  côté  de  la  mon-  pendant  la  nuit  ;  on  y  trouve  en 

ligne.  outre  2  églises  e«  à  peu-près  looo 

IjrVA  ,  {jJnôa)  rîr.  tlugour.  de  habiUns. 

Perm  ,  elle  se  jéttfr  dans  la  Cama  Irenne  ,  {Mpenh)  riv.  qui  a  sa 

sur  sa  rive  droite  ,  et  au-dessous  source  dans  le  gonv.  d'Orenboorg, 

de  la  Cosva.  et  qui  coule  de  lii  dans  celai  de 

Ipout  ^(If ny m5.J  rîr.  assez  con-  Perm;après  avoir  parcouru  ^pow.y 

aidérable,  elle  prend  sa  sourcedans  elle  se  jette  dans  la  Sylva  près  de  la 

le  gouv.  deSmolensk  ^  nonl<yin  de  ville  de  Coungour.    Les  eaux   dcr 

la  ville  de  Raslavl,  dirige  son  cours  cette  riv. ,  quoique  très-limpides  ^ 

du  nord-est  au  sud-ouest,  et  entre  sont  cependant  si  surchargées  de 

dans  le  gouv.  de  Tchernigef  dont  chaux  ,  que  peu  de  personnes  pen- 

elle  arrose  les  districts  de  Mglin  et  vent  en  boire  \  les  poissons  même 

dc^  Novomést  ;  elle  entre   ensuite  y  sont  très-rares  A  cause  de  cela, 

dans  le  gouv.  de  Mobile V)  où  vis-  '  Irouis,  {VLptuch,}  H  y  a  deux 

à-vis  de  Homel  elle  se  jette  dans  la  rlv.  de  ce  nom',  qu'on  distingue 

Soja  \  les  bords  de  cette  riv.  abon-  entr  elles  par  l'épithète  de  grand  et 

dent  en  forêts  qui  fournissent  des  de  petit  Irguis  :  le  grand   Irguis 

bois  de  construction  pour  Riga  y  coule  dans  le  gouv.  de  Saratof ,  il  a 

ainsi  qae  pour  les  ports  russes  le  sa  source  non  loib  de  TOurall  et 

long  du  Dncpr.  des  frontières  des  go  av.  d*Oren<- 

Irbit,  (Ifp5wm5.)  pét.  rîv.  du  bourg  et  d'Astrakhan  ;  ilparooart 

gouv.  de  Perm ,  district  d'£cat»-  les  steps    qui    s'étendent   depuis 

rinbourg;elle  se  jette  dans  la  Nitsa.  rOurall  jusqu'au   Volga  dans  le- 

Irbit,  (lfp5iim5.)peL  ville  du  oucl  \\  se  jette,  vis-à-vis  la  ville 

uv.  de  Perm ,  à  une  w.  de  Tem-  de  Tolsk,  1  espace  de  370  w.;  son 

^wiucliurc  de  la  riv.  d'irbit  dans  la  cours  est  tranquille  ,  il  reçoit  plu-^ 

Nltssi  ;  c*étoit  autrefois  un  bourg  sieurs  riv. ,  parmi  lesqueÛes  oeut 

bâti  en  i633 ,  ensuite  érigé  en  ville  qu'on  nomme  Tcfaalyklami ,  sont 


go     ^ 
boucl 


a  :>72^w.  ,   vers  a  orient    ae  rerni.  soni  susceptimes  a  être  Dien  cui^ 

Cette  pet.  ville  est  renommée  pour  tivées ,  et  offrent  surtout  d*exceU 

une  foire  qui  s*y  tient  tous  les  ans  j  lens  pâturages  aux  brebis  ;  on  voit 

elle  commence  vers  le  milieu  de  près  delà  Metchétnaia  beaucoup  de 

février  et  dure  un  mois.  Elle  est  l^uines  en  pierres  ^   qui   semblent 

fréquentée  non-seulement  par  les  avoir  appartenu  à  une  grande  ville 

marchands    russes  et   Sibériens ,  tatare.  Depuis  quelque  temps  plv* 

mats  aussi  par  ceux  de  la  Bukharie  sieurs  colonies  a  émigrés  piolonois 

et  de  Tatarie^  par  les  Persans  ,  les  se  sont  établis  sur  les  bords   de 

Grecs  et  les  Arméniens.  Tons  ces  cette  riv. ,  ils  y  vivent  dans  Tabou- 
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dance  et  s'adonnent  oarticnlière^  Nertchintk  ,  de  Bai^oasînsk^  d'O- 
ment  à  Tédacation  des  bestiaaz.  lekmînsk ,  Yakoatsk  ,  Olënsk  ,  Jî- 
Lcs  Schîsmaliqiies  ,  connus  en  ^ansk  ,  Zaçhîversk ,  Aclansk  ,  In- 
ttossie  sous  le  nom  de  Aaskolniks ,  )îgninsk ,  Okhotsk  et  Nîjm-Caui- 
j oat  quatre  couveus  ou  confrërtes}  tchatsk.  On  7  trouve  en  outre  les 
ils  Aont  également  cuhirateurs.  villes  de  Balagansk ,  Sélengulnsk  , 
Cette  riv.  n'est  navigable  qu*à  70  Ilunsk ,  Doroninsk  et  Stréiensk  ; 
w.  de  son  embouchure.  Le  petit  les  ostrogs  ou  postes  palissades  de 
Ii]gaîs  se  trouve  dans  le  même  Verkholensk ,  Tounk&nsk ,  Drat- 
(oav. ,  dans  le  pays  de  plaiue  qui  skoy.  et  &iakhta^  où  se  fait  tout 
estsar  la  rive  gauche  du  Volga  ,  le  commerce  avec  la  Chine.  Les 
qu*oa  nomme  le  step  des  Cal-  iles  Courllb  et  Alëoutes  lui  appar- 
mouks*  Il  coule  d'Orient  en  00-  tiennent  aussi.  Ce  gouv.  est  très- 
cidéat  l'espace  de  9  w.  ,  et  se  jeltç  montagneux  ;  Timmonse  chaîne 
daas  le  Volga;  il  appartient  au  dis-  des  monts  connui^  sous  le  nom  de 
trict  de  Khvaljnsk.  On  trouve  Yablonoy-Khrebet  le  traverse  ,  et 
iKaacoup  dedenisd'ëléphans  etde  forme  des  ramifications  en  tons 
rlunocëros  au  fond  de  cette  rivière,    seps  qui   rendent  presque  tout  le 

Irkodt,  (ifpicy/7i5«J  Cette  riv.  territoire  de  ce  gouv.  comme  une 
qui  a  donné  sou  nom  à  la  princî-  suite  continuelle  de  montagnes  ^ 
pale  ville  de  la  Sibérie ,  prend  sa  entre  lesquelles  on  trouve  des  va* 
loorce  dans  le  lac  Jtehir  près  des  lées  agréables  ^  et  dans  beaucoup 
monts  Saïans  qui  se  trouvent  sur  d'endroits  susceptibles  de  culture 
b  Orontière  de  la  Chine.  Elle  par-  et  très-fertiles.  I^s  montagnes 
coart  près  de  400  vit.  et  sépare  les  sont  très-hautes  et  presque  partout 
dUlricts  de  Verkhné-Oudinsk  et  très-riches  en  mines  et  pierres  pré- 
d  Irkoatsk  ,  et  va  tomber  vis-à-vis  cieuses  ;  les  forêts  y  sont  immenses 
de  la  ville  de  ce  nom  ,  dans  T An- «et  contiennent  une  variété  tres- 
sa sur  sa  rive  méridionale»  considérable  de  plus  belles  espèces 

l&KOU  T  SK  ,     (  MpK^mcKh,  )    de  bois  de  construction  et  d'autres. 
(Goav.  cV)  Il  est  situé  entre  le  5l^    On  y  trouve  des  lacs  salams  qui 
et  le  74°  de  lat.  sept,  et  le  ii;!^  et    fournissent  du  sel  excellent  et  en 
k  208^  de  long,  orient  :  il  s'étend    abondance.  Les  principaul  fleuves 
en  ligne  droite  depuis  la  frontière    qui  1  arrosent   sont    TOlenek  \  la 
dagouv.  de  Tobolsk  jusqu'au  port    liéna  ,  qui  est  un  des  plus  grands 
de  Petro-Pavlovsk  y  c'est-à-dire    fleuves  connus  ,  Vludi^uirka  y    la 
d'occident  en  orient  il  a  36io  viera.^    Coljma,  l'Anadyr ,  le  Camtchatka, 
et  du  midi  au  iiord  ,    depuis  le    TOkhota  et  la  Cnilka.  Ijs  Lena  re- 
Y^^t  de  Kiatchka  jusqu  à  textré-    çoit  dans  son  sein  la  Kirenga  ,    le 
Aité  de  la  dernière    île    de  Ton-    Vitim ,  TOlekma  et  TAldane  sur 
^tski  ,    dans     l'Océan   glacial  y    sa  rive  droite  ,  et  le'  Viluï  sur  sa 
%^hw,  11  a  au  nord  l'Océan  gla«    gauche.  C'est  dans  ce  gouv.  que  se 
eial,  à  l'Orient  le  pays  des  Tchouk*    trouve  l'immense    lac  de  Batkal , 
tehis  ^rOcéan  Pacifique  et  les  iles    connu  dans   le  pays  sous  le  nom 
Aléontes  ,  au  midi  la  Mongolie  et    de  mer  de  Baïkal  et' de  mer  sainte. 
laDsourie  chinoise,  et  à  l'occident    II  reçoit  la  grande  rivière   de  Se- 
lesgouv.  de  Xomsketde  Tobolsk,    lenga  et  donne  naissance  à  l'An- 
On  le  divise  eu   i3  districts    qui    gara.  La  partie  de  ce  gouv.  qui  se 
portent  chacun  le  nom  de  leurs    trouve  près  du  Baïkal  au  midi  et 
AeMieux:  Ce  sont  ceux   d'Ir-    àl'occident  du  lac,  contient  les  ei;- 
^ttUk ,  de  Verkhné-Oudinsk  ,  de    droits  les  plus  fertiles  et  les  mieux 
Nijni  -  Oudinsk  ,  de  Kirénsk  ,  de    cultivés  ;  il  se  trouve  aussi  vers  le 
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ftud-est  clu  lac  quelques  terres  qui  aussi  les  morts  qu'on  y  enterre  res- 

produisfnl  beaucoup  de  blé  ;  ou  en  tent  des  siècles  entiers  sans  se  dc« 

cultive  sur  les  bords  do  la  Lena  ,  composer.  On  évalue  la  population 

seulemeot    jusqu*à    Temboncliure  de  ce  gonv.  à  407^7^^  âmes;   la 

de  rolekma,;  de  lii ,  vers  Torient,  plupart  sont  des  Russes  professant 

sur  les  t)ords  de  TAnigâ,  de  l'Ouda  la  religion  grecque  ;  il  y  a  cepen- 

el  d'autres  rivièresiquoique  les  co-  dant  parmi  eux  d'autres  peuples 

Ions  russes  en  cultivent  encore  ,  il  sujets  ou  tributaires  de  l'Empire  : 

rapporte  beaucoup  moins  ,  à  cause  ce  sont  des  Polonais^  des  Mongols; 

du   territoire   pierreux ,  maréca-  ceux    qui    payent  tribut  sont  les 

geux    et  froid  qu'ony  ironve;  et  Bouriats  ^  au   nombre  de  58,097; 

vers    les    bords    de  la  mer  d'O-  les  Touugonss,   i4>4^o;    les  Ya« 

khotsk ,  les  brouillards  froids  et  kouts ,    5o,oo8  ;  les  Youkagnirs , 

les  vents  rendent  toutes  les  peines  5o5  ;  les  Glu  lors  ,  ^^  ;  les  Coriaks, 

qu'on  prend  pour  cultiver  la  terre  1)2^4  ;  les  Camtcbadals,  1,7^3;  les 

tout-lk-iait  inutiles.  Toute  la  partie  CourilU  ,  loo  ;  les  Caragass,  S^S 

«eptentriouale   ou    polaire    de  ce  mâles* 

gouvy  est  inculte  et  sauvage;  là  ,        Irkoutsk  ,  [l^pKi^mckb.)  villa 
non-seulement  toute    culture  est  cap,    du  gouv.  de   son  nom  ,    et 
impossible  ^  mais  les  arbres  môme  cbef-lien  d'un  district  ;  elle  est  si- 
n'y  croissent  plus.  En  descendant  tué  sous  le  52^  18' de  la  t.  sept,  et 
de  là^  au  iitidi ,  vers  le  milieu  du  le  i^a^  i3' 3o"    de    long,   orient, 
gouv.  ,  d'immenses  et  impénétra-  Elle  est  bâtie  sur  un  terrain  en- 
bles  forets  couvrent  toute  la   sur-  enfoncé  vis-à-vis  du  conûuentde 
face  de  la  terre.  On  n'élève  des'bes-  Tlrkout  et  de  TAngara  ,  et  baignée 
tiaux  \qu'aulour  du   Baikal ,    en  du  câté  de  l'ouest  par  oeUc  der- 
Paourie  ,    et    uu    nord    jusqu'au  nicre  riv.  et  daus  1  est  et  le  nord- 
Yakoutsk.  Ce  gouv.  fournit  les  plus  est    par   TOuchakofla.     Au    sud 
ricbes  fourrures  de  zobles ,   de  re-  sVlend  un  terrain  élevé ,  fertile  et 
nards,   de  petit^gris    et    d'autros  dont  Taspect     e»t    très^gréable. 
animaux  rares.  Les  montagnes  de  Cette  ville  est  le  siège  du  gouver- 
Kertchînsk  sont  ricbes  en  mines  neur  et    de  Tévéque  ;  elle  est  à 
J'argent  et  de  plomb  ;  on  y  trouve  6821  w.  de  Pétersbourg  ,  5o93  de 
aussi  quelques  pierres  de  couleurs»  Moscou,  et   2969  de  Tobolsk.  Le 
On  trouve  prcs  de  Sélenguiusk  do  premier  ostrog  ,  qui  n'a  eu  aucune 
la  rbubarbe  eu  quantité.  Le  règne  consistance,  a  été  bâti  en    i652. 
végétal  est  iiorissiint  dans, le  midi  En  1661  on  en  construisit  uu  non- 
de  ce  gouv. ,  et  oilre  beaucoup  de  veau  qui  ,  en  i66i| ,  fut  converti  en 
genreset  d'espèces  encore  inconnus  un  fort  de  bois  ^  quia  donné  lieu 
aux   botanistes.    En  général ,  les  à    la  construction    entière   d  Ir- 
trois  règnes  de  la  nature  y  sont  koutsk.  Les  riies  de  cette  ville  sont 
très-riches  en  genres  et  en  variétés  droites  et  larges;    les  marchands 
dont  plusieurs  n'ont  jamais  été  dé-  sont  réunis  au  centre  de  la  ville  ^ 
c^its  par  les  naturalistes.*  Le  cli-  dans  un  grand  et  bel  édifice  carre ^ 
inat  y  est  assez  tempéré  dans  le  bâti  en  briques  ;  les  boutiques  sont 
midi  ,  mais  le  reste  du  gouv.   é-  placées  sous  un  portique  au-dessns 
prouve  de*  froids  très-rigoureux  ;  duquel  il  y   a  des  luagasius.  Les 
jamais  Tardeur  du  soleil  eu  été  qui  boucheries  sont  à  l'extrémité  oc- 
j  est  excessivement  chaud  ,  quoi-  cidentale  de  la  ville,  où  l'on  acons» 
que  court ,  n'y  dégèle  la  lerre  au-  truit    des  tueries  sur  le  bord  de 
delà  dune  iirchiue  de  profondeur.  rOuchakofka.  Près  des  boucht-Ties 
Plus  ioin^lcs  glaces  sont  éterueilcsi  ae  trouve  le  marché  aux  poissons. 
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aÎBsi  qn^ab  Imar  où  Von  renà  let  T*ni  ,  des  dlsltllerlcs  d^eaa-de-TÎe^ 
irguonps,  Le  blë,  la  lariae,  le  pain,  etc.  On  évalae  le  oommeroe  qai  se 
k  beurre ,  la  petite  mercerie  ,  et  fait  anmielleaient  dans  cette  ville  à 
ks  osteatiles  cie  boit.  Ce  bazar  est  plus  de  4  millions  de  roubles  ;  les 
k  readex  •>  TOUS  des  Bouriats  qai  douanaes    j  rapportent    plus    de 
ibnl  le  commerce  de  peaux  demar-  700,000  R.  à  la  couronne.  Les  vi- 
tres ^  de  zobles  ou  sibelines ,  de  vres    y  sont  à  très-^bon  marche. 
btttres  et  des  autres  fourrures.  Les  On  j  compte  plus  de  209O00  ha« 
■archands  sont  en  général  très-  bitans  des  deux  sexes.  L^archevé<- 
riches  à  irkoutsk  ;  ils  Ibnt  un  com-  que  se  qualifie  d  archevêque  d'Ir» 
neroe  très- considérable    avec  les  koutsk  et  de  Cadiak,  il  a  un  vicaire 
Chiaois.  C'est  ici  que  se  ibnt  les  qui  prend  ce  dernier  titre  et  qui 
aMoriimens    de  pelleteries    qu'on  réside  actuellement  dans  cette  t le. 
tire  de  la  c6te  nord-ouest  de  r\-        iavéss  ,  (Mpjrzecb*)    pet.  riv. 
mérique  et  des  provinces  septcn-  du  gouv.  de  Vladimir  ;  elfe  sépare 
trionales  de  la  Ijlussie.  Leszibplines  les  districts  de  Souzdal  et  de  Yoa- 
iaférieures  et  d'une  mauvaise  cou-  rief ,  et  va  se  jeter  dans  le  Nérl. 
kor ,  les  peaux  de  renards  des  lies        iaoDATR ,  {Mpo^amh»)  pet.  rir. 
Aléoates^  la  seconde  qualité  des  du  gpuv.  de  Saratof,  district  de 
katref  de  mer  et  des  loutres  de  ri-  Couznetsk  ;  après    un    cours    de 
vière,  et  quelques  autres  fourrures  lo  w.  elle  se  jette  dans  l'Inza. 
«ODteipédiées  pour  la  Chine  (1)  }        iRPÉif  ,  (MpneHb.)  riv.  du  gouv. 
ttUei  dont  le  poil  est  gâté  bu  trop  et  du  district  de  Jiiow  ;  elle  coule 
nm,  et  les  qualités  intérieures,  du  midi  au  ngrd  et  vient  se  jeter 
l'enToiont  à  la  foire  d'irbit ,  et  les  dans  le  Dnepr  sur  sa  rive  droite. 
plai  belles  sont  réscrréeê  pour  Mo<-        laTTCH£  y    (Hprnbtuid.)    Cette 
KOQ  et  pour  la  foire  de  Macarief ,  grande  riv.  de  la  Sibérie,  sort  de  U 
ov  les  marchands  Grecs  et  Armé-  Zungorie  ,  ou  {^ays  des  Mongols^ 
nians  s'empressent  de  les  acheter  habitée  ci-devant  parles  Calmouks^ 
poar  Cous  tan  tiuo  pie.  On  trouve  à  et  actuellement  par  les  Kirguiss- 
îrkoatsk  8  églises  ,  2  couvens ,  un  Caissaks  j  traverse  environ  à  ^6^ 
lÂniiuire,   un  gjmnase,  une  é-  3o' de  lat.   sept,  et   io3^  de  long, 
cok de  navigation  ,  une  école  japo-  or.  le  lacZaïssan  ou  Nor-Zaïssans^ 
saise,  où  des  maîtres  de  cette  na-  que  lesCalmouks  et  les  Tatares  ap« 
tion  enseignent  la  langue  de  leur  peloient     auparavant     Kitalpou. 

ETi}  et  deux  autres  écoles  pour  Avant  d'entrer  dans  ce  lac,  elle 

>  enfans  de  la  bourgeoisie  et  des  s'appelle  Irtyche  supérieure ,  lors« 

iokUts  de  la  ville.   La  compagnie  quelle  en  sort,  elle  prend  le  nom 

d  Amérique  y  a  un  comptoir  con-  d'irtiche  inférieure,  et  après  avoir 

iidértble  et  de%  magasins.  Ou  j  arrosé,  toujours  eu  serpentant,  une 

troave  aussi  une  fabrique  de  draps  grande  étendue  de   pays  dans   la 

appartenante  à  la  couronne,   une  province  de  Colivan  ,  et  le^ouv. 

<k  toile ,  de  chapeaux  ,  de  chan-  de  Tobolsk ,  elle  se  jette  dans  Vob, 

^iks,  de   maroquins,  une  ver-  à  61^  de  la  t.  sept,  et  86^  de  long, 

ferie  une  manufacture  de  glaces  ,  or.    L'irtycbe     forme     beaucoup 

^tanneries  ^  des  labriqucs  de  sa-  d*iies  ,    dont  plusieurs    sont  plus 


fi)LesGhinoii  leiguent  si  bien  les  peaux  de  zibelines  et  les  autres  fourrures  « 
V^^  e«(  impoisible  de  le»  disliogner  de  celles  qui  ne  sont  pas  (einles  ^  ea 
conséquence  il*  ne  mettent  jamais  qu'un  prix  mëdioci-e  aux  pelleteries  qu'ils 
Retient,  at  iU  prcfèt«ai  «   à  caïuo  du  nri&i  cslios  qai  août    d'une  qualité    iiH 
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visibles  en  été  lorsque    les  eaux  nomme  Âllaska^  et  Vile  d'Oani- 

sont  basses  ,  qu^au  printemps  lors-  mak ,  sa  brgeur  da  côté  du  nord 

qu'elles  sont  hautes.   Plusieurs  de  a  près  de  3  iv.,  et  la  profondeur  de 

ces  lies  disparoissent  et  sent  rem-  la  mer  y  est  de  9  ,  lo  ,  14  et  iS 

placées    par   crautréis.    Le   cours  pieds.  Le^flux  et  le  rcUux  y  est  ex- 

'.  même  decette  riv.  changesouvent: .  trémement  violent.   Pendant  rhi- 

tel  endroit  qui  porioit  des  bateaux  ver  ,  lorsqu'il  survient  iin  ?entde 

n'est  plus  navigable ,  et  tel  autre  sud-e&t,  et  qu*il  amène  delà  plniey 

qui  étoît  un  bas-fond  porte  main*  les  glaces  j  sont  rompues,  et  alors 

tenant  des  bateaui.  L'eau  de  cette  elles  sont  portées   pendant  loog- 

rir.  est  blanche  et  très-légère  ;  elle  temps    avec    violence    de  côté  et 

nourrit  quantité    de  lieauL,  pois-  d^autre  par  la  marée  ;  ce  quiin- 

\sons  ,    parmi  lesquels  W  estur-*  tcrrompt  pendant  quelque  temp» 

geons  sont  très  -  recherchés ,  par  toute  communicatioù    entre   l'ile 

rapport  à  la  délicatesse    de    leur  d'Ounimak  et  le  continent. 

Sraisse^  dont  les  peuples  voisins        Isborsk,  {McôapcKh.)  Vnedes 

es  bords  de  cette  riv.  font    nn  plus  anciennes  ville  de  la  Russie  y. 

grand  usage  dans  leur  cuisine.  £lle  c'étoit  pendant  très-lpng-teuips  la 

•^..^.»  ^^j^  ggg  deux  r——  — '^  • ■"**•*    '•  "'•*-' '^    — • — 

{nanti té  d'aï 

principales ^       ^_ ^ ^ 

vantes:  rOulba,  la  Choulba^rOu-  Pscov.  Elle  est  située  à  36w.de 
ba  k  droite  ,  Zagourban  à  gauche  ,  celte  dernière  ville,  sur  des  sources 
la  Tchernaïa  ,  TOm  à  droite  ,  la  qui  se  nommoient  ancienneqient 
Camychlovka  h.  gauche  ,  la  Tara  ,  les  sources  Skvonnes  ,  et  qui  for- 
la  €hichc  k  droite ,  Tlchime ,  le  ment  actuellement  la  petite  riv. 
Tobol  et  la  Conda  a  gauche  ;  les  Orlovka.  Cette  ville  existoit  déjà, 

i>lus  grandes  de  tontes  ces  riv.  sont  dès  les  commencemens  de  la  mo» 

es  trois  dernières.  On  a  établi  une  narchie  Knsse;  car  lorsque  Rurik 

ligne  de  défipuse  le  long  do  la  rive  fut  appelé  pour  régner  à  Novgo- 

droite  de  l'IrtjK^he  ,  pour  protéger  rod ,  en  862  ,  cette  ville  fut  donnée 

les  frontières    de  TÈmpire  de  ce  en  appanage   à    son   frère  cadet 

côté-là  contre  les  Rirguiss  ;  cette  Trouvor.  Elle  a  été  bAtie  bien  an- 

ligne  ,  qui  porte  le  nom  de  ligne  térieurementà  cette  époque  parles 

d  Irtyche  ,    commence     au     fort  Slaves  et  nommée  Isborskj  du  nom 

d'Oust-Kaménojarsk  ,  et  continue  d'Jsbor  (ils  de*  Vladimir,  prince  de 

sur  un  espace  de  8787  w. ,  jusqu'au  iSovgorod,  comme  la  chronique  de 

fortd'Omsk  ou  remboucliure  de  Joachim   le  prouve  bien  avant  Ru« 

rOm«  £lle  est  formée  de  forts  et  rik.  Parmi  ses  princes  on  compte 

de  postes  fortiQés  qui  se  suivent  de  aussi  le  père  d'Olga.  Lorsque  celle 

l5,  20,  et  2S  w.  de  distance  les  uns  princctfse  bâtit  ensuite  Pskow ,  l«* 

des  autres  ,  et  qui  sont   tous  en-  borsk  fut  subordonué  &  cette  ville; 

iourés  de  fortifications  de  terre  et  cependant  elle  redevint  plusieurs 

munis    d'arliflerie  ,  ils  ont  pour  fois  la  capit.  d'une  principauté  se* 

garnison  des  Cosaques  qui  y  sont  parée.  £u  1 238  ,  le  prince  Boris 

établis  aveo  leur  ^famiue ,  et  qui  £!gorovitch ,  chassé  de  Pleskov  ,  m 

sont  obligés  de  veiller  à  b  sûreté  retira  chez  les  Allemands  ,  et  les 

de  ces  frontières.  ayant  engagé  à  le  suivre,  il  tomba.à 

lSAfiOKy(McaHOKd.){pêiroiid^)  1  improviste    sur  Isborsk  dont  îl 

Il  se  trouve  dans  l'Océan  oriental  ,  s'empara,mais  les  habîtans  de  Fies* 

entre  la  pointe  du  continent    de  kow  en^expulsèrcnt  les  Allemand' 

r  A  niérique  sep  tenir  ionale    qu*on  et  reprirent  la  ville.  Cette  ville  étoit 
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lactcDament     très  •  renoniinée  '.  conférence.  On   trompe    dans    ce 

(pekjoes  écrWaIns  Vont  nammëe  Tillage  3  Relises  et  près  de  400  Jia<* 

iHogiabonrg  y  ce  qni  paroit    pro-  bîUn$  mâles, 
^ir  d'Olga  qui  y  est  née;  a  an*        Ispow  ,    [Hcnoêd.)    t\v.  de  U 

tm Kbonaîgard  ]  Cbouïa ,  Start*  Russie  mineur^  qni  se  jelic  dans 

gnd  (ancieime  TÎlle) ,  et  Oldén*  la  Desna. 

boWg,  an  lieu  d'Olguin-grad  (rille       Isum e^  (Mswjfzh.)  ville  da  gonr. 

é'Olga)  ;  maïs  en  général ,  les  an-  de  Rharkof  et  chel-liea  d'nn  dis» 

ciennes  chroniques    assigneni    à  trict ,  bâtie  sur   les  deux  rires  da 

Kotnigriid  cet  emplacement  près  Sévernoif-Donetz ,  sous  le  5o^  ^V 

fcPeîpooss,et  en  font  la  résidence  de  la  t.  sept*  et  le  62^1' de  long. 

deTronTor.  Actoellement  ce n est  orient*, à  i34w.de  Kharkof.  Elle 

plotqa'im  bonrg  dépendant  de  la  a  été  fondée  sons  le  règne  du  tsar    / 

TÎlledePskow;  on  Yoît  encore  les  Feodor  AlexieTitch  en  168 1  ,    et 

reises  de  son  cbâtesn  et  de  quel*  fortifiée  conTenablement  pour  dé-» 

ipà  tonrs.  On  y  trouve  3  églises  fendre  la  ligne  d'Ukraine  des  în^ 

et  quelques    cents    babitans  qui  cursions  des  Tatares  de  Crimée; elle 

MBt  tons  cultivateur^.  a  en  «utre  une  citadelle  située  sur 

IsET,  {Hcemh.)  C'est  une  riv.  une  montagne  dont  les  ouvrages 

très-considérable  qui  sAfl  d'un  lac  sont  en  terre    et  entourés    d'un 

ixas  le  gouv.    de  Pérm  ,  k  nw*  fossé  sec.   On  trouve  dans  la  vill5 

dTcstberinbourg ,    et  qui    après  4  <^glÎ5^  9  ^4  boutiqaes  et  4^00 

SToir  parcouru   une    distance  de  babitans  des  deux  tQxes  ;  elle  est 

Soo  w.,  et  i^uui  à  elles  les  eaax  du  assez  bien    bâtie  ;  son    principal 

Siserte ,  de  la  Sniara  ,  de  la  Tétcba  commerce  consiste  en  blé  et  snr- 

eidoMiass,  entre  clans  le  j^ouv.  tout  en  bestiaux  ^  que  les  babitans 

deTobolsk,etva  se  jefter  sous  le  de  la  ville    et  des  villages  voisins 

i;^df  laU  sept,  dans  le  Tobol.  élèvent  en  grande  auantîté ,  par* 

IsETSKOÏ-OsTROG  ,  {llceu,KOu^  ticuUèremeut  des  chevaux  et  .des 

Hcmpotîy»)  Ce  petit  endroit  palis-  moutons  ,  dont  l'espèce    produit 

^  étoit  ci*devant  le  cbef  -  lieu  une  laine  très-bonne  pour  les  ma- 

f  ose  province  considérable,  et  qui  nufac turcs» 


«■Ire  les  gouv.  dePerm,  Oren-  Isveskovqï-Redoutk^  (jf^tr^c 
WgetTobolsk.  11  est  situé  sur  cKoaoû  Pe^^mb.)  C'est  unfor4ia 
risetdant  le  gouv.  de  Tobolsk  ,  et  qni  se  trouve  dans  le  gouv.  de  T<h 
*^t^  bâti  en  x65o.  11  est  sous  le  bolsk ,  district  de  Scmipalatinsk. 
^^  19'  de  lat  sept.,  k  ^12  w.  de  U  est  bâti  sur  le  bord  de  Tlrtyche; 
Tsbobk.  Ses  fortifications  sont  en  et  lait  partie  de  la  ligne  de  défense 
kit  et  il  renferme  peu  d'babi*  construit^  sur  ce  fleuve, 
to.  ÏVA  ,  (Hea)  pet.  riv.  du  goût. 

IsMAÎLovo  ,  (  MsjriaûAoâo.  )  «le  Penza  ,  district  de  Narovtchat  , 
C'est  ua  village  à  7  w.  de  Moscou  ,  elle  se  fette  dans  la  Mokcba ,  après 
f<Bi  est  remarquable  par  un  an-    un  cours  de  i5  w.  ,    ' 

ciea  palais  du  tzar    Alexis -Mi-        Ivangorod  ,    iMaaMopoA^.) 


^cepalais,  etpar  unparc  magni-   construit  en  149^9  sur  un  rocher 
^^  qui  9  près  de  a 5  w.  de  cir-   élevé  par  le  grand-duc  I? an  Ya- 


\-» 
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•ni^Titcb ,  qui  le  fit  entourer  d*nii  dans  le  fonv.  «le  Toula  i  dtstrSi;!  d 
triple  mur  et  de  plusieurs  toureU  VenîoT.Ce  lac  dq^ne  nâîsunce  a 
les  ^  et  qui  lui  donna  son  nom.  Il  Ton  qui  y  a  sa  source  ,  et  à  I 
ÊLèiècMé  k  la  Su^de  par  la  paix  rîrîère  Ciiate  qui  roule  d* an  antr 
de  Stolbour ,  en  1612  ;  mais  de  cAlè  pour  se  jeter  dans  l'Onpa  «  ( 
nouveau  réuni  à  Fempire  parcelle  celle-cî  dans  le  Volga.  Pierre-1# 
de  1721  ,  il  n'a  cess<^  d^appartenîr  Grand  ayant  observé  la  possihilil 
k  la  Russie.  On  y  trouve  une  église  de  réunir  le  Don  et  le  V olga.  pa 
et  quelques  casernes  ;  au  reste  il  ce  moven  ,  et  par  conséquent  le 
est  dans  un  état  d'abandon  ,  et  trois  m^rs  ^  la  Caspienne ,  la  uifs 
|>aroît  faire  partie  de  la  ville  de  Nofr^  et  la  Baltique ,  y  fit  faire  dfi 
Narva  ,  il  laquelle  il  est  joiqt  par  trarani.  On  avoit  déj^  creusé  ai 
nn  pont.  canal  et  construit  24  écluses  ^  lort 

.  IvANii,  (UêaHèe)  pet.  rîv»du  qu'on  les  fit  interrompre.  Il  îàa 
gbuv.  de  Kharkof^  district  de  Bo-  espérer  qu'on  les  reprendra ,  ei 
bodoukhof  j  elle  se  jette  dans  la  qu'on  verra  acbever  un  proj«i 
Vorskla.  aussi  grand  qu'il  poarra  devenii 

IVANovo ,    (HêaHoâo)   Gros-  utile, 
bourg  du  i^onv.  de  Vladimir  dis-       ;  ^  «       -•- 

IrictdeCbouïa;    il  appartient  an   ^  IVAHYRiE  j^^JT^aHwprô.)^  nv. 

Comte  Cberemetief.  On  y  trouve  iV^"^^^ ^"^f/^"^^ ^  ^iT^^^ 
4  églises  et  plus  de  mille  maisons,   BoVodoukhof;ellt  se  ,ettedatisli 

ses  rues  sont  bien  alignées  ,  les  fa-  Soura. 

briques  de  toiles  fines  et  de  toiles  IziAStAVt,  (Ifê^eAasA^,}  •»' 
peintes  sont  très-considérables,  cîenne  ville  appartenante  k  h 
Les  babilans  en  sont  presque  tons  principauté  de  Polotsk.  Elle  a  e ^i 
filbricans  ;  quoique  appartenans  bâtie  par  Vladimir-le-Grand ,  qoi 
k  un  Seigneur ,  ils  s'occupent  pea  lui  a  donné  le  nom  de  son  fili 
d'agriculture.  •  Islaslar  ,  né  de  Rognéda  princfssi 

lVAWovsicAÏA,rIf«wosrK<ï;i.^  de  Polotsk.  Ce  prince,  après  ta 
Crépost.  C'est  nn  fort  qui  se  mort  de  son  père  eut  cette  prin- 
trouve  dans  le  gouv.  d'Fcàtberino-  cipauté  en  partage,  et  l'on  vit  lon^« 
àUv,  sur  rOrli ,  entre  les  forU  Bé-  temps  des  guerres  cruelles  enlrt 
levskoi:Orlovskoi\Ji  lajw.  dupre-  les  desccndans  de  Rogneda  aTSl 
mier  et  à  la  même  distance  du  ceux  des  autres  femmes  de  VMj- 
•econd.  mir.  Cette  ville  se  nomme  sctufl- 

4vAif.OzFBO  ,  f  fH^anh^Osepé.)    lement  Zaslar.  (rojrw  cet  articU.) 
ou  lac  de  St. Jean}  il  wt  trouva  I 


J. 


Jatha  ,  (jEaêHo.)  feu   rif .  qui  d'Takoutsl ,  et  k  33o2  werst.  d'Ir- 

omle  auprès  de  la  TiUe  de  Colîa-  koatsk.                                           , 

line,  dans  le  goav,  de  Tver,  et  -  Jiloi-ostrov  ,    ( muAoïUOc 

fk\  te  jette  dans  le  Volga.  mpo  eh.)  ou  Isle  habitée^  Otle  pe- 

JÉLfizENKA,  :/KfAtjtfHxa)  pe^  ^*^  îl^  ^e  la   mer   Caspienne  se 

rin  do  gonT.  d'Irkoutsk  ,  qui  se  trouve  toot  près  d'Aslraklii^n ,  et 

yettedans  rirtjche  sur  sa  gauche,  appartient  à  ce  gouv.   Elle  a  vie 

j£LÉsftNdKAlA<»CEBP06T,  (ïHc'-  nommée  ainsi,  parce  que  le  fa* 

xUcHCKaA  Kpiitocnih,)     Ce  pet.  meux  brigand  nommé  S tenka-Ra«- 

fort  est  dans  legouT.  deTobolsk,  zine  y  a  demeuré  quelque  temps, 

âistrict  de  Sémipalatensk.    Il  fait  arec  sa  troupe, 

partie  de  la  ligne  d'frtyche  y  et  se  JirNoi-osTRor ,    (  mumnon  • 

troa^e  sons  le  53^  5i'  b%"  de  lat,  ocmpoah.)  peu  Ue  de  la  mer  Cas- 

lept.,  sur   la  rive  droite  ei  très-  pienne  ,    dépendante    du     gour. 

élevée  de  Tlrtjcbe.   Il  a  été  bâti  d'Astrakhan,  elle  a  600  toises  de 

en  17 17  en  bois  )  ensuite  en   17G5  long  sur  1 5o  de  large.- On  y  trou* 

on  1  a  reconstruit  plus  régulière*  Te  un  petit  village  composé  de  40 

ment ,  et  les  lortiûcations  ont  été  maisons  et  une  église  ;  elle  appar» 

(ûtn  en    terre.  EUea    consistent  tient  à  un  particulier*  Cette  ile  a 

ta  quelques  bastions  et  un  che-  un  petit  port, 

nia  couvert    bien    palissade»    Ce  Jitomir,  (IRumojriuph.)  ville 

fort  se  trouve  entre  celui  d'Omsk  capitale  du  gouv.  de  Yolhinie  ,  et 

etœlaide Yamychefsk  ,  à23ow.  cbei^lieu  d'un  district;  elle  esta 

de  chacun.  On  y  trouve  une  église  i453  w.  de  Pétersbourg  ,  et  h  1028 

et  i3o  maisons  j  les   casernes  ,  la  de  Moscou,  sur  la  Tétéref.  Pendant 

Biison  du  commandant  et  les  ma-  le   gouvernement    polonais,    elle 

gisias  sont  en  briques.  Le  terroir  étoit  capitale  du  district ,  siège  du 

des  environs  est  très  -  fertile  ;    on  grod  et  de  la  starostie ,  de  même 

commence  à  y  cultiver   la    terre  que  des  diétines.  Le  palatinatde 

sTec  beaucoup  de  succès.  La  plai^  Kiow  ,' dont  elle  faisoit  alors  par- 

ne  du  côté  des  Kirgniss  abonae  en  tie  étoit  composé  de  deux  dis  trjcts» 

pâtorages.  celui  de  J  itomir  et  celui  d'Ovrout- 

Jbrnovka^  QUepHoenaA    p^t.  cbe.  Ce  palatinat  a  été  réuni  à  la 

riv.  du  gouv.  de  Moscou,  district  couronne  de  Pologne  en  1 569,  par 

deZvenigorod  ;  elle  se  jette    non  le  traité  d'Andronssovo.  En  1667, 

W  de  cette  ville  dans  la  Moskva.  la  partie  de  ce  palatinaC  située  sur 

,  ^ioawsk  ,  {JHiuiaHChh.)  p.  ville  la  rive  gauche  du  Dnrpr  ,  lut  ron- 

î&signifiaate  et  qui  compte  à  peine  due  k  la  Russie  avec  les.  Cofaques 

ttnc  centaine  dnabiians  ,   dans  le  qui  j  habitoient ,  et  eette  ce66ion 

(on?.  d*irkontsk ,  sous  le  66^4^'  fut  coniiniiée    eu   1698;  alors  la 

de  ht  sept,  et  140°  3'  de  long,  or.,  ville  do  Kiow   fut  également  ren- 

*arles  bords  de  U  Léna^  à  819  w.  due  aux  Kusses.  Le  siège  du  gouv 
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fe  tronre  actnelleinefit  k  Jttomir^  on  fait  flotter  beaucoup  de  bots  cle 
ainsi  que  celai  deTëvéque  russe  cbanffage  et  de  construction  sur 
qnî  se  qualifie  d'ëvéqne  de  Vol-  cette  rivière. 
binieetJilomir.  Un  ëvéque  catho*  JoUKOtiNE^  UHi^Komwih,)  C'est 
lique  y  réside  également  ^  il  ae  le  nom  d'un<>  ancienne  ville  des 
qualifie  d'ëvéque  de  Jitomir.  On  *Bolgares,  qui  étoit  bàtié  à  Tem- 
compte  dans  cette  Tille  55oo  ba-  boucburo  de  la  Cama  ,  sur  la  rife 
bitans,  qui  font  un  commerce  as-  gaucbe  du  Yolga.  Il  en  est  qu«s- 
aez  conaidérable  en  draps,  étof-  tion  dans  les  chroniques  russes 
les  de  soie  ,  toiles  de  lin  et  de  co-  sous  la  date  de  I256.  On  y  roit 
ton  ^  en  cuir^  clre^  miel ,  suif ,  encore  aujourd'hui  des  restes  de 
sel  qu'ils  reçorvent  de  Gallicie ,  fortifications  en*terre.  Cetempia* 
e^  surtout  en  Tins  de  Hongrie  et  de  cernent  ae  trouTe  actoellement 
Vabcliie  qu'on  y  apporte  eu  gran*  dans  le  goaT.  de  Cazan,  diatrici 
de  quantité.  On  y  trouTe  deux  fa-    de  Laïchef. 

briques  de  cuir  et  une  de  cha-  J OVP av OV a  ^  (IKi^nanoe a.)  On 
peaux  ;  il  se  tient  ici  4  gv*ands  nomme  ainsi  un  petit  (Icutc  du 
inarcfaés  par  an  ,  auxquels  les  ha-  Camtchalka  qui  se  jette  dans  l'O? 
bitans  des  environs  se  rassemblent    céan  oriental.  Son  Trai  nom  »  c  « 

5our  se  fournir  de  comestibles  et   à-  d.  celui  que  les  naturels  du  pays 
e  toutes  les  choses  nécessairea  an   lui  donnent  est  Catanhitche.  On 
ménage.  trouTC  sur  ses  bords  trois  babiia- 

JivoROlTA)  {H^iiôopona)  rÎT.  tîons  ,  la  première  est  située  près 
du  gouT.  do  Toula  ^  dans  le  dis-  de  son  embouchure  ,  e'est  un  pe- 
trict  de  Bohoroditsk  ;  elle  se  jette  tît  endroit  palissade  nommé  Okré' 
dans  rOupa  au-dessus  de  Toula,  stinhane  ;  à  34  w*  plus  haut  se 
JiZDRA,  (H\u3/^pa.  )  ville  du  trouTe  Cotkhoodam  y  et  à  38  do 
gouT.  de  Calouga  et  chef-lieu  d*un  cette  dernière  Olokino. 
district  j  elle  est  située  sur  le  con-  Joupanovskaia-Sopka  ,  Off»- 
fluent  de  la  riv.  du  même  nom  et  naHoocKcut^ConKcu)  C'est  un  toI- 
d*une  plus  petite  nommé  Bredni,  à  can  qui  se  trouve  dans  le  Camt» 
1 56  vr.  de  Calouga.  Cette  Tille  est  cbatka  ,  district  de  Nijné-Cam- 
sous  le  63^  53' de  lat.  sept,  et  le  tchatsk,  non  loin  du  p.  fleure 
3^  57'  de  long,  au  méridien  de  Pé-  dont  il  est  parlé  k  rafticie  précé^ 
lersbourg.  On  y  tropve  a  églises  dent  ;  on  ne  la  jamais  tu  jeter  des 
et  è-peu-près  aooo  habitans  des  flammes,  mais  il  fume  presque  con* 
deux  sexes,  qui  font  presque  tous  tinnellement  et  occasionne  dsns 
le  commerce  du  chauTre  et  de  son  Toisinage  des  secousses  de 
l'huile  de  cbauTre.  Le  26  sept«  il  tremblement  de  terre  ^  qui  sont 
s'y  tient  un  grand  marché  auquel  ordinairement  accompagnées  d*on 
il  se  rend  beaucoup  de  marchanda  bruit  assez  fort  qu  on  en  tend  dans 
«les  Tilles  voisines^  telles  que  Bri-  l'intérieur  de  la  montagne;  une 
ansk^  Calouga^  MeatchoTsk  et  petite rir.  qu'on  nomme  Kymjn" 
Cozelsk.  ta  sort  'de  dessous  k  montagne , 

J1ZDRA9  {ïKu8AP<^')  ^*^^«  Mséi  et  Ta  se  jeter  non  loin  de  là  napâ 
'-  considérable  du  gouT.  de  Calouga;  la  JoupanoTa,  près  de  son  emboih* 
elle  a  sa  source  non  loin  de  la  Tille  chure.  tfis  Camtchadals  ,  extré* 
du  même  nom,  puis  coulant  de-  mement  superstitieux  ,  préten- 
Tant  la  ville  de  Cozelsk  ,  elle  entre  dçnt  que  leurs  parens  morts  ha<^ 
dans  le  district  de  Pérémychle ,  bitent  Tintérieur  de  ce  Tolcan ,  et 
où  elle  se  jette'  dans  l'Oca  après  que  c'est  là  la  cause  du  bruit 
un  cours  de  140  w.  Au  printemps  qu'on  y  entend  ,  ainsi  que  de  1» 
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hmie  ipi  s^aperçoll  an  sommet  t«aii*fort  s^rle  Dnestr,  clans  la 

et  qui  n  est  aatrc  chose  selon  en  gouT,  de  Podolie^   ris-i-vis  de  la 

£ie  celle  de  tears  cuisines  et  de  yille  de  Khotin  en  Moldavie  ;    il 

an  terriers  qu'ils  j   cUaufifent  est  à  i5w.  seulement  de  Caœénets» 

penr  te  pr^serrer  dui'roid,  Podolskyt 
iYAJSETZ^    (mecLHe^b.  )    châ- 


K 


\ 


Kbchtoiia  y  (  Kemmojua.)  rîr.  vers  son  embouchure/ Ce  fleure  esl 

dagouT.  delaroslaV|  district  de  trè»-poissonneux. 

IVcbekhonsk  ;  elle  sort  d*un  umh  Kem    ou    Kemi  ,  {Kejub  HJiit 

niS)  et  après  un  cours  de  40  w.  ^  Kej9Au.)  ville  du  gouTr  d*01ouetz  et 

le  jette  dans  la  Sohoja.  chef-lieu  d'un  district;    elle    est 

Ufa  ou  Kaffa  y  (Ee<pa  hjir  sous  le  65^  45'  de  lat.  sept,  et  b^ 

latpcu)   Voyez  THioDOSife.  4^°  3o'  de  long.  or. ,  à  4^5  w.  de^ 

Kbïoant  ,     {^Ktûf^aHhi^     pet.  ' Petrozavodsk.  Cette  viUe  est  situëe 

rîlle  de  la  Lithuanie  y  appartenant  sur  la  rive  gauche  du  Kem  ,  à  Ten* 

\  k  famille  des  Radzivill ,  et  chef*  droit  où  le  grand  et  le  petit  Pou* 

lieo  de  leurs  immenses  possessions  dasso  Tiennent  .s*y  jeter ,  et  à  10 

dans  cette  province*  %v«  de  son  emboncnure  dans  la  mer 

JIkïlugytche  ,  (  JTtfMwjKur».)  Blanche.  Elle  est  entourée  de  mon- 

peUriv.  de  la  presqu  île  du  Cam-  tagnes  et  de  marais  couverts  de 

tckatka  ,  dans  le  district  de  Nijni-  mousse.  On  ignore  Tépoque  pré- 

Camtchatsk«C*està  5w.desou  cm-  cise  de  sa  fondation;  on  trouve 

iioacbure  yet%  le  nord  que  com-  seolement  dans  les  chroniques  du 

tnence  le  grand  cap  connu  s<fns  le  couvent    de  Solovetx    que    trcf- 

Bom  de  Cronotskoï-Nosse.  anciennement  cet  endroit  étoit  ha* 

Kelda,    (/TtfAiifa.)  pet.  riv.  du  hité  ,   se   nommolt  Kém  9  et  dé* 

gOQf.  de  Penza  j  dans  le  district  de  pcndoit  de  Novogorod  la  grande. 

Karùftchat;  elle  se  jette  dans  la  Dans  le  XYl*  siècle ,  les  Suédois 

CliaUaïsse.  .  T  firent  deux  irruptions,  brûlèrent 

KxH  •  QLejub.)  fleuve  qui  a  sa  les  habitations  ,  massacrèi^nt  un 

souroe  dans  un  lac  de  la  Laponie  grand  nombre  d'habi tans  ,  et  em* 

iQMoiae  ;    il  coule  de  là  dans  le  menèrent  le  reste  en  captivité.  Cet 

gouT.d'Olonets,  dont  il  traverse  la  endroit  s^ëtant    repeuplé  quelque 

partie  septentrionale  pour  aller  se  temps  après  fut  donné  par  le  t/^ir 

l^ter  dans  la  mer  Blanche.  Il  forme  Féodor  Ivanovitch ,  en  1 591 ,  avec 

pluiieur^lacs.  et  son    cours  est  d'autres  vilkges  voisins ,  au  cou* 

onbarrassé    de  cataractes    et   de  vent  de  Solovetx^  pour  étrepos* 

cs^des  qui    Vempécbent  d*étre  sëdé    en  toute    pi^oprlété  et  avec 

B^Tigablej  cependant  il  le  devient  d/oit  de   justice.  En   1780^  ILém 
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fut  ërkee  en  ville  et  annexée  au        BLemja,  (KejujKa.)    rSr.   isses 

gouv.  ae  Vologda  ;  enfin  en  1785,  considérable  dugouv.  d'IrkouUk| 

d'apH'â   la   nouvelle    organisation  dans  le  district  deKirénskj  elle 

de    tous'  les    gouv.    de  l'empire  ,  coule  du  nord-est  et  se  jette  dans 

elle  fit  partie  de  celui  d*Olouet2.  la  Touogc^uska. 
On  j  trouve  3  églises  ,  2  maga-        Kéuka  et  BÉRÉZAÏf  A  ,  {Kejuna  [ 
sins  ,  Vun  pour  le  sel. et  l'autre'  h  BepeaauKa.)  deux  pet.  riv.  du 

{ourla  farine  ,  une  école  et  1400  gouv.  de  Iver^  qui  se  jettent  dans 

abitans  des  deux  sexes  \  la  pêcbe  la  Msta.  HWeÉ  sont  remarquables 

dans    la  mer  Blanche  et  TOcéan  parce  qu'on  a  construit  par  leur 

Îlacial,    le  long  des  côtes  de    la  nioyen  des  réservoirs  d'eau  pour 

jtfponie ,    et    la  chasse  ,  sont  les  fournir  aux  écluses  du  grand  ca- 

Îrincîpalcs  occupations  de  ses  ha^  nal    de    communication    qui    se 

itans.  Ils  s'embarquent  au  oom-«  trouve  près  de  là. 
mencenicnt   du   plrintemps  ^     et       KémItendoï   ou    KépTENnoï  • 

quand  leur   chasse    et  leur  péclie  {ReAsmen^oû   iaajs  KeitmeH^où*) 

sont  finies  ^  ils  en  portent  les  pro-  pÇ^-  riv.  du  gouv.  dJrkoutsk  ^  dis- 

dnits  à  Ârkbangel  où  ik  les  ven-  trict  d'Olekuiinsk  :    elle    se    jette 

dent  et  s*y  fournissent  de  toutes  ^°8  1^  Yiloni  ;    elle    est    reraar<p 

les  choses  nécessaires  à  la  vie^  avec  quable  par  les  sources  salées  qui  se 

lesquelles  ils  reviennent  chez  eux  trouvent  sur  ses  bords  ,  et  par  une 

vers  la  fin  de  septembre  on  en  00-  montagne   de    séléaite    et   de  sel 

tobre.     D'autres  s'occupent    chp«  gemme  qui  ravoisinenl, 
eux  de  la  pèche  du  hareng  ,   et        I^ëngha  ,  (KcHuia»)  pet.  riv.  du 

d'une  espèce  de  saumon  nommé  gouv.  de  li'euxa  }  elle  se  jette  dans 

en  russe  Semga  ,  qu'ils  pctrtent  eu  )  Inza. 

hiver  à  Pétersbourg.  Les  fruits  et      ,  Ji^ENB  »  (JT^hô.)    riv,  du  goar. 

les  légumes  ne  réussissent  pas  ici  ^  Olouetz ,  qui ,  après  avoir  réuni 

à  cause  de  Tâpreté  du  climat.  plusieurs  grands  lacS  entr'eux,  va 

v  '  /^         ^     «         i.  se  jeter  dans  rOnéca. 

KEltfA«     (Kejua.)     gros   bourg        {, ■      ^^  t^ 

du  môme  gouv.  district  de  Bélo^        Kepinseaia  î>tani«a,  {U^ 

Ozersk.   Il  est  nonarquable  ,  parce  Ko.'^L^T    c/nclH,.^«  )     C  est   un 

^   .    "/  .        \y  '\\  bourg  des  Cosaques  du  Don  a  situe 

qu  anciennement  cetoit  une  ville  ..,„  i„  tu    i     j-*^       •  r-         1     l 

.^  .^  _  ..  sur  la  Medveditza  qui  l  inonde  oha- 

qui  formoit  un  apauat'e  particu-  ^..^  ^  •   .  ^        •      li-      i«- 

fier  de  la  priucipaiié  deBéWrsk,  5"«  P"ntcn.p«  ;  ce  qu.  oblige  le. 

\        ^  .    '  uabilans  &  se  réfugier  pendant  ce 

et  qqi  avoit  sf s  propres,  souverains  ,_  ■       1     #.     '^      *  •  • 

?  tV   '     r  ^  1  temps  dans  les  fermes  voisines  qui 

qui  se  qualihoieut  de  princes  de  1      ^  .  ,  ^ 

Um  ,  \n    dernier    pVince     se  k«'  «PPart.ennent. 

nommoit  A«dr^ ,    et  fut  un  de»  J^^^f^,  (Kepa-)    r^'    rtr,    da 

1  .    '     L    I    1  gouv.  de  Peuza  qui  se  ictte  dans  la 

douze  princes  russes  lues  h   la  ba-  5-  ,    .  «■  i"»      j 

*  -11         ^  i^-*'»«*  '  i\  Mokcha, 

taille  que  Dmitri  surnomme  Don-        ^  -.»..«. 

t    ••    ^       •     1^         1-  VI  xLerdelinskoi-Zaliv,  f/TfP^IC- 

s\oi ,  ou   du  Don  ,  livra  au  Khan  .   *>       %  1»     j- 


«i^ui  •    uu     uu    Mj%tMM  ,  livra  au  Avuau  .     *>  ^  l4*'     Â» 

ta(ai4  Mamaï  ;  en  lui  Ûoit  la  tige    ^«HCKou^3a^"'à-)    ou     golle  de 
j  j 'ir  '  *         '     **      Kerdelme.  H  se  trouvcdaiis  lamcr 


quelques  anciens  qi 

mou  avoit    sa    naissance  dans  ce 

Kfma,     (Kejria.)     riv.      assez    gollc ,  et  qu'il  couloit  sous  terre 

considérable    du    gouv.     de  TSov-    pour  le  réunir  à  la  mer  d'Aral. 

gorod^  ello  se  jette  dans  le  grand        Kerensk  ,  (K'^p^hckô.)  ville  du 

kc  de  Béio-Ozéio.  gouv.de  Penjsa  et  chef-lieu  d'un  dis- 
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liîct;  elle  est  située  sur  les  dent  ayant  J.  C;  elle  fat  libre  (l*abord  ^ 

mes  du  Yade  et  k  son  contiuent  mais  Tan  4B0  av.  J.  C,  elle  tomba 

arec  hi  KereDda  ,    soos  Ie5)^5i'  soqs  la   domination    dos  Arcbaeo- ^ 

dehusepL   et  le  60°  4^' de  long.  Nikt'ides.  Du    temps   de  l)émos«* 

or.  ài35  werstes  de  Penza.  On  y  tbènes,  elle  s'appeloit  Bo^/^om^  ^ 

compte  a3oo  habitans.  Cette  ville  étoit  grande  et  opalente  ,  et  faisoit 

est  dans  uite  contrée  très-fçrtile  et  un  vaste  commerce.  Jusqu^h  la  (in 

alwodsnte  en  bois.  U  s'j  tient  deux  du  i\^  siècle  ^  elle  lut  la  résidence 

grands  marcbés  par  an.  des  rois  dupnjs;  cependant 'el;« 

LfiEJINETZ ,  (  KepmeHe'Âfi  )  rîv.  fut  prise  en  276  par  les  Kbcrson»- 

isscz  considérable  du  gouv.  de  ^ii-  tes  ,  ensuite  elle  le  lut  par  les  Oi  - 

jegorod  ,  qui  après  avoir  traversé  grès  vers  l'an  ^65  5  et  de  nouveau  . 

Itt  districts  de  Semenofsk  et   de  en  bi%  ;  mais  les  empereurs    «'e 

Makariel',  se  jette  dans  le  Volga  ,  Conslanlinopic  ne  la  leur  laissc- 

aihdeisas  de  cette  dernière  ville,  rent  pas  long- temps.  Depuis  Inn 

&Ea]iK!fTGHix^(jr#pjMeKrMyc5.)  679  elle  fut  sous  la  suprématie  ti^^s 

colonie  grecque  composée  de  200  Khozares,  qui  y  avoient  un  lieu- 

Àmillcs  ,  dans  le  gouv.  d'Ecàtberi*  tenant ,  quoiqu  elle  demeurât  liée 

Bostav^sur  les  bords  de  la  Vol-  à  lempire  d'Orient.  Au  temps  du 

kJtéy.  concile  deAicée,  elle  avoit  non<« 

KntPELi,  jTtfpnfJiU'}  pet.  fleuve  seulement  un  évéque  ,  mais  e.ie 

dn^ioav*  du  Caucase  ,  qui  sort  du  étoit  encore  la  résidence  de  l'évè- 

itep,  non  loin  de  la  redoute  nom-  que  des  Gotbs  de  Crimée.  Fn^4o 

mee  Ladogskoï  ,  et  qui  après  avoir  elle  fut  érigée  en  arobevécbé  ^  et 

parcouru  un  espace  peu  considé-  au  Xllf*  siècle  en  métropolitaine, 

rabie  de  terrain  appartenant  aux.  Lu  liSS,  elle  reçut  un  arcbevéqne 

Cosaques  de  la  mer  Noire ,  va  se  latin,  dont  le  diocèse   s'élendo't 

jeter  dans  no  petit  golfe  de  la  mer  aussi  sur  la  Géorgie.    Elle    élort 

d'Âiof.  alors  sous  la  dpmination  du  prince 

Kejttche  ,  {Kepzh.)  ville  et  Milieu^  Âlane  ou  Tcberkasse; 
forteresse  de  la  Crimée  ,  sur  la  mais  déjà  beaucoup  décbne,  et  elle 
presqa'ile  de  Kericlfe  \  elle  est  si-  n'a  fait  que  tomber  de  plus  en  plus 
tnée  dans  la  partie  élargie  du  Bos-  en  décadence.  \  incent  de  Beauvais 
phore  Cimmérien  ,  vers  la  mer  n'en  fait  pas  mention  avant  t?37  , 
Koire  ,dana  une  bâte  sûre ,  de  la  et  Aboul«Féda  y  en  1344^  It^î  donne 
profondeur  de  1 1  jusqu'à  i3  toises^  le  nom  qu'elle  porte  aujourd'bui  ; 
où  l'ancre^  trouve  nu  bon  fonds  y  mais  les  Génois  ,  qui  y  tenoient  un 
<or  une  langue  de  terre  un  peu  consul  ;  la^  nommoient  toujours 
^▼ancée,  à  bords  vaseux  et  fétides  ;  Vospro  ,  et  même  Aspromonte. 
elle  est  h.  lo?  w.  de  Tbéodosie.  La  Lorsque  la  Crimée  iiit  sous  la  puis- 
citadelle  ,  d'une  vieille  coustruc-  sance  des  l'urcs  ,  ils  y  enlrete- 
tioa,et  bâtie  en  moellons  de  pier-  noient  une  forte  garnison  ,  et  le 
.  K8,  dans  une  forme  ronde  et  assez  pacba  y  avoit  sa  résidence.  Eu 
flcToe,  avec  des  angles^  et  les  Rus-  ^774  9  lors  de  la  p.i'\  en  Te  la  Rus-, 
««y  ont  joint  un  ouvrage  de  dé-  sie  et  li  Porte  Otlo.aano  ,  Kertche 
^nse  en  forme  d'étoile  ;  revêtu  et  JaniLoul  ^  restèrent  seuls  M  la 
(gaiement  en  pierres  par  devant^  Russie  de  toti.e  la  presqu'île  de 
pour  pourvoir  i  la  sûreté  du  port,  Crimée.  C'esi  a'ori  que  tons  les 
b'ancien  nom  de  cette  ville  étoit  Ta  tares  en  sorti  roi  t  ^  et  cette  ville 
P(iniicapcpum  ,  Bospor ,  Vospro  ,  presque  déserlv.n"  vi  t  plus  que  qncl- 
'4ip''o/7ïo/i/tf.  Les  Milésiens  la  bà-  q ues  Grecs  qui  vouluri^nt  s'y  éla- 
•  tireatversle  milieu  du  Vl«   siècle  blir  pour  remplacer  la  presque  lo- 
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talité  de  ^s  anciens  liabiUnsqai  Ketoïe  ^  (Kemoà.)  c'est  lalS* 

airoîent  immigre.  Actuellement  les  île  de  Tarclupel  des  Courllls  ;  on 

habîtans  sont  en  si  petit  nombre ,  compte  36  w.  de  la  i4*  ii  cclk-ci; 

qu'on    ne  compte   que   quelques  elle  a  3o  w.  de    long  sur  lo  de 

centaines  de  mâles  dont  la  majeure  large.    Cette  ile  est    couverte  de 

Îartie  sont  des  Grecs  qui  n'ont  que  montaghoi.  On  y   irouTcMlu  bois 

i  pèche  pour  moyen  d  existence,  en  abondance  ,  le   renard  blanc  et 

OuToit    dans    la  ville  une  église  è  cou  cendré  y  est  très  commun; 

grecque  de  la  plus  liaute  antiquité:  le  rouge  l*est  moins  ;  on  chasse  les 

c'est  une  Toute  croisée  qui  repose  loutres  de  mer  et  les  veaux  marias 

avec  sa  coupole  sur  quatre  colonnes  su  r  ses  c6 les. 

-   de  marbre  gris  ,  et  qui  pareil  avoir  Kévda  9  (Keêfia,)  pet.  riv,  da 

.dans  sa  voûte  une  élévation  de  cinq  gouyernement  de  Pensa;  elle  preni 

toises,  La  batterie  de  Favlovskoï ,  sa  source  dans  le  dis trictdeTfhcDf 

placée   sur    le  liord  de  la  mer  ,  à  bar ,  d'où  rlle  entre  dans  celui  de 

quelques  w«    de  la  forteresse   au  Nijue- tiomovsk,  où  elle  se  jette 

sud,  est  avec  celle  d'Alexandrof-  dans  TAtmis ,  après  un  cours  de 

akoï  j  dans  sa  proximité  ,  la  clef  49  ^« 

Eroprement  dite  du  Bospore  et  de  KévROLE  ,    (Kespojth.)    bourg 

i  mer  d'Aiow  9  parce  que  le  ca-  considérable  danslegouv;  d'Ark-» 

nal  da  la  mer  ,  resserré  cléià  en  ce  hangel.  11  a  été  pcmdant  quelque 

lieu  dans  une  longueur  ae  moins  temps  ville  et  chef-lieu  d'un  dis» 

de  4  w.  par  la  Youjnaîa  ^Kossa  trict ,  mais  actuellement  il  dépend 

(pointe  detorre,niéridionale))avan-  de  celui  d'Arkhangel  ;  il  est  situé 

cant  de  la  terre  opposée ,  et  par  les  sur  la  Kévrole  qui .  se  jette  dans  la 

lies  et  bancs  élroits  qui  en  partant  Pînega.  Son  pnncipal   commerce 

de  cette  pointe  se  prolongent  au  consiste  en  bestiaux  dont  on  éiete 

nord-ouest,  l'esUcncore  davantage  ici  une  quantité  et  qui  a  la  répa-* 

par  les  bancs  de  sable  ,  tellement  talion  d  être  le   plus  beau  de  la 

que  le  chenal  d'une  largeur  de  211  province;  Us  en  transportent  beau-' 

à   26    pieds  passe  sous   le  canon  coup  chaque  été  sur  des  radeaux 

même  de  ces  batteries.  Unefrégate  à  Arkhaugel ,  oà  ils  le  yendent. 

de  garde  stationne  tout  Tété    ici  Kexholm  ,  (KeKcêoji^jTAh  )  on 

dans  le  Dospore  ,  et  ne  fait  voile  CoreM^orod  ^  comme  les  tinsses 

communément  pour  A khtiar  qu'au  la  nommoient  anciennement,  est 

commencement  de  Tliivcr ,  lorsque  une  ville  du  gouv.  de  Vibourg ,  et 

la  mej^comraenoe  à  se  couvrir  de  le  cheMieu  d'un  district  ;  elle  est 

glaces.  On  voit  non  loin  de  là,  avec  sous  le  61^  1  '  de  lat.  sept,  et  le  4^^ 

.quc^lques  maisons  cl  un  vignoble  4'  ^^  ^^^S-  or.,   bâtie  sur  deax 

])lanté  ci-deTf.nt  par  des  esclaves  petites  îles  k  Temlroit  où  la  Vos» 

de  Géorute,  la  quarantaine  de  Ker-  se  jette  dans  le  lac  de  Ladoga  9  k 

tche  qui  n'a  point  offert  beaucoup  i3o  w.  de  Vibourg  vers  TorienL 

d'avantages  aux  navigateurs.  C'est  une  place  forte,  la  ville  est 

1^£T  ,    (Kemb.)  riv,  considéra^  dans  une  de  ces  deux  lies,  et  le 

ble  de^ïa  Sibérie  ,  elle  a  sa  source  château  dans  l'autre.  Cette  lles'ap* 

dans  les  montagnes  du   gouv.    de  peloit  jadis  Kckisari,  c.-4i-d.  l-ile 

Tomsk ,  traverse  les  districts  d' A-  du  coucou.  Ija  ville  a  été  bâtie  en 

tchinsk  ,  de  lénisséisk  ,   et  tombe  1295  par  le  Suédois  Torquel-Knyt- 

dans  rOb  dans  celui  de  Narymsk ,  son  ,  mais  à  la  paix  conclue  en 

non  loin  de  Narjm.  Ses  bords  sont  1 59^,  près  deNarwa  dans  le  village 

couverts  de  forêts  dans  lesquelles  de  Téouzia  ,  entre  ces  derniers  et 

la  chasse  est  très-productive.  la  Russie^  et  la  démarcation  dci 
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[fODtières  faîtes  en  1&98;  sous  le 
Itsir  Bwris  -  Godoauow  y  elle  fut 
rendue  à  celte  ornière  puissance* 
ta  161 1  elle  fut  de  nou?ean  prise 
ptr  les  Suédois ,  enfin  en  17 1  o,  re- 
conquise par  Fierre-le-Grand,  elle 
resta  deHnitivenient  a  la  Russie 
ptr  la  paix  de  Nystad. 

Kezlow^  iKt^xoeh,)  on  Ko^- 
kwr  j  Voyez  Eupatorie, 

K.KZODRA  ,  (KeêOApa)  1^^  assez 
eonsidérablc  du  gouT.  de  Tver  , 
dutrict  de  VjcbuÎTolotcbok;  il 
donne  naissance  à  b  Vorojha,  rtr. 
)si  le  jette  dans  la  TikliYina* 

•  iHAlOUNITZA,    (  X€tA,UHUl^a.  ) 

m.  du  goar*  de  Viatka  ,  elle  coule 
ds  nord  pour  se  jeter  dans  la  Via  t- 
kl  Ses  bords  sont  si  élcTés  des 
deox  côtés  qu'il  est  impossible 
faperoeToir.sea  eau  ^  à  moins 
de  s'en  approcher  de  très-près  ; 
cUe  est  comme  encaissée  et  mal- 
pé  M  profondear  et  la  crne  con- 
lidérsbie  de  ses  eaux  auprintempS| 
die  ne  se  déborde  jamais. 

Khaiovivka  ,  OCoji^HKa.)  pet* 
tir.  du  gouT»  de  Trer  ,  qui  se 
I  jette  dans  le  Yolça  ,  et  sur  laquel- 
le la  Tille  de  Kjer-Vladimirow  est 
ktie. 

Khalova^  (XaA o sa.)  feu  r\Y. 
'BgouT.  de  Novgorod  ,  qui  se  jette 
'*Qs  la  Msta ,  et  sur  laquelle  la 
^deCresuy  est  située.  Cette 
^'  est  navigable  pendant  les  bau- 
to  eaux  du  printemps. 

KHAWopuT,  (Xane^md.)  C'est 
*o  cap  de  la  Finlande ,  qui  s'avan- 

*  beaucoup  dans  lé  golfe ,  et  qui 

*  toujours  été  considéré  comme 
*■  point  de  défense  très- impor- 
tât par  les  Suédois  ,  qui  avoient 
^mmencë  à  le  fortifier  avant  la 

ière  guerre.  Ce  sontpropre- 

t  deux  rochers  de  granit  en- 

^uels  est  une  baie  formant 

\  port  très*sùr ,    et  dont  Ten- 

«t  couverte  et  défendue  par 

Prîtes  îles.  Cest  ici  que  Pierre- 

"^raud  a  remporté  une  victoire 

'  personne ,   et   qu'il  s'empara 
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des  galères  suédoises  en  iyi4  le 
17  juillet. 

KharaTzaïa  cbépost  y  (Xapa^ 
f^oA  Kpénocmh.)  C^est  un  petit 
fort  qui  se  trouve  dans  le  gouv* 
d'Jrkoutsk  ,  k  488  w.  de  cette  ville* 

KhariMakota^e  ou  Arama- 
ROUTanb  f  (XapajUaKomanbuAJi 
ApctAtaK^manb.)  C'est  le  nom 
d'une  des  ilcs  Courills  ;  elle  a  70 
w.  de  long,  sur  dix  de  large,  et  se 
trouve  il  six  werstes  de  distance  de 
la  5*  qui  est  Anakoutane.  On  j» 
trouve  deux  petites  rivières  ,  quel« 
qoes  volcans  éteints ,  sur  l'tui  desi'» 
quels  est  un  lac  dont  les  eaux  ainè«* 
res  ne  permettent  point  qu^ancnn 
poisson  puisse  y  vivre.  Lesnabîtans 
des  autres  iles  viennent  ici  pour  la 
chasse  des  renards  et  des  castors. 

KhaRkoV  y  (XaphKoeh,)  (çouv. 
de)  ce  gouv.  se  ^  nom  me  au|Ottr« 
d  nui  Slobodskaia  -  Oucrainskaia 
{Voyez  cei ariiché) 

K.HARKOF,    (XapèKo^h.)    Capî« 

taie  du  gouv.  des  Slobodes-Ukrai-» 
niennés  et  clief^lien  du  distrit  de 
son  nom ,  c'est  une  grande  viUe 
située  sur  deux  petites  rivières  y  le 
Kbarkow  et  la  Lopan,  sous  le  60^ 
17'  de  lat.  sept,  eie  53°  55'  de 
long,  orient.,  k  1^60  w.  de  Péter- 
sbourg  et  732  y  de  Moscou  ;  elle 
renferme  10  églises  et  3  couvent, 
dont  un  de  moines  dans  lequel  il  y 
a  un  Collège  où  Ton  enseigne  la 
théologie,  la  philosophie etTélo- 
quence  ,  les  langues  latine  et  alle- 
mande. Le  recteur  de  ce  Collège 
est  en  même  temps  Archimandri- 
te du  couvent.  L  Université' fon- 
dée en   1 8o5  ,  un  gymnase ,  deux 
imprinxeries  y  une  maison  de  Cha- 
rité et    un   hôpiial.    Kharkow   a 
été^  bâtie  par  les  ordres  du  Tzar 
Alexis  Mikliailovitch  en  i65opour 
servir  de  rempart  à  l'Empire  de  ce 
côté,  contre  les  incttrsions  desTa- 
tares  de  Crimée;  elle  a  été  «peuplée 
par    l«?s  Cosaques  émigrés   de  la 
rive  droite  du  Dnepr  ;  on  jcômpte 
ariaellemcnl  pi  us -de  10,000  hahî- 
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laas  dos  deux  sexes.    Cette  vilte  d'Ecatérinotlaw^prodait  cla  blë  eu 

jouit    d'un     climat    tempéré     et  abondance  ;  mais  vers  les  EmlxHt* 

d'une  situation  agréable  ^  Le    mù-  cbures  du  Boug[  d»  Tlngoul ,  da 

rier  dont  la    culture    vient    d'y  Duepr  at -surtout  sur  les  bords  de 

être  introduite  y  réussit  parfaite-  la  mer  Noire ,  il  est  aride ,  sablon- 

ni(.>nt  bien;  les  habita  n  s  <le  K  bar*  neux  et  peu  propre  à  la  caltare: 

]low  fout  un  commerce  assez  con-*  ou  ne  trouve  nul  part  de  bois  ;  le 

sldérable  en  savon  ,    chandelles  ,  district  d'Klisabetgrad  excepté  oà 

et  cuirs  ,  ayant  pour  ces  trois  ob-  il  y  en  a  quelaue  peu  j  on  cbaufTo 

jets  des  tabrtques  dans  leur  ville,  partout  avec  les  joncs  et  la  paille  ) 

Kharkow  ,   (  XaphKOôb.  )    p.*  celui  qui  est  indispensable   pour 

rivière  sur  laquelle  est    située  la  la  construction  est  amené  de  très^ 

ville  de  ce  nom  ;   elle  coule  dans  loin  sur  les   rivières  ;   les  mûriers 

son  district    l'espace  de  55  w.  ,  et  et  la  vigne  réussissent  bien  ici.  Qa 

▼a  s<'  jeter  dans  i'Ouda  sur  sa  rive  l'ait  des  eaux-de<»vie  de  cette  der« 

gauclie.  nière  qui  le  cèdent  très-peu  à  oel- 

Kh  ATANGA ,   (Xamanta.)  flen*^  les  de  France  \  mais  la  principale  et 

ve  considérable  de  là  Sibérie  j  il  pour  ainssi   dire    la    seule  braiH* 

prend  sa  source  dans  un  lac.  du  che  économique  des  habîtans   do 

gonv.  de  Tomsk  ,  district  de  Ton*  ce  gouv.  consiste  dans  le  nombre 

roukliansk,  et  coule  plus  de  700  w.  de  leurs    troupeaux  ,  on  compte 

du  sud  au  nord  ,  avant  de  se  je-  Boo^ooo habitans dans  le  gonver* de 

ter  dans    l'Océan    Glacial,   dans  ILb  er  son  ,  ce  sont  des  Russes  ^deâ 

un  golfe  qui  porte  son  nom  ce  Arméniens ,  des  Juiis  et  beaucoup 

fleuve    parcourt  une  contrée  bas*-  d'Allemands  et    de  Bulgares.  Ces 

se  et  u^arécageuse;  il  reçoit  dans  deux  derniers  peuples  forment  des 

son  s«  in  plusieurs  rivières  consi-  Colonies  qui  augmentent  et  pros- 

dérubles.'  uèrent  tous  les  jours  davantage  par 

IvHAVA  ,  (Xa«a.)  riv.  du  gonVé  les  soins  du  gouvernement  el  la 
de  Tambow ,  distrit  d'Qosmane ,  sage  administration  du  dnc  da 
elle  entre  dauslegouv.  et  le  dis-  Richelieu^  gouverneur-général  de 
trit  de  \oronej  où  elle  se  jette  cette  province.  Ce  goav.  est  partage 
dans  rOusmane  sur  sa  rive  gauche,  en  quatre  districts  j  dont  les  cfaelSi 
^hava  veut  dire  vierge  en  Tatare,  lieux  sont  i^  jf^A^r^o/i  ^  capitale  dt 
et  on  prétend  que  ce  nom  est  venu  tout  le  gouv.;  2^  ElUabétgrad  ;  1« 
à  la  rivière  d'une  Princesse  Ta-  Olpiopol ,  ei  ^^  Tyraspol,  Les  en- 
tare  fille  d'uu  Khan  Nogais  ,  qui  7  droits  les  plus  remarquables qa'oa 
alon^-temps  campé  avec  la  horde  7  trouve  encore  sont  iNikolaëw  ^ 
qu'elle  commandoit ,  et  avec  la-  Otcbakof^  Bérislav  ,  Novdmir- 
qucUe  elle  s'est  distinguée  dans  gorod,  Odessa,  Ovidiopol  ^  Grî^ 
plusieurs  combats.  goriopol ,  boubossary  ,  et  Alexan* 

Khebson  5  {XepcoHh.)  (goov.  drie.  Le  clergé  y  est  soumis  à  Tar- 
de) Ce  gouv.  est  borué  par  ceux  de  chcTéque,  d'Lcatherinoslar  qa' 
Tauride  d'Ecatérinoslav^  de  Kîow  prend  aussi  le  titre  d'arcbeTé- 
et  de  Podolie  ^  ainsi  que  par  la  que  de  Kherson  et  de  Tauride* 
Moldavie,  la  Bessarabie  et  la  mer  Kherson  ,(Xepco«».)  Ville  ea< 
Bioirc  Ses  principaux  fleuves  sont  pitale  du  gouv.  de  sou  noua  ,  forte- 
lc^)uepr  ,  le  lk>ug  et  le  Dnestr  ;  resse  ,  amirauté  et  port  sîiné  aoui 
le  torrrin  est  presque  partout  uni  le  46^  38'  29''  de  lat.  sept,  et  le  5o^ 
et  le,  sol  y  est  dilléremment  fer-  3b'  i5"  de  long,  orient.,  sur  l 
tile.  lia  partie  qui  avoisme  la  Liman  ou  embouchure  du  t>9epr 
Podolie,  le  ^'our.  de  K.icw  et  celui  qui  a  dans  oet  endroit   iS  w*   di 
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hr^enr,  mais,  qnl  cependant  est  Jaîfs  à  Kherson,  mais  il  prirent 
rempli  dlles  très- basses  que  les  misérablement.  Le  commerce  de 
eaax  coavr  ^nt  mielqnefoîs  ,  '  de  bois  de  cens  traction  y  est  un  objet 
manière  que  le  Teriuble  cours  da  important  ;  on  Toît  cle  grands  dé- 
fleuTC  qni  est  dégagé  de  tons-ces  pôt  de  ce  bois  sur  un  quai  qui  a 
embarra8,n''apas  piusd*nnewerste  une  lieue  de  lon£;ueur  ;  depuis  ^ 
delargeiir.  Cette  ville  est  à  1800  w.  la  fondation  d'Odessa  ,  KÎierson 
de  distance  de  Pélersbourg,  à  1371  tombe  en  décadence  ,  elle  ne  peut 
de  Moscou  et  h  70  w.  de  la  mer,  sur  soutenir  la  concurrence  avec  eelte 
la  rire  droite  et  assez  élevée  du  nouvelle  ville,  bc^aucoup  plus  a  van- 
fleuve.  Sa  fondation  date  de  1778^  tageusemeut  située  pour  le  com- 
]iyiiseni78oelleaétéronsidérible-  merce;  malgré  cela  on  y  compte 
ment  agrandie  et  fortifiée.  En  peu  encore  près  de  dix  mille  babitans 
de  temps  on  vit  s'élever  la  ville  flo-  des  deux  sexes, 
rissante  et  considérable  à  Tendroit  Rherson  ,  {XepcoHè.)  il  y  nvoit 
OÀ  nagnère  on  n'apercevoit  qu'un  anciennement  en  Tauride  une  tille. 
step  et  an  désert  aride.  Les  vaisse-  grecque  de  ce  noiti ,  on  en  voit  en- 
aux  marchands  V  arrivoient  de  tous  core  les  ruinesen  Crimée  entre  Ba- 
ies pays  de  rKurope,  le  commerce  laclava  et  Sévastopol ,  h  deux  w. 
commençoit  a  y  fleurir,  et  on  seulement  de  cette  dernière.  Cette 
aperçut  avec  étonnementet  pour  la  ville  ^  que  les  chroniques  Russes 
première  fois  le  pavillon  Russe  nommeut  Kliorioune ,  e&t  célèbre 
Hotter  jusque  dans  le  port  de  Mar-  dans  T histoire  de  ce  pays  pnr  le 
seille.  Cette  ville  est  assez  grande  baptême  de  Vladimir  !«'*  qui  delÀ 
et  régulièrement  b^ltie;  elle  est  par-  introduisit  la  religion  chrétienne 
lagéccn  quatre  quartiers,  entière-  dans  tout  son  £mpire.  Cette. Kher* 
ment  séparés  entre  eux,  qui  sont:  10  son  fondée  parles  iléracléotes  , 
h  forteresse,  2°  l'a  mira  nié,  5°  le  a  été  long-temps  florissante  et 
&nbonrg  grec,et  ^^  le  faubourg  des  trcs-puissanle  ,  comme  {'en  ai  déjà 
militaires.  On  trotive  dans  la  pre-  parlé  sous  le  mot  Crimée,  (yoyct 
mière  tous  les  bàtimens  du  gouv.,   cet  article.  ) 

comme  Farsenal ,  les  tribunaux,  ..KhersoNESE  Tattrtqur,  (x<rp- 
les  maisons  des  Gouverneurs  mili-  conech  TaôputecKiù*)  Cet  le  nom 
taire  et  civil,  bi  Cathédrale,  les  ca->  que  porte  actullcment  la  presqu'île 
semés  ,  etc.;  dans  le  second  quar-  de  Crimée,  c'éloil  aussi  son  ancien 
tier  qni  sert  de  citadelle  à  la  mrte^  nom  dès  le  temps  des  Arjouautes. 
resse,  ae  trouvent  les  cbaotiers  sur  (  Voyez  Crimée). 
lesquels  se  construisent  les  vais-  K-hilone  ,  (Aru-ioK&.)  pîv.  con- 
seaux  de  guerre,  et  en  général  stdérable  de  la  Sibérie,  dans  le 
tout  ceux  qui  sont  employés  dans  gonv.  d'Irkoutsk  ;  après  s*étre  ré- 
la  mer  Noire,  leii  magasins  devivre,  uni  au  Coungo  elle  se  jette  dans  la 
etc.  Le  faubourg  Grec  est  habité    Sélenga. 

par  la  bonrgoisie,  on  y  trouve  trois  Khlyw oy  ,  (X.*mko  55,  )  C'est  le 
églises  dont  une  Grecque,  une  Ca-  nom  qu'avoit  la  ville  de  Yiatka  ; 
tholique  romaine  et  une  Russe ,  un  avant  d'avoir  été  érigée  en  capi  lale 
^nd  marché  bâti  en  briques  ,  et  du  Gouvernement»  Ce  nom  est  ce- 
deux  auberges.  Le  faubourg  des  lui  que  lui  ont  donné  seu  fonda* 
militaires  ne  contient  que  trois  teurs,  les  l>^ovgorodieus  qui  la  bÂ<» 
rues,  oixy  trouve  unte  seule  église;  tirent  dans  le  douzième  siècle  et  j 
les  maisons  y  sont  cbétives  et'pres-  envoyèrent  des  colonies;  cette 
que  toute  habitées piar  des  matelots  nouvelle  république  slavonnr;  s^a- 
ei  des  artisans.  Il  y  a  beaucoup  de   grandit  considérablement  par  sea 
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coD'qiiétes  sur  les  pcnpies  Tcliou-  temps*  Kliolm  est  a  ^jS  w.  norJ'- 

des  et  Otlaks  ,    qui    habitoîent  ce  est  de  Pskow  ;  on  y  trouve  2  égll- 

pays,  et  se  gouverna  toujours  par  ses  et  près  de  ^00  Labît.  des  deux 

SCS  propres    lois    qui  ëloient  .  les  sexes. 

mêmes  que  colles  de  Novgorod.  Kholhogoby  ,  (Xojuvtotop'bt*) 
^'onVe1lt  elle  fit  la  guerre  à  ^a  mère  Ville  du  gour.d'Ârkliangcl  et  chef* 
j  alrîé  )  jalouse  de  sa  prospérité ,  de  lieu  d'un  district ,  bâtie  sur  une 
même  qu'aux  prjnces  Russes  qui  île  de  la  Dvina,  à  72  w.  d'Arkhan- 
Touloicnt  la  soumettre^  et  aux  Ta-*  gel.  £llo  est  aussi  ancienne  qoe 
tares  de  Cazaii  9  qui  ne  cessoieut  Novgorod  ;  on  prétend  que  cVtoit 
'  de  commettre  des  brigandages  sur  Tautique  capitale  du  royaume  de 
ses  terres  et  à  enlever  les  habilans  Diarmie,  habité  par  les  Tchouds, 
pour  les  réduire  en  captivité  ^  mais  peuple  puissant  et  riche  du  Nord  ; 
toujours  elle  %ut  maintenir  sou  in*  ils  adoroient  ^'oamala,  dont  le 
dépendance.  Cette  république  elce  temple  et  l'Idole  éloient  très-ri- 
peuple  sont  connus  dans  r histoire  ches  et  en  grande  réputation  dans 
Busse  sous  le  nom  de  \iat>Chané,  tout  le  nord.  Les  Danois  y  faisoient 
ou  habitans  des  bords  de  la  Viatka.  un  grand  commcrco-  de  pelleterie  { 
Ils  furent  enfin  soumis  par  le  bien  avant  le  règu£  de  RorikàNov- 
grand^tluf  de  Moscou  VassiléiDmi-  gorod  ,  et  on  croit. que  ce  sont  eux 
triev^lch  qui  mit  lin  à  leur  gouver-  qui  out  donné  ce  nom  à  la  ville  ra<* 
nement  populaire  sous  lequel  ils  y ant  nommée  liolmgoard^tfinsi que 
vécurent  heureux  et  libres  pendant  Novgorod,  d'où  est  provenu  par 
l'espace  de  2j6  ans.  (  Voyez  ia  corruption  Kholniogory.  Ce  pav$ 
chron.  de  Viatka  et articîe'S iatila.  fut  dans  la  suite  soami»à  la  répû- 
de  ce  Diction,)  blique  de  Novgorod  qui  y  envoya 

KhlVnovitza  ,  [XAhiHOôuu,ak)  des  colonies  >  et  lorsque  la  religion 

pet.  riv.  dugouv.  de\iatka  qui  se  chrétienne  y  fut  introduite,  pen- 

jette  dans  la  Viatka,  tout  près  de  la  dant  le  règne    de  Vladimir  *  le- 

ville  de  ce  nom.  C'est  d'après  cette  Grand  ^    on    ne  connut   plus  ce 

rivière  que  Vancien  nom  de  khly-  peuple  eu  Russie  que  sons  le  nom 

uow'fut  donné  à  la  ville.  de  Dviniany  (ceux  de  la  Dvina) 

Rhmelnik  ,  (>ijf4e-i*HUK&.)pet.  quelaue  temps  après  le  règnff  de 

ville  du  gouv.  de  Podolie  ,  district  laroslav  Vlaaimirovitch  ils  refuse- 

deLitinsk  à  iG5  w.  de  Camenétz-  rent  le  tribut  à  Novgorod   et  se 

Podolskoî*.  soumirent   au    prince  André  de 

Khochotes  {Xomomhu)  C'est  Souzdal  et   à  son  fils  Romane.  Ils 

une  iïCè  quatre  principales  bran-  dépendirent  ensuite    des  Grand<«- 

ches  dos  Calmouks  ;  elfe  est  restée  ducde  Moscou  qui  y  envoyoient  des 

da''nsle  Ihibet,  et  reconnoU  les  lois  Gouverneurs  ou  Voevodes  choisis 

du  Dalaï-Lama.  (  Voyez  pour  ce  qui  parmi  les  princes  de  leurs  familles, 

concerne  leur  histoire  tarticle  CaL-  ou  les  principaux  Boyards  de  leur 

BIOUKS).  cour.  La  ville  de  Kholniogôrya  loçg- 

Kholm  ,     {XoJuri^')    ▼ille     du  temps  été  la  capitale  du  pays  ;  elle 

gouv.  de  Pskov  ,  et  chef-lLcn  d'un  éloit  entourée  de  hautes  muraiUes 

district;  elle  est  située  sous  le  67^  de  bois  ,  flanquée  de  douze  tours  ; 

l5'  de  lat.  sep.  elle  49° 25'  delou^j.  ajctuellemeut  on  y  trouve  à  peine 

or.,  sur  les  deux  hoiiis  de  la  Lovât  3oo  maisons  ;  comme  elle  a  essayé 

qui  se  jette  dans  le  lac  Ilmen  ,  et  la  de  fréquens  incendies   et  qnepeu- 

Coiiuia  qui  tombe  dans  la  Lovât,  à  -  peu  ses  habitans  ont  été  s'é- 

Ces  deux  rivières   sont  très>pois-  lablir  à  Arkhangel  ,    elle  n'offre 

sonneuses  et  navigables  au  prin-  plus  à  la  vueqn'an  misérable  village. 
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KBOtVOORAD,  (Xojurxoepa^b.)  Psîol  près  de  Holtra  ,  elle  est  rc- 

[f^oyez  BaoNNiTzr,  village).  marquable  dans  l' histoire  de  Kus- 

KhoLoumtza  ,  (  XQ^^Hun,a.  )  sie,  parce  qu*eUo  servoit  d«  limites 
rir.  considérable  du  gouv*  de  Via-  aux  terres  des  Polovtzîa  et  que sou^* 
tU  qai  se  jette  dans  la  Viatka  ;  elle  vent  ce  peuple  et  les  Russes  se  sont 
coole  à  travers  des  forêts  immen-  rassembles  sur  &e^  bords  pour  trai- 
tes,  qui  se  trouvent  dans  le  nord  ter  de  rançon,  de  trêves,  d*é-  . 
deocgouv.  9  ce  qui  la  rend  d'une  change  de  prisonniers  ou  de  paix 
grande  utîlitë  par  le  bois  qu'elle  entre  eux. 

procure  ,  et  que  sans  elle  on  n*au-        Khorole  ,  {Xopojih.)  pet.  ville 

roit  jamais  pu  transporter  de-là^  du  gouv.    dé   Poltava  et  chef-lieu 

&utc  de  chemins  pour  y  par  venir»  d'un  district,  située  sur  la  rivière 

£.HOPE&  ,  {Xoneph*)  grande  rlv.  du  n)én)e  nom  à  loiiv.  dePoltava  ; 

qui  a  sa  source  dans  des  marais,  qui  il  s'y  tient  quatre  grands  marchés 

se  troufent  dans  la  partie  septen-  par  an,  au  res|p  elle  n'a  rien  de  re-    , 

iriocale  da  gouv.  de  Saratof,  elle  marquable. 

ooale  de  là  vers  le  sud ,  après  avoir  Krotmychsk ,  (XomjRibf  iac;c&*) 
traTersê  les  districts  de  Serdobsk  et  TtUe  du  gouv.  de  Conrsk  sous  le 
Balachcfsk*  elle  entre  dans  legonvw  5o^  5o' de  lat.  sept,  et  le  55^  1 6' 
deVoconej  ,  où  elle  parcourt ,  le  de  long,  orient. ,  sur  la  YorsUa,  à 
district  de  Khopersk  ;  eu  tout  elle  170  w.  de  Koursk,  vers  le  sud  ;  elle 
frit  36e  w.,  avant'dVntrer  sur  les  a  étc  bâtie  sous  le  règne  du  tzar 
trrres  des  Cosaques  du  Don.  Là  Michel  Féodorovitch  en  i63o.  On 
file  coule  encx>re  100  w.  avant  de  J  voit  encore  uu  vieux  rempart  de 
«  jeier  dans  le  Don.  ;  cette  belle  terre ,  3  églises  et  près  de  deux 
ririère  fertilise  les  pays  qu'elle  par-  mille  habitans  des  deux  scies, 
court.  Ses  bords  sont  couverts  de  Cette  ville  est  pauvre  D'ayant.au-< 
riches  pâturages  et  de  belles  forêts;  cun  commerce.  Ces  habitans  s'a- 
on  trouve  la  ville  de  Khopersk  et  donnent  tous  à  ragricnUure, 
Mstaniuis,  ou  bourgs  des  Cosaques  Khotomla  ,  (XomojrxJi/i')  pe<" 
do  Don  bâtis  sur  ses  bords.  riv.    du    gouv.  des  Slobodes  crL> 

Khopersx  ,  {XonepCKù')    pet.  kraiue,  dans  le  district  de  Zmiéfskj 

▼illedn  gouv.  de  Voronej  et  chef-  elle  se  jette  dans  le  Donctz. 
lieu  d'un  district  ,  elle  s'appcloit        v  ^r^-r^r-n^-rrc        (  ^  \ 

an«.-  »r     4  j    TVT     "li  JVHOTO\TZIS    ,     (    XomOôUhi»   ) 

auparavant  forteresse  deNovo-kho-  ^«.,,,1^.1^  i«  i-   „iL  1^    c  '  j^ 

JL^.      11        .!-'.•  1      •  peuple  de  la  lainille  des  Semoyadcs. 

Tu  .'i     .!  •      M*'''""i"«r  °*^  lll'abitecn  Sibérie  da«s  le  rouv. 

e.deolalcettr«.-elevredcKhoper,  de  Tooisk ,    sur    les  bord,    de    h 

.255w.de  Vorone,.  ^«'s  forl.hca-  ^apa  ;   ils  sont  tous  idolâtres    et 

wons  consistent  en  un  rempart  de  c«;\ronf  \^  ^x.^r^^r....^^ 

,^.    a  f    j  t     ^ '  suivent  le  chamrtmsme. 

terre  llanque  de  quatre  bastions  et  /        -       >  • 

Mlouré  d'un  fosse  lèc,  ou  j  trouve        ^hou/vHïia  ,  {Xi^xpa.)  pet.  nv. 

ttn  hùpiial,  des  magasins  et  deux  ^^^  B^"^-  ^«^^  Slobodcs  d'Ukrame  , 

églises,  les  habitans  sont  au  nombre  ^^^<;  «®  i«^l^«  ^^»s  la  Vorskla. 

ie  5oo,  ils  vivent  pauvrement  et        Koupta  ^  (ATy/ima)  pet.  riv.  du 

coat  presque  tous  cultivateurs.  gouv.    de    llc^an  ;    elle    prend  sa 

K.HORESTA  )    {^Xopeoma*^    riv.  source  dans   le  district  dcKi^jsk. 

«ngoav.  de  Novgorod^  elle  se  jette  L'Emnerenr  Pierre-^le-Grand  a  eu 

^lans  la  Volkhoiv.  T intention  de  la  réunir  par  un  ca- 

Khoaole  9    (  XopojLh,  )  assez  nal    au    Lesuoi-V  oronéj ,    qui    se 

grande  riv.  du  gouv.  de  Poltava  \  jette  dans  le  Don ,  et  d'ouvr!r  par-là 

elle  prend  sa  source  entre  Uadia*  une  communication  entre  ce  dcuve 

tche  «t  Glinsk  et  va  se  jeter  dans  le  et  le  Volga. 
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KnvALYNSK  y    (  XaaJisiHCKh.)  qn'ilasup  les  autres  brandie»  Je 

pet.  rÎT,  da  gour.  do    Saratof  sar  commerce  de  la  Sibérie  ;  il  est  pn-. 

les  bords  du  Volga  à  180  w.  nord-  rcment  d'échange  avec  les  Chinois, 

est  de  cette  TÎlle.  On  j  compte  1000  et  il  s*y  fait  chaque  année  pour 

liabitansdes  deux  sexes*  lis  s'adon*  plusieors  millions  de  roubles  d^af* 

lient  au  commerce ,  particulière-  faires.  Les    Russes    donnent  di^s 

ment  en  achetant    du  blé    qu'ils  draps,  des  fourrures,    nonimë- 

▼ont  revendre  à  Astrakhan  ,  et  pro-  ment  du  petit-gris  ,  des  castors , 

firent  encore  beaucoup  par  la  pé-  des  pattes  de  renards  et  des  re- 

che  ,  qui  ordinairement  est  très*  nards  ,  etc.  ,  des  cuirs  de  Russie 

Incralive  dans  leur  ville.  et  des  maroquins  ;   ils  prennent 

KHVAtYNSxoÊ    MORE  ,   (Xtfo-  en    échange    des   nanquins,  des 

MhiHCKoe  jf4ope  )  C'est  le  nom  que  étoffes  de  soie,  du  thé  ,  de  la  Khu- 

lesSlavons  donnoient  à  la  mer  Cas-  barbe ,  etc.  KiaLhta  se  trouve  sur 

pieu  ne  (  Voyez  cet  article).  la  frontière  dç  la  Chine,  dans  une 

K.HVOSTCHOVKA  ,  (X0oe<(o«Krz.)  plaine  unie  et  assc^z  élevée  que  la 

pet.  riv.  du  ^ouv.  deNijni-Novgoroa  pet.  riv.  liiakhta  traverse.  Elle  est 

sçr  laquelle  la  ville  de  Loukoianov  partout  entourée  de  hautes  mon« 

est  bâtie;  elle  se  jette' dans  la  Técha.  tagnes  granitiques  et  couvertes  <le 

Khvoststz  ,  (Xtf<7cm.«'!4&.)  pet.  bois  ^    parmi    lesquelles    la  plus 

riv.  du  gottv.  de  Smolensk,  qui  se  considérable    est    appelée    Dour- 

jettcdansleDncpr  et  sur  laquelle  la  boultey  par  les  Mongols  (monta- 

pet.  ville  d'Oukhvotchina  est  bâtie,  gne  aigle)  ,  auprès  de  laquelle  se 

Kl  ,  {Ku.)  il  y  a  deux  riv.  de  ce  trouve    le  fort  nommé   Troitsko- 

nom  en  Sibérie  ;  la  première  sort  Savskaïa    ou    Kiakijtinskaïa   Crr- 

du  ^ouv.  de  Tomsk  et  vient  se  j&-  post,d'oii  l'on  voit  parlai tement 

ter  dans  celui,  de  Tobolsk  ,  dans  les  rues  et  les  boutiques  du  l>ourg^ 

l'irlvclie  ^laulre  se  jette  dans  le  et  ainsi  que  le  bourg  Chinois.  Sur 

Tchouleis,    et  cette    dernière  a«  une  autre  montagne    on    voit  les 

bonde  eu  excellent  poisson.  barrières  des  deux  Empires  posées 

KiARHTA  f     {KAJcma.)     bourg  vis-à-vis  Tune  de  l'autre;  du  coté 

considérable ,  et  surtout  fort  im-  de  la  Hussie ,  est  une  monticuie 

portant,  comme  étant  lé  seul  point  en  pierre  au  haut  de  laquelle  est 

de  réunion  pour  tout  le  commerce  une  croix  ;    du  c6té  àats  Chinois, 

que  la  Russie  lait  avec  la  Chine.  Il  c'est    une  espèce  de  cône  ou  de 

se    trouve  dans  le  gouvernement  pyramide.  Le  fort  de  Kiakh ta  ^  e»t 

d'Irkoutsk,  district  de   Verkhné-  un  carré  régulier  entouré  de  pa- 

Oudinsk ,  soUs  le  So^   i5'/delat.  lissades,  on  voit  à  chaque  anf>le 

S(*pt. ,  sur  la  Kiakhtaà  496  w.  d'ir-  un  bastion  armé  de  bonnes  bal- 

koulsk.  Il  fiit  j'ondé  en    1728  à  la  teries  ,  et  trois  portes  dont  l'une 

suite  du  traité  de  commerce  conclu  du  côté  de  Sélinginsk ,  l'autre  fen 

avec  les  Chinois  ,  par  Savva  Yladi-  le  fort  Chinois,  et  la  troisième  du 

slavitch  ,  comte  lUiricn  ,  pour  la  côté  de  la  rivière;  on.y  trouve  une 

Russie,  et  les  ministres  de  l'Em-  église  et  des  boutiques  ,  la  maison 

percur  de  la  Chine  pour  la  Chine,  du  commandant,  les  casernes,  elc.Il 

J^a  principale  loire  s'v    tient    au  y  a  dans  le  faubourg   i?o  maisons 

mois  de  décembre  ,  et  on  peut  dire  assez  mal  et  irrégulièrement  ba- 

qne  ce  commerce   vivifie  presque  tics;  les  habitans    manquent    de 

toute  la  Sibérie ,  par  la  grande  af-  bonne  eau,  car  celle  de  la  petite 

tl uencc  de  marchands  de  toutes  les  rivière  est  souyeut  très-basse  >  et 

autres  provinces  de  l'empire  qui  alors  bouense  ,  et  les  puils  qti  ou 

s'y  rendent  ,    et  par    riniluence  a  creusé  u'ont  donné  qu'une  eaïf 
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Mamatre  et  amère.  Le  bourg  Chi-  Pologne.  Le  gouT.  de  Riew  et  di«- 

Boîs  n'est,  qu'à  60  toises  de  dis*  TÎsë  en   12  districts    qui    portent 

taaœ  da  fort    rasse  ,  il  s'appele  cliacons    le  nom  de  leurs    chel's* 

Naimatchiiie  ^  et  a  près   de    200  lieux;  Toici  leurs  noms  :   i^  Kîeir 

maisons^  qui  est  en  même  temps  la  capitale 

KiDEL   y    ^Ku^ejLh'^    paroisse  de  tout  legour.;  i^Vasilkof;  3»l(o- 

rasae  dans  le  gonv.  de  Yibourg  ,  lionslavr;  4"  ^k^ira^  5*>  Tclierkassy; 

district  de* •  Sei^obol  I  cet  endroit  6^  Tchigairine  ;   7<>  Lipovetz  j  8* 

eit  remarquable  par  la  qoantî té  de  ïlonmane  ;    g»    MakhnoTka  ;    10* 

grenats  qu'on  y  trouTe  :  les  pay-  Zvênigorod  ;  ii^  Radomysle  ^  et 

tans  en  labourant  leurs  champs  en  1 1^  Tarastcha.  Les  principales  rir. 

déterrent  d 'assez gros^mais  lamine  sont  le  Tëteref ,  l'irpen,  la  Kho- 

oa  platôt  la  matrice  de  ces  pierres  robra  et  le  Tiasmine  ,  qui  se  jet- 

prpcienses  se  trouvent  dans  une  tent  tontes    dans    le  Duepr.   On 

carrière  de  talc  qu'on  trouve  dans  commence  dans  plusieurs  endroits 

lae forêt  TOÎsine  du  village  ;  on  de  ce  gouv.  à  cultiver  avec  succès 

en  rencontre  d'un  très-beau  rouge  les  mûriers  et  le  sésame.    La  po* 

et  presque   Iransparant  :  on    voit  pnlation  est    évalué  k  r^aôG^igS 

des  traces  de  quelques  travaux  que  âmes.  Elle  est  composée  de  Kus« 

ksSncdois  avoient  fait  pour  ex-  ses,  de  Polooois ,  de  Juifs  et  da 

ploiter  cette  mine.  Ménonites.   Le  Métropolitain  dé 

l^ïW,  (KieôCKaA  êi^S^pHÎJi»)  ^lew  se  qualifioit  autretbis  de  Mé- 
Cegonv.  est  borné  au  nord  par  tropolitain  de  toutes  lesKussiçs^ 
Cflui  de  Minsk,  k  l'orient  parle  actuellement  il  porte  le  titre  de 
Dnepr  et  le  gouv,  de  Tcbernigow  Kîew  et  de  Galitche  ;  il  a  un  vi- 
etde  Foltava  ,  an  midi  par  ceux  caire  qui.  est  évéque  de  Tcbigui- 
d'Ecadierinoslav  et  de  Podolie,  et  rine;  toHsIesdeuxrésidensà£.iew. 
à  l'occident  par  ceux  de  Podolie  Kiew  ou  Kiq-w  ,  (Kieob.)  an- 
etdeVolhinie.  C'est  un  des  plus  cien ne  capitale  de  la  Russie  sous 
Mies  de  l'empire  :  il  abonde  en  ses  grands-ducs  (ou  grands  princi^s 
eioellens  arbres  fruitiers  ,  en  pâ-  selon  les  Russes)  actuellement  ca- 
tarage,  en  blé  ,  en  bestiaux  ,  en  pilale  du  gouv.  de  son  nom  ,  bâtie 
niel ,  cire  et  tabac  ,  et  il  ex-  sur  le  Dnepr  ,  elle  est  sous  le  5o^ 
porte  une  quantité  prodigieuse  de  37'  de  lat.  sept,  et  le  4Ô°  7'  3o"  de 
tons  ees  dilTéretis  articles  :  mais  long,  orient,  à  1 582  w.  de  Péters- 
awai  ce  pays  est  très-pauvre  en  bourg  et  852  de  Moscou,  On  n'a 
Iwis;  c'est  pourquoi  la  plupart  rien  de  bien  positif  sur  l'époque 
des  babitans  emploient  pour  de  sa  foodalicm  mal:;ré  cela  ,  on 
chauiTer  leurs  maisons  les  roseaux  yoni  croire  avec  quelque  vraisem- 
l<t  paille,  le  fnmier.  Le  gouv.  ac-  blance  ,  qu'elle  esl  antérieure  à 
tucl  de  Kief  n  e&iste  tel  qu'il  est  l'ère  cbrctienuc.  D'après  Mr.  Ta- 
<}ue  depuis  l'année  1796,10  3 o  no-  tisebef ,  elle  auroit  été  bitie  par 
Tcmbre,  Autrefois  cette  province  les  Sa  r  ma  tes  ,  les  plus  anciens  ba- 
ie trouvoit  toute  (  la  ville  capitale  bitans  de  cette  contrée,  et  nom- 
««le  exceptée)  sur  la  rive  gauche  met;  Kiew  de  Kiovi  ou  Kii  (haut, 
du  Duepr  y  mais  d'après  la  «ou-  montagnes  5  en  leur  lantj^ue  )  et 
vt4k  organisation  ,  on  a  distribué  ses  babitans  même  se  nommoieat. 
loate  cette  partie  entre  les  gouver,  Kivi  on  montagaards.  Les  Slaves 
^  Foltava,  Tcbernigof,  etc.,  et  on  quibabitoiqat  sur  le  Danube  ayant 
>  réformé  le  nouveau  ,  àes  villes  et  été  chassés  par  les  Romains  ,  s'é^ 
punisses  prises  dans  les  provkn-  tablirenl  ailleurs;  quelques-uns 
^:  nouvellement  acquises  de  la  vini-eal  juiqu'au  Dnepr ,  où  ajaut 
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•oQmis  les  Sarmates  qaî  TÎroîent  nomma  Russie  ot  Klefw  devînt  la 

sur  ses  bords  ,  ils  s'y  ëlablircnt  et  capitale  de  la  Russie  méridionale, 

adopti^nmt  leurs    dénominations  lin  880  la  grande  principauté  dont 

qu'ils  traduisirent  seulement  dans  le  siège  étoit  jusqu'alors  k  Ko?- 

leur  langue.  C'est    pourquoi    les  gorod  fut  transféré  h  Kiew;  en 

Kivi  s'appelèrent    Gnnany^  mou-  1087  9  elle  fut  déclarée  capitale  de 

tagnards^ceux  de  la  plaine Po//:7/7y  toute  la  Russie  par  le  grand*dac 

(car pûfé\euii\ire  c/ifimp,  p/a/ne)  laroslaw  ,  et  devint    la    demeure 

et  ceux  qui  allèrent  plus  au  nord  des  f:rands-ducs,  jusqu'en  iiSj. 

.$'<pVe/7Viw*  (  ou  du  nord.)  D'autres  Kn   1100,    iiiG,     1121  ,    ii3o, 

bistoriens  attribuent  à  trois  princes  1/37  '    ^79^  ^^  ^79^9  ^^  J  ressen- 

Slavons,  Kli  Sfr/iek  et  K/wrev  et  a  lit  de  fortes  secousses  de  trem- 

leur  sceur  Lybed  ,  'la  fondation  do  hlement  de  terre  ,  et  en  1  u^  elle 

Kiew.  Une  reste  aucun  monument  fut  réduite  en  cendres  par  un  in- 

de  leur  rè^ue  ni    de  la  iormc  du  ceudie  qui  dura  deux  jours  en- 

gouT.  d'alors.  Selon  les  écrirains  tiers;  en    1169,  elle  fut  prise, 

Polonais  ,  Kiew  auroit  été  fondée  brûlée  et  saccagée  par  les  troupes 

l'an  43odeJ.C.   iille  apparlenoit  du  prince   André  IV>bolu1>sky  et 

aux  Kbozares,  quisVtoienl  rendus  de  ses  alliés.  Vers  la  Hn  du  XII* 

le  Polyanys  et  les  Goriauys  tribu-  siècle  ,  le^grand-duc  André  Boho- 

la I res  ;  deux  princes  fameux  par  lubsky  ayant  transféré  le  siège  de 

leurs  exploits,  Oj/:o/£^ et  £)//•  ayant  la  grande  principauté  de  Riew  à 

^  secoué  le  joug  des  Khosarcs  y  ré*  Vladimir,  Kiew  décbul  entîère- 

gnèrent  ensuite,    î.es  clironiques  ment  de   sa  grandeur ,  s'aflbiblit 

l^usses  ne  commencent  à  donner  tous  les  jours  davantage,  et cbangea 

des  notices  jus  les  de  l'histoire  de  ai  souvent  4le  maîtres  pendant  les 

celte  coni.ré<|  que  depuis  le  milieu  guerres    intestines  delà  Russie, 

du  iX«  siècle  :  on  voit  que  ses  ba*  qu'à  la  fin  les  princes  de  Lithna* 

bitans,  fatigues  et  épuisés  par  les  nie  et  lesPolonois  Guirent  par  s'en 

S;ucrres  toujours  renaissantes  arec  emparer  en  i2o5  ,  après  la  mort 

es  Kbozares  et  leurs  autres  voi-  de  Romane  prince  de  Gallicie.  En 

sins,  députèrent. à  Nov£;orod  vers  Russie  rouge  ,  les  princes  Russes 

Ru/ik  ,  pour  lui  demander  des  se-  cboisirent  Coloman  ^  Ois  du  roi  de 

cours.   Ce  prince  leur  envoya  Os-  Hongrie    pour    régner   à  Riew^ 

kold  ,  guerier  renommé  ,  et  selon  mais  >i  n  y  res^a  pas  long-temps , 

d'auires  neveu  de  Rurîk,  avec  des  car  Mstislaw  prince béréditaire  de 

troupes  nombreuses.  Ce  béros  les  Gallicie,  s'empara  de  la  ville  et  fit 

délivra  du  jon^  des  Kliosares  qu'il  Coloman  prisonierj   il  le  fitenfer- 

vainquit  et  obligea  les  peuples  vol-  mer  avec  toute  sa  famille  en  I22t2« 

sinsà  leur  payer  un  tribut.  H  resta  Après  la  mort  de  IVistislaw,  Colo» 

lui-même  à  Kiew  pour  les  gouver^^'  man  obtint ,  avec  la  liberté  ,  ses 

ner.  Olcg,  tuteur    d'Igor  fils   de  états ,  et   il    gouverna  Riew.    En 

Rurik,  ayant  reçu  des  plaintes  con-  1235  ,  la  ville  fut  prise  par  Izia- 

tre  Oskoid  delà  part  des  R iéviens,  slow  qui  avoit  amené  les  Polovtzis, 

daulres  disent  jal'ux  de  sa  gloire,  et  Micbel ,  grand-dacde  Tclierni- 

c\  du  pouvoir  dont  il  y  jouissoit,,  gof.  Ces  deux  priuoes  ruinèrent 

rassembla 'des  troupes   etmarcba  entièrement  cette  ancienne  capi- 

eontre  lui,  et  Tayaut  tué  affermit  taie  de  leur  père.  En  isiSg  ,  le  iar 

sa  propre    puissance    dans   Riew  meux    Batou-Rban  des    Mongols 

dont  il  soumit  les  peuples  voisins,  pritRiew,    et    elle  resta  80  ans 

et  se  les  rendit  tributaires.  Depuis  sons  la  domination  des  Tatares. 

cette  ^époque. ^   cette    contrée  se  En  i32io,    elle   fut  prise  parles 
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ftscs  habita D 8  anieni^s  en  capli-  quî  est  bâtie  en  koîs ,  à  rendrolt 

ritf  avec  leur  VoevocleLitiitianieu*  où  éloit  le    tonibe<nu  du  célèbre 

Pendant  le  gouvernement   polo-  OskoUl ,  sur  une  banteur ,  prci 

nais,  les'catlioliques  Romains  y  des  bords  du  D^nepr.  Ce  raonu- 

aToient  on  éréqoe  ,  un  collège  de  meut  lui  lut  éKné  par  la  princesse 

JfSQttes  et  un  couvent  de  Demi  ni-  Olga  lors  de  son  baptême.    Fin- 


grecques.  En   i6(>7>  par  la  paix  core  le  superbe  couvent  de  moi- 

,  dAndrottssow  ,   RIew    fut    Lusse  nés  ,  fondé  dans  le  XI*  siècle  ,  tX 

poar  un  ce  liai  n  temps  aux  Rus-  appelé    Petchershoï  y    parce    que 

$e8  9  mais  en  1 6 8t>  elle  leur  fat  eu-  ceis    moines     habitoieiit    d'abord 

tièrereent  assurée.  Kn  1710  ,  lors  nne  taverne   ^Pcàtchera)   qui  se 

de  la  division  de  Tempire  cngou-  trouvoit  dans  la  montagne    où    ce 

Teroemens ,  Kiew  en  fut  un  ,  et  monastère  fut  bâti  depuis.  Cette 

ses  gou¥erneurs-généraux  com-  caverne   a   été    creusée    par    St. 

mandoient  les  régimens  établis  à  Antoine ,  nui    après   avoir  com^ 

l'cLernigof ,   ISejiue  ,  Péréaslavl ,  meucé  par  l'habiter  seul ,  y  réunit 

ainsi  que    toute    la  frontière  de  par  la  suite  12  disciples.    On    j 

Tempire  ^  dtt  côté  de  la  Pologne  ^  voit  des  souterrains  voûtés    qui 

de  la  Turquie  ,  et  de  la  Crimée,  ont  Tair  d'un  labyrinthe.  Ces  soa- 

D'après  la  nouvelle  division    de  terrains   sont  remplis  d'apparte- 

1796  ,  Kiew  resta  chef-lieu  d*un  mens  ,  de   chapelles  ,   etc*  ,  dam 

gouvcmrment ,  mais  les  villes  qui  lesquelles  on  trouve  des  corps  en- 

fureot  annexées  à  sa  jurisdîctiou  ,  tiers  de  saints  Martyrs.  On  trouve 

furent  presque  toutes  sur  la  rive  des  desseins  tant  du  grand^SOuter«> 

droite  du  Duepr  y  et  prises  parmi  rain  appelé  Crypta    ^Jntonia  ^  an 

œllps  nouvellement  acquises  de  la  nom  de  son  premier  abbé  Antoine, 

Pologne,    KieW^   est   proprement  mort  en  107J  ,   que  du  petjt  ap- 

composée  de  trois  villes ,  savoir  :  pelé  Crypta  Théodosia  ,  de  celui 

de  la  forteresse  de  Pétchérsk  ,  qui  ds   son    second   abbé    décédé  en 

a  un   iiaubourg;    de    Tancienne  1074^  dans  le  petit  recueil  in-8* 

Kiew^  et    de  la  ville    de  Podol ,  de  Jean   Uerbinius  ,  qui    a  pour 

Itttie  au-dessous  de  la  précédente,  titre  RcJigiosœ  Kijoçiense  Crypt£p^ 

Ces  trois  villes  ont  chacune  leurs  Jenae^  iby5.  Ce  couvent  possède 

fortifications  particulières,;   elles  nne    bibliothèque   très-riche    eu 

lont  en  outre  environnées  toutes  manuscrits  grecs  et  autres,  et  une 


montuodités  du  terrain  qi 

occupe  ;  elles  ont  une  garnison  tscherskest  régulière  et  comprend 
fniestsojis  les  ordres  d'un  com-  un  rempart  et  9  bastions  ,  les  où- 
mandant  en  chef.  La  forteresse  de  vrages  extérieurs  sont  en  bon  état. 
K'icbérsk  se  nomme  aussi  le  ISou-  Le  comraaudant  y  fait  sa  rési- 
YCDu-Fort.  Elle  est  bàlie  sur  une  dencc.  I^e  faubourg  de  cette  forte- 
montagne  vers  le  sud.  hlle  rea-  resse  est  très-vaste  ;  toutes  les 
^<6nAi;Ies  casernes  de  la  garnison  ^  maisons  qui  le  composent ,  appar-* 
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tiennent  en  propre  au  çonvent  de  de  cette  église  nouyellement 
Pélsclîérsk.  On  y  rencontre  plu-  construite  ^  Tancienne  ruinée  pen- 
stonrs  églîjos  et  cornons,   dont  ce-  dan t  les  guerres  et  les  incendies, 
Ini  de  St.  Nico^is  est  le  principal  ;  étoityaste  et  magnîOque;  B^l'é- 
on  y  trouve  aussi,  le  palais  impé-  glise  de  St.  André  ,  construite  à  ce 
rial ,  ^raud  bâtiment  enhois,et  qu'on   prétend  à   l'endroit  où  ce 
qui  iLii  rien  de  remarquable,  I/an-  Apôlre  planta  une  croix  ,  lorsque 
cîenne  Tille  de  Riew  est  située  sur  dans  les   années   34  et   35  aprèi 
une  autre  bauteur  vcth  le  nord  ,  J.  C.  ,  venant  de  Synopc  à  Kher- 
elle  est  fortifiée    contbrmément  à  son  ,de  là  aux  bouches  du  Dnepr, 
la  nature  mon  tueuse  de  son  ter-  il  remonta  jusqu'ici  pour  prêcher 
rain^^et    munie  de  quelques  ou-  l'Evangile   aux  Slaves.    I^a    ville 
T rages  à  rorne^ct  k  couronne.  L'é-  basse  (  Po(/o/)  est  située  au  pied  du 
glise  cnlbédrale  de  SteSopbie  Ion-  vieux  Kiow  ,  dans  la  plaine  ,   qui 
dée  en  1037  par  legrai^d-dnc  laro-  borde  le  Dnepr  ;  elle  ne  comprend 
slaw  'Vladimirovitcb  ,  à   Tendroit  que  des  maisons  bourgeoises   et 
même  où  il  remporta  une  victoire  marchandes^  à  l'exception  de  pin- 
sur  les  Pétchenègues  est  remar-  sieurs  églises  et  convens  ;  elle  s 
quable  par    sa    consiruction  ,  sa  obtenu  des  rois  de  Pologne,  com- 
ma^nifioence  ,  la  richesse  des  va-  me  ville  libre  royale,  le  privilège 
•es  sacrés  et  des  habits  saserdo-  d'avoir  un  magistrat  ;  en  efTet  soa 
taux  qui  s'y  trouvent  ;  et  surtout  prévit  et  son  magistrat  sont  en- 
par  le  tombeau  en  marbre  de  son  core  aujourd'hui  en  quelque  sorte 
fondateur ,  qui  est    le  seul  mo-  indépeudans  des    gouverneurs  de 
numrnt    de    cette    espèce  qu'on  la  ville.    Le  Collège  académique 
conQoisse    en    Russie    ,    et    qui  fondé  en  i63r  par  Pierre  Mobilt 
puisse  donner  une  idée  des  arts  métropolitain  de  Kicw  ,  est  le  hi* 
dans  ce  pays  ,  dans  le  XI*  sîè*  timent  le  plus  remarquable,  et  le 
cle.    La  plupart  des  maisons  de  meilleur  de  la  ville.  Il  est  fort  vaste 
Tancienne  Kiew  appartiennent  à  et  bien  bâti  en  pierres  ;  il  n'estpai 
cette  église  et  au  couvent  de  Mi-  éloigné  de  l'hôtel  de  ville  et  touche 
chel  qui  n'en  est  point  éloigné  ,  au  Bratskoi-Monastir.  L'Univer* 
et  dans  lequel  reposant  les  reliques  <ité  de  Kiow  est  appelé  par  ses  fo^ 
de  Sle  Barbe  ;  on  y  trouve  en  outre  dateurs  Academia  ôrthodoxa ,  JT*- 
dix  églises  ,  parmi  lesquelles  sont  oço  -  mohilœna  ^     on    Kiouomo^ 
remarquables.  I®8t  Bazilc,  fondée  hildenoza  ,    Borou>skiana.    L'in- 
parVIaditnir-le-Grand  sur  lesfon-  sr»eclion  et  la  direction  en  chef  ap- 
demens  du  Temple  de  Péroune^  le  partiennentk  TarchevéquedeRiow, 
Jupiter  des    anciens    Slaves;    79  qui  a  sous  lui  deux  autres  inspeo 
celle  dehi  nativité  de  la  Ste Vierge,  teurs  pour  veiller  sur  la  condniie 
surnommée  des  dixmes,  parce  que,  des  étudians.  L'Archimandrite  dn 
selon  Nestor,   l'orsque  Vladimir  couVent  de  Bratskoï  est  toujoars 
la  fit  commencer  en  989,  et  qu'elle  Recteur  de  cette  université,   et 
fut  achevée  en  996  ,  sous  la  direo-  professeur  de  théologie.    Les  nenf 
tion  de  plusieurs  architectes  grecs  autres  professeurs  qu'il  a  sous  lui 
qu'on  fit  venir  de  Constantiuople,  sont  pour  la  plupart  du  temps  des 
il  lui  accorda  une  dixme  nou-seu-  moines;  ils  demeurent  dans  un  bà^ 
lement  surtout  son  bien,    mais  timentconstruît  de  boisctaccon?* 
aussi  sur  les  revenus  de  son  em-  pagné  d*un  vaste  et  beau  jardin;  la 
pire.     Il   y  (it  déposer  le  corps  nombre  des  étudians  monte  à  plu* 
de  sa  grand  mère  Olga.  Il  ne  reste  de  i5oo.  On  leur  enseigne  en  po-* 
acluciiement  qu'une  petite  partie  blic  et  en  particulier  les  fauinaai- 


tÀ  et  les  scîencesi  On  pratique  an 
reste  dans  runiversité  de  Kiew 
tout  les  exercices  pi^blics  el  soie  a- 
nàiy  qui  sont  en  usa{>e  en  Alle- 
oagne  et  dans  les  autres  collèges 
etuQÎTersitës  ,  tels  q ne  les  soute- 
saoces,  auxquels  on  en  ajoute 
keanooap  d'autres  inconnus  aiU 
leon.  £n  général,  Tou  compte 
dans  la  Tille  de  ILîew  actuelle  32 
églises  (sans  compter  les  couveus) , 
pins  de  5oo  ix>utiques  et  jusqu'à 
4000  maisons.  On  y  trouve  27  fa- 
irîqnes  de  cuirs,  6  de  cbandelleà, 
3  feoderies  de  cloches,  et  tout  près 
de  la  ville  une  superbe  fajrencerie. 
Le  nombre  des  habitans  peut  y 
être  éyalué  Ji  3o,ooo  ;  ils  font  un 
commerce  assez  grand  avec  T inté- 
rieur de  riimpire  et  depuis  que 
b  fille  d'Odessa  existe ,  ils  en 
feot  un  d'exportation  très-consi- 
dérable. 

&iEyxA,(jr/>tfKa*)  pet.  rîv.  qui 
coule  sous  les  murs  de  la  ville  de 
Calooga,  on  a  établi  sur  ses  bords 
des  papeteries  et  des  fabriques  de 
tollei  k  voiles. 

KiOALOA  5  (KutaJiia,)  C'est  le 
Mm  d*QDe  des  lies  des  Kenards^de 
fArcbipeldes  Aléoutes;  elle  a  20 
w.  de  long  sur  5  à  7  de  large.  On 
y  trouve  quelques  petites  rivières 
suu poissons,  il  n*y  a  qu'un  seul 

EU  port,  encore  assez  incomuiode^ 
«habitans  sont  au  nombre  de  40. 

^">  (Kiû)  C'est  une  petite  île 
kla  mer  Blancbe,  elle  appartient 
*n  goQT,  d'Arkbangel ,  district 
d'Onega;,  elle  «*8t  située  a  8  w.  de 
^  Verre  ferme  et  à  2  w,  sur  i^  d'é- 
tcadne.  On  y  trouve  un  couvent 
fc  moines  et  des  ma(<asins  de  bois 
^deplancbeS  très-considerables. 
1^ est  ici  que  les  vaisseaux  étrangers 
'«■lient  se  radouber  et  Se  four- 
nir. Cest  pourquoi  pendant  toute 
libelle  saison,  il  se  trouve  quan* 
^^  de  monde  sur  cette  île. 

iiLi-SAAai ,  \KuAu-Caapui) 

E>  île  du  lac   de  LacV>ga  ,  près 
bords    qui  appartiennent  an 

TOftL  h 


,  gont.  déTîboui'g;  cette  petite  lie 
que  les  Busses  nomment  Kozéî;* 
Oslrow,  ou  l'île  des  chèvres  v  n'est 
qu'une  carrière  ou  une  mine  de 
pyrites  mêlée  de  mine  de  ^er.  On 
y  trouve  en  quantité  la  belle  espè- 
ce de  papillons  qu  du  uommo 
Apollon. 

HiLKMA  ,  (KujièKJua)  C'est  le 
nom    de  deux  rivières  ,    qui  oi\t 
une    source    commune    dans  du 
grand  marais  du  ^ouv.  de  Yolog« 
da  ,  dvec  cette  ditiérence  pourtant 
que  l'une  coule  ver%  le  nord  et  va 
se    jeter  dans  la  Vytcbegda ,    et 
l'autre  V^rs  le  midi  ;  celle-ci  entre 
dans  legouv.  de  Perm  et  se  jette 
dans  la  Câma  de  manière  que  pen- 
dant   les    liantes   eaux  du   prin- 
temps ,  lorsque  le  maraià/«St  en- 
tièrement  inondé ,    les    habitans 
d'Oustsysolsk ,  naviguent    facile- 
ment de  l'une  de  ces  rivières  dans 
l'autre  ,  et  transportent  chez  eux 
le  blé  qu'il  achettent  dans  le  gouv, 
de  Pertti.   L'impératrice  Catheri- 
ne il  vit  d'abord  la  possibilité  de 
joindre  par  ce  moyen  la  me^  Cas- 
pienne k  la  mer  Blanche  et  ouvrir 
un  nouveau    débouché    ait  com- 
merce intérieur  de  son  Empire  ;  il 
ne  falloit  pour  cela  que  creuser  un 
canal  de  5  werstes  A  travers  ce  ma- 
rais ^   ce  qui  présen'toit  ùiife  exé- 
cution très-iacile ,  et  alors  la  na* 
vigàtion    y  aurait    été   commode 
dans  tous  les  tçmps  de    Tannée. 
On  a  commencé  ces  travaux  ,  et 
lorsqn  ils  seront  flnis  ,  on  réunira 
les   deux  mers  par  le  moyen  de 
la  Dvina,  la  Yytchegda  j  lès  deux 
Kilkma,  la  Câma  et  le  Volga. 

KiMEBA  ,  (Kmuepa.)  On  don- 
noit  ce  nom  anpiennemrnt  h  nu 
petit  pays  Kusse,  qui  se  trouvoit 
non  loin  de  Kiew  et  au  commen- 
cement des  rivières  Osier  et  Son-, 
poi  ;  les  villes  qui  appartepoient  à 
ce  pays  et  dont  remplacement  de 
plusieurs  est  actuellement  inconnu 
etoient  Bekhan,Potche,  Onmène, 
Ysévoioje,  Jiéloveje    el  Coad<;vf. 
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Le  root  KSmera  est  sarmate  ^  et   besoins  de  la  vie.    La  pécYie  clet  i 
rent  dire  en  Russe  un  0E/r5.  anchois  et  des     harengs  procane  i 

KiMBiEN  ,  (KujtiJueHb,)    flouTe    ui|  joli  b«né6ce  anx  habitans.  La  i 
de  la  Finlande  qni  sort  du  lac  de    kp^ue  de  tf*rrc  snr  laquelle  K.iiir  ] 
Pci£^n  j  et  coulant  du  nord  an  mi-    bourn  est  bâtie  ,  a  83o  toises  de  \ 
di  va  se  jeter  par  quatre  bras  dans    long; ,  depuis  la  forteresse  jusqu'à  \ 
le  goH<*  de  Finlande  ^  il  est  très-    son  extrémité  ,  dans  le  Liniau ,  et  j 
rap  de  et  rempli  de  cascades  ;  ce    rao  dans  sa  plus  grande  laideur 
qui  l'cmpéche  d*étrc  naviguable.    qui  va   toujours  en  dim in nant,  de 
Par  le  traité  de  paix    d'Àbo  en    sorte    que  la   pointe  qui   la  ter- 
jj43  9  il   lut  ^convenu  qu'il  servi-    mine  n'a  |> as  plus  d'une  archineda 
roît  de  limitQ  entre  les  deux  états  ^    lar^e  ,  e  est  snr  cette   langue  de 
de  manière  que  ses  quatre   bras    terre  que  Timniortel  Souvorof  a 
*  seroient  compris  dans  la  R  ussie  et    remporté  une    de   ses  p^lus  san- 
que    la  frontière  de  la  Suède  ne    glantes  victoires  en  1787,1c  7  avril. 
Gompleroit  que  depuis  larive  droi-         Kinechma  ,  {Kunewjua.)  ville 
'le  du  dernier  bras.  Ce  lleuve  s'ap-    du  gouv.  de  Costroma  et  cbel*liea 
pelle  aussi    Kellls   par  quelques    d'uu  district  ;  elle  est  sous  le  56^ 
tféograpUcs*  5  7 'de  la  t  sept,  et  le  60°  27'  de  long. 

KiMMENEûOR  9     (fCujueHecop-^    orient,  sur  le  Volga  ,  à  81  w.  de 
CKOA.)  (province  de)  elle  n'existe    Costroma  ;  on  y  trouve  5  églises: 

Îilus  ;  on  vieqt  delà  fondre  dans  dont  la  plupart  étoient  ancienne- 
e  go.uv.  de  Yibourg  ,  mais  ancien-  ment  des  couvens  ;  on  compte  à 
nementçUe  se  composoit  des  dis-  peine  mille  habitans  des  deux  se- 
tricts  suivans:  Vilmaustrand,  Fri-  xes  dans  cette  ville  ;  ils  sont  pour 
derikbsbam  ,  Neislot ,  et  de  1 5  la  plupart  ouvriers  en  toiles  ûuh 
paroisses  voisines  ou  incluses  dans  et  en  belle  toile  de  napage,  dont  on 
ces.  districts.  fait  ici  un  grand  commerce.  Il  y  a 

£linbourN/   (KiLHÔ^pHh)    an-    5  manufactures  considérables  de 
cion  château   turc,  mais  actuel-    ces  toiles  ;  dont. les  produits  s'en- 
Icment  ville    et   forteresse  Russe    voient  à  Pélersbourg  ,    pour   le 
du  gouv.   de  la  Tauride.   £lle  est    compte  des  maisons  de  négociaos 
située  sur    une  langue   de  terre    anglais  il  se  tient  ici  une  foire  aii- 
qui  s'avance  dans  le  Liman ,  ou    nuelle  qui  commence  le  i4sep- 
l'Embouchure  du  Dnepr  vis-à-vis    tembre  et  dure  douze  jours  ;  il  s  y 
d'Otcbakof,  sous  le  4^°    *^^  ^^^*    vend  pour  plus  de  loo  milleRou- 
sepU,  entourée  de  trois  côtés  par    blés  de  toiles, 
les  eaux  de  la  mer  Noire,  du  Li-        Kinel  ,  (KuneAb*)  rivière  ^ui 
mau  et  du  Dnepr*   Sa  piisition  est    prend  sa  source  dans  le  gouv.  dO- 
pittoresque    et    fort  avantageuse  t    renbourg  ,  à  lûo  w.  de  la  ville  de 
elle  est    à  7  w.  d'OtcbakoI'.  On    Rohorouslane ,  et  qui  entranten- 
ne trouve  dans  la  forteresse  d'au-    suite  dans  le  gouv.  de  Simbirsk  se 
très  bàtinicns  que  la   maison  du    jette  dans  la  Samara  ,  à  2a  w.  aiH 
^ni mandant ,  les  casvrnes  de  la    dessus  de  la  ville  du  même  noiD< 
garnison,  et  des  magasins  consi-    Cette  rivière  est  remarquable  par 
dérables;     dans    le  faubourg    ou    la  limpidité  et  la  transparence  de 
vo<t    uue  quarantaine  de  maisons    ses  eaux  qui<  ne  le  cèdent  pas  afl 
de  pét'heurs  et  de  paysans  Russes,    cristal  le  plus  pUr  ;  on  voit  par- 
qui  forment  la  totalité  des  habi-    tout  le  iond  à  plus  de  2  toises  d( 
tan-.  Kinbourn  manque   absolu-    profondeur, 
meut  deau  douce,  on  est  obligé        Kir  ,  (jTz/pô.)  p.  rîv.  dngont. 
de  l'apporter  d'Utchakof  pour  les    de'Vitebsk  j  elte  coule  aussi  daod 
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iplai  lie  Pskovt ,  où  elle  sépare  les  d^an  prétendu  ancêtre  qui  se  norn- 

(lisinctsd'Oslrofsk  et  de  Petcbersk,  moit  aiosi  ;  ils  se  croient,  d'après 

KiRCH-ROLM  ,.  (  KupJtOJuri7>»  )  quelques  traditions,  les  ancêtres  du 

en  le^bonien  Salias-'piilis  ^  ancien  Klian  de  Crimée  ,  Coundougour  , 

château  avec  une. église,  dans  le  par  conséquent  de  TéHlable  race 

ottT.  et  le  district  de  Riga  ,  sur  Nogais.   Il  pàrott  d'après  cesmé- 

ps  bonds  de  la  Dvina.   Plusieurs  mes  traditions  que   les  premirrs 

fcrirains  assurent  que  c'est  le  pre-  Kirgais^n'étolent  autres  qno  q'ucl* 

ttiercliâteau-ibrt  et  la  première  ,  qiies  mauvais  sujets  qui  ,  niécon- 

église  bâtie  en  Livonie,  on  fait  re^  tens  de  leurs  parens  ,   les  ffiiittè- 

monter  1  époque  de  sa  fondation  à  rent  et  s*enfi!iirent  dans  les  steps  , 

l'an  1167.  ^  où  leur  nombre  s'accrut  bientôt 

&IREN6A,  {Ktip ema.^  riY»  du  jusqu'à  4^*  i^^i?  îU  se  rendirent  re* 

eouv.  d*Irkoutsk;  elle  se  )ette  dans  doutablcs  h  leurs  concitoyens  sous 

la  Lena  sur  sa  rive  droite.  le  nom  de  Kirk  Kirsak  (les  40  gar« 

&1ASNSK  ,  {KupeHCKh.)  ville  du  çons)  en  enlevant  leurs  femmes  et 
goav.  d'Irkoutsk  et  cbef-lien  d'un  leurs  bestiaux.  Ils  menèrent  une 
district  ;  elle  est  située  sur  la  riv.  vie  errante  ,  et  leur  nombre  oug- 
droits  de  la  fjéna  ,   non  loin  de  mentoit    ainsi  de  jour    en   jour, 
remboucfaure  de  bi  Kirenga  dans  Aboul-bazj  9  bîstorîen  tatarè  ^  les 
œ  ûeuve ,  sous  le  57^  ^&  delAU  fait  descendre  de  Kirguis,  petit 
sept,  et  le  125^  4^'  ^^  long,  orient,  fils  du  Kban  Ogouss  ;  ils  vivoient, 
à  945  w.  nord  d'Irkoutsk*  Cette  selon  lui  ,  sur  les  bords  de  Tl- 
ville  a  été  Ibndce  en  i655etn'é-  crané ,  non  loin  du  fameux  mur 
toildansToriginequ  un  simple  en-  des  Cbinois  ,  d'où  ils  emigrèrént 
droit  palissade.    La  petite  plaine  ensuite  avec  d'autres  peuples  Ta- 
dans  laquelle  elle  est  bdtie  est  en-  tares  et  Mogols  vers -l'occident; 
toarée  de  rochers.  On  trouve  dans  leur  histoire  est  d'autant  plus  in^ 
la  ville  trois  églises  et  une  centaine  certaine  ,  que  jusqu'à  la  conquête 
de  maisons  ;   les  habitans'  font  le  de  la  Sibérie  par  les  Russes  ,    il 
commerce  de  fourrures  ;  le  terroir  n'en    a    jamais  été  fait    mention 
ici  est  extrêmement  fertile  ,  mal*  nulle  part  ;  mais  au  moment  do 
grêla  rigueur  du  climat |  la  végé-  cette  conquête',  les  Kirguis  cam- 
tation  y  est  magnifique  ^  les  lier-  poient  vers  le  Jéniiséï ,  dans  les 
1)61  y  viennent  à  une  hauteur  pro-  environs  de  Jusse  Abacane,  et  plus 
digieuse,  les  Esturgeons  et  les  ster-  loin,  vers  le  midi    et    Torient  , 
lets  qu'on  pêche  ici  passent  pour  en  1606  ih  se  scumirentà  cctem* 
être  les  meilleurs  de  tonte  la  Si*  pire  conjointement  avec  les  Bara« 
))érie.  Les  habitans  de  ce  canton  bines.  Depuis   cette  l'époque   ils 
sont' très- sujets  aux  goitres,  qui  n^ont  cessé  de  remuer,  en  se  révol- 
tent mêmes  assez  communs  parmi  tant  contre  les  Russes  ,cn  s^alliant 
les  vaches  et  les  autres  animaux  avec  des  pi;uplades  voisines  ,  tan-' 
domestiques.  tut  en  les  cou  bat  tant  ou  les  égor* 

KiR6U»s«K.AlSSAKS,  {Kupeucd^  géant  ,  pillant  tout' ce  qui  toqiboit 
KaiicofKu»)  ou  simplement  Kir-  sous  leurs  mains  ,  et  commettant 
guis.    Ce    peuple    est    également    des    cruautés   iuoules ,    et    telles 

connu  sons  la  dénomination  de  la  que  des  peuples  sauvages  et  sans 
korde  Cosaque  ;  il  se   nomment    frein   pourroient    seuls    se    per- 

^i-mêmes-  Sara-Kaissak.  c-à-d.  mettre.  Ils  étoient  quelquefois  les 

Cosaques    du  step ,  et  Kirguis,  alliés   des  Russes   et    quelquefois 
non  du  mot  ta  tare  Kirguis  qui  si-    ceux  des  Toungousses  contre  eut  ; 

Çi^i&e  rustre^  pfiysan^maiïsda  nouk    ils  comoiettoient  alors  des  excès 
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et  di?s   raragcs  dans  le$  proYin-  liorcles  ,  dont  la  dernière  campe  à 
oes  de  la  Sibérie  qui    pesoit  sur-  l'orient  dn  gour,  d'Astrakhan  ,  et 
lo^t  sur  les  Ta  tares  de  C  ras  no  j-  en  est  séparé  par  les  fleuves  Emiui 
iarsk  ,  de  Tchploumsk  y  d'Aitavsk  et  Oural ,  amènent  on  hÎTer  leurs 
et  Barabines  ,  leurs  votsiqs.    En  troupeaux  dans   les  steps  qui    se 
i652  /  quelques   Kirguis    s'étant  trouvent  entre  l'Oural  et  le  Volga, 
joints  aux  Turcostans  ,  élurent  en  et  y  restent  jusqu^à  la   fin  deTbi- 
coinmun  un  lihau  ,  et  se  mêlèrent  ver.  On  observera  seulement  que 
ensuite   avec    ce,  pcqple    sous   la  ceux  de  la  moyenne  horde  se  tien- 
méine  déaomiuatioh  ,  et  ils  devin*  ncnt  plus  rers  l'orient,  entre  TOu- 
rent  formidables  en    i636  par.  la  rai  et  TEmba  ;  depuis  1788  et  89 
protection  que  leiir  accordoient  les  ils  prélent  serment  d'obéissance  à 
Soongars  ,  pu  la  horde  d'or  ,  mais  la  Russie  et  se  considèrent  cemme 
ensuite  iU  furent   battus  par  les  sujets  de  Tempire  sans  lui  payer 
Calmouks  et  leurs  défaites  devc-  cependant  aucun  tribut  y  îb  don- 
nant   plus   fréqqeates,    ils  com-  nent  desôtages  qui  sont  prisparmi 
mencèrcnt  à  se  retirer  des  bords  les  fils  des  khans  on  sultah»,  et  cn- 
di|  Jénisséï  sur  ceux  de  l'Ob ,  et  voyés  dans  les  villes  frontières  de 
ainsi  toujours  davantage  vers    le  Tempire  ,  ou  on  les  enti*ctient  cob* 
midi  et  l'occident.    Actuellement  venablement  y  malgré  cela  oi\  ne 
ce    panple   habite  des  steps    fort  peut  guère  se  fier  à  eux  ,  et  les  ca- 
é  tend  us  ,  qui  sont  séparés  de  Tem-  ravanes  de    marchands  ,  qui  sont 
pire  de  Russie  par  une  chaîne  de  obligées  de  traverser  leurs  steps , 
fortiGcations  oui  coTnmencent  le  doivent  être  sur  leur  garde ,  car 
long   des  bords    de  l'Oural,    de  ils  sont  pour  le  moins   aussi  dan- 
FQua  et  du  Tobol  ;  et  depuis  cette  gereux  que  les  Troukhmens  et  les 
dernière  rivière,    cette-  ligne  de  Usbeks     de    Khiva  leurs  voisins, 
forteresse  ,  passant  de  l'autre  côté  Lorsque  leur  Khan  arrive  à  Oren- 
derichime,   va  jusqu'à  Tlrlyche  bourg  ^  ce  qu'il  ne  peut  cependant 
i^'elle  remonte.   Ils  errent  aussi  faire  sans  une  permission  expresse 
an.s    r immense  plaine    au  midi  du  gouverneur   de  cette  province , 
de  rOural ,  jusqu'au  Volga  ,  et  se  on  lui  rend  les  honneurs  dus  aux 
partagent    en     trois  hordes    dont  Souverains  :  on  tire  le  canon,  on  lo 
clifacune  a  son  Khan  particulier  et  salue  du  drapeau,  la  musique  joue, 
•es    sultaqs.  Ces  hordes    se  dis-  et  on   lui  présente  les  armes  ;  en- 
tinguent  en  truelles  par  la  dénorai-  suite    on    lui.  donne    une  garde 
nation    de  petite ,     moyenne,  et  d'honneur;    presque   tous    leurs 
g^nde  ;  et  elles  se  trouvent  dans  grands  reçoivent  des  présens  da- 
OQt  or<lce  d'occident  en  orienU  On  gouv.  russe  ;  ils  consistent  en  ar- 
ignore  à  quelle  époque  les  Kir-  gent,  en  étoffes ,  en  farine,  etc.;  le 
guis  se  sqnt  partagés  en  trois  hor-  Kban  lui  même  reçoit  chaque  an- 
dcs  ,  dont  la  grande  est  la  moins  née  une  pension  de  600  roubles  et 
nombreuse  et  la  moins  puissante ,  la  charge  de  20  chameaux  en  difîé- 
peut-étre   l'a-t-elle  été  davantage  rentes  provisions  de  bouche ,  clia- 
avant    sa    soumission    aux    Cal-  que  grand  de  la  horde  3oo  roubles 
mouks  ;  cette  horde  se    trouvant  et  le  moindre  des  chefs  jusqu'à  20 
entre  la  grande  Bacharie  et  le  pays  roubles  de  pension.  Pour  encoU'» 
des  Calmouks  ,  n'a  jamais  eu  de  rager   les  peuples    au    commerce 
relation  directe  avec  la  Russie.  Ses  d'échange  qui  est  tout  à  lavaiitage 
peuples  sont  nomades  et  ne  s'oc-  de  la  Russie ,  on  les  a  libéré  de 
cupent  que  du  soin  de  leurs  trou-  tout  payage  aux  douanes,  et  il  l^ur 
peaux  j  la  moyenne  et  la  petite  est  permis  de  prendre  sans  payer 
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(oot^rles  droga«t  dont  ils  peirrent 
avoir  besoin  pour  leurs  naïades  y 
permission  dotti  ils  profitent  bien 
rarpxQfnt,  et  bieniaits  dont  ils  sen* 
lent  très-peu  le  prix.  Les  K.irgaîs 
ont  toujours  ^to  les  ennemis  irré" 
ODociliabie  des  ('almoaks  ,  et  sont 
ea  guerre  presque  continuelle 
arec  eux.  Ce  peuple  ,  ainsi  que 
tons  les  nomades  Asiatiques  ,  loge 
ions  des  tentes  de  feutre  ,  sem- 
Ibbles  à  celli^s  des  Calmouks  : 
elles  sont  plus  grandes,  mieux,  dis- 
tribuées ,  et  plus  propres.  Une  do 
ces  tentes  est  quelquefois  orcupëe, 
par  plus  de  viugt  pf*rsonnes  ,  qui 
jsoot  même  très-commodément* 
Les  Kirguis  sobt  beaucoup  )>liis 
propres  que  les  Calmouks  ;  ils  vi- 
vent même  fort  bien  ,  puisqu'ils 
possèdent  beaucoup  de  bétail  et 
qn'ils  sont  fort  bien  Têtus.  Les 
Basses  et  les  Çaravannes  A  siatiques 
lenr  fournissent  les  ëtofles  et  tou- 
tes les  choses  nécessaires  à  leurs 
liabillemens,  on  bien  ils  se  les  pro* 
curent  par  leurs  brigandages.  Ils  y 
fenonceot  cependant  de  plus  en 
plus  et  ils  prêtèrent  anjourd*hui  le 
eommerce  d*ëcbange.  Ils  ne  fabri-* 

Snentchex  eux.  que  des  fourrures , 
es  cuirs,  un  camelot  appelé  Ar- 
iiwak,  des  couvertures  de'" feutre 
^ites  de  laine  de  moutons  ,  qu^ils 
<^roent  avec  des  laines  de  couleurs^ 
^  »ases  de  cuir  /  et  plusieurs  pe- 
tits objets  ordinaires  et  grossiers. 
Ils  font  pour  Télé  trois  difTérentes 
opcces  d-'babits  courts.  L*habit 
'  été  des  pauvres  Rîrguis  et  des 
esclaves  est  de  peau  de  gazelles;  ils 
Jo^'^enl  le  poil  de  ces  fourrures  en 
^bors.  Cet  babit  se  nomme  Irgak, 
s  Rirguis  d 'une  classe  supérieure 
rtent  des  lia  bits  de  peaux  de 
l^nkias  de  différentes  couleurs  ; 
les  sont  cousues  et  apprêtées 
uianière  que  les  crinières  se 
u^ent  dans  les  coutures  du  dos 
<lcs  épaules ,  et  forment  un 
^menl  ;  cet  habit  s'appelle 
^^a.  Plusieurs  ILirguis  portent 
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des  Kabits  d'été  de  peaax  de  c\\h^ 
vres  apprêtées  ,  et  sans,  poils  ;  on 
les  nomme  Cachane,  Les  &ir£:uis 
ont  quelques  serruriers  parmi  eux; 
mais  il  font  grossièrement  ua 
très-* petit  nombre  de  choses  ;  ils 
ne  peuvent  se  faire  une  idée  de  la 
perfection  des  Européens  dans  les 
arts  \  ils  acliettent  les  dés  à  coudre, 
les  aiguilles  et  beaucoup  de  mar- 
chandises et  de  coltticbets  à  Oren- 
b()urg  ,  ou  dans  les  villes  frontiè- 
res j  mais  comme  ils  n'ont  point 
d'argent  raounojé  ils  pavent  tout 
ce  qu'ils  achettent  en  chevauxxet 
moutons.  Leur  petite  monnoie 
consiste  en  corsaVs^  en  loups  ,  et 
en  peaux  d'agneuux.  Les  Kirguis 
portent  des  culottes  do  toile  de 
coton  et  des  chemises  de  toile 
bleue  appelée  kitaïLa,  eUes  sont 
ouvertes  par-devant  comme  les 
robes  de  chambre  ,  et  pUssêes 
de  même  ;  ils  les  lient  autour 
du  corps  ;  ils  portent  par-dessus 
riiabit  une  ceinture  de  cuir  ,  une 
poire  à  poudre  et  un  sac  à  balles 
de  plomp  y  pei>dent  communé- 
ment. La  plupart  des  Kirgiiis  un 
Een  riches  ont  des  fusils.  Leur 
onnet*  d*été  sont  faits  de  feutre 
en  partie  ^  quelquefois  couverts 
d*étoftes .  brodés  en  couleur  et 
doublés  de  velours  j  ils  sont  taillés 
en  cône  ,  et  ont  deux  ailes  ,  dont 
Tune  est  communément  abattue; 
leurs  bonnets  d'hiver  sont  doublés 
de  fourrures ,  et  garnis  de  quatre 
ailes  y  deux  rondf  ■  sur  le  devant  et 
le  derrière  et  deux  en  pointes  qui 
pendent  sur  les  côtés.  Ainsi  que 
les  Tatares,  les  lv<'*guis  portent  sur 
leurs  têtes  ,  qui  «st  ras.ée  ,  une  ca- 
lotte noire  ,  ornée  de  broderies  de 
couleurs  ;  les  riches  ont  dos  bottes 
que  les  l5oukhares  l(?ur  vendent 
iort  cher  ,  elles  sont  faites  de  cuir 
d'âne  graine;  elles  sont  mal  fa- 
çonnées ,  et  d'un  modèle  fort  sin— 
gulier  ,  les  talons  sont  hauts  et 
étroits ,  les  som^^llcs  garnies  de 
clous  ou  entourées  de  plaques  de 
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fer  ;  elles  sont  si  gênantes  et  st  cvTtnrlriqae  ',  dans  lenr  grande  pâ- 
mai faites ,  qu'un  Enropt^en  ne  rure  la  coldure  est  a  une  toile 
pouroît  faire  un  pas  sans  clian-  plus  fine  et  rayée ,  elles  mellenl 
celer  avec  de  pareilles  botter.  Les  alors ,  par-dessus  leur  chemise 
K-irguîs  marchent  peu  ,  ils  sont  une  autre  chemise  de  soie  ou 
continuellement  h.  cheral  ;  de  sorte  d  ëtoHes  riches  qui  se  fabrlqucat 
qu'il  est  très-rare  de  trouver  un  en  lîouLharte ,  elles  la  garnis- 
bon  piéton  parmi  eux  ;  ils  ont  sent  de  fleurs  artificielles  ;  elles 
presque  tous  les  jambes  cagneuses;  portent  une  ceinture  autour  du 
ils  sont  d'une  taille  médiocre  et  la  corps ,    faite    de    la  même    toile 

Ïlupart  des  jeunes  gens  sont  assez  que   la    coiHure  ,    et    par-dessus 
ien  de  ligure  ;    ce  qui  provient  celte  chemise     une    longue  robe 
peut-être  de  leur  alliance  avec  des  Boukhare  ,    appelée   Khalat ,  qoi 
femmos  Calmouks  ou  d'autres  ua-  ressemble  à  une  robe  de  chambre^ 
tions  y  qu'ils  enlèvent  dans  leurs  elles  ajoutent   à  leur  parure  une 
brigandnges.LiPS  hommes  âgés  sont  queue  postiche  qu'elles  attachent 
fort  laids  et  hidpux ,  ils  ont  la  0-  sous  leur  coilfare  y    cette    qaeae 
gure  des  Juifs  :  leur  rie  oisive  leur  est  composée    d'une  bande    d'é* 
donne  trop    dVmbonpoint  et    ils  toffc    brodée     en    couleur  ,    de 
sont  fort  mal  bâtis  ^  les  jeunes  gens  plus  d'une  aune     et    demie    de 
ne  portent  que  la  moustache,  les  '  France  de  long  ,  qui  se  termine 
Tieiilards  laissent  croître  la  barbe;  en  pointe;  elles  les  achettent  des 
ils  se  rasent  la  partie  inférieure  des  Boukhares'^  qui  les  leur    appor* 
Icvresjusqu'à  la  pointe  du  menton,  tent;  elles  font  passer  ces  bandes 
I/habillementdes  femmes  consiste  sous  la  ceinture  et  mettent  par- 
dans  une  chemise  de  toile  bleue ,  dessus  une  double  qneue  couver- 
fermée  par-devant^  elles  ne  portent  te  de  velours  de  la  grosseur  de  deox 
que  cette,  chemise  dans  la  maison  ;  pouces  et  garnie  au  bout  de  gros- 
elles    ont    de    longues    cnloUes ,  ses  houppes  de  soie  noire;. cette 
s'entortillent  les  jambes  avec  des  seconde  queue  leur  pend  jusqu'au 
bandes  et   mettent  des  cha\issons  jarret.  lies  femmes  la  porlent  se- 
à  leurs  pieds  ;  elles  se  coiffent  avec  parée  ev  deux. ,  et  toipbante  sur  le 
des  mouchoirs  de  coton  blanc  ou  devant  par-dessus  les  épaules  ;  les 
de  couleur  ;    celle  coiffure  s'ap-  filles    Tont  au  contraire  penctan- 
pelle  Dschoulok  ;    le  mouchoir  a  te  sur  le  dos,  il  pend  autour  de  la 
une   aune   et  demie  de  France  de  queue  un  cordon  garni  de  houppes 
long;  elles  le  forment   avec  une  de  toutes  couleurs  ,  de  coraux,  de 
figure  triangulaire  , .  un  des  au-  dés  à  coudre  ,  et  autres  colifîchetSt 
gles    pend    derrière    la  lèle  ,    et  Elles  me  tient  un  bonnet  par-dessns 
couvre  toute    la  nuque  du  cou;  leur  coiffure  ,  la  partie  qiïi  entoure 
elles  passent  les  deux  autres  bouts  le  visage  est  garnie  de  petites  pla- 
sous  le  menton,  et  les  font  re-  qncs  d*argent  et  de  mon  noies  dar- 
monter  par-dessus  la  tète  en  croi-  genli  Les  Kirguis  professent  la  re- 
sant  ;  leur  chevelure  forme  dpnx  ligion  malîomélane  ;  comme  la  po- 
tresbes  ,  dont  elles  s'entourent  la  Ivgamie  est  permise  dans  cette  rcli- 
téte  ;     elles  porient    un  bandeau  gion,iIs  ont  autant  de  femmes  qu'ils 
plissé  de  toile  de  coton  d'environ  en  peuvent  acheter  ou  enlever.  «La 
deux  aunes  et  demie  de  France  de  dot  que  la  femme  doit  apporter  eA 
longueur  ,  et  large  de  deux  mains  mariage  est  très-forte  ;  ou  voit  difii- 
dans  le  milieu,    elles  le  passent  eilemcnt  leurs  femmes,  parce qo  ils 
autour    de    la  tête     de   manière  sont  sectateurs    de    Mahomet,  l^ 
qu'il    forme   an   turban  presque  Kirguis   riches    donnent    comoitt^ 
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Aément  line  tente*  pàrricalie re  à  reçoit  des  appoîntemens.  Il  a  fort 
chacune    d'elles    et    eu    ont  une   peu  de  pouToîr  sar  cette  nation  li- 
pour  em  ,  ils    sont   assez    zolës  bre ,  il  n'acqaiert  des  partisans  et 
dans  leur  eroyanee  ,  mais  ils  sont  des  hommages  qae  par  sc*s  richea* 
fort  îgnorans  parce  qu'ils  n'ont  qne  Be$  et    ses  présens  ;     il  ne   joge 
très-peu  de  prêtres  mahométans.  point  les  disputes  ,  elles  sont  por» 
Ils  ont    aujourd'hui     un    grand   tées  aux  trois  assemblées  qui  se  ' 
prêtre    dans   leur  horde,    il  est  tiennent  an  nu'*llemeut  :  elles  sont 
appelé  Akhoun  ,  il  réside  toujours  composées  de  vieillards  de  la  na« 
près  du  khan  ,  ils  observent  stric-r  tion  et  des  chefs  de  chaque  bran* 
tement  la  loi  de  Mahomet    pour  chc  ;  lorqu'ils  veulent  faire  leurs 
tout  ce  qui  regarde  la  vie  privée,  excursions  ,  ou  se  défendre  contre 
Ils  ne    mangent    aucun    auimal  leurs  ennemis,  ils  tiennent  une, 
iinpnr,  mort ,  contrefait ,  et  parmi  assemblée  générale ,    et  forment 
lesanimaux  sauvages  ils  ne  se  nour-  un  conseil  démocratique^   et  iU  ' 
rissent   que  d'antiloprs  ,  de  cbe-  choisissent  pour  général  un  mem- 
tant  de  ta  lande  y  et  de  toutes  les  bre  de  ce  conseil  ;  ceci  n*a  pas  lieu 
espèces  de  cerfs.  Leur  p;'tucipa-  dans  leurs  petites  excursions,  lia 
k  nourriture  consiste   dans   ces  ont  grand  soin  de  ne  commettre 
T'indes  j  ils  s'accootumeut  k  man-  aucun  brigandage  sur  les  frontiè- 
ger  des  mets  faits  avec  de  la   fa-  res  de  la  Russie ,  lorsqu'ils    font 
rine  et  des  gruauxqu 'ils  ache tient  paître    l/»urs    troupeaux  dans   le 
des  Russes»  Leur  boisson  ordiuai-  voisinage,  attendu   que  les  inbo-* 
re  est  du  lait  aigri  qu'ils    appel-  cens  seroient  punis  pour  les  cou» 
knt  Airen  ou  C^oumyss.  (,e  peu-  pablcs  ;    ils    seroient    poursuivis 
pW  a  un  grand  nomore  de  magi*  aussitôt ,  et  ils  n'auroient  pas  le 
cipns  de    plusieurs  espèces  ,    ils  temps  de  faire  retirer  leurs  trou- 
lont  divisés  en  plusieurs  classes  peaux.  Ils  ne  commettent  jamais 
'   dont  chacune  fait  ses  prédictions  aucune  hostilité  qu'après  le  dé* 
'\  et  ses  sortilèges  d'une   manière  part    de    leurs  ^oupeaux  ;  et  aa 
I   difîérente    et    portent  des  noms  moment    où    ils    abandonnent  la 
[  différcus.  Leur  supersilion  dans  contrée ,  ils  savent  si  bien  choisir 
cegeure  est  excessive.  Les  Kirgois  leur  temps  qu'ils  ne  sont  jamais 
I  forment    une  nation    nombreuse  pris  sur  le  fait  ;    ils    sont  très^f 
beaucoup  plus  indépendante  que  dangereux  dans  les   landes  unies' 
ceUe  des  CalmouLs  qui  ont  beau-  limitrophes    de    Tempire  ,   parce 
coQpde  petits  despotes  parmi  eul.  qu'ils  se  cachent  dans  les  mon-» 
besKii^uis  vivent  comme  des  sei-  tagnes  voisines  pour   attendre  le 
I  Soeurs  j  et  c'est  probablement  la  moment  favorable.  Les  caravanes 
,   causa  pour  laquelle  ils   ne   sont  asiatiques  ^  qui  passent  par  leurs 
!  pas  aussi  redoutables  que  les  au*  déserts,  pour  se  rendre  en  Russie ^ 
I   ires  peuples  dans  leurs  hostilités,  ont  grand    soin    de  s'assurer  Va- 
Ckaqne  branche  ou  Aïmak  a  son  mitié  des  chefs  des  bordes  Rir« 
^W,  toute  la  famille  lui  obéit  vo-  guisiennes,  qu  ils  appellent  Cara- 
loDtairemeut,  Ceux  qui  ontungros  vane  -  Bachi  ;  ils  leur  donnent  une 
^ parti  prennent  le  titre  de  sultan,  certaine  quantité    de  marchand'^ 
-,  lis  ont  plusieurs  rangs  ;  ils  nom-  ses;    et  ceux-ci  les  escortent  à  la 
ïnent  Bu  les  nobles  ;  les  persçn-  tête  de  leur  parti  ;  les  Boukhares 
2^ d'ancienne  extraction  s'appel-  payent  cette  escorte   k  raison  de 
"^tSTAot^Vz.  Le  khan  qui  comman-  dix  à  douze  roubles  par  chameau, 
oe  à  la  petite  horde  des  Kirguis  ,  Les  ILirguis  sont  civils  envers  les 
Mt  nommé  par  k  Russie  j  et  il  en  étrangers}  mais  rusés  et  iutéres-, 
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•es  en  tnéme  temps  ;  ils  potsseftt  n$  Vàbandoniiciit  et  lui  portent  dé 
rintérét  si  lom  ,  que  lorsqu'ils  loin  la  nourriture  et  la  boisson  qui 
Tont  dans  les  villes  I^usses  ,  ils  lui  est  nécessai^.  Si  on  de  ces  ma* 
font  pressent  de  plusieurs  baga-  lados  ose  approcher  de  leors  tpn- 
telles  aux  personnes  qui  les  logent,  tes,  ils  tireut  aussitôt  sur  lui  à 
afin  d'être  en  droit  de  leur  deuian-  coups  de  flèches;  ils  nomment 
der  un  caileau  In^uconp  plus  con-  cette  maladie  Tchîtchak*  Dans  ce 
sidérable.  Us  saluent  à  la  manière  momrnt-ci  plus  de  lo  mille  tentes 
tatare,  qui  Ci  n«iste  à  prendra  la  de  Kirguis  demandent  à  la  Rnssie 
main  de  celui  à  qui  Ton  lait  riiôn-  la  permission  de  sVtablir  à  de- 
néteté  ,  et  è  la  mettre  entre  les  meure  fixe  dans  le  step  qoi  se 
siennes.  Lorsqu'ils  sont  anciens  trouve  entre  l'Oural  et  levolga, 
amis  d'une  personne  9  ils  la  ser-  Le  commerce  de  ce  peuple  avec  la 
rent  daus  leurs  bras ,  et  Tembras»  Russie  cousiste  tmiquement  dans 
sent  Leur  langage  diflère  peu  du  les  troupeaux  de  brebis  et  les  clie- 
ta  taré  ;  la  prononciation  est  plus  vaux  qu'ils  amènent  au  mafcKë 
forte  s  et  le  langage  plus  allégori-  d  Orenbourg,  où  ils  les  échangeai 
que.  Leur  riches&e  conslsient  dans  contre  les  marcbandises  dont  ils 
le  bétail^  et  surtout  en  chevaux  et    ont  hesoin. 

€n  moutons  ,  ils  ont  pou  de  cha-  Kibilov  ,  (  iTupiMOdS- )  pcf* 
ineaux  et  encore  moins  de  bétes  à  ville  du  gouv.  de  Novgorod  et  chef- 
corne  ,  parce  que  ces  animaux  ne  fieu  d'un  district  \  elle  est  située 
trouveroient  point  de  nourriture  près  de  trois  grands  lacs  y  et  sur 
dans  leurs  landes  en  hiver.  Ils  em-    les  bonis  d'une  petite  rivière  nom-* 

i>loient  les  bètes  à  c<»rno8,  ainsi  que  niée  <  opanne.  Cet  endroit  n'a  été 
es  chameaux  ,  aux  transports  de  érigé  en  ville  que  depuis  1776.  On 
leurs  équipages  lorsqu*ils  passent  y  trouve  un  couvent  très-consiilé-* 
d'une  contrée  à  l'autre.  Les  Kir-  rable  de  moines  ,  3  églises  et  iFoo 
gttis  mènent  une  vie  pastorale  et  habitansdes  deux  sexes.  Lette  pet. 
très-frugale;  lâchasse  qui  fait  ville  est  à  622  iv.  nord-«st  de  Nor- 
leur  principale  occupation  ^  leur    gorod. 

est  très-avantageuse  ;  ils  préser-  KieilovskaÏa-Crrpost  ,  (Jfii- 
Vent  parce  movei^  leurs  troupeaux  "puJLOôCKaR  Kp*noc/n*.,  petite  for 
des  loups  et  des  renards  qui  fe*  teresse  du  gouv.  d'Kcathérinoslav, 
roient  de  terribles  ravages,  s'ils  C'est  une  des  7  qui  forment Ia 
n'y  faisoient  pas  attention.  Ils  de-  ligne  militaire  du  Dnepr. 
■Viennent  très-vieux,  et  conservent  Kirjatche  ,  (iTup^scac»*)  gros 
leurs  forces  et  leur  visueurdans  bourg  du  gouv.  de\ladimir,à 
l'âge  le  plus  avancé  ;  leurs  ma-  112  w,  de  cette  ville,  versTocci*» 
ladies  ordinaires  sont  les  fièvres  dent  ;  on  y  compte  3  églises  et 
intermittentes  ;  les  rhumes  ,  l'as-  800  babitans  des  deux  %^\.^\  il 
thme  et  les  palpitations  du  coeur  ;  est  bâti  sur  les  bords  de  la  grande 
les  maladies  vénériennes  sont  fort  Kirjatche  ,  sur  laquelle  est  no 
répandues  parmi  eut ,  ils  les  ap*  moulin  dans  le  bourg  même.  Cet 
pelleut  courons  asian.  La  petite  endroit  à  été  fondé  dès  le  temps 
térole  fait  quelquefois  de  grands  de  Saint  Serge  le  Thaumaturge ,  et 
ravages;  ils  gagnent  cette  conta-  se  nomm<JitSelivtnova-gora,niais 
gion  par  leur  commerce  atec  les  ayant  été  érigé  en  ville  en  \7^^$ 
Européens  ;  ils  ont  une  telle  hor-  on  lui  donna  le  nom  de  la  rivière 
reur  pour  cette  mahidie,  que  lors-  sur  laquelle  il  est  bâti  ;  en  1797  j 
qu  ils  s'aperçoivent  que  quel-  il  fut  rerais  sur  l'ancien  pi'd  et 
qu'un  d*entr'âux  cii  est  attaqué,    àuùelc  au  district  delaTîUé  m 
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Fokraw.  Ce  lonrg  est  reiD«r<pi«ble  à  k  rtvi^  Vâlaane  oh  se  troura 
par  cinq  grands  marchés  ^ai  s  j  le  cheMtea  de  la  race  des  Misos* 
Uenneni anaaellenfent.  tes,    et    oà    on    a    lo  projet  do 

&iftJATCilB  I  {KupMCKè*)  C'est  construire  une  petite  forteresse  ; 
ksom  de  deux  petites  rÎTières  4a  de  sorte  que  ce  cordon  joindra  le 
goBT.  de  Vladimir  ;  elles  se  distin*    cbemia  qni .  mène  de  Mosdoe  en 

Suent  entre  elles  par  le  surnom  Géorgie^  et  se  trourers  seulement 
e  grande  et  de  petite  ;  la  mnde  à  60  w.  du  fort  de  YladicaYcase;  de 
Îrend  êà  source  dans  le  district  de  cette  manière  ,  le  passade  k  ces 
'AlexsndroTsk^  le  sépare  de  celui  fameuses  eaui  sera  entièrement 
ide  Pokrow  9  dans  lequel  elle  entre^  sur  9  00  entretient  deux  compa* 
H^  après  un  cours  de  67  w.|  êj    gnîes  d 'infanterie  dans    cette    re- 

E'  lie  dans  la  Cliazma.  La  petite  doute.  Je  ne  crois  pas  hors  de 
irjstche  a  également  sa  source  propos  de  dire  quelque  chose  ici 
ians  le  district  d'Alexandrovsk ,  touchant  ces  eaux  acidulées.  La 
nail  après  un  cours  de  13  w.  seu-  source  d*eau.  minérale  d*Ale« 
lement ,  elle  vient  se  jeter  dans  la  xandre,  en  dialecte  Abase  et 
pandet  Xcherkesse,  Mar-Zana  ^   c.-ii*-d. 

KiaxEÉNiTZ  y  (  Kupxenenh, }  (boisson  desGéants  ou  des  espriu) 
riîièreasses  considérable  du  gouv.  est  située  à-peu-près  à  quatre  w« 
k  Costroma;  elle  se  jette  dans  le  des  Tillages  Abases  5  et  à  cinq  du 
Volga  sur  sa  rire  gauche.  passage  du  Podkonma  ,  o&  se  se* 

KttSANor  9  (Kupcmnoêh.)  p.  Ptfre  le  chemin  pour  aller  vers 
ville  du  gouT.  de  Tambof ,  et  chef*  IeO>ubane  et  dans  les  hantes  mon* 
lieu  d'un  district  sur  la  Poursofksi  tagnes  ,  dans  une  petite  pkine  ua 
àttw.  de  Tambof,  vers  l'orient,  peu  marécageuse  qui  occupe  l'an- 
Cette  ville  est  entoun^  de  steps  ,  gle  entre  ks  ruisseaux  Cosada  et 
SB  j  compte  plus  de  3ooo  habitans  Kikochn.  Cette  source  minérale 
«ksdeux  sexes;  ils  ne  font  presque  est  coupée  par  ces  ruisseaux  qui 
aucun  métier  ni  commerce  ^  mais  serpentent  tout  autour  d^elle  ;  des 
loni  tans  cultivateurs.  deux  montagnes  qn  elle  a  à  «a  pro« 

KisLovoDSKOÏ-XEDOUTX  ,(jrtt«  ximité ,  et  bien  davantage  delà 
tAOâOACKou»pe/\^mb,)    (ou    re-   montagne  pins  élevée  et  platte , 
^ate  des  eaux  acidul<M5s},  elle  se   située  immédiatement  devant  elle, 
froove  dans  le  gouv.  du  Caucase  et  et  dans  le  vallon  au-dessus.   Les 
<iépend  du  district  de  Géorgiefsk }   vallons  resserrés,  desquels  sortent 
sDe  a  été  nouvellement  construite   les  ruisseaux  ci^essns  nommés  ^ 
soiquement  pour  protéger   le  se*   coulant    dans  leurs    rigoles  pro« 
jour  des  malades  qui  viennent  aux   fondement  creusées  d'nne  pierre 
loarces  minérales  acidulées  9  qui    calcaire  dure ,  coupent  cette  n^on** 
te  trouvent  ici  ;  pour  rendre  plus   tagne  des  deux  cÂtés,  et  renvelop-» 
lArie  passage  à  ces  eaux  on  a  avan-   peut  en  quelque £açon  éntièremt^nt  ' 
eétoateUugnede  fortification,  en    le  petit  ruisseau  bien  fourni  qni 
ttmmençant  depuis  les  habitations    fait  à  lui  la  source  d'eau  mînéralo 
'^  la  petite  Abaza ,  ou  du  passage   se  réunit  après  un  cours  tortueux 
deBstal*pacha;  où  se  trouve  un   et  vagabond  de  tout  au  plus  80 
fument  Cosaque  sur  le  Coubane^   pieds,  avec  le  ruisseau  Cosadà, 

Gii*k  la  redoute  dont  nous  par.  coulant  tout  auprès  à  Test,  au* 
;  et  delà  on  rejoint  Tancienne  qael  se  iotut  et  immédiatement 
lîgtte  par  un  cordon  de  postes  ren«  après  à  Vouest  celui  d'£lkachu. 
forces  j  et  de  redoutes  qui  passant  Ces  trois  ruisseaux  forment  en 
(tr  Is  grande  Cabarda  s'appuje  commun  celui  auquel  ^  d'après  la   ■ 
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«ource  da  .milieu  ou  celle  d*6a«  I^itchkèLeïkAj  (KuzKejieÛKcuï 
iDiÂcrale)  on  donne  le  nom  de  pet.  riv.  du  gonv.  de  Penza ,  daai 
'  Karssau  ou  Nar-zana.  Je  ne  m'é-  le  district  de  Gorodischtclie,  ell^ 
tendrai  pas  beaucoup  sur  les  pro-  se  jette  dans  la  Youlow. 
priélés  de  cette  eau  merveilleuse  :  Kizikermen,  (KuéuKepJuenb-y 
ce  sujet  appar tenant  davantage  aux  pet.  ville  du  gouv.  de  Khersbn,  )i 
▼ojageurs  et  aux  naturalistes  ,  je  65  w*  de  cette  ville  sur  une  très- 
dirai  seulement  quelle    est  lim-   haute  montagne    sur    le  bord  du 

Î>ide  comme  le  cristal,  puisée  dans  Dnepr  ;  elle  est  bâtie  sur  les  rui- 
e  moment  j  jette,  aussitôt  que  son  nés  de  Vaucienne  Kizikermen  ,  oie 
bable  brun  sVsl  précipite ,  une  les  Turcs  avoient  une  garijison  J 
quantité  de  petites  bnltes',  comme  dont  on  voit  encore  les  ruines^ 
le  meilleur  vin  de  Champagne,  pi-  Cette  ville  s'appelle  actuellemcnl 
cote  de  même  la  langue  avec  un  Berislavl.  [Voyez  cet  article,)  ' 
acide  agréable  ,  et  porte  aussi  for-  Kizilbaches  ,  {KuaujiôaujLU^ 
tement  au  nez.  Cette  eau  est  si  peuple  Ta  tare  qui  se  trouve  dans 
pleine  d'air  que  des  bouteilles  rem-   te  midi  du  gouv.  d*Orenboarg, 

S  lies    et    bien    bouchées  éclatent   ils    sont   en   petit    nombre ,    ce 
ans  Tintervalle  qu'il  faut    pour   sont  pour  la  plupart  des  Perseif 
les  porter  au  lieu  élevé  oii  Ton   qui  sont  sortis    des    prisons   des' 
campe  d'ordinaire.  Elle  perd  su-   Kirguis ,  ceux ,  qui    se    sont   fi- 
bi tement  à  la  vérité  une  grande  xés  dans  le  territoire  de  Stavropol  : 
partie  de  cet  acide  carbonique  dont  se  sont  faits  baptiser  ,    les  autres 
elle  est  surchargée;  il  reste  cepen-   sont  restés  attaché»  au  mahomé- 
daut,  quand  après  Tavoir  laissé  re-   tisme  de  la  secte  d'Ali.  Le  nom  de 
poser,  on  la  niet  dans  de  fortes  bou-   K.izill>aches    est    an    mot    talarc 
teilles  oien  bouchées  et  bien  gou-*>   composé  qui    signifie  tête  rouge , 
dronnéeF,  une  suffisante  quantité    c'est  le  nom  son^  lequel  les  Turcs 
d'air,  pour  lui    donner    toute    Li    désignent  les  P*  *  «ans  par  déf^ision, 
force  lie  la  meilleure  eau  de  Sel-   parce  que  ceux-ci  portent  des  bou- 
ter.  Cette  eau  ,  reconnue  oertai-   nets    routes     enveloppés     d'une 
nement  pour  être  du  plus  grand    étoffe    qui    forme    douze  plis  eu 
secours    dans    un  nombre  indéfi-    mémoire  de  leurs  douze  imâmes 
ni  de  maladies ,   sera  mieux  apré-   méconnus  par  les  Turcs, 
cice   quand  on    en   aura  fait   un       Kizilskaïa-crepost^  irujEL«i« 
plus  grand   usa^e  et  qu'elle  aura    cKa;i  xpt/ioc /n».}  ou  forteresse  de 
plus  de  réputation.      ^  Rizil ,  elle  se  trouve  dans  le  gonv. 

RiTCHiGUiNSXAÏA  -  CREPOST  ,  d'Oreubourg,  au  confluent  du  K.i- 
(KutueuHCKaA  Kp-hnocmè,)  ou  fort  zil  et  de  l'Oural  ,  on  j' trouve  one 
^  de  Kitchiguinsk  ;  W  se  trouve  dans  église  Quelques  casernes ,  une  gar-* 
le  gouv.  d'Orenbourg,  sur  les  nisonae  deux  escadrons  de  dra- 
bords  très-escarpés  de  l'Ouvelka,  gons  ,  et  une  demi- compagnie 
que  les  Bachkirs  nomment  Ouviel,  d'infanterie  }  elle  est  à  4^8  W.  d'O- 
et  dansie  district  de  Tcli«$liabinsk,    renbourg. 

dont  il  est  éloigné  du  chef-lieu  de  Ki2Lar  ,  (KusjiAph.)  ville  du 
68  w.  ;  on  trouve  une  église  et  gouv.  du  Caucase,  forteresse  et 
une  centaine  de  maisons  dans  ce  chef-lieu  d'un  district  ;  elle  est  si- 
fort  .dont  les  habi  tans  sont  près-   tuée  sur  un  des  bras   du  Térek, 


d'Astrakhan. 
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Celte  TÎUe  a  été  bâtie  en  lyiS  ,  et  poar  celles  qui  TienTient  de  ces 
pour  remplacer  la  forteresse  de  pays  ;  une  branche  nouvelle  de 
Sle-CroÎK  qa*oQ  aToîl  abandonnée,  commerce  ,  et  q  ai  tons  les  jours 
La  garnison  de  cette  forteresse  est  détient  pins  considérable,  c*est 
toajoors  composée  d'un  régiment  l'huile  de  sésame.  Le  gouverne- 
d'iniànterîe  de  deux  bataillons  et  meot  ayant  encouragé  la  culture 
de  troupes  légères  prises  parocii  de  cette  plante  ,  on  en  extrait  une 
ksdilTérens  peuples  Mahométans  huile  qui  s^emploie  avec  succès 
des  montagnes  qui  TaToisinent ,  au  même  usage  que  Thnile  d'oli- 
entre  &izlar  et  Astrakhan.  Dans  ves  ;  le  coton ,  le  riz  j  rèu^ 
Fimmense  step  qui  sépare  ces  deux  sissent  également  bien,  maïs 
TÎUes,  on  Toit  différens  peuples  c'e5t  surtout  la  culture  du  raisin 
nomades  ,  tels  que  les  Nogais  ,  les  et  du  mûrier  qui  y  prospère  le 
Troi^khmens  ,  et  surtout  les  Cal-  plus  f  on  commence  à  en  exporter 
monks  ,  errer  continuellement  )nsqu*à  3oo  pouds  de  soie.- La  po-» 
S0Q8  la  conduite  des  chefs  qui  r&-  pulaiion  de  cette  yille  peut  monter 
lèvent  pour  la  plupart  du  çom-  à  600  habitans  des  deux  sexes,  elle 
mandant  de  Kiziar.  On  trouve  est  composée  de  Russes,  d'Ârmé- 
dâns  la  ville  un  couvent,  deux  égli-  niens  et  d'antres  peuples  des  mon- 
tes ftusses  ,  deux  arméniennes  ,  tagnes  ;  les  Arméniens  en  forment 
Amosquées  tatares,  des  casernes  et  cependant  la  majorité  ^  ils  -sont 
aes  magasins  considérables  y  des  tons  coramerçans. 
boutiques  et  plus  de  450  maisons.  Kuppis  ,  (Kionuc5.)  C'est  une 
le  commerce  que  fait  cette  viUe  est  belle  source  d'eau  minérale  qui  se 
très-riche  ,  tant  par  les  vins  et  trouve  en  Finlande  près  de  la  ville 
ks  eaux-de-vie  qu  on  y  fabrique  et    d'Abo* 

?aon  exporte  dans  rintérieur  de        Ktoaostou,  (iTusoircmy.)?^^* 
empire  ,  que  parce  que  Kiziar  est   riv.  qui  coule  dans  la  presqu'île 
on  entrepôt  de  la  plupart  dés  mar-    du  Camtohatka. 
chandises    qui  Tiennent  d'As  ira-        Kykcha  ^    (KuKuia*)  (  y  oyez 
khan  pour  aller  en  Perse  ,  chez  les    Bolchàîa  besa)« 
peaplèf  des  mon  tagnes  du  Caucase  ^ 
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Laba  ,  (Aa6a.)  rvrihre  qai  (ort  elle  est  aitn^  was  le  60**  j' de  lat 

du  iiioal  Caucase  ,  et  qui  rient  se  sept,  et  le  49°  5o'de  long..orieiit., 

jeter  dans  le  Coubane.  Cest  k  son  à  iSo  w.  de  PëtershonTg.  Cette 

embonchnre   qu'est   biti    le  fort  TÎHe  est  bâtie  sar  le  Volkbof  entre 

d'Ou'stlàbinsk  ,   appartenant  au  le  lac  de  Ladoga  et    le  canal  qui 

gonr,    du   Caucase  ,    district   de  commence  ici  pour  aller  se  réonir 

Stavropol.  k  la  Newa.  Cette  ville  a  été  com- 

du  gouy.  de  Volhinie  ,  dii^ict  d«,  V*  P*""  V»  »>"»>'«««»•  «*»  V*"?.  '^ 

Zasiar ,  sor  U  Kborvm  qui  se  iette  4**6*  *!'"  "»«  1*  »«"*'*  <1"  *  ^' V' 

dans  le  Sloutcbe  :  elle  ëtoit  ci-de-  f?  disunce.  On  y  troure  i  soo  ha- 

▼ant  elle-même  cWlieu  d'un  dis-  î"*"'  *"*•  .***.".,  •***'f  >  P'*^'* 

trict ,  dont  dépendoit  les  pet.  vil-  *»'»  '^"Pf.*.?''"^''./?  h'^T 

les  de  Barinofti  ..Miropolîe ,  Po-  'I'"  *°"*"'  '?/"  Vol^hof  d»»»  •« 

lonnoe,  Tcherïoiua,et  Ost^opo-  '^"f'  P*"^*"  *""  "  Petersbourg, 

lie  i  elle  est  i  io3i  w.  de  dwuiice  f*  *   ""'«5"  «.'"l   l«  'f  P?"»' 

deJitomir  Iraosporierda  charbon  et  des  pier- 
res dans  cette  capitale. 

Laça,   (^aw.)    pet    rir.    da        Ladoga  vieux,  f^Moaa  cma- 

goav.dePeow;    dans  le  district  p.:^;^;  Cebonrg ,  sar  leVolkKof, 

de&crenske  q^;  n'est  qu'à   lo  w.  de  disUnce 

LadkI5o£-pol£  ,   (Aa^euHoe  ^u  nouveav  Ladoga  ,  étoît  ancien- 
noji#a)  pet.  ville  du  gouv.  d'OIo*  aement  une  grande  Tille*  Qoelqaes 
nëtz ,  sur  la  rite  gauche  de  la  S?ir*  historiens  croycnt  que  c'étoit  1  Al- 
lia ,  à  2x5  w,  de  P<^tro£avodsk.  On  deygobord  ,  citë  par  les  ëcrirains 
j  troure  nnc  -seule  ëglise.    Celte  ^^Q  nord ,  et  dont  le  nom  venoit  du 
petite  Tille  a  un  chantier    ëtabli  l^c  qui  s'appeloil  aupararanl  Al- 
par  Pierr^le*Grand  pour  la  cons-  àogk  ,  et  que  par  une  tranpositioa 
truction   des  Taisseaux  ,    et   elle  ^9  deux  premières  lettres ,  ooas 
i|K>rte  dans  ses  armes  le  pavillon  nommons  Ladoga  dans  ce  temps- 
impérial ,  pour   designer   l^hon-"  ci.  Cette  ville  est  très-connocdans , 
neur'qu'elie  a  eu  de  construire  les  n<^  chroniques  ,  comme  la  rési- 
premiers   Taisseaii^     Russes  qui  dence  de  Rurik ,  premier  soave*- 
parurent  dans  la  Baltique  sous  ce  rain  des  Russes  ,  avant  qu'il  ne  la 
paTîUon.  Presque  tous  seè  habi-  transportât  à  Novgorod.  Les  Slaves 
tans  sont  charpentiers  ou    forge-  Tappeioient  Ville-VieUle  ,  et  les 
rons^employésâ  la  construction  de  Rousses    la    nommoient   Atteho^ 
diffërens  navires.  bourg ,  ce    qui  signifie  la  même 

Lapoga    Nouveau,   (Aa^ota  chose.  Vk.  Tatischef  pense^  qu'on  ^ 

w>êcm.)'^^yy\eû%x%oviY,  àcVè\£T%'  Tappeloit   aussi    Gardorika.     £a 

Iwnrg,  et  chcf«Ueu  d'un  dis  trie  tj  Iii4>  Ladoga  fut  transporté  na 
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n  peu  plot  lias  9  et  entoura  de  pkiateiirs  eotidet  et  •tnuosti^s ,  de» 

Doraîllcs  de  pierres,  par  lea  or»  puis'  Schlosselboarg  jusqu'à  Noa- 

îlrct  da  gnund-dac    Mstislaw    de  Teau-Ladoga  dans  leVollbof,  et 

NoTgoroct.  On  en  roit  encore  dans  Tonvrage  fut  poru^  à  sa  fin  sous  le 

ce  moment    les  raines.  L'ancien  règne    de  rimp^ratrîce  Anne  en 

Bor  ëtoit  de  bois.  La  même  ann^  1  yiiy  ce  canal  n'alloit  d'alwrd  que 

on  j  ooBstrnîsit  une  église.    En  jnsqaau   village  de  Cabona  sitnd 

1164 1  les  Suédois  vinrent  avec  60  sur  une  rivière  de  même  nom  à 

fn»s  bateaux  ,  et  après  avoir  ra*  44  ^*  ^®  Scblusselboni^ ,  et  delà 

Tagë  les  environs  ils  br&lèrent  une  au  ^c  moyennant  une  écluse  qni 

partie  de  la  ville  9  et  se  retirèrent  existe    encore    aujourd'bni.    Le 

flâna  le  Yoronaî,  rivière  oui  tombe  comte  de  Munich  a  lait  publier  en 

daos  le  Volkhof;  mais  le  grand*  1724»    qu'après   une    expérience 

duc  Sviatoslar   Roitislavitch    en  exacte  faite  k  trois  différentes  re» 

!  aunt  été  informé  ,  accourut  avec  prises  ^  remboucfaure  de  ce_çanal 

!  lea  NoTgorodiens  ;  d^un  antre  c6té  dans  le  0euve  Volkhctf  est   plus 

Irar  maire    Asarius   étant  entré  élevée  d*un  pied  que  son  embon- 

daiia  le  Voronai  pour  j  attaquer  cbnre    dans    la    Méva  ;    près    de 

i  kl  Suédois,  les  j  battit  complet-  Scfalnsselbourg ,  il  a    32  édusesi 

teme&t:  il   prit   i'^  bateaui; ,  en  savoir:    16  an  nord  qui  servent  au 

coala  plusieurs  k  fond  ;  quelques-  printemps    k  détourner    dans  le 

i  «sa  aeulement  se  sauvèrent  par  la  lac  la  surabondance  des  eaux,  et 

fuite.  Dans  les  temps    plus    mo-  16  au  sud  destinées  k  conduire  an 

^rnea,  cette  ville  commença  k  canal  les  petites  rivières  deLîpka 

dMioir  de  son   ancienne  splen*  Nazie ,  Clieldikba  ,,  Lava,  et  Ca~ 

^Qr  9  et  depuis  qu  une  partie  de  bona  ,  qui    tomboient  auparavant 

Ms  habitans  ont  passé  dans  le  non*  dans  le  lac    et   qui    augmentent 

Teaa Ladoga  ,  elle  est  entièrement  maintenant  les  eaux  du  canal  sans 

tombée  en    décadence.  Dans    ce  y  mêler  seur  sable  et  leur  limon. 

anmient-'ci  >  ce  n'est  plus  qu'un  £n  été  ce  canal  est  couvert  de  ra^ 

diétif  bourg  daàs  lequel  il  y  a  k  deaux    et   de  barques  venant  da 

peine  5.o  maisons.  Yolkbof ,  pour  entrer  dans  la  Neva 

Ladcoa,  (AaÂoea.)    (lac  de),  et  approvisionner  Péteraboorg  en 

Ileatsitué  êtetre  lé  golfe  de  Fin^  lui  apportant  les  productions    de 

We  et  le  Lie  d'Onega.  Sa  Ion-  tout  l'empire  ,  depuis  la  merCas- 

goear  est  d'eiiviron  175  et  sa  lar-  pienne ,  qui  par  ce  iptoyen  et  le  cet-m 

geor  de   io5  w.  Il   est    regardé  nalde  Tichni^Volotcbob^commu* 

comme  le  plus  grand  lac  et  le  plus  nique  k  la  mer  Baltique.  On  ap-» 

foiaaonneux  de  l'Europe  :    on    y  perçoit  depuis  le  canal  plusieurs 

^Qvedeschiens  marins.  La quan-  îles  situées  dans  le  lac ,  habitées 

tité  de  sable  qu  on  y  rencoûtre ,  par  quelques  pêcheurs  >    savoir , 

et  que  de  fréquentes  bourrasques  Sarkof ,  Zélemtzy  Kirse,  et  Tinow» 

cliaaaent  ck  et  Ik  y  rend  le  rivage  Le  lac  de  Ladoga  communique  k  la 

l>As,et  est  cause  que    beàuconp  mer  Baltique  par  le  moyen  delà 

^bateaux  plats  y  ont  péri.  Pour  Neva  ^  qui  est  la  seule  rivière  qui 

>^médier    k    ces    inconvéniens  ,  en  sort  ;  au  lac  d'Onega ,  par  li| 

l^ierre-l^Grand  jugea    k    propos  Svir  ,  e^t  celui  d'Umen  par  le  Vol-p 

a  établir  an  sud-ouest  du  lac ,  uu  kbof.  Il   reçoit  dans  son  sein  plu* 

canal  de  la  longueur  de   104  vr.  y  sieurs  rivières,  dont  les  plus  coU'* 

tnr  70  pieds    de  brgeur  ,  jet  d'e  7  sidcrables  sont  la  Pacha,  le^Siasse 

1 9  de  profondeur.  On  commença  cU  TOiat  j  lea  Finnois  appellent^e 

icreosercn  1718  ^  au  moyea  de  Uc  New  ou  Nevoj  ç.-k«Td*  laer 
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hAÏcniw  (Aauuieeh.)  p.  vUlc 
àvL  goQv.  de  Cazan  et  chef-lieu 
d'uD  clîstrîct  ,  sur  la  Cama,  à  3o 
w.  de  son  embouchure  dans  le 
Volga  ,  et  à  58  w.  de  distance  de 
Cazan.  On  j  trouve  une  seule 
église.  C'est  dans  oelte  petite  vil- 
le que  les  barques  qui  descendent 
la  Cama  se  fournissent  des  che* 
▼anx  et  des  ouvriers  nécessaires 
poar  se  faire  traîner  en  remon- 
tant le  Volga.  Il  se  tient  ici  une 
foire  le  i*'  de  juin  pour  les  ba- 
teliers qui  s'y  assemblent  en 
quantité  ,  la  population  de  cette 
pet.  ville  n  est  pas  considérable*. 

Lalsk  ,  (  AajiècKh.  )  ville  du 
gouv.  de  Vologda ,  et  chef-  lieu 
d'un  district.  Elle  est  sons  le  60^ 
67'  de  laU  sept,  et  le  64^  89'  de 
long,  orient,  sur  la  Lia  qui  se  jet- 
te d«ns  la  Louza  sur  sa  rive  droi« 
te.  Lalsk  est  à  535  w.  au  nord  -  est 
de  Tologda.  On  j  trouve  un  cou- 
vent de  moines  et  ^  églises  de 
pierres  ;  sa  population  monte  k 
25oo  personnes  des  deux  sexes. 
Les  marchands  de  cette  ville  font 
un  Goniiiieroe  considérable  en  Si- 
bérie, en  y  porUnt  les  m'archan* 
dises  de  Moscou  ;  à  ^rkhangel  > 
en  graines  de  lin  et  en  blé ,  et 
à  Moscou  en  y  apportant  les  mar- 
chandises de  Sibérie. 

Lama,  {Aojua') }e  peuple  de 
Sibérie  nomme  ainsi  le  port  d'O- 
ihotsk  (J'^oyez  ce  dernier  article.) 
Il  j  a  aussi  une  rivière  de  ce  nom 
dans  le  gouv.  de  Moscou ,  elle  a 
sa  source  dans  le  district  de  Yolok- 
lamskoi  ,  traverse  celui  de  Cline 
sur  les  limites  duquel  et  celui  de 
^  Cortchéva ,  elle  se  jette  dans  la 
Chocha. 

IjAMouttes  >  (^aJwymM.)  pet. 
peuple  errant  de  la  Sibérie ,  de 
la  race  des  Toungouzes.  Il  se  trou- 
ve en  Daourie  sur  les  bords  orien- 
tal et  septentrional  du  Baïkal.  et 
sur  les  côtes  de  la  mer  du  côté 
d'Okhotsk,  jusqu'aux  peuples  Co- 
riaks ,  et    ce    n'e«t  que  vers  ce 
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dernier  endroit  qu'on  le  nomroe 
Lamonttes,  c.-âi-d.  babîtans  ()cs 
côtes  de  la  mer.  (  Voyez   Ton- 

GOUZES.) 

Laponie  ,  (w^an^aH^fA-)     li 
Laponie  Russe  appartient  au  goov. 
d' Arkhangel ,  et  forme  le  district 
de  Cola  qui  est  situé  entre  l'Océan 
glacial   et  la    mer  Blanche,  qai 
elle-même  n'en  est    proprement 
qu'un  grand  golte.    Le    climat  j 
est  excessivement  froid  et  la  terre 
aride  ^     on    j   a    en    hiver   trois 
mois  de  nuit,    de  même    qu'en 
été  trois  mois  de  jour  ;  le  prin- 
temps et  l'automne  y  sont  incon- 
nus; ily  pleut  rarement  en  été,  et 
l'hiver    tout    est    couvert   d'une 
neige  profonde  ;  l'air  j  est  cepen- 
dant très-sain.  Les  babitans  ne  sè- 
ment rien  ,  mais  se  nourrissent  Ae 
chasse  et  surtout  de   pèche,  les 
rivières  y  étant  excessivement  pois- 
sonneuses; ils  sont  presque  ions  de 
la    religion    grecque,   cependant 
il  y  en  a  encore  quelques-uns  par- 
mi eux  qui  sont  idolâtres.  Cepys, 
couvert   de  hautes    montagnrs , 
offre  dans  ses  vallées  une  nourritu* 
re  saine  et  abondante  au  bétail, 
qui  en  général  7  est  très  -  gras , 
particulièrement  les  rennes.    On 
y  trouve  des  ours ,     des    élans , 
des  rennes ,  des  loups  ,  des  glou- 
tons, des  castors  et  des  hermines. 
L'animal  le  plus  utile  à  l'homme 
y  est  le  renne  ,    car  on  se  nour- 
rit de  son  lait ,  dont  on  fait  me- 
me  do  beurre  et  du  fromage  ,  on 
mange  sa  chair  et  Ton  se  vêtit  de 
sa  peau.  Les  Lapons  les  attellent 
à  leurs  traîneaux ,  et  ils  courent 
comme  cela    avec  une  vitesse  in- 
croyable, il  y  a  une  grande  quanti- 
té et  une  variété  .  d  espèces  consi- 
dérable de  mouches  en  Lajponie* 
Ce  pays  confine    â    roccident  à 
la  Laponie  suédoise  et  danoise. 

Lapons,  {Aonapu.)  Ce  pen- 
pie  habite  en  Russie  dans  le  ^onv. 
d'Arkhangel  ,  district  de  Cola. 
Les  Lapons  s'appellent  eux-m^ 
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nés  Sam  %u  Spms ,  et  lear  pâjs  tion  de  ce  peuple  dont  leê  ro^a- 
Svnéandà  ou  Somellada.  Sar  ttn  geurs ,  surtout  daus  cet  derniers 
espace  de  plus  de  mille  w.  qu'iU  temps  ,  ont  parlé  \  d*ailletirs  il 
ocopent  en  Russie,  à  peine  y  a-t*il  appartient  proprement  k  la  Suèdej 
noo  fiiiniUef  de  Lapons.  Ce  peu-  ceux  qui  soi^t  en  Russie  n*en  ior^ 
pie  pareil  être  de  la  race  des  Fin*  ment  qu  une  petite  partie.  Les  Lar 
aols;  ils  les  nommoient  il  j  a  600  pons  Russes  sont  presque  tout 
tu  stèinjïne  (déserteurs  Finnois,)  dirétiens  ,  cependant  ils  entre^ 
€lll  paroîtplus  probable  de  croi-  mêlent  leurs  cérémonies  religien- 
n  que  les  Finnois  Toolant  ritre  ses  de  beaucpup  de  coutumes  pa- 
plas  commodément  et  dans    un    yennesj  quelques-uns  sont  encore 

EJ8  plus  abondant^    quittèrent    idolâtres.  lU  payent    leur  tribut 
)  Lapons^  que  de  supposer  que    à  la  Russie  en  fourrures,  et  souvent 
ces    derniers    les     abandonèrent    en  argent   comptant   dont    ils  se 

Cor  aller  habiter  ,  presque  sous    procurent  sufisamment    dans  leur 
pôle ,  un  pays  aride  et  désert ,    commerce  avec  les  Norvégiens, 
tomme  le  leur:   ils  Toot  occupé         ,  /  %••<:! 

de  tout  temps  ;  et  se  sont  gouver-         '^^^a  ,    (  Aa^^a.  )  riy.ere    d« 
iéipar  leu?s  propres  lois,  jusqu'à    f^^.   de  Pétersbourg  qui  se  jette 
ceqa'ils    fussent  soumis  Var   la    dans  le  lac  de  Ladoga    1)  après- le 
Suèie.  Les  Lapons  sont  d'une  tail-    *«'*»;?  ^«  P*»^  ,\  Stolbovsk  ,  qui 
fc moyenne  iUont  le  visage  plat ,    V'^^'^''  ^«^re  la  Rnssie  et  la  Sue- 
les  joues  caves  ,  les    yeux  Lis      *^  «^5»«,  1.  guerre  que  Pierre-le- 
peu'de  barbe  ;  les  cbeveux  cbà^    ^''^^d  ^^  ?   C*^*T*^«    XII-  cette 
tains  et  très-épais    et  plats  et  le    ^^^^^*^  «*<*'*  V^^^  P^*"^    *™*^^* 
tsinl  jaunâtre   k  cause  de  la  fu-    ^^^^^  *^«  ^^"  ^**^- 
née  dans  laquelle  iU  vivent  une        Lavlinskoi-canal,  (AaâJiuH^ 
parliedè  l'année  et  de  leur  mal-    ckou  KanaJih.)  Ce  canal  fut  com- 
propreté    babituelle  ils  sont  fort,    mencé  par  Pierre-le-Grand  poui^ 
agites,  mais  très-portés  À  la  pares-    réunir  l'ilavlia,  qui  se  jette  dans 
<«)  assek     întelligens  ,  paciliques   le    Don  ,   avec  .  la   .Camycbinka  ^ 
et  soumis  j  an  reste  gais ,  fidel-   qui  se  jette  dans  le  Yolga  ,  et  par 
ks ,  point   Tolenrs  ,    mais    soup*    Conséquent  la  mer  Noire  avec   la 
ÇODoeux,  trompant  volontiers  dans   mer  Caspienne  et  la  Baltique  ;  les 
lei  marchés  g u' ils  font ,    se  pré-    travaux    des  deux  canaux    com- 
v^rant  à  tous  les  peuples  du  mon-    mencés  dans  cette  intention  fu- 
^*   Ils  aiment    leur    pays    avec   rent  poussés    asssez  loin  ,    lors** 
passion,  et  lorsqu'ils  sont  obligés    qn  ils  furent  interrompus;  on  sup- 
"«s'en  éloigner  ils  meurent  ordi-    pose     avec  vraisemblance   qu'ils 
iiairement    de  consomption  occa-   vont  être  repris  dans  ce  moments 
ûonaée  par  le  mal  du  pays.  Les       LesNata  reka  ,  (AtcHcm  p*- 
femmes  chei  ce  peuple  sont  peli-    fa)  ou  le  fleuve  boisé.  Il  coule 
^  )    honnêtes  ,    caressantes     et    dans  le  gouv.    de  Tobolsk  ,  et  à 
Wmes  assez  Jolies  ;  elles  sont  ex-    travers  le  .  district  de  Deresow  ^ 
trémement  craintives;  et  elles  ont    du  midi  au  nord  pour  aller  se  jet-* 
cela  de  commun  avec  leurs  maris,    ter    dans  l'océan    glacial  ;  il   est 
Les  Lapons   ne  savent  ni  lire  ni    extrêmement  rapide,  et  ses  eaux 
^PÎre,  ils  emploient  une  espèce  de    sont  si  pures   qu'on  apperçoit  la 
méroglyphes  qu*ils  découpent  sur    moindre  petite  pierre  au  fond  de 
oes  petits  bâtons  qui-  leur  servent    l'eau  qx^idans  plusieurs   endroits 
de  signature.    Je  ne  m'étendrai    a  quelques  toises    de  profondeur. 
pas   davantage    sur    la    descrip-    Sun  nom  lui    tient    aes  mélèzes 
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Bains  et  d'autres  arbruseaux  qui  l^tAKnovircni  (jiAméêutu»)f* 
«ouvrent  ses  bords  ,  tandis  que  endroit  fortifie  do  gouT.  de  Minks 
sons  cette  lattitude  il  est  si  rare   il  aroitëtë  ^rig^  en  oomt^  sous  b 

d'en  voir  un.  régime Polonoit  ;  non  loin  de  U, 

Lrsno,  (AitcHO.)   village   dn  }^  Cosaqnes essayèrent   nne  dé- 

gouv.  de  Mohilcw,  dans  le  district  [«ite  en  «660  de  la  part  des  Po- 

de  Si^robykhovsk ,  sitné  sur  une  wnois,  et  en  1706,  U  fut  prisel 

Îetiie  rivière,  il  est  célèbre  par  r»»»^*  pw les  SnédoU. 

I  destruction  entière  dui|  oorpa  LiaLa  y    {  Aa^o»)    rivière  in 

de  Suédois  commandéa  par  le  gêné-  8^^*^;  ^«  f  «"»  >    cUc   •    sa  sou. 

rai  Levenhanpl  en   i7o8,k  26  '^  «««»  le   moniOuraU,   et  se 

•eplembrc,     *              •      '  reunissant   à  la  Lobva ,    elles  m 

,                      -..^          /  «^        ^  ietleni    ensemble  dans  la  Sosva. 

LKSNOMAitAMYCHE,  U*cHo«.  iue  coule  à  travers  des  ioréu  ma! 

*^P"^"«iM^/^»o?«^^l««^^  gnifiques. 

du  gouv.  de  Saratof,  à  67  w.  de  ^ianga  ,  (Ajin^a.)  p.  rivière 

cette    v.lle ,    dans    le  district  de  j„             ^^  ^^^^     jfj^   y  ^.^ 

Camycbine.Onjcompte  17I  fij-  ^^.^^^^  Tdienbar,  elle  se  jetle 

milles  toute  de  la  religion  luthé-  j^ns  le  Tchenbar.                    ^ 

rienne  û  •  j  trouve  une  église  de  Lo,„ vitza,  (  Aornsu^.)  pet. 

^^™*  ville    du  gouv.    de    Poltava. ,   et 

LxSNOÏ*  YOROHXJ ,    (AtcKOÛ  cl}ef-lieu    d'un  district}    elle  est 

BopoHeJKh.)    OU   le    Yoroéj  des  située  sous  le  5o«  18' de  laL  sept. 

)>oi8  ;  c'est  une  rivière  asses  con-  et  le  5o<>  69'   de  long,  orient,  sur 

sidérahle  qui  a  sa  source  dans  le  les  bords  d'une  petite  rivièt^  in 

gouv.  de  Rezan,  district  de  Riajsk  même  nom  qui  se  jette  dans  k 

et    qui    entre    ensuite    dans    le  Sonia.  Cette  ville  a  été  fondée  par 

gouv.   de  TamboWy    traverse  la  le  Polonois  Yicliévskj,  après  b 

ville  de  Cozlow  ,  k  quelque  dis-  règne  du  faux  Omitri.  On  y  trou* 

tance  de  laquelle  elle  se  réunit  an  ve  3  églises  et  près  de  quatre  mit 

Polcvoï-Voronei   ou  Voronej  des^  le  babitans  des  deux  êexeg^           ' 

cbamps.    Ces    deux  rivières   en*'  L0PASNXA5  (Aonactuu)  f^ 

semble  forment  le   Yoronej.  pro»  rivière  du  eonv»  de  Moscou  ;  eU 

prementdit.                                   .  le  traverse  ks  districts  de  Podolsk 

LÉTiTCHKV  ,  (  Altmuzteh.  }  p.  et  de  Serponkbow  ,  où  elle  se  jeUe 

Tilledu  gouv.  de  Podolie  et  cber-  dansVOca. 

lieu  d'un  district  sur  la  Yolna  ,  LopaTIXHA  ^  (  Aonamu»4u) 

qui  se  jette  dans  le  Boug;  elle  est  pet.  rivière  dn^  gouv.  d^Ecatberi- 

a  i35  w.  nord  -est  de  Camenétz-  noslav  qui  après  un  cours  de  3e 

Podolskoi  ;  on  n  y  trouve  rien  de  w.  se  jette  dans  le  Unepn 

remarquable.  LopouxhovaIa  ,    (  Aoni^xo* 

Lgow,  {Aktoôl.)  p.  ville  du  saA.)  p.  rivière  du  gouv.  des  Slo* 
gouv.  de  Coorsk  et  cbef-lieu  d'un  bodes  d'Ucraine,  elle  se  jetlf 
district,  c'étoit  auparavant  un  dans  la  Cotelva. 
bormitagc,  dont  on  ignore  Tori-  Lossosiifi^A  ,  {Aococuhko^jV* 
gîne.  Klle  est  sôus  le  5|o4a'de  rivière  do  gouv.  d'OloneU ,  eUe 
lat.  sept  et  sons  le  53o  Zf  de  n'est  remarquable  que  par  la  fil- 
long,  orient.,  sur  la  Seim  à  71  w.  le  de  Petrozavodsk  bâtie  sur  ses 
de  distance  nord-ouest  de  Coursk  ;  bords.  , 
on  y  trouve  une  seule  église,  et  LosvA  ,  {^Aocea*)  grande  ri- 
k  peine  600  habitons  des  deux  vièré  de  la  Sibérie  ,  «l*?  J*«'^^°  •* 
sexes.  source  dans  lu  gouT.  de  lobolskf 
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Atrict  da  Mrëxow ,  entre  dans  rOasoja  et  les  deax  berds  de  la 

k   gooT,    de    Perm^    puis    re*  \oiaka ,  à   i34  w.  d'Orel ,  on  j 

toorae  dans   odai    de    Tobokk;  troave  une  seule  église  et  lao  inai« 

cUe  Ta  se    jeter    dans    la   Sosva  sous  dont  les  babitaas  TÎTent  as* 

après  on  cours  de  plus  de  aoo  w.  ses  paurrement  p  ne  faisant  aucua 

LouBNY ,  (  Ai^ÔHù^  )    ▼ille  du  commerce.  Ils  sont  tous    labou-^ 

goar.  de  Poltara  et  cbcf-Ilen  d^un  reurs. 


;  district,  sous    lé  ^9^.67'  de  lat.  Loi^oanskaia  stanitza,  (^y. 

lept.  ek  5o<>4^'  de  long,   orient.,  Somckoa  cifUXKu^a*  )    bourg    des 

die  est  bâtie  sur  une  montagne  Cosaques  du  Don  ,    sur  la  Lou- 

élevée  sur  les  bords  de  la  Soula,  à  gaue ,  qui  se  fette^dans  le  Doneta. 

1S4  w.  de  Poltava.Iieà  cbro niques  11  est  fameux  par  une  foire  qui  B*f 

Kusfes  parlent  d'une  délaite  san-  tient  au  mois  d'août,  etquidu« 

glaate  des  Polovtsis  qui    eut  lieu  re  i3  jours  ,  et  par  les  belles  fo^» 

près  Âeeette  ville,  par  le  grand-duc  rets  qui  laToisinent» 

STÎitopolk.  Loabn^  actuellement  LoitooVaia  «  oriazkovkha  p 

€st  uses  bien  batte.  On  j  trouve  (  At^êo6ctA^tpAêHi$xa,  )    oolouis 

3  églises  et  un  courent  de  moines  allemande  du  gouv.  et  district  de 

ainsi  qu*ilne  pbarmacie  très»con-  Ssratow  ,  sur  Un  grand  Caraman  ^ 

sidënj>le  appartenante  à  la  cou*»  on  j  compte    35  familles  lutbé* 

imme,  et  qui  a  Hé  établie  par  riennes. 

Pierre-le-Grand»Ilse  tient  iciqua-  Ix>0JA-,  {A^Mta^)  p*  rivière  qui 

tre  grands  marcbés  nar  an  s  on  se  jette  dans   la  Protva  ;  elle  a  sa 

compte  dans  cette  ville  près   de  source  dans  le  gonv.  de  Smolensk^ 

5ooo  babitans  des  deux  êeneê»  et  finit   son  cours  dans  celui    de 

LouoA,  (^yea*)  fleuve  qui  a  Galouga  ^  district  de  Tarousa . 

M  source  li6ow.  de  Novgorod,  et  Louja    ou    ija  ,   lA^Ma  vtjin 

f«  coulant  deli  vers  le  Nord-ouest,  Ama.)  rivière    consiaérable    qui 

entre  dans  le   gouv.  de  Pëters-  sort  d  un  lac  du  gouv.  de  Y itebsL 

sonrg  pour  se  jeter  dans  le  golfe  et  qui  entrant  ensuite  dans  celui 

de  Finlande  j    il   détache    atipa-  de  Pskow  ^  et  après  avoir  réuni  k 

hTtut  lin  bras  qui  se  réunit  à  la  elle  les  eaux  de  la  Outra  se  jette 

HsroTa  sons  le  nom  de  Rossane.  daHs  la  riviez  Vélilaia  ou  grande. 

Ce  fleuve  traverse  un  jpajs  rem-  Loukhs,  {Auvbt»)  Rivière  qui 

Ili  de  forêts,,    et   il  fournit   du  a     sa    souiroe  dans    le  gouv»  de 

ois  en  abondance  au  district  de  Gostromn ,  de  là  elle  entre  dans 

Tsmbourg  qui  en  manque.  Peu-  celui    de  Vladimir ,   et    coulant 

dsnt  le  printemps  ,  ses  eaux  sont  vers  le  sud  elle  sépare  le  district 

tsseï  hautes  pour  porter  de  gros  de  YiaanikofdeoelnideGorokliO- 

lnteaux,et  des  bois  de  eonstruc-  vêts,  et  après  un  cours  de   loo 

tioa  des  environs  de  la  ville  de  w*  va  se  jeter  dans  la  Cliazma. 

bonga  jusqu'au  port  de  Narva.  Loukhs  ,  [A^j^b.)  peu  ville  du 

L0UGA9  {Ai^ta*)  peté    endroit  gt>uv.    dé  CtostromS ,  district  de 

da  gouv.  de  Pétersbourff ,    nou«  Yourievetz  Povolsky  f  sous  le  56* 

tellement   érigé    en    ville  et    en  /fi'  de  lat    sept,  et  le  60^  4^'   ^ 

the^Ueo  de  district  ,  il  est  situé  long,  orient,  sur  la  rivière  du  mè- 

•V  les  deux  bords  du  Louga  à  me  noni  et  à  i5o  w.  de  Coslpouu 

l33  w.  de  Pétersbourg.  vers  le  sud-est  ;  elle  est  entourée 

liOnoAlfirB,   (  A^BOHèé  )   peU  d'un  vieux  rempart  de  terre,  hora 

^iUe  du  gouv,  ci'Orel  9   api^arte-  duquel    on    trouve  trois   églises, 

ittnte  au  district  de  Sévsk  ,  elle  Les  habitans  sont  au  nombre    le 

ot  bâtie  sur  la    rive  gauche  de  1000  en  comptant  les  deux  sexes. 

Tout  L  Sa 
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LoU£Ot Aijrov  9  (  AiiKOJiHooîf»  )  alorê  sons  le'nom  Loatcli^k  ;  elle 
p.  YÎlle  du  gour.  de  Nigni-Novgo-  a  un  cbatcan  ou  réside  rërèquc , 
rod,  et  chef- lieu  d'un  district  et  ou  les  jésuites  avoient  un  col- 
sous  le  à/i.»»  4^'  de  lat.  sept,  et  le  lége.  LVvéquegrec-nnîqm  j  rési- 
Oa^  lo'  de  long,  orient.,  à  if»8  de  aussi  prétend  prendre  le  pas 
\r.  au  sud  de  Nijni.  Cette  petite  sur  les  archevêques  de  Polotsk  et 
ville  est  bâtie  au  confluent  de  et  deSmolensk  et  dans  les  actes 
deux  petites  rivièrei  ,  la  Téeha  publics  il  prend  le  titré  d'£xarqae 
ri  la  KhToftchovka  ,  on  y  comp-i>  de  tontes  lesRussies.  Sous  le  gour. 
te  une  église  et  25o  maisons.  Les  Polonois  ,  il  se  tenoit  ici  unedié- 
babitans  ne  l'ont  aucun  conamerce^  tine  alternativement  avec  Yladi- 
ils  sont  tous  cultivateurs.  mir  de  Volhinie  ,  et  il  j  avoit  un^  ^ 

LoUTCHOSSA.  ^Ai^zoca*^  p*  justice  territoriale;  le  Palatin  j 
rivière  du  gouv.  de  Mohilew  ;  résidoit  aussi  %ien  qu*un  grand 
elle  parcourt  les  districts  de  Ba-  Castellan  et  un  staroste.  Il  j  eut 
binovitchi  et  de  Senninsk ,  et  ra  à  Loutsk  en  142^  une  assemblée 
se  jeter  dans  la  Dvina,  fort    brillante  ou    se    trouvèrent 

LoUTiK  ou  LUTIK  •  (  At^muKh  Tempercnr  Sigismond  ,  %  Rois  et 
il  AU  AwmuKh»)  c'eât  le  nom  d'un  plusieurs  autres  princes.  La  plos 
château-fort  que  les  Turc*  avoient  -grande  partie  de  la  ville  fut  brû- 
construit  entre  les  deux  princi^  léeen  1762  ;  elle  est  actuellement 
paùx  bras  du  Don  9  sur-  une  île  toute  rebâtie  en  bois.  Presque 
vis-à-vis  d*Axow;  il  étoit  formé  tout  soû  commerce  se  fait  par 
de  quatre  citadelles  réunies  entre  les  'Juifs  y  qui  sont  ici  fort  nom- 
elles  par  un  fort  retranchement,    breux. 

Les  Russes  le  prirent  en  16966!        Louza  9  (A^se^)  rivière  consi^ 
le  rasèrent»  dérable  du  goov.  de  Vologda  ;  elle 

LouTsiKty  (Ai^HHub.)  feU  en-  se  jette  dans  le  Youg. 
di*oit  nouvellement  érigé  en  ville  ,  LotTz^NE  ou  lugernjb^  (^tf- 
clief-lieu  de  district,  dans  le  i^e^pnh*  )  Colonie  allemande  an 
gouv.  deYitebsk;  ilestà  ^72  w.  gouv.  de  ^aratow  ,  district  de 
de  cette  ville ,  et  renferme  une  Yoljsk.  On  y  compte  44  familles  ; 
église  y  une  école  juive  et  8o3  ils  professent  tous  la  religion  Ca- 
habitans  mâles  ,  dont  la  majeure    ibolique. 

partie  sont  Juifs.  Ce  petit  endroh  Lsta  ,  {Ahcma*)  rivière  qai 
a  été  bâti  en  1899  ,  et  on  le  cite  coule  dans  le  gouv.  de  Pskow. 
aussi  en  parlant  des  conquêtes,  du  district  de  Novorjew, 
Tzar  Ivau  Yasiilévitcb  en  Livo-  Lubeisk  ,  (AnyâeûcKd.)  Cetoii 
nie,  sous  le  nom  de  Lonja.  Sa  po-  le  nom  d'une  ancienne  ville  située 
sition  entre  deux  lacs  et  sur  la  à  Tembouchure  de  la  Protva^ 
rivij^re  de  Louja  le  rend  fort  agré-  dans  TOca  k  12  w.  de  la  ville  ao* 
able.  •  tnelle    de  Serpoukhow    on   d*c<^ 

Loutsk  ,  (  At^r^Kh.  )  Ville  du  voit  plus  de  trace, 
gouv.  de  y olhinie et  chef-lieu  d'un  Lubime  ,  (Aïoôujud.)  Ville  oa 
district,  elle  est  située  sur  la  S  tir  ^  gouv.  de  laroslaw  ,''  et  chef-lieu 
sous  le  5o^  5o'  de  lat.  sept. ,  et  le  d'un  distriat,  bâtie  sur  deux  pe- 
43«  5o'  de  long,  orient. ,  à  180  w»  tites  rivières  ,  TOhnora  et  TOat* 
dc  Jitomir.  On  rappelle  dans  les  cha  ,  soUs  le  58^  6'  de  lat.  sept*. et 
chroniques  Russes  lieaueoup  d'é-  le  58^  '^5'  de  long,  orient.^  à  9S 
vénemens  mémorables  qui  se  sont  w.  Nord-est  d'laroslaw.Cet*e  fil- 
passés  dans  cette  ville  ou  dans  le  est  fort  anbiènn'e ,  mais  on 
ses  environs  j    elle,  était  connue   ignore  par  qui  ctf  quand  elle  fa^ 
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kmâée^'onj  iront e  J^èg\iBCBjHi  le  premier  k  la  Pentecôte ,  et  le 

maisons,    loo  boutiques  et  deux  second  au  6  décembre, 

tanneries^  les  babî tans  font  tous  LucERNE ,   (AfOi^epHb.)    Voyez 

le  commerce  y  ils  acbektent  leurs  Lovzerne* 

marcbsDdlses  à  Moscou   et  a  Pé:**  Lulkkha  ,  {AtoJitxa:^  pet.  ri- 

tersbonrg,  et  les  rerendent  cbes'  YÎèredugouT.  de  Vladimir,   dis-' 

eux  et  dans  les  enTÎrons.  Il  hj  trict  de  GoroiLbôvetz  ;    elle  a  sa 

tient  deux  grands  marchés  par  an:  source  dans  celui  de-  Costroma. 


M. 


Macakc^Rour-Assy^  (MaicaN5-  foire  qnî  porte  le  nom  du  eou* 
?yp&-iecM.)  C'est  la  quatrième  rent;  elle  commence  à  la  St.- 
desiles  Courills  ;  ^Ue  est  li  60  w.  Pierre  et  St.«>Paul,  c.-*à-d.  an  29  # 
de  celle  nommée  Chirinki  :  sa  su-  juin  et  dure  tout  le  mois  de  juil- 
perficîe  est  de  ao  W-  sur  dix  ;  où  let.  On  y  Toit  arriver  des  mar- 
j  trouve  quelques  broussailles ,  cbands  des  contrées  les  plus  éloi-* 
nais  ni  lac  9  m  rivières;  malgr/é  gnées  de  l'Asie;  ceux  de  Tem- 
eeia  il  se  trouve  beaucoup  de  sonr-  pire  y  venant  aussi  de  tout  c6té 
tes ,  dans  les  montagnes  qui  en-  nar  eau  et  par  terre.  On  y  voit 
toorent  ses  c6les.  Les  plus  petites  des  Ta  tares,  des  Bukhares,des  Per- 
barques  anroient  de  la  peine  k  sans  ,  des  Indiens ,  des  Grecs  et 
j  trouver  vn  mouillage  sur*  des  Polonais  -  arrivés   par    cara^-' 

Macarxef  9  (Maxaf>i005.)pet«  vane;  il  s'y  vend  pour  plusieurs, 
endroit  noavellement  érigé  en  vil-  millions  de  productions  Russes 
le  et  en  cbef^lieu  de  district  ^  dans  tant  par  écbange  que  pour  de  Tar- 
ie gouv.  de  ^ijégorod.  ,  elle  se  gent  comptant';  le  marché  qu'on 
trouve  sons  le  55°  5o'  de  lat,  septf  y  a  nouvellement  construit  eu.bri- 
et  le  6a^  4^'  de  long,  orient.,  sur  quesest  un  bâtiment  magnifique, 
la  rive  ganche  du  Volga,  près  On  peut  à  juste  titre  mettre  celte 
de  l'endroît  oir  la  rivière  Kir  je*  foire  aq  nombre  des  plus  belles  de 
aeu  s'y  jette  et  à  84  ^*  ^^  Nije-    TEurope. 

{orod.  On  n'y  trouve  qu une  seu-  Macarzxf  sitr  l'Oitnja,  {Ma^ 
s  église  et  ipen  près  260  babi*  Kap^e^d  Ha  ^k/k«.)  pet.  ville  du 
tans  mâles ,  dont  aucun,  ne  cul-  gouv.  de  Costroma  ,  et  cbet-lieu 
tive  la  terre,  mais  qui  gagnent  leur  a  un  district ,  sous  le  57°  44'  ^^ 
▼ieà  faire  flotter  des  bois  sur  le  kt.  sept,  et  le  61^  58'  de  lottg. 
Aenve.  On  voit  près  de  cette  pe-  orient»,  elle  est  située  sur  la  rive 
tite  ville,  et  sur  le  mémo  bord  très*élevée  de  l'Ounja ,  à  I95  vr.' 
do  fleuve ,  le  oeuvent  de  Macàricf,  vers  Forient  de  Costroma  ;  elle  a 
pîès  dnauol  se  tieiit  la  fameuse   reçu  son  nom  du  couvent  de  SU 
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Macaîre  qui  t'y  froare.    La  Tille  <le5oo  niiBt   Les.  Calm#iila  l'ap« 
renferme  deux  églises  et  aoo  o«ai-«  'pellenl  Taagane-  Balgaioane,  ce 


sons  ;  les   mes  y  sont  droites  et  qni  veut  dire  'VillivBUnche ,    on 

et  bien  allign^s  ;  le  nouveau  maiv  bien    Mad jarieiie-re«Balgazoane  , 

ehé  bâti  en^brlqites  s^n  milieu  d^o*  on  la  grande  ville  madjare*    C'est 

ne  place  carrée  ,   et    très  -  régn-  d 'après  œ    nom  ^  qne    quelques 

lière,  est  un  beau   bâtiment»    On  écrivains  se  croient  fondés  h  trou* 

peut  porterie  nombre  de  ^es  hahtr  yer  ici  une  résidence  primitive  des 

tans  à   1600  individus    des  deux  Hongrois  ou  Comans,   I^  célèbre 

eexf's  ;  il  se  tient  trois  grands  ma^  professeur  f^allas  ,     prétend  '  ao 

cbés  par  an  dans  cette  ville  qui  contraire  que  des  Voyageurs  pei| 

fait  on    asses  joli  con>meroe    ei|  instruits  9  ont  pu  seuls  présumer 

grain,    et  en  nate^iix   de  toutes  que  ces  ruines étoient  celles d'nna 

fraudeurs    que  l'on  construit  sur  grande  ville  f  que  leur  disposition 

'Onnja,  et  qu'on  fai|  descendre  enfile  leur  a  fait  voir  des  rues} 

par    son  moyen  dans    le   Volga*  mais  qu'une  recberche  plus  exacte 
On  y  trouve  encore  une  fabrique  .  ne  lui  laisse  plus  k  douter  que  os 

de  souffre  et  uue  de  vitriol.  local  n'étoit  antre  cbose  qu'une 

1V1ACA.ROVKA  ,    (  MaKapoeua,  )  place  de  sépuUure  distinguée  e( 

Colonie  allemande  du    gouv.    de  lisimeuse    par  I91  consécration  de 

Saratof,   district  de  Camyohine ^  son  sol,  comme  le  prouve  toute 

sur  le  C«aramyche ,  à  81  w.  de  Sa-  la  contrée  du  Couma  ,  en  remon-r 

ratof»  Les  babitans  soi|t  au  nom-  tant  et  en  descendant ,  sur  toutes 

bre  de  36  familles  ,  dont  moitié  lès  hauteurs  et  saillies  de  ses  deux 

Catholiques  et  moitié  Luthériens,  rives  ,  particulièrement  de  la  droi-^ 

Maghka,  (MauàKa,)  il  y  a  deux  te  on  do    sud  ,  presque  hérissées 

Ïctitçs  rivières  de  ce  nom.  Tune  dVlévations  tombales,  situations 

ans  le  ^ouv.'de  Rézan ,  la  ville  que  chérissoient  les  anciens  pea-- 

*de  Si|po)ok  est  bâtie  sur  ses  bords,  pies  Nomades ,   comme  attestent 

et  elle  se  jette  dans  TOea  ;  l'autre  encore  aujourd'hui  les  Calmonks 

coule  dans  le  gouv.  de  Pensa  ,  dis-  possesseurs  aetuels  des  pâtursges 

trict  de  Tchenbar  ei  se  jette  dans  d'hiver    de    cette    contrée,    par 

la  Vorona.  l'attachement  qu'ils  lui  portent, 

Madjai^t,  f  Mo^Jiccipw.  )    On       Magnitnaïa  gora  ,  (MasHom^ 

nouinie  ainsi  un  espace  de  terre  naa  topa*)  ou  la  montagne  d'ai* 

dans    le  gouv.  du  Caucase  et  sur  mant.  Ce  sont  quatre  montagnes 

les  bords  du  Couma  ,  qui  est  cou-  dans  le  gouv.    de  Perm. ,   district 

▼ert  de  ruines  ,  ce  sent  pour  la  d'tcatherinbourg  ,  qu'on  désigne 

plupart  des  chapelles  voûtées  ,  et  au  singulier  par  ce  nom.  Elles  Aont 

quelques  autres  bâtimens  qui  pa-  formées    presqu*en    entier  d'une 

roisi^ent  avoir  servi  de  sépulture  mine  de  fer  dans  laquelle  il  entre 

à  un  peuple  mahométan  ;  ces  rui»  beaucoup  d^aimant^  dont  on  trou- 

nés  couvrent  un  espace  de  terre  ve  même  des  couches' entières  vers 

de  plus  de  l^ao  toises  carrées,et  il  y  le  sommet  \  cette  pierre  est  d'an 

en  a  plus  de  5o«  A.  une  werste  de  grain  très-fin  et  ne  le  cède  pour  sa 

b  ,  vers  le  sud ,  on  voit  les  rui-  force  à  aucun  aimant  connu  en 

acs  d'une  grande    Mosquée  avec  Europe. 

son  minaret ,  et  k  4<><>  toises  plus        Ma6NITNaia*gxepost  ^  (Ato« 

loin  d'antres    ruines    parmi   les-  numnaji  Kp-bnocmh-   )     ^'^^^  ^^ 

quelles  ou  trouve  des  inscriptions,  petit  fort  du  gouv:  d*Orenboarg  j 

a'après     lesqaeUe.4    il  paroit  que  bâti  à  rembouchnre  du  Rizil  dans 

t^  eadmit  a  été  habité  il  y  a  plus  VOural  3  il  est  à  497  v*  d'Oren** 
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lÊungfH  à  64  dii  fortdeKîiiU  dcRîew.  Cette  petite  ?il1<>  est  «1-- 

skaia;  b  f^tmlson  eonstste  en  deux  tuée  sur  la  Gnilopiat ,  pet.  rlvièi'e 

«ompagnîea  d'inbiiterîe  et  une  de  qui  se  jette  dans  la  Désna  ,  et  cet- 

dragons,  te  dernière   dans    le   Uougj/elle 

Mau  f jlfoi^O  f^ivnde  pîtîère  de  «•*  ■   177^  w.  de  Kiow. 

b  Sibérie;  elle    se    trouve    dans  Malaïa-ssstra  ,  (MaJiaA  rem 

k  gouT.    d'Irloutsk ,    prrnd    sa  empa-)  pet.   rivière  du  gouv.  d« 

ionreedans  le  d>str<ot  d'Okhotsk,  Moscou;  elle  coule  dans  le  dt?- 

et  se  dirige  du  nord  au  midi,    et  trlct   de  Voskresensk  ,  et  sépare 

sprès  plusieurs  df^tours  de  Test  à  ceux  de  Cline  et  de  Yoloklamsk<^Tt 

Toaest',    elle  reprend    son  cours  MaLakovka,    (  Maj^aKO^Ka*) 

fers  le  nordy  entre  dans  le  district  p*   rivière  dugouv.  (*l  du  district 

è>  Yakoutsk  ,  où  elle  se  jette  dans  de^  Moscou  ,  elle  se  jette  dans  la 

l'Akiane.  Moskva. 

JMaiatchica  ,  (Majinna.)   pet.  MaLarossta  9  (Ma^apocciA*) 

rrrière  du  gour  :  d'Kcatberinos-  autrement    Russie  mineure ,    oa 

kw,  qui  sort  du  step  et  se  jette  petite  Russie,    [frayes   Cosaques 

àukêje  Dnepr*                                   ,  d*  Ukraine,) 

Maïnb,   (Maùnà»)    grande  rî-  Malinow,  (MoAunoâh.)  pet. 

TÎère  du  gonvr  d'irkoutsk  ,  can->  lie  de  la   mer  Caspienne  ;  elle  &• 

ton  d'Okhotsk .   elle    coule ,  du  trouve   prè4    d*Astrakhan ,    c'est 

lad-est  j  au  nord-ouest  |     et    se  pourquoi    elle    est  occup<^e    par 

jette  dans  TAnadir.  les  préposés  de  la  douane  et  oeu|: 

Maïss£,    {MaUcK)  pet.  rîr. ,  de  la  quarfinuine. 

dagonv.  de  Penza,  district  de  (:.o-  Malka  ,  (  MaAKo*  )  rivière  dit 

Mdîdieiisl^  ^    eUe    le  jette    dan«  Caticase  y  qui  se  jette  dans  le  Tc- 

rbiju  rçk ,  et  sur  les  bords  de  laquelle 

MUAKH  ,  KADJA.  cu  AMOUt-  ***^*''*  ^^  ''"«  d'Ecall.erinogrud. 

jMUAJ,:n6ca.)    grand  Uc  de  la  Kt. j.lle  du  gouv    de  \  mtka ,  su. 

Siirfrie,  a«n.  le  gouv.  de  Tomsk  j  !«  ^{'^î  «>«  J" ,9'î?*'^'"'.''  '«^"i  *" 

il  m  ratourë  él  hanle.  monta-  l?f"»  *  ^  w.  de  là  dan.  U  Viatka  } 

gn«  coUTertea  de  forêt»,  et  il  çon-  «^'f  •'*«""?  \  ^^    47'  ^^  •«»•  «T*: 

tient  beauboopd'Hc.  UsTatare.  *»'*'  **     ^"'a^'^^I  * -If  "'i*  V**  ^ 

k  passent  eo  îradeaux  eq  automne  J^O  w.  an  snd  de  la  jiHe  de  \  ,at- 

JKMir  aller  k  la  cbasse  des  mar-  )^^  ^\_  P»-»»'»™  bab.tan»  ^toient 

twi  et  nbeliqos  qqi  sont   ici  le«  «*«•  Tcberemis» ,  d»  ëtoient  goii- 

plns belles    de  toute  la  Sibérie,  '«':''<^»  par  leurs  propres  princes 

et  ils  reviennent  en  biver  sur   la  'l"'  "f*?*   If^'  '^•«*'^f'«  ^f.",» 

glace,  lorsque  le  lac  est  d^jJi  ge-  «■«  endroit,  ils  ^«oient  1m  allies 

k  On   y  pèche  des  esturgeon»  «  les  tnhuu.res  des  ro.s  de  Ca- 

(Tnne  énornie  grandeur.  "I'  f  ^  ?"•«  *«  «!«"«5  de^mer* 

-^                  "  ville,  le  petit  souverain  de  Maimy'» 

MAJAaovKA,     (i!(fa«af>o«7c«0  che  ,  nomme  Boltoucho  ,  n«  vou- 

p.  nviere  dq  gouv.  de  Ho^iiai  elle  j^  p^^  ^  soumettre  au  Tzar  Ivan 

•e   jette  dans  la  Çhnaief,    autre  Vassiliévitch  ,   vainqueur  de  Ca- 

pet.  rivicre ,  à  9  w,  de  sa  source.  ^„  ^  jj  ^sa  même  opposer  de  U 

MAJtRffov^A  )  (  McupHO0KQ*  )  résistance  aux  Russes  envoyés  pour 

pett  endroit  nouvellement    érigé  les  soun^ettre ,   mais  rompus  nti 

ra  ville  y  et  en  chef^lieu  de  dis-  pi*emier    choc ,     les    Tchcremi^tf 

trict  ;  elle  appartenoit  k  la   Polo-  s^enfuirent ,  laissant  leur  prince 

|B^i  yieot  d'èire  annexé  au  goitv*  tué  par  un  boulet  de  canon  sur  I^ 
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cBamp  de  bataille;  .lenr  ville  ^at  {eVîtîme;   on   tire  beaucoup  dé 

Î>rise  et  donné  aux  Télërans  sire-  talc  de  ses  bords* 
et^  qui  la  repeuplèrent,  et  qui        Mamadychjs,    (Majua^hiuid.) 

•ont  les  ancêtres  de  ses  babitans  pet*  ville  du  gour.    de    Cazan  et 

actuels.  La  ville  de  Malmyche  est  cbef-iieu  d'un  district,    mus  le 

pauvre  ,  elle  a  deux  églises  et  une  55^  56'  de  lat.  sept,  et  le  68^68^ 

centaine  de  maisons ,  dont  les  ba-  de  long,  orient. ,  elle  est  bitie  an 

bitans  presque  tous  laboureurs  pe  confluent  de  l'Ochla  et  de  la  Yiat- 

font  aucun  commerce.  ka  ,  à  1 84  w.  nord-«st  de  Caian  ; 

MALo-ARKHAifOELSK,(Ma^o-  *''"  J^rouve  uue  sculo  église;  le 

Jp^vuHéeji^cKd.)  ou  petit  Arkhan-  ï»on»l>re  de  ses  babitans  ,  n  est  pss 

gel ,  ville    du  gouv.    d'Orel ,     et  trcs-cousidérable  ;  il  y  a  cepen- 

cbef-lieu  d'un  district;  elle  est  si-  dant  une  labrique  de  todc  de  co^ 

tuée  sons   le  62^  32'  de  lat.  sept,  ton  ,  qui  emploie  beaucoup  de ga-, 

€t  le  540  2'  de  long,  orient.  ,  sur  ^*°^  P^"**  la  teinture  ,  et  qni  ex- 

les    deux     bords     d'un    ruisseau  P?*'^*'  ^"^fj^^^^fo^^^^  P?^'^  P^«»** 

nommé    Coullkow  -  Rjavetz    qui  ^^^  roubles  de  ses  toiles.  , 
tombe  dans  la  Sosna.    Cette    pet,        Mamai-sourka  j(Majuau.cyp^ 

ville  est  à  70  w.    î)ud.esl  d'Orel  ;  |;«0  C  est  le  nom  d  une  peUte  riv. 

Oh  y  trouve  deux  cents  maisons  ,  ^^    6^"^-    **  Êcalbennoslav    qni 

une  église,  et   à-peu-près  i3oo  P^-^nd  sa  source  dans  Je  step,     et 

liabilansdesdeux  sexes,  qui  sont  V^'  ^f  *^    i""^^  f,  ^'^  ^-  "^  ^ 

pi*çsque  \ous  cultivateur?.  ^^^f/«  '^'^^P**  î  ^^^  ^f«*  '««^ 

-  -  »       o  qaable  que  par  une  Tille,  que  le 

Malodelskaia-Stanitza  ,  lameux  Mamaï-Rban  fit  bâtir  sur 

(M€lJLOAeAèCKaA•CmaHu^a>)Ce$i  «es  bords  ,  et  k  laquelle  il  donna 

un  bourg  des  Cosaoues  du  Don  ;  ^^^  ^om.  Il  ne  reste  actuelkmeat 

il  est  situe  sur  les  deux  bords   de  aucun  restige  de  son  existence. 
laMedvédiUa;  on  troure    beau-        Mamga  ,  (iWa.«sa.)  peL  Ûenvt^ 

coup  d  ours  dans  les  forêts  voisi.-  ^^  g^nv.  dlrkoutsk ,  district  de 

'*®**  Yakoutsk  ;  il  se  jette  dans  un  golfe 

MaLoï-Iaroslavetz  ,  (MaJioû  dé  la  mer  d'Okbotsk  ;  on  trouva  à 

HpocJkfitoeufi.)  p.  ville  du  gouv.  10  w.  de  son  emboucbure   dans 

de  Calouga  ,    et    cbef-  lieu  d*ua  le  golfe  une  île  appelée  Médvejey  , 

district  ;  elle  est  située  sous  le  55^  ou  île  des  Ours'.  Cette  ile  a  dix  w. 

1  '  de  lat.  sept,  et  le  54^  1 8'  de  long,  de  long  sur  6  de  large, 
orient.,  sur  la  rive  droite  de  la        Mana  ,  (^Maïuu)  rivière  de  la 

Looja  ,  à  52  w.  au  nord  de  Calou-  Sibérie,  remarqu^le  par  la^quan- 

ga.  On  voit  encore  bors  de  cette  tité  de  Pétrole  qu'on  trouve  t^ 

Tille   les  restes  d^un  rempart  de  ces  bords. 

terre  qui  jadis  servoit  à  la  de*  Mandjoubes  ,  f  Afaif^isypu*) 
fendre;  on  y  trouve  actuellement  Ces  ncuples  se  distinguent  e% 
4  églises  en  briques  et  deux  en  Mandjoures  proprement  dits  et  en 
bois  quelques  magaziiis  de  sel  et  Toungousses  ;  ils  ont  tous  deux  la 
d'eau-de-vie  ,  et  plus  de  200  mui-  même  origine,  ce  qui  se  prouve  fa- 
sons.  Lo  immbre  de  ces  babitans  cileraent  par  leur  langue  ,  leur  &- 
peut  s'évaluer  à  1600  en  y  comp-  gure  et  leurs  mœurs  qni  ont  beaa' 
tant  les  deux  sexes.  coop  de  ressemblance  entr'eux,  et 
Mama  ,  {Mojua.)  Il  y  a  deux  mémeparleurs  traditions.  Ils  nos-' 
rivières  de  ce  nOm  en  Sibérie,  sédoient  d'immenses  plaines  oans 
loutes  les  deux  coulent  dans  le  la  partie  orientale  de  la  Sibérie^ 
gouT*  d'irkoutsk,  et  se  jettent  dans  et  la  partie  scplcntrionak  de  la 
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Mongolie  oa  Tatarie  chinoise*   I^    étë'  bâti ,  pomr  faciliter  la  percep« 
Êipille  régnanle  en  Chine  et*  de    tion    du    tribut  de  diverses    oa-* 
ncè  Maodjoiire*  Arant   r&rrivée    tions  ;    de    \k    rient    sans    donte  ^ 
des  Rasses-en, Sibérie,  c*est-à-dlre    anVIle  reçut  dans  la  suite  le  droit 
lucommencementduXYIl'sièclc^    de  cité  ;  elle  est  située   an    bord 
ksMnidjonrespossédoîent  toute  la    septentrional  d*nn  bras  du  lAiis- 
Daoorie  on  Sibérie  orientale  ,  de-    séï  ,  lequel  reçoit  y  k  une  w.  plue 
puis  le  BaFkal  jusqu'aux^  monta-    bas^  les  eaux  de  la  Tourookbansk, 
gnes  Mongoles  ^  «ainsi  que  les  pays    Les  maisons  ne  sont  pas  contiguee 
([u'arrosent  l'Amour  ,  la  Cbilka  et    et  on  n*en  compte  pas  p^ns  de  loo 
l'Argoona  ,  et  ils  prérinrent  Var-    la  partie  principale  de  la  rille  coiw 
rivée  des  Russes,  en  se  retirant  dans    siste  en  un  petit  fort,  construit 
b  Tatarie  chinoise ,  où  ils  se  for-    de  bois  et  défendu  par- quatre,  pe* 
tiâèreotet  fondèrent  dans  la  suite    tits  canons  de  fonte.  C*est  ici  que 
le»  Tilles  d^Ajane  et  d'All>aKine,    loge  l&  commandant  de  la  Tille. 
lU'en  reste  actnellemen t que  trèà-    On  j  trouve    l'église    cathédrale 
peQ  dans  tes  frontières  tlë  Tem-    outre  deux  autres  églises  qui  sent 
jm  Basse.  Leurs  mœurs  et  leurs    hors  de  Fenceinte.  La  plupart  dee 
mages  sont  à-pen-près  les  mêmes    habitans  sont  de  race  cosaque,  par- 
que oeai  des  To'ingouses,  excepté    ce  qu'on  a  tâché  par  leur  mbjea 
qu'ils  sont  plus  agricolefs.  On  voit    de  soumettre   et  de  contenir  lee 
encore  des  traces  des  grands  tra-   nations  idolâtres  de  ces  contrées  , 
Taox  qu'ils  firent  dans  les  monta-    tels  que  les  Toungoosses  et  lea  Se* 
gnes  de  Daourie  >  avant  leur  dmi-    moyèdes.  On  voit  ici  en  été  pen- 
gratioDy-et  par  lesquels  il  paroit    dant  toute  la  nuit   le  soleil   sur 
qa'iU.s4i  sont  beaucoup  adonnés  k    Thorison.    La  quantité  d*oiseaux 
l'exploitation  des  mines  dont  ce    aquatiques  et  de  direrces  espècei 
pjs  abonde.  Ils  professent  le  cha*    d'oies,  de  canards,  de  poules  d'eau^ 
manisme.  ^oye^  ToTJNOOUSSES.       de  bécasses^  est  innombrable  en 
Mjlhg A%^  ou  TovtiOVKîiAVSKy    été  }  cutrc  les  pctitcs  villes  de  la 
{MoHêaseA    KJin    Typ^scaHcnb,)    province ,  elle  est  la  principale  , 
peu  ville  du  gouv/de  Tomsk  ;  elle    par  rapport  à  son  commerce ,  lé- 
e*t située  sous  le  66<>  de  lat.  sept,    quel  cependant  ne  consiste  qu'en 
C'eyt  la    plus  septentrîotiale    de    pelleteries  que  ms  enviroiVs  tour- 
tontes  les  villes  de  la  Sibérie.  Elle    nissent  et  qui  sont  échangées  avec 
aroit  d'abord  été  bâtie  en  1601  sur    diverses    sortes    de  marchandises 
les  bords    du    Taz,     environ    à    communes  ,  qui  viennent  de  Ru s^ 
200  w.derembouchuredeceâeuve    aie  ot  de  Chine  ;  de  cette  ville  dé- 
etBonunéelVlangasc'a.par  corrup-    pend    le  couvent    de  Troitskojëi» 
tion  du  mot  Magasin  que  les  Rus-    Mangazeiskoye  ,   situé  dans  Fen- 
tes i^mment  quelquefois    ainsi ,    droit    où    la    Nijnia-TonngoUska 
et  qui  véritablement  avoit  été  éla«    ou  Toungouska  inférieure  se  jette 
Mi  ici ,  tant   pour    les  chasseurs    dans  le  Ienisseï. 
Knsses   que    pour  familiariser  les        j^  , 

ttnyagcs  de  ces  coiitrées  avec  nos  Mangouti;  ,  [Manêum?^)  pet 
wages.  Mais  cette  première  ville  ^^^^"'^  Grecque ,  ioudee  en  1779 
fiit  abandonnée  et  on  étoblit  un  Pf^  ordre  de  1  impératrice  Cathc* 
nouveau  Mangaséa  k  Tourou-  r»nell  dans  legouv-d  Lcathenno- 
ttansk,  près  de  l'embouchure  de  »l»^  >  «»»•  »*  pet»»f  rivieie  Vol* 
hTouroukhansk:  lenomTourou-  ^""^^J  ^  ^  ^9^  w.  du  chef-lieudu 
Ibaask  a  prévalu  et  est  le  plus  gouvernement  ;  elle  d croit  être  de 
««itébCet   Ostrog  avoit   d  abord    3oo  maisons. 
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MAifOTTiCHLÀK)  (ManeuuiJiaKd.)  de  TcheAasl.    La  principale  i«* 

port  fUaé  sur  le  bord ,  oriental  dnstrie  de  tes    habitant    consiste 

de  la  mer  Caspienne  où  les  inar-  dans  la  pèche    dn    poisson  qo'ils 

cliands  d'Astrakhan  viennent  faire  prennent   en    qtiaiititë  ^   sartoat 

le  commerce  avec  les  TourcomanS)  dans  le  Manjtche. 

les  iîucbars  elles  Rhivéntzys,d* une  Man COUP  ^  {Maweynb.)  cVtoit 

manière  assez  singulière,  comme  anciennement  nne  grande  Tille  de 

il  ne  se  trouve  aucune  bah  lia  tion  la  presqu'île  de  Crimée,   fondM 

dans  cet  endroit  ^  et  que  celles  des  par  les  Golbs  vers  le  VIll*  siècle» 

peuples  qui  commercent  avec  les  Les  Greds  la  nommoîent  Cajfron* 

iiusseâ  se  troUveo  lassez  éloignées,  Gothicort\  elle   éloit  située  sur 

lorsqu'un     vaisseau    dWstrakban  une    haute  montagne  presqn'in* 

y  arrive    avec  les   marcbandises  ,  accessible    Klle  appartint  succès* 

il  ^elle  Vancre  et  attend  qu'un  liir^  sivement  aàx  kiosares  ,  aux  Gé« 

guiss  ie  présente  \  ce  qui  ne  man-  nois  ^  aux.  Talaros  ,    etc.    On  j 

que  jamais  d'«arrlver  presqii*aus<^  voit»encore   dcis  ruines  oonsidé* 

sitôt,    car  ces  peuples   nomades  r.'i  blés  ;  une  partie  de  ces  murs  elt 

conuoissant  la  saison  vers  laquelle  sur  piedi.  On  v  trouve  deux  égliiel 

les  vaisseaux  arrivent,  ont  soin  de  et  une  mosquée  à  demi-ru tnée. 

%e  tenir  près  du  port  ;•  ce  Sauvage  Peu  de  temps  etfCore  avant  l'oc^ 

propose    ses     services    et    après  cupatioii  de  la  Crimée  par  la  Ros* 

qu'on  est  C9nvenu  du  pi*ix  ^  il  part  sté,  la  population  de  cette  ville  doit 

an  grand  galop  et  annonce  dans  avoir  été  composée  de  Tatarei   ('t 

touteà  les  babi talions  les  plus  voi-  de  Juifs  ;  mais  ces  dernirl*s  ayant 

siue^  l'arrivée  du  vaisseau.  Bientât  qujtté  cette  place  en  1800,  ellecit 

après    on   voit    arriver  les  ILbi-  devenue  entièrement  détrte. 

tmtzys,  les  Boucliars  ,  les  Tour-  Manselkao  >  (  Makc€JiJkKaù*\ 

comans^  et  même  les  &ir£uiss  avec  C'est  le  nom  d'une  montagne  qm 

leurs  marchandises,  et  les  éeban-  «e  trouve  en  Laponîe  dans  le  Lap^ 

ges  eommenceuti    Ce    commerce  mark  de  Kemi;  elle    est  entre  te 

est  tout   à  l'avantage  des  Russes,  golfe  de  Bothnie  et  la  mer  dn  nord. 

et  il  est  même  très^considérable^  De  ee  point  éleVé,  les  eaux  se  jet* 

il  consiste  principalement  en  toi-  lent  d'un  côté  dans  le  golfe ,  etdd 

le ,  cire  ,  savon  »  cuivre  travaillé  ,  Tautre  dans  la  mer  Glaciale. 

étain  et  fer  en  barres  ,  acier  ,  vif-  IVl  anttche  ,  (  AfaHMci.)  C'eit 

arj^ent,  alun ^  vitriol  I  sel ammo-  lapins    méridionale   des  rivières 

niuc  I  sucre*,  thé  ,  cuirs  ,  et  quan-  qui  se  jettent  dans  le  Don  ;  elle  li  ta 

ti te  d'antres  petits  nbjets  ,  contre  source  dans  le  gouv.  d'Astrakliali 

lesquels    ils    échangent     jusqu'à  cette  rivière  parcourt  on  step  uni, 

Sooyooo  ponds  de  soie  écrne  ,  des  aride    et  rempli  de  lacs  salaos} 

feutres  de  Circassie  ,  dn  colon  en  elle  est  large  et  profonde.^  mail 

balles  et  tilé  ,  des  étoffes  de  coton  son  cours  est   si  tranquille  f{^ 

et  de  kiine ,    de  la  garance ,    des  dans  certains  endroits  elle  paroit 

ceintures    de  soie  ,    de  l'encens  ,  n'en  pas  avoir  dn  tout  \  plasieors 

des'peaUxde  montotis ,  du  riz  et  rivières   s'y    jettent;   la  plupart 

quantité    d^aulres  choses    néces-  d'entr'elles  se  déssècheiit  en  été^^^ 

•aires  et  précieuses*  excepté  ponrunt  le  CalAoli<  9^^ 

MAiriTZKAii'ASTAifiTZA,(MaHiiz(»  est  un  pou  plus  rapide.        % 

iito;icmaKu/A^«)Cesnin  petit  bourg  MARiENfiOUaG>  {MapienStip^^') 

des  Cosaque.s  ,    situé    sur  le  Don  En    Letlonien    AlloliAsne  j  jadis 

▼is-à<-visde  fn  .ibouchure  duM^**-  petite    ville,    et^aujourd'litii  i^t 

njtche  dans  ce  deuve;  il  est  à  17  w*  ville  ni  bourg  ,  située  sur  unbc 
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do  mérni»  nora  et  habitée  presqu'-  pire  par  le  canal  de  Vîcîiny-Vo- 
eotièrcment  par  des  Litinoars  et  lotchok  qui,  sans  compter  l'im- 
des  tisserands.  Elle  se  trouve  dans  possibilité  où  il  étoit  de  passer 
le gouv.  de  Riga  ,  district  de  Valk,  plus  de  4'^oo  barques,  par  an  , 
et  appartient  k  un  particulier,  avoit  encore  le  gran<l  inconvénient 
CVtoit  anciennement^  un  château  de  ne  pas  permettre  aux.  bateaiiic 
bâti  en  1)41  et  qui  a  existé  sur  de  retourner  h  cause  des  icasca- 
une  lie  du  lac  jusqu'en  ijo2^  qu'il  des  de  la  Msta  à  Borovitchi ,  se 
fat  pris  et  rasé  par  les  troupes  décida  d'en  ouvrir  un  second  , 
Rosses  ,  sous  le  commandement  en  réunissant  ,  par  un  canal  de 
du  maréchal  comte  Chérémétiei',  communication  les  rivières  Covja 
après  que  le  commandant  Suédois  et  Vitegra.Sa  mon  survenue  (xen-  • 
ce  fat  fait  sauter  en  Tair  avec  sa  lot  empêcha  Texécution  de  ce  pro- 
garnison. H  va  encore  un  bourg  jet.  On  le  reprit  en  ijB^^et  ou 
de  ce  nom  dans  le  gouv.  de  V  i-  lit  niveler  le  terrain  qui  se  trou- 
tet»sk.          ~  voit  centre  ces  deux  rivières.  Ce 

Marienthal,  (MapieumnAè.)  ne  fut  cependant  qu'en  1799  qu'on  . 
Colonie  allemande  s^ur  le  Volga  ,  commença  les  travaux  ,  sur  les 
aa-dessous  du  grand  Caramane  ;  représentations  que  fit  à  ce  sujet 
elle  fut  établie  en  1763  dans  le  le  comte  de  Sivers.  Ce  canal  a  été 
goav.  de  Sa ra tof  i,  et  elle  étoit  ori-  achevé  en  i8o5  ,  et  recul  le  nom 
ginairement  composée  de  80  ta-  de  canal  de  Marie  du  nom  de  S.M. 
milles  qui  professent  toutes  la  re-  l'Impératrice  Mère.  Le  grand  nom- 
ligion  catholique^  elles  ont  une  bre  de  bateaux  qu'il  porte  tous 
église  de  leur  rite,  an  in  1  lien  de  les  ans  prouve  dé[h  sa  grande 
leur  habilatiou.il  vavoit  ancienne-  utilité  .  il  est  de  6  w.  de  Ion- 
meot  dau^  le  gouv.  de  Heval  et  tout  gueur  entre  les  deux  rivières  ,  et 
pre^dela  ville  de  ce  nom  un  cou-  reçoit  les  eaux  du  lac  Matkozéro 
Tent  fie  l'ordre  de  sle  Brigitte  qui  par  lequel  il  passe.  Ce  canal  a 
portoit  le  nom  de  Marienthal ,  ce  12  écluses  dont  y  servent  à  éle- 
coavenlétoit  très-riche;  il  fut  fon-  ver  les  bateaux  qui  viennent  de 
ié  en  140e,  il  est  ruiné  depuis  la  Corja  et  5  à  les  redeseendre 
long  .  temps,  maison  y  vQit  en-  dans  la  Yytégra.  Cotte  dernière 
<^re  quelques  restes  de  ses  bâti-  rivière  a  exigé  des  travaux  beau- 
mens.  coup  plus  considérablçs  pour  de- 

Mariinskaia    CREPOST,  venir  navigable;  il  a  fallu  19  éclu* 

[MaphuHCKaA'»Kpifiocm^»)o\x  fort  ses  et  des  canaux  de  détours  pour 

Marie,  il  se  trouve  dans  la  ligne  éviter  plusieurs    cascades -qu'elle 

de  défense    du  Cancase  entre  le  renferme;   en  général  les  travaux 

Tërek    cl    la    mer  d'Azof^   à    12  de  ce   canal  s'éten»lent    sur   une 

w.  du  fort.  PavlovskoT  ;    il  est  si-  dislance  «Je    17  w  ;  sans  comp'cr 

tué  sur  une  petite  rivière  nom  née  l'utilité  dont  il  est  pour  l'appro- 

Zaiouka  qui  se  jette  dans  la  Cou-  visionnement  de    la    capitale    en 

ma,  sa  garnison  est  composée  d*un  doublant  pour  ainsi  dire  le  noiu- 

rëgiment  des  Cosaques  au  Volga.  bre   des  bateaux  qui  y    vont,  il 

MARliENS!COY-KANAL,7Vfa/>»tf/:-  évitc  un  grand  détour  aux  bar- 

CKOîi  KaHOJib»)  ou  canal     Marie,  ques  de    la  Cheksna  qui  éloieat  ' 

L'emperear Pierre- le-Grand,  se n-  obligées  de    descendre     jusqu'au 

tant  de  quelle   nécessité    il  étoit  Yolga  ,  et  faisoient  par  là   un  dé- 

d  avoir  an  second  débouché  pour  tour  très-considérable, 
le»  bateaux  qui  arrivoient  à  Pé-         Marioupol,  (Afapî^no^a.)  p. 

tersboai^  de  rintérieur  de  Tem-  yille  dugonv.  d'£cathoriuoslaT,si- 
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tuée  à  rembanchure  da  Calmius,  près  du  détroit  de   Vaigat;    elle 

près  de  la  mer  d'Azof  ;  elle   est  appartient  au  gouv.  d'Arkhangel. 
sous  le  A6°  54'  de  lat,  sept,  et  le        Mchaga  ,  {Miuaea.)  rivière  du 

54^  55'  cfe  long,  orient,  à  321  w.  gouv.    de  Novgorod  ,  qui   se  jette 

sud-est  d^Ecatherînoslar.    Ses  ha-  dans  le  lac  Ilmen;  ou  trouve  près 

bitans  sont  tous  des  Grecs    que  de  ses  bords  deux,  lacs  salins, 
l'impératrice  Catbérine  II   traus-        MedaÉvka  ,  (Me^aeôKa.)  p. 

porta  de  Crimée  en  17B4;  ils  font  rivière  du  gouv.  de  Peuza,  district 

un  commerce  assez  considérable  d'inzara. 

malgré  lequcls  il  n*ont  encore  pu        Medjibouge  ,  (Aftf^JKi/^yeô.  ) 

réparer  les  perles    qu^ils   firent,  c'est    un    bourg   considérable   du 

lors  de  leur  transport  delà  Crimée,  gouv.de  Fodolié,  dans  le.distriet 

qu'ils   regrettent  tous  les    jours.  deLétitcbel.On  le  le  cite  dans  nos 

Matcha  ,  (Alaza,)    rivière  qui  cbrouiques  Russes  à  Tocasion  du 

couledanslegouv.de  Penza   dis-  don    qu'en  a.  fait  le  grand -duc 

trict  de   'i'cbenbar;  elle    se    jette  Iziaslaw  j  fils   de  Mstislaw ,  avec 

dans  le  .grand    1  cîienbar.  d'autres  domaines  ,   tels  que  Dou- 

MatmaÏE  ,    {Mamjriaû')^  cVst  jcsL^  Cotelnik  etc.,   à  Sviatoslaw 

la  '22   des  lies  Courilles;  quelques  Ysevolodovitcb  ,   (ils  d'une  sœur 

navigateurs  russes  l'ont   nommée  de  ce  grand-duc 
Atkîss;    on  a   long-teras  cru  que        IVIedniki  ou  Midnik,  (  MM" 

c'étoit  une  partie  du   continent,  nurou  uau  AIu^HUKh.  )  p.  ville  du 

mais   depuis   le  voyage  de  Mr.  de  gôuv.  de  Vilna  ,   district  de  Kos- 

la  Pejrouse  on  est     assuré    que  sien  ,  dont  elle  est  à  65  w. ,  vers 

c'est  une  île.  Elle  est  babitée  par  le  nord-ouesl.  Elle  est  sous  le  55^ 

les  Courills  velus  ;  la  partie     du  4^'  ^^^  ^^^'  sept,  et  le  41^  de  long, 

nord  est  fréquentée  par  les  Cbi-  orient.,  sur  le  bord  de  la  \arvit- 

uois  qui  y  font  un  commerce  assez  sa  ;  c'est  la  résidence  d'un  Evé- 

considérable  ,  et  la  partie  du  midi  que  catholique  qui  se  qualifie  dé' 

far  les  Japonais.  Les  peuples   qui  véque  de  Samojitie.  Anciennement 

habitent    sont     indépendans  de  ce  petit    endroit  apartenoit  aui 

l'une  et  de  l'autre  nation,    ils  se  chevaliers  porte-glaive  qui  y  in- 

gouvernent  par  eux-mêmes *,  on  y  troduisirent  la  religion  chrétienne 

trouve  une  ville  qu'ils  nomment  au    XV^'      Siècle  ,     ensuite   aux 

IVlatmaie.  On  ne  connoît  pas  en-  grands-ducs  de  Lithuanié.  Sous  b 

core  avec  certitude  Télendue  de  gouvernement  polonois  unstarost 

cette  île  qui  doit  être  immense:  ayant  pouvoir  deVoévode  et  on 

les  navigateurs  et  quelques  mar-  Castellan  y  avoient  leur  résidence, 

chands  russes  n'ayant  jamais  abor-  ils  siégcoient  tous  deux  au  sénat, 

dé  que  sur  la  côte  la  plus  voisine  avoient  le  droit  conjoinlemeat  avec 

delà   21*   île  ,  et  ne    s'étant  ja-  l'évê  que  de  convoquer  une  diétinc 

mais  beaucoup  avancé  dans  Vin-  qui  se  tenôit  alorsàRossiene.Med^ 

téricur  du   pays  ,  nous  ne  pou-  niki  est  entouré  de  forêts  ,  malgré 

Tons  donner  aucune  notion  bien  cela  il  se  trouve  dans  ses  environs 

exacte  sur  elle.  Il  seroit  à  désirer  quelques  plaines  ,  et  en  général  le 

cependant  qu'elle  fût  mieux  cou-  terroir  y  est  fertile, 
nue,  par  les  avantages  qu'elle  pré-        Mednoi  -  ostrov  ,    (  Me^noâ 

sente  à  la  compagnie  Américaine  ocmpoob.)  ou  île  de  cuivre  ^  elle 

pour  un  commerce  avec  le  Japon  se  trouve  dans  Tocéan  oriental ,  a 

«t  la  Chine.  l5o  w. .  de  celle  de  Bering.  .Elle 

Matveief  ,  (  Aramd*c<55.  )  île  tire    son    nom    du  cuivre  massif 

qui  se  trouve  dans  Tocéan  glacial,  que  l'on  a  trouvé  siir  le  rivage  li 
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l'oneslclerîlcj  elle  est  înliabitéc,  mîtes  de  cette  princîpanté  avec  la 
rt  s*éteml  du  N.  £.  au  S.   K. ,  k  république     de    Novgorod  ;    elle 
5o  w«  sur  3  et  jusqu'à   10    w.  de  coule  T espace  de  plus  de   100  w., 
largeur.  Ses  bords  présentent,  de  se  jette  dans  le  Volga  dans  le  dis- 
toat  côté  un  mur  de  rochers  ;  ce*  trîct  de  Cacliine. 
pemlaut  ou  y    trouve  un  ou  deux  Mf.dvejii    (  Me^^emiû»)   re- 
ports   commodes ,  dans    lesquels  doute    de   l'ours.    C'est     la     16* 
deux  petites  rivières  viennent    se  p^rmi  celles  qui  forment  la  ligne 
jeter.    Les  veaux  et  lions  marins  de  défense  dlchime  en  Sibérie , 
y  viennent  en  très-grande  quan-  dans  le  gouv.  deToljolsk;  elle  est 
tité ,  et  rbîver  elle  est  toute  cou-  siluée  sur  le  lac  de  Camjchloves. 
verte  do  mouettes  et   d'hirondel-  Medvejii  -  ostrova  ,  (Mc^- 
lejile  mer.                           ^  •^mhuocmpoôa*  )    ou    îles   des 
Medveditsa  ,    {Me/^cé,T,uij,a)  ours:  on  donne  ce  nom  aux  îles 
11  y  a  deux  rivières  de  ce  nom  ,  Ymagline  Tneglinc,  ouSpene,   cl 
l'une  est  considérable  ,  elle  a  sa  antres  qui   se  trouvent    dans    le 
source  dans  le  gouv.   dé  Saralof,  détroit  de  Bering    entre  l'océan 
où  elle  est  formée  par  plusieurs  glacial  et  la    mer  Pacifique  ,   ou 
petits  ruisseaux.  q«i  sortent  des  océan  oriental, 
montagnes  qui  se  trouvent  sur  le  Medyn  ,  (/Vf^^ww*-)  pet.  v.  du 
bord  du  Volga  ;  coulant  de  là  vers  gouv.  de  Calouga  et  chef-lieu  d*un 
l€  sud-ouest ,  et  réunissant  à  elle  district.  C*étoit  un  village  jusqu'en 
les  eaux  de  plusieurs  petites  ri-  1776  qu'il  fut  érigé'en  ville  ;  elle 
vières  qui  viennent  déjà  s'y  jeter ,  est  sous  le  54^  59'  de  lat.  sept,  et  le 
elle  traverse  les   districts  de  Pé-  53»  38,  de  long,  orient.  ,  à54w. 
troTsk  Atkarsk  et  une  partie  de  ce-  à  l'ouest  de  Calouga.  La  petite  rt- 
lui  de  Camjchefsk.  Elle  parcoturt  TÎère  Medynka  la  traverse.  On  y 
283  w.  dans  ce  gouv.  ,    traversant  trouve  deux  églises,et  700  bahitans 
un  step  qu'elle  fertilise  partout  ;  des  denx  %e\es  qui  ne  font  prcsqu'- 
elle  entre  cnsni te  dans  les  domai-  aucun     commerce    et  dont  toute 
nés  des  Cosaques  du  Don  où  elle  l'industrie    consiste    à    travailler 
court   encore  sur  nn    espace    de  quelques  cuirs  j  au   reste  ils  sont 
plus  de  200  w,  avant  de   se  jeter  presque    tous  cultivateurs.    Il  se 
dans  le  Don  sur  sa  rive  gaucbe.  lient  ici   une  petite  foire  le  8  de 
baMédvetditsa  est  naviguable;  el-  juillet ,  et  un  grand  marché  toutes 
le  est  iiussi  grande  que  le    Kho-  les  semaines.  Le  district  de  cette 
Per,    on  contruisoit    auparavant  ville  abonde  en  bois  ^  c'est  ponr- 
beaacoup  de  petits  vaisseaux  pour  cnioi  on  y  a  établi  des  distilleries 
h  marine  impériale  de  Taganrok  cleau-dc-vie  de  grains  et  une  su- 
aux  embouchures  des  rivières  qui  p?rbc  verrerie  5  on  y  trouve  aussi 
s'y  jettent,  et  dont  plusieurs  étant  de  grandes  manufactures  de  toiles 
assez  considérables  pourroient  é-  à  voiles  et  des  moulins  à  papier, 
gaiement  être  naviguables ,  si  les  Megra,  {Me^pa.)  rivière  asse« 
Ubitans  vouloient  se  donner    la  considérable  du  gouv.  d'Olonelz  ; 
la  peine  de  les  nétoyer.  Plusieurs    elle  se  jette  dans  le  lac  Onega, 
colonies  aftemandes  dans  le  gouv.  Meja  ,  (Me;#ça,)  rivière  assez 
de  Saratof  €^  des  bonrgs   considé-\  considérable  qui  a  sa  source  .dans 
râbles  des  Cosaques  du  Don,  sont    le  gouv.  de  Twer,  district  de  Rjcw 
établies  sur  les  bords  de  cette  ri-   Volodimirov  ;  elle    entre  ensuite 
viére.  L'autre .  rivière  de  ce  nom    dans  le  gouv.  de   Smolensk  dont 
ie  trouve  dans  le  gouv.  de  Tver  ,    elle   traverse  les  districU  de  Belak 
elle  formoit  auciennement  les  li-   et  de  Porclsk  :  de   là  elle  co^le 
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dans  le  gouv.  de  Vitebsk  ,  où  elle  Mena  ,  (  M^Ho-)ljonrg  consulé- 
90  jetto  dans  la  IHina,  après  un  rahle  du  i;ouv.  de  Tcljernigo(  dis- 
cours de  i5o  w.  Olte  rivière  est,  Irlcl  do  ^0SDillsk.  C'éloil  ancien- 
partout  naviguable  au  printemps,  nemcut  une  ville  considérable 
aussi  on  s'en  ♦sert  pour  Iraus-  gouvernée  par  ses  propres  prin- 
porler  beaucoup  de  blé  Cju'on  ces,  elle  éloit  connue  des  le  X« 
cbarge  a  Belsk  sur  TObcba  ,  siècle.  On  voit  dans  nos  cbro* 
d'oii  il  entre  dans  la  IVléja  et  va  niques  qu'eu  io6b  elle  tut  asiégée 
à  IViga  par  le  ino^en  de  la  Dvina,  et  prise  par  les  princes  russes 
.On  ▼  llotle  aussi  beaucoup  de  Iziaslaw  ,  Mlaloslav  ,  et  Vsévolod 
mats  et  des  bois  de  construction  fils  de  laroslaw,  ses  liabîtans  pas- 
dont  le  gouv.  de  Smoleusk  abon-  ses  au  fil  de  répée  ,  et  son  prince 
de*  Yseslaw  emmené  en    captivité  à 

MELEKHOVgKAÏA,(  Mejieccos'  ^ '^(^  <^^  j^    ^"|,  ë^^^^^  dans  uue 

CKaA.)  bourg  de»  Cosaques ,  sur  étroite  prison.  En   iio4  pl«SM"rs 

le  Don  et  à   lemboucbure  de    la  prmces    russes     réunirent    leurs 

Rertcbika  dans  ce  lleuve  :   il  est  à  forces  pour  la  prendre,  mais  ils 

54  w.  de  Tcberkask.  *  assiégi^rent  vainement ,  ils  lurent 

\,      ,  ^          t-nm              \          -11  obligés  d  eu   lever  le  •  siése  :  en 

Melénki  ,  (Me^'«««  )  p.   '.Ile  „ ,  ^  ^„ç  ,.„,  ^„^^^  „„^  ,.„=  „^^i^ 

dn    gour.  do    \lad.iû.r    el  chef-  ^^            ,^    grand-duc  \la.limir 

lu-u  d  un  district  sous  le  5)°  38'  Vserolodovich  -  Monomakli.    Ce 

40"  de  latitude  sept,  a  141  w.  sud-  ^           p^,  ^jj^^  ,„^  j^,  l,^^^,  j^  1^ 

est  de  \  ladim.r  ;  elle    es.1    bat.e  ^^^^^       •  ^  •          ^j^^,  ,^  ^^^ 

sur  le  bord  de  la  Oun,a  et  tra-  „,     ^^    ^    j^J,^,.^    ^^^j^     -  [j^, 

versée  par  U  petite  r.v.ere  Me-  ^^  ^^^^  fiabitans  des  deux  «eseï 

lenka  qui  sj   jette.  On  y  trouve  •   j.^^j^^         j,   commerce  de 

une  seule  église;   les  Lab.tans  de  ^mestible ,  et  surtout  de  sel  de 

cette  ville    sont  pauvres    n  ayant  Crimée.  Il  se  tient  ici  deux  grand, 

m    commerce    n.    industrie    qui  ^,rcbôs  par  an  ,  le  9  mai  et  le  8 

leur  «ou.  propre  ,  le  district  dont  gepj^mjjre 

eMe  est    le    chef-lieu    abonde  en  ^Ienzela  ,  (m.k..^«.)  "^•«'» 

bois;  CCS t  pourquoi  on  y  a  établi  d'Orcnbourg    district    de 

de»    verreries  ,    parmi    lesquelles  S,enzélinsk;  elle  se îeite  dan.  l'Ik. 

celle    de  MM,  Malixof  se  di^t.u-  y„    trouve  vois    le    commeDce- 

gue  par  la  beauté  de   leur  verre  _„„,  j-    ,„„   „„„„.  ,i„.  _^:.^.Ia 

°   .  ,■      .  I    ,                     I   •    1.  ment  de    son  cours  des  mines  ue 

qui   le  cède  fort  peu  a  celui  uAu-  -„:.._„ 


rapportent  ^u  proprielaire     plus  ^^^  ^^^^^^    ^^   ^^  ^^r,zt\;,  ,  dont 

de    i5o    mille  roubles  de    revenu  ^^j^  prend   le  nom.  Elle  est  sous 

*"°"^*'  le  55û  21'  de  lat.  sept,  et  le  700  V 
Wklitopol  ,  {MejiumouQAh.)  de  long,  orient.,  à  499 w,  d'Oren- 
petite  ville  du  gbuv.  de  la  Tau-  bourg.  Ses  premiers  babitans  sont 
ride  à  110  w.  au  nord  de  S\m-  les  gueriers  de  Smoleusk  qui  se 
pbéropol;elleaété  bâtie  en  i;85,  sont  rendus  aux  souverain»  rus- 
sur  le  bord  de  la  riv.  Molotcbnié  ses  après  que  cette  principauté 
Vodi,  sous  le  4^)°  1  3'  de  lat.  sc?pt.  est  retournée  sous  leur  obéissance^ 
et  le  56^  yi^  de  long,  orient.  On  et  auxquels  on  a  accordé  pour 
n'y  trouve  rien  de  remarqua»-  condition  de  leur  donner  des 
ble»       ^  terres  au-delà    de  la   dma,   où 
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ils  puissent  sVtablir    arec   leiirs  Mriit.4  ,  (MepAa»  )  rh\èrc    du 

lauiiiles.  Milice liveinrnl  ces  «léleii-  gouv.  cl'ULra.ue  ;  elle  Iraversc-  U*5 

arnrs    de     ^Inoieusk    y    allèrent  districts  de  ZointcheCsk,  l'oliodou*- 

sans  craindre  les   peuples    liach-  Lhovsk    et     LrasnnkoutsL,    a^ant 

iirs,qui  rendoient  celte  contrée  de  se  jeter  dans  la  \orskla.  Les 

si   dangcreiige    au     peu     d'Iiahi-  chroniques    russes     disent     c|u'.ea 

taos  russes  nui  $  y    tronvolent ,  et  1 18^  1^'^  Hussesd'abord  après  avoir 

servirent  comme  de  houlevarl  con-  passifs  celle   rivière  ,  liirèreiit    ua 

tre  leurs   incursions»  cjui   eiiedi-  combat     sanglant    aux    PolovtzvS 

TPniPDl  cesîterent  peu-â-pcu.  En-  qu'ils  défirent, 

snite  lors  de   roriçanisalion   de  la  '     Mertvy   couLTOUÇ  ,  (Mepm* 

province  dOrenbourjj;,    on    lorma  sbir   A^.i/ny7c&.  }  On  nomme  ain-r 

aeax  réijimensde  dragons  parmi  si   un  grand     t^olic    «le     la     mer 

1m  seuls  bahilans  de  Àlenzoicnsk,  Caspirtine,vers  sa  partie  orientale, 

pl  ces   régimens    ne  se  complet-  Les   Kir^niss  de  la   petite    bord^ 

îèrPDl  long- temps  que  dans  leurs  errent   sur  ces     bords  ,   et  leurs 

propres   familles.  Letle    ville  est  domaines    s'étendent    depuis  -  U| 

assez   bien  bâtie,  on   trouve  une  jusqu'à   la   mer  d*Anil. 

jolie  place  au   milieu;  elle    ren-  Mertvye  voDY  ,   (    Mepmohie 

ferme  plus  de   5oo  maisons,  deux  00,^6^.)  p.  rivière   qui  a  sa  source 

églises  et  un  pssez  i;rand  nombre  v.^n^   le    ^ouv.    d*i  catl)érinosla^¥, 

de  boutiques   les  babitans  vivent  district   de  iNovomir-Gorod  ;  elle 

(I;iDS  l'aisance  à  cau»e  de  la  grande  coule  vers  le  nord-est  y  puis  lour- 

&Ttilité  d^  toute    cet^e    contrée,  nautau  sud  olle  forme  les  limites 

Meheika  ,  [MepeÙKa.)  p.  riv.  àv.s  gouv.  de   Rlx-rson  et   d'Kca-r 

du  gouv,  de  Smolensk  ;  elle  forme  térinoslaw.   Celte  pet.  rivière  se 

les   limites  de    ce  ^ouv.  avec    la  j^tte  dans   le  Boug  y  sur  sa    rive 

Ruisie   blancbe  vers  l'endroit   où  (^aucbe. 

«e  trouve  le    bourg  de   Liadv.  Messa  ,  (Af^ca.  )   fleuve  asseï 

Merqossley   ,{Mer^ocÀe^i.)  çon'iidérable  de  la  Sibérie  ;  ilcou- 

pet.  riv.du  gouv.  do   l'enza.dis-  |e  ^u  nord  au  midi  dans  le  gonv.dc 

irict  de  Iroitsk  :  elle  se  jette  dans  ^'^î"*^  '  '^'^^^'''^  ^^  ^  ourouklianskj 

l'Av'or  puis  se  tournant  vers  l  ouest,  lise 

-,**',             .  _.                .       .  jette  dans    le  goUe  que   les  Busses 

Meri,  (M^p,,. )  On  conijoissoit  «omment  Tazolskaîa-Goiiba  ;  son 

•nciennemenisouscenomla  ville  ^ours  est  de  3oo  w.  au  moins  d<- 

de  Roslow  (voyez  cet  article.)  ^^^^  3^  ,^ur^^  j,,^,^^ ^^  ^^  embou- 

Meriaj  (Mep/i.)  C'étoit  ancien^*  cbure. 
neinent  le  nom  d'un  peuple  MestcherTâks  ,  {Meii^ep/iKUi) 
Tclioud,il  étoit  voisin  des  Cri-  pet.  peuple  ta  lare  formant  à-peu- 
vitcliSjpossédoit  le  pays  dans  le-  près  deux  mille  familles;  ils  lia- 
<|uel  sonl  actnellement  les  villes  biloient  sous  le  règne  du  Tzar  13o- 
de  Roslow  ,  Oalilcb  ,  laroslav  et  ris-Féodorovitcb  Godounof  lacon-p 
Costroina  ;  poussés  par  les  Slaves,  trée qu'occupe  aujourd'bui  lef^ouv. 
"$  se  relirèrenl  peu  à  peu  vers  de  Nijni-Novi>orod,  et  se  trouvent 
Arzamass,  Nijnei;  enfin,  ils  s'éta-  actuellement  dans  c<»lui  d'Oren- 
«liront  pour  hi  plupart  entre  la  bourg  ,  et  en  p<irtie  dans  celui  de 
^ouraet  la  'Isjia^  où  on  les  connoîl  Perm  ,  dans  lesquels  ils  ^e  sont 
encore  actuellement  sous  le  nom  retirés  ;  ils  s'établirent  aussi  para- 
de Word  va.  Quelques  écrivains  nû  les  Racbkirs  à  qui  ils  fournir- 
elrangers  les  nomment  inipro-  rcnt  quelques  impôts ,  et  du  Ira- 
P^uient  Morduaus.  va  il  eu  retour  du  pays  qu'ils  occa« 
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poient.   Comme  ils  ont  rendu   de  bow  ,  dîslrîct  de  Lobediansk  ,  où 

Sdèles  services  à  la  Kussie  ,    dans  elle  se  jelle  dans  le  Don. 

la  révolte  des  Baclikirs  ,  en  1735,  METCHETNAiA5{MccemMa/i.)p<*t. 

on  leur  a  abandonné  dans  les  pro-  fortin  qui  se  trouve  sur  la  li^ne  de 

Tjnces  d'Oufa   et  d'fsette  queU|ue9  Tsaritzin  entre  le  Tolga  et  le  Don , 

Tîllage^appartenans  aux  rebelles;  îl  appartient  au  gouv.  de  Saraîof 

ils  sont  enrégimentés  comme  les  et  se  trouve   sur  ses  limites  ,  avccv 

Cosaques   et  font  le    service  des  les  terres  de  Cosaques  du  Don. 

lignes  d'Orenbouig  comme  eux;  Mezenk,    (  Mesen»,.  )    fleuve, 

les    Mestcberiaks  sont  Mabomo-  Il  a  sa  source  dans  des  marais  du 
tans  ;    ils    ressemblei 
par  la  figure  aux  Ta 

quant  à  leurs  niœurs^ ^. ^^.^  ^  ....... „v.  ^w- 

ges  et  même  leurs  cosiumes,ilsont  suite  le  district  de  Mézénne  ,  et  il 

adopté    presqn'en   tout  \;eux  des  se  jette  5o  w.  au-dessous  de  la  vil- 

Baclikirs  avec  lesquels  ils  vivent;  ils  le  de  ce  nom  ,  dans  la  mer  Dlan- 

3ont  cependant  plus  doux  que  ces  cbe.  Ses  bords  sont  inbabités  pres- 

derniers,  plus  instruits  dans  leurs  que  partout ,  il    reçoit  dans  son 

religion  et  surtout  plus  fidèles  au  sein  sur  sa  rive  gaucbc  la  Vach- 

souveraiii.  Leur     principale    oc-  ^ka  ,  rivière  considérable,   et  qui 

cupation  est  l'cducatiou  des  be.*.-  sort  également  du   district  d*Ya- 

tiaux  et  des  abeilles.       '  ■  rcnsk  5   elle  est  remarquable  par 

Mestchovsk,    (Meu^oecKb.)  ^^  nom    d'Oudora    qudlc  porlc 

Tille  du  gouv.  de  Calouga  et  clicf-  P**®^  ^®  **  source  ;   wom   qui  lui 

lieu  d  un  district  :  elle  est  sous  le  ^*<^^'  ^'*^"«    ancienne  principau- 


6i^  25'  II"  de  lat.  sept,  et  le  53*^  ^^  Oodorskoé  qui  éloit  dans  celle 
5'  delongit.  orirnt.,  bâtie  sur  les  contrée,  et  qpi  s'est  conservée, 
deux  bords  de  la  Touréa  dans  la-    ^^^^  ^^*  ^'^''^^  ^^^  Souverains  Rus- 


decbanvre,  du   blé,  du  suif  et  *^^^®*^    auparavant     deux  bourgs 

des  bestiaux.   Ils    revendent  en-  t«*e«-rapp»'Ocbés  qui  se  uommoienl 

suite  le  cbanvrc  à  Gjatsk  ,  et  les  ^^la<»nikovo  et  Couznelzova  ,  et 

autres  objets   à  Moscou    et  cbez  ^"'^"l  *  ^**""^  P^"»'  ^"  ^^^^^^  ^* 

eux.  11  se  tient  dans  leur  ville  un  ^ill«  de  Mezen  ;  elle  est  à  383  w. 

gi-and  marcbé  qui  dure  une  semai-  «e  dislance  ,  en  suivant   la  roule 

ne  et  qui    commence  toujours  ]e  ■* ,'^*^  '  ,^^  *  ^^9  w.  en  biver  d'Ar- 

2  de  juillet.  kbangel.  On  j  trouve  deux  églises 

Tj-                                       .  et  mille  babitans  de  deux  sc^es 

MiTCHA-CRASlVAi  A  ,  (  Meza^  ç^„i  font  un  petit  commerce  dep»- 

KpacU6afi.)  nviere    assez  consi-  i^^^^^^^^  ^^  ^^-^ç^  L'agriculture  n  y 

dérable  du  gouv.  de   loula  ,    ou  et  pas  bien  florissante  ,    à  cause 

eUe  parcourt  les  districts  de  Bo-  dès  grands  froids  qui  font  souvent 

Loroditsk  et  d  L  remof,  après  quoi  manquer  les  récoltes.mais  IVduca- 

pUe  entre  Atns  le  gouv.  de  lam-  ^j^^  ^es  bçsliftux  y  est  dun  grand 
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rapport,  tu  les  excellent    pâta-  l'un  se  troure  dans  legouv.  3'U-* 

rages  dont  ce  district  abonde,  aus'  kraine,    district  de  Lébedinsk  il 

si,  ics  habitans  de  Tintérieur    des  est  entouré  d'un  rempart  de  terre, 

terres  s'j  adonnent  prcsqu'exlusi-  on   y  trouve  8  églises  et  près  de 

remeot.  Ceux  des  côtes  ,  au  con-  7000  habitans  des  deux  sexes  il  s*y 

traire,  profîtcuit  beaucoup  par  les  tient  trois  foires   annuelles ,  aux-^ 

pécbes  des  Taches  marines  qu'il  quelles  il  arrive  beaucoup  de  mar- 

ibat  près    de  la    Kovaia  -  Zemlia  cbands  qui  y  vendent  des  draps  et 

^ Nouvelle-Zemble) ,  et  en  s'en<;a-  soieries;  l'autre  est  dans  legouv. 

geaat  comme  matelots  j    et  sou-  de  Yolhinie ,  district  de  Rovnpi } 

Tent  pilotes  sur  des  bâti  mens  mar-  il  est  situé  sur  une  p.  rivière  qui 

chaads  d'^Arkhangel,  qui  vont  dans  se  jette  dans  la  Sloutche 

lOs  parages  9  ainsi  qu  au  Spitzber*  Mikhaïlof,   (  Miix'aùJioadé) 

gea.  '  ville  du  gouv.   de  Hezan  et  chef - 

Mga  ,  (Mea»)  Rivière  du  gouv.  lien  d'un  district  elle  est  bâtie  sur 

de  Pétersbourg  qui  se  jette  dans  les  deux  bords  de  la  Fronia  ,  sous 

la  Neva  ,  sur  sa  rive  gauche.  le  67°   20'  de  la  t.   sept.,  et  le  5f>® 

Mgline  ,  (McwiaKÔ.)  p.  ville  du  4®'  ^^  ^ong»  orient.  ,  à  70  w.  de 
goar.  de  Tchernigofl' ;  die  avoit  Riazan,  on  trouve  11  églises  et 
été  donnée  au  comte  Cirvlle  Ra-  près  de  1000  maisons.  La  popu«^ 
zoamofsky  en  1760,  comme  Het-  lation  y  monte  à  65oo  personnes 
man  de  Russie  mineure  ;  mais'  des  deux  sexes.  On  n'est  pas  bien 
lors  de  Tabolîtion  de  cette  charge  ,  d'accord  sur  l'époqne  de  la  fon- 
ellp  lui  fut  reprise,  et  devint  chei-  dation  de  cette  ville  ;  d'après  Ta- 
lien  d'un  district  en  1782.  Elle  est  tichef  ;  elle  doit  avoir  été  bâtie,  en 
sitaéesous  le  5P  6'  de  lat.  sept.  1 137  par  Ruricfils  de  Rostislavv^ 
elle5o°  24'  de  long,  orient.,  sur  de  Novogorod,  et  d'après  lachro- 
les  bords  de  deux  petites  rivières,  nique  du  règne  du  Tzar  Ivan  Vas*- 
laSoudincka  et  la  Molotkovka  ,  à  siliévitch  elle  l'a  été  en  i55i,  sons 
236  w.  de  Tcbernigolf.  On  y  trou-  le  règne  de  ce  Tzar.  On  voit  enco- 
re 4  églises  ,  les'habitans  font  un  re  quelciues  restes  d'un  mur  de 
petit  commerce  de  chanvre  et  vi-  bois  et  d  un  fossé  qui  entouroicnt 
Tent  dans  l'aisance.  la  ville. 

MiASSR  ,  {Mîacô,)  rivière  as-  Mikhaiiofskaïa    stanttza  9 

wi  considérable  qui  sort  du  mont  {MujcaÛJioocKaji  cmaHu^a^)    Ce 

Oural  dans  le  gouv.  d'Orcnbourg ,  bourg  des  Cosaques  du  Don   est 

^(  qui  après   avoir  traversé   deux  Làii  sur  les  deux  hords  duKhoper 

"cs,  le   Aourgazy  et  le  M iassovo,  c'est  le  premier  sur  celle  rivière 

entre  dans    le  gouv.  de  Tobolsk,  en  la  remontant,  et  le  plus  proche 

district  de  Conrgan,  où  elle  se  jet-  des  frontières  du  gouv.  de  Saratof* 

tedansl'lsset.Ona  bâtien  75Gdaiis  il  s'y   tient   un  grand  marché  le 

le  district   de  Tchelebinsk   un  p.  6  du  mois  de  janvier. 

forlen  bois  sur  sa  rivegauche,pour  Mckhalevskaïa  -  stanttza  , 

contenir  les  Rachkirs  qui  s'éloicnt  {MriJcaAeacKaH  cmanu^n.)  il  T  a 

'evoliés.  Ce  fortin  existe  encore,  deux  bourgs  de  Cosaques  du  lion 

ctoa  y    entretient    toujours  une  qui  portent  ce  nom  ,  ils  se  distin« 

garnison  de  170  Cosaques.  gnent  en  inférieur  et  supérieur, 

M16OULTNSXAIA  ,    (  Ma«f/^.MH-  tous  deuxsitués  sur  la  rive  droite 

ejca*.  )  stanitza  ou  bourg  des  Co-  du  Don  ils  ne  contiennent  rien  de 

saques ,  sur  la  rive  droit  du  Don.  remarquable. 

MiJiRiTCHE  ,    {MujKupuLb.  )  MiNGRÉLTE,     {  Muuep ejiie.  } 

"y  a  deux  gros  bourgs  de  ce  nom,  c'est  la  plus  étendue  des  cinq  pro- 
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vincps  quî  forment  le  "RoyannK»  de  à  éqaarrîr  des  boÎ9  de  eonstriie«^ 

Ceor^ie,  elle  evSi  siliiée  sur  le  J>ord  lion    qu*lls     transportent  ensuite 

Orienttii  de  la  mer  ^oire  ,  dans  le  par  le  moven  de  Ifi'ur  riviçre  clans 

inonl  Caucase  niéme,  et  au-dessus  les  ports  des  Rherson  ,  Riga.  Kœ- 

d'*s   peupl(\s   Abnzes;  elle  occupe  nisberg^etc.  J  Is  lont  beaueoup  de 

presque   tciut  le  pays  que  les  an-»  potasse;  Téducation   des  abeilles  j 

ciens  eonnoisoient  sous  le  Dom  de  est  aussi  une  brAnchc  d'industrie 

Coicliide.      Les    babitans    actuels  assez  considérable, 
de    cette    province     ta    nomment        MiNSK  ,  {MuHCKh>)  C9p[\a\e  du 

i  idisgnie.    Klle    sVtend    sur  plus  gouv.  de  ce  nom,  elle  est  bâtie  sur 

de    200    w.  de  (iislauce    le  long.  laStistocbe^  à  qo8i  w,  de  Pétcrs- 

des  cotes  de  la  mer   ^o■ire  et  peut  bourg,  et  jo8  w.  de  Moscou,  sous 

a  oir  6S  à  70  w.  de  proioiideur;  le  le   64"  de  lat.   sept,  et  4^^  3^'  de 

pbase  ainsi  c|ue  la  'Iskljnnl  qui  s\  lon^.      orient.     On    ne    sait    pas 

]etle  la  séparent  de  rimiritie.  Oià  précisément  quand  ni  par  qui  elle 

n*y  trouve    pas  une  srule  ville;  les  lut  lOndée  ;  on  est  cependant  cer- 

Labilanssontdisperséscàet  là  dans  tain  qu  elle,  faisoii  partie  du  ^raud 

quelques  hameaux  ,  au   tuilleu  des  empire  Tiusse  ,  et  app.irtenoit  à  la 

montagnes,  on  v  irouvr  cependant  pniictpaulé  de  1-ololsk  et  quelque- 

quelqiiesendvoils  orliiiés,  tels  "iont  tois  h   celle  de  Smolensk.  tn  1066 

Kong^  lsaç;our  et  .Vavâsse.  L<*  pavs  les  princes  Husscs  Iziaslaw,   Svla- 

Cst  couvert  de  forèis  tosiaw  et  Vsevolod,   C\\b  du  grand- 

IVllNSK  ,  (    MuHcak    T'iôrp^  due  larosla\%  ,  assiégèrent  et  pri- 

Kiyi.)  (ô^"^' *'**)  *^  ^  ^^^***^B**"***^*''*  rent  Minsk;  ils  en    massacrèrent 

ijqS   après  que  la  UuAsie  eut   re-  tous   les  babitaiivS    maies,  dislri- 

pris  à   la  Pologne    cette  ancienne  buefentbs  tommes  et   les  euiaus 

partie  de  ses  domaines,  il  est  borné  comme  esclaves  aux  gU'Triers  qnî 

au  nord  el  ati  nord-est  par  le  gi»uv,  les a\oiei<t  suivis  Cet  acte  decniaa- 

de\ilebsk.,  à    Test   par  ceux   de  té'  lui   la  suite  de   lu  baiue  quils 

"Mohilef  et  de  Tcbernlgof ,  au  sud  portok*nt   au   prince    de    Pololsk 

Far   le  goH\.   de   Volbinie  ,    et  à  Vsevolod  rr-aiebislaviteb.  On  voit 

ouest  par  ceux  de  Crodnoet  de  après   un  prince     Kusse   nomme 

\  ilna.  ,(  egouv.  est  paria^é  eu  10  G leb  \$eslaviicb,  régner  à  Minsk 

districts  dont  les  cbels-lieUx  sont  en    i  104,  et  devenir  ensuite  prin- 

1^  Minsk  qui  est  en  même  temps  ce  de   l-oiotsk.   Ce  même    prince 

capitale  du  gouv,   2^Vileika,  î®  eut   à   soutenir     une    guerre    en 

l'uisna  ^  4°  l'^'"*^*^^?  ^>°  Igoumc-  1116  contre   le  grand-duc  \  ladî- 

He,  6^  i:obrouisk  ,  7^  Mo/vr  ,  8^  mir    II  ;    mais  ce    dernier  avant 

l'etcbitsa,  if  Sloutsk  et  io°'Pînsk,  pris  Orcba  et  1  routsk,  asiégrace 

Ses    principales    rivières  sont    la  prince  a  Mstisla\i'  ,  et  IS  lorta  à 

Pérézina  et  le  Pripet  qui  se  jettent  implorer  sa  clénienec.Sous  lé  gon- 

dans  le  Duepr  ,  la  lalsoldaqui  se  vernement    Polonois     IMiiiskeloit 

jette  dans  le  Pripet ,    ensuite    la  le  cbel-lieu  d'un  Palatinaiet  d  un 

Cbara  9  la   \  illié  ,  le  T'iemen    el  district,  elle  étrit  le  siège  d'dn  l'a- 

rOulla  qui  y  ^nt  leurs  sources.  On  latin,  d'un  cas  tell  an,  d'un  slarostp, 

compte  976,736    babitans    maies  et  d'un  grod,d'une  diétine,  et  tons 

dans  ce  gouv.  Cette  population  est  les  deux  ans  du  grand  tribnnsl  de 

composée  de  Litliuaniens  ,  de  Po-  IJtl.uanie.  Il  y  avoit  jadis  nu  col- 

lonois,  de  Russes  et  de  Jnil's.  Corn*  légc  de  Jésuites.  Cette  v4 lie  a  été 

roe  ce  pavs   abonde  en  bois,    la  encore  une  fois  prise  par  les  RtJS* 

principale' industrie  etlepremic*r  ses,    en   i656,  actnedement  elle 

commerce  àt$  babitans    consiste  est  le  siège  d'un  arcbeTCque  de 
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h  religion  ^recqae,  qnî  prend  le  MlTAtr ,    {Mumaoa.)  Mitavîa 

titre  d'ArchcTéqtte  ae  Minsk    el  et  Miloa  ^  en   Lettonien  J^/^'at^ït, 

deLithnaniey    archimandrite    de  cbof^lieu  du  gouv.de  Courlande, 

Slontsket  Coadjuteur  de  Kiew.On  ancienne    capitale    du   Duché,  et 

Y  trouve  aussi  un  ovéque  de  la  reli*  résidence  des    Ducs,   située    sur 

pon  Romaine.  Minsk  est  le  siège  l'Aa^  sous  le  56°    Sg' lo'' de  lat.* 

(la  goiiTernenient.  On  y  trouve  un  sept.,  et  le  4'**  ^3'  3o"  de  long. 

g>rnD«ise,  plusieurs  églises  grec-  orient.,  à  6o!2  w.  de  Pétershourg, 

qnes  et  Romaines,  une  Synagogue,  et  à    iio3  de  Moscou.  Cette  ville 

44  manufactures  de  chapeaux ,  et  fut  prise  en    1701    par  les  Sué- 

deoi  de  draps.  dois  ,  et  reprise  sur  ces  derniers 

MioussE  ,  (MlK)cà.)  peL  fleuve  par  les  Russes  en    1706..  Elle  est 

Soi  a  sa' source    dans    le   gouv.  assez  grande,  mais  contenant  dans 

*Ecttherînoslaw  et    qui  coulant  sou   enceinte  heaneonp  de  jardins 

danord  au  midi  trayerse  une  par-  et  des  places  vides;  outre  2  égli- 

tie^es  terres    des    Cosaques   du  ses  luthériennes  ,  savoir  l'église 

Don  pour  se  jeter  non  ioin  de  Ta-  allemande  principale  dans  laquelle 

ganrok  dans  la  mer  d'Azot.   lire-  le  sur-intendant  des  deux  duchés 

çoit   dans  ses  eaux  celles  de    la  étoit  premier  pasteur  de  V église 

krynka  ;  les  bords  dp  celte  rivière^  leltonienne,  il  y  en  a  encore  deux, 

ainsi  que  ceux   de  Miousse  ,  sout  dontl'une  est  réformée, celle-ci  est 

conrerts  de  très-belles  forêts    de  belle ,  elle  n'a  été   achevée  an'en 

chênes  et  de   sapins.  '74^9  Taulre  est  catholique.  Outre 

MiRooROD  ,  (/Vltf/^£opo4&.)pet.  Fécole  de    la  ville  ;  il  s'y  trouve 

ville  du  gouv.  de  Pollava  ,  chef-  encore  un  gymnase  académique, 

lien   d'un  district  ,  et  siège   du  qui   porte  le  nom  du  Duc  Pierre 

goavernement    ecclésiastique    du  son    fondateur.  Il  fut  ouvert  au 

oiocèse    de    Poltava  ;   elle  est  à  commencement    de    1775.  Il  a  9 

iSj  w.  de  cette  dernière  ville  sur  professeurs  ,  et  possèoe  une  assez 

le&horol.  On  y  trouve  3  églises,  belle    bibliothèque  et  un  ohscr- 

Il  se  tient  4  grands  marchés  par  an  vatoire.  Hors  de  la  ville,  on  voit 

dans  ce  petit  endroit,  et  on  trouve  le  château   Ducal  ,  que  le    Duc 

trois   salpétrièrcs  dans  son  dis-  £ruest-Jean    commença    à   bâtir 

trict.  avant  sa  .disgrâce,  et  qu'il  a  con* 

MiB0P0Ll£  ,  (Muponojibc)  il  tinué  après    soi^, retour  ^  confor- 

j  a  deux  pet.  villes  att  ce  nom ^  la  mémentau  superbe   plan  qu'on 

première  se  trouve  dans  le  çouv.  en  avoit  d'abord  tracé.  11  est  sl- 

de  Coursk  ,  district  de  Soudjensk  tué  dans  un  canton    agréable,  à 

•nr  le  Psiol ,  à  1 15  tv.  de  Coursk  ,  la  place  de    Tancien'  château  ,  eC 

etsoosleSo^  69'  de  lat.  sept,  etr  il  est    haut   de  deux  étages  ;  sur 

le  53^  2!  de  long,  orient.  Deux  au-  Tune  des     ailes    est    un    caveau 

tr^  pet.   rivières^  la  Coudava  et  éclairé  où  reposent  les  corps  ùeé 

le  Stoudenek  y  tombent  dans  le  Ducs  ,  la  plupart  enfermés  dans 

PiioL  Cette  ville  est  entourée  d'un  des  cercueils  de  blomb  richement 

bon  rempart  de  terre  el<d'un  fos-  ornés  en-dedans.  Parmi  ces  ceiw 

se.  On  y  trouve  7  églises  et  plus  cueils,   on  remarque  avec  admi- 

de  6000  habi tans  des  deux  sexes ,  ration   celui  d'un  simple  paysan, 

presque  tous  cultivateurs.  La  se-  également  en  plomb.  Ce^généreuz 

conde pet*  ville  de  ce  nom  se  trouve  serviteur  se  dévoua    à    la    mort 

dans  le  gouv.  deVolhinie,  district  pour  sauver  la  vie  au  duc   Fer-» 

de  Novogorod  -  Voly nsky ,  sur  la  dinand  àae  quelques  gentilshom* 

Sloutche,  à  86  w.  de  Jitoiâir.  mes  conjurés  vouloieutassassiuQr^ 
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ei  c|QÎ  le  prirent  pour  1p  due.  êe  jetor  dan's  le  Doneu  sur  «à 
Dès   1435  >iitau    étoil  ane   ville    rive  droite. 

qui  avoit  son  régime  propre  et  WoHlirv,  {MotuAeâ-)  (gonr, 
son  tribunal  >;  à  la  place  de»  rè-  de}  cette  ancienne  province  Ru^&e 
fileniens  de  police  faits  en   1590    déiHcbée  pendant  les  troubles  et 

Iusqu'en  iSgS  ^  l*^  duc  Frédéric  les  guerres  civiles  de  la  Russie , 
ui  donna  vn  1626  nne  police  rentrée  un  moment  sous  son 
régulière./  On  compte  actuelle-  obéissance  en  i654  par  la  paix 
mtnt  i25oo  babitans  à  Mitau.  d'Androusso\i'o  ,enftn  définiti^e- 
Cctte  population  est  composée  de  ment  réunie  à  repnpire  en  1778$ 
Busses  ,  dWUemandS)  de  Letto-  est  située  entre  le  ^i^  /fi'  ei  le 
mens  et  de  Juils.  55®  17'  de  lat.  sept,  et  le  4?°    ^^' 

MiTCHEKASSE,  {MutKacî>  )  ^  de  long,  orient.;  elle  est  bornée 
y  a  deux  p.  rivières  de  ce  nom  au  nord  par  le  gouvern.  de  \  i- 
dans  le  gouv.  de  Penza,  district  tebsk,  à  l'orient  par  ceux  de  Smo- 
dc  VerkblomoVak  ,  Tune  desquel-  Icnsk  et  dcTcbernigof ,  au  midi 
les  ,  après  avoir  reçn  les  eaux  de  par  ce  même  gouv.^et  à  Tocci- 
Tautre,    se  Jette  dans  TAtmisse.    dent  par   celui  de  IMIinsk,    dont 

Mja  ,  (M^fJé)'peU  rivière  du  elle  est  séparée  par  le  Dnepr  et 
gouv.  d^tikraine  sur  laquelle  la  le  Drouiiz  On  évalue  k  35o  w. 
ville  de  Vfliki  est  batic  ;  elle  se  sa  plus  grande  longueur  du  naî- 
jette  dans  le  T)onetz.  di    au    nord  5  et    à  3oo    w.   »4 

MocHA  )  (Moaxa.)rivière  Con-  plus  grande  largeur.  Elle  a  été 
sidérable  du  gouv.  d'ÂrkhangeL  érigée  en  gnuv.  en  ijjS^et  com- 
1.  est  une  des  plus  grandes  par^  me  tel  partagée  eu  12  districts, 
mi  celles  qui  se  jettent  dans  TO-  qui  portent  chacun  le  nom  do 
néga  ;  elle  est  navigable ,  et  ses  b  ur  cbet^lieu  ,  ce  sont  ceux  de 
bords  sont  couverts  de  superbes  \o  Mobilew  ,  2^  Tcbaousgy  ,  3* 
forêts  de  Mélèzes  qu'on  y  cou-  Staroy-P.ykow ,  ou  vieux  1. vkow 
pe,  pour  en  transporter  les  bois  40  Oreba^  b^  Babinovitqbi  ,  6*>  Co- 
dans  la  Dvina  du  nord,  et  par  ce  pyss,  70  J^ennoy  ,  8®  Mstislaw,  9* 
moyen  jusqu'à  Arkbangel.  Tcbenkof  ,  loo'cliroovîtcbi   ,   !!• 

MocRoi  BotJRLouTCHOK,  rMo.  Rogatcbof,  et  120  Bélîtsy  ;  les 
Kpoà'BupjiiécoKh.)peU  rivière  du  princioales  rivières  qui  l'arrosent 
gouv.  d'Ukraine;  elle  se  jette  dans  «ont  la  Dvina  occidentale  ,  le 
1.»  Donctr  sur  sa  rive  gaucbe  ,  Tnepr ,  le  Drouitz ,  la  Soja  ,  le 
non  loin    de  Trlioùgouiel.  Lessétt  ,  la    Pronia ,  VOstre  ,  la 

•»f  •    .»,,.. .-m^      /JLÊ  -       \ekbra,  1  Ipout  ,  la  l>ontcbossa, 

W0CE0.-.ZÇMETZ  ,  (AToKpou-  ,;„,,hii.  ,  et  la*  Lasima.  On 
u,K,^«çt5,)pel.  nviere  du  même         ,  g'  ^  j,      ^^ 

£ouv.  et  du  même  district:    elle  ,    ,.          j^  '                            .     , 

^    •  *.         -  5  j««-  1^  i\^^J.,  »„«  babitans  de  ce  gouv.  en  comptant 

ae  lette  aussi  dans  le  Donetz  sur  .       ,                 ^  ^  ..             1  .• 

•     •                 1  les  deux  sexes.    Cette  population 

*^  ""^^  ^  '  est  composiée  de  Russes ,  de  quel- 
MocROi-MEBTCHiK5(^<>Kpoû-  ques  Luliui.niens  et  de  Juifs- Le 
jfiepzuHh.)  veU  nviere  du  gouv.  ^^^^-^^  ^^  ^33^^  fertile ,  ce- 
d  Ukraine  dans  le  district  dé  pendant  il  exige  partout  de  IVn- 
Valk;  elle  se  jette  après  un  cours  «rais,  il  produit  alors  avec  abon- 
de plus  de  40  w.  dans  le  Merlo,  j^^^  j^   ^^i^l^  ^  ^e  l'orge  ,  de 

I^loGE  9  {iyfojiih.)  rivière   assez  l'avoine,  du    maïs,  du  cbanvre 

considérable  tlu  ^ouv.  d'Ukraine,  et  du   lin.   Ce  gouv.  abonde   en 

qui  après  avoir  traversé   les  dis-  ^apfrbe^  forêts;  les  plus  belles  se 

tricts  de  \aik  et  de  libarkoi^va  trouvent  dans  le  district  de  Tcbé- 
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rilof  et  snr  les  bords  de  la  So- 
ja et  du  Droultz.  Ce  sont  celles- 
là    qnî     fouraissent     ces    beaux 
bois  de  cobslruclion  pour  la  ma- 
nne ;  et   ces  beaux,  mais  qu'on 
transportent  ensuite  k  Higa    par 
la  Dvina  ,  et   dans  1rs    ports    de 
la  mer    ISoire  par  le  Doopr.   Le 
gooT.  de  Moliilev  vu    outre    est 
couvert  de   marais  dans  la   plu- 
part   desquels  on    trouve     pres- 
qu'à  la    supertlcie    de    la     terre 
de  La  mine    de  fer  qui   pourroit 
rapporter  un  grand     bénéfice  si 
elle  étoU  mieux    exploitée    mais 
ia  plupart  du  temps  ce  sont  de 
de  pauvres   Juils  qui  s'en  occu- 
pent, et  qui  n'ayant  ni   les  mo- 
yens ni  les   counoisftances  néces- 
saires pour   cela  ,  se  contentent 
d*un  petit  bénéfice  en  les  exploi- 
tant pour  en    tirer  un    peu    de 
mauvais    fer   et  du  jaune  d'ocre 
qu'ils  emploient  pour  des    cou- 
leurs j  ils  consument  pour  cela 
sans  aucune  économie  beaucoup 
de  bois  qu'on  pourroit  épargner 
en    dirigeant    et    en    organisant 
mieux  l'exploitation  de   ces  mi- 
nes. Les  tbréts  de  ce  gouv.  sont 
remplies  de  gibier.  Ses  eaux  sont 
très-poissonneuses    et    ses    prai- 
ries, qui  sont    pour    ia    plupart 
d'ali|v ion,  abondent  eu  excfllens 
pâturages.    Cependant   son  prin- 
cipal commerce  consiste  en  bois, 
dont     il     exporte    une      grande 
quantité  à  Riga  et  dans  toute  la 
^Russie  mineure  »  qui  comme   on 
sait  en  est  très-pauvre;  il  expor- 
te   encore  du    cbanvre    qui    est 
très-beau  ,  An  lin  ,  du  suif,  du 
niiel ,  de  la  cire  et  de  la  potasse. 
Un  tronre  dans  ce  gonverncment 
des  manufactures  de  draps  et  de 
toiles.  Ou  j    travaille  aussi  fort 
bien   le  cuir.    Le  clergé  de     ce 
gouvernement  se   divise  en  trois 
riu^  chacun    desquels    est  gou- 
verné   par    an    archevêque.     Le 
premier  qui  est  le  clergé  Russe 
à  son  chef  qui  se    qualifie  d'ar* 
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clievéque  de  Mohilev  et  de  Vi- 
tebsk;  les  catholiques  sont  sous  la 
direction    de    leur     archevêque, 
ui  est  en  même  temps  le  chef 
e  tontes  les  églises  catholiques 
de  la  Russie,  il  sequaliiic  d'ar- 
chevêque de  Russie- Blanche  ;  les 
Grecs-Unis  ont  aussi  leur  arche- 
vêque qui  se  qnalifie  d'arcLevé- 
ques  des  Grecs-Unis  de  Polotsk  ; 
les  Juifs  ont  leurs  rabbins.     La 
capitale  de  ce  gouv.  est  Mohilev. 
Mohilev  ,  (MoêUA,eôb.)  il  j  a 
deux  villes  de  ce  nom  en  Russie, 
la     première  se    trouve  dans    le 
gouv.  du   même  nom  dont    elle 
est  la  capitale  ;  elle  est  bâtie  sur  ' 
la  rive  orient»    du  Duepr,   sous 
le  5io  64'  de  lat.  sept,  et  le  48^ 
4'   de    long,  orient,  à  846  w.  de 
Pétersbourg  et  a  564  ^'  ^^  Mos- 
cou.   On  Ignore  précisément  l'é* 
puque  de  sa  fondation,  on    sait 
seulement    qu'elle    a     constam- 
ment  appartenu   à    des    princes 
Russes    jusqu'à  la  fin  du   Xlll* 
siècle  j  mais  en   i38i  la  princesse 
Ouliana  ,  en  français    Julienne;, 
fiLle  du   grand  duc  de    Yitebsk, 
la   porta   en    mariage  avec    tout 
le  pays   entre  les  rivières  Bérei- 
ka  et  Ougra  ,  an  grand  -  duc  de 
Lithuauie.  l)epnis  cette   époque, 
il  n'en  est  plus  parlé  nulle  part 
jusqu'en     1 5 14  9  ou  on    y    voit 
établi  starost  George  Despote.  On 
en  lait  encore  mention  en  i58i   • 
à    l'occasion     d'un    combat    qui 
eut   lieu  non  loin    de    là    entre 
les  Russes  et    les    Pol  inais*  £n 
1609  ,  Sigismond  111  commença  à 
la  fortitler ,  mais  cet  ouvrage  no 
fut  achevé  qu'en   i633  ,  sous  le 
règne  de  Yladislav     IV   ,   qui  y 
fit  un  long  séjour.  Le  tzar  Aie* 
xis  Mikhailovitch  en   fit  la  con- 
quête   en   1654  et  y  passa  quel- 
ques jours.    Cette    conquête  lui 
fut  assurée  la  même   anqée    par 
la  paix  d*Androussovo  ;   ma' s  ea 
1661,  pendant   la    nuit    du     i*' 

lévrier^  les  babitans   se  soulevé* 

♦     4 
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Tcreivt  el  tombant  à  V improviste  près  ilc  9000  liabilans  cles  deux 
sur  les  Russes  ,  qui  ne  se  ck)u-  sexes  parmi  lesquels  2000  Juifs, 
tant  pas  de  la  trahison,  clormoient  On  trouve  dans  cf*tte  ville  12  tau- 
tranqdillement  ;  les  massacrèrent  ueriesquilravaMlent  d'assezbeaux 
tous  et '^emmenèrent  leurs  chefs  cuirs.  C'est  aussi  la  principale 
prisonniers  au  Roi  Jean  Casimir,  industrie  des  habitans  car  près- 
qui  ,  avant  récompensé  ceux  de  que  tous  les  autres  métier»  cl 
]Mobilev  y  donna  en  commémorii-  les  arts  y  sont  professés  par  les 
tion  de  cet  événement  des  nou-  Juifs.  Les  marchands  de  Mohilév 
Telles  armes  à  la  ville  ,  elles  re-  font  un  commerce  assez  consl- 
présentoient  une  tour  en  champ  dérabie  avec  les  ports  de  Biga  ^ 
d'azur  ,  dont  les  portes  ouvertes  Même!  et  Dantzig  ,  dans  lesquels 
ëtoient  gardées  par  un  guerrier  ils  envoient  des  cuirs  de  Rous^ 
armé  de  toutes  pièces  tenant  sie  ,  du  suif,  de  la  cire  ,  du  miel , 
une  épée  nue  à  la  main.  Peu-  de  la  potasse,  du  clianvre  ,  du  lin, 
dant  la  guerre  de  Suède  Pierre-  de  T huile  de  chanvre  ,  et  du  bled, 
le-Grand  honora  cette  ville  de  on  y  importe  beaucoup  de  soie 
sa  présence.  En  1708^  Charle  Xll  écrue.  La  situation  de  la.  ville, 
y  arriva  et  fît  passer  le  5  Août  ainsi  que  son  climat  sont  l res- 
te Dnepr  à  ses  troupes  pour  favorables  aux  arbres  fruitit?rs , 
courir  vers  leur  perte  à  Poltava.  aussi  les  fruits  y  sont-ils  bons 
En  1772,  elle  fut  réunie  avec  tou-  et  en  grand  nombre.  Celle  ville 
te  la  province  à  l'empire   Russe  est  la  résidense  à\n  archevêque 

far  Catherine  II  qui  eu  1778  russe  et  d'un  catholique.  lia  scr 
érigea  en  chef-lieu  du  gonv,  de  conde  ville  de  ce  nom  se  trouve 
de  ce  nom  ;  cette  ville  se  parla-  dans  le  gouv.  de  Podolie  ;  elle  est 
ge  en  quatre  quartiers  dont  le  petite  et  bâtie  au  pied  d'une  haute 
château  ,  bâti  sur  une  hauteur  montagne  sur  la  rive  occidenta- 
et  entouré  d'un  rempart  de  terre  ,  le  du'  Dnestre  à  127  w.  de  Ca- 
formc  le  premier  ;  deux  autres  ménétz  Podolsky  \  c'est  un  chef- 
quartiers  de  la  ville  sont  éga-  lieu  de  district  ;  comme  avant  la 
lement  entouré  d'un  rempart  j  conquête  de  la  Moldavie  ,  elle 
le  quatrième  n'est  proprement  étoit  ville  frontière,  on  y  avoit 
qu'un,  faubourg.  On  trouve  à  étahli  une  quarantaine  et  nu 
Mohilev    deux     couvens  Jîu    Rit  payage. 

grec  dont  un  de  religieuses  ,  20  Moika,  (MoÛKa-)  petite  rivière, 
églises,  un  séminaire,  le  collège  ou  plutôt  canal  qui  sort  de  la 
des  Jésuites  y  fut  fondé  par  le  Neva  ,  à  Pétersbonrg-,  traverse  le 
fameux  gi^néral  Polonois  Aie-  quartier  de  l'amirauté  et  reioume 
xandre  Corven  Gassievsky  ,  pen-  à  la  Neva.  Avant  le  règne  de  Co- 
dant qu'il  étoit  Voévodc  de  Smo-  therine  11 ,  c'étoit  pour  ain^i  dire 
leask  j  les  catholiques  y  ont  aussi  un  bourbier^  où  lean  stagnante 
deux  couvens  ,  Vun  de  Carmes  croupissoit  et  n'éloit  d'aucnne 
et  l'autre  de  Bernardins  et  5  utilité  à  la  ville  ,  depuis  on  l'a 
églises.  Les  Juifs  y  possèdent  creusé,  nétoyé  cl  rendu  navigable, 
deux  Synagogues  ,  depuis  la  réu-  de  manière  que  les  barques  cbarr 
n ion  de  Mohilev  à  Tempire  on  gées  de  bois ,  de  foin  et  autres  ;  J 
y  a  construit  au  milieu  de  la  viennentjnsqu'aux  portes  des  ma*- 
ville  une  grande  place  octogone  sons  qu'elles  fournissent.  L  Km* 
entourée  de  beaux  bàtimens  en  pereur  Alexandre  l"  l'a  orné  de 
pierres  ,  un  palais  pour  Farche-  quais  maguiliques  en  granit  ,  et 
vcque  Russe }  etc.  Oa    y  compte  d  une  grilip  de  fer  tout  autour. 
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MoFsK,  (MoûcKh.)  C*«5loît  le  8Îég<*e  par  le^^rand-duc  cleLîlliua- 
Dom  qu'on  donDOit  anciennement  nie  Guedemln  ,  maïs  rourageuse- 
au  bc  ilmea.  {  Voyez  cet  arliclc)  meut  dc^fendue  par  ses  liabifans,et 
MoJAîSKE  ,  ^MojtiaûcKb.)  ville  les  froids  tle  l'iiiver  se  taisant  drià 
(hgooy  de  Moscou  et  chef-lieu  sentir  il  fut  oblis;é  d'en  lever  re 
d'un  district,  bMie  sur  la  rive  siège.  En  14^6,  elle  fut  donaéis 
droite  de  la  Mojaika  qui  tout  près  comme  apanage  au  prince  André 
de  là  se  }cite  dans  b  Moskva  clic  Dmitriévîtcli  de  Moscou  ,  et  ce 
est  à  99  w.  de  Moscou  ;  sa  situa-  n'est  que  S*)  a;^s  après  qu'on  y 
tioo  sur  nne  hauteur  y  entourée  construisit  le  mur  de  briques  dont 
dedeux  côtés  par  des  ravins  très-  on  voit  encore  les  restes.  En  i625 
profonds  et  de  la  rivière  de  Mos-  elle  fat  de  nouveau  attaquée  par 
Va  d'un  autre,  la  rend  irès-pro-  le  fils  du  roi  de  Pologne,  mais 
pr<?  à  être  bien  fortifiée  ;  aussi  an-  bien  détendue  par  son  voévode 
ciennement  réloit-elle.  On  voit  \olynski  :  elle  le  rrpoussa.  Il 
i*DCore  un  fossé  profond  ,  qu'on  a  reste  bien  peu  de  chose  de  sa 
creusé  pour  joindre  les  deux,  ra-  grandeur  passée  ;  ce  n'est  actuel- 
vins  et  couvrir  par  ce  mojen  la  lement  qu'un  cliétif  endroit  dans 
ville  tout  autour  ;  derrière  ces  fos-  lequel  on  trouve  encore  quelques 
ses  on  a  élevé  un  rempart  de  églises ,  une  école  et  deux  maga- 
terre  et  un  mur  en  briques  Ûan-  sius.,  une  maison  de  charité 
qné  de  tours.    Ces    travaux    s'y    et  4ooo  habitans  des  deux,  sexes* 

.  voient  encore  qnoiqu'à  demi-rui-  Les  marchands  de  Mojaiskc  font  un 
nh.  On  ne  connoSt  pas  quand  ,  petit  commerce  de  planches  et  de 
ni  par  qui  cette  ville  fut  bâtie  ;  bois  ,  qu'ils  font  tlotler  par  le 
elle  commence  à  être  citée  dans  mo>en  de  la  Moskva  dans  la  ca- 
les chroniques  Russes  de  l'année    piiale. 

I23i  ,  comme  dépendance  de  la  MoKCif a  ,  {MoKUia.)  rivière 
principauté  de  Tcher^igof;  car  il  considérable  qui  a  sa  source  dans 
y  est  dit  ,'Sous  la  date  de  celte  an-  le  gouv.  do  Penza  et  qui  après  eu 
née,  que  Jaroslav  prince  de  Péré-  avoir  parcouru  une  grandje  partie^ 
aslavb,  faisant  la  guerre  au  prince  entre  dans  le  gouv.  de  Tambof, 
delchernigof  est  entré  sur  ses  par  le  district  de  Temnikof,  elle 
terres,  ou  après  avoir  fait  beau-  parcourt  ensuite  le  district  deEla- 
coup  de  dégât  et  brûlé  plusieurs  tora,  et  là  elle  se  jette  dans  TOca. 
villes,  il  mit  le  siège  devant  Mo-  Cette  rivière  pourroit  étr«  navi- 
jaiske  ,  qu'il  ne  put  prendre  à  gable  dans  toutes  les  saisons ,  si 
cause  de  ses  bonnes  fortifications,  on  débarrassoit  son  cours  de 
Cette  ville  appartint  ensuite  U  la  quantité  de  troncs  d'arbres  et 
principauté  deSmolensk,   et  de-    d'autres    corps    étrangers   qui   y 

•  vint  même  un  apanage  de  quel-  forment  h  la  longue  des  bas-fonds, 
qaes  princes  de  cette  maison  :  le  par  le  limon  qui  s'y  amoncelle  ; 
premier  qui.j  régna  fut  Féodor  elle  se  déborde  facilement  ,  sl*s 
fiUdeMstislav  en  1275  ;  en  rigS  bords  étant  presque  partout  fort 
elle  fut  saccagée  par  le  Taiar  Du-  bas.  Au  printemps  lorsque  les 
den:  mais  sous  le  règne  deSvia-  eaui  sont  hautes, les  barques  qu'on 
toslav  Glebovitch  en  i3o3  ,  elle  construit  sur  différons  points  de 
fut  prise  par  le  grand  -  duc  de^  cette  rivière,  nofpmément  au-dcs- 
Moscou,  George  Danilovitch  ,  qui  sous  de  Cadom  ,  et  après  sa  jonc- 
enSmena  le  prince nen  captivité  ,  et  tion  avec  le  Vad ,  partent  chargées 
réunit  à  ses  états  oelic  petite  prin-  de  blé  ,  et  en  transportent  chaque 
cipauté  tnii^i.  Cette  ville  fut  as-*    année  au-delà  de  5oo  mille  sacs 
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dans  les  antres  provinces  ,  et  par-  trnîsent    plus  volontiers  dans  les 

ticulîèreinfîatàPétersbour^.La  lia-  bois.    Ce  sont    (l'excellens  cuUi- 

vîgation  sur  cette  rivière  dure  nn  vat(*urs.  Ponr  ce  qui  regarde  Wrs 

mois  et  davantage,  elle  est  pois-  mœurs  et  leurs  usages  ,  jVn  trai- 

sonneuse  ^  et  ses  bords  sont  près-  terai   plus  au  long  à  rarticie  Mor- 

que  partout  couverts  de  superbes  dva.    Voyez  cet  atliele^) 
ioréts  de  tilleuls.  Mologa  ,    (MoJioêa.)    rivière 

MoKGHANE  y  (^MoKuianh)  pet.  considérable  qui  a  sa  source  dans 
TÎUe  du  gouv.  de  Peuza  ,  chof-lieu  le  gouv.  de  Tver  ,  district  de  lié- 
d*un  district  bar.e  sur  \e$  doux  jéisk ,  qu'elle  sépare  en  partie  de 
bords  de  ta  Mokcba  sous  le  53^  44'  ^'Hui  de  Vycbnî-\  olotcbok.  Elle 
de  lat.  sept,  et  le  62^  4^'  ^^  ^'^^^^  parcourt  epsuile  le  district  de 
orient,  à  Sj  w.  nord-ouest  de  S  essiégnnsk ,  ensuite  elle  entre 
Penza.  On  ne  connoît  pas  pré-p  dans  le  gouv.  de  Novgorod  par  le 
cisément  IVpoque  de  sa  fondationi  district  d'Oustiujuo-Jéleznopolsk; 
on  sait  seulement  que  cVtoitan-  elle  retourne  ensuite  vers  le  dis- 
ciennement  une  petite  ville  iron-.  trict  de  Yessiégonsk,  dans  le  gouv. 
tière  du  côté  du  step  du  Couban;  de  Tver  ,  qu'elle  sépare  dans  cet 
on  voit  encore  des  restes  de  rem-  endroit  du  gouv*  de  larosb^, 
parts  de  terre  et  de  fossé  qui  for-  dans  lequel  elle  entre  par  le  dis* 
yuoient  un  quarré  parfait  autour  trici  de  Mologa  pour  s'y  jeter 
de  la  ville.  Elle  se  défendit  vailla-  dans,  le  Volga,  Cette  rivière  est 
ment  en  1 7 1 7  contre  une  incursion  très-poissonneuse;  ell&est  n^viga- 
que  les  Tatares  du  Couban  firent  blc  en  toute  saison  pour  lesplos 
contre  elle.  On  y  trouve  six  é^li-  gros  bateaux  ,  depuis  la  ville 
ses ,  toutes  construites  en  «bois,  i^a  d'Oustioujna-JélexnopoIsk  jasqa'à 
nombre  des  babitans.  peut  être  son  emboucbure.  Elle  parcoart 
porté  à  4^00  ,  ils  sont  presque  en  tout  dans  les  trois  gouverne- 
tous  cultivateurs.  mens    plus  de  i^oo  w.    e\  reçoit 

Mokchans  ,  (MoTciuaHM'l  pe-  plusieurs  autres  rivières  assez  coq* 
tit  peuple  qui  Iiaoite  sur  ivi  bords  sidérables  dans  ses  eaux  ,  comme 
de  la  Mokcba  9  dans  les  gouv.  de  par.  ex.  la  Tchagoda  ,  le  Sit  etc. 
Penza  et  de  Tambof.  C*est  une  des  Plusieurs  hateotUL  prennent  cette 
deux  principales  branches  des  peu-  route  en  sortant  du  Volga ,  pour 
pies  que  les  Russes  nomment  Mor-  transporter  leur  cargaison  à  Pé* 
dua  ou  Morduans;  leur  lan-  tersbourg  par  le  moyen  delaMo- 
gage  proyient  du  f^innois  ,  comme  loga  ,  du  Tchagoda',  de  laOoru- 
ils  proviennent  eux-mêmes  ^<t%  nia  et  la  Somina  ,  d*oii  il  neresic 
Tchouds  ou  Finnois,  mais  il  est  plus  qu'un  transport  de  90  w.  par 
mclé  de  beaucoup  de  mots  et  de  terre  jusqu'à  Tikhvin  où  on  les 
constructions  tatares;  leur  dia-  rembarque;  en  1802,  on  com* 
lecte  est  tî  différent  de  celui  de  la  mença  à  creuser  un  canal  poar  tt^ 
seconde  branche  qu'ils  nomment  unir  la  Somiiia  avec  le  port  de  Th 
Ersad  ou  Erdsad,  qu'ils  se  com-  klivina  ,  et  il  est  probable  qae  œ 
prennent  assez  dificilement  entre  travail  interrompu  sera  repris. 
eux.  Il  y  îi  cepentUnt  des  villages  Mologa,  {Mojloio^)  peu  ville 
où  la  race  Mokcbanienne  vit  en-  dugouv.  delaroslav,cbef-lîeaduii 
semble  arec  TErsanienne  ,  et  s*al-  district;  à  r.rmbouchure  de  la  n« 
lient  plus  volontiers  chacune  par-  vière  du  même  nom ,  sur  sa  rit« 
mi  les  siens  ;  les  Mokchans  sont  gauche;  elle  se  trouve  sous  le  5; 
presque  tous  chrétiens;  ils  habi-  iS'  de  lat.  sept,  et  le  56^  5o  d^ 
tenl  ded  petits  villages  et  lescous*  long,  orient. j  à  109  w»  nord-ooes^ 
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JeT4ih)»kT    On  j  trouve  2  i^gK-  rt  o^lle  Ae    Vîk.  On   la   nomitie 

les  et  ^200  hahitans  des  deax  se-  en  es  ionien  Macho-ma  ;  elle  com* 

1^  qui  font  presque  touilecotn-  prend  une  paroisse  et  i32  haakes*. 

merce.  I.«  \  olga  leur  faliciie  beau-  File  appartient  presque  en  entier 

coop  le  transport  des  diflerentes  à  la  couronne, 

marchandises  qu'ilsachettentdans  ^^obazes,  (Aïopashi.)  On  nom- 

1p  midi  de  TEmpire ,  et  revendent  me    ainsi     les    Ostiaks    près    de 

jtisqaà     Péterskourg.     lie    pelil  Nar>m.  Ils  sont  issus  des  Sémo* 

tenple  gagne  sa  vie  comme  baie-  ^ades ,  idolâtn*s  comme  eux  ,  et 

lîprS}  pilotes  et  par  le  flottage  des  gouvernés  par  leurs  chamans. 

]x>is  qui  arrivent    du  Nord   par  Morchansk,    (  MoptuancKb  ) 

h  Cheksna.  Il  se  tient  ici    deux  Ville  du  gouv.  de  Tarn bow^  chef«* 

graods  marches  pendant  Ihiver.  lieu    d'un    district    sur    la    rive 

lies  etiTÎrons   de  celle  ville  sont  gauclie  de  la  Tsna ,  à  88  w.  nord 

trp8-n]ai*écageux  )  ainsi  que  tout  de  Tambow  5  elle  est  sous  le  53« 

le  district.  4^'  de  lat.  sept,  elle  59<>  ^S' Ae 

MoLOMA  ,    (MoAOJUa.)    ririère  long,  orietit.  On  y  trouve  3  t^gli- 

IS8PZ  ôonsidérable    qui     sort  du  ses  une  papeterie  y  une  manu  lac* 

goQv.  de  Vologda  et  après  aVoir  tnre  de    toiles  h  voiles  ,  et  une 

rconru     une    partie    de    e'iui  corderie  ,  des  fabriques  de  suif^ 


(ie  Viatka ,    yient  s'y  jeter  dans    un    moulin    à  scie    et  à    fonloa 
b  \'iatka.  On  évalue  le  nombre  de  ses  babl- 

MoLOTCHNiA-voDY  ,  {Mojto-'  t^ns  à  4'»oo  personnes  des  deux 
tHbt^i-tfo^M.)  ce  mot  veut  dire  en  sexes.  Il  s'y  tient  un  marché 
français  les  Eaux  laiteuses.  C'est  annuel  le  i5  août;  il  s*y  fait  un 
le  nom  d'une  pet.  riv.  du  gouv.  grand  commerce  de  bled  ,  vu  les 
delà  Tanride  ;  elle  se  jette  d»ns  a\autages  qnofTre  la  Tsna  pour 
|p  lac  Molotcbnàe  ou  laiteux*  son  transport  dans  l'Oea  et  le 
I4  ville  de  Mélitopol  est  bille  \'olga. 
«p  ses  bords.  Mokdova  ,    (MoPAoea.)    pet, 

}&oLorKOVt.A,  (Mo JiomKOôKo)    rivière    du  gouv.  de  Penza  dane 
'l^.riv.   du   gouv.  de    Tcberni-    le    district     a  Inzara ,  après   un 
fof,  sur  les  bords    de  laquelle    cours  de  i5  w.  elle  se  jctledans 
•e  trouve  la  ville  de  Mglinc.  la    Polelma. 

Mongols, (MoKeoji m) peuples.  Mordva -  morduans  ,  (Mop^ 
Les  peuples  de .  cette  race  qui  aôcl^j  Ce  peuple  est  cou  nu  dans 
habitent  en  Russie  ,  sont  les  Der^-  les  anciennes  chroniques  Busses 
l>cts,les  Torgoutes ,  les  Zungors    sous  le   nom    de     Meri  j    avant 

I Voyez  Catmouks)^  et  dans  la  Si-  l'invasion  des  Tatares  ,  il  hâbl- 
erie les  Bouriats  {t^oyez  ce  der^  toit  sur  les  bords  du  Volga 
fci«  article}.  Il  existe  encore  une  vers  Galitch  ,  laroslav  et  Costro- 
petite  portion  de  Mongols  pro-  ma.  Depuis  ,  soumis  par  les  Tais- 
prement  dits  en  Daourie ,  sur  tes  res  et  comprimé  par  les  Russes, 
frontières  de  la  Chine  ,  mais  ils  il  s'est  porte  plus  bas  sur  le 
^  difîêrent  presque  en  rien  pour  même  fleuve  ,  et  il  habite  aclueU 
l^ft  mœurs  ,  les  costumes  et  la  lement  dans  différenlés  contrées 
%Qre  aux  Bouriats  leurs  vol-  aux  environs  du  Volga  ,  de  rOca^^ 
^ins ,  et  qui  sorteut  de  la  même  dans  les  gouv.  de  Cazan  ,  de 
touche.  Simbîrsk  ,  d'Orenbourg ,  de  Ni- 

Mooîr  ott  MONE  ,  [Moonb  ifJiH    jni-Novgorod  et  Penza.  Kn  i  io3, 
"«ttanSJpet.  tle  de  gouv.  de  Riga;,   laroslav^  prince  de  Rezan ,   leur 
cUe  se  trouye  entre   l'iie  d'Lstïî   fit  la  ||;uéfre  ^  et  en  lut   battu; 
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en    1229  )  condaît  par  lénr  Lfian    sur  le  derrière,  le  tablier  eât  bre- 
nommé  Pou  r^ane  ,  ils  assiégèrent    dé  en  laine  de  couleur,  et  orné 
Kijni-Novgorod  ,  mais  les    habi-    de  fr:inges,  de  coraux  ,  de  veiTCS, 
tans  ayant  iait  une    sortie    pen-    de' plaquettes  et  d<' grelots.  Lors- 
dant  la    nnit    les     surprirent  et    qu'elles    sont  en  liabit  de  iete, 
les  défirrnl    totalement.  Ce  peu-    elles  attacbent    à    cette   ceintore 
pie  se  divise   en    deux    brancbes    toutes  sortes  de  morceaux  d'étof- 
qui  se  distinguent  facilement  par    fes  brodés  en  couleur,  et  garnis 
rbabilleraenl  des  femmfs  ,  et  sur-    de    franges  ,    elles  mettent  alors 
tout  par  leur  langage  ;  cependant    des  tuniques  plus  cbargées  de  bro- 
elles  sonf  rapprocbées  davantage    der les  et  d'un  travail  plus  recber- 
Vune  de  Taulre  ,  depuis  que  s'é-    cbé  ;  pour  rendre  la  parure  com- 
tant  converties  au  cbristianisme,    pieté  ,  elles  ont  par-dessus  le  toat 
elles  se  sont  mêlées  par    le  ma-    une  espèce  de  robe  de  toile  fort 
riage.     La    plus    nombreuse    de    ample    à   mancbès  courtes ,   qui 
ces    deux    brandies    se    nomme   ont  un  qaart  d'aune  de  France  de 
Frsad  ,  et    avec    la    terminaison    largeur;  ces  robes  sont  faites  oom- 
russe    Ersenie  ,    mais    l'autre  a    munément  de  toile  jaune;    leur 
conservé  le  nom  de  IVlokchad ,  ou    tunique  se  ferme  sur  le  devant  du 
^lokclians.   Il  v  a  encore  une  3*    cou  avec  une  petite  agrafte ,   et 
brandie,  mais  ueaucoup  moindre,   avec  une  grande  sur  la  poitrine, 
dans  Icgouv.  dc(.azau,*    laquelle   il  pend  à  cette  dernière  un  tissa 
est  composée  de  ce  qu'on  appelle   de  grains  de  corail  cbargé  de  bou- 
les Carataïs.  Les  Krsénies  babi»    tons,  de  petites  cbaînes ,  de  jetons 
tent    plusieurs    villages  dans  les   de  cuivre ,  de  petites    clocheltei 
districts    d'Arzamas  et  u  Alatir  ,   etc.,  de  sorte  que  l'ajustement  d'n- 
daus  les  gouv.  de  Cazan,  de  Penza   ne  1V1  orduane  est  au  moins  auMÎ 
et  d'Orenbourg  ,  didérens   villa-   lourd  que  les  bar  no  isd*  no  cheTal. 
ges  sur  le  Tcbérémeban  et  sur  le    Les  boucles  d 'oreilles  entrent  dahi» 
Yolga  ;  les  INlokcbainiens  liabitent   leur  parure  journalière.  Dans  leur 
en  partie  la  rive  orientale  de  la   babil lemeu,t    de  cérémonie    elles 
Soura  ,  et  en  partie  dans  le  dis-   ajoutent  un  bracelet  ou  gros  an- 
trict  d'insara  ,  et  des  pavs  semés    neau    autour      du     poignet,   et 
de  forêts  arrosées  par  la  MoLcba.    deux  ou  trois  au  cou  ,  qui  ressem' 
Les  Morduans  ont  été  convertis    blent  à  ceux  dies  femmes  lodieD- 
par  les  Russes  de  la  religion  pa-    nés.  J/babillement  des  fdles  est 
\enne  an  diristlanisme;    cepen-   le  même  que  celui  des  femmes ^ 
Saut  on   leur   voit  encore  beau-    mais  moins  cbargé  d'ornemenS| 
coup  de  pencbant  pour  le'paga-    et  elles  ne  portent  point  de  bon- 
nisnie.    Les    Morduanes  mariées    net.     Presque   toutes    ont    leurs 

i sortent  un  grand  bonnet  x^levé  ,  cbeveux  tressés  ,  comme  les  fil- 
jrodé  en  fil  ou  laine  de  plusieurs  les  Russes  ;  elles  y  attacbent  et 
couleurs  sur  le  derrière  duquel  laissent  pendre  des  rubans  et  des 
pend  une  petite  bande  garirie  de  bouppes.  Aixciennement  ,  eues 
petites  cbaînes ,  de  plaquettes  et  partageoient  les  cbeveux  de  leur 
de  grelots.  Leur  babillement  cou-  cbignon  en  liuit  ou  neuf  petites 
siste  en  une  tunique  et  des  jupons  tresses,  dont  elles  faisoientpas- 
de  toiles  brodées  avec  beaucoup  ser  les  deux  plus  grosses  derrière 
de  g5ût  en  laine  rouge  et  bleue  ;  cbaque  oreille  ;  elles  ëtoitnl  soîi- 
elle^nettent  par-dessus  une  cein-  tenues  par  une  boucle  à  crochet, 
ture  qui  soutient  un  tablier  de  cbargée  de  jetons  et  autres  ornc- 
pcau  partagé  en  deux^  et  qui  pend    mens.     Des  cordonnets  de  laiûc 


MOR  MOR  aSi 

llUcliés  à  rextrcmîte  de  ces  tres^-  gùI  ii*out  pas  atteint  Tâgc  de  ma* 
sc5,pa55oleatdaasla  ccîatare.  I^s  jorité  ,  et  cela,  diseut-Ils  ,  pour 
feiniues  et  fille*  Mardonanes  des  aroir  plus  d'ouvriers.  Le  Gafuu  , 
met  du  Volga  se  coîfTent  ainsi  :  ou  présent  que  U  fiancée  fait  à 
elles  natent  leurs  cheveux  avec  son  beau-père,  étoît  d'usage  par* 
de  la  laine  noire  dans  un  large  rai  eux  ,  ainsi  que  chez  tous  le» 
rulKin  de  feutre,  qui  leur  pend  peuples  orientaux.  Au  moment 
jusqu'au  jarret.  Les  Morduans  ,  de  la  consommation  du  mariage  , 
et  surtout  ceUx  de  la  tribu  on  mettoit  la  liancée  sur  une  nat-- 
Ertaotenne,  sont  la  peuplade  la  te  au  milieu  de  la  famille  assem* 
pks  sale  de  Tempire  Russe  ;  il  blée  j  on  la  porloit  ensuite  dans 
£iat  cependant  leur  rendre  jus-  la  chambre  cle  Tépoux.  auquel 
ticc,  avouer  qu'ils  sont  très^bons  on  la  remettoit,  en  lui  disant  i^o/- 
cultivateurs  ,  et  qu'ils  sont  même  tel ,  vergass  outcKa.  Tiens  ,  loupy 
fins  laborieux  que  les  paysans  poilà  la  brebis»  La  mariée  devoit 
Russes  ;  ils  s^occupent  beaucoup  alors  se  tenir  sur  la  réserve  et  se 
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^  ils  saisissent  en  général ,  nant  de  l'église ,  où  se  donne  la 
toutes  les  occa^ons  qui  se  pré-  bénédiction,  ue  fasse  que  se  plain* 
•entent  pour  améliorer  leur  sort,  dre  et  se  lamenter  ;  quelques-unes 
Presque  tous  les  Morduans  s«nt  prennent  si  sérieusement  la  chose 
ehrëtiens;  il  reste  cependant  quel*  qu^elles  s'égratignent  entièrement 
^es  individus  parmi  les  Ersa-  le  visage,  eouvert  d'une  espèce  de 
uieas  qui  ne  sont  pas  encore  voile  ou  toile  brodée.  Ils  couser- 
convertis  ,  el  ceux-là  même  ont  vent  encore  l'usage  suivant.  Le 
presquVntièrement  ouhlié  leurs  lendemain  du  mariage,  le  plus 
anciens  usages  et  opinions  ;  ils  âgé  de  la  famille  va  porter  en  pré* 
Bout  cependant  jamais  eu  d'i-  sent,  avec  cérémonie,  un  pain 
dole,  ni  de  divinités  subalternes,  Êiit  exprès,  sur  lequel  on  est 
mais  ils  sacrifioient  uniquement  obligé  a  incruster  une  petite  pièce 
à  un  être  suprême  et  invisible,  de  mounoie,  et  une  agraffe  que 
Les  Ersanîens  rappeloient  Pa-  les  femmes  portent  sur  la  poitri* 
ue  et  les  Mokchaniens  Schkaî,  ne;  le  parent  pose  trois  fois  ce 
nom  qu'ils  donnoicnt  au  ciel,  pain  sur  la  tête  de  la  jeune  fem- 
Lorsqu'ils  âûsoient  leurs  prié-  me  ,  en  prononçant  ces  trois  mots 
»s,  ils  regardoient  à  VOricnt,  qu'il  arrange  à  volonté  iactèï  ^ 
tinsi  que  tous  les  peuples  d'ori-  meséî ,  paçéï  ;  il  faut  qucleder- 
gine  Tchonde»  Les  lieux  desti-  nier  qu'il  pronont^e  soit  le  sur- 
sis aux  sacrifices  ëtoient  enfon-  nom  ordinaire  de  la  jeune  femme* 
c«  dans  les  forêts,  ils  y  immor  On  donuoit  aux  enfaos  un  nom* 
kient  des  chevaux ,  des  bœufs  que  le  hasard  fournîssoit,  et  c'é- 
et  du  menu  bétail.  Dans  les  funé-  toit  ordinairement  une  épithète* 
vailles  les  parens  du  mort  of-  Les  Morduans  en  général  connois- 
fe)ient  des  sacrifices  sur  la  tom-  sent  bien  les^  plantes  propres  à  la 
Iw  ot  lés  femmes  pkuroient  leurs  teinture  et  utiles  ii  la  médecine 
ïnânes.  Ils  fiiisoient  contracter  on  trouve  dans  tous  les  vesti))u- 
des  promesses  de  mariage  aux  les  des  maisons  et  particulière* 
«nfiuis  dans  Tâge  le  plus  tendre ,  ment  chez  les  Mokcbanieus  ,  plu- 
Us  le  font  faire  encore  aujourd'hui  sieurs  de  ces  plantes  pendues  au 
^personnes  des  deux  sexes  plafond,  avec  dés  feuilles  dt 
TOM.     I.  35 
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cboux  sëcl^ëes,  dont  ils  se  ser-  Moromsk  ,  (MopojricKd.)  gro0 
vcnl  tous ,  pouc  appliquer  sous  bourg  du  gouv.  de  Tcliernigof  ; 
1rs  miches  de  pain  ,  en  les  met-  c'étoît  anciennement  une:  petite 
tant  au  four;  ils  en  font  sëcLer  ville.  Cet  endroit  n'est  remarqua'^ 
une ^  grande  quantité  pour  Thi-  Lie  dans  l'histoire  que  papce  qae 
ver.  Ils  ne  font  point  le  beurre  c'est  le  premier  endroit  ou  le  faux 
dans  des  fours  à  la  manière  des  Dmitri  s'est  arrôté  en  venant  de 
Russes,  mais  ils  le  battent  com-^  Pologne,  en  i6o4*  Il  est  bâli 
me  les  Finnois  elles  Tatares,  ils  sur  la  rive  droile  delà  Desna. 
font  leurs^fipomages  doux  dans  Mosalsk  ,  (Mo c a Jiè c nh,)  \\lk 
des  pots  de  terre  ,  suivant  la  me-  du  gouv.  de  Calouga  et  cbef-lîptt 
thoaé  usitée  en  Russie,  et  fon-  d'un  district;  elle  se  trouve  soos  le 
dent  du  beurre  frais  par-dessus,  S4°  j  35'  4^' de  la L  sept,  et  le  52^ 
pour  les  empêcher  découler.  Ils  4^'  de  long,  orient.,  sur  deux  pe* 
construisent  aujourd'hui  leurs  tites  riv«  la  Gorodenka  et  la  Mo- 
maisens  ,  les  uns  dans  le  goût  rus-  jaika  à  77  w.  ouest  de  Calouga. 
se,  les  autres  à  la  mode  tatare,  avec  Elle  formoit  anciennement  afec 
de  larges  bancs  qui  leur  servent  son  district  un  apanage  des  prin- 
de  lits,  selon  quils  sont  plus  ces  de  Tcliernigof;  mais  après 
proches  voisins  les  uns  des  au-  l'usurpation  de  cette  province  par 
très.  Les  anciennes  habitations  les  Lithuaniens  ,  elle  resta  soumi^ 
Morduanes  ont  toutes ,  comme  se  à  un  prince  de  la  famille  de 
la  fort  bien  observé  Strahlcnberg,  ses  anciens  souverains  jnsqn  au 
la  porte  tournée  à  Test ,  et  le  règne  du  grand-duc  Ivan  Yassilié- 
poële  placé  dans  Vangle  sud-ouest  ;  vitch  ,  qui  la  réunit  à  ses  élaU. 
elles  sont  en  général  fort  petites.  On  voit  encore  quelques  restes 
incommodes ,  et  presque  toutes  d'un  rempart  de  terre  qui  doit 
sans  cheminées.  Ils  payent  les  avoir  servi  de  défense  â  cette  Til- 
mémes  impositions  à  la  couroI^le  le.  On  j  trouve  actuellement  4 
que  les  paysans  russes.  *       églises ,    un    magasin     de  sel  et 

MoRÉVA ,  (Moptaa.)  c'est  le  de  grains,  appartenant  àlacour 
nom  d'une  ville  qui  doit  avoir  ap-  ronne  ,  et  1200  habitans  des  deux 
partenu  à  la  république  de  Nov-  sexes.  Il  se  fait  ici  un  commerce 
gorodj  car  il  est  dit  dans  les  chro-  assez  considérable  en  chanvre ,  çt 
niques  Russes,  sous  la  date  de  e,n  huile  de  chanvre  ,  que  les  mar- 
Tànnée  1^129,  que  les  Lithua-  chauds  portent  à  Gjatsk  où  ib 
niens  ayant  fait  des  excursions  l'embarquent  pour  Pétersbouif. 
sur  les  tcifes  de  Novgorod,  pri-  Moscou,  (MocKoacKOJi  f.y- 
rent  et  détruisirent  les  viUes  de  ôepuiA.)  (gouv-  de)  il  est  sitoé 
Lubié,  IVJorcva  et  Sélicguerc.  entre  le  53°  et  lé  56°  de  kt.  sept. 

MoBiA  5(Mop*/i)  p,  rivière  da  et  le  54^  et  67' de  long,  orient., 
gouv.  desPélershourg  ,  elle  se  jet-  ayant  d'occident  en  orient  200  w. 
•  te  dans  le  lac  de  Ladoga.  Ses  eaux  d'étendue  et  220  du  nord  au  mi- 
sent bourbeuses  k  Cil  use  des  ma-  di.  Ce  gouv.  est  borné  au  nord 
rais  dans  lesquels  elle  prend  sa  par  celui  de  Tver ,  à  Torient  par 
source ,  et  qu'elle  traverse  dans  ceux  de  Riazan  et  de  Vladimir , 
t6ut  son  cours  n  ui  est  d'une  tren-  au  midi  par  ceux  de  Riazan  ,  Too- 
t9  inc  de  w.  ;  elle  entraîne  un  li-  la  et  Calouga  ,  et  à  Toccideat  ce- 
moa'iioir  et  boueux,  qui  ternit  lui  de  Smolensk.  Il  est  régi  par 
même  assez  loin  de  son  embou-  un  gouverneur  général  et  sedi- 
chure les  eaux  transparantes  eipu-  vise  en  i3  districts,  qui  portcol 
rcs  dulac*  chacun  le  Qom de  leurs chefs-lietti* 
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C^scmt  eeax  àe  Hoscoa,  capitale  par  le  gt*and-dac  Tonrl  II  ou 
dogouv.  et  cheWieu  du  district  George ,  snrnomitië  DolgorouW , 
de  son  nom  ,  2^  Yerëa,  3»  Bo-  £ls  de  Vladimir  Monomakh  ,  qui 
liorodsk ,  4^  Bronnîtzy,  50  Rooza,  allant  cette  année  de  Kiew  visi- 
69  Colomna ,  jo  SerpoakhoT  y  8<>  ter  son  fiU  aîné  André  ,  auqael 
Podobk  ,  9<>  Zfenîgorod  ,  io<>  Mo-  il  avoît  donné  les  principautés  de 
jaisk,  11^  Volocoiamsk^  I2<>  Cline,  Sonzdal  et  Vladimir,  s'arrêta  dans 
et  i3<>  Dmitrow*  Les  principales  cet  endroit  dont  les  sites  enclian- 
rÎTières  de  ce  gouv.  sont  TOca  ,  teurs  lui  plurent  infiniment ,  et 
la  Mosk^a  j  la  Cliazma ,  la  Pak-  admirant  les  ]>èaux  villages  et 
liFa,ristra,  la  Rouza  ,  la  Sestra,  les  boîs  des  environs  ,  il  voulut 
k  Iakhroma ,  la  Lama  ,  la  Nara  en  connoitre  le  propriétaire.  C'é* 
la  Lopasnia  ,  et  la  Cherna.  Le  ter-  toit  ce  même  Coutchko  dont 
roir  y  est  médiocrement  fertile  9  nous  avons  parlé  plus  haut.  Çe- 
mais  r industrie  des  habitans  y  lui-ci  ,  fier  de  ses  richesses  et 
suplée,  et  ils  vivent  gént^ralement  de  sa  puissance ,  au  lieu  de  ren- 
dans  Taisaoce.  On  en  compte  dre  les  konneurs  qui  étoient  dus 
gSo^ooo  des  deux  sexes.  an  souverain  de  Kiew  ,  le  reçut 

Moscou^  (Mocnea,)  (en  rnsse   fort  mal  et  en  parla  avec  mépris* 
Moskva).     C'est    la  plus    grande    Le  grand-duc  ,  justement   irrité, 
ville    de  T Europe    et    Tancienne   le  fit  aniener  devant  lui ,  et  après 
capitale  de  Vempirc  de  Russie  ;    lui  avoir  reproché  son  insolence  j 
elle   est    sous    le  56^  AV   4''   ^^    ^^  ^^  ^^  mourir  et  jeter  dans  an 
lat.  sept,  et  550  12'  4     ^^  ^^^^^    étang.  Mais  touché  des  larmes  et 
orient.  La  rivière  Moskva  traver-    du  désespoir  de  ses  trois  enfans  , 
se  en  serpentant  cette  ville  ,  etj    J^n  ,  Joachim  et  de  sa  fille  nom- 
reçoit    daus   sou  sein  la   lajouza   mce  Oulita ,  îl  leur  fît  rogidre  de 
et   la  Neglinnaia.    Moscou   est  à   grands    honneurs    et    les  envoya 
pft  vr.  de    Pétershourg    qui  est    k   son  fils  à  Vladimir.  Après  cela 
la   capitale    actuelle  de  l'empire,    il  fit  entourer    de    palissades    la 
On  parle  difléremment  de  sa  fon-    montagne  sur  laquelle    est    bâtie 
dation  ,  car  les  uns  veulent  qu'-   actuellement  le  Creml ,  y  jeta  les 
elle  aFl  été  bâtie  par  Oleg  ,   ré-    fondemens  d'une  ville  qu'il  nom- 
gent  de    l'empire    et    tuteur  du   n^a  Moskva  ,  du  nom  de  la  rivière 
jeune  Igor  fils  de  Rnrik.  Ce  prin-   qui  couloit  auprès.  Un  peu   plus 
ce  traversant   ce  pays    en  88a  ,   loin  ,  à  l'endroit  ou    se    trouve 
pour  aller  de  Novgorod  à  Kiew,    aujourd''hui  le  couvent    Znamcn- 
tît ,  00ns trn ire    une    petite    ville    skoï^il  en  éleva  nne nutre  à  là- 
8or  la    Neglinnaia    qu'il   entoura    quelle   il  fit  porter  le  nom  de  Ki- 
d'dne    palissade.    C'est  ce  même    taï  ,   d'un  surnom  qu'avoit  eu  son 
endroit^  dit-on^  qui ,  après  un  laps    fils  André  dans  son  enfance.  Il  les 
de  temps  considérable  ^  devint  la    peupla  d'habitans    pris    dans  les 
propriété  d'un  riche   seigneoi*  de    environs  ,  et  de  quelques  colons 
Sonzdal   nommé    Coutchko  y  qui    de  Vladimin   II  alla  ensuite  dans 
T  résidoit  habituellement.  A  ce-    cette  ville ,  o!i  ayant  fait  épouser 
la  M'  de    Tatischef   ajoute    que    à  son    fils  Ôulita  ,  fille  de  Cou- 
son  nom  lui  est  venu  de  la  ri-    tcliko  ,  11  les  emmena  avec  lui  à 
vière    sur    laquelle  elle    est  bâ-    Kiew.    Il  y  mourut  un  an^près 
tie,  qui  en  langue  sarmate  veut    son    retour,   en  recommandant  à 
dire, selon  hii,  serpentante.  Mais    son  fils  de  peupler  Moscou.   Le 
œ  qui    est    plus    probable    c'est    grand-duc  André  ,  pour  se  con- 
nue Moscoa.a  été  bâtie  en  1147    former   aux  désirs  de  son  pèr«^ 
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fît  construire   à  Moscou    IVglise   toujours  de  plus  en  plus  y  sa  se«- 
de  r Assomption  ,  qu'il  dota  très-   le  rivale,  Tirer,  perdit  bien t&t  sa* 
richement  5  et  dans  laquelle  il  fît   prépondérance  par  les  malheurs 
placer  l'image  de  la  Ste  Vierge ,    de  ses  princes  trop  ambitieux  et 
apportée    de     Constant inople    et    trop  foi bics  pour  résister  à  la  puis- 
peinte  par  St.  Luc  ,  et  il  envoya   sance  des  Khans  Ta  tares  :  sa  dé-' 
de    nouveaux  colons    à    IVIoscou.   cadence  assura  à  jamais  la  gran- 
Mous  ne*  parlerons  pas  ici  de  l'as-   dcur  de  Moscou  ,  gouvernée  alors 
sassinat  de  ce  prince  par  sa  fem-  par  le  grand^duc  Ivan  Dauilovitçh 
me  et  ses  beaux- frères  ,   les  Cou-   surnomé  Calita.  Il   monta  sur  le 
tcbko  y  ainsi  que  de  la  punition   trône  en  1 328  et  gouverna   12  ans 
qui    s'ensuivit  par  les  ordres  de  sans  troubles  et  sans  guerres  ex  té- 
Vsevolod,  frère  du  Grand-Duc,   rieures,  ce  qui  lui  donna  les  moyens 
ce  sont  des  faits  trop  connus  ,  et  de  se  fortiûer  et  d'embellir  Mos- 
qui  appartiennent  plutôt  à  l'his-  cou;  ses  vertus  et  sa  piété  déci- 
toire  générale  de  la  Hussia  ,  qu*à   dèrent  St.  Fierre  ^  Métropolitain 
celle  de  Moscou    en  particulier,    de  toutes  les  Russies,  qui  lusqu'a- 
Depnis  ce  temps ,  cette  ville  ap-  lors  avoit  siégé  à  Tlaciimir  à  ve- 
partint  à   dilléi^ens  princes  de  la  nir  s'éUiblir  près  de  lui  y  A  MoS'** 
même  famille.  Lors  de  l'invasion  cou,  quantitédefiovars  et  de  ci« 
de  Batou-ILhan   en  Russie ,  elle  tojens   des  autres   principautés , 
fut  prise  et  brûlée  ^    ainsi  que  la  surtout  ceux  de  Tver  accoururent 
plupart  des'  autres    villes  russes,   eu  foule'  lui   offrir  leurs  services 
Elle  avoit  alors  un  prince  nom-  et  se  déclarèrent  ses  sujets.    Ce 
mé  Vladimir  et  un  voévode  avec   prince  possédoit   alors  ,    excepté 
une  forte  armée  pour  la  défendre,   celte  capitale ,   les  villes  de  Vladi- 
Onneyoit  pas  dans  nos  chroni-  mir,  t^éréaslav  sur  le  lac,  Colom- 
ques  le  nom  de  celui  qui  la  fit  re-    na, ,  Zvénigoi*od  ,  Mojaiske  ,  Ser-* 
bâtir ,  mais  il  est  %^t  que  lors  de   poukhov  et  Perémychl.  En  l367 
l'invasion    du    Ta  tare    Duden  À    le  grand  -  duc    Dmitri    surnom- 
Vladimir  ,  et  dans  d'autres  villes  ,   mé  Donskpy  ,  au  lieu  du  mur  en 
sous  le   règne    de  St.  Alexandre  bois  de  chêne,  qui  entouroit  le 
Newsky  ,  elle  fut  encore  une  fois   Creml  en  fît  construire  un  en  pier- 
prise  et  saccagée.  Ce  n*est  qu'au   re»  et  en  briques.  Son  filslegrand" 
règne  suivant  du  grand-duc  Da-   duc  Vasilii     ou    Bazile    agrandit 
nilo    Alexandrevitch ,    que    cette   ses  états  par  Jla  donation  que  lui 
ville  doit    réellement   sa  renaisf-    fît  le  Khan    Takhtamyche,    des 
sance  et  sa  grandeur  ;  car  ce  prin-    villes  qu'il  avoit  démembréesde  la 
ce  l'ayant  prise  en  prédilection  y    principauté  de  Souzdal ,   cofnmd 
en  fit  sa  résidence  habituelle  ,  et   Nijni-Novgorod  ,  Gorodetz,  Mesk-* 
depuis  ce  temps  elle  fut  toujours   chera  et  Taroussa.  Sous  le  règoe 
considérée  comme  la  capitale  de   du  fils  de  ce  dernier    également 
la  grande  principauté  et  la  rési-   nommé  Bazile  avec  le  surnom  de  - 
dence  des   Grands-Ducs.     Il  Ta-    Temny    <\vl  l'apeugle ^  qui  monU 
grandit  considérablement,    y  fit   sur  le  trône  en  14^^  ^^  qui  régna 
construire  beaucoup  d'églises   et    iy  s^us,  les  Tatares  firent  de  gran- 
de couvens  ,  entr'autres  celui  de    des  incursions  et  dévastations  dans 
Saint   Daniel  dans  lequel  il  se  fit   la  principauté  de  Moscou,  aanspoo' 
moine  ,  et  où  il  est  enterré.   Il  fît   voir  cependant  ni  prendre  la  vil* 
bâtir  le  Kreml  en  i5oo ,  mais  scu-   le  ni  ébranler  sa  puissance.  Sous 
leipent  en    boîs  de  cbéne.    De-   ce  règne,    on    démembra  de  la 
puis  ce  règne  Moscou  s'agrandit   principauté  de  Tvér  ,  les  viU^  ^* 


MOS  MOS                 a85 

Cicfaine,    d'Onglîtch    et  aaircs.  rëgulicre  tons  le   nom  ie  «irel-* 

Le  dnchr  de  Riazan  etoit  tombé  tzys.    Soos  le   règne  de  son  fîU 

dans  un  état  de  foiblesse  et  de  naît  Théodor,  en  1 589,  oq  assembla  vn 

litë  k  ne  pouvoir  jamais  s'en  re-  concile  sous  la  présidence  de  Jéré* 

lever  ^  tant  par  les  victoires  des  mie  Patriarcbo  de  Constantiuople 

princes  de  Moscou  que   par  To-  pour  élire  un  patriarche  à  la  Rus^ 

pression  des  Khans  Ta kbtamycbe^  sie,  ce  fut  Job  qu'on  honora  de 

et  Temir-Aksak.   La  seule  Novgo-  cette  dignité,   et  depuis  ce  temps, 

rod  disputoit  encore  avec  Moscou  ils  résidèrent  tous  à  Moscou»  A 

de  puissance   et  d'éclat ,  malgré  cette  même  époque  doit  être  rap^ 

plasieurs    victoires    sur    elle  des  portée  la  construction  du  mur  ea 

deux  Bazile    dont  nous  parlons*  pierre  qu'on  nommoit  Beloy-Go- 

Mais  k  mesure  que  la  puissance  rod  ,  ou  ville  blanche  ,  et  qui  lbr« 

des  souverains  de  Moscou  s'afTer-  moit  une  troisième  enceinte  «1  la 

missoit  davantage ,  la  ville  s'em-  ville.   Après  Théodor  ,  mort  sans 

bellissoit  et  s*agrandissoit  en  pro-  postéilté  ,    Boris    Godounof  qui 

portion  ^  de  sorte  que  sous  le  rè*  avoit  déjà  fait  assassiner  le  jeuno 

gnc  suivant  du  grand-duc    Ivan  Dmitri  frère  du  Tzar ,  fut  souve* 

Tassiliévitcfo ,  qui  réunit  soua  sa  rain  de  toute  la  Russie.   C*est  à 

puissance  tant  d'états  ,  et  qui  sdu«  son  règne  que  commencèrent  tou« 

mit  et  humilia    Novgorod  ,    prit  tes  les  calamités  de  l'état  et  de 

Cazan  et  d'autres  pays  sur  les  Ta-  Moscou  en  particulier,  car  Timpos* 

lares ,   la  ville  de  Moscou    égala  teur  Grégori  Otrépief  s'étant  don- 

^  beauté  et    en  grandeur  et  en  né  pour   le  prince  Dmitri,  sou- 

popnlation  Novgorod  même*    En  tenu  par  les  Folonois,  fut  recon- 

i5o5  son  fils  Bazile  monta  sur  le  nu  pour  tel  dans  tout  le  pays  ,  et 

trône ,  il  maintint  et  augmenta  la  s'empara    du    trône     qu'occupoil 

paissanoe  que  son  père  lui  avcit  alors  un  enfant  de  16  ans,  le  fils  de 

transmise  9  et  fut  lepreinier  qui  Gôdouno£  Il  introduisit  à  Moscou 

prit  le  titre  de  Tzar  (i)  Autocrate  ses  protecteurs  les  Polonois,    et 

de  toute  la  Russie  ,  et  c'est  depuis  commença  cette  série  d'iniquités 

ce  moment  que  Moscou  doit  être  et  d'opression ,  qui  à  la  fin  sou- 

Q>nsidérée  comme  la  capitale  de  levèrent  contre  lui  les  grands  et 

l'£mpire  de  Russie.  Son  fils,  le  le  peuple,  le  firent  précipiter  du 

Tarlvan'Vassiliévitch  surnommé  trône  et  massacrer  avec  quantité 

Grozny  ou  le  Sévère,  le  Menaçant  de  Polonoîs  de  sa  suite  j  il  régna 

iQonta  sur  le  trône  en  1 533,   il  moins  d'un  an  depuis   la  mort  de 

l'^na  5o  9Lnf  et  mourut  à  Moscou,  Boris  Godounof  arrivé  en  i6o5  , 

ou  il  fut  enterré  ,  sous  l'habit  de  le  chef  de  la  conjuration,  le  prince 

Bioine ,~  dans  k  cathédrale  de  Su  Bazile  Chouisky,fut  élu  àsa  place. 

Michel  r Archange.  Celui-ci  vain-  Sous  son  règne  ont  commencé  les 

^nit  les  Turcs ,  mit  fin  aux  ro-  guerres  civiles  et  étrangères ,  un 

Tînmes  de  Cazan  et  d'Astrakhan,  second    faux   Dmitri   ajant  para 

et  agrandit  ses  états  et  sa  puis-  soutenu  des  Polonois  >  remporta 

^ce,  an  point  d'être  considé-  quelques  victoires  sur  les  tro*ape^ 

^c,  même  en   Europe,     comme  du  Tzar  ,  qui  après  un  règne  de  5 

Un  des  pins  grands  princes  de  son  ans  fut  déposé ,  et  fait  moine  ,  en-^ 

*iècle ,  il  fut  le  premier  qui  en  suite  livré  aux  Polonois  qui  rem«> 

1564  établit  en  Russie    une  im-  menèrent    à  Varsovie  où  il   fut 

pnmerie  pour  la    langue  slavon-  sardé  dans    une    étroite     prison 

^^9  wrma  k  Moscou  une  milice  lusqu'à  sa  mort  arrivée  en  i6i2« 


{i)  TjTcr  Tettt  dira  sonverain. 
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Les  Rasses  se  vîrent  oblig<^s  d*élU  pondant  près  de  trois  ans  que 
re  Yladîslar,  fîls  du  roi  de  Pologne  dura  l'interrègne.  Enfin  les  états 
Sigîsmond  ;  mais  colui-ci  arrêté  assembles  élurent  unanimement^ 
par  les  lenteurs  continuelles  de  en  i6i3  Michel  Féodororitch  de 
son  père  ne  put  jamais  parvenir  la  famille  des  Komanof  qui  se 
à.  régner  ;  cependant  les  Polo-  tronvoit  le  plus  proche  parent 
nois  appelés  à  Moscou  y  com-  des  princes  Kusses  de  la  Dynas- 
mandoient  en  maîtres ,  pilloient  tte  éteinte  ,  étant  par  sa  mère 
détrnisoient  les  églises ,  s'empa-  rarrière-petit-fils  du  Tzar  Iran 
roient  des  trésors  et  menaçoient ,  Yassiliévilcli.  Ce  souverain  ren- 
cette  capitale  d'une  entière  des-  dit  à  Moscou  soit  ancienne 
truction  ;  d'un  autre  côté  les  J^ué-  splendeur  et  Tagrandit  encore; 
dois  s'emparoient  de  Novgorod,  son  fils ,  le  Txar  Alexis  Mikhai- 
lia  malheureuse  Russie  déchirée  lovitch  lui  succéda  en  l645; 
de  tous  côtés  par  des  guerres  in-  celui-ci  après  de  grandes  vio 
testines ,  et  dans  un  état  d'ànar-  toires ,  reconquit  sur  les  Polo- 
chie,  ne  pouvoit  opposer  aucune  nois  Smolcnsk ,  Tchernigof,  la 
résistance  aux  usurpateurs  qui  Séverie  et  Kiof;  il  embellit  Met- 
tons les  jours  en  dcmembroient  cou  et  fit  construire  'sur  la  rl- 
quelque  portion.  C'est  aussi  h  cet-  vièrc  qui  y  coule  le  beau  pont 
te  époque  que  les  Polonojs  s*em-  de  pierre  qui  existe  encore,  et  qui 
parèrent  de  la  principauté  de  est  le  seul ,  tous  les  autres  n'é- 
8molensk.  Alors  on  vit  paroître  tant  que  de  radeaux.  Ce  souverain 
les  libérateurs  delà  Russie.  Cosma  établit  une  cour  de  monnojedans 
Minine,  marchand  de  Ni  jni-Nov-  cette  capitale^  et  c'est  sous  son 
gorod^  mu  par  cet  amour  sacré  règne  qu'on  frappa  en  i654  1^ 
de  la  patrie  ,  qui  produit  les  plus  premier  Rouble  d  argent  à  Mos- 
grandcs  choses,  va  trouver  le  prin-  cou.  Après  sa  mort ,  son  fils  Féo* 
ce  Dmitrî  Pojarsky  et  Tengage  dor  Alexîcvîtch  monta  sur  le  trô- 
à  lever  une  armée  pour  chasser  ne  en  1676;  ce  prince  protégea 
l'eanemi  et  délivrer  Moscou;  il  les  sciences  et  les  lettres  :  iliitve* 
lui  offre  pour  cela  toutes  ses  nir  de  Grèce  et  de  Pologne  des 
richesses  ,  seul  moyen  qiii  soit  moines  instruits  et  fonda  &Mos- 
en  son  pouvoir  et  le  grand  crédit  cou  une  école  pour  les  ecdé- 
dont  il  jouit.  lie  vieux  guerrier,  siastiques  ,  sous  lé  nom  d'Acadé- 
tant  de  fois  vainqueur  des  enne-  piie  Slavéno-grcco-latine.  Ilem- 
mis  de  sa  patrie ,  accepte  la  pro-  bellit     aussi    cette    ville   par  de 

Î position.  Plein  de  confiance  dans  beaux  bâtlmens  qu'il  y  fît  côn- 
es talens  guerriers  et  les  vertus  struirc.  Voyant  la  santé  débiw 
de  ce  général  une  foule  de  comr  et  la  foîblosse  de  son  frère'  Jeao 
battans  se  présentent  sous  ses  iqui  devoit  lui  succéder  an  tro« 
drapaux.  Po|arsky  assemble  son  ne ,  il  l'en  éloigna  en  mourant, 
arthéeà  Cachine  ,  il  marche  sur  ordonnant  que  ce  seroit  le  cadet 
Moscou,  bat  les  Polonois  dans  Pierre,  né  d'une  autre  mère,  qa» 
différentes  rencontres ,  enfin  ga-  seroit  son  successeur.  Effeclive- 
gne  sur  eux  une  bataille  san-  ment,  ce  jeune  prince  qui  »»" 
glantes    aux  portes  même  de  la  voit  alors    que  dix   ans  fat   tni^ 

YÏ" 

Crcml 

Alo 

avec     lui    forment    une    régence  api^ès,  la  princesse    Sophie  leur 

de  7  d'entreux  qui  gouvernèrent  sœur  aînée  parvint  à  yftlrepw"' 
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cer  le  prince  Jean  qui  régna  i3    de  s'cmbellh*  journellement  ;  étant 
ans,  conjointement  fi^vec  sonfrè-   au  centre  de  rHmpire  et  habitée 
re,   sans  jamais     se  mêler    ce*    par  une  nombreuse  et  ricbe  No- 
pendant    des     aiTaîres    du    gou«   blesse,  elle  sera  toujours  la  vraie 
vernement  ;    la  princesse  Sophie    capitale  de  la  Russie,  malgré  la 
fat  déclarée  régente  et  gouverna   présence  de  la  cour  à  Pétefsbour^ 
'  jusqu  en  1689  où'  convaincue  d*a-    l'éloignement  de  cette  dernière  de- 
voir conspiré  contre  la  vie  de  son   de   plusieurs  points  de  FEmpire 
frère,    le  Tcar  Pierre,    elle   fut   empêchera      toujours    aux     sei- 
déposée  et  enfermée  dans  un  cou-   gneurs  ,  et  surtout    à  ceux   qui 
Teot.  Le  Tzar  Jean  abdiqua  volon-    passent  une  partie  de  Tannée  à  la  . 
tairemcnt  et  le  jeune  Pierre,  qui   campagne  à  venir  s'y  établir;  d'ail« 
dëveloppolt  déjà  les  grandes  qua-   leurs  Moscou  est  la  résidence  de 
lités  qui  en  firent  dans   la  suite   plusieurs  tribunaux  supérieurs  de 
le  régénérateur  de  sa  partie,  com-   l'£rapire,  d^un  archevêque  Métro- 
mença    sur-le-çhamp  les    réfor*   politain  qui  prend  le  titre  d*ai^ 
mes  et  la  nouvelle  organisation  du   chevêque  de  Moscon  et  Colomna,     * 
gouvernement.  Des  volumes  suffis  qui  a  pour  l'aider  dans  ses  fonc- 
roient  à   peine  ponr  décrire  tout  tiens  un  évéque  in  pariibus^  qui 
ce  qu'il  lit  de  grand,  bornons-  prend  le  titre  d'évêque  de  Dmi- 
noQs    à    parler    des    événemens   trof.  Si  Ton  considère  l'enceinte  de 
parement    relatifs    à    la  ville  de  cette  ville ,  elle  est  sans  doute  la 
Moscou;  en  1708  le  Tzar  fit  éta-  plus  grande  de  l'Einrope  ,  puisque 
blir  à  Moscou  la  première  impri-  son  circuit  en  y  comprenant  les 
merie   russe  en  caractères  ordi-  &uxbourg ,  va  au-^delà  de   ^o  vr* 
naires,  car  jusqu'alors  on  n'avoit  On  j  rencontre  à  la  vérité  prêt- 
imprimé  qu  en  slavon*  On  y  im-  qu  autant  de    chétives  ,    maison» 
prima  aussi  en  caractères  latins  et  que    dé  belles  ,  mais   le  nombre 
Grecs.  En  17 19  il  partagea  l'Em-  des  dernières  s'accroit  dejouren 
^ire  en-  gouvernemeas ,  et  Mos-  jour.  Moscou  se  divise  en  quatre 
oon  devint  le  chef*licu  de  celui  de  quartiers  ,  renfermés  les  uns  dans 
son  nom.  Dès  1 700,  année  où  Pé-  les  autres;  ils  se  subdivisent  en- 
tersbourg    fut    fondée  ,    Moscou  suite  en  7.0  sections.    Le  quartier 
tes9a  d*étre  la  résidence  des  sou-  du  centre  appelé  Creml  est  bâti 


verains,  en  172a  le  sénat  et  le  sur  les  bords  de  la  rivière  Moskva 
peuple  décernèrent  à  Pierre  les  et  de  celle  deKéglinnaia,  et  eu- 
titres  d*£mpereur  et  de  Père  de  la  touré    de  murailles   et  de  tours 


pire.  En  1755  rimpéi 

Jieth    fonda  à  Moscou   TUniver-  au  midi,  communiquent  avec  les 

>ité  et  deux  Collèges  qui  en  dépen-  autres  quartiers  de  la  ville.    On 

dent^  en  1765  Catherine  seconde  y  voit  dans  eette  enceinte  Tancieti 

ibnda  la  maison  des  Eufans-Tron-  palais  des  Tzars  et  celui  bâti  par 

vés;  Sa  Majesté  TEmpereur  Aie-  Ivan  ^assilinvitch  en   i533  nom- 

xaudre,  a<:tuellement  régnant ,  y  mé  Granavitaia  Palata,  les  appar- 

établii  une  académie    de  Méde-  temcns  ou  se  amscrvent  les    jo^ 
cinc  et  de  chirugie';  en   un  mot  y  aux  la  gardtrobe  et  les  trésors 

,Mo«Goune  cçssc  de  s*agrandiret  des  anciens  souverains  Russes  te 
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noQTeaa  palaîs^le  superbe  Lilî-  agrandie  par  le  grand-dac  Iraft 
ment  du  aénai  et  le  palais  de  l'ar-  Vassiliévîtch et  re^ou▼eléect  ornée 
cfaeréqne  constraits  par  l'inipë-  par  Catherine  IL  On  y  voit  les 
ratrice  Catliérine  II,  1  arsenal  bà-  corps  des  saints  Michel  et  Thé- 
tisons  le  règne  de  Pierre-le-Grand,  odor  de  Tchernîgof  ainsi  quece- 
et  le  bitiineni  construit  tont  non-  lui  dn  jenne  prince  Dpiilrî,  assas- 
▼elleraent  pour  y'  transporter  le  aine  par  les  ordres  de  Godoniiof 
Musée  des  antiquités  nationales  et  que  Téglise  Ruàsea  canonisé; 
et  le  trésor  du  Crémlin.  Ccst  les  tombeaux  de  presque  tons  les 
aussi  dans  cette  enceinte  que  se  souverains  Russes  depuis  Itsh 
trouvent  les  3  principales  églises  Dauilovitch  jusqu'à  1  Emperenc 
cathédrales  de  Moscou  ,  la  pre«  Pierre- le-grand  s*y  trouvent  dé- 
m  ière  sous  F  invocation  de  TAssom-  posés,  cependant  Pierre  11  ^  mort  à 
ption  de  la  Vierge  lut  commencée  Moscou  y  est  aussi  on  voit  auprès 
en  iSsS  par  le  Mitropolîtain  St.  de  ces  cathédrales  la  grande  tour 
Pierre  sous  le  règne  du  grand-duc  appelée  Ivan  Véliki  qui  est  la 
Ivan  Danilovîtch  Calita,  et  achevée  plus  haute  de  toute*  1^  ville,  elle 
en  1 337.  Le  grand-duc  Ivan  \assî-  est  muoie  de  cloches  de  diffé- 
liévitch  la  fil  démolir  pour  la  re-  rens  calibres,,  auxquelles  on  en  a 
bâtir  sur  une  plus  grande  échelle  ajouté  une  en  l'j^J  ,  qui  pesoit 
en  1479;  elle  fut  décorée  intérien-  au-delà  de  quatre  cent  milliers, 
rement  de  peintures  à  fresque  mais  qu%rincendie  de  1737  a  mi- 
aous le  règne  du  Tzar  Michel  Fé-  se  hors  de  service,  elle  existe  en- 
odorovitch  en  16449  et  renou-  core  quoique  brisée  et  on  la  mon- 
▼elée  eu  1778  sous  le  règne  de  tre  aux  étrangers  comme  une  eu- 
rimpératrice  Catherine  II.  On  y  riosité.  Derrière  la  Cathédrale  de 
conserve  les  reliques  des  saints,  TÂssomption  subsiste  epcorel an- 
Pierre,  Jonas  ,  Philippe  ,  Cyprien  cicn  palais  patriarcbal  dans  le- 
et  Photius ,  tous  Thaumaturges  quel  se  tiennent  aujourd'hui  les 
de  Moscou.  CVst  dans  celle.  Ca thé-  assemblées  du  St,  Synode,  il  y  a 
drale  qu'on  couronne  et  qu^on  une  bibliothèque  remplie  de  ma- 
sacre  ordinairement  les  souve-  nuscrits  (^recs  et  Russes  très^ra** 
rains  russes.  Au  milieu  de  Téglise  res,  et  dont  plusieurs  encore  n'ont 
est  suspendue  une  couronne  d*ar-  jamais  été  publiés  et  Ton  y  ix)n<« 
gent  massif ,  accompagnée  de  qua-  serve  d'anciens  vctemens  jpoati* 
rante-huit  chandeliers  ,  le  tout  ficaux  d'un  grand  prix  à  f  usage 
d'une  seule  pièce  el  pesant  deux  des  Patriarches  ;  outre  le  couvent 
mille  huit  cent  livres  ;  Tautel  est  de  Tehoudow  fondé  par  St.  Aie- 
or  né  somptueusement  et  les  va-  xis  Métropolitain  de  Moscou  et 
ses  sacrés  sont  précieux  ainsi  que  dans  lequel  la  plupart  de  ses 
dans  toutes  les  autres  cathédrales  successeurs  ont  fait  leur  résiden- 
de  Moscou.  La  seconde  est  sous  ce  on  y  voit  encore  celui  de  Vos* 
Tinvocation  de  TAnonciatiop  ,  on  nésensky  ou  de  TAscension  f<»idé 
j  voit  quatre  autels;  cette  église  a  par  Ste  Eudoxie  épouse  du  grande' 
été  bâtie  sous  le  règne  et  par  les  duc  Dmltri  surnommé  Donskov, 
ordres  du  grand-duc  Ivan  Vas-  pour  un  grand  nombre  de  reii- 
siliévilch.  La  troisième  appellée  gieuses  }  c'est  là  qu'anciennement 
Arkhangela  Mikhaîla  ou  de  TAr-  toutes  les  princesses  épouses  et 
khaiïfie  Michel,  fut  bâtie  par  le  parentes    des    souverains   Russes 

fraud-duc  Ivan  Danilovitch  Ca->  étoirnt  enterrées.  La  plupart  des 

lia  pour  sei*vir  de  sépulture  aux  clochers  de  toutes  ces  églises  sont 

souverains  russes.  Celte  église  fut'  couverts  de  cuiyre  bien  doré^  leuf 


MOS  MOS                389 

]i09!(ioii  éleréc,  la  variété  Aes  hâlî-  ponn  le  règne  du  Tzar  Micliel  Féo- 
mens  anciens  et  le»  belle»  tour»  dorovitch  ,  par  le  fameni  prince 
duCretnt^  tout  cet  en»embleior<  Pojarskoi  ,  en  commémoration 
mé  une  des  plu»  belle»  vne8  qu'on  de  ses  victoire»  sur  le»  Polo- 
pm»se  volr^  elle  e»t  surtout  très-  noi<  ,  ■  et  de  la  délivrance  de 
pittoresque  et  d'an  grand  effet  Le  Moscou.  On  y  remanjac  encore 
•rcond  cercle  ou  quartier  de  la  l'imprimerie  du  Synode  bâtie 
TîUe  s'appelle  Ivitai^goroil ,  îlest  en  i645  ;  elle  renierme  quelque» 
préilîeiuent  tout  bâti  en  pierre,  livres  rares  ;  l'hôtel  de»  nionuoies 
et  confine  au  Creral,  ver»  Torient;  avec  le  principal  corp»-de-garde, 
il  oomnnnuique  par  S  porte»  avec  tod»  le»  tribunaux  de  la  ville  ^ 
le  troisième  cercle  et  forme  nu  po«  l'hôtel  de  la  police,  Thôtel  de 
li.<one  irrégulier  dont  les  mur»  ville ,  la  bourse  où  se  trouve  en 
fort  élevé»  sont  (la nqué»  de  douze  même  temps  un  dépôt  pour  ton- 
toor»,  1< '5  une»  rondes,  les  autre»  tes  les  marcha rldi se»  qui  arrivent 
carrée»  ,  il»  sont  entourés  d'un  et  qui  doivent  s'y  vendre  ca 
TPiDparl  t\c  tc*rre  et  d'un  fossé  ;  gros  aux  marchands  ^  ou  bien 
00  y  trouve  c(*tte  fameuse  église  ,  ^tre  conduites  plus  loin  ;  le  ma- 
ni,  bâtie  eni'Sj^  sous  le  règne  gasin  public  de»  marchandises 
nlzarlvanX  assiliévilch^futcoas*  oit  se  trouvent  plu»  de  6000  boa- 
truite  do  manière  que  dès-lor»  tique»  vont 'es  et  maçonnée»  ^ 
rile  en  renlernia  9  9  mai»  il  en  c^est  dans  ce  magasin  que  se  fait 
isot  ajouter  1 1  encore  ,  de  sorte  presque  tout  le  commerce  dé  la 
que  ce  temple  extraordinaire  ville  ,  ce  qui  iait  que  tout  y  four- 
uirme  20  égli»e»»ensemble  ,  dans  mille  d'acheteurs  et  de  ven- 
lesquelles  on  peut  en  même  deurs  allant  et  venant  sans  cesse, 
temps  célébrer  le  service  divin;  en  On  y  trouve  en  marchandises 
quoi  on  ne  peut  assez  adn^irer  ,  àvs  richesse»  immenses*  La  place 
comment  ,  dans  un  tel  groupe  do  marché  dite  Crasnaia  Plo- 
cl  egli»es ,  la  lumière  a  pu  être  stchad  ou  la  belle  place  j  on  voit 
ménagée  ;  elle  renferme  en  outre  i  son  ,  extrémité  un  échafaud 
plusieurs  chapelle»  qu'on  nom-  rond  '  et  entouré  d'un  parapet 
me  en  russe  predefy»  l^a  princi-  de  maçonnerie  ,  lequel  nommé 
pale  de  ce»  église»  est  dédiée  lohnoié  mesto  étoit  destiné  an- 
«  la  fêle  de  Pokmv  ,  une  autre  ciennement  âi  la  confection  de 
à  rentrée  du  Chriat  à  Jéru»alem.  tout  ce  qui  exigeoit  de  la  publicité, 
L'entrée  triomphante  que  faisoit  les  procession»  dan»  les  cérémonies 
jadis  le  patriarche  au  dimanche  de  l'église  »>  arrêtoient  aussi 
de»  Rameaux  et  dan»  lequel  le  et  y  disoient  des  prières  \  cela  ar- 
Tsar  tcnoit  la  bride  de  sa  mule,  rive  encore  aujourd'hui.  LeKitaî- 
oommençoit  ipi,  il  passoit  par  la  Gorod  touche,  comme  nous  Tavons 


\ 


<)omprend    4    gl'andes    rues  ,  20  sième  par  celle  de  Neglinnaia  \  da 

églises  et  4  coavens  ,  dans   l'an  quatrième  elle  est  renfermée  -par 

desquels    nommé    Zaikonospaskoi  an  mur  qui  règne   d'aue  da  ces 

e>t  racadémle  Slaveno-greco-lati-  rivières  à  l'autre  et  qai  comma* 

1^6  dont  nous  'avons    parlé    plus  nique  au  troisième  quartier  nom- 

liatilj  parmi  les  églises    celle  de  mé    Belloi-Gorod*     Le   troisième 

Notre-Dame    de    Cazan.est   re*  quartier  entoure  le^    d'î'ii    pre- 

mar^ble  en  ce  qu'elle  a  été  batle  miers  ^    il   s'app  îloit  auporafaat 
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-TzareT-Gojod  ou  la  ville  dtt  Twr; 
Aons  le  règne  de    Feoclor  Ivano- 
fitrb,  en  i586,  il  fut  entouré  d'un 
mur  de  pierre  de  respèce  de  celles 
qui  se  tirent  des  carrières  qu'on 
trouve  .près  de  Moscou ,    et  qui 
sont  crayeuses  et  blanches  ;  c'est 
pourquoi  on  dbnne    le    nom    de 
Belloi-Gorod  ou   'ville  blanche  k 
cette   enceinte.  Ce  mut  qui  com- 
mz-nçoit   à  se   dégrader,  fol  dé- 
moli   sous    le  règne    de    F  impé- 
ratrice    Catherine    II  ,     comme 
étant    absolument     inutile  ,     on 
forma  des  boulevarts  qu'on  planta 
d'arbres  sur  le  terrain    qu  îL  oo- 
cupbit  ,    et    cet.  espace    est    de-;- 
Tenu   actuellement    un  des    plus 
beaux    endroits  de    la    ville }    la 
^'eglinnaia    traverse    ce    quartier 
'  du  nord  au  sud*  On  n'y  rencon- 
tre presque  plus  de  maisons    de 
bois  ,  et  il  est  même  déiipudu  d'j 
en  bâtir  ,    on  y  trouve  an  con^ 
traire    quantité   de    beaux    palais 
et  d'autres  édiHces  remarqiiables , 
en  t  r  a  u  très  V  \j  niversité^  Y  A  cadémie 
de  Médecine  et  de  Chirugic  ,  la 
maison  des  En  faut  s- Trouvés  ,    le 
comptoir  de  la  banque  ,  la  fonde- 
rie des  canons  ,  T  hôtel  de  la  pos- 
te )  les    archives   du    collège  de^ 
affaires    étrangères  ,  rhôtel     des 
gouverneurs-généraux ,  la  maison 
'    du  club  de  la  noblesse,  etc.  On' 
trouve  dans  ce  quartier  9  couvens 
dont  5  de  religieuses ,  72  églises 
russes  et  une  arménienne.  Le  qua- 
trième cercle   ou    quartier   s  ap- 
pelle Zemlianoi-Gorod ,  qui  veut 
dire ,  une  ville  entourée  de  rem- 
parts de  terre,  comme  elle  Test  effcc* 
tivement;.    ces    rempafts    étoient 
.-   palissades  .  en  i5q2^  on  y  entroit 
par   34    portes  de  bois  et    deux 
portes  de  pierre  bâties  postérieu- 
rement et  qui  subsistent   encore 
dans  leur  entier  ,  toutes  les  au- 
tres   ont    été    brûlées    ou     sont 
tombées    en  .  ruines  ;  il  y  a  an- 
dessus  d'une  de  ces  porter,  appe- 
lée*boi|khareva  Baclinia^  uutt  école 
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de  mathématique  ,  oîi  Ton    ins- 
truit quelques   centaines  de    fils 
de  soldais  dans  la  manne  et  Tar- 
chitecture    militaire.    Ce     quar- 
tier renferme  les  trois  précédens  ; 
on  y  trouve  deux   couvens,  cent 
trois  églises  paroissiales  ,  la  chan- 
cellerie   de  la    police,    un  parc 
d'artillerie  ,  un  magasin  de  vivres, 
les  marchés  aux  bois.  Autour  de 
ces     principaux    Quartiers    de  la 
ville  se  trouvent  les    fauxbcurgs 
dans  lesquels     on    compte    plus 
de  60  églises  paroissiales  ,  8  cou- 
vens.   Ces    derniers  sont  entou- 
rés de  murailles  et  de  tours  ,  ib 
sont  presque  tous  bâtis  dans  de^ 
sites  charmans    et  pittoresques; 
les    plus    remarquables  sont    les 
couvents  de    moines  ftous    trois 
immédiats)  ^io^o-spas\oi ,  Dons- 
koi  ,  et  Simouovir ,  et  le  couvent 
de  religieuses  Novo-Dévitchi  ,qui 
renferme   de  grandes  richesses  en 
vases  sacrés  ,  chasubles  ,  etc.  C'est 
dans  ce  dernier  que  fut  enlerniéa 
et  Huit    ses    jours    la    princesse 
Sophie,  sxrur  de  Wefre-le-Grand. 
lia  partie  des  fauxbourgs  dans  la- 
quelle se   trouve  la    colonie  allc«- 
mande   apelée  ISèmétskaia-slobo- 
da^  est  la  plus  belle  ,  elle  est  à 
une  bonne    demi-heure   de  che- 
min du    Creml  et  k    Torient  de 
ce  quartier  .  entre    la    laonsa   et 
les     petites     rivières    Coukaî  '  et 
Routchéek  ,  il  s'y  trouve ,  outre- 
plusieurs     maisons     de     pierre, 
quelques  grands  édiGces ,  tels  que 
le  palais  impérial^  celui  du  grand^^ 
duc  Constantin  ,  le  palais  ci-de- 
vant Golovinskoî  ou  de  Golovin  , 
dont  on  a  (ait  depuis  des  caser- 
nés  ,  et  qui  vient  aétre  donné  h 
l'Lniversité.  Ce  bâtiment  super-- 
be    communique    avec    rhôpitsi 
impérial    militaire    par  un  pont 
de  bois  construit  sur  la    laousa. 
Cet    hôpital  est  le  premier   éta- 
blissement de    cette    espèce   qw 
se   soit  fait  en  Russie,  et  il  doit 
son  existence   à  Pierre-le«Graod 
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qnî  If*  fonda  An  1 706  ,  il  çon-  mée^  2  catholiques,  i  amM^nienne, , 
tient  quelques  centaines  de  lits  24  courens  dont  9  de  religieuses  ^ 
pour  les  soldats  malades  qui  y  6  hôpitaux  ,  une  maison  pour  les 
•ont  parlaltemeut  entretenus  et  intalides  ,  une  de  charité  et  une 
soignés  ;  le  japdîn  de  la  cour  qui  de  correction  ,  une  universllé,  Ane 
est  d'iuie  grande  beauté  se  trou-  Académie  de  médecine  ,  2  éco- 
▼e  aussi  dans  ce  quartier ,  il  est  les  pour  lo  commerce ,  20  écoles 
attenant  au  pabis  impérial  ,  il  primaires  et  une  d^rrbndisse- 
•ert  de  promenade  au  public  cer-  ment  ;  4  împnmeries  attachées 
tains  jours  de  la  semaine  peu-  h  des  établissemens  publics  ,  et 
dant  la  belle  saison.  La  Slobode  3  particulières ,  dont  une  se  dis- 
allemande renferme  aussi  deux  tingue  par  la  ^eaulé  de  êes  édi« 
églises  luthériennes  ,  une  ré  for-  tions  ;  plusieurs  sociétés  savantes, 
mée  et  une  catholique.  C'est  dans  3  promenades  publiques  ,  un  jar- 
ks  fauxbourgs  de  Moscou  que  din  botanique  ,  un  fort  beau 
se  trouvent  les  prisons  de  -la  théâtre.  On  j  trouve  aussi  64 
▼ille  ;  elles  sont  renfermées  dans  manufactures  de ,  soie  où  Ton 
une  espèco  de  fort  flanquée  de  travaille  toutes  sortes  d'étoffes, 
tours  elles  sont  vastes  ,  bien  comme  •velours,  satin,  taffetas  , 
aérées  et  les  prisonniers  y  sont  etc.^.c.;  i7  manufactures  de  ru- 
aussi  bien  q|]  il  peuvent  rétre  ;  bans  ,  23  ae  draps ,  2  de  papiers^ 
tous  les  faux  bourgs  sont  en  ton-  peints  ,  une  de  bas  de  soie,  5  de 
rés  d'un  fossé.  Moscou  renferme  chapeaux  ,  6  d'étolTes  de  coton,  a 
en  outre  quantité  de  bei|ux  éta-  de  napagçs,  10  où  Ton  travaille 
blisseraens  doqfe  la  plupart  sont  le  fil  d'or  et  les  galons  ;  49  ^^* 
dus  à  la  munificence  et  aux  briques  de  cuir  ,  une  de  sel 
bontés  de  S.  M  l'impératrice  ammoniac  ,  60  brasseries,  etc.  e  te» 
Mère  ;  telles  sont  les  iuittituts  des  Moscou  fait  un  très-gfand  com- 
deoioiselles  nobles  et  b^urgeqises/  merce  et  peut'  être  considéré 
où  elle  les  fait  élever  à  ses  comme*  le  priticipal  entrv^pôt  de 
^îs  et  avec  ua  soin  vraiment  tout  celui  qui  se  fait  dans  rin- 
maternel;  l'hôpital  des  veuves,  térieur  de  Fempire  ,  ainsi  que 
une  maison  pour  les  accouche-  de  celui  de  la  Chine ,  dont  les 
mens  ;  un  hôpital  pour  les  marchandises  sont  premièrement 
pauvres ,  ou  non-seulemeiit  ceux  apportées  ici  et  ensuite  trans- 
de  la  maison'^  mais  les  étran-  portées  dans  les  diflérens  ports 
gers  peuvent  prendre  des  drogues,  et  les  foires  de  Tempire.  La 
Le  bel  hôpital  -  fondé  par  le  police  y  est  bonne  ,  et  les 
prince  Dmitri  Gallitzin  ,  et  qui  rues  sont  éclairées  pendant,  la 
renferme    plus   de  cent  lits  ;   La  nuit. 

maison  de    Charité,  et  Thôpital        MosI^va  ,  f  MdCKâa.)    riv.    du 

fondé  par  le  comte  Chérémétief;  gonv.  de  Moscou  sur  laquelle  cette 

l'hospice  pour  de  vieux  Invalides,  ancienne  capitale  est  bâtie  ;    elle 

fondé  par    les  princes  ILourakin ,  prend  sa   source  dans  le  district 

etc.  etc.    I^a  population  de  cette  deMofaisk,  non  loin    des  limites 

ville  immense    doit   être    portée  du  goùv.  de  Smolensk^,    et  par- 

en  hiver  à  plus  de  4o<^><)^o  ^^^  court     ensuite     les    districts    de 

bitans,  en  été  elle  n*e$t  que  de  Rouza,Zvénigorod,  Moscou,  13 ron^* 

a5oyOoe.  On  y  compte    en    îout  nit^y ,    et    Colomna ,    où  elle  se 
142  grandes  rues  ,    5i4  petites,,  jette    dans    l'Oca;    Les  bords    de 

l4>^oo     maisons   ,    307    églises,  celte  rivière  présentent  dans  beau- 

ioat  2  Itttbériemies  ,  une  rëtor-»  coup  d'endroits  des  sites  enciia4<* 
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teurs  ,  et  en  général  îU  sont  très*  se  jetle  dans  le  Jagorllk  ;  sa  i^arni- 

pittoresques  ;  U  Moskva  ent  navi<-  son  consiste  en  un  r^j^iinent    de 

f;able,  surtout  au  printemps  où  Cosaques  et  quelques  compagnies 
a  fonte  des  neiges  rond  ses  eaux,  de  troupes  réglées* 
très-hautes  ;  ce  qui  est  d'un  avan-  Motcha  ,  (Moza.  )  petite  ri^ 
tage  tnappréctabie  pour  t%  ville  de  vière  du  gouv.  de  Moscou  ,'  elle 
Moscou ,  qui  voit  arriver  alors  tombe  dans  la  pakhra  ;  une  autre 
dans  ses  murs  les  plus  ffros  ba-  rivière  de  oe  nom  coule  dauH  le 
teâux  changés  de  toutes  les  den-  gouv.  de  Sara tof,  entre  ensuite  dans 
rées  que  les  bords  du  Volga  et  de  celui  de  Simbirsk  j  où  elle  se  jette 
rOca  peuvent  fournir.  Comme  il  dans  le  Volga. 
y  a  upe  cascadi*  sous  le  pont  même  JVjoujits\  ,  (Mumuu,fu)  petite 
de  la  ville  ,  les  bateaux  ne  peuvent  rivière  du  gouv.  d  Ukraine  ^  elle 
remonter  plus  haut  ;  malgré  cela ,  se  jiitte  dans  le  Seim. 
la  partie  supérieure  de  cette  rivière  ModkhaVïtsa  ,  f  Mi^xaeui^a.) 
est  d'une  utilité  aussi  majeure  à  rivière  qui  se  jette  dans  le  Koug 
cette  ville  que  l'inférieure,  en  prèsdc  Hrestlitofskv  ;  elle  est  rt^ 
lui  apportant  tout  le  bois  néces«  mar([uable  en  ce  quelle  sert  de 
saire  à  son  chaufage  et  aux  cons-  communication  ,  luojennant  uq 
trtictions  ,  car  le  pays  qu  elle  par-  canal  qu'on  a  creusé  par  ordre  du 
court  de  ce  côté  est  ren^pli  de  dernier  roi  de  l^ologne ,  Stanislas- 
belles  forêts.  Pendant  Tété  cette  Auguste  pour  la  réunir  à  la  l^ius^ 
rivière  est  si  basse  surtout  au  mi-  par  conséquent  au  Pripet  et  aa 
lieu  de  la  vjUe  de  Moscou ,  que  Dnepr  avec  le  i^^oug  ,  mais  cette 
des  eufans  la  passent  à  pied  ayant  communication  ne  sera  vraiment 
k  peine  de  l'eau  jusqu'à  la  oeintu*  utile  que  lorsqu'on  aura  coqs- 
re,  LUe  n'est  pas  fort  poissonneuse  trnit  9  ou  10  écluses  pour  coo^ 
et  le  pois&ou  qui  a  y  trouve  n'a  server  eu  été  Teau  dans  le  canal, 
pas  trop,  bon  goût ,  ce  qui  pro-  qui  sans  cela  se  dessèche  près*- 
viei^t  probablement  de  ses  çaux  qu'entièrement, 
crayeuses  qui  ont  encore  le  désa-  Mounooute  ,  rM^KeynS,)  ri- 
vantage  de  produire  la  pierre  à  ,vière  du  gouv.  d'Irkoutsk ,  dans 
ceui(..qui  en  boivent  habituelle-»  le  district  de  Nijni-Oudiusk  ^  on 
ment ,  aussi  les  habitans  de  Mos-  trouve  sur  ses  bords  une  montagne 
pou  emploient  -  ils  généralement  considérable  qui  porte  le  même 
} 'eau  des  fontaines  pour  leur  usa-  nom  et  qui  est  remplie  de  mines 
ge.  I^es  principales- rivières  qui  de  plomb  ,  d'argent  et  de  cuivre, 
s'y  jettent  sont  l'Inotcha  ,  Tlseo-  Mourakhva,  (Mi^pa:caa)Mj 
pa  ,  la  Honza  ,  n^^i*^  9  la  Pakbra  ,  a  deux  bourgs  de  ce  nom,  l'au 
la  Séverka  ,  et  la  Coloménka  ;  on  dans  le  gouv.  dX  kraine  ,  disr 
trouve  sur  ses  bords  et  près  de  trict  de  Crasnokoulsk  et  lantre 
Moscou  des  carrières  de  pierres  en  Podolie ,  district  de  Jarapol , 
.  de  grès  et  de  pierres  crayeuses ,  le  preoyier  a  plus  de  3ooo  Labi- 
qu*oa  exploite  avec  profil ,  et  qui  tans,  et  il  s'y  tieut  deux  grands 
sont  d'une  grande  utilité  dans  les  marchés  par  an. 
constructions  nou^breuses  qui  se  Mouravitsa  ,  {M^pa«una,) 
fout  dans  la  capitale.  petite  ville  du  gouv.  de  Yolbinie. 

Mosçovs&AïA.  CREPOST  ,  (  Mo^  à  249  w.  de  Jitomir. 

€K0e€fiaA  upèfiocmy)    petit  fort  MoUfiAiANSKOÏ-BÉREO,  (Mypf* 

qui  appartient  à  la   ligne  du  Cau-  '^jiancKOu-'ôepeeb.)      ou    la   càU 

vase  et  se  trouve  daus  le  district  Mourmane;  on  donne  ce  nom  à 

4e  ^tavropo) ,  sur  un  riiissçau  qtii  cette  ps^rtie  4e  la  cçte  de  l'Ooéag 
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da  nord   qui  Goinmeiice  dans  le  le  prince    Constantta    Sviatosla- 

dîstrict  de  Cola ,  depuis  le  villa-  Titch  •  qui  v    lit  bâtir  uac*  église 

ge  de  Pauoa  jusqu'à    la  Laponie  dans  WaGlIe  il  eal  enterré  ainsi 

danoise  ;  elle  est  toute  de  roche  que  ses  acax  fils ,  Michel  et  Théo- 

nue^  et  très-escarpée,  malgré  quoi  dpr ,  que  Téglise  a  canonisés*  Dans 

on  trouve ,  à  de  très-petites  dis*  la  suite  Mourome  tut  long-temps 

lance  y    des  enfoncemens    et  des  un  apanage  des  cadets  des  princes 

baies,  où  les  Uateaux  se  mettent  de  Kiow  , ensuite  de  ceux  de  Vla- 

eu  suralé.  C'est  à  lo  w.  et  jusqu'à  dimir  et    de  Rostow.    i/étoit  une 

5o  de  cette  c6lé  qu'on  fait  les  plus  ville  frontière  do  côté  des  peuples 

abondantes  pèches  dp  morues  et  Bolgares,  et  c'est  pourquoi  elle  a 

de  harengs.  «  eu  si  souvent  à   soutïrir  de   leurs 

MouaoMK)    (Mi^pojuby)    Ville  excursions.  Kn  io5 8  elle  tut  prise 

du  j^ouv.  de  Vladiuiir,   et  chef-  et  cmtièrement    ruinée   par  eux*  ' 

lieu  d*un  district,  elle  est  bcitie  Lors  de  l'invasion  de  Batou>Khaa 

sur  une  montagne,    au  bord  de  cette  ville  subit  le  sort  de  presque 

1  Oca  ,  sous  le  38^  '34'  de  lat.   et  toutes  les  autres  villes  russes;  mais 

le  65^,  10'  ,  jo"  ,  d(*  ^on^.  orient.,  elle  eut  plus  à  soulfrir  à  cause  de 

k  120  V7.  de   Vladimir,   On  croit  son  voisinage    avec  les    Tatares* 

remarquer  que    TOca    se    retire  Ce  n'est  qu'à  la  fondation  de  N ij- 

déplus  en  plus  tous  les  ans  de   la  ni- Novgorod  que  Mourome  doit  le 

rive  élevée  ,  sur  la(|uelle  est  située  peu  de  tranquillité  dont  elle  jouit 

«X!tte  ville.  Les  vieillards  assuroient  depuis;  malgré  cela  elle  ne  put 

même  en   176B  qu  il  y  a  voit  eu  jamais  se  relever  entièrement  et 

jadis  une  église  et  plusieurs  mai-  revenir  à  cet    état  de  prospérité 

sons  au  même  endroit,   où   étoit  dont  elle  jouissôit  sous  ses  princes, 

alors  le  milieu  de  la  rivière  ,  dont  Cette  ville  est  la  patrie  d'un  des 

an  reste  le  sable  porte  aveo    lui  plus    illustres   chevaliers    de  ces 

quelques  particules  d  or.  L'origine  temps  héroïques  de  la  Russie  ,  llia 

de  Mourome  remonte au-delt  des  ou   Llie  ,    surnommé  Mour(»mels 

temps  historiques  de  la  Russie;  on  ou  de  Mourome  ,    vécut  dans  le 

sait  seulement  que  c'est  une  co«*  Xme  siècle  sous  le  règn^  de  Via- 

lonle  de Sarmates  ,  qui  vinrent  sj  dimir,  il  se  distingua  par  sa  piété^ 

établir  et  qui  après    un  laps  de  aon  courage  et  sa  force  sumatu-r 

temps   très-considérable    adopte-  relie ,  il  étoit  le  défenseur  de  la 

rent  les  mœurs  et  la  langue  des  in-  veuve  et  de  l'orphelin  et  le  tléaa 

digènes  du  pays^  de  manière  qu'il  des  Pétchenègues  et  des  Polovtzia 

ne  reste  plus  aucune  trace  de  leur  dont  il  réprimoit    les    briganda- 

ancienne  origine.  Nos  chroniques  ges«  I^a  ville  de  Mourome ,  telle 

commencent  à  parler  de  Mourom  qu'elle  est  actuellement  se  partage 

vers  la  lin  du  X«  siècle.  On  voit  en   trois   quartiers^  dont  l'un  se 

dans  le  partage  que  ii^  Vladi\nir-  nomme  le  Creral  ,  à  cause  d'ua 

le-Grand  de  ses  états  à  ses  en  fans  rempart  de  terre  qui  l'entoure  et 

qu'il  donna    Rfourooic  à  son  fils  le  sépare    des  autres.  La  cathé-^ 

Gleb  f  qui  vint  %'y  é.tai)1ir    avec  drale  ,  qui  est  un  assez  beau  mo- 

sa  (amilie  ;  oe  prince  l'agrandit,  la  nument  du  XV  1«  siècle  s'y  trouve 

peupla  et  la  fortifia  ,  mais  il  ne  presqu^au  milieu  sur  les  bords  de 

put  réussir  à  convertir  les  habi-  l'Oca*  La  ville  renferme  en  outre 

tans  au  christianisme  ;    eifective-  3  couvens  ,  dont  un  de  Rcligien-* 

menton  voit  par    nos  légendes,  ses,  et   17  églises;  on  y  trouve 

que  sm  habitans  ne  furent  bap-  aussi  quelques  ,  fabriques  de  toile 

Usés    que  long-tenips   après  par  et  plusieurs    de  cuirs  }  le  nombre 
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des  habltanâ  est  de  47^00  person*  nale  est  montagnease  ,  on  y  trou- 

nés  des  deux  sexes ,   ils  font  an  ve   méipe    un  Voloan.    Cette  île 

|>etit  commerce  de  cairs  de  Rous-  renferme    plusiears    plantes  qal 

aie  qu'ils*  nortent  à  Pëtershonrg  ,  lai  sont  propres.  On  y  trouve  des 

et  de  bleu  surTOca.  Il  s*j  tient  bois    de    taillis  dans  lesquels  on 

un  çrand  marché  annuel  au  mois  chasse  le  reiiard  ,  et  c'est  le  aeol 

de  juin,    qui  diire   pendant  dix  animal  qu'on  trouTe  sur  l'île.  Elle 

jours.  Environ  à  75  w.  an-dessns  renferme  quelques  petites   nviè« 

de  Mourome  sur  la  rive  orientale  res  qui  n'ont  pas    de    poissons, 

de  rOca,on  trouve  de  riches  mines  Le  nombre  de  ses  habitans  peat 

de  fer,  et  60  w.  au-dessous  de  cette  monter  k  25o  personnes  ,  pavaat 

même   ville  il  y  en  «  d'albâtre,  tribut  &  la  Russie,        ^>' 

qui  s'ëteodent  jusqu  àNijni-Nov-  Mouvalka  ,    (Mi^eaJiKa.)  pet. 

gorod.  riv.  du  gouv.  de   Penza ,  district 

Mourome,  rMvpojM5.)  C'est  le  de  Gorodistchi ,  elle  se  jette  dans 
nom  d'une  petite  rivière  qui   se  la  Tëchniar. 
trouve  dans  le  gouv.   d'Ukraine,  Mouzoa  ,  (Mt^a/^a.)    petite rî- 
district  de  YoUcbansk,  elle  se  jette  vière  du  gouv.  de  laroslaw  ,  dis- 
dans  le  Kharkof.  trict  de  Pochéklionsk  j  elle  se  jette 

MoussrRK^  (Af^CM;>5.)  C'estle  dans  la  Cheksna. 

nom  de  la  X«  ile  de  Tarchipel  des  Mozdoc  ,    (  Mosj^oKb.  )    petite 

Courills  ,  on  la  nomme  aussi  Ega-  ville  du  gouv.  du   Caucase  ,  for- 

tko;   elle  est  à  35    w.    de  la  €f  teresse  et  chei^lieu  d'an  district, 

qu'on  nomme  Tchiriae*Coutane,  elle  fut  bâtie  en  1763  ,  «sur  la  rive 

elle  est  presque  ronde  et  a  i  w.  de  gaucbe  du  Tërek  ,  sous  le  \y^  ^V 

long  sur  autant  de  large.  On  n'y  de  lat.  sept  et  le  6a^  4^'  ^^  '^^^ 

trouve   aucune   autre   eau  ^    que  orient.  ;  c  est  par  elle  que  se  ter- 

oelle  qui  se  rassemble  dans  quel-  mine    la  ligne  militaire    dite  du 

ques  caviti^s  de  rochers  après  la  Térek.     On   y  troi^ve  une  église 

la  pluie.  Cotte  ile  n'a  pas  déport  Russe,  deux  Arménienes  et  une 

ni  de  baie  assez  sûre  pour  les  ba«  Catholique  ;  la  population  de  cette 

teaax  ,  elle  manque  également  de  ville,  qui  peurmonter  à  3ooo  per- 

)>ois  ;  aussi   les  insulaires    qui  y  sonnes  des  deux  sexes,  e^t  presque 

yiennent  sont  obligés  d'apporter  toute  composée  d'Arméniens,  de 

avec  eux  Teau  et  le  bois  uéces-  Géoi^iens  et  de  Circassiens  bapti- 

aaire  pour  cuire  leurs    alimens  ^  ses.  Les  Russes  et  les  Grecs  y  sont 

elle  abonde  au  contraire  en  veaux  en  petit  nombre.  Tous  ces  babif 

marias  et  en  autres  animaux  et  tans  de  Mozdoc,  vivent  du  produit 

'oiseaux,  aquatiques,  que  les  Cou*  de  leurs  visnobles  et  de  quelques 

rills    vînnent   j  chasser    chaque  fabriques  de  maroquins  et  d'eaa- 

année.  de-vie  de  raisins,    qu  ils  envoient 

MouroRS  ,    (Mi^mophi-)  C'est  en   Russie,   ils  élèvent  aussi  des 

le  nom  d'une  petite  tribu  de  Se-*  vers-à-soie ,   mais  leur  principale 

movades  ,    vivant  en  Sibérie ,  ils  occupation  est  le  commerce  qu'ils 

•uivent  le  chamanisme  comme  ces  font  avec  les  montagnards  du  Cau- 

derniers.  case,  auquels   ils    portent  tontes, 

MoUTOVA  ,  (Mf/ 'no «a.)  ou  Ma-  les  x:hoses  de  première  nécessite 

tova  >  on  appelle  ainsi  la  Xlf<>  ile  et  de  luxe  qui  manquent  en tière- 

de  l^anchipel  des  Courills  ;  elle  est  ment  chez    ces  peuples.    Moidoc 

à  4^  w.  de   b\i«;   son  étendue  esta  107  w.  deGeorgiefsk. 

•    est  de  3o  w.  de  long  sur  presqn^aù  -  Mozyr  ,  (Mosht^ph,)  pet.  ville^ou 

tant  de  lar^e  j  sd  partie  méridio-  gouv.  de  Minsk ^  et  cbel-lieu  d'oo 
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districtsnrlarWegancliedu  Prîpet; 
etie  est  sous  le  52*^  6'  de  lat.  sept* 
et  le  46^  4^'  ^^  long.' orient. ,  à 
336  w.  de  Minsk.  On  n'y  trouve 
rien  de  remarquable  ;  cette  ville 
appartenolt  anciennement  à  la 
principauté  de  Kiow.  On  trouve 
(Uns  jpg  chroniques  russes,  sous 
ladatrdeii55  que  le  grand-duc 
loDri  >n  fit  don  à  Sviatoslav  01- 
mitcli  ;  sous  le  gouvernement  po« 
loDois  pUc  étoit  le  siëge  d  une  die* 
tine,  d'un  grod  et  d'un  starost* 

MsTA  ,  (Mc/na*)  riv.  qui  à  sa 
source  dans  le  gouv.  de  Tver ,  dis- 
trict de  Vychni  -  Vololchok,  où 
elle  Sort  du  lac  Mstine  ;  elle  entre 
«oattitè  dans  celui   de  Novgorod 
doot elle  parcourt  une  partie  avant 
de  ae  jeter  dans  le  lac  llnien.  Vis- 
i-vi»  de  la  ville  de  Barovitchî ,  elle 
adeacascades  qui  nuisoîent  autre- 
feia  beaucoup   k  la    navigation ,' 
mais  des  travaux  qu'on  j  a  lait  de- 
pois,  les    ont  rendus  beaucoup 
moins  dangereuses  ,    nonobstant 
cela,  elles  empêchent  toujours  les 
lateaax  qui  vont  àPëters^ourg  da 
poQvoir  revenir  en  remontant  ses 
ttoi.  Pour  faciliter  la  navigation 
•or  cette  rivière  on  a  construit  des 
cclaaes  k  sa  sortie  du  lac  Mstine  ; 
on  creuse  des  canaux  qui  lui  ap- 
portent les  eaux  des  lacs  latchinsk 
eiBerézovsk,  et  d'antres  écluses 
«ncore  sur  des  petites  rivières  qui 
•'j  jettent ,  et  dont  les  principa* 
les  aont  la  Valdaila ,  la  Kholova  , 
l'Ouver,  laBéréxaika  et  laKemka. 
Dcçnis  long- temps  ,  on  a  voit  le 
projet  derénnir  la  Pola  avec  le  lac 
Seiigoerponr  établir  une  nouveUe 
Communication  du  "Volga  avec  Pë- 
Ctraboui^  et  éviter  par  là  les  cas- 
^  de  la  Msta  ;  les  observations 
^Tingénieux  Péri ,  envoyé  pour 
»la  sur  les  lieux  en  171?  nefu- 
'«ût  pas  ûvorobles  à  ce  projet.  Le 
gnnd-maitre  d'artillerie  général 
^ilbaa  en;  présenta   un  nouveau 
î*e  le  sénat  fit  examiner  et  qu'on 
^1^-  également  j  on  adopta  en« 
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suite  celui  du  Général  T)édénef  ^ 

3ui  vouloit  réunir  par  un  canal 
e  76  w.  de  long  ,  et  an  moyen  de 
1 3  écluses,  la  Colpo  et  la  Cheksna.  - 
On  a  également  creusé  un  canal 
qui  réunit  la  Msta  et  le  Volkhovr 
pour  éviter  aux  bateaux  les  dan* 
gers  de  la  navigation  sur  le  lac* 
limen. 

MSTISLAVL  ,  (McmucAaôJu*)- 
ville  du  gouv.  deMobilev,  et  cbef^* 
lieu  de  district  ^  sous  le  54^  lo'  de 
lat.  sept,  et  le  So^  a'  de  longtt. 
orient.  ;  elle  est  bâtie  sui*  une 
petite  rivière  qui  se  jette  près 
de  là  dans  la  Soja  ,  à  94*  w.  de 
Molulew.  vers  l'orient,  t.lle  porte 
le  nom  de  son  fondateur  Mstislav  ^ 
sans  qu'on  sacbe  précisément  le- 
quel des  cinq  princes  de  ce  nom 
la  fait  bâtir  ;  mais  il  est  plus  pro* 
bable  que  cest,  on  Mstislav  !•' 
(ils  de\  ladimir-le-Grand,  qui  eut 
en  partage  la  principauté  deTmon- 
tarakan  ,  et  qui  est  venu  régner 
ensuite  à  Tcbernigof ,  on  Mstis- 
lav IV  de  Tchernigof ,  qui  régna 
aussi  à  Smolensk  vers  1  an  lao)  ^ 
qui  Vont  ibndée  ;  car  ils  régnèrent 
tons  deux  très-près  de  là.  U  autrea 
prétendent  avec bcancoup  devrai** 
semblance  quVUe  a  été  bâtie  en 
1 1 80  par  Romane  prince  de  8mo«« 
lensk  •  qui  lui  a  donné  le  nom  de 
son  fils  Mstislav,  auquel  elle  échut 
en  partage.  Quoqu  il  en  soit ,  on 
voit  dans  la  chronique  de8rae« 
lensk  ,  qu'en  i359  elle  fut  démem» 
brée  de  cette  principauté  par  OU 
guerd  ^  grand-duc  oa  Lithuanîe, 
et  donnée  par  lui  à  son  fils  Skirî» 
gail  dont  le  fils  George  prit  daiia 
la  suite  le  titre  de  prince  de  Msti- 
slaw.  Cette  principauté  fut  bien* 
tôt  après  portée  en  mariage  par 
Julienne  fiille  unique  de  ce  George 
dams  la  famille  de$  princes  de 
TchaslaVsk.  £n  1 386  ,  le  prince  de 
Smolensk  vint  Tassiéger  y  mais  il 
fut  repoussé  avec  perte ,  et  obli« 
gé  d'en  lever  le  siège  ,  les  prinofe 
de  Lithuanie  étant  venu^  à  son  se» 


ao6  MST  MST 

cpiirs.  Èiï  144^  le  grand -dac  Ca-  s«  rnssc's  et  une  de  Grocs-Unii; 

simir  Ja^elon   donna  cette  ville  aa  îl  s't  trouve  aussi  une  synagogue^ 

prince   louri  Séménovitch  Long-  1*0  nombre  de  ses  liabilans  ^eut 

vcpew  qui  .éloit  revenu  de  Nov-  être  porté  à   5ooo  personnes  dc$ 

Î;orod  ,  mais    il  ne  la  ^arda  pas  deux  sexes  parmîlesquels  on  doit 

ong-temps,  car  avanl  voulu  jdin-  compter    800  Juii's,    Cette  petite 

dre    à  ses  états  hmolensk  ,    Po-  ville  fait  un  commerce  assez  cou-* 

lotsk  et    ^itebsk,    il  tut   bientôt  sidérnble  avec  le  port  de  Riga  pn 

dépossédé  de  Mstislaw.  En    i44^i  cbanvre  et  bled.    Il  s'y  tient  doux 

le  roi  de  Polo&(ne  la  donna  a  Vas-  grands  marchés  par  an« 

silei-larnslavitch    qui   s'étoit  en-  .     Mtsensk  ,  (Af?<*Hc/t&.)  Ville  da 

lui  de  Moscou.  F.n   1607  elle  iut  gouv.   d'Orel  et  cbet-lien  de  dîs- 

Lrùlée  et'  saccadée  5  en  i5l4  tous  trict  sur  les  deux  bords  de  la  Zoa- 

li'S    villages    des  environs  lurent  cba  ,    ei  h   Tembonchure    de   k 

ravagés  par  les  troupes  du  grand-  Mtsena  qui  lui  a  donné  son  nonié 

duc  de  Moscou  Vassileï  Ivaiiovitch  Cette  ville  est  sous  le  53^  10'  de 

qui  taisoLt  alors  le  siège  de  Smo-  lai.  srpt«et  le  56^8' de  long. orient, 

lensk  ;  le  prince  Teodor  Mstislav-  à  53  w.  d'Orel.  On  y  trouve  1 3 

sky^   qui  gouvernoitalors,  voyant  églises,  un  couvent  et  5ooo  ba^ 

que  ce   petit   état  étoit    toujours  bilans  des  deux  sexes;  tes  envi- 

exposé  aux   incnrsions  des  trou-  rons  de  cette  ville  ,  ainsi  que  tonte 

es  de  Russie^  étant  si  voisin  des  la    province,    sont   très*fertiles; 

eurs  ,  et  du  même  côté  du  aussi ,  Ir^  principal  commerce  des 
l>nrpr  ,  se  décida  à  se  soumettre,  babitans  oonsiste-t-il  en  bled  et 
oe  qu'il  lit  en  iSaé;  mais  il  se  et  cbanvre  ;  ils  rrml^arquentdaiii 
révolta  bientôt  après  et  retourna  la  villr  même  ,  sur  laZoucbaqui 
8OUS  la  domination  polonoise.  hn  est  navigable^  et  par  lemovende 
l56q  on  érigea  cette  petite  prin«  lOca  dans  laquelle  elle  tomi)e  non 
oipauté  eu  Voevodie,  en  ijc)8  loin  de  là  ^  ils  transportent  lears~ 
«lie  lut  le  tbéatre  de  plusieurs  marcbandises  dans  tout  l'empire, 
combats  entre  les  Russes  et  les  Ou  coiiuoit  iort  peu  de  faits  re* 
Suédois  qui  cbercboient  à  péné-  latifsà  la  îondation  et  k  Tbistotre 
trçr  en  Russie,  tnfm  cet  ancien  de  celte  ville,  les  fréquentes  in<« 
patrimoine  des  souverains  russes  cursions  des  ennemis^  et  les  in- 
fut  débnitivement  réuni  à  sa  crndies  ayant  brûlé  les  arcbives  et 
mêre-patrie  sous  le  règne  de  Ca-  les  inonumens  qui  plouvoient  les 
tlicriue  11  en  1772,  et  cette  sou-  attester,  on  se  voit  réduit  à  ne 
Teraine  ordonna  qu*on  metroit  rapporter  que  oe  qu'on  a  pu  ras- 
dorénavant  parmi  les  titres  des  sembler  ailleurs.  V.n  ii59,  les 
empereurs  de  Russie  celui  de  troupos  de  Rostoi,  dehouzdal,d9 
prince  de  Mstislaw*  Cette  grande  Mouroni  et  de  Riazan,  suivant  I0 
Aouveraine  fît  rebâtir  cette  ville  prince  louri 'Vladimirovitcb,poar 
que  les  guerres  et  les  troubles  taire  la  guerre  au  grand-^uc  de 
continuels  de  la  Pologne  avoit  ré-  Kiew ,  Iziaslaw  ^  prirent  Mtsensk» 
duit  à  rien.  On  ne  voit  anevne  £n  14^3,  les  babi tans  de  cette  ville 
trace  de  ses  anciennes  for tiiica*  se  jetèrent  ^  T improviste  etsar« 
lions  ,  quelques  cbélives  cbau*  prirt^nt  l'armée  du  Roi  talare  bo* 
mières  en  ont  pris  la  place.  On  radie  qui  revenoit  dans  ses  états 
trouve  k  Mstislaw  un  neau  Col-  cbargé  d  un .  butin  immense.  En 
légo  des  Jésuites,  deux  couvens  i43o,  étant  sons  la  domination 
Cntboiiqnes  ,  dont  un  de  Carmes ,  des  Lilbuaniens  ,  elle  fut  assi<%«« 
et  Vautre  de  Lcrnaidint  ^  4  ^S^^"*  ^^^  succès  par  le  prince  Utarf 
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AjiàT.   En  1493  les  généraux  ctû  lequel  on  a  déconyert  des  sources 

grand-duc  de  Moscou  Ivan  Vas-  limpides  et  saines  ,  et  en  si  grande 

siliéritch  >  la  prirent  aux  Lithua-  abondance,  que.  i*lm|>ératrice  Ca- 

nîens  ,  et  en  iSog  elle  fut  entière^  '  therîne  conçut  le  projet  d'eti  faire 

ment    cédée  aux  Russes  par  un  t^adeaa  à  cette  capitale  ((Ui  en  gé- 

traité  de  paix*  néral  manque  de  bonne  eatà  ;  elle 

UfcBKlvÈ,  (Mi>imKUHd.)r^t  V.  ordonna  donc  qu'elles  y  seroient 

du  goUT.  de  laroslav  et  chef-lien  am«n**es  par  un  aqueduc  qu  elle 


Volga  ,  à  ai  w*  de  lârdslav .  Vers  ^^*^«  f  ^^^^^^^^"^  ï*^"*  plusieurs 

l'occident.  On  y  trouve  une  seule  branches  dans  diiferens  quartiers, 

église  et  Un  peu  plus  de  mille  ha-  ^^'  ouvrage  immense  et  Utile  n'a 

hiuns  desdeux  sexeé  qui  jouissent  f.^  *^*»e^<^  ^V""  ^''f  *  ^"^  ''^'S?^  ^^ 

d'une  certaine  aisance  à  cause  de  \  E°»l>ereUr  Alexandre  !•'.  L  aque- 

la  facQité  que  Icttr  donne  le  fleuve  ^"^  l""'  P*«f  far-dessus  la  riyierc 

défaire  un  petit  commerce  dans  YaoUza  est  de  2 1  arches  duUe  belle 

tout  rintérieur  de  l'Empire.  architecture  et  d  une  construction 

M«,     •   /■#      .     *  \^>'    .  li    .  éolidéi  L  exécution  dé  cet  ouvrage 

MYLSK,[^iUJi66K^.)LesiUn-  ^  ^^  ^^g^^  au  général  AntoiSe 

cien  nom  de  la  ville  de  RadomysL  Gerhard,  qui   y  à  misautentde 

(yqyez  cei  attelé.)                   ^  ,^^^i^  que  d  Wilé  ^  et  à  qui  on 

Mttischt  ,'{Mumuinu .}  C  est  en  doit  princijpalënièni  la  réussite. 

UAvills^e  à  s8  w.  de  Mescoui  dans  • 
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NàHAÏBATSKAÏA  QiEPOST  ,  (^ûf*  environa.Ce   peaple  îndaslrieni. 

$aû6amcKaH,  Kpiinocmb.)  ce  pe-  J  a  ëlabli  avec  beaucoup  de  suo- 

tit  tort  se    troave  dans   ie  gouT.  ces   la  culture  du  mftriep ,   et  le 

d'Orenbourg ,  k  4oo    w*    de    la  vers-à-soie    y    réussit   fort   bien, 

rille  de  ce    noip  ,  sur  le  grand  Ils    ont    aussi    des    manufaotures 

î  chemin    de    Moscou,    il     a    été  d'étoriès  de    colon  d'une    qualité 

construit  en   1736  ,  à     cause  de  supérieure.  ^ 

h  révolte  des   Bacbkirs  ,  et  son        îHa-ovokab,  {ffa^nepajih)Cesi 

nom  lui    est    venu  de    celai  du  k    pom  que  les     Tcbéremijs     et 

Bschkir    Nahaibak  qui  avoit  son  le^    Talares    donnent    h    la    ville 

habitation    dans    cet  endroit.  La  de"Vialka,  l'ancienne  Minow  des 

riv.  Ik    coule  auprès  du  fort.  Il  Russes    aparemn»pat  ,  parce    que 

contient  i!io  maisons,^ ses  for-  p'cst     une     colonie     qui    s'y  est 

tiûcatîons  consistent  en  an  rem-  établie  de  Novi;orod ,  vers  la   fia 

part  palissade.^   Le    terroir    àea  da  XII*  siècle,  (/^oj^ij^  Viat& a.) 
environs   est  d'une  extrême  fer-        ^^^  ^„„       ,._    ,,   _  ^ 

lj|-j'  ^  Na-our  ,   (Ha^ffph.)    pet.    fort 

M  *                  .               /  „  *ïui  se  trouve   dans  le   gouv.    du 

Nakhitchejane  ,    (//«««r  Caucase ,  di3irict  de  Mo,doc     sur 

#aKÔ,)  p»  Ville  da  gouT.  d  Lcatheri-  1^  t^„^v    *>'«*.  «         * 

noslaw , dans  le  district  de  .Ros-  ^^JZt\  ^      k       "^A^^r    "^""^^ 

tow  ;  elle  est  bâtie  i  5  w.  de  cette  ^"f  ''f'^''^^^  ^"  ^^nr^des  Cosaques 

demWe    sur    la  rive  droite     du  q«; J^    font  la  garmson,    On    y 

Don.  Sa  fondation  ne  date  que  de  '^^"'^^    ^"^  ^8^^^*^' 

l'année  1780 ,  lorscue  l'Impéra-  NAoURôua;ovsTZV  ,     (  ffa^p^^ 

trice  Catherine  II  fit  transporter  ooâHb^.)  ou  Navrouss-Aoul  ,  pet. 

àt  Crimée  tous    les    Arméniens  peuple    de    la    race    des   Tau.res 

qai   Tbabitoient  pour  les  établir  Nogais  ;  ils  l^abitent  actuellement 

w  ;.  aussi  composent-ils  seuls  la  dans  les  monUgnes  du  Caucase , 

population  de  Nakbitchevane.  Ils  de    l'auire  coté  du  Couban  ;  ils 

possèdent   encore  5    villages   des  sont  au  nombre  de  2000  f4mill^ 
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ils      sont    Tenus    des    bords    du  |)ropr<>meQt  qu'an  écouleinent  du 

Volga  fuyant  la   domina  lion  rus-  lac  Peipus  ,  dans  le  golfe  de  Fin* 

se  après    la    chute  du    rojauuie  lande  ^  il  sort  du  lac  près  d'un 

d'Astrakhan*  £rrans   lon^- temps  petit  TÎHage  nommé  8iriiuk  ,  à  60 

dans  les  steps  et  vers  le  Coubau ,  w.  de  Marva  ,  et  à  la  place  duquel 

ils   ne  cessoient  de  harceler  nos  se    trou\oit  jadis    le  chàtc^au   de 

froniières  ,    et   pilloient  souvent  Mcuscholss ,  dont  on  voit  à  peine 

les  carayanes  ,  et  même   les  ha-  qut'ique  trace  j    il  passe    ensuite 

hilations    quils    pouvoicnt    sur-  près  de  ^larva ,  et  va  se  jeter  12 

prendre  \  mais  entièrement  vain-  y^ .  plus  bas  dans  le  golfe  ;  ce  qui 

eus  en   1771  y  par  le  général  Dé-  lui  (ait  en  tout  un  cours  de  72  w.; 

médem    ,    ils  se    soumirent  à   la  il   n'est  narigable  que  depuis  la 

Russie  ,  lui   jurèrent  obéissance  ^  ville  jusqu'au  golfe  ^  encore  estril 

et  donnèrent  des  otages.  \  n  1790  si  peu  protond  â  son  embouchn- 

ils    passèrent    presque     tous    de  re,  que  les  vaisseaux  qui  pren- 

l'autre  côté  du  Couban   y  011   ils  nent    plus   de  7  pieds    d'eau  ne 

campent     encore     aujourdh'ui   ,  peuvent    y    entrer.    Son    cours  j 

tantôt    sur   les    bords  du    Laba  ,  depuis  le  lac  jusqu'à  3  w,  près  de 

tantôt  sur  ceux  du  (louban.  la  ville  ,    est   retiipli   de  cascades 

Nara  ,  (Hapa.)  riv.  assez  consi^  oui  en  rendent  la  navigation  très- 

dérable  qui  a  sa  source  dans  un  dangereuse ,    et   la  dernière   qui 

lac  du  go uv,. de  Moscou ,  district  e^it  de  12  pieds  de  haut ,  neper* 

de     Véréa   ^     qu'elle       traverse  met  plus  à  annan   bateau  de  pas» 

avant  d'entrer   dans  le  gouv.   de  ser  outre.  Malgré  cela,  ce  tienvc 

Calouga  ,    où    elle     parcourt    le  est  d'une  grande  utilité  pour  le 

district  de  Borovsk  ,  et   retourne  commerce  des  bois  ,  car  la  Plussa, 

ensuite    dans  le  gouv.    de    Mos-  qui  vient  s'v  jeter  au-deasus  de 

cou   ,  vers    Serponkliof  pour    se  JSarva ,  y  apporte  tous  ceux  qai 

jeter  dans  TOca  sur  les  frontières  viennent   du  gouv.  de  Novgorod, 

du  gouv.  de    Toula.  Il  est  en  outre  très-^poissonneuxi 

MaRGUENE  ,  rjraf>c^/i5.)  C'est  le  les  saumons    et   les    anguilles  de 

nom  d'une  pet.    ile  du  golfe  de  ce  tleuve  ont   beaucoup  de  répo* 

Finlande  ,  située  vis-à-vis  du  port  tatiou  ,  et  ê'j  prennent  en  grande 

de  Keval  ,  à  deux  milles  à-peu-  quantité. 

près    de  cette  ville.   Elle    a  8  w.        ^ARovî'CHATE  ,  (Hapoeiamh,) 

de  long  sur  deux  de.  large  ;    ses  pet.     ville    du  gouv.    ae   Penza, 

habitans  sont  quelques  pêcheurs  chef-lit*u   de  district^  sous  le  53* 

Finnois  et  Suédois  qui  y  cultivent  69' de  iat.   sept,  et  le  61^  iV  de 

la  terre  et  possèdent  d'exct*llen-  long,    oriaiit.     Elle   est  bâtie  ao 

tes  prairies,     il     se    trouve    tout  conîlueut  de  deux  petites  riv.^  la  , 

près  de  cette  ile,  vers  Torient ,  C.heldaisse  et  la  Lapjgevka ,  qui 

iine    autre    plus    petite    appelée  Ibul  tourner  deux  moulins.  Ello 

Youlf.  est    à   126  w.    de  Penza.    On  y 

NaRMA  ,  (Napjfia.)  rivière  assez  trouve   3   églises  et  a5oo  babflaDS 

consi4^rable  du  gouv.  de  Kiazan  des  deux  sexes.  1  l'se  tient  annuel* 

qui  pourroit  être   navigable,    si  le  me  ut  trois  grands  marchés  daos 

ses  bords  n'étoient  pas  aussi  l>as  cette  petite  ville, 
et    marécageux  ,    de  sorte    qu'il        Kartchine  ,    (Hapzunh»)  pet. 

est    imposbible    d^n     approcher  ile  de  la  mer  Caspienne,  no»  loin 

pour  traîner   1rs  barques.  de  Bacon. 

Narova  ,  Wapooo.)  Ce  fleuve        Narva  ,  {Hapea*)  ville  et  port 

du  gouv.  de  Pétersbourg  ^    n'est  du  gouv.  de  Pëtersbourg  j  ancien- 
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nement  les  Russes  la  nommoient  nettye  nue  église  suédoise  et  fin- 
Kougoditf  ou   Rougodéu^  ;  elle  est  laodoise  bàtie  en  bois.  On  appel- 
soas  le  ^9°  \V  27"  de  lat.  sept,  et  le  Hakelverk  le  taubourg  non  for- 
]e4^<*55' de  loniç.  orient.^  à  i4')w.  tiûé  ^   qui  est,  pour  la    majeure 
snd-oaest  de  Pé te rs bourg.   Avant  partie  y    habitée  par  des  Rnsses« 
qa*on  l'eût  anneiLé  à-co  gouv.  ^  Entre  le  cbaleau  d'Ivan-gorod  en 
elle  n'appartenoit  à  aucun  et   ne  Ingrte  ,  et  l'ancienne  ville  de  Nar- 
dppendoit  que  du  sénat  dirigeant,  .  wa ,  on    trouve  ,  au-delà  de  la  Na- 
ducollége  de  jnstioe,  et  du  couip-  rova  ,  un  pont  bâti  sur  pilotis, 
toir  des  tinances  lie  Livonie  ,  Ks-  et  torlemont  lié  par  des  crampons 
thonie  et  Finlande  à  Pétersbourg.  de  fer.  Cependant  le  grand  che- 
Celte  ville  est  située  sur  la  >iaro«  min  de  Pétersbnurg  ne  passe  point 
Ts  qui  sort  du  lac  Peipus  ,  '  et   se  par    ce  pont  en   hiver  ,  mais  on 
jette ,  à  deux  milles  de  la  ville  ,  descend  alors  la  rivière  beaucoup 
dans  le  golfe  de  Finlande.  Ce  lieu-  plus  bas  ;    ou  entre  d'abord  dans 
ve ,  dont  les  eaux  sont  tres-i*api-  le  faubourg  ouvert    d'Hakelverk  ; 
des,  forme  à  une  w.  el demi  au-  de  là  ,  par  les  fortifications^  dans 
dessus  de  la  ville  ,   une  cascade  de  la  nouvelle  ville  ,    et   enfin   daus 
la  hauteur  de  12  pieds  ;  ce  qui  est  l'ancienne    à    laquelle   aboutit,  le 
cause  que  les  marchandises  venant  château.    Autrefois  Narva  étoiiau 
par  le  lac  Peipus  ,  sont  déchargées  nombre  des  villes  anséatiques  ,  et 
en  cet  endroit  et  menées  par  terre  faisoit  un   grand  oommerce  ,  qui 
jusque»  dans  la  ville.  Il  est  à  pré-  est  beaucoup  déchu  dans  les  der- 
samer  que  c'est  du   flouve  Narova  niers  temps  ,  quoiqu'il  soit  pour- 
qu'elle  a  reçu  son  nom.  On  la  di-  tant    encore     considérable.     Les 
tise  en  ville  ancienne  et  ville  neu-  principaux     objets    d'exportation 
ve.    La    première    fut    bûtie    en  sont  cfu   bois    et   du  lin.  La  ville 
1223,     par  Valdemar^  Il  roi  de  perçoit  l'accise    de  Tean-de-vie, 
Danemark,  et  gratifiée  des  mê-  duuialtet  du  gros  bétail  qui  vient 
mes  privilèges   que   ceux  que  le  d'Ëstbonie    et  de  Livonie  ,  ainsi 
roi  £ric  accorda  à  Reval.  Elle  est  que  le  péage  deà   marchandises  de 
séparée  de  la  ville  neuve  par  une  bois  ,  le  pontenage ,  et  les  deux 
maraille.  Les  fortifications  e^Lté-  droits  appelés    fijfafgeld     et   /o/z- 
rieures  de  Narva  sont  en  bon  état,  nengeld.  On  compte  à  Narva  2600 
Elle  est  pourvue  d'une  garnison  habitans  des  deux  sexes.  Cette  vil- 
iuffisante«  Le  circuit  n'en  est  pas  le  a  été    en  bute  à  beaucoup  de 
grand.  Laville  ancienne  est  bàtie  malheurs.  Le  Tzar  Ivan  Vassilié- 
de  bonnes  maisons  de  pierres  :cel-  vitch  la    prit  d'assaut  en     i558, 
les  de  la  ville  neu^e  ne  sont  que  pendant  qu'elle  étoit  enflammes, 
de  bois  et  les  fondemens  de  pier-  Les  Suédois  s'en  rendirent   mai- 
res. Il  se  trouve  deux  églises  dans  très  en  1 38 1*  Les  Russes  l'assié- 
la  ville  ancienne^  dont  l'une  au-  gèrent  en  1690.  Elle  fut    réduite 
trefois  allemande  ,  appartient  ac-  en  cendres  en   ifiSg.  Les    Russes 
taelleraent   aux    Russes  ;    Fautre  l'attaquèrent    encore     très  -  vive- 
qui  étoit  suédoise  sert  maintenant  ment  en    1700,    mais    le    roi  de 
ao  culte  des  Luthériens  allemands.  Suéde  ,  Charles    XII  ,  la  dégagea^ 
On  trouve  de  plus  dans  la  ville  ils  mirent  de  nouveau  le  siège  de- 
ancienne  la  maison   de  ville,   la  vaut  cette  ville  en   1704  comman- 
Iwarse ,  une  école  allemande  avec  dés  par  Pierre- le- Grand  en  per- 
qtiatre  instituteurs,  un  château  se-  sonne  ,  et  la  prirent  d'assaut.     Les 
p^ré  de  la  ville  par  un    fossé  et  habitans  ayant  été  transportés  en 
îui  arsenal  On  voit  dans  la  ville  H  ussie  en  1708  y  parce     qu'on  ne. 
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se  fiolt  ]>oîpt  eneore  à"  ciix  ,  ilne  (otirces  très  -  aboôdanles  d*eai^ 
partie  revlut  en  1714  ^  le  reste  ed  chaude.  Le  colonel  ILozlow^  coin- 
17 18,  et  Us  i'ur^ent  rélablis  dails  mandant  de  la  presqu'île ,  j  fit 
la  possession  de  leurs  anciens  pri-^  établir  des  bains  en  1787.  Le  cou- 
Tiiéges.  En  ijyi  ^  la  plus  grande  sul  de  France  Lesseps  en  fait  a  us- 
partie  de  la  nouvelle  ville  Tut  dé-  si  mention  dans  son  Journal  de 
truite   par  les  ilani mes  ,  r incendie  voyage. 

n'épargna  qn'un  petit    nombre  de  Natchilova  ,  (HazuA,oôa.)  peti 

maisons.  Ou  la  nom  moi  t  autrefois  riv.  du  Camtcbatka  ,    renommée 

Narva  lironienne  ,   en  opposition  par  U  quantité  de  perlés  qu'on  y 

d' i va n-gorod  qu'on  nommoitNar-  trouve;    elles   ne  sont  Cependant 

va  russe  ;  celte  épitbète  ne  se  met  pas  d'une  bonne  qualité, 

phis  aujourd'hui.  NaVOLOC  ,  .  (  HaeojioKh.  )    lac 

Marym  ,  (Hapbijud,)  pet.  ville  assez  considérable  dn  gouv.  de 
^du  gonv.  de  Totdsk  ,  chef-lieu  de  Tver  ,  dans  le  district  deVychai'^ 
district ,  elle  est  située  sous  le  Volotchok. 
59^  i3'  de  lat.  septi  et  le  98°  58'  Nazi  a  ,  (Hasi/i)  riy.  qui  se  jct- 
de  long,  orient.  ,  à  335  w.  de  te  dans  le  lac ,  ou  plutôt  dans  le 
Tomsk  ,  sur  la  rive  droite  de  TOb,  canal  de  Ladoga  y  non  loin  de 
et  à  l'embouchure  de  la  Kela;  la  Schlnsselbourg  ;  elle  coule  du  mi- 
pet,    riv.     Karymka    la    (traverse,  di  au  nord. 

C'éloit  originairement  un  simple  Nazim  ,  (Hajuje<5.)  Il  y  a  deux 

endroit  palissade  ou  ostrog ,  qu'on  rivières  de  ce  nom  en  Sibérie,  dans 

avoit  bâti  en  1596,  non  loin  de  le  gouv.  de  Tobolsk  ,    district  de 

l'endroit  où  se  trouve    la  Narym  Bérézof  ;   elles  se    distinguent  en 

d'à-présont  ,   mais  qui  à  cause  des  grand  et  petit  Nasirob   La  seconde 

marais  profonds  qui  l'entoure ,  à  se  jette  dans  la  première  ^  et  cel- 

été  transportée  à  l'endroit  où  elle  le-ci  ^   après  un  cours  de  plus  25o 

se     trouve    acluellement.    On    y  w.  du  nord-est  ^    va  se  jeter  dsns 

trouve  une  église  et  une  centaine  rOb. 

d*habitans  qui  ne  sont  \k  que  pour  ISIeciiassovski À  COSAQUES, (H«« 

prélever  les   tributs  sur  les  diffé-  xpacoôCKie  KosaKu.)  C'est  une 

rens  peuples  errans  du  voisinage.  Colonie  de  Cosaques  du  Don  ,  qni 

Mastistak  ,  (  HacmucmaKh.  )  lors  de  la  rébellion  du  traître  Ma- 

c'cHt    le  nom  de  Tilè  que  forme  zepa ,    se  sont  enfuis  sur  le  CoU'* 

deux  bras  de  la  Lena  ^   à  son  em-  ban  ;   ils  habitent  à  3o  w.  de  U 

bouchure  dans  l'Océan  glacial.  mer  Noire,  enlrelaman^la  Tmoa- 

NaSVA  >  (Hacôa.)  pet.    riv.  du  tarakan  d'aujourd'hui,  et  Copjl. 

gouv.  de  Pskov  ,  dans  laquelle  on  Ils  sont  au  nombre  de  600  lèui 

tiH>nve  queiquelois  des  perles.  répartis  en  trois  villages.  Cesémi- 

NataLiinskaîa-CJLEPOST  ( Ha*  grés  ont  conservé  les  mœurs  ejie* 

nia^buHc  a/t^Kp^nocnih.)     C'est  usages  des  Cosaques  et  même  la  re- 

le  nom  d'un  petit  fort  qui  appar-  ligion  chrétienne  ,     mais    privés 

tient  à  la  ligne  de   défense  ci-de-  d'instructions  ei  long-4emps  sans 

van' d'Ukraine,  il  se  trouve  dans  pasteurs,    il  ^'est     introduit  des 

le  gouv.   d'Lcatherinoslav.  opinions  parmi  eux  ,    qui  les  font 

Natghi Kl N£, /'//ocaKuKÔ  ) C'est  regarder  avec  justice  comme  des 

nn    osi^og    on    endroit  palissade  scbismatiqacs.  Avant  la  réunion 

dans  la  presqu'île  du  Camtcbatka,  de    la    Crimée    ji    l'empire ,    tU 

situé  sur  la  rive  méridionale  de  étoient  soumis  aux  KJiansdcoeft- 

la  Oraude^Hivière  {^Buîchaïa  Re^  te  presqu'île  et  jeur  fonrntssoieat 

ka)  ^  près  duquel  on  trouve  4lcs  uu   certain  nombre  de  combal* 
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uns.  Leur  nom  vient  de  Necras^    on  y  a  ëtablî  une  foire  anntlelle 
soileur  chef  y  au  temps  de  lenr    fixée  au  i5  septembre, 
émigration.  NkiVA,   (Hei<«a.)  tIt*  du  gonr, 

^fiDREMANNoï  »  (  He^pejuaH^  de  Perm  ,  elle  sort  d'on  lac  et  en<- 
Hoû,)  redoute  qui  se  trouve  dans  tre  dans  le  district  d'irbit  ^  où  s'é- 
h  gouv.  du  Caucase  y  non  loin  du  tant  joint  au  Rëcbe  ,  iU  prea- 
Couban  ;  un  régiment  de  Cosa-  nent  ensemble  le  nom  de  Nitsa  ^ 
que^  da  Don  j  tient  garnison.  sons  lequel    ils  entrent    dans  le 

^EDRIGA1LLOW  ,  (He^t^pucaû"  gouT*  de  ToboUk  par  le  disirict 
AOôà.j  pet.  ville  du  gonvé  d'Uk rai-  de  Tonrinsk,  et  se  jettent  dan» 
ne ,  dans  le  district  de  la  ville  de  la  Toura.  Les  bords  supérieurs 
Soummj  9  à  64  w.  de  cette  demie-  de  cette  riv.  sont  renommés  par 
re.  Elle  a  été  bâtie  vers  la  On  du  la  quantité  de  belles  mines  de  fer 
XV 11^  siècle,  sur  la  rive  gauche  qui  s'y  trouvent  ^  et  sa  partie  in- 
de  la  Soula  ,  et  les  bords  de  la  iérieiire  par  la  fertilité  dé  sot| 
Ivanka  et  de  la  Nedrigailovka ,  terroir,  qui  e^t  cause  qu*il  s'y 
dvui  ruisseaux  qui  la  traversent,  est  établi  beaucoup  de  Colons. 
On  y  ti'ouve  3  églises  et  plus  de  Nejegol,  (  He^eêojtè.)  pet, 
6000  habitans  des  deux  sexes  qui  riv.  qui  commence  son  cours  dans 
sont  presque  tous  cultivateurs,  le  gouv.  de  Coursk^  district  de  Co- 
Le  tabac  réussit  fort  bien  ici ,  rotchensk ,  et  entre  ensuite  dans 
aussi  en  sèment -ils  en  grande  le  gouv.  d'Ukraine  par  le  district 
quantité  pour  l'exporter  dans  Té-  de  Volchansk ,  où  elle  se  jette 
tranger.  dans  la  Coréa  et  celle-ci  dans  le 

Neer-MilLEIC  ,    (Heûtph^Mu^    Donetz. 
^enh.)   Ancien  château-fort  ^  bâti        NéjiNE  ,  {Hemund)    ville    du 
par  révéque  Albert  en   1^04)  et   gouv.  de  Tchernigof ,  et  chef-lieu 
actuellement  bien  seigneurial  avec   d'nn  district.  Elle  est  située  sôus 
une  église,  à   11  w.  de  Riga.  Ie5i°3'  de  lai.  sept,  et  le  5o°  2' 

NeOLinnaïa>  (7/«e^{/HHa;i.)pct.  de  long»  or.  ,  sur  la  rive  gauche 
riv.  ou  plutôt  ruisseau  qui  coule  de  l!Osier ,  à  74  v«  ftod-est  de 
dans  la  ville  de  Moscou,  et  qui  Tchcrnigof.  C'étoit  auparavant 
se  jette  dans  la  Moskva  ,  près  du  une  des  quatre  villes  de  garantie 
^reml.  pour  la  Russie  mineure;  il  y  avoit 

Nëïschlot  9  (HeûuiJiomh-)  ara;  toujours  garnison  russe,  qui  se 
noya^  en  Finlaodois  SapoUna  ,  sur  tenoit  dans  lacitad/E*lle.  Cette  ville 
le  lac  Outroufs  )  qui  se  réunit  an  est  environnée  d'un  rempart  de 
lac  Saïma.  Cette  petite  ville  du  terre;  elle  a*  de  belles  églises  dont 
gOQv*  de  Vibourg  est  sous  le  ôt''^  ou  porte  en  tout  le  nombre  à  i5  ^ 
Si'  de  lat.  sept,  et  le  J^6°  56'  de  deux  couvens  ,  plus  de  mille  mai- 
long,  orient. ,  à  25o  w.  nord  de  sons  ,  parmi  lesquels  il  y  en  a 
Vibonrg.  Elle  a  été  bâtie  parles  beaucoup  en  pierres.  En  général 
Suédois  en  i474  '^  château  qui  Néjîne passe  pour  la  plus  jolie  ville 
est  placé  tout  près  de  là  ,  sur  un  de  la  Russie  mineure.  Il  y  dé- 
rocher au  milieu  du  lac,  et  qui  meure,  outre  les  Russes  et  les 
porte  proprement  le  nom  de  Neis-  Cosaques  ,  beaucoup  de  famil- 
chlot,  est  très- bien  fortifié  par  les  Grecques,  qui  y  jouissent  de 
la  nature  et  par  l'art.  Les  Russes  grande  priviléi<es  ^  ainsi  que  des 
s*en  rendirent  maîtres  en  1714  9  Arméniens»  Ces  deux  dernières 
^  la  paix  de  Nistadt ,  elle  fut  ren-  nations  font  un  commerce  consi<- 
dae  aux  Suédois  ,  et  retourna  aux  dérablc  avec  la  Turquie,  la  Polo- 
russes  par  celle  d'Abo.  En  1780  gne  j  et  la  Silésie  j  on  po^L  inéme 


! 


NER  '  NER 


dire  que  toat  le  commerce  de  Né-  df  Vladimir,  district  dé  Pereslavl;  • 

jinc  ,  qui  est  assez  tiorissant,  est  elle  snrt  du  lac  P lés tchcew .  maïs 

entre  leurs  maius.  Il  se  tient  trois  jusqu'au   lac  de  Somine    où   elle 

marchés  par  an  dans  cette  ville.  entre  ensuite  y  elle  porte  le  nom 

NF.LEDif>rA  ,>  (ii«^«^UKa«y  p(*t.  de  Veska  ;   ce  n'est  qu'après  sa 

ri  V.  du  gouv.  de  1  ver,  qui  se  jette  sortie    de    ce  dernier  quelle   8e 

dans  la  Mologa»  nomme  Ncrl ,  elle  coule  du  lac  So* 

Nemychl  1 A  )  (riejubituJiA  )  pet«  mine  dans  les  frontières  du  gouT» 

riv.  du  gouv.  d'|jkrainp,qui  après  de  Tver  ,  district  de  Caliazin,  et 

un  cours  de  1 2  w.  va  se  jeter  dans  •  se  jette  près  de  la  ville  de  ce  nom 

le  Kharkof  sur  sa  rive  gauche.  dans  le    Volga,  Celte   rivière  est 

Nenasytetz  ,  {h eHacbimeiifi.)  assez  poissonneuse,  mais  elle  n'est 

(rinsatiable.)   Cest  le  nom  qu'on  pas    navigable.      La    petite    Nerl 

donne  à  la  j«  calaraote  du  Dnepr  ^  prend  également    sa  siource  dans 

^elle  se  trouve  dans  le  gouv.  d'Kca-  le  gouv;   de   Vladimir  et  dans  le 

therinoslav  ,    âi  une  w.  de  la  6*  et  même  district  de  Pereslavl  ;  elle 

à  5  de  la  d**  cataracte.  sort  d'un  marais  et  coule  vers  le 

NrrekhtaJ,  {Hepescma»)  pet.  gouv.  de  laroslavl ,    dans   lequel 

rIv.  du  gouv.  de  l^oslroma  ;  elle  ;ie  elle  entre  un  moment  ^  puis  elle 

jette  dans  le  Volga  ;  à  3  w.  de  son  en  ressort    et    coule  de  nouveau 

embouchure  se  trouve  une  terre  dans  celui  de  Vladimir  à  travers 

noire  imprégnée  de  vitriol  ,  avec  le  district  de  Soazdal  l'espace  de 

laquelle  on  l'ait  de  l'acide  sulphu-  qS  w. ,  pour  aller  se  jeter  dans  la 

rique.  Cliazma  ,  prps  du  couvent  de  Bo- 

Nererhta  ,  (Hepejcrna^)  v.  du  hoUibow  ,  dans  le  district  même 

gouv.  de  Costroma  ,  et  chef-lieu  de  Vladimir.  Son  cours  en  toa 

de  district  ,  sous  le  67°  22'  de  lat.  est  de  322  w. 

sept,  et  le  61^  58  de  long,  orient.,  Nero  nu    Nera  ,    (Hepo  h;ih 

à  42  w.   sud'ouest  de  Costroma.  Hep  a.)  C'est  le  véritable  nom  da 

Celte  ville  est  bâtie  sur  la  riv.  du  lac  qu'on  nomme  communément 

même  nom,  et   sur  la  Solenetsa  lac  de  Rostow,  à  cause  du  voisinage 

qui  se  jette  aussi  dans  le  Volga,  de  celle  ville   bâtie  sur  ces  bords. 

Ou  y  trouve  n  églises  et  1200  ha-  lia  12  w.  de  long  sur  7  de  large, 

bitan$  des  deu\  sexes.  Les  mar-  et  sa  circonférence  est  de  42W«  Ce 

chauds  de  celte  ville  font  nu  com-  lac  reçoit  dans  son  sein  deux  riv. , 

mercea.Hsez  cotisidérable  en  toile  la  Gda  et  la  Sara  ,  et  il  n'en  sort 

qu'ils  vont  vendre  eu  Russie  mi-  qu'une  qui   est  la  Veksa»  Celle-ci 

neure  ,   et  en  filature  qu'ils  por-  en  se  réunissant  dans  le  district  de 

tent  aux   fabriques  de  laroslav   et  laroslavl  avec  la  Oustié  ,  forme  la 

de  Costroma.  Celle  pet.  ville  pos-  Cotorost  qui  se  jette  près  de  laro- 

sède  une  fabrique  de  toile  ,  et  il  slaw  dans  le  Volga.  Au  printemps  j 

9  y  tienl  deux  grands  marchés  par  lorsque  les  eaux  sont  hantes  ,  on 

an.  peut  naviguer  depuis  Rostow,  et 

NereTa,  (Hcpema)  pot.   riv.  au   moyeu  d'une  écluse    qui   se 

du  gouv.  de  Vilebsk   dans   le  dis-  trouve  près  de  laroslav ,  les  ba* 

trictde  Rezilza.  Elle  se  jette  dans  teanx  entrent  dans  le  Volga;  ce 

la  IJviua.  qui   facilite  aux  liabitans  de  ce» 

Nerl,     {HepAh)    On  connoit  bords   les  moyens  de  porter  leurs 

'  deux  riv.  de  ce   nom  ,  qu'on  dis-  denrées  dans  l'intérieur  de  TEm- 

tingne  entre  elles  par  l  épitbete  de  pire  et  jusqu'à  Pétersbourg. 

grande    et    de  pcUite.     La  grande  Neromra  ,    (HepojuKO')    P*'« 

^icn  prena  s«i  source  dans  Le  gouv*  riv.  du  gouv.  ae  Perm  ,  qui  se 
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jelie  prèa  de  la  vîlle  deVefkho*  l'exploite  depuis  1704;  colle  de 
tourie  daos  la  Toura.  Son  nom  Doulcharak  sur  la  l>arza ,  depuis 
lui  vient  d'une  ancienne  ibrte^  ijôS^de  Cou tomarsk  dans  la  même 
rosse  des  Vogoales  qu'on  nom-  ann<^e^  sur  la  Çontomara  ;  d'i  .ca— 
œoit  en  langue  Ziriane  Nerom"  thorininsk  sur  la  même  rivière  à 
Cara ,  et  sur  les  ruines  de  laquelle  quelques  w.  plus  bas  ;  d'Aloxan«» 
Terkhotonrie  e$t  bâtie.  drow  ,  sur  la  Barza  ;  de  1  bilka  , 

NERTCHiNSK,(//<rpT:aHCK5.)pel.    sur   la  Tcbalbontcba  ;    enfin    de 
ville  frontière  de  StDcrie  ,  du  cô lé    Gazimour  ,sur  le  Gazimour.  Oa 
de  la  Chine;  elle  appartient  au    exploite  dans  toutes  ces  mines  de 
gouT.  d'irkoutsk  ,  dans  lequel  elle    Targent  mêlé  de  plomb  ;  elles  pro- . 
est  chef-lieu    du  district  de   son    duisent  année    commune  40,000 
nom.  Cette  Tille  est  sous  le  5t^  56'    ponds  de  plomb  ,  duquel  on  ex- 
delat,  sept,  et  le  i34^  3o'  de  long,    trait  25o  pouds  d'argent  pur.  Oa 
orient,,  sur  la  Nertcha  qui  se  jette   envoie  sô^ooo  pouds  de  ce  plomb 
daos   la  Chilka  ,  à  961   w.  a'ir-    aux  mines  de  Colyvan  ,    10,000 
kootsk.  £lle  a  été  bâtie  en  i658    pouds  au  dépôt  d'artillerie,  et  le 
comme  ostrog  ou  simple  endroit    reste  se  vend  à  des' particuliers, 
palissade;    ce    n'est  qu'eu  1781    L'administration    de  ces    mines, 
<|uon  en  fit  nue  ville.  £He  est  re-    comme  celle  de  Colvvano-V  oscré-r 
marquable    par  le  traité  de  paix    sensk  ,  est  régie  directement  par 
C|oi  ^^  fut  conclu  avec  là  Chine  en    le  cabinet  impérial.  C'est  ici  que 
1689 ,  le  28  août.  Lorsque  les  ca-    sont  établis  des  barrières  et  des 
ravanes  destinées    pour  le  com-    postes  mobiles  de  Cosaques  et  de 
merce  avec  les  Chinois  passoient    Toungousses    sur    les    frontières 
ici,  la  ville  de  Nertcbinsk  jouissoit    chinoises.  On  trouve  aussi  dans  le 
d'une  certaine  aisance  qu'elle   a    district  de  Nertcbinsk  le  bourg  de 
perdu  depuis  qu'elles  passent  par    Stchouroukbaitaevsk ,  dans  lequel 
Seienguinsk  et  le  stepdes  Mongols,    il  a  été  convenu  ^  par  le  traité  de 
Le  peu  de  marchands  qui  restent    1727    avec    les    Chinois  ,  d'avoir 
daos  cette  yille  font  unpotitcom-    un  commerce  d'échange  pendant 
merce  de  pelleteries  ,  surtout  de    toute  l'année  \  mais  comme  on  a 
Sobl  et  de. peti(;-gris  qui  sont  ici    trouvé  des  deux,  côtés  beaucoup 
d'ane  qualité  supérieure.  Les  en-    de  difficultés  pour  Texécution  de 
Tirons,  quoique  très-montagneux,    ce  point ,  il  ne  s^en  fait  que  lors-* 
oÊTrent     d'*excellens      pâturages  j    que  les  commissaires    chinois    y 
c'est  pourquoi  Tédupation  des  bcs-    passent  en  visitant  les  trontières  , 
tiaux  y  est  d*un  très-grand  avan-    et  y  apportent  avec  eux  quelques 
tage.    On    compte    à   Nertcbinsk    marchandises.  Alprs  les  Eusses  y  ' 
deux  églises  et  i5o  maisons.  C'est    viennent  aussi  de 'Nertcbinsk  avec  . 
dans  son  district  et  les  montagnes    des  pelleteries  et    les  échangent 
qai  l'entourent  ,  que  se  trouvent    avec  les  Chinois;  mais  on  n'y  voit 
ces  &mcnses  mines  d'argent  et  de    jamais    de  véritables  négocians^ 
plomb  dont  la  couronne  retire  un    i)i  Husses  ni  Chinois, 
«i  grand  bénéfice  >  et  pour  Vex-        N£SVIG£,    {Hecôumh.^    pet, 
ploitatîon  desquelles  on  envoie  les    ville  du  gouv.   de  Minsk,  dans  le 
malfaiteurs  auxqueU  le  Souverain    district  de  Sloutsk  sur  la  Lipa  qui. 
8jant  iaÀX  grâce  ,  a  comn^ué    la    se  jette  dans  le  Niémen  ,  à  100  w« 
peine  de  mort  en  un  exjl  dans  ces    de  Minsk.  £lle  appartient  à  la  mai^ 
contrées.  Les  mines  les  plus  re-    son  de  Radzivill,  chef-lieu  de  leur 
marquables    sont  celle    de  Nert-    principauté  ^  et  majorai  confirmé 
çUinskméme  sur  l'Ârgouna^  on    eu  1589.  Un  prjnçe  de  cette  n)ai^ 
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8on  ayant  émigré  en. Russie  ,  y  est  Pélrovsloï,  Cr^stovsloï  etc.  sont 
devenu  la  souche  de  la  famille  des  couvertes  d'habitations  charman- 
princes  Neâvitsky  ,  qui  jusqu'à  ce  tes  ,  de  jolies  campagnes  ,  et  de 
jour  ont  conservé  les  armes  des  jardins  apparlenans  à  des  parti* 
Hadzivills.  On  trouve  dans  cette  culiers.  Les  eaux  de  ce  fleuve  sont 
petite  ville  ud  collège  jadis  àa  Je-  limpides  et  salubres  ;  pendant  un 
suites ,  et  abbaye  de  Lénédictins  temps  calme ,  sa  hauteur  varie 
réguliers.  Les  Suédois  délruisi-  rarement  d'un  pied  ou  deax  à  sou 
reni  ses  fortilications  eu  1706.  embouchure;   lorsqu'il  règne  an 

^IetchÉbz  ,  [Hezepah»)  riv.  du  vent  d'orient  bien  fort  et  long- 
gouv.  de  V  itebsl^  \  elle  se  jette  temps  soutenu  ,  qui  chasse  plus 
dans  la  l^ipa.  rapidement  ses  eaax  vers  legoh'e, 

^JETTEBOURG  9  (HemeÔi^ptTf*)  elles  baissent  de  3  à  4  pic'f)^  ;  mais 
Ocst  le  nom  que  porto it,  sous  les  lorsqu'on  éprouve  des  tempêtes 
Suédois  ,  la  forteresse  qui  se  trou-  dans  le  golfe  ,  qui  sont  acconi- 
Toitdans  le  lac  de  Ladoga  ,  vers  paguéesd'un  vent  violent  d'occi- 
Tendroit  où  la  No  a  en  sort  ^  et  dent ,  alors  les  eaux  montent  dans 
que  Pierre-lo-Grand  prit  en  17025  le  fleuve  quelqueiois  de  6  ,  10 
et  nomma Scblusselbonrg.  [Ployez  pieds  et  davantage  au-dessns  de  sa 
cetarticte.)  hauteur  habituelle.     A     5  pieds, 

Nev  ou  Sévo  ,  (Heeh  vfAVi  He^  <*lle  sort  déjà  de  ses  bords  dans  les 
ûo,)  Cet  le  nom  qu'on  donnoit  parties  basses  de  la  vi}le  ;  k  10  ,  il 
anciennement  au  lac  de  Ladoga,      ne  reste  que  la  partie   la   plus  été* 

Neva  ,  t'/fetfa.)  fleuve  qui  coule  vée ,  qtii  est  Torientale  ,  qni  ne 
dans  legonv.  de  Pétershourg,  et  soit  pas  submergée.  Ces  accidens 
sur  les  deux  bords  duquel  cette  arrivent  tort  souvent ,  et  Toujours 
capitale  est  bâtie.  Il  prend  sa  en  automne,  mais  ils  ne  durent 
source  dans  le  lac  de  Ladoga,  près  que  quelques  heures,  l^es  inon- 
de Scblusselbonrg  et  parcourt  en  dations  les  plus  remarquables  ont 
tout  un  espace  de  60  w.  avant  de  eu  lieu  en  1721',  le  6  novembre, 
te  jeter  par  plusieurs  bras  dans  où  Veau  est  montée  à  7  pieds  ^ 
le  golfe  de  Finlande.  Son  cours  pouces;  en  1726,  au  i««^  octobre, 
est  d'Orient  en  Occident.  La  Neva  oii  elle  étoit  à  8  pieds  1  pouces; 
est  rapide^  navigable  et  très -en  1756  ,  le  10  septepibre ,  Teatt 
large,  car  à  Pétersbourg  ^  vis-à-  couvroit  toute  la  ville,  en  1777» 
vis  du  couvent  des  Demoiselles  également  au  10  septembre ,  elle 
Nobles,  ^lle  a  (oo  toises,  et  vis-à-  étoit  h  10  pieds  7  pouces  ,  cVtoit 
vis  le  palais  impérial  5oo.  Dans  la  plus  haute  ,  la  tempête  avoit 
la  ville  même  de  Pétersbourg  ,  ce  continné  pendapt  deux  jour  de 
fleuve  se  divise  en  plusieurs  bras,.,  suite  dans  le  golfe  ,  et  le  vent 
parmi  lesquels  on  distingue  la  spuffloit  constamment  d'occident 
grande  et  la  petite  Neva  ,  la  gran-  ave^c  de  légères  variations  au  sad  j 
4c  et  la  petite  Nevka ,  la  Carpovka,  Teau  a  continué  démonter  jusqu'à 
pic.  i  ces  bras  forment  plusieurs  9  heures  ,  où  le  vent  tomba  un 
îles  dont  quelques-unes  font  par-  peu,  alors  on  la  vit  diminuer 
fie  de  1^  ville  ,  cpmme)c\a6sileï-  avec  une  telle  vitesse,  qu'à  midi 
psirow  ,  ou  TileBazile;  le  côté  le  fleuve  étoit  déjà  rentré  dans 
(île  Pétersbourg  ou  le  Pétersbourg   son  lit.  Ce  débordement  a  causé 

roprement  dit,  sur  laquelle  est   de  gitinds  dommages  dans  la  partie 

âlie  la  forteresse  ;  les  autres  ,  occidentale  de  la  ville  ,  il  n'y  eut 
pomme  celles  de  Caminnoï  -  Os-  que  deux  quartiers  qui  en  furent 
trow  ,  où  est  un  Palais  Impérial,  exempts.    On   vit    des    yaisseanX 
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transportéa  au  nvlieu>des  rues;  ou  NeviNNo^vssKOf  -  rhdouts  , 
es  troava  même  na  chargé  de  (  HeeuHHojtibiccKqii  -  Fe^t^)Yib,  ) 
pommes  et  appartenant  à  un  Lu-  C'est  le  nom  d'un  rprt  qui  se  trou- 
heqaois  ,  cjue  l'eau  en  baissant  ve  sur  le  Couban  ^  et^a)is  lequel 
afpitlaUsé  dans  un  bols  à  i5toî-.on  entretient  nne^  compagnie  do- 
ses des  bords  du  fleure.  Ce  mal-r  chasseurs  et  quelques  Cosaque^ 
lifor  commença  pendant  la  nuit ,  de  garnison.  Il  n'est  pas  loin  de^ 
(X  qai  fut  caqse  de  la  perte  de  terres  dps  peuple^  dç  la  petite 
plasieurs  personnes  et  d'une  quani^  Abaza» 

tité  d'atiimai^x  domestiques.  De--  NicolaÉp  ,  (HuKOAac^h,)  ville 

pais  cette  époque ,  on  fit  un  rè-  du  gouv.  de  Kherson  ;  elle  est  si-t 

glement  par  lequel  il  »  été  prdoii-  tuée  dans  une  plaine  fertile,  entre 

né  d  obserrer  la  crue  des  eaux  ,  Tlngoul  et  le  Boug ,  qui  ^ç  réu^ 

et  à  uup  certaine  hauteur  ou  iiver*  i|is$ent     ensuite     iuimédiatctncnt 

tit  les  habitais   par  des  signaux  d^us  un    ande  que  fait   le  Boug 

quon    réitère  i^ussi  loi^g  -  temps  de  Toueat  k  i  «st,  EJle  seroit  dcT 

qae  les  eaux  montent.    La  r^éva  venue  une  des  plus  belles  de  Tem-r. 


deux  i^ntres  côtés    plusieurs    çant.    jGefut  en   1791    qu'on  jeta. 
9atres  rivières  4o  moindre  jgraur  sos  prcpniers  fondemcos  dans  une 
(leur.  place  absolument  nue,  £n  1793  , 

NirijA,  JHeaejKa,)  tW.  cou.  k  pripce  Pplegikin  dpqna  F^^^^^ 
iidmbledugouv.  deA/ilno,  elle  ^  M,  ialeief  de  s  occuper  de  la 
•pjeue  dans  le  Niémen.  C'est  par  construction  de  cette  ville  ,  à  la 
mnjoyen  qu'on  a  le  projet  de  jpile  de  quoi  on  balit  45o  maisons, 
iiire  une  communication  entre  ce  ^  ^"^^«  savante  on  u  ajouta  ppcs^ 
flenvc  et  le  port  de  Riga.  La  N(l-  q^Ç  nen  a  ce  qm  avoit  été  iait; 
Téja  cit  déjà  navigable  pour  de  ^^'^  ^^  ^794  j  ^e  nombre  des  mai-r 
gros  vaisseaux  jusqu'à  la  ville  de  fpns  augnjenla  ^  par  les  soins  de 
Caîdai^i,  mais  pWs  haut  elle  de-  l^P^^ral  Mord v iiipl  ,.jusqu  à  celui 
Tient  trop  Vapide  ,  et  lorsqu'on  ^*?  7»^  >  «.'  ^  ville  prit  d  autapÇ 
Toadra  la  joindre  à  la  Dvina,  il  P^"»  d  extension  qu  oij  y  pUç^ 
feudra  néxessaircment  construire  ^^^^«"^  ^  amirauté  de  l^herson  , 
des  écluses.  '  q»»^.^  aeusom  ^e  bàlip  dans  la 

Fartie  supençuire    qe   fa  ville  sur 
-..,^~,  .«^^•^.,v  r- Jugoulr  M   place  di|  n^archées^ 

goar.  de  Vitebsi,  chef-lieu  d  nu   ornée  des  plus  belles  maison^  |p 
district ,  elle  est  située  sous  le  55»   loûg  dfe  la    même  rivière,  Toutes 
48'delaU  sept,  et  le  48°    jo'  de   ks  autres  maisoiis  sont  .divisées 
long.  or.  ^  sur  le  lac  de  Nével ,  qui   par  quartiers  eu  rue$  régulières, 
Im.a  donné  son  nom  ,  et  les  deu^    Les  plus  beaux  bàtin|eifs  sont  sup 
Urds  de  la  pet.  riv.  Epiouka  ,  à   la  place,  tels  qi^e  l'église  d'un  stj- 
100  w.  deVitebslu  On  7  trouve  a   le  moderne  »  construite  avçc  ui^« 
Qpnrens  dont  un  russe  et  l'autre   i^ob)e  ^iniplicité,  et  dont  le  sj^ ne* 
da  rit.  romain  9  |5  églises  parmi,  luaife  reprt^sente  un  terppleson- 
lesqueHesune  de  GrecsrUnjs  •  et  tpi?iu  parhujt  colpnpes,   et  ornd 
tine  école  juive- Cette  ville  renier-*  de  parties  ricbenieot  dorées  e(  de 
me  2700  babitansdos  deux  se^es.    Celles  peii^ture9  ;  puis  ('hi^t^l-de- 
Ui  j  tientqûaM*Qgr^49  n^rchés   ville  avec  deux  belles  p^lounadcs 
par  an,  si^r  le^  ailes  p    t\qq\    nue  sert  de 
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bonrse  an  commerce  ;  la  doaane,  Icsqaellea  on  âv'v  emarqai^r  les 
les  mai^ns  des  amiraux  Mord*  IrgcDdes  sniirantca  :  ikpa  BLO 
Tînof  et  Kîbaa,  clc.  L'amîraaté  j4nOJ40KO,une  autre,  OyfBM 
forme  uu  grand  carre  fermé  près  IPIBE  (Ollna,  élèv<>-toi}  ,  et  beaii-F 
de  la  campagne  ,  et  le  chantier  est  coup  avec  la  légende  OABlonOm 
placé  vers  une  telle  coorbure  quo  MTJKIîf. 

fesbàtîmens  en  le  quittant  entrent  Nicolaefskaïa-crépost,  {Un. 
aussitôt  en  descendant  Upgoul  KQMecQKcui-Kptnocm^.)  Ce  fort 
dans  le  Boug.  On  doit  regretter  se  trouve  en  Sibérie  dans  legou?. 
que  lendroit  mauque  de  bonne  Je  Tobolsk  ,  district  de  Tarsk  ;  il 
eau,  parce  que  les  vents  de  mer  feit  partie  de  la  ligne  dichimc, 
rendent  saumâtre  celle  des  fleuves,  On  y  trouve  une  église  et  i5o 
et  on  est  obligé  pour  en  avoir  de  maigons.  Situé  au  milieu  d'un  ma- 
bonne  ,  de  ae  la  procurer  k  i  rais  et  entouré  de  bois  ,  cet  ep^ 
W.  d'ici ,  dans  des  sources  qu'on  droit  est  si  mal  sa,in  ,  que  rare 
trouve  près  du  Boug.  Toute  cette  jn^nt  un  été  se  passe  sans  qu  il 
contrée  manque  aussi  de  bois,  n'v  ait  quelque  épidémie  parmi  le» 
Kicolaef  est  à  69  w.  de  Kfaerson  ,  animaux  ;  i«  s  l)abiuu&  eux-méniei 
elle  a  9  à  10  mille  babilans  ,  près-  sont  sujets  à  des  Jièyres  intermit- 
que  tous  marins;  il  y  a  quelques  tentes,  et  ils  sont  si  incomnjoaéi 
Juifs  parmi  ce  nonà^bre.  Les  envi-  de  mousquites  et  de  cousins  en 
rons  du  Boug  au-dessous  de  la  ^i^  ^  q^'iu  sont  obligés  de  porter 
▼ille  sont  encore  remarquables  continuellement  des  voiles  de  gaze 
BOUS  le' rapport  des  vestiges  dan^  ou  de  réseana^  bien  (ips  pour  s'en 
tîquités  grecques  qu'on  y  trouve*  garantir.  ' 
En  descendant  le  courant  du  fleu- 


,  dan.   «ne  étendue  d'à-peu.    ,  «'««!•«,»  (HuKO^^CKh.)  y.n<. 
PS  20  w.  ,  ou  l  on    voit  un  po- 
tit  lac  salé  on  trouve  tout  près  de 


une   étendue  d'à-peu-  ,  ^-•»"-»*  »  ^r^uKu^ 

*    r_  ..       ^  du  couv.  de   voioi<dr  ,  .. 

près  20  w.,  ou  Ion    voit  un  po-  ,.     o,,         ,.  .  •  .  .'^  n'       .    ..   . 

f...-_„ii'      f^„-«f««»  ^^Ja^  lieu  d  un  district;  elle  est  sitaee 


r  .    T  •;  1    3;.    ^    ^       vi  «o«^»«  59°  5/ de  lai.  sept,  et  le 

la  rive  droite  les  restes  d  une  ville  ^.n      r   j     1'  "^  1     •  ^ 

1     ^ ^  63°  W  de  louff.  or. ,  sur  la  rive 

crecque,    dont    on  peut  encore  j     .,    ,     ^      '^    i.  ai^        v  r^.» 

^  .^     '    _^       .  j^  '^  ■         lY'  droite  du  Youtf  ,  a  63a  w.  à  I  f st 

voir  des  voûtes  et  des  ruines.  I)  a-  ,     •    ,     1     /?    •  ^    _*    a     l„ 

^    1         *i  .11  f  .  de  \  olosda.  On  y  compte  3oo  ba- 

pres  les  médailles  qu  on  y  a  trou«-  .  .^  '^,,  ^  ^ 

*  r         »    j     *    1  •      "^  „•  bitaps  maies, 

▼ées  et   dont  '  la  maieure  partie 


légende  bien  distincte  d'O/^/o-  lequel  la  ville  de  Touronkansk 
poUs^  Ces  traces  indiqnent  la  co*'  ^*^  bâtie. 

lonie  milésienne  d'Olbia,  qu'il  Nicopot,  c/fMxono.^».)  pet'^i^ 
faut  ciiercber  ici.  On  a  trouvé  le  du  gouv.  et  du  district  d'£ca« 
dans  ce  même  lieu  une  clef  de  voû-  terinoslaw  ,  bâtie  pouvellementf 
te  qui  porte  une  inscription  greo-  anr  le  bord  occidental  du  Dnepr, 
que  et  que  Ton  garde  présente-  à  IVndroit  où  les  Cosaques  Zapa- 
ment  dans  l'église  de  Nicolaef,  rogues  entre lenoiept  un  bac,  et 
où  Ton  conserve  aussi  une  grande  qu'ils  nommoient  Nikitine-Bog, 
table  avec  un  bas-relief,  égale-  et  visf4-vis  le  fort  que  Pie'^cj 
ment  grecque.  M.  le  Professeur  le-Grand  avoit  fait  b^tir  et  qu  il 
Afonîne,  demeurant  à  ^icolaef,  nomma  Camennoi  -  2atone ,  fort 
a  décrit  plusieurs  antres  antiqui-  qui  fut  démoli  d'après  un  article 
tés  trouvées  daùs  cette  contrée ,  du  traité  de  paix  conclu  sur  1^ 
et  beaucoup  de  médailles  ^  fiarmi  '  Prttt« 
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Nrcoirii,    (liuKi^xh)   pet.    rvr.  etfbrmelegrandetlepetîtOkbta. 

il<>  la  presqu'île  du    Camtcliatka  \  Les  restes  de  Tancienne  forteresse 

elle  se  |ette  dans  le  Camichatka  y  sont  aa  milieu.  On  y  roit  an  jar- 

et  ii'est  remarquable    que   parce  din  et  une  seule  habitatLon  ^  qui 

qae  c'est  sur  ws  bords  que    les  est  celle  du  jardinier, 
premiers    Russes  se   sont  établis        „  ,     .  \  r.      n 

pour  passer  i  bi^er.  '^^F^F  '  /^ ^^^^H  En  aile- 

NiDER.MoNJoù,     f  HuAeph^  "î*"^  ?fT^^-  CefleuTe,  un  des 


Ueauregard. 
compte  88  familles.  ,     ,, 

N.bchaHtz  ,       (  Humanttfi.  )  *'*«*,   t'  *«•"?',"'   P*»"'"  ^'Vi'^ 

Chan«-  rerûierte,  ea  suôdo.s  Lan*  ?»°»  l*  PruMC  polonaise ,  ou  .1  se 

di^rone  ,  éloit  une  petite  fofte-  )«•»«?  P"";  pln»'*"".  bras  dans    le 

iwsesilnéei  l'endroit  où  est  ac-  gofe  de  la  mer  Baltique  qu  on  ap- 

tuellement    le   TilUgt*    dOkhu  ,  PJ-He  Cnrich-Haat  Nos  anciennes 

près  de  Pélersbourg  ,  sur  la  Neva ,  «^roniqnes  le  posent  comme  lim.- 

«àTw.desonfmbonchure.  Elle  *«'»/es    possessions    russes.    En 

fai  bâtie  en  i3oopar  les  SuWois  *»^<'»  leM>r'i»«»  I"aslaw  ,  Sria- 

sur  un  terrain  appartenant  à  la  toslaw  et  VseTolod  ,  fiU  du  grand- 

»#pBbliquedeNo»gorod:c'estpoar-  dnc  laroslaw ,  remnorterent  sur 

Moilannëe  suivante  les  troupes  f"  bords  nne  grande  victoire  sur 

de  cette    république,    conduites  le  P^nce  de  Pojouk  Vseslaw  Bria- 

pa*- leur  prince  André  Alexandro-  tchislavilch.    Il  se  fait  un   com- 

Titcb , la  prirent dassaut  ;  depuis  ?'*r«'    Considérable  de  toute   k 

ce  temps  elle  appartint  tantôt  aui  ii";*?'?»?'*    «»  ^  ""«  ?*■;»«  «*«  ^ 

Bosses,  unlàt  aux  Suédois  ,  se-  yolb«niep«r  œ  fleuve.  Au  moyen 

kn  les  avanuges  que  les  unsou  les  *^?  ««.""^  **  ^^T}7  '•  *"  ~"»J«»"- 

sutres.avoieut  dans  leurs  guerres  ".'eation  entçe  1  Ukraine  ,  la  Rus- 

nas  cesse  renaissantes.   En   i6'.5  «'eminenre,  la  mer  Noire  et  la 

elle  fut  prise  par  le  Uar  Alexis  Mi-  "er  Baltique  sera  eublie.  Plus  de 

khaïlovitcb  ,  qui  cependant  la  ren^  ^  Marques  le  descendent  annuel- 

dit  aux  Suédois  par  "la  paix  de  Car-  '«"»«"'  «"^«^  .**"  Productions  rus- 

di.»,  en  i65t.  CiTte  vilTe  éioit  bien  «»  »  ,*»  reviennent  chargée»  de 

fortiliée ,    un  penUgone  régulier  «•«■•cliandises  étrangères.    Il    s  y 

dout  le  Lrapel  avoit  g  toises  de  '~ttve  cependant  çnelques  casca- 

buieur   et  ^e  bous  fossés  ;  les  des  et  bas-fonds  qui  embarrassent 

Suédois  ajoutèrent  en  J  70i  beau-  ""  P?"  '?  «»aT»galion.  Son»  le  règne 

coap  de  fortifications  eilérieUie»  «'"  defn.er  roi   de  Pologne ,   on 

q».  la  reodolent    très-forte  ,   ce  •^*»'*  "*?y^.  ?.""'  débarrasser  le, 

qui    nempécba    pas    Pierre-le-  cours  de  la  rivière ,  mais  ces  tra- 

Urand  de  la  prendre  l'année  sui-  ^""^  "»«)  ^"''S^»  «î  «"/  «"  .""??«•* 

Tante.  Il  y  établit  Une  cofonie  de  '^'^^-    ^    principales    rivières 

cliarpentiers  et  d'autres  ouvriers  dont  les  eaux  se  reumssen  à  celles 

aniirU  .«.--_<.  «.  1.  >..».r»..».  du  Niémen,  sont  la  Nova, la  Don- 
pour  la  manne  ,  et  la  transiorina    ...        ,   -,  7  ..      •    tr-n-       ■    » 

ainsi  en  un  bourg  qui  prit  le  nom  *>  1  *?  ^î^  ^f^JIÎ?  '^  ^•"»*  »  ^  ^^ 
dOkbla,d'une   pet.  riy.    de  ce    rëlcbeika  et  la  Chara. 

nom  qui  s'j  jette  dans  la  Neva.  NurY^ÎA-DOBRlNKA ,  (Hujkh/i/i 
Çace  colonie ^u^m'^ntant  toujours  ^o^punKi»)  Colonie  allem^iode  du 
>  étendit  des  deux  c6tés  du  fort  ^   gou7«  de  2>aratof.  dans  le  dlatrîci  de 
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Camyciiiiife  ;  elle  est  située  snr  la  le  53»»  4^'  ^^  ^^^  »«?*•  elle  6l<^  W 

rive  droite  du  Volga,  à  i33  w.  de  ioDg.  or. ,   à  96  w.  vers  l'ouest 

deS'dratof^eu  suivant  le  cours  du  de  Penza  ,  sur  la    Lbrbov&qui  se 

fl<iuVe.    On  y  compte  83  faïkiilles  jette  dans  la  Mokcba.  On  y  trouve 

luthérien  vies.     .  bn  (Souvent  de  indiués  sous  1*  iavo- 

NiJNAÏA-oZERWAÏA    CREPOST  .  eation  de  ISotre-Dame  dfe    Cazan, 

(  ilumnaA-osepAa/i  KptnocniB.)  et  3  églises  paroissiales.  Le  nombre 

<o\x  Jort  injé rieur  des  lacs  ;    ainsi  dés  Iiab! tans  peut  être pOfté  à  36oo 

nommé  à  cau^e.  des  lacs  qui  Teu-  personnes  des  deux  ^e\eè.  Il  s'y  , 

tourenu  II  se  trouVe  dans  le  f(oùv.'  tient  Une  grande  foire  le  8  juillet , 

.d'Ôrenbourg  ^  À  82  Wi  au-dessous  jdUr  de  là  fête  dé  Neutre •<-  Dame  de 

de  cette'  ville  ^   Sur  les  bords  de  Cazan ,    à  laqtiellé    il  s^asscmbte 

rOural.    Ses  murs  6ont  en  bois,  beaucoup  de  marchands  forains  clc 

On  y  compte   i5o  maisons  et  lia  toutes  les  provinces  de  Vempire. 

été  bâti  eu  1754.  Les  environs  de  la  ville  sont  ex- 

Nijne-Camtghatsk,  (HuxHé"  Irémement  fertiles  en  bled. 
Kajuzamcfibk)  ville  du  gouv.  d'Ir=-        NliNEÏ-NoVGOROD  ,  (Humieû^ 

koutsk,    dans    la   presqu'île     du  Hô6topo/^h•){go^xs,àe)Oï\à\ittk 

Çamtchatka  ;  elle    est  sous  le  56^  russe  gotiv.  de  Nijcgôrod.   Il  est 

43'  delat.  sept.  tiXe  l'jj^  I^o^  Ae  situé  entré  le  54^  et  le  58  de  lat. 

long,  orient.  C'est  proprement  un  ss^t.  et  le  6d^  et  65  de  long,  orlenti 

bstrog  ou  endroit  palissade*  Il  est  11    s'étend  du    midi    au  ilord   à 

$Ur  la  rive  gai&cbe  dii  fleuve  Camt-  3So  w. ,  et  de  l'occident  à  Torient 

Cbatka^  environ  à   3o  w.  de  son  h  4ûô.  11  est  borné  au  nord  par  lé 

çmbouchhre.  Le  fort  est  un  carré  gouv.  de  Costroma  ^  à  f  orient  par 

long*  de  4^  toises  sur  40  de  large.*  ceux  de  Cazan  et  de  Simbirsk ,  aa 

Outre  l'église  ,  il  l'enferme  If^  ca-  midi  par  ceux  de  P^tiza  et  deXam- 

Sernes  et  le  magasin  des  marchau^'-  how  ,  et  à  Toccident  par  ceux  de 

dises.  Hors  de  ses  murs  est  encore  Tamhow   et  Vladimir.  Ije  "Volga 

tine  église  ,  la  maison  du   com-  le  traversé  et  y  reçoit  dans  soq 

mandant    et  celles  des  habitans.  sein  l'Oca  etlâ'Soura,   les  autres 

*  iG'est  le  siège  d'un  protopope  ,  qui  riv.  considérables    qui  l'nrroseot 

à   r inspection  sur  tout  le  clergé  sontla  Techaet  la  Pîana;  Ccgouv, 

de  la    presqu'île  ,    ainsi  que  sur  se  divise  en  1 1  districts  qui  prea*- 

tout  ce  qui  a  rapport  aii  cnristia-  ncnt  chacun  lé  nom  de  leur  chef- 

nisme.  lieu.  Ce  soiit   Kijui- Novgorod) 

NiJNÉ-DÉViTSK  ^   {HamH€''4è*  Arzamasse,  Balakhua  ,  Vasil,  Go- 

*ùt4«rô.)  pet.  ville  du  eouv.  de  Vo-  batof  j  Macarief  ^  Ardatof,  Louco- 

k*oncj ,  et  chef-liôU  d  iin  district  ;  yant>f  ^  Sergatche^  ILniahihine,  6t 

elle  est  Située  sous  le  5i®  59'  3o"  Seniéuof.  Ce  gôUv.  est  tin  des  plus 

lie  la  t.  sept,  et  le  5  ô^*  27'  de  long,  avantageusemetit  situés,  étant  aa, 

or.  ,  au  conduent  de  la  Devitsa  et  «centré  de  l'empire  ^  et  baigné  pat* 

lie   la  £i&euka  ,  qui  vont  se  jeter  trois    grandes    riv.  toittes    navi- 

dans  le  Dan.  Klle  est  à  57  w.  S  O.  gables  ,     qui     lui   facilitent  le» 

de  Voronej.  On  y  trouve  2  églises  moyens    d'approvisîbiinement  et 

et  19'^<>  l'^vi^'is  des  dtui  sexes.  d'exportation  de  Bes  denrées.  Le 

Nijx)ëi  )   (  Humneu*  )    Voyez  terroir  y  est  fertile  et  les  Iwbitans 

IJNEÏ-KOVOORDD  ,  gouv.  ct  vil-  iiïduslrieUx.  Uormi    les  Rtissesj 

^'e.  on  y  trouve  desvTatàrefi  ^  de»  Mor- 

NiJNÉi-LOMOF  .  (HuJKnèû  Ao^  duans,    des  Tcheremyss   et   des 

.woôô.)  jpct.  ville  ciu  gouv.'de  Peii-  Tcbouvaches    <Jui.sonl    presquiS 

zl)  clici^iiea  d'un  district)   e^uB  totts  conrertis   au  ciirîstia&i<Q*<^ 
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tiâpopuktion  ^eatétre  portée  &  trees  ,  (et  faillirent  sui^i^enclre 
846,14'^  amcs.  La  navigation  de  Nijni- Novgorod^  mais  les  troupe* 
Tintérieur  de  Feinpire  qui  secon-  qne  le  prince  Dmitri  Constan-^ 
ceatrepour  ainsi  dire  id  ^  et  la  tinovitcli  y  envoya  ,  sous  les  or- 
grande  ibire  de  Macarief ,  y  atti-  dres  de  son  frère  Boris  et  de  son 
rent  une  quantité  de  monde  qui  fils  Siméon  ,  ainsi  que  les  secours 
j  répand  beaucoup  d'aisance.  Ce  envoyés  par  le- Grand-Duc  de Mos- 
goav.  abonde  en  belles  forêts  de  cou  Dniitri  Ivanovitcl^  arrivèrent 
chênes  et  de  tilleuls  ;  elles  sont  beureuscnient  à  temps  pour  chas- 
presque  toutes  sur  les  bords  de  ser  et  disperser  ces  barbares.  £n 
rOca  et  lie  la  Sonra  qui  en  facili-  l3  17  )  le  prinee  tatare  nommé 
teul  le  traqspon  dans  le  i*este  de  Arapcha  vint  de  la  grande  borde 
l'empire.  Il  est  également  riche  en  pour  attaquer  cette  ville,  mais 
gihicr  et  en  poissons.  L^industrie  ayant  appris  que  le  grand-dnc  de 
j  a  lait  de  grands  progrès  ,  aussi  Moscou  marchoit  à  son  secours,  il 
trouve-t-on  dans  ce  gouv.  des  fa-  se  retirât  Le  grand-duc  après  avoir. 
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briques  de  toute  espèce  ^  et  parti-  laissé  quelques  troupes  à  Nijneï 
culièrennent  de  toiles ,  dont  il  se  tourna  dans  sa  capitale.  Alor« 
fabrique  ici  au-delà  de  120  mil-  Dm itr i  Cens taàtioovitch  envoya  à 
lions  d'archinesA  La  capitale  est  la  poursuite  du  Tatare  ses  deux 
Ktjnei-Nov^orod.  fils  Jean  et  Siméon  >  qui  arrivés 
NiJNEi-NovGOROD  ,  {HuJKHeu»  jusqu'aux  bords  de  la  Piana  avec 
Hoocopo^h")  Capitale  du  gouv.  de  leurs  troupes  ,  apprirent  qne  Ten- 
son  nom.  On  Tappelle  commu-  nom i  s'é toit  déjà  retiré  au-delà  du 
nément  Nijnei  ,  sans  y  ajouter  Volga  ;  n 'espérant plus  l'a ttcindre, 
le  mot  de  Novgorod  qui  est  ils  s'arrêtèrent  là ,  8*amusant  à  la 
supposé  sous-entendui  Le  mot  chasse  dans  oelte  contrée  si  abon- 
de Nijnei  voulant  dire  en  russe  dànte  en  gibier  de  toute  espèce^ 
inj'i^ri^ure ,  lui  a  été  donné  pour  Dans  ce  temps  les  princes  Mor- 
la  distinguer  de  Novgorod  la  duans  Ottaii  profitèrent  de  leur 
rande.  Cotte  ville  est  située  sur  sécurité  ^  eu  donnèrent  avis  aux 
es  bords  très-élevés  du  Volga  ^  Tatares  de  la  horde  Mamaï  ^  qui 
au  couiluenl  de  1  Oca  ,  sous  l«  vinrent  foudre  de  tons  côtés  sur 
66*>  20'  de  lali  sept,  et  le  ôi**  4^'  les  Russes  qui  n'eurent  pas  même 
Av  ionu.  or.  ^  à  ii^ow^  de  Pé-  le  temps  dé  prendre  les  armes  ,  et 
lerèhourg  et  à  890  de  Moscou,  s  enfuirent  vers  la  Ptàna  poursui»^ 
Elle  fui  bàlie  en  1222  ^  d'aulres  vis  par  les  Tatares;  ils  furent 
disent  en  1227  ,  par  Jouri  ou  presque  tous  massacrés.  Le  prince 
Gport;e  Vsevolodovitch  Jll ,  et  a  Jean  fut  du  nombre  des  tués  avec 
été  long-tempi»  la  résidence  des  une  grande  partie  des  Boyards^  et 
princes  de  Souzdal  et  do  jNijneÎF-  des  nobles  de  son  armée»  Le 
Movgoroil  ^  dont  plusieurs  y  sont  prince  Siméon  voulant  se  sauvei^ 
enterrés.  Les  principaux  faits  en  passant  la  Piana  à  la  nage  y  pé- 
qui  concernent  sou  histoire  sont  rit  avec  beaucoup  de  monde, 
quen  1227  le  prince  George  Cette  affaire  eut  lieu  le  2  d'aoikU 
Ysevolodovitcli  chassa  les  peuples  Après  cette  victoire  si  sanglante  , 
Morduaas  des  environs  de  cette  les  Tatares  revinrent  sur  Nijuéi) 
ville  )  après  avoir  fuiné  leurs  oh  le  priuce  Dmitri  Constantino» 
élabhssemens  ,  il  en  ^lonna  la  vitch  n'espérant  plus  se  défendre^ 
propriété  à  des  colons  russes,  se  retira  vers  son  troisième  fi4«  à 
£n  i3o3  )  ces  peuples  revinreut  Souzdal.  Les  hai>ilans  de  la  ville 
porter  la  guerre  dans   ces    con^  rabandonnèrent  en  grande  pari Ve| 
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remontant  dans  lear  fniii*  VOca  (et   éei  iénx  grands  hommes^  s:.uve* 
le  "Volga  vers  Gorodetz  et  Mouroni;    reiit  la  pairie.  En  1672  ,  celle  ville 
he  trouvant  plus   de  rësislance  ,    fut  érigée  en  ardievéché.  Son  fort 
les  Tatares   massjicrèrent  le  reste   ou  Crénil  ne  élé  entouré  de  mnn 
des  liabilans ,  ils  brûlèrent  et  pil-    de  briques  et  de  tours  qu'en  i5o8, 
lèrent  la  ville  et  les  enlises,  sacca-    sous  le  règne  du  grano-duc  Vassi- 
lièrent    les    villages   voisins)    où    lei  Ivanovitch.  On  trouve  actuelle» 
après  avoir  tué  les  habitans  ,  ils    ment  ddns  cette  ville  2  églises  ca« 
emmenèrent  les  femmes  et  les  en-    thédrales  bâtie  dans  le  Ci*euiL  l^es 
fans   en  captivité,   hn   iSjo  ^    le    anciens  soUirerains  de  cette  ville  j 
prince  Boris  Constantinovitcli  fit    sont  enterrés.    On  voit  dans  celle 
entourer  les  murs  et  les  'iôûrs  de    sous  l'invocation    de  la  transOgu- 
la  ville  d'un   fossé.    Ht  èîiii  cette    i^ations  (Préobt^ajénie)  ,  parmi  les 
même  âri née  une  nouvelle  irrup-    tombeaux  des  archevêques  de  celte 
~  tiôn  des  Tatares  dans  les  (et*res  de    ville,  celui    dii    fameux    citojea 
cette  principauté.    En     13/8  ,    la    Cosme  Minime,  q-ii  offrit  tons  ses 
TÎlle  fttt  encore^  une  Ibis  surprise,    biens,    ses    enfans    et  lut-ménie 
dcins  TahMence    de    ses    pHnces  ^    poni"  la  défense  de  la  patrie ,  op- 
par  les  Tatares  ,  qui   la  br&lèrent    primée  par  les  usurpateurs  et  les 
et     la    saccagèrent*  Kn  ligi  ,  le    mauvais  citoyens  qui  en treienoient 
Khan  de  la  grande  horde  Takhta-    Tanarchie.  Il  eut  le  bonheur  4  j 
niVche  donna  au  ^rand-^uc  Vas-    réussir    conjointement     avec    b 
sifei  Dniitrievitch ,     l'investiture    prince  Dmitri  Pojarsky*    Pierre- 
de  la  principauté  de  Nijnet-Nov-    le-Grand  honora  ses  mânes  en  vi- 
gcîrod  avec  les  villes  de  Gorodetz  ^    siiant  son  tombeau.  S.  M.  l^Kmpe- 
Mestchera   et  Taroussa.  L'année    i*enr  Alexandre    fit  plus  ,  il  or» 
suivante  >    le  prince    Siméon    dp    donna  un  monument  superbe  en 
Souzdal ,  cherchant ,  avec    quel*    hronze ,  auquel  on  travaille  déjà 
ques    auxiliaires   Tatares,   à    ro-    et  qUi  doit  être  placé  dans  cette 
couvrer  Nijnei ,  il  vint  l'attaquer  ,    ville.  Il  représentera  les  deuxfigii- 
mais  ayant  été    repoussé  par  le    res  en  grandeurs  colossales ,  celle 
▼oévode  dtt  grand-duc.  il  fit  la    du  prince  Pojarsky  et  celle  du  Pré- 
paix  aVee  ce  prince  le  23  octobre,    vôt  Minime  ,  jurant  de  sauver  la 
Les  Tatares  de  son  armée,  violant    patrie.  Nîjnei  a  en  outre a6 églises, 
le    traité,    entrèrent     cependant    3  couvens  ;  elle  est  la  résidence 
dans  la  ville  et  la  pillèrent  ;  mais    d'un   archevêque    qui    prend    le 
«ppretiant  rarHvéé  du  grand-dbc    titre  d'archevêque  deNîjegprodsky 
avec  $('s  iroïkpes  ;  ils  la  quittèrent    et  d'Alatyr.  On  y  trouve  un  »é- 
et  s'enfuirent  au^^delà  ilu  Yolga,    m  inaire  et  une    école    de  la  pre* 
Olte  ville  eut  à  soufTHr  encore,    mière  classe.  Les  boutiques  y  sont 
plusieurs  années  aprèsy  la  famine,    riches  et  nombreuses  »  cette  ville 
ensuite  de  fréquent  incendies  la    pouvant  être  considérée  comme 
sr^^duisirent  presque  à  rien.     Les    le  centre  de  la   navigation  inté- 
ïaiares    de  Cazan  faisoient  au^si    rieore  de  l>iilpire  ,  et  par  consé-  . 
des  ifrn plions  multipliées  sur  6e.s    qnent  de  son  commerce  ,  celui  de 
terres.  Fn  I>6i2  9  Nijnei-Novgorod    bled  surtout ,  dont  les  marchands 
vit  arriver  dans  ses  murs  le  prince    de  cette  ville  s'occupent  de  préfé- 
Dmitri    Mikhai'loviidi    Pojarsky  ,    rence,  £Ile  possède  une  oorderie 
qui  venoit  y  lever  une  armée.   Les    très-considérable  ,  des  fabriques 
habitans  chargèrent  leur  prévôt ,    pour  la  filature  ,  des  brasseries, 
C^^sme  Minime  ,  de  lassister  dans    des  distilleries  ,  etc.  On  y  compte 
eette  opération.  On  sait  comment    10,000  habitans  des   deux  sexes. 
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etdeforéU;  on  y  trouve  aaeéglise        Niva  ,  (tfiiffa)  P^W 
a  lo  maisons  dont  le  peu  d^habi-    gouv.  d'Arkhansol  dans 


Ce  nombre  augmmte  si  fort  pen^  An  eonvent ,  et  ses  noiphreux  bà^ 

daat  certaines  saisons  par  l'arri-  timens  rendeiil  cet  endroit  remar* 

Tée  des  bateliers  et  de$  marchands  quable. 

des  autres  provinces  9    qu'on  en        Niuenka^   {  HiufACHKa*)  pet, 

compte  alors  jusqu'à  70,000*   Les  fleuvedugouv,  d'Aribangei,  il  sç 

«avirons  de  la  yille  sont  agréables  jette  dans  la  mer  DUiuche, 

et  fertiles  ,  sa  position  g^graphi-        Nitsa  ^  (Hur^a>)  Les  riv.  NpîVii 

que  au*  centre  de  Jl  empire ,  et  an  cf  Réja  ,  en  se  réunissant  dans  le 

cooduent    dos  deux  plus  grands  gouv.  de  Perm,  district  dlrbit, 

fleuves,   la  rendent  Jdigue    d'en  forment  la  Nit34  qui  confie  alors 

être  la  capitale;  dans  le  gouv.  de  Tobolsk  ,  où  elle 

NiJNE 'o  O0DINSK  ,     {jfiimîie'  se  jette  dans  U  Toura.  Les   bords 

jf^uHCKb.)pei.  ville  dugouv^  d  Ir-  i^"  cette  riv. ,  et  la  contrée  qu'elle 

Coutsk  j    chef'lie'n  d'un  di8trict ,  parcourt ,  étant  très  -  fertiles,  y  a 

•oos  le  55^  10'    de  lat.  sept,  et  le  attiré  un  non^bre  considérable  *  de 

II&*  34'  de  long.  or. ,  sur  l'Ouda,  colons  russes,  qui  s  y  sont  établis 

ff  4/^   '^f    nord-est    d'irkoutsk,  depuis  le  dernier  siècle  ^t  qui  vt* 

Celle  ville  est  entourée  de  rochers  ▼ept  dans  Taiiiance. 

fleuve  d.a' 

peu  a  babi-  gouv.  d'Arkhangel  dans  le  district 

tans  ne  s'occqpe  que  d'agriculture,  de  Coia  ;  il  prend  sa  source  dan9 

^'|KHTSA,   (  HuKt^a*  )  pet.  riv.  le  lac  Oémandra  et  se  jette  dans  la 

dagouT.  de  Vitebsh ,  ds^ns  le  dis-  mer  Blanche*  Ses  boixls  sont  inha« 

trict  de  Polotsk,  elle  s  j  jette  dans  bités.  On  voit  cependant  priés  de 

la  Orissa»  son  embouchure    un  couvent  de 

^mir  orsK  AÏ  A  j{BuKttmoecKaA.)  moine. 

C'est  le  nom  d'un  des  7  forts  qui        Nooai,  (Hoiaû»)  Tatares.  CVst 

composent  la  ligne  de  défense  du  une  des  principales  branches  des 

Dnepr ,  il  se  trouve  dans  le  gony.  Tatares.  Elle  doit  son  origine  au 

et  le  district  d'Ecatbérinoslav,  sur  petit-fils  de  Gengîs-khan  ,  nom- 

les  bords  de  la  Conskaîa^  {yqyez  pié  Nogaï,  que  son  père  Batou<r 

liGffB  DU  DNEPR.)  Khan  envoya  yers  la  dn  du  Xlli* 

NiKiTSK  ,  (  HuKumcKb*  )  pet.  siècle,  avec  un  gros  corps  de  trou- 
ville  du  gouv.  de  Moscou,  à  87  pes  ,  pour  conquérir  les  région^ 
V*  de  cette  capitale  ,  sur  les  deiix  situées  ap-delàdu  Pont-Euxin.  Ce 
bords  de  la  Pakhra.  On  y  trouve  chef  subjugua  les  nations  depuis  le 
tine^1iseet747  habitans  ciesdeux  Don  jusqu'au  Danube.  Il  secoue 
snes  presque  tous  cultivateurs,  entièrement  le  joug  des  khans  da 
lU  ont  près  d'eux  des  carrières  de  Raptchak  ,  et  devint  le*  fondateur 
pierres  qu^ils  exploitent  et  vont  d'un  empire  puissant,  qui  s'écrou- 
Tendre  à  ÂfoscQU.  la  peu  après  sous  ses  successeurs. 

NiLoVA  -  POUSTYN  ',  (HuAoeom  Malgré  l  anéaatissementde  cet  état, 

. \     f ?^ J_      o.        mi'l  1 1 i* 1_. ^%l 


di 

sar  une  ile  an  milieu  d'un  lac  ble  que  les  ^ogais  se  répandirent 
très-considérable.  La  grande  af-  depuis  le  Volga  juftqu*à  l'Oural ,  et 
flnence  de  pèlerins,  les  richesses    de  U  encore  jusqu'à  Tir tycbe   (1) 

(i)il  ezUto  OQCore  dans  le  territoire  de  la  ville  d'Qjia  uii  cliemia  appelé    la  roi|U^ 
^  ^®S!^ }  et  sur  i'Irt^cie  |  il  y  a  ua  dé«ert  ^ai  porte  le  nom  de  atep  Nagdïëa* 
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ils  furent  citasses  de  ces  régions 

Îiar  les  Calmouks  à  Vépoque  de 
a  sonyefaineté  des  Russes.  Ils 
habîteot  maintenant  les  sleps 
an  nord  des  montagnes  da  Cauca- 
se et  du  PoDt-£uxin  ,  jusqu'à 
l'autre  côté  duDannbe.  Ils  consis- 
tent en  plusieurs  tribus  ,  plus  ou 
moins  considérables  ,  qui  cban- 
geut  quelquefois  le  lieu  de  leur 
résidence  ,  et  même  de  nom  d'a- 
près celui  des  endroits  qu'ils  habi- 
tent. LesNogaïs  sujets  de  l'empi- 
re de  Russicy  Tirent  en  partie  dans 
ce  qu'on  appeloit  auciennement 
le  Nogaï  oriental,  ou  le  step  de  Cri- 
mée ;  en  partie  dans  le  Couban, 
et  en  partie  dispersés  autour  du 
Volga  ,  et  dans  d'autres  régions 
de  l'empire.  Le  Nogaï  oriental 
forme  la  plus  grande  moitié  sep- 
tentrionale du  gouv.  de  la  Tauri- 
de,  appelé  aunarayant  par  ies  R  us*» 
ses  ,  le  step  ae  Crimée.  Il  est  en- 
▼tron  deux  fois  aussi  gmnd  que  la 
péninsule  taurique ,  et  étoit  an-^ 
clennement  beaucoup  plus  consi- 
dérable'encore.  Déjà  par  la  pais 
de  Belgrade,  en  1739 9  il  en 
échut  plus  de  la  moitié  à  la  Rus- 
sie ;  cette  partie  dépend  aujour- 
d'hui du  gouv.  d'Ëcatherinoslav. 
Le  reste  passa  aussi  à  l'empire 
lors  de  la  prise  de  possession  de  la 
Criméeen  17  83.  Cela  for  mie  aujour- 
d'hui les  districts  de  Mélitopol 
et  de  DnéproTsk  ,  dans  le  gouv. 
de  Tauride.  Le  Nogai  oriental  a 
en  les  mêmes  destinées  ,  ei  a  été 
habité  par  les  mêmes  peuples  que 
|a  Crimée  [voyez  cet  article).  Les 
Ta  tares  appelés  Nqgais  sont  ceux 
qui  s'y  établirent  les  derniers ,  et 
ils  forment  encore  la  majorité  de 
sa  population.  Jusqu^en  1770  les 
tribus  de  Yédîchkoul  et  de  Djim-r 
hnulaî  y  résidèrent.  La  horde  de 
Djimboulaï  habitoit  ancinuement 
sur  la  Kmba  oU  Yem1)a  ,  dans  le 
step  des  Kirguiss  y  où  elle  fut  sub- 
juguée par  un  khan  des  Torgo- 
Puts.  Au  commencement  d^  der- 


nier atccle  ,  des  Nogaî's  libres  er-i 
roient  encore  dans  cette  région, 
Le  ûimeux  Ayouk,  Khan  des  Cal- 
mouks,  les  rejeta  dans  l'ouest  kn- 
delà  du  Volga  et  de  POural,  Pier- 
re -  le  -  Grand  les  réunit  alors  à 
leurs  autres  races  sur  les  bordsdet 
fleuves  Conma  et  Couhane^  à  l'ei- 
ception  de  la  horde  Oiogaï  -  Con« 
dorof,  qu'il  déclara  sujets  des 
Calmouks  et  qu'il  leur  renvoya. 
Pendant  les  troubles  qui  s'élevè- 
rent parmi  les  Calmouks  /  a  U 
mort  d'Ayouk-Khan  ,  les  Nogais 
de  leur  voisinage  souffrirent  tel- 
lement ,  que  les  hordes  de  Djim- 
boulaï et  de  lédisan  ,  au  nombre 
de  plus  de  dix  mille  familles,  jugè- 
rent à  propos  de  se  retirer  dans^le 
Conbane  ^  et  se  mirent  sons  la 
protection  de  la  Borte  (en  17 15), 
La  plus  grande  partie  se  trans- 
porta ensuite  dans  le  Nogai  orien* 
tal ,  où  ils  furent  suivis  peu  d'an* 
nées  après  par  le  reste  des  hordes, 
Pondant  la  guerre  de  1770  entre 
la  Russie  et  la  Porte,  les  deux 
hordes  retournèrent  dans  le  Cou- 
ban  sous  la  souveraineté  de  la 
Russie  )  et  cet  exemple  fut  blen- 
t6t  suivi  par  lesYédichkouls  et  par 
les  hordes  d'Akarmen  et  de  Bel- 
gorod.  Par  la  pai](.  de  Coutchouk- 
Kainardji ,  ils  furent  tous  cédés 
au  khan  de  Crimée  ,  et  lors  de  U 
prise  de  possession  de  ses  états  ,  ils 
retournèrent  à  l'empire  de  Russie 
en  1783.  La  seconde  >  et  actuelle- 
ment la  seule  habitation  considé- 
rable des  lï^'ogaïs  9  est  le  Coubao  ^ 
où  ils  vinrent  avec  le  fameux-  No? 
giiï  et  Mangou-Timour-Khan  en 
1277.  Par  le  traité  de  paix  4®  ï733j 
la  Russie  obtint ,  outre  la  Crimée 
et  le  Nogai  oriental ,  la  partie  scjh 
tentriouale  du  Coûban  qui  fait 
aujourd'hui  partie  du  gouv.  dn 
Caucase.  Les  Mogais  4n  Couban  ^ 
appelés  petits  Nogais,  Nogais  noirs, 
Cara-Nog^is  ,  sont  distribué^  ^ 
dilléren tes  hordes  on  tribus.  Les 
Cassais-Aouls  et  les  Maroos-Aoub 
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sont  left  plqs  rem^irquaMps  1  ils  ne  ,  mais  ils  qnt  diffëretis  dialectes 
composent  eavirou  dix  mille  fa-«  dans  lesquels  ils  mettent  beaucoup 
milles.  0. pays  est  encore  habité  de  mots  arabes  et  mongols  ;  plu- 
depuis  long  temps  par  une  partie  sieurs  hordes  OQt  de  la  peines  à  se 
des  hoi^des  de  Yédichkouls  et  comprendre,  tant  leiir  dialecte  est 
Djimboulai,  et  p^r  une  tribu  du  didercnt^fls  sonttQusMahométans 
nom    de    ILiptciiak,  En    177Q  l^^  de  la'soc^edesSunnites.Ceuxd'^As--  '| 

Jjordes  di|  bottdjaks  ,  Yédissan^r  trakhan  sont  plus  instruits,  ib  ont 
Yédichkoul  et  Djimbontai ,  quit-*  1 5  mosquées,  d'assez  bon qes  éco-; 
tèrent,  comme  on  Ta  vu  >  l'autre  Jes,  nu  prêtre  principal  qu'ils 
Pf^lé  du  Don  pour  venir  s'y  établir*  ne  nomment  pas  Agouue  comme  ^ 

Ellesyéioient  encore  en  1733  lors-  lesTatares  de  Cazan  ,  mais  Cas- 

39e  lès  Russes  prirent  possession  s^e,   il  est  subordonné  au  muph- 
0  Conban,  La  force  de  ces  quatre  ti ,    d'après  les  nouve»^x.  rè^l&> 
tribus  est  estimée  ii  70,000  archers,  mei^s.  Une  partie  de  ce  peuple  po- 
On  peut  évaluer  sans  exagération   madise  daiuyjes-step^,  Vautre  lia- 
la  population  de   tous  ces  Nogais  bite  des  villages    dont    plusieurs 
Qricotaux  et  du  Çouban^à  ioo^ooo  réunis  fof*mciit  ce  qu  ils  appellent 
£iii)illes.    Il    exista  encore  ,  dans   2VzÀO£#/i^;cependant0e||x  qui  sont 
dilférentes  parties  de  IVmpire  de  cr rans  forment  le  plus  grand  nom- 
Russie,    d'autres  colonies  de  No-   bre,  et  ils  nomment  leurs  petits 
gais.  De  ce  nombre  senties  Ta-  campemeps  A-^ùlcX,Taboune^\\% 
tare^i    d'Astraklian  ,  qui    forment  ont  une  noblesse  héréditaire,  dont 
actnellement    la  principale  tribu   les    principaux    se   qualifieqt    de 
des  Nogais ,  dp^xt  nous  avons  dé-  pri^^ces  ,  et  ont  sot|s  eux  des  no- 
jà    parlé.  Les  Hogaîs-Coundorofs  blés  pu  Moiirzes;  le  peuple  leur 
iorment  une  horde  considérable,    est  soumis  ,  paye  la  dixnièet-  les 
nomadtsjint  sur  un  bras  du  Volga   suit  à  la  guerre.  Les  maisons , dans 
nommé  Akhtonba.  Ils  sont  coni-*  leurs  villages  ,  sont  faites  de  claies  , 
posés  d'epviroii    looo  yourts   ou   pu  de  nattes  de  jonc,  recouvertc| 
;   lentes.   )1    y    a    encore  plusieurs   de  terre  glaise.  Leurs  tentes  sont 
corps  de  Notais  disperses  parmi   oomn^e  celles  des  ^irgniss,  roqd^s 
les  autres  Tatares  de  lempire.   Le   avec  une  ouverture  au  milieu  pour 
nombre  total  des  Nogais  soumis  à   laisser  échapper  la  uimée  ;    elles 
\\  Russie  est  par  conséquent  très  -   son^  recouvertes  de  nattes  de  joue 
considérable.    Ces    peiiples    s'al-r  ou  de  fei^tre.  Leurs  ustensiles  de 
lient  diilicilcment  hors  de  )eurs    ménage   consistent    en    quelques 
races,  même  avec  les  autres  Ta-   chaudrons  4(3  ïer  on  do  cuivre,  en 
tares  vivans  sous    la  doniioation   écuelles  de  hois,en  vases  ç{'.^  cuirs 
des  Russes.  Les    hommes  parmi    ou  de  courges.  Tout  cet   attirail 
eux  sont  pour  la  plupart  d'une   est  chargé    sur  une  charrette    à 
*  Uille  moyenne^  ont  le  visage  plat ,   deuxrotpes.  qu'ils  nomment  At^^ 
li-pen-près  c<^mme  les  Calmouks  ,   ba,  ils  ont  des  couvertures  de  feu- 
les yeux  petits  mais  vifs ,  la  bou-   tre  ,  quelque^  haches,  couteaux, 
^.  cbe  bien  ûiite  ,  le  nez  court  et  ap-   etc.  I^nr  costume  est  krpeu-près 
plati  ,    les   oreilles  grandes  ;    ils   le  môme  que  celui  des  Tatares  de 
oot  presque  tous  les  cheveux  noirs.    Cazan  ,  à  quelques  petites  diHé- 
Us  sont  allables  sipcères,  sérieux^    renées  près.  La  principale  riches* 
Lospiialiers ,    cepeudaut    i|p  peu    se  des  Nogais,  tant  domiciliés  dans 
•suvages ,  n^al-propre» ,  ignoraps   des  villages  ^  (|u'crraus   dans  les 
et  portés  à  la  rSpine.  Ils  parlent   steps ,  consiste  en  troupeaui;  ce- 
Iptts  la  langue  tatàre  ou  tourcpuia-  pendant  ils  ne  peuvent  pas  entrer 
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concurrence  ponr  cela  ni  avee  tion  de  957  personnes.  On  j  trou« 
es  Kalmonks  ni  arec  les  Klrgnîss,  Te  une  église  de  leur  culte 
beancoup  plus  riches  qu'eux.  Un  Kortsy  ,  (  Hopu^»  )  Nestor 
inourxe  ,  parmi  eux,  qui  auroit  prétend  nue  e  est  le  nom  que  por- 
mille  chevaux  9  5oo  hèles  à  cor-  loient  originairement  {es  Slaves  , 
nés  9  2000  brebis  ,  200  chèvres  et  hahîtans  la  ^Jrie  et  la  Paphlago- 
20  chameaux  (car  telle  est  la  pro-  nie,  qne  ce  nest  qu'après  leur 
portion  qu'ils  observent  dans  leurs  émigration  d'Asie,  lorsqu'ils  sont 
troupeaux)  ,  seroit  réputé  excès-  venus  4'ét^blir  sur  les  bords  du  Da- 
sivement  riche  ,  tandis  qne  chez  nube  et  plus  haut ,  qu'ils  adopté- 
les  Calinouks  et  les  Kirgniss  ce-  rens  difler«ns  noms  ,  d'après  ceux 
la  ne  serait  point  extraordinaire*  de  leurs  princes  ,  des  lieux  ou  des 
Ceux  qui  vivent  dans  les  villages  rivières  sur  lesquels  ils  s'établîs- 
s'occupent  un  peu  d'agriculture  j  soient,  ou  bien  de  quelques  éve- 
ils sèmrnt  de  l'orge,  du  millet,  nemens  qui  leur  étoient  particn?- 
du  froment,  quelquelois  du  chan-  liers,  tels  étoieut  les  Morapes  ^  les 
vr**  et  du  lin  ;  dans  le  Conbane  Tchekh,  les  Korvats  ,  les  ùerbes^ 
quelques-uns  sèment  le  ri^  et  le  les  Dneprîens  ,  les  Bougains ,  les 
tiihac.  Ils  sont  tous  chasseurs  pas-  Khoroupansy  les  Lekhs,\es  Louta- 
aionnés ,  mais  pe  s'occupent  pas  huis  ,  les  Màzopc/tiens  ,  les  Po^ 
du  tout  de  la  pèche.  Us  mangent  moriens ,  lea  DrevUens  ,  les  ^Se- 
de'  la  viande  de  leurs  in^upeaux  ,  yériçns  ,  les  Sa u liens ,  les  Rous-* 
du  lait  ,  du  from^^gt' ,  du  benrre  j  ses  et  les  Variages^  etc. 
ils  aiment  beaucoup  le  mets  turc  Motghka,  (jiozKo-)  pet.  riv.  d^ 
nommé />/7aH' et  le  gruau;  Us  man-  gouv.  de  Penza  ,  dans  le  district 
gent  très-peu  de  pain  et  presque  de  Gorodistchis  j  elle  se  jette  dans 
]amai$  de  poisson.  Ces  peuples  ont  l'Inza. 

quelques  artisans  parmi  CPX  ,  tels  Motekbouro,  (Ii^meH6^pth) 

que    des    cbrdoppicrs ,  des    cor-  Voyez  Schlusselbouag. 

rojeurs;  ils  aiment  beaucoup  à  vo-  !Moto7ERO  ,  (Homosepo»)  C'est 

1er  les  troupeaux  de  leurs  voisins*  le  nom    d'un  grand  lac   dans   le 

l^'urs  cérémonies  de  mariage  et  gouv.    d'Ârkhangel ,    district    de 

d'enterrement  se  font  k-  peu- près  Cola,  qui  donne  naissance  an  fleo- 

comme  chez  les  Tat^res  de  Lazan*  ve  Cola, 

(Voyez  cet  article*)  ^oudolb  ,  (/Ty^oJiS.}  pet  rîv.. 

Tw-rxr,  ^..  K^rtwcir     / 17^  •,.,«»»  du  gouv.dc  Moscou, daps  ledistHct 

^ent  érig«ie  dan.  le  gouv.  de  \  iat-     »  M<»*^«  >  »?'«!««  ^  ^^  «»''« 

ka,  cbefllie«  don  ^listricU    EUe  S""**""*  P""""»'?»  »  «»*.  »L    • 
est  .ituée  sou»  le  S;»  38'  de  Iat.    ûotter  beaucoup  de  beis  a  Mos- 

•epl.  et  le  ftS*-  1 8'  de  long.   or. ,   ^^:  „  ,  „       ^  .      ^      . 

surdeux  petite»  riTière»,  la  \oë    .  ^oPGBE ,  ( //«çp5.  )  pet.   m, 
et  la  DouWka,  qui  se  réunu-   j«  gouv    dO«-l,   sur  les  bord. 

sent  ensuite  pt  se  jetten»  dans  la  î^'f^l''^^*'  "  '™."7  >"  ^'"l''" 

Viaika.  tette  pet.  viUe  est  à  |35  «""'how  ;  elle  se  lotte  dans  1  Ocs. 

w.  an  sud-est  âe  Viatka.  „  ^oUKTCHAI.B  «(«««.aH».)  pet. 

neuve  du  gouv*  d  Irkontsk ,  dis-f 

^ORLA  I  {ffapjLa*)     colonie  al-  tfict  d'Igiguinsk.  Il  coule  du  nord- 

IcTuamle  dans  le  gouv.  de  i»aratof ,  onest  et  se  jette  dans  la  mer  d'Ok* 

district  d'Atkarsk.   On  y  compte  botsk,    La  chaine  des  montagnes 

<2 12  familles  de  la  religion  rélor-  Kouktcham^-Ounine,  qui  lui  don» 

mée  ;  elles  torment  une  popula-  ne  naissance  ,  et  qui  se  trouve  à 
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3o  yfk  de  son  einbouchare ,  sert  l«*ft  pêcheors    russes   ont    trouvé 

de  démarcation  ou  de  séparation  nouyeUeincot   que  ce  n'éiolt  |>a# 

aui  peuples  Coriaks  et  Toungous-  une  seule  ile  ,  mais  deux  séparées 

ses  ou  Lamoutes.  par  un  détroit    peu   Lar^c  ,  qu'ils 

Nou&A  ,  (/iy/>a.}  rlr.  du  gonv.  ont  nommé  Malotckkine,  "du  nom 

de  Yolhiuie  ,  dont  il  est  fait  met»-  de  celui  qui  Ta  découvert ,  et.  qui 

ttoQ    dans  les  anciennes  chroni-  en  séparant  cette  ile  de  Test  au 

qoes.  nord-ouest)  eu  deux    parties  à^*. 

Noussis,  (/fuccuc5<)  C'est  Une  peu-pres  égales  ,  en  fait  par  con- 

paroisse  en  Finlande  ,   à   3   milles  séquent  deux  îles.  La  Novaisi-Zem- 

d'Aobo,  elle  est  remarqi-ible  par  lia  n'est  pas  habitée,,  sa  partie  oc- 

le  tombeau  deTËvéque  Uenri,  qui  eidentale  n*est  même  presque   pas 

prêcha  le  premier  le  christlanis-^  connue.  Du  côté  du   Nord ,    elle 

me  en  Finlande  ,  et  qui  y  lut  as-  est  totalement  entourée  de  mon- 

sassioé  ^  ctt\i58.  tagnes  de   glaces.  Parmi  les  lacs 

NoVaïa-Fbislandia,  (lioea/t*-  ^n  grand  nombre  qu'on  j  connolt, 

^pusJiaHAtA')  o**  Nouvelle  -  Fri-  il  s  eu  trouve  un  d'eau  salée.  Cette 

se  ;  on  donne  ce  nom  à  une  des  ile  est  bien  arrosée   d'eau  doUce , 

deux  presqu'îles  qui  forment  Tile  mais  elle    est  pleine    de  rochers 

de  Spitzliergen  ,  dans  1  Océan  du  arides  et  dépourvue  de  bots.  Apei-> 

nord.  (Ployez  hPiTZBERGEN.)  ne  y  rencoutre-t-on  un  petit  nom- 

JAov AJ. Kr-L At>oOA  ^  (Hq a a/i^Ao^  brc  d'arbustes  rabougris  y  et  quel* 

^aeo.)  Voyez  Ladoga  -  novaia.  ques  plantes  des  réglons  polaires  \ 

NovaVa-SerbiA}  {Ho6a/u»Cep^  mais,  d'un  autre  côté,  elle  abon- 

ôÎA»)  OU  Nouvelle-Servie.  On  ap-  de  en  rennes,  ours  blancs,  renards 

peloit  ainsi  Uiie  partie  de  la  Russie  bleus  et  blancs  ,  et  ses  rivages  sont 

mineure^  celle  nommément    qui  couverts  de  toutes  sortes  d'oiseaux 

formç  actuellement  le  goitv.  d'F-^  aquatiques  et  d'animaux   marins. 

catbci^inoslaV  ,  entre  le  Dnepr  et  Les  pécbeui's  et  les  cbasseurs  rus* 

le  Hong,  près  de  l  ancienne  fron-  ses  de    Méxen  et  d'Arkhangel  la 

tière  polonoise  ,  et  le  long  des  ri-  fréquentent  tous  les    ^ns  ^  ainsi , 

vières  Tiasminc  ^    îngoul ,  Vissa  lorsque    d'autres   .Européens    en 

et  Sinioukba.  Ce  pays  fut  donné  passant  par  hasard  près  de  cette 

aux  colonies  des  Serviens  en  i^53  lie,  ont  vu  des  hommes^  ces.  hom- 

et  c'est  de  là  que  lui  éioit  venu  le  mes    appartenoieut   aux    barques 

nom  de  Nouvelle-Servie.  russes,    qui,    lok'squ'ils    font  ce 

NoVAlA-  ZEMLiA,  [HoâGH^Se"  ^oj'age  ,  s  babillent  à-  peu  -  près 

juaa^  *_)     île  que    les  géographes  couinie  les  Sémoyadés.    Le  froid 

français  appellent   Nouvelle  Zem-  extrême  qui  règne  ici  la  plus  gran- 

hle  ,  et  dont  le  ilom  russe  signi-  de  partie  de  Tabuée  ,  devi^nit  en- 

fie/^A-rr  A/d/^é'k  Elle  se  trouve  dans  core  plus  piquant  par  le  vent  du 

l'Océan  du  Nord  ,  vis-à-vis  de   la  nord  j  les  vetits  d'ouest  et  c^  sud 

chaîne  du  mont  Oural  ,  entre  le  amènent  la  neige  et  la  pluie.  Pen- 

70^  et  le  78°  de  lat.  sept*  et  le  68°  di^nt  trois  mois  cette  ile  est  euve- 

etle  95®  de  long.  or.    On  lui  don-  loppée  dans  les  ombres  d'une  nuit 

ne 9^0  w«  de  long,  520  de  large,  et  très  -obscure  On  perd  ordinaire- 

i/090  de  circonférence  ,  sans   sui-  ment  de  vue  le  soleil  vers  le  5  nor 

vrc  les  sinuosités.  Le  détroit  de  Vembre  >  et  on  rap6rçoit  ensuite 

Vaïgats  la  sépare  de  la  terre  ferme  vers  la  fin  de  janvier  ,  après  avoir  ^ 

du  gouv.  d'Arkhangel.    Les  caps  eu  Un  crépuscule  qui  dure  ordi  àai- 

ci  les  baies  sont  en  grand   nombre  rement  14  jours.     L'horreur    de 

(Uns  cette  ile  j    les   voyageurs  et  cette  long ite  uult  est  un  peu  di- 


mihiii^é   j)ar  \pè  aurores  boréales ,  t|ûî    se    partage  ensaîte  eiitr^cM 

qui  ne  paroi ssënt  dans  toute  leur  cr une  manière  déterni i née  ,c'esl- 

splendeur     et    leur    magnificence  à-dire  ,  le  chef  dtL  bâtimetit  a  un 

que  dans  les  régions  Polaires.  Pen-  tiers  de   ce  quart  ^  le  second  ibef 

daut  l'obscurité  itupénétrable  qui  1ë  moitié  dit  tiers  ^  et  le  reste  se 

dure  quelquefois  plus  de  boit  jours  partage  par  portion  égale  entre  les 

de  suite, d'effroyables  tempétes,ac-  chasseurs  rt  les  autres  matelots* 

con)pagnées  de  violentes  pluies,  et  Les  pécheurs  des  vaches  marines 

plus  souvent  d'une  neige  fine  et  pi^nnent  ordinairement  avec  eux. 

épaisse,  em'pôchetit    les  pauvres  ]dur  un  au  de  provisions  ,  parce 

pécheurs  de  sortir  dé  leurs  cabanes  tjnMs  scint  souvent  obligés  de  pas- 

entumées,  dans  la  crainte  de  ne  ser  Khiver  à   bord  de  Iritrs  vais* 

pouvoirplusles retrouver. Peudaht  sea ni.  Chaque  navire  a  son  lour 

cette  nuit  polaire,  ils'marqtient  la  pour  cuire  le  paiu  et  les  aiimens  ^ 

succession  des  jotirs  par  le  moyen  à  Teifet  de  quoi  on  embarque  le 

de  leurs  lampes, q*rils  i^empliSscnt  bbis  liécessaire.   La  seule  boi$$uii 

d'huile  de  poisson  toutes  les  ^4  ^^  qn'ils  emportent  *ivec'  eux  est  de 

La  vie  inactive  ^  indolente    et    se*-  1  eau  pour  faire  du  Rvâs.  Le  temps 

dentaire  qu'ils    sont    obligés    de  du  départ  varie  selon  les  ci rcous- 

menerpendant  unhîverlong  et  rif  tances.  Quelques^uus  mettent  à  la 

Î;oureùx,rimp05sibité  même  dans  voile  an  commencement  de  1  été) 
aquelle  iU  se  trouvent  souvent  dé  lôrsqtie  la  ttieriUanche  est  débar-^ 
renouveler  l'air  de  leur  bute  pen-  rassée  de  glaces  ;  d'autres,  au  cou- 
dant des  semaines  entières,  les  traire  ,  ne  partent  queU  automne^ 
exposent  aux  attaqUés  dU  scorbut^  surtout    lorsqu'ils  projettent   de 
dont  ils  meiit^ent  très-souvent.  Ils  passer    Thiver  debors.    Le    plus 
ont  pourtant  avec  eux  des  remèdes  -  grand  péril  auquel  iU  sont  expo- 
qui  les  en  délivretit  :  le  plus  efïica-^  ses  en  mer ,  est  de  se  trouver  ,pris 
ce  est  le  sang  tout  chaud  du  ren-  entre  des  masses  tlôllantes  de^ia* 
ne.  L'académidien  OzérélsLotskoï,  ces.  Lorsque  les  pécheUt*s  sont  ar- 
ayailt  don^é  unedescriptioU  très^  rivéS    heureusement  au   Heu   dé 
exacte  de  la  manière  dont  se  font  leur  destination  ,    leur    première 
les  chasses  dans  les  mers  du  Nord,  opération  est  de  placer  leur  va'is- 
et    tiommément  danè  la  Novaia^  seau  dans  un   movi î liage  sûr  ^  où 
Zemlia  ,  j*en  parlerai  d'après  lui  ils  trouvent  ordinairement  de  pe* 
dans     cet    article.      Les     Russes  tites  cabanes  qui  on  tété  consll*ui« 
qui    vont  h  la  poursuite  des  va-  tes  par   leurs  pl*»''décesseurs  dans 
cbes  marines  et  d'antres  animaux  ces  expéditions  basardcuses.  Mou* 
de  celte    espècç  ,  sont^des  gens  tant  ensuite  dans  de  petites  bar- 
loués  à  fcct  effet  par  un  maître  ou  ques  (  cbaque  navire  eh  porte  uue 
armatetiirde  navire  >  qui  presque  ou  ^ux  )  .  ils  vont  chercher  les 
toujours  ,   est    Un    marchand    de  monstres  ac  l'Océan  pour  leur  li- 
Mézen  ou  d'Arkltangel.  Celui-ci  vrer  combat.  Ils  choisissent  onli- 
lenir   fournit    non-seulement    les  nairemeiit  le  premier  beau  jour^ 
Vaisseaux  ^  et  les  barques  néces-  parce  qu*aloi*s  les  vacheS  uiarim-s 
saires  >  les  pk*)ovisions  ^  munitiions  aiment  à  se  reposer  sur  la  terre  ou 
et  tous  les  objets  indispensables  sur  les  glacés.   Elles  abandonnent 
à  ce  voyage,  mais  îl  s'engage  outre  quelquefois  poUr  long^tempt  Ij'U'' 
le  prit  convenu  et  qui  rareoit'ht  élément  naturel  pour  se  «livrer  à  la 
est  très-haut ,  à  leur  donner  uno  copulation  qui,  pour  ces  monstres, 
part  dans  le  produit; cette  part  est  dUre  pendayt  un   mois  ou  deux  ) 
evaliiéQ  ordinaireoicAt  au  quart  ,  ou  pour,  déposer  leurs  petiu  >  ou 
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bien cilcore|>oiir éviter  la  morsnre  âtix  péebeurs  de  vaincre  ces  an !•>* 

dfs  poux  de  mer  qui  les  tourmea-  maux  sur  terre  ,  il  est  bien  dan-^ 

tent  perpétuellement  en  été  ;  elles  gereux.  de  les  combattre  dans  leur 

li'out  d'autres  mov^ns  de  les  évi-  éléraentb  II  suffît  de  se  rappelei* 

ter  qil  en    se    réfugiant  dans  Un  que  la  vacbe  marine  est  commune^ 

autre  élément  qui  prive  de  vie  ces  ment  de  la  taille  d*un  gros  bœuf  ^ 

iust'clesk    Toutes    ces  causes    les  et  qu'outre  ses  dents  aij^ues  ,   elle 

réunissent  Iréquemment   sul^    le  est  encore  munie  de  longues    et 

rivage  nu  snr  les  cbamps  de  glaCc  fortes  défenses,    ponr  jv^er     de 

en  nombre  prodl^eux.  Quand  les  quelle  manière  doit  bO   passer  un 

pêcheurs  découvrent  un    de  ces  coin])at    naval-  de    cette  ,  espèce^ 

troupeaux^    i\s  doivent  avoir    la  Lorsque  quelques-uns  de  cCs  mon- 

précaution  d6  ne  point  approclier  sires  s'écbappeni  et  fuient  diins 

contre  le  vent  :   ces  auimaux  ont  la  mer  ,  pour   ne  pas  être  tués  ^ 

rodiiral  si    lin  ^  qu'ils  sentent  les  les  pécbeurs  sautent  sur  la  glace 

hommes  à  uue  grande  distance  ,  avec  des  barpons/qu'ils  cherchent 

et   se    jettent    immédiatement  à  à  leur  enfoncer  dans  la   poitrine 

IVau ,  tandis  que  dans  le.cas  con-  oti  dans  le  ventre,  et  à  chacun 

traire,  ils  restent  tranquilles  quoi-  descruels   et' attachée  une  longue 

qu'iis  aperçoivent  la  barque  qui  corde.  Ils  fîxent  ensuite  un  pictt 

8i\ain*e  vers  eux.  Kn  outre  , -les  dans  la  glace  ^  autour  duquel  ils 

pécheurs  ont  encore  l'avantage  de  entortillent     l'autre    bout    de    la 

d^roiivrir  plutôt  le  lieu  qui  ras-  corde,    et  l'Uc  flottante  qui   iei 

sriui>io  leur   proie  ,  car  ces  oni«  porte  est  alors  entraînée  par  Ta* 

inau\  ,  char^^ès  de  graisses  ,  sUr-  nimal  jusqu'à  ce  qu'il  aitperdyses 

tciui  en  été,  répandent  an  loin  uue  forces  ;  les  chasseurs  le  retirent 

pu.uiteur  horihlCk    Lorsqu'ils    y  alors  sur  la  g1a<»'^  par  le  moyen  de 

hora  pairvenus  ,   les  pécheurs  sim-  la  corde,  et  achèvent  de  liiiôter  ce 

plemut  armés   de   leurs   lances,  qui  lui  reste  de  vie.  Outre  les  va-** 

quittent  immédiatement  leurs  bar-  ehes  mariooj  ^  les  chasseurs  pren* 

qu<*s,  coup  'Ut  aux  vaches  marines  nent  aussi  des  Narhwals(i;,  Cacha* 

lécbcminde  la  mei^  ,    et  percent  lots ,  de  la  cervelle  desquelles  on 

celles  qui  s'avancent  les  premières  prépare  le  blanc  de  baleine;  des 

pour  se  sauver  dans  l'eau.     Ces  chiens  de  mer  (2);  des  dauphins; 

monstres   montent  ordinairement  des  marsouins ^i); des  reqnins(4)9 

les  uns  par-dessus   les  autres  en  des  lamentins  p);  des  ours  ma- 

cherchant    à    s'échapper;    il    se  rins  (ti);  des   lioas  marins  (7); 

formé  bienlÀt  un  rempart  de  leurs  et  des  loutres    marines  (8);  sur 

corps  ^  qui  ferme  toui-à-coup  le  terre ,  ils  chassent   l^ours  blanc  , 

pAMage  aux  vivans.  Alors  le  mas-  le  renne  et  Tisatis.  Dent  vaisseaux 

sacre   continue    jusqu'à  ce  qu'il  Hollandais  se  virent  obligés  d'hi- 

ii*cu  reste  plus,  lia    bouclierie  à  vcrne*^  sur  cette  île  en  1696.  Un 

été  quelquefois  si  gran<le  ,  que  les  voyageur  très-moderne ,  et  connu 

▼aisseaux  ne  pouvant  contenir  que  par    f\eê    découvertes     importan- 

les  télés  ou  les  dents  ,  ou  est  obli-  tes  (9}  ,  soupçonne  que  la  Novaïa- 

géde  laisser  la  graisse  ,  ou  Thuile,  Zemlia  pout^oit  être   une  conlL<- 

e*.  les  peaux.  Mais  s'il  est  facite  n nation  de  la  terre  polaire  décou* 

—                 *            "^          •  -w  ■ .     -  .                          •                 ^     ■  .  ^  ■- 

(i)  Monpilon^  Monoceros,  (à)  Phaca.  vitultna.  (6)  Delphinus  phocanà,  (J^SiftiO" 
tus  cascarias.(b)TrichecaJ  manaii,  (^)  Phocaursina,  (jj  Phoca  leonina  Jubatm. 
(o;  Lutra  marina^ 

((^  Le  proi'eiseur  Micbet  Adamt. 


32 


Noy 


Terte  par  Gedenstroem  ca  1809  , 
et  nommée  par  lui  ^ouvcUe-^.il>é- 
rie  y  ou  que  s'il  existe  uu  détroit  , 
il  ne  peut  être  très-large,    . 

NuvGoaoD  y  {Hooêopo/^h    ey- 
ôepHiji»)  (gouv.  de).   Il  a  été  or- 
ganisé tel  qa'il   est  actiieUement 
en   1776.   Sa   position  géo^roplii- 
que  esf  entre  le  5;°  et  le  6'i^  «le 
lat.  scpt/etle  47^  et  le  58°  de  long, 
orient.  Lfes  gouvernemcns  qui   le 
bornent  sont  ceux  d'Olonetz  et  de 
Pélersbodrg  au  nord  ,  de  Vôlogda 
et  d'Iarosiav  à  l'orient ,  de  Pskow 
et  dé  Tver  au  midi ,  et  de  Féters- 
bonrg  et  de  Pskow  à  roccideut. 
Il    a    du  siid^oUest    an  nord-est 
55o  w  ,  et   3oo  du  ttord  au  sud. 
Les  principales  rivières  qà»   l'at*- 
i'osent  sont  le  Volkhow  ,   la  (jhek- 
âna  ,  la  Msta  ^  la  iMologa  ,  TAtché- 
goda,    le    Chélonc,    la  Sias ,  la 
ïîkhviua  ,  la  Kholova  ,  etc.   Ou  y 
trouve  quatre  grands    lacs,    qui 
sont  rUmène,    le  Ijélozéro ,    le 
Voja    et    le  \aldai.  On   divise  le 
gouT.  de  Novgorod  en  i©  districts^ 
tjui    portent    les    noms  de  leurs 
chefs-lieux  ,  ce  sont  5  Novgorod  , 
Crestzy  ,  Maraifa-lVoussa  j  Valdaï  , 
Borôvitchi   ,    Tikhvine  9    ^>u8li- 
oujna,    Bé lozer.sk  ,  Ichérepovctz 
et  Kirilof.   On  évalue  lo  nombre 
de  ses  habitans  à  621,680,  en   y 
comprenant    les   dtîux  sexes.   La 
plus  grande  partie  sont  Russes,  les 
autres  sont  des  Finnois.   Ces  der- 
niers    habitent   pour    la  plupart 
dans  la  partie  septentrionale.  Le 
goUv,  de  Novgorod  est  assez  l'ertile, 
surtout  dans  sa  partie  méridionale) 
car  Tauti^e  étant   remplie  de  ma- 
rais et  de  lacs ,  rapporte  lort  peu , 
et*  n'est  guère  susceptible  d* une 
bouVie  culture;  Il  produit  du  bled 
du    lin    et   dU  chanvre    en  assez 
grande  quantité  pour  poiVvoir  en 
exporter  une  partie.  La  quanlilé 
de  IbiU  qu'où  porte  d'ici  à  Pétors- 
bourg  eu  fait  Une  bràUcUe  de  com- 
merce très- lucrative  ,  ainsi     que 
des    bois    de   construction  ,     de 
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cbaonage  et  des  plandies.  Ce 
gouv.  est  rempli  de  superl)es  fos^ 
rets.  Ou  y  trouve  des  sources  sa- 
lines y  dos  mines  de  fer  et  des  car- 
rières de  gypse  cl  dq  pierres  à  cliaux 
qii'ou  exploite  avec  avantage. 

^0VG0R0D ,  (Ifoôeopa/^h*)  6ur- 
nôramée  anciennement  Vélikiy  It 
gtandé,    poUr  la  distinguer  des 
autres  villes  de  ce  nom  ,  comme ^ 
par  ex. ,  Novgorod  en  HUssie  ma- 
|eUre  surnommée Nijni-Novgoroch 
en  Russie  mineure  ,   nommée  Se- 
verskoie  ,  et  la  Novgorodka  deLi- 
thuauie.    Celle  dont  nous  parions 
est  une  des  plus  anciennes  et  des 
pi  us  célèbres  villes  de  la  Russie. 
Elle  est  située  sous  les  58°  2V  dé 
lat.  sept,  et  le  49^  >  ^'  de  long,  or.^ 
à  180  w.'  de  Pétersbourg  ei  548  de 
Moscou  y  daiis  une  belle  plaine  ei 
arrosée  par  le\olkhow,  qui  sé- 
pare la  ville  en  deux  parties.  Celle 
qui  se  trouve  sur  la  rive  droite  se 
nomme  Torgovaia,  bu  dumarelié| 
k  cau&e  dti  grand  cômUierce  qui 
6  y  faisoit  autrefois  ^    l'autre  c6te 
s'appelle  Sophiiskaia  ,   00  de  So- 
phie ,  du  nom  de  réglise  cathé« 
drale  qui  s  y  trouve  et  qui  est  sons 
r  invocation  de  S  te,  Sophie.  Cette 
partie  de  la  ville  est  entourée  d'ûQ 
rempart  très- élevé  ,  d'un  nuir  ett 
pierre  et  d'un  fossé.  L'époqtte  de  la 
toudation  de  Novgorod  ii*a  jaiuaii 
été  bien  déterminée  5  ropinioh  de 
quelques-uns   de  nos    historiens  y 
qui  la  tixcnt  à  la  nié  nie  année  que 
celle  de  Kiow  ,  paroi t  cependant 
être  assez   probable  :  ils   croient 
qu'elle  fut  bâtie  par  les  Slaves  qui 
réveuoieut  des  bords  du  Danube, 
et  ce  sontceUX'là  qui  a^ant  agrandi 
lemrs  domaines  par  des  conquêtes, 
et  introduit  l'usage  de  la  langue 
slave  y  qui  doivent  être  considérés 
Corinne  les  véri tailles  ancêtres  des 
Russes  ou  8laveono-Hûsses.   Le» 
chroniques  de  Novgorod  font  men- 
tion d'unegl-ande  ville  habitée  par 
les  Sldvei  el  nommée  Slavensk, 
quia  dti  exister  presqu'au  même 
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endroit  qoo  Novgorod  ,  senlement    Novgorod,    qui   la  ^onTPvnnrent 
à    nue   werste    plus    liautsur  le    jusqu'en  970*  Otte  année,  Svîa- 
flenve.  Des  épidémies  et  la  guerre    toslay   lë^oreTÎtcli ,    donna    cette 
l'ajaut     presqu'entièrement    dé*    principauté  eu  npana^^e  à  son  troir 
fruits,    ceux  qui  restèrent  allé-    slèmefTls,   avec  la  restriction  d^ 
rent  chercher  fortune  ailleurs  ,  et    lui  payer  an  tribut.  F  n  ()8o  ,  \  la- 
Toulureut   sVtablir    parmi    leurs    dimir  l«'  étant  montcf  sur  le  trôné 
fompatriotes  du  midi ,  et  allèrent    de  Riew  ,  envoya  son  premier  mi-> 
jasqn'an  Danube.  Après  un  laps    nistre  Dobrynia  pour  gouvernep 
de  temps  considérable  et  vers   le    Novgorod.  Celui-ci  éleva  un  trm- 
milieu  du  \  •  siècle  ,  Ils  revinrent    pie  à  Peroune  ,  le  Jupiter  des  Sla- 
dans  la  contrée  quavoient  habitée    ves  ,  sur   les  bords   du   Vplkhow^ 
leurs  pères ,  et  construisirent  une    Mais    le    grand*duc    s'étant    fait 
ville  qu'ils  nommèrent  Nouvelle-    chrétien  en  9B8  «  envoya  la  mémo  . 
Ville  (Noçgrad)  ^  pour  la  distin-    année  un  Khersonite  nommé  Joar- 
gaer  ae.  rapcienoé  Slavensk  dont    chim  ,  qui  fut  le  premier  évéque 
en    voit     encore    remplacement    de  cette  ville  et  y  bâtit  en  bois  1  é«* 
nommé  Staroé  Gorodistché  (  eni^    glise  cathédrale  de  Sainte  Sophie. 
placement  de  l'ancienne  çille.  Au    I^es  immenses  possessions  des  Novr 
veste,  les  anciens  écrivains    ont    gorodiens    dans  le  Nord,  car  ib 
nommé  Novgorod  Holmgard  ^  et    éfoient  les  maîtres  de  tonte  la  Ca- 
la Russie  Garderik  ou  Ostrogard  ^    relie  ,  de  Tljorie ,    dp    pays    qui 
avant  que  le  'mot  de  Russie  ait    forme  (Actuellement  les  gouv.  de 
prëvalu(i)f  Long-temps  Novgorod    Novgorod   et  d'Arkhangel ,  d'une 
se  gouverna  en  république  ,   lit  la    partie  du  Viatka  ,  et  toiis  oes  payf 
guerre  âui  différens  peuples  du    étoient    beaucoup     pln$    peuplés 
Bord  ;  à  la  fin  ,  ses  dissentions  ,  et    qu'ils  ne  le  sont  ac^tuellemeiit  ;  la 
l'anarchie  qui  en  est  la  suite  ,  la    grandeur  de  leur  ville  ,  la  valeur 
vendirent  tributaire  des  Varègnes.    de  ^es  babitans  ,  tout  lut  dpnnoit 
Ils  secouèrent  ce    joug    quelque    une  prépondérance  marquée  dan 9 
temps  après  ,  mais  les  guerres  ci-    le  Nord,    au    point    qu'on  disoit 
viles  ayant  recommencé,  ils  se  vi-    communén^eut  en  parlant  de  sa 
rent  forcés  d'appeler  en  862 ,  pour    puissance.  Qui  peut  contre  Dieu 
les  gouverner,  trois  princes  ét'ran-    et  la  grande  -Novgorod.  Cette  puis- 
gers  qu'ils  cfaoïsireiit    parmi    les    sance  et  ses  richesses  se  prouvent 
Varéguo-Ru^ses.  O  furent  Ruric,  ^encore  par  les  guerres  fréquente^ 
Sinav  et  Trouver.  Le  premier  étant    qu-elle  eut  à  soutenir  seule  contre 
Ksté  seul  souverain  des  Russes,    les  princes  Russes  voisin^  de  seflf 
pair  la  tûort  de  ses  deux  frères ,    états  ,  contre  les  Polonais    et    le^ 
agrandit  Novgorod    et    la  choisit    Suédois  ;    par    les  son|me$  quelle 
poar  capitale  de  ses  états  et  sa  ré«    pnyoit  quelqqefpis  pour  épargner 
sidence  en  862.  Son  fils  Fgor  ,  en-    le  sang   de  ^eii  copcitoyens.    Le^ 
^re en  bas  âge,  lui  succéda  sous    villes  anséatiques  y  avoient    des 
la  tutelle  de  son  parent  Oleg  ,  qui    comptoirs  et  contribuoient  beau- 
trans(éra    le  siège  du  gouverne-    coup  par  Ic9;^f  alliance  et  leur  com- 
ment à  &ief  qui  devint  la  capitale    merce  à  maintenir  l^abondance  et 
de  ses  vastes  états.  On  envoya  dès-    la  richesse  dans    cette    ville.    En 
lors  des  lieatenans   oU  vice-rois  à    considérant  sa  grande  populatiou^^ 

(i)  Gard^dvi*  le  langage  dot  peuples  du  Nord,  rouloit  non-seaIe|ueul  dire  f^ilc^ 
Bail  fiUh$iPa/s  ;  «in&f  Osirogard  v«uioit  diro  pa^s  orieaifjt 
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il  nVst  pas  probable  delniasftl-  pîl^  snF  le  peuple,    I.e$  Boyards 

gner  réleucliie  qu  elle  a  maiutc»  étoiont    des    cltovens    ëlas  pour 

nant  ;  ainsi  ces  traditions  qai  veu-  ju^^cr  dans  les  tribunaux  j  cVtoil 

lent  quç  tous  les  coiivens  V  qui    se  des  juges  ou  des  oiïiciers  comme 

trouvent  à  présent  k  2o  w.  bors  les  Kati-bers  dans  les  villes  libres 

de  la  ville,  ayent  été  compris  dans  d'Allemagne  ;    I^es  JrfYe  Lioudi 

son  enceinte  ,  et  que  les  relais  de  étoienl  les  ricbes  bourgeois  nola* 

cbevaux  qu'on  prenoit  en  entrant  blés  ,  parmi  lesquels  oi^  élisoit  les 

dans  la  ville  étoient  cbangés  à  la  l^oyards.    Ensuite    les  citqvens  et 

sortie, ce  qui  suppose  une  distance  les  niarcbands  ,  puis  les  Tchernyé* 

de  3o  w.  en  longueur,  ne  sont  pas  Lioudi  (bommes  noirs)  ,cVtoit  U 

si  dénuées  de  Traisemblance*  On  partie  Ip  plt^s  pauvre  du  peuple, 

sait,   à  n'en  pouvoir  douter,   que  les  artisans  ,  les  journaliers  ,  etc. 

^'ovgorod   renfermoil  de  belles  et  An- dessus  de  tous  ces  magistrats 

ricbes  églises  ,  de  vastes  maisons  étoit  le  lieutenant  du  grand-duc 

habitées     par    ses    citovens  ,    et  ou  vice-roi.  IViais  il  ne  Té  toit  qne 

de    grandes    places*     L  ancienne  èxi  nom  ^  car  par  le  fait  il  n'avoit 

Novgorod  étoit  divisée  en  6  quar-  aucune  autorité,  et  jamais  le  peq* 

tiers  ,  cbaque  quartier  avoit  son  pie  et  ses  magistrats  ne  le  laisr 

cbel',  et  cbaque  rue  son   ancien  soit  s'immiscer  dans  aucune  af- 

qui  veilloit  à  la  sûreté  publique,  faire;  les  égards  qu'on  avoit  poar 

au  bon  ordre  et  à   Teiécution  des  quclques-^uns     d''entr*enx  ,    fai-v 

lois.  Le  cbef  du  quartier  rendoit  soient  qu'on  demaudoit  quelque» 

compte  de  tout^   et  recevoit  les  fois  leurs  a'vis    dans    les  aûaires 

ordres  du  tribunal  suprême*  Tou-  portées  du    tribunal    suprême  à 

te  la  république  se  clivisoit  en  5  la  sanction  du  Possadnik.  \\n  10191 

provinces,    dont    quelques  villes  le  grand-duc  laroslavr  dopna  lé 

jiioignées  on  conquises  ne  faisoient  premier  code  de  lois  ^ui  iNovgo* 

pas  partie  ,  et  se  gouvernoien^  par  rodipns  ,  et  en   loStï   il  y   fonda 

des  délégués*    lie  gouvernement  une  école  et  accorda  des  privilèges 

^  étoit  populaire  ,  toutes  b  s  gran«-  considérables  à  \sk  ville*  Il  étendit 

des  affaires  se  traitoient  et  se  dé-  les  frontières  de  cette  république 

cidoient  sur  la  place  publique,  par  jusque  dans  l'intérieur  de  TEstho? 

l'assemblée    du  peuple    nommée  nie  et  de  la  Livonie.  hn  io36  il 

Vetcha.  Les  juges  étoient  égale-  éleva  sur    le  trône  de  Novgorod 

incnt  cboisis  par  le    peuple  ,    et  son  fils  Vladimir,    mais  i]  res- 

u'osoient  rien   innoTer    sans  lui*  treignit    ses  droits  à  iin  certaio 

liCurs  dignitaires  étoient  les  suî-  trib^it  à  préleyer  sur  le  peuple  et 

vans  :    le    Siepennoï  Possadnik  y  ceux  des  citoyens  dont  ilaugmen* 

élu  pour  un  temps  limité  ,  étoit  ta  les  privilèges.  Voici  actuelle- 

le  prepiier  magistrat  de  la  réjpu-  ment  la   cause    di|    mécontente* 

bliquc,unc  espèce  de  consul  ou  ment  toujours  renaissant  des  prin- 

de  Lourgue-maîlre  ;  il  en  conser-  ces  russes  contre  la. république  de 

voit  le  titre  toute  sa  vie  et  il  étoit  Novgorpd  ^  et  delà  désobéissance 

lééligible;  Ty§iats}ioie  Glaya  y^\3i  e  t  so  u  ven  t  de  T  insurrection  de  cette 

çbels  millaires ,  étoient  des  ma-  dernière,    Nous    ayons-  TU   piu^ 

gistrats  élus  comme  commettans  bautqu^  dès  qu'Igor  eut  transfé- 

de  plusieurs  umUc  citovens  pour  ré  sa  résidence  à  Riew ,  Novgo- 

veiller  à    rinviolabiHle  de   leurs  rod  comniepça  è  être  gouvernée 

droits  et  de  leurs  personnes  ,  et  par  àss  lîeutenans  du  graqd-duc 

pour  que  les  Stépeiinoï-  Possad"  Les  souverains  russes  malgré cela^ 

}iiis  u'abusasstut  pas  de  leur  auto-  epTisageant  celte  viUe  coipine  kni' 
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palpîtnoine  et  leur  propriété  ,  ta-    Oê  iht  le  dernier    qu!    le  devint 
choient  toujours  d'en  tirer  les  re-    par  la  nomination  du  prince,  cac 
tenus  p   tantôt  par  la  persuasion  ,    depuis  les  citoyefns  s'en  réserves 
tantôt  par  la  force  des  armes.   Les    rent  l'ëlcction.  En  ZoqS  ,  Tladlr 
BîoTgorodiens  au  contraire,  sou-    mir ,  en    envoyant   son  fils  Msti»- 
teuoient leurs  droits  9  et  se  dési-    slaw  aux    Novgorodieus  ,    czigpa 
^toientle  moins  qu'ils  pouvoient    d'eux  un  serment  par   lequel  il^ 
des  tributs  qu'ils   leup  dévoient^    s'engageoient  à  le  recevoir  et  à  le 
Vladimir  ajaht  partagé    l'empire   garder  toute  sa  vie  avec  honnenr^, 
h  ses  douze  fils,  les  républicains    à  lui  porter  respect  et  obéissan* 
profitèrent    de   leurs  mésintelli-    ce,    et  à  ne  jamais  appeler  snp 
gCQce  et    de    leur  airoiblissement    leup  trône   un  anlre  ppince  que 
réciproque  ,    pour     secouer    en    lui  et  ses  desoendans  ,  ce  qu  ils 
quelque     façon    entièrement    le    jurèrent  tous  sur  la\;roix.  En  t'i  i  ^, 
)oag.   ils  se  firent  une  règle  de    le  prince  Mstislaw    agrandit    les 
n'obéir  qu'an   prince  dont  l'am-    fortifications  de  la  ville,   et  or^ 
bition  et  les  qualités  ne  leur  pa-    donna    au  Possadnik    Paul ,    do 
roissoienf     pas    à    craindre  ,  '  et    trai^sporter  la  ville  de  I^adoga  plus 
qa  ils  cboisissoient   euK  -  naémes    bas  sur  le,sable  et  d*en  iaire  les 
parmi  led  souverains  russes  ,  sans    fortifications  en  pierre.  FniirS, 
avoir  égard  au  droit  de  naissance    les  Novgorod iens  prêtèrent    ser-  . 
et  de  succession.  C'est  ainsi  qu'ils    ment  à    Vladimir  JI  ,   lui    jurè- 
qa'ils  refusèrent  souvent  de  rece-*    rcnt  de  ne  jamais  avoir  d'antres 
voir  parmi  eux  les  licntenans  ve-    souverains  que    ses  descendant, 
nus  de  la  part  du  prince  pour  les    sVngageant    en    outre    de  paver 
eouverner,  et  qu'il^  massàçpoient    leur     tribut  d'après     la    Ipi  *^de 
les  troupes  que  les  grands  -  ducs    laroslaw  à  Tainé  de  ses  en  fans  , 
envoyèrent  pour  les  réduire  à  To-    et  ainsi  de  suite  par  droit  de  pri- 
béissanctf.  Le   prince  qu'ils   éli-    mogéniture  ,    quand    même  '  ce^ 
soient  avoit  très-peu  d'autorité  ,    princes  ne    résideroient    point  à 
souvent  même  il  ne  résidoit  point    Novgorod,    ils  signesent  tons    oe 
dans  ia  ville,   et  y  envoyoit  un    serment,.  En  1128^^  pendant  une 
gouverneur.  Il  étoit  obligé   de  se    disette  qui  eut  lieu  à  Novgorod  , 
contenter  du  titre  de  grand-dqc    le  grand wluc  Mstislaw  leur envov^ 
Âe  Novgorod  ,  et  d'un  tribut  que    un  Possadnik  de    son  cboix,    oe 
la    république    lui  pay oit.   C'est    fut  Daniel.  £n'ii35,  ils    décla* 
ainsi  quc-Novgoroci  se  gouverna    rèrent  la  guerre  k  ceux  de  Ro« 
jasqu'àu    règne    du    grand  -  duc    stow ,    dont  le  prince  Jour!  les 
Ivan-Vassiliévitch  !«'.  En   102 1  ,    ayant  entièrement  défait ,  Us  s'en 
le  prince    de  Poletsk,    Briatchi-    retournèrent  à  Novgorod ,  où  bon- 
•iaiv ,   surprit  la  v'illè  de  Novgo-    teux  de  leur  défaite  ils  s'en  pri- 
^d  ,    j    entra    sans   résistance,    rent  à  leur  prince  Vsevolod,  qu*ils 
enleva 'les  plus  i»icbes  citoyens  ^    déposèrent,    et  qu'ils  gardèrent 
et  pilla  la  ville,  mais  en  revenant    Bjrec  son  épouse  pendant  n  motf 
à  l^olotsk  ,^  il  fiit  rencontré  sur    prisonnier.    Sop    acte    d'accuça- "^ 
ks.  bords   de  la  Soudoma  par  le   tion  portpit  :    i^*    qu'il  n'aimoit 

grand-duc  I      ^  *    *'  '  '    ^ •- 

entièrement 

gorod  ses  citoyens  et  une  partie    ^ -0-         -.- 

de  ses  richesses*  En  io55,  le  1er  régner  à  Péréaslavl;5^.  qa**ea 
grand-duc  IziaslaWnonima  Stro-  marchant  avec  eux  contre  oa^^ 
Biil  possadnik  de  Novgorod  ,    et   de  £Lo»t9V  et  Sotfzdal , .  il  ç\é(ail 

TuM.  U^  4 
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mal  baftn  cl    avoit  on  âo$  pri^  grand-dnc  prirent  TorjolL  el  Low.> 
miers  quitté  le  champ  de  bataille;  ki  qu'elles  hrûlèrent-;  elies  sac- 
4^.  qu'il  étoil  trop  dissipé ,  pré-  cai;èrent    ensuite    tout     le    pa^s 
l'érant  ses  chiens,  ses  iîiucons  et  qu'elles  traversèrent  jusqu'à  Âov-i 
le  }Vu  à  ses  de\oirsj  5^.  que  leur  gorod  ;    après  avoir  battu  et  lait 
^\ant  fait  contracter  une  alliance  prisonniers  deux  voévodes  ou  gé- 
ante le  prince  \sevolod-Olgovitcb,  néraux  que  la   république  en vo« 
il  leur  enjoignoit  à  celte   heure  joit     avec     des      troupes ,    elles 
de  la  rompre.  A.  la  suite  de  quoi,  mirent   le   siège   devant  la  ville, 
ils    le   renvoyèrent    a  son  oncle  Mais  comme  le  pars  éloit  déjà  dé- 
laropolk  à  Kiew  ,  e%  appelèrent  vasèé,   pt  que  d'ailleurs  il  y  avoit 
pour    régner    sur  eux  le  prince  cette  anpée  une  disette  de  blé  y  et 
Sviatoslaw  de  Tchemigof;  mais  en  que  le  peu  de  comestibles  qui  re6* 
Ii38  ils  le  chassèrent  et  prirent  toit  avoit  été    transporté  par   les 
Bostislaw   Jourievitcb..  Celui-ci  Novgorodiens    dans  la  ville,    les 
les  quitta  après    4  ^^^  9    niécon-  troupes    du  grand-duc  manqué- 
trnt  io  ce  que  les  Novgorodîens  rem  de  tout  et  furent  obligées  de 
lui  refusèrent  des  secours  contre  lever  le  siège  ,  et  de  s'ep  retour- 
Ysévolod  Olgovitch  ^    mais  ils   le  ner  après  avoir  beaocx)Up  sonilert 
conjurèrent    die  retourner  parmi  de  la  faim  et  des  fatigues  qui  firent 
eux  ,  et  il  y  consentit  à   la  On     II  périr  quantité  de  monde.  En  1 189, 
arrivoit  (réquemment  des  inler-  ils    se    lassèrent  de   leur   prince 
règnes  dans  cette  république.  Kn  '  Mstislafv  Davidovitcli  ,  qu'ils  ren* 
général  les  ^^ovgorodiens  étoient  voyèi^eut  pour  mettre  à  sa  place 
turhuh^ns,    légers,    înconslans ,  laroslavfr\ladimirovitcb.  Kn  1196) 
manquans  volontiers  à  leur  paro*  ils  chassèrent    eelui-ci.    Alors  le 
le,  hauts  et  intraitables  dans  la  grand-<luc    \fiévolod  Jonriévilch 
prospérité  ,  mais  bas  et  humiliés  leur  fit  dire  qu  il  étoit  las  de  lenrs 
Il  la  moindre*  adversité.  Kn    11 49  dissentions  continuelles  ,   et  sur- 
ils  firent    upe    invasion   sur  les  tout  de  cette  inconstance  qui,  eu 
ti*rres    de  Rbstow  ,    il  s'ensuivit  leur  faisant  changer    sans  cesse 
un    combat  sanglant ,    dont    les  de  souverains  ,  semoit  la  division 
deux     partis     s'attribuèrent     la  et  multiplioit  les  haines  parmi  les 
victoire  qui   ne    servit    qu''à    les  princes    russes  ;  qu'ils  eussent  à 
aiïoiblir  réciproquement.  Kn  1  iSg  s'amender  et  rappeler  leur  prince, 
ils  se  mutinèrent  sans  aucun  sujet  snns  quoi    ils  se  mettroient  dans 
cohtre  l(*ar  prince  Sviatoslaw  Ro^  le  cas  d'une  punition  exemplaire* 
'atislavitiii ,  le  gardèrent  prison-  Après  bien  des  débats ,  ils  senti- 
nier  ,  et  enfermèrent  son  épouse^  rent  cependant  la  nécessité  d'obéir 
dans    un  couvent ,    après    avoir  an     grand-duc  ,     trop    puissant 
enchaîné  ses  serviteurs  et  pillés  alors  pour  s'en  faire  un  ennemi, 
tous  s^  biens.  C'est  en  Ti65que  Ils  choisirent  donc  des  arobass»- 
^ovgorod  fut  érigée  en  archevêché,  drurs  qu'ils  lui  envoyèrent  avec 
jusqu'à  cette  époque  elle  n'a  en  leurs  soumissions  ,  le  bribut ,  et 

Suèdes  évéques,    on  en  compte  les  présens  accoutumés,  et   rap» 

ix  dans  l'espace  de  275  ans.  Kn  pelèrent  laroslaw  Vladimirovilch. 

1168  ils'  chassèrent    leur  prince  Les  Novgorodiens  firent  alliance 

Jiostislavi' ;  en  I  ijo,  les  receveurs  avec   les    villes    anséatiques;  en 

des    péages    de    Novgorod  ayant  1226,  il»  reçurent  les  ambassa- 

massacré  à    l^elo-ozero    ceux  du  deurs  des  Lubecquois  ,  et  leur  «0- 

Çrand-d ne  André,  la  gui'rre  s'al-  cordèrent  la  permission  d'un  com- 

uma'  entr'eux.    Les  troupes  du  merce    libre  et    san^    payer    i^ 


donane^  mais  ils  leat*  refascrçnt  son  non).  Maïs  eii  1477  ^  les  Nov-v 
celle  de  batir  ilc9  églises  de  leur  gorodieiis  s'étant  reToltés  ^  il  mar-, 
l^iigion.  Le  prince  Michel  de  cba  encore  uae  fois  contre  etli.  , 
Tchernigof,  appelé  pour  régner  reprît  la  ville  ,  abolit  laliberté  du 
sur  eux  Tilt  le  pit^inier  qu'ils  obli-  peuple,  ainsi  que  la  magistra- 
sèreat  de  leur  prêter  «erm^'ot  ture  des  Tjssiatj>kia  ,  espèce  de 
de  matnteuir  la  charte  et  les  privi-  tribuns  du  peuple  ,  comme  nous 
lét^es  du  grand  laroslavv,  ce  qu'au-  l'avons  vu  plus  haut ,  et  soumît 
cuQ  prince  n'avoit  fait  avant  lui.  les  possaduiks  ou  bourgue-mai- 
Mais  en  nàlo  y  laroslaw^  Ysevo-  très  aui.  gouverneurs  établis  par 
lodoviich,  ei^  acceptant  le  trx>ne  ,  lui.  Il  fit  aussi  enlever  la  fameuse 
refusa  le  serment  et  ne  consentit  cloche  du  Tocsin  ,  nommée  Ye- 
à  les  gouverner  qu'aux  mêmes  tchévoie  Colokol ,  à  cause  que  le 
conditions  que  ses  prédécesseurs,  peuple  accouroit  à  son  signal  à 
Cette  même  année  il  y  eut  une  la  Vetcha  on  assemblée  pour  les 
sédition  dans  la  ville  >  on  pilla  affaires  publiques.  Il  la  fit  trans-- 
l(*s  maisons  et  les  propriétés ,  6n  porter  à  Moscou  et  placer  ati 
massacra  même  des  ttcovens  \  la  CrémL  il  fit  punir  les  principaux 
famine  venant  à  ajouter  à  ces  ca-  auteurs  de  la  rébellion  ,  entr'aii-- 
lauiités  ,  une  foule  de  citoyens  tires  la  fameuse  Maria  possadniisa,' 
ëiiiigrerent  en  dil'iërens  pajs.  £n  qui.sVtoit  mis  à  la  tcte  de  la  repu- 
1276)  les  villes  auséatiques  éta-  Ûique  pour  lui  rendre  sa  liberté  ; 
blireol  un  comptoir  ji  Novgorod  ,  elle  fut  enfermée  pour  le  reste  de 
et  donnèrent  par -là  une  grande  &es  jours.  5o  familles  des  plus  ti- 
eitcnsion  à  leur  commerce ,  ainsi  chea  négocians  et  plus  de  mille 
qu'à  celui  de  la  ville.  En  \^io  bojards  et  citojeus  les  plus  mar« 
on  frappa  la  première  monuoie  quans  ,  furent  transportés  à  Mos- 
d'argent  ,  au  coin  de  la  républi*  cou  et  dans  d'autres  villes  de  Tem- 
que.  C'est  ainsi  que  lesJNovgoro-  pire.  Ces  mesures  sévères  n 'étei- 
diens  profitant  des  dissentions  des  gnirent  cependant  pas  encore  l'a- 
princes  russes  ,  et  de  leurs  cala-  monr  de  la  libt^rté  dans  le  cœur 
mités  sons  le  joug  des  Tatares  ,  Ag9  Novgorodiens.  Prières  de  leurs 
empiétoient  tous  les  jours  sur  principaux  défenseurs  y  des  têtes 
leurs  droits  ,  et  s'agrandissoient  à  les  plus  sages  de  l'état ,  ils  se  ré- 
mesure  que  ces  derniers  s'affoi-  vpltèrent  de  nouveau  contre  le 
blissoient  davantage ,  jusqu'à  ce  Tsar  Ivan  Yassiliévitch  ,  surnom- 
que  le  grand-duc  Ivan  -  Vasilié-  mé  le  Sévère.  Il  marcha  contre 
vitch  I^r ,  après  avoir  secoué  le  eux  en  1669,  les  Républicains  se 
joQg  des  Ta  tares  et  délivré  la  Rus<  défendirent  avec  le  courage  du  dé- 
sic  de  ces  oppresseurs  ,  résolut  sespoir.  Cette  lutte  inégale  dura 
d'abaisser  l'orgueil  de  la  républi-  cependant  jusqu'en  1678^  où  la 
que  de  Novgorod  ,  et  l'obliger  à  ville  fut  prise  ,  brûlée  et  pour 
rpconnoitre  son  autorité.  Il  em-  ainsi  dire  détruite.  Dès  -  lors  on 
ploya  d'abord  pour  cela  les  voies  dit  que  Novgorod  ou  son  ombre 
delà  persuasion,  mais  comme  ptit  être  considérée  comme  eut  iè- 
elles  Turent  inutiles  auprès  d'eux,  rement  soumise.  Klle  commença 
il  entra  avec  one  armée  sur  leurs  cependant  à  se  rétablir  un  peu  par 
terres  ,  défit  ^  leurs  troupes  dans  le  commerce  sous  le  règne  de  Boris 
deax  batailles  sanglantes^  et  s'em-  Godounof.  Mais  en  16»  i  elle  re- 
para de  la  ville  même  de  Novgo-  tomba  dans  une  misère  encore 
rod ,  dans  laquelle  il  laissa  un  plus  grande ,  pacr  Fentrée  des 
lieutenant  pour  la  gouverner  en  Suédois  y  sous  le  commandement 
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an  géiieral  la  Gardîe,  dand  ^B  3ooo  habttans  des  deux  sexes  ^  qui 
ihurs.  Ces  étrangers ,  sous  pré*  font  un  oommeroe  assez  consiaé* 
,  texte  de  marcher  au  secours  des  rabie  ,  par  le  moyen  du  Volkow^ 
Pblonais  qui  étoient  à  Moscou  y  et  en  blé,4in  et  chanvre.  On  j  trou- 
des  Russes  qui  tenoient  leur  parti,  yc  aussi  quelques  tanneries  et  del, 
ëtoient  entrés  dans  la  ville  ^  ils  1a  briquerîes.Il  s  j  tient  2  grands  mar^ 
pillèrent  entièrement  ^  et  y  agis-  cbés  par  an.  Celte  ville  est  lacapi- 
sant  en  maîtres  ^  ils  pensoicnt  taie  du  gouv.  de  son  nbm,  et  la  ré- 
déjà  à  se  Ta^^prophier  ,  lorsqu'ils  sidencè  du  gouverneur  ,  d'un  évé- 
en  lurent  elpulsés  par  les  troupes  Que  in  partibus  ,  qui  réi;it  au  uom 
russes.  Celte  iavaslod  des  Suédois  de  rarcbevéque  de  Novgorod  c^t  dé 
mit  la  dernière  maiil  an  désastre  Pétersbourg  ,  demeurant  ordinai- 
de  la  nolalheureuse  Novgorod  ,  qui  retneiit  dans  cette  dernière  ville, 
dbpiiift  ce  tenlps  be  s'est  pluÂ  re-  Novgorod  -  MuïvKi ,  (Hoeto^ 
levée.  Cette  ville  naguères  une  pd,n,h'm  Heatneû)  Voyez  nuneï. 
déplus  florissante^  d(3  TEurope,  NovooROD-i^EVEHSKOiE^  (Aotf* 
n'est  plus  ,  dans  ce  moment-ci^  topo/(b  ^  CeeepCKùû*)  ville  du 
qtî'une  chétive  bicoque  ,  qlii  à  gouv.  de  TchernigolT,  et  cbeî-lieu 
peine  mérite  le  nom  de  ville  du  d'un  district.  Kile  ei;t  située  sous 
troisième  ordre  en  Russie.  Les  le  5 1*^  54' de  la  t.  sept,  et  le  5 1^  3' 
Seùb  restes  de  sa  grandeur  pas-  de  long,  or.,  stir  la  rive  droite  Hé 
sée,  qu*ôn  voit  encore  sont  ses*  la  Des na^  à  ijS  w.  de  Tcliernigoff. 
mtirs  de  pierhé3,  et  l'église  câthé-  Cette  ville  qui  a  été  jjusqu'en 
^drale  de  Ste-vSôphié.  Lé  Novgorod  i523  la  capitale  d'une  principauiê 
actudle  est  située  ,  comme  l'an'  apanagée  des  souverains  de  Iviow^ 
clehne,  sur  les  deux  rives  du  Vol-  a  été  nommée  Seversk  à  cause  de 
khof ,  sur  lequel  est  un  beau  pont  sa  position  au  nord  de  Kiew  (i)  9  < 
de  bois.  Le  quartier  de  Sophie  est  et  par  la  raison  que  la  conli-ée 
entouré  d'uQ  rempart  de  terre,  où  elle  est  située  a  étébahitéé 
d*ttn  fossé  asser.  profond  ,  et  d*nn  par  les  Slaves  nommés  S^vériané 
ihûr  de  pierre  qu'on  nommoit  an-  ou  du  nord.  t!lle  a  été  bâtie  rn 
ciehnemtent  Créml.  Il  fut  bAti.eti  Xo44P^i*  le  grand-duc  laro^law^ 
ib44  par  le  grand -duc  Y  lad  imir  à  son  retour  d'une  cipédition  ea 
IdrbsUvitcb  5  et  restauré  et  ew-  Lithuanie.  Kn  1096^  elle  fui  4joii- 
bélli  en  1490  parles  ordres  du  tzar  verjfiée  par  le  prince  Mstislaw.  En 
Ivaii  Vassiliévitcb  par  un  arcbi-  1 146  7  elle  fut  assiégée  nar  leA 
tccte  italien  nommé  Amourol  Âi^i-  princes  Iziaslaw  et  Mtttislaw  de 
stbtCi  On  y  trolive  la  cathédrale  Tchernigof,  qui  livrèrent  un  coni-^ 
de  Ste-Sophie  qui  à  donné  son  bat  très  -  meurtrier  <|inx  portes 
nom  an  quartier.  Cette  églisicpos-  même  de  la  ville,  à  SviatoslaW 
sède  les  corps  de  plusieurs  saints,  Olgovitch.  Celui-ci  prd ha hlemcnl 
et  les  tombeaux  de  quelques  prin-  demeura  vairqueur  ,  car  on  le 
ces  rtisses  qui  ont  régné  à  Nov-  voit  en  crtte  Tuémo  année  donner 
gorod  j  le  palàii  de  Tarchcvéque  ,  cotte  ville  au  Général  du  grand- 
ie consistoire  et  les  tribunaux  s'y  duc  Jouri  Vladimirbvitch  ,  Ivanka 
trouvent  aussi;  dans  le  second  Jouriévitcb ,  que  le  grand -doc 
quartier  j  dit  du  iharché,  sont  lui  avoit  envoyé.  En  11^2  ses  for- 
bàtis  le  palais  impérial  et  tes  bon-  tifications  furent  brûlées  et  dé» 
tiques.  On  compte  à  Novgorod  a  '  truite*  par  le  grand  -  duc  de  Ricif 
couvions  ^  62  églises,  et  à  peine  Izîaslaw.  \.n  11 83,   les  Polovtzis 
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laccsgèreilt  leà  environs  décrite  ^etla  fcaltareda  oiÂrîer.  On  trou- 
Tille;  Elle  fut  ensuite*  prise  par  tc  liaos  la  plaine  voisine,  de  Tau- 
hï  Talares,  et  ancceaaivement  par  ire  c6té  du  fleuve  ,  plusieurs  sour- 
ies Lithuaniens  et  les  Polonais.  En  ces  d'eau  cliaude>  très-frëqucdtéea 
]6o4  9  l^  prince  TtroUbetskoy,  gé-  par  des  malades, 
neral  des  troupes  de  Moscou  ,  dé-  jSovogrdudek  ,  (  Hoeoépi^^ 
fit  sous  ses  murs  Ta rinee  du  faux  ^ékb^  ville  du  gotiv.  deGrodiio^ 
Dmitri ,  Grichka  Otrepusf.  Cette  et  chef-  lieu  d'uii  district  ;  elle 
tille  fut  encore  une  fois  prise  par  est  à  1 58  w.  de  la  capitale  du  gouv. 
les  Lithuaniens  ,  mais  définitive-  Soiis  le  régime  polonais ,  elle  é toit 
ment  rendut*  et  réunie  à  la  Russie  leehef-lieu   d'un  palatinat ,  et  le 

Cr  le  traité  de  Déoulina.  Lors  de  siège  du  Palatin  >  d'un  castellan 

nouvelle  organisation  des  gou*^  de  premier  rang  .  d*niie  slarostie  ^ 

vernemens  ,  en  1782  ,  on  en  avoit  d'une  diétine  et  a  un  tribunal pro- 

ërigé  un  de  son  nom^  et  dont  cet-  vinciaL  Elle  ^Iternoit  tous  les  ans 

te  ville  étoit   devenue  la  capitale  ,  avec  Minsk,  par  rapport  â  la  te-* 

mais  d'après  la  nouvelle  organisa-  nue  dii  grand  tribunal  de  Lithua- 

tion  elle  vient  d'être  annexée   au  nie  qui  duroit  20  semaines.  Cette 

gouvernement-  de  Tchernigof.  On  ville  n'est  pas  grande  ,  elle  est  bà^ 

j  Toit  un  couvent ,  plusieurs  égli-  tie  sur  une  montagne  et  renFer- 

•es   et   une    école.    I^es  habitans  me  plusieurs  couvons  catholiques 

ioDt  uii  commercé  assez  cousidé-  grecs  et  romains^  on  y  vovoit  aussi 

rable   en  chanvre ,  blé  et  chaux  un  collège  de  Jésuites.   Cette  ville 

dont  on  brûle  ici  une  grandeqcian<-  a  été  saccagée  eu  i34o  et  en  i  Bqo. 
tilé.  11  s'y  tient  trois  grands  mar-         Novoï-OsKOL  ,    {lIosoù^Oc" 

chés  par  an  ,  auxquels  se  rendent  kojiô,)  ow  Souvel^Oscoh  pet.  ville 

sobvent  des  marchands  étrangers  >  du  gouv.  de  Coursk  ,  et  chef^lièù 

et  particulièrement  des   Grecs   et  d'un  district.  Elle  eit  située  sous 

dH  Vénitiens.  le   5o°  27' de  lat.  sept,  elle  5^° 

Novo-nvjNHA  ou  Novo-DviN-  44'  ^^  long»  or. ,  sur  les  bords  de 

5IAÏA  Crepost,  {jïo60'»/l,ouHKa  l'Oscol ,  à   174  w.  au  sud  ••  est  de 

BJiH  hofio^^ôUHCKaji»  ;  forteresse  Coursk.  Cette  ville  a  été  bâtie  etk 
Latieen  1701  parPierre-le-Grand,,    1656,    et  peuplée    par  diilérens 

dans  une  île  à  i5  w.  d'Arkhangeh  colons  pris  du   Vieux  -  Oscol  et 

On  compte  60  Wi  depuis  cet  en-  d'autres  provinces.    On  y  trouve 

droit  jusqu'à  la  mer,  ou  à  ce  qu'on  3  églises  et  2700  habitans  des  deux 

appelle  Bar.     On    y   trouve    uue  sexes.  Le  pays  qui  environ ne'cette 

église  et  une  douane.  ville  est d^Ullotrî:^-g^andc  fertilité. 

RpVGRAD-VoLINSKT^    [ifoes-'  NOVO   -  KHOPEaRSK ,      (HoôO^ 

pafih'Bo^jiuHcKfû')y'Mc<^e  gouv.  XonepcKh.)  ^'qyf-s.RH0PER8K* 
de  Volhinie  y  chei-lieu  d'un  dis-        ^ovo-Mestk  ^{Hoê-o^Micmb^) 

trict,  sur  la  rive  gauche  de  laSlou-  pet.  ville  du  gouv.  de  Tckeruigolf^ 

tche,  à  84  w.  k  Touest  de  Jitomir.  et  chef-lieu  iV un  district.  Elle  est 

NovoGLADKA,  (  HoûQtJia/^Ka*)  lïAtic  sur  1  Ipout,  sous  le  52^  24'  de 

pet.  Ixittrg  des  Cosaques  Grében-  lat»  sept*  et  le  42®  57^  de  long,  or*, 

Hie  dans  le  gouvv    du  Caucase,  à    135  w.  de  Tchernigof,    dan^ 

distriet  de  Kizlar.  Il  est  situé  sur  une  contrée  extrénleuient  fertile, 

la  rive  gauche  du  TéreL  Ce  bourg  Cette  ville  étant  toute  neuve  (  car 

estfortifié  et  muni  d'une  bonne  elle  n'est  bâtie  que  depuis  1782), 

Srtiilerie.  On  y  trouve  une  église  ne  contient  r ion  de  rt-marquable  ; 

(itunétablissement  de  la  couronne  c'étoit  auparavant  un  village  or- 

pour  l'éducation  des  vers-à*soi^  dinaire  de  la  Russie  mineure. 
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Novo-MiRGOROD,(/ro5a-?VJ^/p-  "BjVva  et  Zavolotchié ,  et  appar- 

êopo^h.)  ville  du  goav.  cl  Ecathe«  Iciiant  au  gouv.  de  Novgrjrotl.  G»l- 

riiiaslaw  >  dans  le  district  d'Kli-  le  ville  est  sitaéesous  le  56»  5i' 

Sabelgt^ad  5  elle  est  sous  le  48^  5o'  de  la  t.  sept,   et  le  46»',4^)'    de  long, 

de  lat.  sept,  el  le  49°  47'  *'*^  ^®"o«  ^S'  '  ^^^'^^  ^^^^^  ^^^^  j  ^^  PodUo  , 
or.  ,>  à  27^)  w.  d'Ecatheriaoslaw  ,  TArcIio  ,  et  lo  ilésso  ,  à  1 36  w.  de 
6ur  la  pet.  riv.  Vissa  qot  se  jette  Pskovv.  La  riv.  Vélikaïa  la  iraver- 
dans  laSinionkha.  CVtoit  aupa-  »«•  l^H*-?  ne  renferme  rien  de  re- 
ravant  nu  très-potit  endroit  ap-  niarquablei  .^es  habitans  sont  pour 
partenant  à  la  Ktissie  mineure;  la  plupart  de  vieux  soldats  qui  ne 
maïs  depuis  que  le  général  Kîior-  font  aucun  commercé.  On  y  trou- 
vât y  établit  les  colons  Serviens  ve  cependant  une  <5g lise  el  quoi- 
qu'il avoit  amenés  ,  celte  ville  prit  q"^s  boutiques, 
une  grande  ex  tension.  On  y  cons-  JNovo  -  Sergiefskaïv,  {jîd^o* 
truisit  des  fortifications  qui  con-  Ccpt'ie6CKaH.)i*^Ttk  \Z^^y.A\}» 
sistenten  un  peutac2;one  régulier,  renbonrg  ,  il  renferme  une  église 
eûtouré  d'un  fossé  sec  et  ayant  ^l  tine  cinquantaine  de  maisons, 
plus  de  100  toises  de  diamètre.  NovosiL,  (  IfoaocuAb.  )  prt. 
On  y  trouve  !X  églises  600  mai-  ville  du  gouv.  de  J  oi«ia  ,  chef-lieu 
«0ns,  et  «-peu-près  3ooo  habi-  d'un  district  sur  la  Zoucba,  elle 
taiis,  qui  cultivent  la  vigne  dans  est  sous  le  53°  1 5'  de  lat.  sept,  el 
leurs  jardins  avec  beaucoup  de  suc-  le  54*'  M  de  long,  orient  ,  à  169  w. 
ces.  ^u  sud- ouest  de  Toula.    Novosil 

Novo-MoSkovsk  ,  {Hoeo-Mo-  est  située  dans  une  contrée  très- 
'CKOûCKb.)  pet.  ville  nouvellement  ierlile  ,  aussi  les  babitans  y  jouis- 
organisée  dans  le  gouv.  d'Kcatbe-  sent  -ils  de  beaucoup  d'aisance, 
noslaw^^elle  est  cbef- lieu  d'un  Oir  y  trouve  3  églises  et  près  de 
district ,  et  sa  trouve  sous  le  48^  2000  liabitans  des  deux  sexes. 
23'  de  lat,  sept,  et  le  44«  24'  de  KovV-ToRO,  {floôMÛ^Top^h) 
long.  or. ,  snr  la  Samara  ,  à  6  w.  ^oyez  Torjok. 
deson  embouchure  dans  le  Dnepr,  ISusga,  (  Htocca*)  gfcude  rir. 
et  à  29  à  l'est  d'Ecalherinosliw.  du  gony.  d'Irkoutsk  ,  dans  le  dis- 
C'étoit  un  petit  fort  qu'on  nom-  ^rict  d'Olekminsk ,  elle  coule  <la 
molt  auparavant  Stâro-Samarskaïa-    ^^<^  et  se  jette  dans  TOlekma. 

^6bi*  ) 


I'àbdti   un  fort  qu'il   nomma   Bo-    elle  est  situé  an   bord  du  Heure 
iorôditsk,  mais  il  fut  rasé  confor-    Lappayoki    qui    se  jette   dans  la 


mément    h    un  article  du   traité  ï"er  «  un  mille  de  la  ville  ,  et  ftfr- 

du   Pronte.   Le  maréchal  Munich  rae  un  bon  porl.   Elle  fui  bâtie  par 

le  rebâtit  en   17^6,  «ous  le  eom  le  roi  Gustave-Adolphe,  et  pvivi- 

de  Samarsk  ,  et  y  établit  les  Cosa-  légiée  en  i6:io.  Son  commerce  en 

ques  Zapoi'ogues.  Mais  en  1784  il  gou^lron  est  avanlageux. 

fut  érigé  en  ville  et  nommé  Novo-  Nylande  ,  ( //w^cïk^ô.)    C'est 

Moscovsk.  On  y  trouve  une  église  un  cant9il    de  la   Finlande  situé 

et  4  i^  ^oô  habitans.  an  bord  du  golfe  de  Finlande;  il 

Novo-PavLovsk  ,   (f/o<jo-77a«-  u  étoit  autrefois  habité  que  par  les 

jioacKh')    Voyez  Pavlov  S  K,  Finnois;  mais  ayant  ensuite  reçu 

NovoRJÉv,  (^/o«op«««5.)  vil-  des  habi  tans  de  la  Suède  et  du  Hœl- 

"le  du  gouv.   de  Pskovr ,  chef-lieu  sinulande  ,  il  fut  ponr  cela  appelé 

(^e  district,   auparavant  Pons taïa-  My Lande.  Sa  longueur    est  de  32 


r 
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m î lies  £néc!ois  ^  et  sa  lar{*<»ar,  S    sii ,  Borgo,  Delsmgfors,  Flrnesae^ 

IVxcep  lion  de  quelques  endroits,  etc. 

eïit  df  5  milles.  Le  pays  est  uni,  Nyslot  ,  (llMCAomd.)    Voyez 

fertile ,  assez  riant ,  et  plus  peu-  NeischI-OT. 

plé  que  les  autres  cantons  qui  Ta-  Kystao  ,  (//wcrna^ô.)  tîUc 
voisinent.  11  y  a  de  bonnes  terres  niafi lime  de  la  Finlande  ,  dans  la 
labourables  et  de  belles  prairies  ,  piovince  d'Abo,  elle  a  été  bâtie 
d'excellens  pàtnraî;es  ^  de  belles  en  1617,  dans  un**  contrée  ogré- 
foréis,  des  lacs  et  des  fleuves  pois*  able.  IJle  a  un  bon  port.  Son 
sonneuT.  On  y  trouve  aussi  quel-  commerce  consiste  en  vases  debols, 
qnoç  moulins  à  scier  ,  et  quelques  dont  elle  cbarge  annuellement 
forges  de  fer  ,  on  Ton  fond  de  la  pour  TAllemagne  environ  04  vais- 
mine  qu^on  va  cbercber  plus  loin,  seaux.  I.a  reine  Cbristine  fit  don 
Les  babitans  se  nourrissent  d'à-  de  celle  ville  ,  en  1646  ,  au  comte 
grîcolture  y  dcrentretien  du  bé-  Y  asaberg 9  mais  elle  fut  de  nouveau 
tail  et  de  la  pécbe  ,  et  ils  com-  réunie  à  la  couronne  en  i^8o. 
roercent  avec  du  blé,  des  plancbes  Elle  est  célèbre  par  la  pais  que 
et  du  poisson.  Les  priqcipnux  en-  la  Russie  et  la  Suéde  y  conclurent 
droits  qu'on    7  trouve  sont  Loui-    en  1721  e^qui  s^prjssonnom. 


o. 


CJatchow,  (Oaz^.)  riv.  du  Cani-  grand  fleuve.  Les  Tatares  et  les 

IcbalLa  qui  se  jette  dans  la  V>ys*  Calmo<uks    le  nomment    Oumar , 

traïa    Les  babitans  de  ae^  bords  les   OstiaLs    de  Narym   Erné  ^  et 

j  prennent  beaucoup  de  canards ,  ceux    de     Tobolsk  9     de    Béré- 

avec  des  filets  qu'ils  tendent  d'un  zof   et  de  Sourgout    Osse»    Plus 

Lord  de  la  rivière  à  Tautre.  ce  fleuve  s'éloigne  de  sa  sonrce  ^ 

Ob  ,  {Oeh)  Ce   fleuve ,  un  des  et  pins  son  cours  devient  rapide  , 

plus  considérables  de  la  Sibérie,  ce  qui  est  causé  souvent  par  le$ 

prend  sa  source  en    Roukbarie ,  cataractes   qu'il  rcnfcruie  et  qui 

dans  lalacTéléisL,   que  les  Ta  ta-  resserrent  son  lit,    surtout  dans 

res  appellent  A Ityn^Noor,  soqs  le  le  district  de  Bérézof.  Ce^  fleuve 

'ôao  de  lat.  sept*  et  le   io3°   3o'  de  ne  prend  le  nom   d'Ob  qn  à   IVn- 

long,  or.  On  l'y  appelle  ffy.  Com-  droit  d«  sa  jonction  avec  1*  Calqu^ 

me  c'est  le  plus  grand  fleuve  de  nia.  Aprè^avoir  réuni  ,à  ses  eaul^ 

tous  ceux  qui  coulent  en  Russie,  celles  de  Tlrlyclie  et  de  la  Sosva  7 

on     Tapp^lpit    anefCnneioen^    le  ilçl'^yienl  très-large,  dans  quel- 
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qiies  endroits  celte  largenr  est  de  leY^m^la  Cassîtne,  leConnirbatei 
plusieurs  w  ers  tes  ,  et  il  forme  et  te  Pollojc.  Parmi  toutes  ces  ri- 
plusieurs  îles  ;  il  se  partage  eiisai-  vièrcs  ,  le  Tom  ,  le  Tcboulvm ,  le 
te  en  diOprcns  bras  qui  coulent  Ket  et  le  Vakh  sont  navigables} 
quelquefois  k  plus  de^3o  >y.  les  le  Ket  en  est  la  plus  grande  ,  et  le 
uns  des  autres ,  se  réunissent  en-  Yakb  est  particulièrement  reniar« 
suite  dans  un  même  lîL  C'est  qnable  en  ce  que  par  son  mojea 
près  de  l'embouchure  de  rirtyche  et  celui  de  l'iîlohoine  ,  on  peut 
que  se  forme  un  des  principaux  passer  de  l'Ob  dans  le  lénisséi , 
bras  de  ce  fleuve  ,  qu'on  nomme  Obcha  ,  {Oduia»)  riv.  qui  coule 
Hième  le  petit  Ob  ,  qui  se  réu-  dans  le  goiiv.  de  Smqlensk  ,  et  qui 
ntt  également  au  fleuve  avant  son  parlemojeadelaMéjadanslaqueU 
embouchure  dans  le  golfe  de  TO-  le  elle  se  jette  ,  communique  avec 
4;éan  Glacial  »  nommé  Obskaïa  la  Dvina,  aussi  beaucoup  de 
Gouba  ,  sous  le  670  de  lat»  sept,  et  barques  chargées  de  diliérentes 
le  86*>  ôo'  de  lon^'.  or.  Tout  le  uiarchandises  pour  Riga  ,  pren'- 
cours  du  fleuve  est  de  3ooo  w.  Il  ne nt  celte  route  depuis  la  ville  de 
parcourt  les  gouv.  de  Tomsk  et  de  Belloie  y  située  sur  ses  bofds 
Tobolsk;  et  il  est  navigable  et  Obpojiie,  (o^^p/^i;i  )  Onnom- 
tres-'poisonneux,  depuis  sa  source  moit  anciennement  ainsi  tout  le 
jusqu'à  son  embouchure.  C^est  pa}S  du  Nord  ,  qui  se  trouve 
pourquoi  on  auroît  dû  établir  des  autour  du  tleuyc  Ob ,  et  qui 
peclieries  très  -  lucratives  dans  actuellement  est  compris  dans  le 
fjsndroit  pu  il  se  jette  dans  la  gouv.  de  Tobolsk  ,  district  de  Be- 
rner ,  et  en  transporter  le  produit  rézof.  Le  principal  endroit  qu'on 
à  Arkhangel.  Ce  passage  de  la  mer  y  trouve  est  Obdorsk  ,  petit  en- 
Glaciale  ayant  été  ouvert  en  1787  droit  palissade.  On  nomme  encore 
611788  par  nos  navigateurs,  et  de  même  ce  pays  dans  les  titres  des 
reconnu  sans  danger  et  libre  de  ^^ouverains  russes,  Ce  nom  en 
glaces  pendant*  une  grande  part^o  langue  sirjane,  ou  Ae%  PèFmienS) 
de  r  année  on  pourroit  par  ce  veut  dire  emboucbure  de  l'Ob, 
pioven  doubler  l'exportation  de  Une  preuve  incontestable  que  c^ 
1a  graisse  de  poisson  à  Arkhangel.  pays  a  appartenu  à  la  Russie  bien 


DU  vend  à  «pus  le  règne  du  tzar  Ivan  Vassi- 
)rincipal^s  liévitch  ,  que  le  souverain  prenoit 
dans  rOb    déjà  le  titre  de  d'Obdorsky. 


beaucoup  d'ambre  qu'on  vend  à 
Thouroukhansk»    Les  principales 

rivières  qui  §je  jettent  dans  TOb  déjà  le  titre  de  d'Obdorsky« 
sont  la  Catou^ia  ,  sur  fia  rive  gau-  Obdorsk  ,  (05^<?Pck5.)  pen- 
che, et  ce  i)'e.st  quedcpuis-U  que  endroit  pRliss^dé  dans  le  gouy. 
ce^  fleuve  preçd    Ip    nom  .d'Ob ,  de  Tpbolsk ,    district    de    Béré- 


gane  ,  l^s  deux  Ypugancs  ^  le  Sa-  dans  TOcéan.  Obdorsk  est  le  der- 

îime  ,  l'Jriyche  .  la  Sosselone  ,  la  nier  endroit  qpe  la  Russie  aif  vers 

Syni^ ,  le  Cabalaric ,  TEriamba  y  le  nord  dans  cette  contrée.  £1}^ 

}c  Sob  ,  et  1^  Stchoutchia  ;  et  sur  est  sou^  le  bf  de  UU'sept*  à  1188 

sa  rive  droite  la  ïchoumyche,   la  w.  de  Tobolsk.    Cet  endroit    n'a 

Berda  ,  Tina  ,  le  Tom  ,  là  Tchon-  qu'une  église  et  5  niaisons  ,  et  il 

}ym  ,  le  Ikét  ^  la  Tyua  ^  le  Vakh  ^  n'eu  paroit  pas  moins  grand  à  une 
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oertaî^e  distance,  paf    Iç    grand  Obnqra  ,  (Oônopa.)  rîr.  quî  a 

nombre  de  huttes  qui  T  sont  cons*  sa  source  dans   legbuv.  de  Volog- 

truites  pour  servir  de  magasin  au:|^  da  ,  d'où  ellç  coule  dans  celui  de 

pelleteries  ciu^on  y  rassemble  coni-  laroslaw  ,  dans  lé  district  de  Lu- 

pi^e  tribut  des   Sémojadgs.  |1  ré^  bime  quelle  parcqurt  sur  un  espa- 

^ide  à  Obdorsk   an  pfficier  (Josar  ce  (]e  plus  loo  w.  ayaqt  de  se  jeter 

que ,    que  le  gonvernea^ent  y    a  ^ns  la  Costroma. 

préposé  poiif  être  tuteur  des  peu-,  Oboiane,  (06q/t}^d.)  rîlle    du 

pies  Ostiaks  et  SamQycdes  ;    il  a  gouv.de  Coufsk  ^t  cbef-lien  d*un 

2^  Cosaques  sous  ses  ordres.  Les  district  ;  elle  est  située  sous  le  5(ô 

fmrdsdu  fleuve  Ob  ,  dans  cet  en*  ap^  de  lut.  sept,  et  le  5^^  de  long, 

droit,  soi|t  Qoqverts   de  n^ontagues  orient. ,  sur  l'Ohoianka  et  le  Ps^pl, 

degrés. Ces  niontagnes  4e  portept  à  5g  w.  au  su4  de  Coi^rsk.  Cette 

aucune  végétation  ,  et  en  général  ville  ^  été  bâtie  sons  1^  rc^gnp   du 

les  environs  d'Obdorsk  sont  dé-  Tsar     Alexis    IVlikbaïiovitcb  ,    en 

ppi|rvas  de  jjois  ;  or^  trqjiye  qiiel-  i6^o  ,  pour  défendre  de  ce  côté- 

^oes  broussailles  sur  la  rive  gaq*  là  les  Frontières  cios  érqptirps  des 

che  de  la  Polpnia.  l/été  de  ce  cli-  Tatafes  de  CriiTvée.   On  jr  trouve 

inat  pigoureux,  quoique très-cc^urt,  a  églises  et  prè^  dé  5oop  ^abitans 

est  assex  agréable  :  le  soleil  y  est  des  deux  sexes.  Les  marc|)ands  de 

presque  toujours  sur  Thorison  )  et  cette  ville  fout  u^  cpmnieree  as- 

{amaisonne  voit  de  jours  nébu-  se^  avantageux  de  bétail,  dç  cire 

eux.  Malgré   cela  on    a  i'ifiilile-  et  de  soie  de  cpcbon  ,  et  il  s*y  tient 

ment  essayé  d'y  cultiver  quelques  5  grands  marchés  par  au. 

légumes,  rien  n'y  a  réussi. lies  ani-  Oboiai^ka  j    (  05q h  hko.)  p^t^ 

tnaux  domestiques  qu'on  a  voulu  y  riv.  du  gouv.  de  Cqurskj  <îlle  se 

introduire  y  ont  toujours  péri  :  ja-  Jette  dans  la  Psla, 

ipais  un  clieval  n'y  i^  pu  vivre  plus  Obole  ^'(Oôo^h,)  riv.  ^jj  gouv. 

d'un  an  y  une  vache  cinq  j  ouest  deVitebsk,  elle  prend  sa  source 

doi^c  réduit  ai^x    rennçs  ,    seul  et  dniis  le  district  de  Gorodetz  qu'elle 

pnique  i  essource  de  ce  pays  boréal*  sépape  de  celui  dé  Pplptsk ,  ensuite 

Ober-Mo:*jou  ,  (  O^^/^ô-j/oh-  elle  se  jetiçdans  la  Dvina,   jl  y  a 

m^.j  ou  Mpnjou  supérieur  ,  c  >lô-  une  autre  riv.  de  ce  nom  dans  le 

iiie  allemaqdk  du  gôuv.  de  Saratof,  gpuv.  de  Mojiilef  ;  celle-ci  se  jette 

Ifir  la_  riye  gatiche  du  Volga  ,  à  dai^s  la  Loutchessf . 

4a  w.  de  la  capitale  dm  gouv.  OÙ  Ob^Caia-LpOUBa  ,     (  fi^çKOA  " 

y  trouve  3po  personnesdesdeuxse-  fy^ôa.)  pu  golfe  d'Ob. ,    il  appar- 

xes, toutes  de  la  religion  cathqUquc^  tio^it  à  TOcé^n  du  nord  et  prend 

ils  y  ont  une  église  de  leifr  culte,  sou  npm  du  Ueuve  0n  qyi    y  a 

OBER-PAbLÉJ^  ,  (  Oôepp  -  ffa^  son  einbo|^icbiire.  Ce  golfe  se  trou- 
-leifô./C'étoit    aqciennepient  U4'vedaps   le  gpuv.'  de  jpbolsk^scs 

château  Tprt  .  et  actqellement  une  côtes  niéridipnales  et  occidentales 

seigneurie  dans  le  gouv.  de  Hîga  ,  appartiennent  au  district  délié- 


ué.    Âprèj^    que  Fierre-le-Cir^ud  Obsc-TaTaRES,  (OôsK^Tama^ 

eut  conquis  la  Livonie ,  ce  ch^*  Vb^»)  Ce  petit    peuple  habite  dans 

tc^u  a  été  Véparé  et  reudu  habir  le  gouv.  de  Tpmsk  ,  sur  les  bords 

table.  Il  se  tient   une  espiiîce  d^  de  l'Ob,  et  ceux  des  rivières  qui 

foire  tout  pfèsd^ià^  s'y  jettent,  depuis  l'embouchure 

To>u  U.  5 
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de   la    Toma  ,    jusqu'au   Narjm.  l^^oscoti,  ae  jette  ensuite  dans  celai 

Leurs  mœurs  et  leur  lang^age  lie  de  Toula  pour  traverser  le  district 

paroîsscnt  différer  en  rien  de  ce*  de  Cachira  ,  rentre  dans' celui  de 

lui  des  Tatares  de  Tobolsket  de  Moscou,  dans  la  district  deCo- 

Tomsk  y    aussi  ont-ils  probable*  looina,  traverse  le  gouv,  de  Rézan, 

meut  la  même  origine.  Ils  se  par-  une  partie  de  ceux  de7anii)owri 

lagent  en  1 6  tribus,  dont   12  ont  de  Yladimir ,  et  finit  son  cours 

des  babitations  fixes  et  4  ^^i^^**  dans  celui  de  Iiijni*Novgorod  ,  où 

disent  biver  et  été  sur  les  bords  elle  se  réunit,  près  de  1^  ville  de 

du  Tcboulim  intérieur.  On  com-  ce    nom,    au   \ol^a.    (/est  nae 

pie  dans  les  16  tribus  1700  mÀles  rivière    considérable,     navigabid 

répandus    dans^    54  villages.   Ils  presque  dès  sa  naissance  ,  elle  re^- 

s'occupent  très- peu  d'agriculture  çoit  tes  eaux   d'utfe  multitude  de 

et  de  réducation  du  bétail ,  mais  moindres  rivières,  et  efîectue  ainsi 

ils    s'adonnent,  à  l'exemple  des  une  communicatioi^    très-impor* 

Ostiaks  ,  à  la  pèche  et  à  la  chasse,  tante  entre  plusieurs  des  gouv.de 

Ils  payent    leurs  impositions  an  l'intérieur  de  l'empire.    £Ue  est 

gouv.   en  peiaux   de    rennes  et  de  poissonneuse  ,  assez  rapide  et  ses 

daims.  Leur    habillement   long  ,  eaux  sont  plus  salubres  que  celles 

quoiqu'à    la  manière  des  autres  du  Volga.  Les  principales  ri^ièrvi 

Tatares  j»    ressemble  cependant  k  qui  s'j  jettent  sont,  TOugra  ,  la 

celui    des    Yakoutes.    Tous  ceux  IVloskva  et  la  Cliasma  sur  sagan» 

qui  habitent  les  villages  2>ont  con-  che  ,  l'Oupa  ,  TOséts  et  la  Mok- 

vertîs  au    christianisme  ,  depuis  cha  sur  sa  droite.  L'autre  rivière 

l'année  1720,   les  autres  sont  des  de  ce  nom  coule  en  Sibérie ,  elle 

I^Iahomélaos,  ignorant  absolument  prend  sa  source  dans  les  monta* 

les  principes  et  les  dogmes  de  leur  gnes  des  Irontières  delà  Chine, 

religion.  puis  coulant  de   là  Tcrs  le  nord 

Obva,   (06âa.)  Tir.  du  gour.  traverse  un  espace  de  700  w.,  sur 

de  Perm  ,  qui  se  jette  dans  la  Ca-  lequefelle  réunit  à  elle  pinsiears 

ma  î  elle  est  navigable  et  de  gros  grandes    rivières  ,  après  quoi  elle 

bateaux  chargés  de  blé  la  descen-  se  réunit  à  l'Angara  ,    et  prend 

dent  tous    les  ans   pour    entrer  avec  elle  le  nom    de  Tongooska* 

dans  cette  dernière.  r\               ^                      .         • 

Obva  ou  Obvisksk,  (06ea  hab  V^f  "^^  '  (Omma,)  pet  riv.  rnii 


bva  ,  et  à  5o  w.  au  nord   de  Perm« 

On  y  trouve  un   couvent,    deux  Ocolo-"Vaem,   OKOAo^Baejuh») 

églises  et  quelques  cents  habitans  Active  du  Camtchatka  qu'on  nom- 

qui  sont  presque  tous  agriculteurs  «ae  anssi  Oulco*Loca.  On  trouva 

en  chasse urs».  dans  la  mer,  près  de  son  embou^ 

OcA  ,  (Okcu)  deux  grandes  riv.  chnre,  une îla sur  laquelle  s Vtoient 

portent    ce    nom,:    la    première  r^^iwgiés    les  Loriaks  qui  avoient 

5 rend  sa    source  dans    le    gouv.  ***^  l***  7  matelots  russes  envoyés 

'Orel  ,  district  de  Malo-Arkhan-  P^**  le  commandeur  Bering  pour 

Çrlsk  ,  a  6^2  W.  d'Orel  ;  elle  coule  «"hercher  des  guides  ,•  ces  mîséra- 

de  U  vers  le  sud  pour  entrer  dans  ^^^^  J  lurent  cernés  et  tous  pris, 

ïe  gouv.  de  Calouga  ,  de  là  elle  tra-  OcoULovskaïa,  (ÛK^jioôCKaJt.) 

T<.rse  une  partie    du    district  de  c'est  le  nom  d'un  petit  Ibrtquîse 

Serpoukhoi  ,  dans  le  gouvern.  de  trocive  dans  le  gouv.    de  Perm» 
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JÎKtriet    d^Ecatlierjoeboarg  ,   aur 
ks  bords  du  >iaar. 

OCTOCARAGAl  F.  j  {OKmoKapa* 
lau.)  l/(*st  une  chaîne  de  monta- 
ffaes  boisées^ daus  le  gouv.  d'Oreii- 
loarg.  £Ue s'étendent  au  sud  dans 
la  lande  ou  step  des  Kîrguîss  ,  et 
sépare  avec  le  Abik«Caragaïe^  les 
raisseaux  de  l'iaik.  d'avec  ceux 
qui  jettent  dans  le  ToboK  L'iaili 
on  Oural  est  de  toust  les  fleuves 
qui  coulent  à  Tonest,  et  prennent 
lear  source  dans  les  monls  Ou- 
raiS)  le  seul  qui  ait  la  sienne  Mans 
k  partie  orientale' de  ces  monta- 
gnes ,  et  qnî  traverse ,  près  de 
Gouberlinskaia  ,  ces  mêmes  mon* 
tagnes  métalliques  ;  l'Obstcbéï  - 
Syrt  qui  perce  entre "rtiu rai  et  la 
Samara ,  et  sépare  les  ruisseaux 
qai  se  jettent  dans  ces  deux  riviè- 
res ,  n'est ,  à  proprement  parler, 
qanne  montagne  de  rocs  stériles; 
elle  doit  être  cependa  it  regardée 
eomme  une  branche  de  la  chaîne 
de  montagnes  à  gangues  horisou- 
taies  y  quoiqu'elle  passe  commu- 
nément pour  la  véritable  conti- 
Doation  cle  l'Oural.  On  peut  assu- 
terqu^elle  formé  les  limites  entre 
l'Asie  et  r Europe  jusqu'à  la  mer 
Caspienne ,  et  qu  elle  leur  sert  de 
démarcation  très-distincte  jusqu'à 
la  mer  Glaciale  et  l'embouchure 
de  rOb.  Le  chemin  de  Pétropav- 
lofskoi'  à  Caragaïskaïa  traverse 
ttne  partie  de  l'Octo-^Caragaïe  ,  qui 
paroit  être  composée  de  couches 
doue  roche  sablonneuse  grise* 

OpENSHOLM,  {OAeHceoJibjT^b.) 
feu  ile  inhabitée  dans  le  golfe  de 
Finlande  ,  elle  est  tout  près  des 
côtes  et  appartient  au  gouv.  de 
Re?al,  district  de  Garienne. 

Odessa  ,  (  O/^ecca*  )  ville  du 
gOQv.  de  Kherson  ,  port  sur  la 
mer  Noire  ,  sous  le  46^  ag'  3o^'  de 
ht.  sept,  et  le  48^  ^*  42"  de  long, 
or. ,  à  164  w«  de'  fiLhcrson,  C'étoit 
auparavant  un  village  tatare  nom*- 
métiadjibev*  Les  inconvéniens  que 
présenloieat  le  port  de  Kh^srson  , 
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joints  k  l'insalubrité  de  son  air, 
étoicnt  depuis  lon^-tempjTst^utfS  ; 
Tunique  moyen  dj  obvier  éioit 
de  l'aire  un  autre  choix  pour  bâtir 
un  port  ^  et  la  Russie  ayant  con-   ' 
cl  H  en  1792  la  paix  avec  la   Tur- 
quie ,  par  laquelle  elle  porta    ses 
frontières  du  Boug  au  Duiestre , 
et  acquit  par  le  dernier  partage  de 
la  Pologne  ,   les  provinces  de  ce  ' 
royaume  qui  sont  le  plus  à  portée 
de  la  mer  Noire ,  on  eut  toute  la 
latitude  nécessaire  pour  le  faire. 
On  dut  penser  aussi  à  procurer 
aux    fertiles  provinces    nouvelle» 
ment  acquises  en  Pologne  un  dé- 
liouché  pour   leurs   productions , 
qui   fût  plus  à  leur    portée  que 
Kherson.  lia  baie  delladjibey   fut 
reconnue    propre    à    remplir  ces 
deux    objets.  (1    n'y    avoit    alors 
qu'un  petit  fort    turc  et  le  villa- 
ge de  Uadjibey ,    mais    de    tout 
temps     les    bàtimens    qui    na\i- 
guoient  dans  La  mer  Noire,  venoient 
y  chercher    un  abri  en  hiver  ,  ou 
contre  les  orages.  Ce  nouvel  éta- 
blissement confié  aut  soins  de  l'a- 
miral Ribas,  occupa  toute  la  solUci* 
tude  de  ri mpératrice  Catherine  IL 
£n  1 796  9  elle  lui  donna  le  nom 
d'Odessa,  et  lut  avoit  déjà  conféré 
divers  privilèges  ,  qui  lui  avoieut 
i^mené  une  population  et  des   af- 
âiires^  de  comuierce  assez  impor- 
tantes» Depuis  la  mort  de  l'impé- 
ratrice (en  1796)  9  jusqu'à  Tavé- 
nement     de    S.    M»     1  Empereur 
Alexandre  1^'  y  Odessa  fit  peu  de 
progrès.    Le  traité    de  Lunéville 
venoit    de  pacitier  le  continent  , 
lorsque  Alexandre  I*'  monta  sur 
le  trône.  Bientôt  après  ,  les  dif- 
férens  existans  entre  T Angleter- 
re et  la  Russie  ^  et  les  relations 
commerciales  de  celles-ci   avec  la 
France    furent    rétablies    par    le 
traité  du  8  octobre  1801.  Au  trai- 
té   d'Amiens    qui  se  conclut   au 
commencement  de  Tannée  suivan- 
te ,    succéda    celui  de  la 'France 
avec  la  Porte ,  par  lequel  les  bàti^ 
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mens  français  furent  âssitnilés  k  le  cleirnîîer  en  partie  sôi^âèsallé^ 

ceiii  de*  tialiosAs  les  plus   favori-  ges   qui  descendent  lé  Dnepr ,  et 

s(^es  en  Tilnjuie ,  et  obtitirent  en  portent    la    marclianciisb  jusquel 

const'qnenee  la  liberté  de  naVigiieir  sur  la  rade  d'Odessa*  Kii  tiiaiii  la 

dans  la  meh  ^loire:  l^ientôt  apirés  ,  partie  moyenne   de  chaque  bali^ 

'les  Anglais;    les  Prussiens,    les  liient  à    1200   tclietyerts ,  on  ei-* 

Espagnols,    les    Napolitains,    le^  porta  cette  année  b^'^/ion  ichet- 

Ra^^usains  ,     les  Hollandais  et    la  verts  9  qui  9  au  prix  commun  d'a- 

répubiiqoé  des  Sopt-lsles  dbtiti-  lors  de  6  roubles  et  ^laissèrent  daul 

rentp6nreux  le  même  avantage,  lepavsune  somme  (jie  4(boOii00oile 

Cette  époque  mémorable   affran-  roubles.  Oïl   peut  hardiment  a^ 

cliit  la  mer  de  la   dominatibn  des  iirmer  qiie  la  moitié  de  cette  sont- 

Turcs.  Celte  mer   rentra  datis   le  me  lot  payée  comptant ,  en  du^ 

domaine   commun,   et   devint   le  catÂ  d*llollande,  piastres  d'l-«pa- 

centre     de  très-gralldes  spécula-  gne  et  de  l'urquie  ,  qui  arrlvoient 

tious  ;  Odessa  fut  le  point  où  elles  par  Brodj  ,  oÂ  que   les  bâtiment 

aboutirent     principalement.      Le  ^ipportoient  aul-memès.    l  ne  pa* 

gouTernèment  t[ui  s'occupe  avec  reille  masse  d'ailali*es  suppose  une 

succès  et.  nue  sbllicittide  particù-  poptJkUtibn  assez    nombreuse.  ïLn 

lière  de  la  prospérité  dé  cet  te  cbn-  i8oj    elle,  s'élevoit  déjà    à  Bfxk) 

trée  ,  apprécia  Vinlportance  de  ce  Ames,  mais  la  ville  h*étoit  que  trâ- 

mouvemeht  général  du  commerce,  cée  ;  il  n  j  avbit  qiie  peu  ae  mai^ 

Il  Tencouragea  surtout  eu  mainte-  soiis  ,  petites,  mal  bdties  pncoui" 

nant  là   remisé  du  25  pour  cent  ^  modes,    moins  encore  de  mai^a^ 

sur  les  droits  de  douane ,  d'entrée  sins  pour  iès  murcbandises  ;  point 

et  de   sortie^  que    l'Impératrice  d'élablissemens  publics,  unequa- 

avoit  déjà  accordée  à  tous  les  pbrts  ranlaihe  très  -  imparfaite ,  et  uûé 

de  la  mer  Noire.  Odessa  ,  comme  seule  jetée  sur  la  rade,  qui  ne^a-* 

le  plus  essentiel ,  occu[5a  particii-  rantissoieilt    que  t'oiblement  des 

lièrenkent  la  bienveillance  de TEm*  vents    sud •- est  qui     la    i*endoient 

pertûir ',    qui  lui   en  donna    une  quelquefois  dangerctise.    lies  eu* 

preuve  écldtiin te  en  i8o3,  en  noni*>  virons  é  10 ient  incultes  et  déserts  ^ 

mant  M.  le  duc  de  Riclielien  gon-  dans  iin  ra}ob  d'à-»ped'près  viAgt 

T4^rne'ikr-géuéral ,  avec   des  ûttri-  lieUes.   Les  relations  de  commence 

butiouâ  très-étendues;   900  bâti*  soulïroient  de  cet  isolement,  lei 

meus     entrèrent    cette    année-là  liabitani  dis  la  vilfé  fournis  du  ué« 

dans  là  mer  Noire,    et    siir    ce  ceftiaire  manq noient  de  fruits,  (ils 

nombre  516  viiiréiit  à  Odesàà.   La  légumes  et  d'autres  objets  d'aijré- 

plupart    étoient    sur    leui»    lest ,  mens,    TeAu  douce  mlème  n  eùût 

quelqi^es-^uns  appbrtoient   divers  pas  toujours  eh  quantité  siilfisante 

articles  d'Kspague,  de  France,  d'f-  pour    l'àbreuvage.  des   nombreux 

*  talie  et   du  Lovant  ;  tous  cliargè-  bestiaux  qui  transporioièut  le  blé  ) 

reut  dû  blé  ,  qui  alôVs  éioit  à-peu-  à  Odessa.   J^e  nouveau  gouverneur 

près  lé  seul  article  demandé  et  lé  éclairé  sur  les  besoins    ie  la  ville, 

seul  aiissi  qu'Odessa  pût  fournir  ,  vint  à  son  secours  avec   un  eni' 

n'ayûnt  pas  encore  des  restions  presdemcilt  vraiment  pûti^rnel.  tl 

suivies  avec   l'intérieur  de  l'Em-  obtint  du  gouvernement  de  loi  for^ 

pire.    Ce  blé  étoit  tiré  des  gou-  mer  uii  reveuu^allnûant  le  protluii 

vcrnemehs  dé  Podôlic  ,   dé  Volhi-  de  la  ferme  de  l'eau-<le-vic  ',  ponr 

nie,  Kioviect  de  celui  de  Rher-  la  consommation  de  la  ville,el  d'un 

son.  Les  trois  premiers  tfanspor-  dixième    du  produit  del  douàn  s» 

.eut  leur  blé  à  Odesâà  par  terï*e',  -On  iiii  assigna  de  Nouveaux  loads 
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poursnKrenlr  ani  dép^n^éi  néée^  ifBioîent  ni  arbres  ni  habitations  ^ 
saints;  il  obtint  des  sommes  que  lé  se  couvrir  de  villages  et  de  ver- 
gooTeruemeiit  mita  la  disposilion  gers;  les  tentatives  pour  ramélio» 
dàcémitë  d'ailiuiaistràtioii  de  la  ration  des  toisons  iiidigènes  par 
ville,  podr  prêter  à  lin  térét  de  6  F  introduction  des  iraces  k  laine 
p,  cent  par  an  aux  babitans  qiii  fine  ,  furent  faites  avec  succès  ;  on 
voùdroient  faire  bdtir  des  iilalsous.  y  apporta  1^06  béliers  et  brebis 
Les  bénéfices  dil  comnàerce  et  cette  niék*inos  qui  y  multiplièrent  bcâ^u- 
ficilitë  déterminèrent  un  grand  conp.  Déjà  les  vues  de  l'adminls- 
nombrc  de  constructions  particû-  tratenr  éclairé  d'Odessa  s'étèn- 
lières  )  mieux  faitlïâ que  celles  qui  doient  nu -delà  de  la  prospérité 
eiistoienL  La  ville  de  son  côté  particulière  de  la  ville  ;  il  avoit 
Gonkmença  les  travaux  d  im  port  senti  que  c«*tte  prospérité  étoii  es^ 
tommode  et  sftr ,  d'une  nouvelle  éenticllement  liée  avec  celle  4*^ 
quarantaine,  vaste,  mieux  située  toute  la  Moùvellè  Russie.  Lef<ou«- 
poar  ia  santé  piibliqùe  et  lés  com-  Vernemt'nt  >  pour  mieux  identillor 
modités  du  commerce;  elle  jeta  les  bes  deux  objets  si  iinpor*ans  ,  leê 
fonde ndens  d* une  église  cathedra-  râmeua  à  un  ceiltre  commun  en 
le  russe,  d'une  église  catholique,  iSo')  >  en  iiomm^ht  M.  le  duc  dé 
d*Qn  gjninase  ,  d'un  bàpital ,  d  un  Richelieu  gouverileur^général  deg 
tiiéàtre  ,  et  en  générât  de  toud  les  gbuvernemens  d'EcatherinosLaw, 
ëtâblissémensquiniainienautache-  d<>Tauride  mi  de  liherson.  La  Tur- 
Vés  ,  assimilent  Odessa  aux  gran-  qnie  ,  privée  deipnis  la  gnerre  deà 
des  villes  de  fEurope.  i^es  envi-  suifs,  beurres  et  blés  que  lui  four^ 
rons  attirèrent  eu  même  temps  tljssoient  auparavant  la  Moldavie 
Tattention  dt^  radnlinistk*ation  :  et  la  Valachie  manquoit  tbtale- 
ellej  établit  plusieurs  colonies  de  ment  de  ces  airticles  ;  les  blés  dé 
Bulgares  y  Hongrois,  Sclavons  et  la  Morée  lie  pouvaient  plus  arri* 
Allemands  ,*  qui  abàndonnoient  ver  à  Coiistantino)>lé  >  à  cause  dd 
Voloii ta t rement  leur  patrie,  pour  blociis  des  Dardanelles;  l'Ëgyp- 
s'en  faire  une  nouvelle  en  Russie,  te  étoit  presque  sans  relatién  avec 
I)ès-lors  Odessa  comn^ença  à* jouir  cette  place  ,  la  Natolie  étoit  dans 
des  soins  éclairés  de  son  adminis-  l'anarchie. . .  •  i  Ces  caiises  puissant 
orateur.  La  ville  étoik  fournie  des  tes  réunies  à  plusieurs  antres 
artisans  nécessaires,  les  déserts  avoieut  réduit  Coiistantinople^ 
des  envinms  se  détrichoieiit ,  et  Smyrûe  et  autres  places  du  Le- 
fournissoient  déjà  quelques  pro-  Vant ,  à  la  seule  ressource  des  câ« 
diictions  d'agrément;  le  corame'r-*  les  russes  sur  la  mer  Noire.  C'est 
teeétoit  plnsparticûlièreuient  prô-  ce  qui  préparôit  ad  commercé 
tégé  ,  Sa  marche  locale  plus  régn-  d'OdeSàà  la  brillante  année  de 
lière,  6es  relations  avec Tintérieùr    k8o8«  Si  l'on  prés«ntoit  un  tableaà 

£lus  étendues  et  plus  suivies;  les  détaillé  de  tout  te  commerce  éé 
abitaAs  eux  -  n^émes  voyoient  la  mer  Noire  cette  année  ,  l'od 
avec  étonnement  les  progrès  de  croiroit  à  peide  qde  dans  un  espa- 
leàr  ville  naissante,  et  ébservoiedt  ce  aussi  borné  et  en  pareilles  cir- 
Avec  recônnoissaûce  que  radmi-^*  constances  ,  il  ait  pd  y  avoir  un 
nistration  s'ocoupoit  de  toutes  les  mouvement  aussi  considérable  de 
instUutionscapables  d'assurer  leur  capilÂux.  La  s<*ulé  Ville  d'Odessa 
prospérité  sur  des  bases  les  plus  a  reçu  et  expédié  399  bàiimons  , 
Solides.  La  cdlture  dun^ûrier  fut  qui  ont  importé  en  articles  dd 
introduite  et  encouragée; on  véyoit  Levant  pour  la  Russie  la  valeur  dé 
le&  plaides  qdi  auparavant  de  pré-  6  uiilUdas  de  roubles  à-pcu-près  , 
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et  pour  enTÎron  lo  millions  de 
roubles  eu  transit.  lU  ont  ei por- 
tés poor  è-peu*près6  millions  de 
roubles  en  articles  de  Russie,  tels 
que  J)]é,  suif  >  beurre,  chandelles, 
caviar  et  autres  objets   inconnus 

l' usq  n'alors  au  com  merce  d  ^Odessan 
)'après  tout  ce  que  nous  avons  dit 
6ur  la  naissance  et  les  progrès  du 
commerce  de  cette  ville ,  on  con- 
clura avec  raison  que  la  ville  a  dû 
prendre  un  accroissement  consi- 
dérable» Les  personnes  qui  Tha- 
bitOient  il  j  a  quelques  années 
ne  s'y  reconnoilroient  plus,  et 
si  toul-à-coup  on  transportoit 
au  milieu  des  fêtes  publiai ues 
qui  ont  lieu  dans  cette  ville  > 
ou  des  soirées  de  ses  sociétés,  un 
des  primitifs  habitans  d'Odessa  , 
on  bien  un  dos  Tatares  qui ,  il  j  a 
25  ans,  errotent  dans  les  déserts 
de  la  Bessarabie ,  Tun  et  l entre 
croiroient  à,  l'effet  d'un  enchan- 
tement, l/air  d'Odessa  est  sain  et 
Tif,  les  rues  ^ont  larges  et  alignées , 
toutes  les  maisons  bâties  en  pierre, 
la  plupart  à  deux  étages  ,  et  d'a- 
'près  le  goût  européen.  Les  maga- 
sins se  sont  mnltipliés  au  point 
de  pouvoir  conserver  eh  ville  plus 
de  3oo,ooo  tchetverts  de  blé  \  les 
caves  en  pierres  sont  aussi  très- 
communes.  La  population  de  la 
ville  s'élève  à  i8  ou  20,000  habi- 
tans fixes.  D'après  les  états  an- 
nuels ,  les  naissances  sont  dans  la 
proportion  de  1 1  à  3o  ;  elles  s'élè- 
vent au  double  des  morts.  Les  en- 
virons, &  100  w»,  comptent  5o  k 
60  villages  peuplés  de  3o  à  40)OOo 
âmes.  La  campagne  iournit  à  la 
consommation  de  la  vilfe ,  non- 
seulement  les  pro<luctions  potagè- 
res ,  mais  encore  divers  articles  de. 
commerce  ;-tels  que  beurre  ,  suif  y 
laines  et  plus  de  100,000  tohet- 
verts  de  blé  dur  dit  arnaoute ,  ha- 
ricots ,  pois  >  pommes  de  terres  et 
autres  légumes.  Les  travaux,  du 
port  sont  achevés  ;  depuis  quel- 
Hiies  années  le  gviunaseesten  acti- 
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vîlé ,  et  renferme ,  outre  les  cUs« 
9es  publiques,  un  pensionnai  par^ 
'  ticulier  de  80  pensionnaii^es.  L^é- 
tude  de  la  langue  nationale ,  des 
langues  étrangères ,  des  sciences 
exactes  et  physiques  ,  de  l'histoire 
•t  des  beaux-arts  occupe  les  élè- 
ves. Pendant  deux  ans  ,  l'on  a  eu 
un  théâtre  provisoire,  sur  lequel 
on  jouoit  des  pièces  en  langue 
russe.,  polonaise  et  allem'ande.  Le 
théâtre  public  vient  d'être  cons- 
truit sur  un  très-beau  plan.  L'hu* 
manité  et  le  bon  ordre  réclameient 
un  hôpital ,  depuis  deux  ans  il  est 
achevé.  L'agréable  n*a  pas  été  né- 
gligé par  rempressemeut  aveo  le« 
quel  on  travaiUoit  à  Vutile  :  plu* 
sieurs  plantations  d'arbres  ont  été 
laites  et  disposées  en  allées  sur  les 
places  publiques  ,  et  dans  quel- 
ques rues  on  a  tracé  des  trottoirs 
{>our  diminuer'  aux  g«*iis  à  pied 
es  inconvéniens  de  la  boue  aans 
les  rues  non  pavées.  Un  jardin 
particulier ,  fort  joli  pour  le  pays^ 
a  été  acheté  par  la  ville  ,  qui  em- 
ployé de  nouveaux  londs  pour  eu 
iiaiire  un  jardin  public. 

Odoéf  ,  {O/^oeôh*)  vjlle  do 
gouv.  de  Toula  et  cbei-lieu  d  un 
district  ;  elle  est  située  sous  le  5  j* 
58'  de  lat.  sept,  et  le  5io  5'  de  long, 
orient. ,  à  ^6  w.  ouest  de  Toula, 
sur  la  rive  gauche  de  TOupaet 
les  deux  rives  de  la  Soukhaia-Clé-' 
venka  qui  la  traverse.  L'ne  partie 
de  cette  ville  est  entourée  d'on 
rempart  de  terre  qui  lui-même 
l'est  par  un  fossé  et.  la  Clévenka. 
On  j  trouve  j  églises ,  un  hospice^ 
une  école  et  190P  habitans  des 
deux  sexes.  Il  s'y  tient  trois  grands 
marchés  par  an.  Cette  ville  est  au- 
cienne ,  elle  étoit  autrefois  un 
apanage  de  la  branche  aînée  des 
princes  de  Tchernigoft. 

Oester  -  BoTTEN  ,  (  Ottnpo» 
BowiHijt»)  ou  Bothnie  orientale. 
C'est  une  partie  de  la  Finlande  ci- 
devant  suédoise  ;  elle  est  située 
vers  le  nord  ,  à  l'orient  du  goUs 
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ie  Boibnîe;  elle  comprenoît    k  leîne ,    ainsi  qu'en  bétail,    saa* 

capitainerie  d'Uleaborg.   Sa  Ion-  mon  ,  benrre    et    antres  denrées, 

gufor  par  la  grande  rout^  est   de  Ils  tirent  leur  principale  ressource 

89  milles  et  I ,  et  sa  largeur  de  4^;  ^®  'a  culture  des  terres  ,  de  l'en- 

il  en  est  qui  ne   lui  donnent  que  tre tien  du  bétail  ,  du  goudron  ,  de 

66  milles  suédois  de  long  ,  sur  40  k  cbanx  ,  des  tuiles  ,  de  la  cbasse, 

de  large,  i^a  nature  a  f*éparé  cette  ^t  de  la  pécbe  de  chiens  marins  , 

contrée  des  autres  pay»  adjacens  de  la  construction  des  vaisseaux  el 

par  des  montagnes  qui  régnent  le  du   produit  des  Ibréts.  Ln  péch« 

long  de  la  mer  Baltique  \  et  don-  du  saumon  et  du  strœmling    se 

nent  naissance  h  plusieurs  fleuves,  lait  ici  avec  de  grands  avantageasse 

qui  se  déchargent ,  soit  dans  la  pays  se  divisoit  en  deux  fiefs  ^  qui 

mer  Blanche  par  la  Lapon  ie  ,  soit  sont  ceux  de  Cajana  et^d*Uléa* 

dans  les  golfes  de  Bothnie  et  de  borg. 

Finlande.  Le  pays  ,  surtout  vers  Ogher,  (Ot6p5«)  fiv.  assez  cou- 
le midi  ,  aux  environs  de  la  mer  ,  sidérable  du  gouv.  de  Riga  ;  elle 
et  dans  quelques  autres  endroits,  commence  sito  cours  dans  le  dis- 
est  presque  toujours  uni  ,  mais  trict  de  Yçnden  •  et  le  finit  dans 
^            •           tréci  -'-'  ''^'                     •            '      ' 

ise  i 

_-   agrî ^ _^^ 

très-împarfisiite.  Les  mauvaises  an-  de  pierres,   de  sorte  qn*il  n*est 

nées  sont  fréquentes ,  et  les  étés  pas  possible  de  la  rendre    aavi* 

froids  sont  d'autant  plus  nuisibles,  gable. 

que  les  semailles   ne  peuvent  se  Oooultzt  ,  (Oeyjihubi*)   pet» 

frire  que    vers  la  fin  du  mois  de  riv.  du  gouv.  de  KharLof,  district 

mai  et  au  Commencement  de  juin,  de  TalL  j  elle  se  jette ,  après  ua 

ïn  revanche,  la  partie  nommée  cours  de  i5  w*  seulement,  dans 

Swedjé  (terres  brûlées  )  produit  la  Moje. 

une  récolte  très^abondante.    Les  Oquinski-CahaL  ^(OêuHCKOû 

Iirairies  ne  sont  pas  dans  un  meiU  Xamukh.)  Ce  canal  decommunica- 

enr  eut  que  les  terres  labOura*-  tion  entre  les  riv.  Chara  et  Yat« 

blés.  La  quantité  de  goudron  que  solda  ,  pour  réunir  le  Dnepr  et  le 

Ton  y  fait,  et  dont  on  exporte  an-»  Niémen  ,  a  été  commencé  par  le 

nuellement   5ooo  tonneaux  ,  di«-  Comte  Oguinsky  ,    maréchal    de 

minue    considérablement  les  fo-  Lithuanie ,  dont  il  porte  le  nom  ; 

rets- Tout  le  bétail  est  d'une  pe-  mais  les  travaux  ayant  été  inter» 

tite  espèce,  et  les  ours  causent  un  rompus  ,    on    les  reprit  sous  le 

dommage  inexprimable.On  y  ren-  gouvernement  russe  en   ly^S^et 

contre  beaucoup  de  forêts,  de  lacs,  ils  viennent  d'être  terminés*  Les 

de  fleuves  poissonneux  ,  et  Ton  y  grands  avantages    qu'il    présente 

pèche  du  saumon.  On  pêche  dans  pour  les  débouchés  des  denrées  et 

quelques-uns  des  perles  ,    parmi  marchandises  de  tonte  espèce  aux 

lesquelles  il  s'en  trouve  de  très-  provinces  les  plus  fertiles  ,  telles 

grosses.  On  y  rencontre  aussi  plu-  que    la    Podolie  ,    la    Volhinie, 

sieurs  forges.  Les  côtes  sont  gar-  Ai  insk,  etiv  ,  rendent  son  utilité 

nies  de  rochers  fort  étendus.  Les  inappréciable  ;  mais  elle  sera  en* 

habitans   qui  demeurent    sur    le  core  beaucoup  plus  grande ,  lofs^ 

bord  de  la  mer  parlent  suédois  ,  qu'on  aura  terminé  un  antre  ca* 

les  autres  parlent  finlandois.  Leur  nal  qui  réunira  le  Niéhien  et  la 

commerce    consiste  en  poutres  ,  Dvina  par  le  moyen  de  la  Névéja 

planches ,  goudron ,  huile  de  ba-  et  do  la  Layeana.  Alors  lesprp* 
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ductlons  de  cp  pays  n*i)nront  pins  Sons  ^e  bois.  On  j- trouve  une 

besoin  il^avoir  r*^cours   aux  p'orls  église  avec  un  clocher,  qa^lqaef 

delà  Prusse  pour  eire  vendues,  magasins  et    un   double  rang  de 

elles  se   porleronl  directement  k  boutiques   où  Ton  vend  des  moiH 

celui  de  Riga,  f»t  les  droits  de  sor-  cboirs,   des  soieries,  des  draps, 

lies  et  les  douanes  restei*ont  dan^  des  cuirs,   de  la  quincaillerie,  def 

}e  pays.  jambons,  du  beurre,  de  la  farine, 

Okh4NE  ,  (Çjcanhf]    pet.    Tille  du  riz  et  divers  autres  articles.  Le 

du  gouv.   de  Portn  ,  et  chef-lie^  portd'Okhotskestfprméparlarii;. 

d'un  district  ;  elle  est  située  spus  d*Okbola  qui  vifnt   se  jeter  dan^ 

}e  ^7^  4p'  ^^  ^^^*  ^*^^P^  ^^  i^  7^*^  '^'    ^  ^^^^  ^^  Coukhtouic.  Otle  baie 

de  long.  or.  ,  sur  la  rive  droite  de    a  14  w.   de  Ipng  et  4  dcjarge,  est 

)a  Cama  ,  à  67  w.  sud-ouest    de    remplie  de  hauts- fonds  et  reste  à 

Perm.  On  y  trouve  une  église  et   sec  dans  plus^  des  t rois-quarts  Ap 

600  habitans  des deu^  sexes.  Dans    son  étendue,   lorsque  U  mer  esf 

le  4istricl  de  pette  ville  se  trouvent    basse,  ^lle  tire  son   npm    d'ane 

quelques  mitres  de  enivre  et  de  ter,    rivièr^  9^^*  y  ^  ^on  embouchure  à 

ainsi  qite    des   usines    poqr  |ra-    rextréiuilé  nord- est  immédiat0- 

tailler  ces  nié  (aux.  ment  an-dpssonsdesmontagiiesde 

P&HOTA  ,  (Ojroma*)  p^^f  fleuve    Muriaka.  Celte  riv.  et  rOkhqta, 

fie  la  Sibérie  ,  dans  le  gouv.  d'Irr    toutes  deux  très-rapides,  sembleQt 

Jioutsk.  Il  coule  de  l'Ouest-nord-    ne  se  joindre  que  pour  cbanger  les 

ouest  y  et 'se  jette  dans  la  baie  de   b^rds  de  la.  baie,  hlles  les  dépl^« 

Coukbtoine  par  trois  bras.  11  n'est  .c(*nt ,   elles   les  reculcnl ,  eflesea 

fcmarquableqpe  par  le  portd'Ok*  créent  de  i^ouveaux.  L'ouveriiire 

Lolfik,  bâti  à  spu  enihoucbure.   Il   qui  copimunique  à  la  iner  sembls 

a'(*st  navigable  que  pour  de  petits   j^tre  un  ouvrage  de  Tart.  Sa  direor 

bateaux  vides,  encpre  i^e  peuvent-»    tion  est  au  sud.  Elle  a  2^0  toitef 

ils  le  remonter  qu'à   un  mille  de    de  large^  i%q  de  long,  et  6 on  7  de 

çoù  embpuchure  ;  car  il  y  a  plu-   profondeur.  CVst  de  ce  pprt  que 

sieurs  endroits  oii   il  n'y  a  guère   se  lait  la  principale commiinicatiofL 

qu'un  pied  e^  demi  li  deux  pieds    avec  leCamtcbatka;c'est  ici  quoif 

flVau,etqnand|a  merestbaute,ily    embarque    toutes    les    provisioDl 

en  a  six  ou  huit  pieds  tout  j^u  plus,    destinées  pour    cette  presqu'île^ 

Okhotsk  ,  (  ÇjcomcKd.  )   villp    pour  les  îles  et  les    établissemeos 

jet  port  du  gopv.  d'irkoutsk  ;  elle    de  la  compagnie  améfricaine  ^  et 

fîst  située   sons  le  59°  ^o'  de  lat.    c'est  ai^ssi   U  qu'où  apporte  les 

sept,  et  le  1600    5^'  iq'*  de   lonî^.    marchandises  qui  prqvieaiyent  dn 

prient.^àTjBmboucbure  de  TOkho*    commerce  de  la  compagnie.  C'e^t 

ta,  à  56o2  M'.d'lrkputfljL.  Cette  ville    ordinaireinent  en  agtogine  que  se 

est  construite  sur  une  langue  de    fout  les  exportations,  tant  à  caase 

terre  qui  se  prolonge  droit  à  l'est,    des  vents  qui  soutfient  dans  œtte 

dans  un  espace  de  5  w.  et  a  depuis    saison  presque  toujours  de  la  cote, 

1 S  jusqu'à  5o  toises  de  large»Cette    que  parce  que  ce  n'pstqu'à  ostte 

langue  de  terre  est  un  composé  de    époque  que  les   marpbandises  et 

sable,  de  débris  de  bois  et  d'ber-    lés  provisions   destiiiées  pQur  Ok» 

}}es  que  (ç  ressac  9  accumulés  en    bplsk  y  arrivent  de  Yl|kqa^k.  Les 

fcet  endroit.  La  mer  U  borne  au    importations  au  contraire,  sortaat 

^ud  et  à  Test,  et  la  rivière  d'Okho-    celles  plu  Cam^chatka .  y  arrivent 

fa  au  nord.  La  ville  qui  a  environ    presque  tpujours   au  pri|itempSi 

'^ine  werste  de  long,  ne  con lient    L'air  est  ej^trépiemepl  mal- sain  à 

qge  peut  tref  iç  et  j^uelaacs  fiiai«-    Okbptsk  ,  lie  yent  froid|  les  broail* 
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larcU  et  Vhumîdîlé  qui  y^ègncnt        OlgraIta,  (OAnuana*)  rÎT.  in 

(X)DStammeat  sont   canse   que  la  gonv.  de  Ktiarkoi^  elle  conle  dans 

terre  ne  peut  rien  produire  li  moins  le  district  de  Lehedinsk,  où  aprè^ 

de  5  w,  ae  la  mer.  A  cette  distance  nn  cônrs  de  S^^*  ^Uc  9e  jettp  dant 

on  commence  k  roir  quelques  mer  le  PsioU 

lèxes  rabougris  et  flétris  ;  èi  lo  w«        OLC11ANSICAIA9  (OA^mancKaji  ) 

il  y  en  a  davantage  ;    et  à  1 5  w.  oi|  c'est  une  petite  forteresse  r^^guliè^ 

tFOQTe  une  chaîne  de  montagnes  rement. batte  qui  fait  partie  de  I4 

pfa  ^Wëes,  qui  semble  opposer  ligne  militaire  de  Samara  ;  elle  se 

uw  barrière  invincible  ausL  funes-  trouve  daps  le  gouv.  d*Orenbour^ 

teseOets  de  rair4«^  la  mer. Derrière  sur  TOlclianka  <|  pet.  riv.  qui  se 

ces  montagnes  les  arbres  croissent  jette  tout  près  de  là  dans  la  Samara 

bien,  et  ou  ▼oit  de  riantes  prai-  et  entre  les  forts   de  Borskaia  et 

ries.  Quelques    Yakoutes    vivent  Bon^ouloulskaia,  à  18    w.   de  cç 

dans  ces  eautons,  et  prennent  soin  dernier,  et  à   177  d'Or^nbour^. 

d*an   petit    nombre  de   chevaux  On  y  trouve  une  église  et  plusieurs, 

et  de  vacb^  >  qui  pour  1^  plupart  rues  tontes  tirées  au  cordeau.  I>a 

appartienu^nt  aux  hahitans  d'Ok-  garnison  y  est  assex   considérable 

kotsk.  A  rexcejptiou   de  deux  pré-  et  consiste  en  troupes  régulières 

très,  et  des  officiers  des  cours  de  et  en  Cosaques  qui  y  sont  doiuici* 

joitlce,   les    habitaps    d'Okhotsk  liés*  Les    biibitans  de  est  te  pet. 

sont  des  marins  ou  des  Cosaques  ville    sont    des    çoldfit^   Vjétérans 

avec  leurs  femmes  et  leurs  enfans,  qu'on  j  a  établis. 

OkhtaC  Ox/no.  j  pet.    riv.  qui        OLRCRKA9  {Ojiemna^)  colonie 

se  jette  dans  la  Neva  ,  du  côté  de  I4  alleinaude    du  gouv,  de  Saratof, 

Carélîe^tout  près  4^  Fétersbourâ;.  district  deCamyçhine  i|ur  le  Carar 

Okuta  (  Oxma.  )    bourg  assez  myche.  On  y  compte  172  familles 
eonsidërable  sur  le  bord  de  la  Neva,  en  partie  catholiques  et  luthérien- 

età  lembouchure  de  TOkhta.  Ou  nés.  Cet  éta||li$se|iipat  est  k  86  Wr 

y  trouve  2   églises.  Ses  faabitans  deSaratof. 

sont  presque  tous  des  charpentiers        Oleghnia  ,  (  OAtuiHA-  )  c'e^l 

qui  travaillent    k  Tamirauté  de  le  noip  de  den^  rivières^    dont 

Pétersbourg.  Leurs  femmes    ga^  Tune  coule  dans  legonv.  de  Coursk, 

Snent  beaucoup  d'argent  en   ven-  où  elle  traverse  la  ville  de  Spudj^, 

intdu  lait  et  de  lacrémek  Péters»  elle  se  perd  bientôt  après  dans   up 

Wrg.   Cette  coloi|ie  8''e9t  établie  marais.  La  seconde  rivière  de  ce 

tar  remplacement  de  Niechat^t^  nom  se  trouve  d|ins  \e  gouveri^« 

niiQé(  Voyez  cet  article  ]f  (l'Ùkraîne,  district  de  Soumn)y^ 

O^HVATE ,  (  Ojtôanib,  )  lac  ass»  ou  elle  se  jette  dans  le  PsiqI, 
m  considérable    et  profond  du        OlecqiA}  (  O^êKJua,  }  grande 

Souv.  de  Tver    daps    le   district  riv.  du  gouv.  d'irkoutsk  file  coule 

'OstachkoC  C*est  de  là   propre-  du  sud  au  nord  plus  800  w.  avant 

aeiil  quels  Dvina  prend  sa  source^  de  se  jeter  dans  la  Lén^  i }  w.  au* 

i3w.  plus   loiq  se  trouve  le  lac  dessous    d'Olekminsk,    Plusiei^rs 

Peu  que  traverse  le  Volga,  et  c*est  antres  rivières  ont    leur  erabou* 

ici  que  se  trouve  la  pWs  courte  chnre  dans  l'Oleknia;  pu  distingue 

distauœ  ei^tre   ces  deux   grands  panni  elles  leTsguire^la  Nugsa, 

fleuves*  4^ai^(  rétablissen^eut  des  Ru^es 

^l'A,(Ojiaf)    pett     fleuve    du  en  Sibérie,  les  forêts di*sborJs  de 

Kamtchatka;  il  est  reinarqu^ble  par  cette  rivière  aboudoient  eu  sobl'»^, 

le  pétrole  qu'où  trouve  près  4»  actuelleiqent  04  n'eu  t9a4ve  près* 

^^  embouchure*  que  plu^ 

ToM.  IL  Q 
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Olekmtnsr  ,    (  OAeKjrêîfHCK^  )  «OU  dîUlrîcl  des  salp^trîèrea^stdea 

pet.  ville   du  f^ouv,  dUrkoaUk ,  et  distilleries  considérabiet. 

clef-lieu   d'un     di*lricl ,    depuis  (^LUAy{CjiuKa.)feUr\l\eàjk 

J^B3.  Elle  est  située  sous  le  600  2  3'  goav.  de  \  olhinie,  daqs  le  district 

de  lat.  sept,  et  le  i^yo  i^'  de  long,  de  Ponbno.     CVtoit  le  chef-lieu 

orient.^    sur  la  rive   gauche   du  d*un  duché  et  un  majorât appar- 

Lena  et  k  i3w.  de  lenibouchure  tenant  à  b  maison  Badzivill;  elle 

de  rOlekroa  qui  lui  a  donné  son  a  un  séminaire ,  nne  fcole  delà 

nom.  Elle  esta  1997  w.  de  distance  pi*cmière  classe;   et  un  chapitre 

annord-estd'Irkoutsk.  Olekminsk  collégial.  Cette  pet.  ville  soniïrit 

n'étoit  originairement  qu'un  os«  beaucoup  en   1752  par  les  inoen-» 

trog  qu'on  avoit  établi  dans  cet  en-  dies, 

droit  pour  prélever  ety  garder  le  Olonetz  ,  (  OAOHeifi  )  (gonv, 

tribut  de  fourrures  que  1823  âmes  d  )  il  est  situé  eiitre  les  6o<»  el  68<* 

dexacoutesétoient  obligés  de  paf^-er  de  lat.  sept.  Son  étendue  dnsad  aa 


tous  Russes. d^origine,  ont  presque  rient    par    oe    méipe    gouverne- 

oublié  leur  langue  et  ne  parlent  ment,  b  mer  Blanche  et  legovr. 

que   celles  des  Yakontes  dont  ils  de  Vologda ,  au  midi  par  les  gouv, 

ont  même  adopté  les  mœurs  et  de  Novgorod,  de  Pétersbonrg,  ainsi 

les  usages.  La  belle  saison  étant  que  par  le  lac  de  Ladoga,  et  à 

excessîveroent    courte  dans  cette  4  occident  par    la  Finlande.  Soa 

contrée,  et  les  gelées  y  conimen-  terroir     est     extraordinairement 

çantde  bonne  heure,  on  ne  peut  pierreux,  couvert  de  lacs  et  de 

y  semer  que  de  l'orge,  dont  les  marais    impraticables,  ainsi  qae 

semailles  et  la  récolte  so  font  dans  d'immenses  forêts.  Il  est ,  à  cause 

un  espace  de  7  semaines;  aussi  les  de  cela,  et  de  la  rigueur  de  soa 

hahitans  ne  s 'occupent- ils  guère  climat,  peu  susceptible  de  culture; 

d'agriculture,  mais  ils  s'adonnfut  aussi  les  habitans  s'en  occupent-ils 

beaucoup   à  Téducation  des  bes«  ibrt  peu.  Us  se  loumissentdepsia 

tiaux,  les  pâturages  y  étant  excéU  dans  les   autres  gouvernemens  de 

lens.  l'empire.  Ou  trouve  dans  les  mon» 

OLéNEx ,  {pjLenekh.)  fleuve  qui  tagnes,  entre  les  lacs  de  Ladoga  et 

coule  dans  le  gouv.  d'irkoutsk  ,  et  d*Onéga,  des  carrières  de  marbre 

qui  sedirigeant  toujours  du  sud  au  et  de  porphyre  que  les  habitans 

___a_  M.  K*i«  !•_- 


de  se  jeter  dans  l'Océan  glacial.  ce  gouvernement  sont  TOnéga ,  le 

Olensk,  (  OjieHCKb.  )  pet.  ville  Svir  et  la  \aga ,  toutes  trois  navi- 

du  gouv   d'irkoutsk,  nouvellement  gables  ;  parmi  les  lacs  ceux  de  Le- 

érigée  en  chei^lieu  de  district;  elle  doga   et    d'Qnéga    sont    les  plas 

est  située  sur  l'Olénék  ,  à  8198  w*  grands.  On  y  compte  198,684  b** 

au  nord  d  '  Irkoutsk.  bi  tans«  dont  moitié  R  nsses  et  moi* 

OiGOPOL ,  (  ûjiheonoJi^.  )  pet.  iié  Caréliens ,  cer  dentiers  parlent 

^ille  du  gouv.  de  Podoiie,  cbel-licu  un  dialecte  finnois  qui  leur  est 

d'un  district,  à  271  w.  de  &amé<-  particulier.  Ces  habitans  ftokt^ 

net^-Podolsky  ;  elle  est  bAtie  sur  sent  la  religion  catholique  grec» 

la  rive  gauche  de  la  Sa  vranka  qui  se  que,  comme  tous  les  Russes.  Le 

jette  dans  le  Boug.  On  troure  dai/is  gouv.  se  divise  en  7  distncts^  qoî 
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pofteftt  cbacQB  le  nom  àe  leurs  ràMemblent  les  trîbntt  qa*lU  prë^ 

cbefs-lîeas,  ce  sont:  Pf^trozaTod^k,  lè?eni  sur  ces  peuples, 

capitale  ciagottv»^  OlonrU  ,  Ladeî-  Olutors  ,  (OAtomophi*)    pelil 

Boë-Polp  9    Yjtegra  ,    Car^opol  ,  peuple  de  la  race  des  Coriaks  ;  ou 

Pondojeet  PovéueU»  les  nomme  Olutors,^  parce  qu*  ils 

OlonÉtz  ,  (  Ojioh€1^I)*)  v^ille  du  habitent  sur  les  bords  du  fleuve  de 

fouT.  du  même    nom  et  chef-^licn  oe  nom.  Us  vivent  aussi  sur  les 

d'uD  district  )  sons  le  60  ^  53'  de  côtes  de  la  mer  du  Kamtchatka  et 

bu   sept»  et  le  5oo   ^2'  de  long,  du  goli'e  de  Pengin.    Ils    suivent 

orient.  Les  rivières  Olonka  et  Mè-  strictement    le  chamanisme  ;    ils 

gréfia  traversent  cette  ville,   qui  construisent  des  bateaux,  qu'ils 

est  à   i5o    w.   au  sud  rie  Pétro/4i«  nomment  baîdary^  avec  des  peaux 

fodsk.  On  y  trouve  8  enlises  et  de  veaux  marins  ,  qui  sont  préfet 

1000  habitans  des  deux  sexes.   (>t  râbles  aux  bateaux  construits  en 

endroit  est  encore  remarquable  en  bois  par  leur  li^gérètë  et  en  même 

ce  que  Pierrc-le-Grand  y  plaça  le  temj>.s  par  leur  solidité.  Il  y  en  a  qui 

premier     chantier    de    vaisseaux  peuvent  por ter jusqu* à 3o hommes* 

pour  Pëtersbourg.,    et  on  -y  cous-  Ce  peuple  est  p<*ut-étre  le  seul  au 

traisoit    déjà  auparavant  des  bà-  monde  qui  se  soit  avisé  de  prendre 

tinens.  On  trouve  dans  son  dis»  la  baleine  au  (ilet.   Ils  en  font  avec 

trict  des  mines  de  ter  et  de  cuivre»  des  courroies  qui  sont  de  la  gros* 

Olonxa  9  U)jkOHKa*)  riv«  qui  seur  du  bras,  et  qu  ils  nattent  avec 
traverse  la  ville  dX>lonetz  ,  et  se  des  peaux  de  vaches  marine»^.  Ils 
jette  ensuite  dans  le  lac  de  La-  étendent  ce  filet  à  l'entrée  du  golfe 
doga.  en  fixant  fortement  un  côté  au 
OtTA  ei  Alta,  (Ojtma  h  ÀJtma*^  fond  de  l'eau  avec  de  grosses  pier- 
Cest  le  nom  d'une  rivière  qui  res  et  laissent  flotter  l'autre  bout, 
coule  dans  le  gouv.  de  Poltava  ^  Lorsque  la  baleine ,  en  poursui-* 
près  de  la  ville  de  Péréaslavl  ;  elle  vaut  les  poissous,  vient  s'y  embar- 
«e  jette  dans  la  Troubéje.  S!k>n  rasser,  ils  se  jet tent en  grand  nom- 
nom  est  souvent  cité  dans  This-  bre  dans  leurs  canots  de  peaux  et 
toire  de  Russie  9  et  c*est  sur  b^  tirent  le  filet  vers  le  bord  ^  lea 
bords  que  s*eat  commis  le  meurtre  femmes ,  les  cnfans. accourent  sur 
da  prince  saint  Boris  par  les  or-  le  rivage  ^  et  font  un  sacrifice  à  la 
dres  de  Ion  frère  Sviatopolk.  Via-  manière  des  chamans  \  des  cris  de 
dimir  II  fit  construire  une  église  joie  se  font  entendre  de  tous  côtés^ 
sar  cette  place  en  1 1 18.  Il  aimoit  les  femmes  chantent  et  dansent  en 
beaucoup  cet  endroit  et  y  passoit  félicitant  les  vainqueurs.  Après 
souvent  plusieurs  mois  ;  c'est  avoir  fixé  leur  capture  à  Xerre^ 
même  là  qu'il  e^t  mort.  l>aus  la  tout  le  peuple  court  s'babiller  des 
«aOe  on  y  fonda  un  couvent.  plus   beaux  habits  qu'il  possède  } 

Olutor  A  ,  {ÛMomopa*)  fleuve  on  sort  d*une  hutte  Une  baleine  de 
considérable  de  In  Sibt'rie  ;  il  bois  de  deux  pieds  de  long  ;  on  lui 
cottlc  dans  la  presqu'île  du  Cam-  construit  un  nouveau  logement  ou 
tchatka.  Les  habitans  du  pays  Tap-  butte  en  guise  de  temple  ,  et  après 
pellent  Oui  -  Ottléne.  Il  se  jette  l'y  avoir  installé  on  allume  une 
vdans  l'Océan  oriental.  ht%  Russes  lampe  dontle  feu  doit  être  religieux 
ootvudeux  fois  leurostrog  cons-  sèment  entretenu  depuis  le  prin- 
trait  sur  les  bords  de  ce  fleuve  ^temps  jusqnà  Tautomne,  c'est-a-< 
brûlé  par  les  Coriaks  qui  se  trou-  dire  pendant  tout  le  temps  de  la 
voieat  gênés  par  ce  voisinage  }  à  pèche.  On  procède  ensuite  au  par- 
la fin  iU^'y  «ont  maintenus  ,  et  y  tage  et  aux  apprêts  de  lab^Jeiue^ 
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de  Badoga  <P5l  sUaé  sur  la  Vitégra^ 
ëioîgnées  l'une  de  l*àatro  d'à-pea- 
près  ^o  If  Or,  comme  la  riv,  na- 
vigable de  Srircourl  de  TOnéga 
dans  le  Ladoga  ^  et  que  du  iiéLo  - 
OzérO)  la  Cliekana  tombe  dans 
le  Volga  ^  pour  communiquer  la 
^éva  avec  le  Volga,  on  a  con$truit 
le  fameux  canal  de  Marie  (f^ojyez 
Mariinskoî-  CANAJ^p.  Lcê  prin- 
cipales ririères  qui  se  jettent  dans 
rOnëga  sont  la  Vytegra  ^  devenue 
très-importante  par  sa  navigation 
depuis  la  construction  du  nouveau 
canal  ,  la  M^gra  ,  TOchta  j  TAu- 
duma  3  ces  trois  dernières  ne  sont 
pas  navigables  ,   la  Volda  la  plus 

![rande  de  celles  qui  se  jettent  dans 
e.  lac{  elle  est  malhcureusem>nt 
remplie  de  "cataractes  ;  l'Empe- 
reur Pierre-le-Grand  avoit  eu  le 
projet  d'établir  par  son  moyen  une 
communication  entre  les  ports 
d'Arkbangel  et  de  Pétersbourg  , 
mais  ce  projet  sVst  trouvé  dans  la 
suite  impraticable  ^  la  Talabitza, 
la  Philipi  et  la  Tizla  ,  toutes  les 
trois  d'aucuue  utilité  pour  la  na- 
vigation ;  la  Poventiea  qui  depuis 
sa  source  dans  le  Vods  -  Ozéro 

I'usqu'à  son   embouchure  dans   le 
ac  Onega  n'est  pour  ainsi  dire 
qn*une  seule  cataracte  ;   d'autres 

Ïiet*  riv.  comme  la  Moombacba  , 
e  Coum^la  Tcbobiua  et  la  Limcba 
sont  tout-û*fait  insignifiantes.  Le 
lac  Onega  est  très-poissoaneux  , 
et  les  eaux  sont  limpides. 
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à  la  ville  d  Onega.  Lté  prlnci|ial«s 
rijr.  qui  s\  jettent  sont  les  deu^ 
Voloksa ,  le  Rem*  et  la  Mocfaa. 

Onega,  (OHe9a»)yr'iiieéi\x^owt, 

d'ArUiangel  et  cbel*lieu  d'un  dis*. 

trict,  elle  est  située  sons  le  63»  J6' 

de  iat.  sept*  et  le  54^  Sa'  de  long« 

orient,  sur  la  rive  droite  de  l'IK 

néga,  k2%g   w.  sud -ouest  d'An* 

kliangel  et  à  5  w»  seulement  de  la 

mer.  Elle  jest  toute  nouvelie^  car 

elle  ne  date  que  de  1780  :  cVloit 

auparavant  un  village  appelé  Oa»- 

tinskoje.  On  y  trouve  deux  roei 

dont  les  maisons  sont  régulière^ 

ment  bâties  ;  cette  ville  a  un  port 

et  un  chantier  ^  ses  babitans,  en^ 

core  peu  nombreux  >  font  un  com* 

merce    assez  étendu    en  poissoa 

qu'ils  achettent   des  habitans  de 

la  cote  ,  ou  qu  ils  prennent  eui^ 

mêmes  ,    et  particulièrement  des 

hari«ngs  qu'ils  vont  revendre  à  Pé* . 

tersbourg  ,  et  dans  d'autres  villes 

de  rintérieur.  Ils  exportent  anssi 

du  blé  en  Norvège  ,  et  en  général 

font  en  petit  à-peu^^-près  les  mé* 

mes    exportations    qu'ArKbaogeL 

La  culture  de  l'orge  y  réussit  ibrt 

bien  ,  ils  sèment  aussi  un  peu  de 

seigle  et  d'avome  ,  le  terroir  des 

environs  étant  fertil<\ 

Onoma-youoane,  (  Onojua  • 
àO^anu.)  riv.  du  gouv.  de  !  obolsk| 
district  de  Lérézof  ^  elle  se  jette 
dans  la  Sob» 

Onone  ,  (Ononb^)  riv.  consi- 
dérable de  Sibérie  y  dans  le  goiiv. 
d'Irkoutsk,  district  de  NertchinsL; 


Onega,  (OH<rea.)ce  tteuvc  prend 

Sfi  source  dans  lac  Latclié  du  gouv.  «  elle  prend  sa   source  au*delâ  drs 

d'Olonel£  ;  il  coule  delà  vers  le  frontières  de  Ja  Ghine  ^  et  coulant 

nord  à  travers  une  partie  du  gouv.  de  là  vers  le  nord  traverse  les  dis- 

d'Arkhangel)  où   il  se  jette  dans  tricts  de   Doroninsk  et  de  Nrrt- 

un  golfe  de  la  mer   Blanctie  ^  ci  nq  chmsk)  où  se  réunissant  à  rins^odS) 

urerstes  au-dessous  d*Onéga  ;  il  se-  elles  forment  ensemble  la  CliilU 

roit  navigable  sans  le   grand  nom-  qui  elle-même  réunie  sur  les  fron- 

bre  de  cascades  dont  il  est  rempli  ;  tières  chinoises  avec  TArgounia  for- 

malgré  cela,  au  printemps^  lorsque  me  l'Amour,  L'Onone  traverse  ua 

les  eaux   sont  hautes  ,    beaucoup  pavs  de  montagnes  y    son   lit  est 

de  radejiux  de  bois  de   mélèze^et  pierreux  et  ses  eaux  jettenrt  sans 

autres  le  descendent,    ainsi    que  cesse  sur  ses  bords  une  qu»  a  ti  té  de 

quelques  barques 9  pour  se  rendre  corna lîues  ^  dechalcëdoioe  etdes 


r 


OlPA  ORA  47 

(ra^ens  de  Jaspe  de  toati»»  cou-    en  mer,  et  qne  par  cette  ihiisoii 

leurs,  d'une   qualiti^  snpérieure.  elle  est  d'une  «grande  utilité  aux 

Il  est  sûr  qne  si  on  explôitoit  les  narigateiirs  qui  penvent  facilement 

montagnes  qui  forment  les  bords  s'orienter  sur  elle, 
de  celte  rivière  ,  on  trouveroît  des        Opochnia,  {OnomnA')  c'est  an 

blocs  prcfcieux  de  ces  difterentcs  bourg  trcs>considérable   du  gonr. 

pierres.  Cette  rivière  est  très^pois*  de  Poltava  ,  et  qui  est  fort  agréa^ 

tonoeuse  ,   et  on  j  trouve  même  blcment  situe  sur  les  bords  delà 

des  espèces  inconnues  dans  les  au-  Vorskl ,  dans  le  district  deZen* 

très  rivières  do  la  Sibérie  ,  et  qui  kof.  Il  s'^  tient  4  grands  marcbés 

iOBt  particulières  aux  eaux  de  U  par  an. 

Daourie.  lies  bords  de  cette  riviè-       Opotchka,  (OnozKti»)  pet.  vîHe 

res,  escarpes  et  dégarnis  de  grands  dugouv.  dePskow^et  chef  lieu  d'un 

arbres^  sont  cependant  très-agréa-  district;    elle  est    située  sous  le 

h[e$  k  la  vue ,  étant  tapissés  de  56o  87'  de  lat.  sept,  et  le  46^  bV 

diiïérens  arbustes  fleuris  :  le  i^Ao''-  de  long,  orient,  à  i37   w.  au  sud 

dodendrum  Uaouricum  v  croît  en  de  Pskow  ,  sur  une  île  de  la  riv, 

quantité.      Plusieurs    rivières    se  Vélikaïa.  On  ne  connolt  pas  Tori- 

jettent  dans  TOnone.  On  voit  très-  gine  précise  de  cette  ville  ,  mais 

pou   d'habitans    russes     sur    ces  il  est  probable  qaelle\/ut  bâtie 

bords;  quelques  Bouriais  et  Toun-  par  ceux  de  Pskow^  Dans  ITiistoi- 

gonss    très -pauvres    nomadisent  rc  do  Tsar  Ivan  Vassllîévitch  ,  on 

dans  ces  contrées  y  au  resie  ferti«*  la  voit  citée  sous  la  date  de  i535« 

les  et  susceptibles  d*une bonne  cul-  Cette  ville  est  entourée  d*un  rem* 

tare.  part  de  terre  ;    les  bâtimens  da 

Onouïb  ,  (Pkmû.  )    Voyez  A-  gouvernement  et  l'église  catbédra- 

KoutE.  le  se  trouvent  dans  cette  enceinte  ; 

QpALA  5  (OnoArt.)  fleuve  asseï  les  maisons  bourgeoises  sont  bâ- 

considérable  du  Caratcbatka  da6s  ties  sur  la  riie  ^roUe  de  la  rivière, 

le  district  de  Nijne  -  C-amtchatsk  j  Le  principal  commerce  de  Wê  ha* 

il  prend  sa  source  tout  près  de  la  bi tans  consiste  en  lin  qui  est  ré* 

montagne  nommé  Opalskaïa-Sop-  poté  fort  beau  dans  ces  environs, 
ka  ,  que  leahabitans  du  pays  ont       Oppanb  ,  (  Onpanh.  )  pet.  rîv; 

en  grande  vénération.  M.  Stcller  Ju  gouv.  de  Toula  ,    district  de 

i^crit  que  les  ConrilU  qui  vivent  Çacbira  ;  elle  se  jette  dans  la  Bc^ 

sur  les  bords  de  l'Opala  ,  préteu-  pouta  qui  totnbe  dans  l'Oca. 
dent  qne  cette  montaene  est  habi-       ^/^,\«  « 

t«  paV  des  gënie»  qtf^iU  nomment  .^""i   ^  *^pM/'V"*    T^' 
tla;,movh,    ce  qui  lear  inspire^»"  »«' «*";;•  ^  «««bo»^  «  •• 

«oe  si  grande  pear,  qu'ils  no.rent  J^"«  ^•»»  *  Oj""*^',  ^°  ,>•  ^"^"^ 

.^  i     *^  ,      r        '  \       ti-  IV  •  pour  se  rendre  dans  les   bordea 

se  hasardera  y  monter.  Ils  1  ont  '1      «-.       .       ,  j  .  1 

^ j     ^       -^  #        i.i       :  *^  .  des  Rirgu ISS  et  des  antres -peuples 

eependant  assuré  qu  il  existe  un  11  .   *        ^^  1  '^ 

1  5  .    1    ^  ..  .  ^  nomanes  de  ces  contrées,  et  plus  ou 

lac  au  sommet  de  cette  montagne  1     j  9      r        -* 

1    . ,     ,      ,  *  .-  j'^-  approche  de  ses  sources,  plus  son 

dont  les  bords  sont  couverts  dos      *^^  ,,     ...     ,        '  •^ 

.  V  1  •         -1    -.      -.  ♦  -,.•«  «V-»  cours  se  rallentil,  de  sorte  que  ce 

debalemc.  ils  croyent  que  eest  *^,    ^    ,  ,'       .,   1  ^j.  _ 

'1  ^     \  ^  n  est  plus  que  de  petits  lacs  staS'* 

parce  que  les  nammouls  se  nour-         •*  f  ^    M    .        1^      .•.^„^^® 

^SM^nt^dela  chair  de  ce  poisson,  «ans  qu  un  ruisseau  réunit  en  coo^ 

Ce  qu'il  y  a  de  sûr  c'est  que  celte  !«"'  de  l  "»  *  i  autre 
montagne   est   la    plus  haute  de       Oranienbaum  ,  {OpamênSam 

tontes  celles  qui  sont  dans  cette  yjwo.)  pet.  ville  dugouv.  de  Pé^ 

contrée ,  ^u'on  U  voit  très  -  loin  lersboury  ,  et  chef-  iieu  d  un  dt«* 
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iricl ,  à' 34  w.  de  cette  capitale.  Ce  de  elias$e  avec  nu  parc  qu'on  en| 

n'é^oîtquf'un  château  impérial  sur  soi u  de  ibarDtr  cfe  rennes  et  de 

le  golfe  de.  Finlande,  vis-à-vis  toutes    sortes  de  bêles  fauves.  Le 

do  Cronstadt.  Il  a  ét<^  bâti  par  le  faubourg  qui  est  devant  le  chiteAii 

prince  Menchikof,  pour  complai-  d  une  fort  belle  porte  qui  a  été 

rc  à  Pierre-ie-Graud  ,   qui  avoit  achevée  sous  Catherine  II,  Cette 

désiré  que  les  grands  de  l'empire  piéme  princesse  a  lait  aussi  mettre 

Iiatissent  des  chatte ux  entre  Pé-  la  dernière  main  à  uue  maison  de 

tcrsbourg  et  Narva  ,  du  coté  de  la  plaisance  qu'elle    avoit  déjà  feit 

Hier.  Après  la  disgrâce  de  ce  prin-  conimencer  étant  eqcore  grande-r 

ce,  Oranienbauni  devint  succe&si-  duchesse,  un  poupins  loin  ver« 

çient  le  partage  de  rapiirautéetde  lajuer.  Cet  édiiicpn'e^t  pas  grand 

la chp4icellerie  d'architecture.  Ln-  mais  il  est  élégamment  construit ^ 

fin  l'impératrice  Elisabeth  Fayant  et    décoré     iiitérieuremept   avec 

douiié  avec  quelques  villages  con-  beaucoup  de  goftt  ;  il  a  line  supeiv 

Jtigus  au  grand-duc  Pierre  Féodo-  be  vue  sur  le  golfe  de  Finlande,  et 

rovitch,  quelques    seigneurs    lui  ses  jardins  sont  b<^aux,  La  ville 

Tcndircut  encore  des  vilUges  ju»-  d'Oranienbanm  ii'aquedeuxraes 

qu'à  Narva.  C'est  ce  prince  qui  a  et  une  égliae» 
fait  construire  la  seconde  ga  lier  le 

de  37   arcades  que  Ton  voit  à  ce         O|iANiEifBoyR0,     lOpcaùem 

château,  aussi   bien  que  la  salle  ^Typeô.  }  vulgairomen  t  nommé  Ra^ 

d'opéra  et  de  comédie,    la  biblio-  nîenbourg.  C  est  une  pet.  ville  du 

thèque,  une    belle  orangerie  de  gouv.  de  Rézan  et  uq  chef  lien  de 

pierre  et  d^A  écuries,   Ou  lui  doit  district;  elle  est  située  sons  le  52? 

«ussi,   outre  up  jardin  ,  le  canal  5o' dç  lat,  sepu  et  le  55»  1 5' de 

qui  va  eu  droite  ligne  du  château  à  long,  or« ,  au  confluent  de  deux 

Ja  mer ,  et  )jui  est  revêtu  de  pier-  pet.  riv.  la  Yagodnaia  et  U  Staoo- 

res  ;  il  ^t  ajouter  de  nouveaux  édi-  vaia-Riassa ,  qui  se  jettent  dans  le 

fices  à  ceux  qui  formoient  déjàMo^  Vorooeje.  Elle  est  ^  f  69  w^  au  sud 

yant  le  château  ui|  faubourg.  Pour  de  Kézan.  Ce  n'étoit  qu'un  gros 

(exercer  se.-»  .troupes  du  Holstein,  vilUge  lorsque  Pierre-^ le-grand  ea 

il  fit  élever  un  fprt ,  où  ,  îuJépen-  fit  don  en  1702  au  prince  Meffchi* 

damment  d'une  maison  pour  lui,  l^of ,  qui  j  tit  constri|ire  une  for- 

derrièi^elaqi^elleil  Qtfajre  un  ou-  teresse  régulière  ,  à   laquelle  il 

▼rage  hydraulique  ,  il  fit  bâtir  upe  donna    le    noin  d'QranienboDi^. 

autre  maison    pour  un  comman--  i>Qws  le  règne  de  Pierre  II,  et| 

jdant ,  des  Ipgemens  pour  quelques  1728  ,  cette  propriété  fut  coafisr 

fil 

prières 

et  ses  aoictats  qui  étoîent  luthé-  1  érigea  ^_   . 

riei|s,  il  leiir  fit  bâtir  dans  le  même  fortifications  de  la  ville  subsistent 

r^.»  ^~  «.^a:»  ^^...A^: ti ..  -1-  «..^ ^       » . ._._\ i^^^ 


fort  un  petit  oratoire.  Il    eut  soin    encore  ,  c'est  un  penlagàne  régu' 

,  qui   lier  qui  ibrme  un  simple  parapet 


d'entretenir  sur  le  petit  lac 


amiise^  cpjivertqi ,_ 

mens.  Ën-dchors  dufort,  ily  eut  de  ses  habitais  peut  s'év^loeri 

des  casernes  y  tant  pour  Finfante-r  2600   personnes  oies  deux  sexes* 

ri«   que  pour  la  cavalerie  ,  et  à  La  fertiljtf  prodigieuse  de  toate 

^ai^che  44  ^0me  fprtj  ^A^  maison  cette  co|itrëe  e«t  c^u$e  qu'il   ^ 
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faU  un  grancl  commerce  de    bU  Tempirev  se  trouve  entre  les5i« 

dans  celte  ville.  et  b/^^  de  lat.  aept.  et  So»  et  58»  de 

OacAPi  ,  (OpKanu»)  yoyez Pâ-  long.  orleaU  11  sVlend  de  loufïtt 

Écop.  ft  l'est  h  600  w. ,  et  du  sud  au  uord 


HECOP 


Obgha, (Opiua*) ville  du  gonv*  ji environ  200  w,  1!  est  borné  au 

de  Mohiley  et  chef-lieu  d'un  dis-  uord  par  les  gouv.  de  Calouga  et 

trlct^  elle  est  située  sous  le  54^  29'  de    Toula,    &  Torient   par   ceux 

de  lat«  sept,  et  le  48°  46'  de  long,  de  Tanibow  et  de  Voronéje ,  au 

orient.  ,  à  71  w.  au  nord  de  Mo-  midi  par  ceux  de  Voroiiéje  et  de 

kilev ,  sur  le  Dnepr  et  à  Tembou-  Coursk  ,    et     è     loccident    par 

churede  rOrchitsa  oui  a  donné  ceux   de  Tchernigof  et  de  Smo- 

son  nom  à  cette  ville.  Quoique  iensk.    I^es    principales  riv.     qui 

Ton  ne  sache  pas  répoque  précise  Tarrosenlsont  le  Don,  l'Oca  ,  la 

de  sa  fondation  ,  on  doit  la  consU  Desua  ^  la  Zoucha  ,  la  Sosum  ,  le 

dérer  oomme  une  des  plus  ancien-  Vorgole ,  la  Néroutcha  ,    la  Nou«> 

M  villes  de  lempire ,  car  on  la  ihre,  la  JNéroussa  ,  le  Snéjat ,  la 

voit  citée  dans  les  chroniques  sous  Croma  ,  le  Sév  ,  la  ^iablia,  la  Ma»' 

]âdateio66)  en  11 16,  le  grand-  ritsa  ,    le  YichnéveU    et  l'Orlik. 

duc  Vladimir  Monomakh  U  prit  OnleparUec  en  12  districts,  ce 

d'assaut.  £lle  a  appartenu  à  la  sont  ceux  d  Orel,  de  Sevsk,  Ëletz, 

principauté  deSmoiensk,  puisa  Briansk  ,   Caratchcf  ,     Cromjr  , 

été  annexée  à  celle  de  Vitebsk,  et  Muensk,  Bolkbo^  Troubtchéisk ,, 

ensuite  à  œlle  de  Mstislav.    On  l'ivny ,  Dmitrofsk  y  et  JVlalo-Ar- 

voit  dans  les  chroniques  de  Lithua-  khangelsk.  On  7  trouve  encore  la 

nie  qu'elle  fut  conquise  en  i386  ville  de  Dechkine  qui  n'a  pas  de 

Cliiaslav  prince  de  Lithuanie.  district  et  qui  est  annexée  à  celui 
B  nsses  la  possédoient  encore  de  Caratchef.  La  principale  o<v 
eni5o8}mais  elle  leur  fnt  re-  oupation  des  hahiuns  de  ce  gouv. 
prise  par  le  roi  Sigismond.  Orcha  est  Tagriculture  qui  leur  procure 
s'étend  actuellement  sur  les  deux  de  grands  bénéfices ,  vu  la  ferti» 
Jiords  de  TOrchitsa  jusquà  son  lité  du  sol.  Ou  en  exporte  annuel- 
embouchure.  On  7  trouve  4  <^gli-  lement  plus  d*un  million  de  tchet- 
ses  grecques  ,  5  couvens  ^oatholi-  verts  de  blé  ,  sans  compter  ce  qui 
qoes ,  dont  un  de  femmes  :  ils  ap-  «e  consomme  dans  \^%  distil|atioos 

Krtiennent   aux    Ordres  de  St.  dVau  •  de  -  vie  de  grains.   Néan^ 

iminique  ,  de  St.  François ,  de  moins  tout  le  gouv,  n*est  pas  éga^ 

St  Cemard  et  de  St.  Basile }  on  7  lement  fertile.   C'est  particulière* 

trouve  aussi  un  collée  de  Jésuites  ment  sa  partie  orientale  qui  reo» 

et  une  Sjnagogue.  Le  nombre  des  ferme  les  districts  d'Orel ,  £leu , 

habitans  est  évalué  à  1600  person-  Livnj  ,  Cromy,  Sévsk  et  Mtsensk; 

nés  des  deux  sexes  qui  vivent  asses  les  autres  districts  sont  quelquefois 

pauvrement,    la   ville  ne  ûiisant  obligés  d '7  avoir  recours, leur  ré« 

presqn'aucun  commerce.  coite  ne  suffisant  pas  toujours  à 

Oaschex  f  (Opêuienh,)  Voyeit  leur    consommation  annuelle.  Le 

ScHLUSSSLBouao.  ^cbanvra  7  réussit  aussi  parfaite* 

Oa£DiJX  ,    (  OpB^umb*  )    pet.  meut ,  et  ce  gouv.  en  exporte  des 

riv.  du  gouv  de  Pétersbourg ,  elle  quantités  daoa  les  pot  ta  de  Riga  ^ 

te  jette  dans  la  JLouga  ;  la  pet.  ville  Pétersbourg    et  JUiersoa  ,    ainsi 

de  Rojestviue  est  bâtie    sur  ses  que  de  l'huile  et  des  graines  de 

Bords*  chanvre.  Les  rivières  j  sont  pois» 

Oeel,   {OptiA\    (gouv.  d' )  sonneuses  ,  mais  les  produits  des 

et  gouv. ,  un  des  plus  fertiles  de  pêcheries  ne   eont  pas  ua  objet 

Tosi.  a.  7 
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d'exportation.     On  y  trouve   en    tirer  vers  Cromy.  La  ville,  telle 

oiUre  des  fabriques  de  chandrlles  ,   qa*eile   est    maintenant,  •  étend 

de  cuirs  ,  des  verreries  y  deft  dis-    plutôt  en  longueur  sur  les  rives  de 

tilleries  ,    quelques  forges  ,    des    TOca  quVn  larseur  entre    celte 

haras    de  beaux  c)ieYaux  ,    etc.;   riv.  et  celle  d'Orljk.  Elle  se  divise 

quelques  districts  de  ce  gpuv   sont   en  trois  quartiers.  On  y  trouve  iS 

riches  eu  bois  ,   nommément  ceux   églises  et  deux  convens*   Le  nom- 

de  Briansk  ^    Troubtchefsk  et  Ca-   bre  de  sesbabitans  peut  être  por« 

ratcbof,    d'antres    en   manquent   té  à  i5^ooo  personnes  en  compre- 

Nprcsque  totalement.  On  évalue  le   nant  les  deux  sexes.  Orel  fait  on 

nombre   des  bobitans   à  996,720   commerce  très  -  considérable  en 

personnes     àe%    deux    sexes.    Le   blé  et  en  chanvre ,  dont  il  s'ex- 

clergé  y  est  régi  par  un  archevê-   porte  des  quantités  énormes  pour 

que  qui  prend  le  titre  d'arcbevé-   Moscou  et  «d'autres  provinces  p^r 

que  d'Orel  et  Sévsk  ,  il  réside  à   le  moyen  de  l'Oca  ,  et  pour  Pé- 

Orel.  tersbourg  en  le  transportant  par 

Orel,  {Ojy'eÀb*)  ville  capitale   terre  jusqu'à  G  jatsk  où  il  est  em- 

du  gouv.  du  même  nom  ;  elle  est   barque.  Les  autres  objets  de  cobh 

située  sous    le  56°  32' 4o"  ^®  '*^*    merce    et  d'exportation   de  celte 

sept,  et  le  53o  3^'  de  long.  or.,  sur  ville  ,  sondes  vins  qu'elle  tire  de» 

les  deux  rives  de  lOca  et  de  l'Or-   provinces  du  midi  et  qu'elle  re- 

lyk,   qui     se  réunissent   daos  la   vend  dans  l'intérieur  ,  le  suif,  le 

ville  ,  età  367  yf*  de  Moscou.  On    beurre,  les  soies  de  cocbons  et 

ne  sait  pas  précisément  quand  ni   les  cuirs  ^  ainsi  que  le  miel  ^  la 

par  qui  elle  fut  bâtie,  m«iis  elle  cire  et  la  laine  quelle  achetteen 

existoit  déjà  avant  le  X\  II*  siècle^   Petite-R ussie.  Cette  ville  peut  être 

car    elle   fut    presquVnlièremen  t  considérée   comme   le  centre  du 

détruite    II    cette  époque  par  les   commerce    de    blé ,    surtout  ea 

Lithuaniens.    Sous     le    règne  du  égard  à  Moscou,   dont  leprinci- 

TzarVassilei  Ivanovitcb  Chouïsky,   pal  approvisionnement  se  fait  ici. 

elle  eut  beaucoup  à  soufi'rir  des  Aussi    les.  habitans    jouissent-ils 

Polonais  et   des  Tatarrs  de   (ri-   d'une  grande  aisance.  On  trouTe 

mée.    Ensuite  Otrépief,    le  faux  dans  la  ville  et  dans  son  district 

Bmktri  ,  Tavan*.  prise  ,  y  fit  mas*  quelques  fabriques  et  manufactu- 

«acror  tous  les  bons   citoyens  qui   res  ,  comme  des  corderies  ,  des  fi- 

s'étoient  opposés  h  son  parti.  A  -  latnres  de  drap  ,  etc.  Il  y  a  dans 

{>eu  -  près  vers  la  même  époque  le  gonV.  de  Perm  ,  district  de  So- 
e  prince  Kourakine  y  lut  envoyé  licamsk  un  pet.  endroit  qui  porte 
pour  la  défendre  contre  une  nou-  aussi  le  nom  d*Orel  et  qui  appar- 
relie  attaque  des  •  olonais  ^  mais  tient  à  la  famille  des  StrogonofL 
l'ayant  jugée  trop  foible  ,  il  se  C'é toit  même  le  chef-lieu  de  leurs 
contenta  d'y  jeter  quelques  premiers  établissemens  dans  cette 
seoours  et  alla  s'enfermer  avec  contrée  ;  il  s'appeloit  avant  lar- 
s«'S  troupes  daus  Caratchef  beau-  rivée  àes  Russes  Gnergnédane.  Le 
coup  plus  forte  et  qu'il  défen-  tzar  Ivan  Vassilîévitch  en  fit  don 
dit  avec  succès.  Orel  fut  donc  en  1 564  ^  cette  ia  m  il  le. 
dé  nouveau  occupée  par  les  en-  OrblouOrlix,  ^Ope^iuxA 
ncmis.  Soiis  le  règne  de  Michel  Op^uicd)  C'est  un  bonrg  dugonv* 
Féodoro^  itch  elle  fut  encore  une  d*1icaterinoslav  dans  le  district 
fois  prise  par  le  Polonais  Lisofsky,  d'Alexiopol.  11  est  situé  à  Tem- 
nuiîs  le  prince  l^mitri  Pojarsky  bouchnrç  de  l'OreldausleDoepr; 
Vayant  battu ,  Tobligea  de  ce  re«  cet  endroit  a  appartenu  aux  Za- 
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porognes.  On  trouve  danâ  le  step  liabilée,  non-sealement  par  les 
qai  rcnloare  beaucoup  d^  aan-  Russe»,  mais  encore  par  des  Ta  ta- 
gliers  et  de  cheTaui  sauvages.  res  y  des  Morduans  ,  des, Tcliéré- 

Okeli j  (Ope Au.)  riY.  assez con-    ipys  ,  des  Tcbouvaches  ,  des  Vo- 
sidérable  cia  gouv.d'Ecaterinoslav  ;   tiaks,  des  Bacbkirs*  et  des  Teptla- 
elle  prend  sa  source  non  loin  da   ris,  qui  tous  sont   agriculteurs*   ' 
Donetz  dans   le  gouv.  des  Slobo-    et  élèvent  beaucoup  de  bestiaux* 
des  d'Ukraine,  district  de  Tcliou-.  Sa  partie    sud-est    au    contraire 
goaief.    Elle  coupe  la  ligne  d'U-    n'est  presque  babitce  que  par  des 
kraine  près  du  fort   de  Fedorof-  peuples    nomades  ,     tels  que  les 
ftkoj ,  et  contlnqe  à  couler  le  long    Calmouks  ,    les    Kirguiss    et  les 
de  celle  ligne,  jusqu'à  Orlik  où    Mest^bériask.    Ce  gouv.    est   un' 
die  se  jette  dans  le  Duepr.    Son    des  plus  montagneux  de  Vempire, 
cours  est  lent  et  ses  eaux    sont   la  partie  la  plus  élevée   du  mont 
])oacnses.    Elle  parcourt  les  dis-    Oural    s  y     trouve,   elle  s'étend 
tricts  de  Slaviansk  ,  d'Ecalberino-    parliculierement  entre  les  riviè- 
slav ,  de  Conslantinograd  etd'A-    res   liélaia  et  TOuràP,    et    va  se 
iexiopol ,' et  reçoit  beaucoup  de   perdre  dans  le  step    des  Kirguiss  , . 
rivières  de  moindre  grandeur  danji    en  prenant  le  nom  de  montagnes 
son  sein.  Gouberlinsk  ;   les  mX>nls  nommés 

Obenbouro  ,   (  OpeHÔi^peîf»  )   Obstcbei  -  Sjrt ,    son^  aussi   une 
(gOQv  d')  il  est  borné  au  nord  par    brandie  de  la  grande  cbaine  des 
ceux  de  Viatka    et  de  Perm  ,  à   monts    Ourals«     Elle   commence 
forient  par  celui  de  Tobolsk  elle   entre  la  partie  supérieure  de  la 
step  des  R.irguiss*Caïssaks  dont  il   Samara  et   TOural,  et  continue  à 
est  séparé  par  les  fleuves  Oural  et   l'occident  vers  le  Volga.  Malgré, 
Oném  ,  au  midi  également  par  le   cela  ,  ce  gouv.  est  très-fertile  ,  il 
step  des  Kirguiss- Caïssaks  et  le   produit  du  blé  en  quantité  suffi- 
gouv.  d^Âslrakbân  ,  et   à  Toeci-'  santé,,  non -seulement  pour  la  con« 
dent  par  les  gouvernemëns  de  Sa-    sommation  de  ses  babitans  ,  mais  . 
ratof,  Simbirsk  et  Cazan.  Parmi   encore  ponr  en  exporter  dans  le 
le  grand  nombre  de  lacs  qui  s'y   gouv.  d  Astrakhan  et  une  partie 
trouvent  on   distingue  pour  leur   de  celui  de  Cazan.    On  en  écban- 
étendue  le  Tberuopad   et  le  Sary-   ge  aussi  à  Orenbourg   et  h  Troits 
oulk«  JjCs  principales  rivières  sont   pour  Texporter  hors  des  frontiè- 
l'Oural  ,  la  Cama  ,  le  Tobql ,   la   res.  Les  l'oréts  y  sont  nombreux 
Bélaia,  la  Sakmara,  TOufa  ,  TOui,   ses,  les  pâturages  excellens,  aussi 
la  Samara  ,  le  Kinel  et  le  Mass.    y  trôuvc-t-on  dés  troupeaux  in- 
Ce  gouvern.  se  divise  en   1-2  dis-*    nombrables  }  parmi  les  animaux 
tricts  qui  portent  cbacun  le  nom   domestiques  qu^on  y  élève ,    on 
de  leurs  chefs  -  lieux,   ce  sont:    doit  compter  le  chameau.  L*Edu- 
Orenbourg  ,  Sterlilamatsk,  Bîrsk,   cation  des  abeilles  y  fait  une  brau- 
Menzélinsk,     Bouboulma ,    l^ou-   cbe    d'économie      tWs-lucrative.' 
zoulouk  ,    Trpit^  ,   Verlbo-Ou-    Ij^s  pêcheries    sur  les  bords 'de 
ralsk,  Tcheliabinsk ,  Boubourous-  l'Oural  y  sont  aussi  d'un  grand 
laoe ,  Belebeie  et  Ouia  qui  est  la   rapport.     Ce  gouv.   exporte  nue 
capitale    du  gouv.    On  y  trouve   quantité  énorme  de  gros  poissons, 
beaucoup  de  forts  établis  le  long  cfe   caviar  et  de  colle  de  poisson 
dos  frontières  du  eôté  du  step  des  dans  Tintérienr   de  l'empire.    Ses 
Kirguiss  ,    pour     empêcher    ses   montagnes    sont    également   une 

Seaples    de  faire  des    incursions    source  de  richesses  inépuisables  ^ 
ans  le  pays.  Sa  partie  sept,  est  étant  remplies  des  pins  ricbes  mines 
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de    cuivre  et  de  for  ,    que  Toft   eh  tôle  Ternie  avec  do  gondrOtt.. 
exploite  tâtit  pour  le  compte  de  b    La  coar  des  écbangcs»  qui  est  sur 
couronne  que  pour  celui  des  par*  VOural,  reoferme  2^6  boutiques 
ticuliers   qui    en  possèdent»    De  et     i^q  greniers*    Il  s  y  fiiit  UA 
plus  ,   ce  goUT.  renferme  du  sel  commerce  très-considërable  avec 
gemme  et  des  lacs  salins  ;  le  nom*  les  différens  peuples-  de  l'Asie,  11 
bre  de  $e$  babitans  est  évalué  k  se  trottre  à  Orenbonrg  200O  mar* 
G59,  4^6  habitons  des  deux  sexes,  cbands    et    bourgeois    faisant  le 
Orenbduhg,    (  OpeHÔ^ptb.  }  commerce^  ce  sont  pour  la  pliH 
Tillo  du  gonv.  de  ce  nom  ,    et  jds-  part  des  Tatares.  Ce  commerce  | 
qu'en  1702   sa  capitale  y  actuelle-  asiatique  pourroh  prendre  la  plus 
ment  cbcMteu  d'un  district,  sous  grande    extension,     si  on    étott 
le  5i<»  46'  de  lat.  sept.  Pi  le  71°  46'   rassuré  contre  les  pirateries  des 
de  long*  or.  Elle  est  bfltie  sur   la   peuples  nomades  des  steps  y    car 
rive  droite  de  TOural,  à   35t  w.    il  est  prouvé  que  les  caraTanes  de 
d'Onfa.    Cette   rtlle    fut   d*abord  cbameaux   vont  en  !io  jours  d'O» 
b^tie  en  1734  ^  Vemboucbure  de  renbourg  h  Kbiva  ,  en  3o  à  Bon- 
rOr,   à  la  sollicitation  d'Abonl-   kbara  et  en   trois  mois  de  temps 
kair,  khan  des  Kirguiss;  en  1739   nux  grandes  Indes.  Presque  tont 
elle  fut  transférée  à    ibii  w.  plus  le  commerce'  d^Orenboiirg    avec 
bas,  sur  le  bord  de  TOural,  d'à-  les  marchands    d'Asie  se  iâitpar 
près  les  représentations  dit  con-  échange;  mais  pour  le  faire  pros- 
8|eiller  intime  Tatischef.  Le  séna-  pérer  davanUge  et  rendre  la  ville 
teur    Ncplnef    s'étont  transporté  plus  florissante,  il  faudroit com» 
sur  les  lieux  ;  rendit  compte  h  la   mencet*  par  y  établir  des  manu* 
cour     àeà  obsUcles    qui  s'oppo-  factures  pour  lés  objets  qui  man* 
soient  à    la    constrnction    de  ht  quent  aux  nations  asiatiques;  il 
nonvelle  Tille.  L 'Impératrice  Eli-   uiudroit  encore  la  peupler  de  msr^ 
sabeth  y  ayant  égard  à  ses  repré-  cbands  habiles  ^   et  asses  ricbei 
sentations ,  ordonna  en  174^   de  pour  établie  et  diriger  ces  mana* 
transférer    encore  cette    capitale   factures.  Orenboui^  aemit  alon 
I  70  w.  ]plus  bas,  et  dans  le  lieu  o&   une   des  plus  importantes  villes 
elle  est  aujourd'hui.  La  première  de  Tempire ,  tandia  que  la  plat 
ville jprit  alors  le  nom  de  forteresse  grande  partie  de  son  commerce 
de  rOr ,  la  seconde  celui  de  Cras-   s  y  iait  nar   des   marchands   qui 
nogorskaia^et  la  troisième  conserva   s>    rendent   4^s    villes  les  ploi 
èeluid 'Orenbonrg.  Orenbourg  est   éloignées  de  l'empire  ,  et  qui  s'ea 
dans  une  vaste  plaine^  la  ville  for-    retournent  aussitôt  qu'ils  ont  dit 
me  ttn  nvale,   les  fortifications   en    leur»   échanges  ,    et  par   consi^ 
sont  régalières,  elle  est  revêtue   quent  avec  le  profit  :  ou  bien  ilsj 
d'un  rempart  et  d'un  fossé  et  de    vendent  lenrs  marchandises  et  en 
deux  demi-bastions.    Elle  a  qua-i  emportent  TargenU    Us  vicDDeot 
tre  partes*   La  cathédrale  est  bâtie   par  caravanes  ,    à  chaque   prio- 
sur  un  roc  de  jaspe  rouge,  arrondi   temps,    avec    des    marchandises 
et  asses  élevé.    On  y  remarque    qu'ils  ont  tiréea  de  fort  loin,  rt 
le  gour.y  Thèlel  de  la  police ,  une   avec  celles  deamannfactnresétraa* 
rhani>ellerie    et  un    n6pitaL    La   gères  qu^on  p^ur roi t  ûibriquerict 
cuur  de  cominerce  est  un  bâti-   et  dans   les  entirons.  Les  princi^ 
ment  c«irré,  qui   a  io4  sagènes  de    paux  objets  d'exportation  sont  <ies 
longueur,  sur  94  de  largeur  ;  les    draps  de  différentes  qualités,  et 
boutiques  an  nombre  de  i5o  sont    et  surtout  cent  qui  sont  teints  en 
voûtées;  la  douane  est  conrerte    ronge  et  eu  écarlatCi  des  velonri; 


ORE  ORE  .    55 

des  toile»  blanches  et  des  lo'ilet  lear  noire  et  grise,  qui  se  Tendent 
bleues,  di*s  cuirs  de  Russie,  des  très-<iher;  deux  espèces  de  peaux 
«stensîLes  de  ter  et  de  cuivre^  tires  de  cbats^ti^res  ,  appelés  manoui 
des  forges  de  la  Sibérie  les  pluséloi-  et  poulau  'y  des  peaux  de  tigres  ^ 
gnécA,  des  aiguilles,  des  dés  à  con^  et  autres  choses  semblables.  Les 
are,  de  la  verroterie  ,  des  grains  de  roukbares  j  apportent  aussi  quel* 
corail,  et  d'autres  objets  frivoles  quefois  du  salpêtre  natif,  qui  se 
qui  serrent  k  orner  les  habiUemens  forme  en  abondance  dans  les  en- 
et  éqaipemeus  des  chevaux  ,  ainsi  droits  de  leur  pays  où  il  j  avoit 
que  tout  ce  qui  est  nécessaire  aux  autrefois  des  villes  et  des  cimetiè- 
Kirgukss.  Ce  commerce  fournit  res«  Jusqu'à  présent  l'importa- 
encore  tous    les  ingrédîens  pro*   tien  des  soies  ecrues  et  àm  belles 


kteries  et  particulièrement  des  ses  aux  nutcbands  rosses ,  on 
peaux  de  castors  «t  de  loutres  ^  bien  parce  que  leur  profit  n'esl' 
entrent  dans  les  échanges  que  font  pas  asseï  considérable  sur  cette 
les  Russes  avec  les  Boukhares  qui  espèce  de  marchandises  qui  eon- 
Irar  fonmissent  beaucoup  d'in-  rent  de  grands  riques  dans  le 
diennes  communes  et  d*autres  transport,  et  qui  nécessitent  deux 
étoiles  et  toiles  de  coton  très-re*  échanges»  J'ajouterai  en  outre 
cherchées  des  ILirgniss.  Le  goût  que  ce  n'est  pafi  dans  la  partie 
de  ceux-ci  pour  ces  indiennes  et  septentrionale  de  Hnde  que  se 
ces  étoffes ,  prouve  combien  de  trouvent  les  meilleures  manu- 
pareilles  manufactures  seroient  factures }  que  les  marchandises  de 
arantageuses  à  h  Russie  ,  quand  la  première  qualité  abondent  et  se 
on  seroit  même  obligé  d'acheter  fabriquent  dans  les  contrées  mê- 
les matières  premières  des  Rou-  ridionales  et  maritimes.  On  ne 
khares  et  Khivintsys,  qui  j  ap-  doit  donc  pas  espérer  d'avoir  de 
portent  déjà  le  coton  cru  en  ^ran-  plus  belles  marchandises  et  à 
de  quantité  ,  et  préférablement  à  meilleur  prix  que  les  nations  euro- 
tont  autre  article.  Les  principaux  péennes  qui  fout  ce  commerce  par 
ariidcs  que  les  caravanes  asiati-  mor ,  quand  même  les  commis- 
qnes  échangent  contre  les  mar-  sionaairesi  ou  facteurs  Boukhares 
diandises  dont  je  viens  de  faire  feroient  tous  leurs  elTorts  pour  ce- 
réanmération ,  Sont  de  l'or  et  de  la.  tl  ne  faut  pas  omettre  plu«* 
largent  monnoié  ,  en  plus  grande  sieurs  petits  articles  de  commer- 
partie  au  coin  de  Perse ,  et  en  ce  avec  les  Boukhares  qui  concer- 
roapîes>  du  sable  d'or,  un  peu  de  neut  l'histoire  nattirelle.  Ils  ap- 
Ispis-lazuli ,  des  rubis- balais  et  portent  de  leur  pays  des  fruîta 
autres  pierres    précieuses  ;    nue   secs ,   tels  que  des  abricots  sauva» 

Eade  quantité  ae  coton  cru  et  filé}  ges  ,  des  pèches,  une  espèce  de 
ttooup  d'indiennes}  de  grosses  raisin  d'un  go&t  admirable  ^ 
étoffes  de  coton,  des  mousselines  qu'ils  appellent  Kichmiche  ,  ils 
ordinaires  et  des  mousselines  des  sont  le  plus  souvent  sans  pépins^ 
Iodes  ;  des  perses  de  moyenne  et  ils  n  en  ont  januis  qu'un  seul 
qualité,  des  étoffes  demi-soie  9  des  qui  est  très-gros}  des  noix  d'une 
robes  de  chambre  toutes  faites  espèce  do  hêtre  nommées  tchinar, 
ou  Khalates  de  différentes  quall-  et  de  la  semence  contre  les  vers  , 
tés;  des  peaux  d'agneaux  de  Bou*  appelée  t/ar/itaca ,  e'est  la  même 
^arie  très-bien  frisées  ,  de  cou-    dout  on  lait  usage  en  Europe ,   iW 
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la  lîrent  des  Indes ,  et  ils  s*en  ser-  Rasses  rendent  dans  la  cotir  des 

Tent  pour   dëlruire  les  vers  et  les  échanges  beancoap  d*àîgles  dorés 

cbenilles  des  canaux  qui  arrosent  {Jalco  chrysaetos)^  appelés  birkout 

leurs  jardins  et  plantations.    La  par  les  Tatares.  Ces  oiseaux  sont 

branche   la  plus    importante    de  fort  recherchés  àes  Kirguîss  ,  qui 

notre  commerce  avec  les  Boukha-  les  dressent  pour  la  ciiasse  du  loap| 

res  scroit    l'importation  des  ma-  du  renard  et  de  la  gazelle.  D'à- 

tières  écrues  qai  nous  manquent ,  près  certaines  marques  et  certains 

et  parmi  celles-ci^   la  plus  avanta*  signes  de  cet  oiseau  de  proie  y  les 

Îense,  qui  est  celle  des  soies  a  été  Kirguîss  jugent  de  sa  bonté  et  de 

I  plus  négligée    jusqu'ici.     Les  ses  dispositions  à  être  dressé  pour 

Caliuonks  et  les  Rirguis  apportent  la  chasse  :  ils  ne  sont  pas  tons  sqs- 

beauconp  de  poils  de  chèvres  et  ceptibles  d^instrnction  ;  un  K.ir- 

de  chameaux.      On    pourroit  les  guiiss  donne  quelquetbis  un  très- 

travailler   dans  Tempire    ou    les  bon  cheval    pour  nu   aigle  qu'il 

rendre    écras    à  Tétranger    avec  recohnottra  être  de  bonne  allure , 

un  très-gros  bénéfice.  Outre    ces  tandis  qu'il  ne  donne  pas  un  inou- 

brancheS  de  commerce  qui  pour^  ton  pour  un  autre  dans  lequel  il 

rout    devenir  plus-   flortssautes  ^  ne  trouve  pas  les  qualités  requises, 

l'échange  des  bestiaux  est   un  des  On  les  voit  assez  souvent  resUr 

plus  forts  articles.    Les  Calmouks  deux  heures  entières  devant  on 

et  les  Kirgniss  ,  qui  errent  dans  aigle  pour  observer   ses  qualités 

les  steps,échangent  annuellement  et   ses  défauts.  Les   Bachkirs  et 

de  4o  à  60  mille  moutons  ,  et  pris  les  Calmouks    élèvent    beaucoup 

de  10  mille  chevaux   dans  la  seule  de  chameaux  qu'ils    vendent  a^oi 

rllle  d*Orenbonrg  ;  les  chevaux  se  ]3oukhares    qui     commercent    k 

transportent  en  Russie.    On  con-  Orenbourg ,  et  qui  s'en  retonr- 

Bomme  aujourd'hui   les  moutons  uent  souvent  beaucoup  plus  cbar- 

à  Orenbourg,  dans  ses  environs  et  gés  que  lorsqu'ils  arrivent  ;  ils  se 

dans  les  villes  situées  sur  le  Vol-  défout  volontiers  de  leurs  petits 


Î[a.  Le  suif  fondu  est  envoyé  dans    ânes  qui  leur  servent  de  monture, 
es  ports  de  mer  de  l'empire  ,  o\x    mais  ils  ne  trouvent  pas  facile- 
il  se  vend  très-cher  j  on  l'exporte    ment  des  acheteurs  ,    les  Busses 


de  là  chez  l'étranger ,  sous  le  nom  ne  se  souciant  pas  de  cet  animal 
de  suif  de  Russie.  En  été  ,  la  ainsi  que  du  mule%  qui  seroit  ce- 
riande  de  mouton  est  à  très-bas  pendant  si  utile  en  temps  de  guer- 
prix  à  Orenbourg/parce  que  ceux    re.    On  trouve  dans   la  ville  d'O- 

3 ni  font  ce  commerce  gagnent  renbourg  ,  outre  les  bâtimens  que 
éjà  suffisamment  sur  les  suifs,  j'ai  déjà  cité  plus  haut ,  plus  de 
Les  peuples  nomades  sont  très*  aooo  maisons ,  dont  plusieurs  sont 
peu  versés  dans  la  pratique  du  bâties  en  briques ,  9  églises,  le» 
:  commerce,  ils  reçoivent  en  éch  an-  rues  y  sont  droites  et  bien  per- 
ge  des  marchandises  communes  '  cées.  Sa  population  est  couàidc- 
et  des  bagatelles  fabriquées  ici  ou  rable. 
dan«  les  environs  ;  aussi  ceux  qui 

commercent  avec  eux'gagnent-ils  Oroit^a.,  (  Opmuna»  )  '''^' 
beaucoup.  Ils  deviennent  cepen-  du  gouv,  de  Poltava  ,  elle  preud 
dant  plus  instruits  et  plus  ru-  sa  source  dahsr  le  district  de  Pj* 
ses  de  jour  e^  jour  ,  et  peut-  riatine  coule  de  là  du  snd-ou«st  > 
être  par  la  faute  des  marchands  et  traverse  celui  de  Loubensk,  pu»» 
russes.  Voici  une  autre  branche  va  se  jeter  dans  celui  de  Khorel 
Singulière     de.   commei^ce  :     les    dansla^ouia. 


r. 
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|.     ORtiK,  (OpjiUKl.)  Voyez  OHït  snr  U  riTi«  droite  de  rOaraL  entre 

;   "«Ohlik.  k« Joru TaMlvUkoieelOurdast-m- 

>      ORtov,  (  Op^o»5.)  pet.  ville  «koie. 
do  gouy    de  Viafka  ,  et  chef-Uca        Orsi aïa  , (  OpcKa^)  forteresse 

'  1  Ïqo  Tî  '.  *"*  *•'  •'*"**  '**"•  ^«"^  ^  g«"T-  dOrenbourg  ;  elle 
i  1^58'  xS  delat.  sepu  et  le  67»  estsitaée  sur  une  colline  baignée 
;  3%  de  long,  orient. ,  à  5i  ir.  à  parlOaral,  et  dans  la  lande  des 
I  1  ouest  de  Viatka ,  sur  la  Tiatka  et  Rirgniss ,  à  environ  d<«x  werste» 
dcuxantrcspet.rif.,laVorobiika  de  rembouchare'de  l'Or.  On  « 
et  la  Plestikha.  .  biti  au  milieu  de  celte  coUine  une 
UHLov,  \OpMai.)  Il  y  a  deux  très-beUe  église  en  pierres,  qu'on 
gros  bourgs  de  ce  nom;  le  pre-  découvre  de  très-loin;  cette  église 
m.er  se  trouve  dans  le  gouv.  de  est  encore  remarquable  en  ce  que 
Joronéje  sur  1  Onsman ,  à  3ow.  les  pierres  qui  ont  servi  i  sa  cou*- 
«le  Voroneie.  C  eioit  long-temps  trnction  sont  du  iaspe  ronge  très- 
une  ville  de  dI8t^lc^orlglnairement  bien  veiné.  Près  de  U  est  un  ob- 
bàiic  par  le  fiar  A  exis  Mikhai-  servaloire  où  M.  Euler  a  fait  se* 
loyi  ch  vers  le  milieu  du  XVlf  observations  sur  le  passage  de 
«ecle ,  pour  défendre  les  frontiè-  Vénus.  Les  maisons  entourent  U 
res  de  ce  côte  -  là  contre  les  in-  colline ,  celle  du  commandant  est 
cursions  des  Nogais.  On  y  trouve  kieule  qui  soit  nu  peu  passable, 
encore  une  église  et  35oo  babiun»  Les  fortifications  consistent  dans 
aes  deux  sexes.  îl  se  tient  dans  une  redoute  de  terre  couverte  de 
ce  iwurg  une  foire  très-renommée  gason .  Près  du  fleuve  est  une  antre 
pour  la  quantité  de  chevaux  qui  s'y  redoute  plus  étendue  qui  défend 
veodent.  Le  second  bourg  de  ce  ce  c6té.  EUe  doit  son  origine  à  la 
«pmestdanslegouv.dcVolo^da,  ville  dOrenbourg   qui    fut  bâtie 

îtT  M^^      *'•'^'*  ■  ^^-'lio^l'k .  d'abord  à  cette  pÈce.  Des  maison» 

«or  U  M.lénga;  il  est  entouré  d'un  et  des  cabanes  de  terre  sont  épar- 

rempart  de  terre  et  d  un  fossé  de  «.,  dans  l'enceinte  et  an-debon 

8  toises  de  profondeur  ;  il  renfer-  de  l'ancienne  redoute,  iusqu'au 

me  également  «ne  egl.se.  fleuve  ;  la  redoute  tombe  «  rui- 

URLOVA ,  (OpAoaa.)  pet.  riv.  ncs.  Les  caravanes  asiatiques  qui 

de  I.  presqn  lie  du  Çamtchatka  ,  ,ont  &  Orenbourg  ,  passent  ordî- 

qa.  se  ,ette  dans  la  Elovka.  nairement  le  fleSve  près  d'Oi-s:. 

Orlovskaia  ,    (  OpjioecKOA'  )  liaîa  ;  on  plombe  ici  leurs  mar- 

colonie  alleniande  dans  le  gouv.  cbaudises  ;  on  leur  permet  cepen- 

de  î»aratof ,  district  de  Volsk ,  h  dant  d'en  vendre  une  petite  partie 

fct^.  au-dessus  de  Saratof,  sur  pour  payer  les  voitures  nécessaî- 

le  \olga.  Elle  est  composée  de  82  res  à  la  décharge  de  leurs  cba- 

oIf!^i"""' •"""•/'•  .  tneaux,  qui  sont  épuîsésdefatigue. 

eW  -^    !!f.'t  '  c^  ^P*of<:''°*'  1  ^«  co'Jïne  sur  laquelle  la  fort* 

d^ïrTL  ?*I      ^V  *'''  '•.  ^'«r  "»?«  dOrskaïa  est  bâtie ,  est  ton 

ÎS!'*^?pMl!f_Ar:«  ^»'".1«  <lejaspe.Onvoitsurtou'tesacîn 


autre  fort  dï'mS""**  "/  *  T    *».?■'  f    '■*""*•«''»  «•••'«'«•»'  ;    c"«» 
„«îr^i^.S    V^"®  ''.°"  ^"^  ^    «inclinent  de  l'ouest  à  l'Ist    en 

«^*  ligna  dOfsk,  .1  se  trouve    ficxe  ne  fournit  qu'un  jaspe  gVo»- 
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sicr ,  qni  tient  beânootip  da  rpe  dans  celai  de  Rëzan  ,  ou  elle  le 

commun  ,  mais  plus  on  pénètre  j  jette  dans  VOoa. 

{lus  il  est  fin  et  beau  en  couleur.  Osmiana^     {OoMÎAHa*)    pet, 

1  est  communément   d'un    vert  ville  du  gouT.  dey îlna,  clier-liea 

pâle  asses  agréable ,  ou  d^un  ron->  d'un  district  ;  elle  est  bâtie  sur 

ge-bron  tbncé  }  le  plus  commun  une  pet.  riv.    qui  se  jette  dans 

est  un  jaspe  onde ,  ou  moucheté  la  \  itlia  j  et  à  49  ^-  de  Vilna, 

de  rouge,  oe  blanc ,  de  gris  ,  de  Sous  le  gour.  polonais  elle  était 

jaune  et  même  de  nrir.  également   cbef-lieu  de  district  ^ 

.   Obtcrik  ,(Of»cai0&.}  pet.  Ht.  siège  de  la  diétine  ,  du  grodétile 

qui  a  sa  source  dans  le  gouv.  d*^-  son  starost, 

kraine  9  district  de  \alsk,  et  qui  Osou^a  «(Ocysat)  pet.  riv.  da 

entre  dans  celui  dTcatherinoslar^  gouT.  de  Tver  qui  se  jette  dans  b 

pour  se  jeter  dans  TOréli.  Tvertaa ,  non  loin  de  Tor  jol. 

OscoL  ,  (Ocxojid.)  riv.  consî-  Ossa  ,    (  Oca.)    pet.    ville  da 

dérabie  qui  prend  sa  source  dans  gouv.  de  Perm  ,  nouvellement  éri- 

le  gouv.  de  Coursk ,  district  de  gée  en  cheMîen  de  district  ;  fils 

Time;  elle  coule  devant  les  villes  est  située  sons  le  66^69' de  lat, 

du  nouvel  et  vieil  O^col  auxquel-  sept,  et  le  71*^49'  de  long,  or,  | 

les  elles  donnent    son   nom  ,  et  sar  la  rive  s;aocbe  de  la  Cama  ,  i 

entre    dans  le  gouv«   Âe   \oro-  li3  ve.  sud-ouest  de  Perm. Ella 

néje,  'où  elle  arrose  les  districts  est  entourée  d'un  vieux  mur  de 

de  \olouisk  et  de  Coupensk  ;  elle  bois.  On  j  trouve  une  église  ^  na 

en  sort  ensuite  pour  entrer  dans  hospice  pour  les  pauvres  et  les  in« 

legouv.d'Lkraine  dans  lequel  elle  firmes,  et  i5a  maisons.  Ledit* 

te  jette  12  w.  au-dessous  de  la  trict  de  cette  ville  est  très«Certile| 

▼ille  d'Izum  dans  le  Doneu  sur  sa  et  surtout  très-riche  en  mines  de 

tive  gauche.  Cette  riv.  est  navi«-  ier  et  de  cuivre, 

gable  et  très-poissonneuse  ,  elle  Ossannes    y     (^OccanH»)    On 

parcourt  un  pays  partout  riche  et  nomme  ainsi  un  petit  peuple  de  la 

fertile.  race  des  Sénioyaoes.  (  P^oycM  Si' 

OsCOL     VOUVEILK     et    OsCOL  MOYADBS.) 

VIEILLE  (Voyez  Novoi-OscoL  OssETES ,   (Occemuumd.)  « 

€t  Staroi-Oskol.  V^^  Ossetmtijrs.  C  est  un  peupla 

OSCOLÉTZ 

riv.  du 


lette  près  de  la  ville  de  buroi-  *'«"'«^»  *  ^i.  ««me  «  *rv««».«^*  • - 

bscoldans  l'OscoL  «<^"^^  S^^^H  **^^^"*»   îf  \ 

^  ,  ,  ^      ,  partie  nord  du  Caucase*  Ils  oal 

OstooVEAjCOcéTKOsica.)  colo-  pourfronUèreskrottestrOarooii, 

nieaUemandedugouv.  et  du  dis-  J^  ^  ^eêt  le  Térek  ,  sur  celle  da 

trict  de  Saratof ,  sur  la  rive  droite  .^j  |^  j^^^^  ^^  pj^^  j^  ^^^^ 

du  grand  Caraman  ,  k  ig  w.  de  ^  y^^^^     ^^  F Aragra  li  l'est  ft 

Saratof:  ony  compte  100  indivi-  ge divisent  en  corne  districtt,st 

dus  de  la  religion  luthérienne.  ^^^  vUUges.     Ce    peuple  peal 

Os ER EPA  9  (Oc #pe/|aO  riv.  du  mettre  10,000  cavaliers  en  eam- 

gouv.  de  Voronéje  ,  elle  se  jette  pagne  pendant  la  guerre.   Leur 

dans  le  Don,  dans  la  ville  de  Paw-  lan^ne    tonte   particulière    tient 

lovsk.  beaucoup  du  persan  ,  ils  ont  os- 

OsETRy    (Octmpd.)    riv.-  qui  pendant  qnelq^ues  inota  esdavom 

trend  sa  source  dans  le  gouv.  et  et  même  finnois.  C'est  un  peopls 

\  district  de  loola,  oouk  ensuite  rude  ,  pauvre  |  enclin  an  pilkgei 
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qui  a  rendu  de  toat  temps  dan-  cliands  et  dçs  rîclics  Lonrgroîs  ; 

gereaxles  chemînsquî  conaiiispnt  ci  a  hospice  ponr  les  rn  fans  iron- 

en  Géorgie  par  leurs  montagnes,  tcs  ,   an  antre  ponr  les  infirmes 

Ln  Circassîens  et  les  Tatârcs  les  des  denx  sexes  ;  un  hôpital  ^  des 

nomment  Coucha.  Ils  ont  été  en  magasins  de  sel  et  dVau-de-vîe  ; 

grande  partie  soumis  par  lesGeor-  les  boutiques  de  la  ville  sont  réii- 

giens ,  et  sous  leur  domination  ils  nies  dans   un   seul  bâtiment  bâti 

étoieut  cil  rétiens.  Révoltés  depuis,  également  en  briques  ;  des  fabri- 

k  peine  voit-on  quelque  trace  de  ques  de  duir  et  de  suif ,  etc.  Ot 

cbristianisme  parmi  eux.  Ils  ne  endroit ,  avant  d'avoir  été  érigé 

sont  proprement  d'aucune  reli-  en  ville  ,  a  appartenu  aux  patriar-i* 

gion  9  soumis  à  la  Russie ,   ils  ne  ches  de  la  Russie.  Il  s'y  tient  trois 

lui  restent  fidèles  que  tant  que  les  grands  marcbés  par  an.  Les  mar- 

otages  qu*on  garde  à  Mosdoc  sont  chauds  de  cuir  sont  riches  et  font 

entre  nos  mains  ;  mais  sitôt  qu*ils  un  commerce    fort    étendu  dans 

meurent  ou  sVchappent  ,  les  Os*  tout  l'intérieur ,  en  quoi  la  proxi- 

seles  ne  manquent  pas  derecom-  mité  des  principales,  coromunica- 

mfnœr  leurs  incursions  et  leurs  tion  de  l'empire  par  eau  leor  est 

pillages;  ils  sont,  il  est  vrai ,  bien-^  d'un  grar«d  secours.  On  compte  à 

tôt  réprimés  et  punis  ,  mais  cela  Ostaclikof  jooo  habitans  des  denx 

n'en  prouve  pas  moins  leur  tur^  sexe». 

bnlanoe  et  leur  inclination  à  la  Oster  ,  (  Ocmepd.)    tille    du 

rapine.  Leurs  villages  se  compo-  gonv.  de  Tcbernigof  et  clfef-lieii 

Knt  rarement  déplus  de  cent  in-9  d'un  district  ;  elle  est  située  sous 

dividos  y  ils  cbangent  souvent  de  le  5i<>  5G'  de  lat.  sept,  et  le  48^  55' 

place  I  se  nourrissent  du  produit  de  long,  orient.  ^  sur  l'Osier  qui 

de  leur  bétail ,  et  cultivent  anssl  lui  a  donné  son  nom,  à  une  demi* 

la  terre.  Les  Ossétes  ont  ,  comme  werste    seulement    au-dessus    de 

le  reste  des  peuples  des  monta-  son  embouchure  dans   la  Desna  , 

gnes ,  leurs  petits  princes  et  leur  et  à  178  w.  de  Tcherni^of.  Ou  y 

noblesse  héréditaire*  trouve  4  «églises  et  a  ou  5oo  mai- 

OsTACHKOF  9  (  OcmaïuKOôdé)  sons.  Cette  ville  a  été  florissan(e 

ville  du  gouy.  de  Tver  et  chef-lieu  et  beaucoup  plus  peuplée  sotis  le 

de  distHct  ;  elle  est  située  sous  le  gouv.  polonais  ,  on  le  voit  par  les 

56^  40'  de  bit.  sept,  et  le   5 1»  5o'  ruines  de  plusieurs  couvens  catho* 


qui  lui  forme  une  espèce  de  près-  qni  les  habitoient.  Elle  est  encore 

Qo'ile.  Cette  ville  est  à   186  w«  à  renommée  par  le  grand  commerce 

1  ooest  de  Tver  ;  elle  est  entourée  qui  s'y  fait  de  bois  de  construc- 

dp  forêts  ;  on  y  trouve  un  couvent  tion  ,  par  ses  pêcheries  ,  et    la 

de  femmes  9.  et  un  antre  d'bom-  quantité  de  moulins  qui  se  tron- 

ines  hors  de  la  ville  dans  lequel  vent  dans  Son  districts 

on  a  organisé  une  école  primaire  Oster  9    (Ocmepb»)    riv.    Oi 

pour  200  jeunes  gens  qui  passent  Tappelle  aussi  Ostr  ,  et  ancienne- 

de  là    au    séminaire   de    Tver  ^  nient  Ostra ,  et  souvent  Stra  j  elle 

3tutre  églises  ,  une  chapelle  ;  les  prend  sa  source  dans  le  gouV.  de 

ifiereus  tribunaux  de  la  ville  bâ^  Tcbernigof,  non  loin  de  la  ville 

tis  eu  briques,    une  école   pri-  de  Borzna ,  elle  traverse  ensuite 

maire ,  une  antre  école  établie  en  les  districts  de  Néjine  et  de  Ozé* 

^777  9  pour  les  enlans  des  mar-  letz  et  va  se  jeter  tout  près  de  la 

ïuftu  ÏL  6 
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TÎHc  d'Osier  dans  la  Pesna.  On  flonnrnt  anssî  le  nom  d'O^tîaks , 
▼oit  dans  rbistoire  raase  qae  Via-  sont  les  babitans  des  environs  de 
dimir  1"'  fonda  plusieurs  villes  Sonr^out  ;  mais  c'est  (rès-iupro- 
êur  ses  bords  et  qu^il  les  peupla  prement ,  car  iU  appartiennent 
de  Slaves  ,  de  Tcbonds  ,  de  Crivi-  pour  sur  à  la  famille  des  vNemoya- 
lobes  et  de  Viatitcbes.  On  trouve  des.  N'ayant  pas  de  notions  bien 
une  autre  riv.  de  ce  nom  dans  le  justes  sur  les  Ostiaks  du  lénisséi, 
gonv.  de  S  m  olen  sk  ,  celle-ci  sort  nous  nous  Iiornerons  dan»  cet  ar- 
du district  d'Eluine,  traverse  ce-  ticle  k  dVcrire  ceux  de  l'Obi^  dont 
lui  de  Roslavl ,  entre  ensuite  dans  les  moeurs  ,  les  usages  et  le  Un- 
ie gouY.  de  Mobilev  où  elle  se  jette  gage  ont  été  fort  bien  étudiés  par 
dans  la  Soja.  d  ifi'érens  Voyageurs  et  savans Ras- 
Ostiaks  9  iOcm/iKu»)  peuple  ses.  Les  Ostiaks  de  T Obi  (ijsont 
qui  babite  la  Sibérie.  Sou  nom  lui  une  des  premières  nations  de  la 
vient  des  Tatares  ,  qui ,  ayant  fait  Sibérie  aécouvertes  et  soumises 
la  conquête  d'une  grande  partie  par  les  Russes.  Ainsi  que  tou«  Ifs 
de  ce  pays  ,  donnèrent  par  déri-  peuples  de  cette  vaste  région ,  leur 
sien  le  nom  d'Oucbtiaks ,  qui  si-  nombre'  a  diminué  depuis  qn  ils 
gtiifîe  en  leur  langue  inhospita''  ont  été  conquis  :  la  petite  vérole 
liers  y  sauvages  à  ses  babitans  \  de  et  d*autres  maladies  qui  leur 
là  est  venu  par  corruption  le  mot  étoient  anciennement  inconnues , 
Ostiaks  et  Otiaks  .i\\xe  leur  don-  ont  fait  de  giands  ravages  parmi 
nent  actuellement  les  Russes.  Ces  eux.  Cependant  ils  forment  encore 
d(  rniers  étendent  cette dénomina-  une  nation  nombreuse;  cest  la 
tion  à  trois  peuples  dont  Torigine  plus  considérable  de  toutes  celles 
et  la  langue  sont  entièrement  dif-  qui  babitent  le  territoire  de  Béré- 
férentes.  Les  Ostiaks  des  bords  du  zof  ;  ils  s'étendent  te  long  deTOBi 
lénisséi  paroissent  appartenir  aux  jusqu'à  Mary  m  et  Sourgout.  La 
petites  peuplades  de  Crasnoyarsk,  plupart  des  Ostiaks  sont  d'une 
qui  sont  les  Arrines  ,  les  Cotves  ,  taille  médiocre,  plus  petits  que 
etc.  ,  et  comme  ceux-ci  sont  de  grands ,  peu  robustes  ;  ils  ont 
race  Samo}  èdes  ,  on  devroit  réu-  surtout  la  jambe  maisre  et  elBlée  ^ 
nir  ces  Ostiaks  aux  derniers.  Parmi  ils  ont  presque  tons  la  Hgure  dés- 
les  Ostiaks  des  bords  dé  l'Ob,  ceux  agréable  et  lé  t<*int  paie  ^  aucun 
qui  vivent  vers  les  parties  supé-  trait  ne  les  caractérise  ;  leur  che- 
rieures  de  ce  fleuve ,  à  TeniboU'-  velure  communément  rougeatre 
cbure  de  la  Toma  ,  jusqu'au  Na-  ou  d'un  blond  doré  ,  les  rend  cn- 
r}my  diffèrent  aussi  un  peu  de  core  plus  laids,  et  principalement 
ceux  qui  babitent  vers  la  partie  les  bommes  qui  la  laissent  doltcr 
intérieure ,  dans  le  district  de  sans  ordre  autour  de  la  tête.  On 
liérézoiïet  TObdorie.  Cette  diffé-  voit  peu  de  figures  agréables  par- 
rence  consiste  dans  leur  langue  mi  le  sexe,  surtout  lorsque  kt 
qui  cepf-ndant  a  b^^ftucoup  de  rap-  femmes  avancent  en  âge.  'Les  Os* 
port,  quant  aux  usa£vs  et  aux  tiaks  sont  fort  ai mp les  , craintifs 
mœurs  ils  sont  les  marnes.  Le  troi-  et  remplis  de  préjugés  ;  ils  ont  le 
sième  peuple  auquel  les  Russes  cœur  assez  bon  }  leur  vie  est  pé- 


(i)  Les  Ostiaks  d'Ohdori  se  donnent  le  nom  de  Condîscho  ,  cho  signifie  danf 
lenr  \siW^e  une  personne.  Les  3aiiioy^Ues  le»  nomment  TrAflfe,  el  appeUenl  f«g«* 
]<>«  V^ogouls.  Les  TouDgousses  de  l'Iëuifiséi  les  nomment  Ostiakes  et  les  Vogoote 
•MoAiSt,  qui  est  leur  nom  propre. 
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nîhle  cl  nallonient  agréable;  anol-  cliamarrë  de  poaux  de  cliiens 
qu*àdonnés-  au  traviiil  d^s  Ten-  blancs  on  ido  qneaeâ  de  renards 
faQce  ,  lit  sont  très  portas  à  l'oisî-  du  nord.  C^eux  qui  habitent  les  ri* 
^eté,  lorsque  leurs  besoins  ne  les  ves  de^l'Ob  portent  un  mantcaa 
excitent  pas  à  travaiiler ,  et  sur-  de  peani  de  loutres  qui  leur  sert 
tout  les  iiommes.  Ils  sont  trc*s-  de  nourriture*  dans  les  moniens 
mal-propres  et  même  dégoûtans  de  disettes  ,  ils  le  ibnt  cnire  dans 
dans  leur  ménai^e.  L^babillemeut  un  chaudron  et  le  mangent.  Les 
des  hommes  et  des  femmes  n'a  culottes  que  les  hommes  portent 
presque  rien  de  commun  avec  ce-  habituellement  joignent  bien  sur 
lai  des  autres  nations.  Il  consista  la  cuisse^  mais  elles  ne  descendent 
principalement  en  peaux  d'ani-  pas  jusqu'aux  genoux  ;  elles  sont 
maux  préparées  par  eux-mêmes  9  laites  <Ie  peaux  de  rennes  apprê- 
tes riches  sont  les  seuls  qui  ayent  tées  qu'ils  appellent  Coçdougui  ^ 
des  chemises  :  les  autres  portent  ou  bien  de  peaux  de  loutres,  lU 
leur  habit  de  cuir  sur  la  peau,  portent  par  -  dessus  des  bottes  ^ 
L'habillement  des  hommes  est  /7/m/,  faîtes  avec  les  pattes  de  ren- 
ilAe  fpurruredc  dessous,  étroite  et  nés  découpées  par  bandes  ,  qu'ils 
à  manches  ,  appelée  Mavliza  ,  qui  rassemblent  ensuite  en  les  cou&ant. 
va  k  peine  à  la  moitié  des  reins  ,  Ils  prennent  pour  les  semelles  les 
arec  une  ouverture  vers  le  haut  parties  en  poil  de  brosses  qui  se 
pour  passer  la  tète  ,  elle  ps\  fer-  trouvent  entre  les  ergots  de  rani- 
mée par-devant  et  par-derrièrf.  mal  ;  ils  les  cousent  ensemble  par- 
Cette  espèce  de  gilet  est  fait  com-  ce  qu'elles  en  sont  plus  solides, 
muuément  avec  les  peaux  de  ren-  O  poil  hé'rissé  les  empêche  de 
nés  qui  naissent  au  printemps  j  glisser  sur  la  neige.  Les  femmes 
ils  j  laissent  le  poil  qui  se  met  Ostiakes  portent  sur  la  peau  dçs 
sur  la  peau«  La  fourrure  ordinaire  robes  de  chambre  de  fourrures  y 
de  dessus  se  tkojnxxie  parga  ^  on  la  ouvertes  par  -  devant ,  qui  ne 
porte  aussi  en  été  lorsqu'il  fait  des  sont  pas  très-amples  ,  mais  assez 
vents  froids  ,  elle  ressemble  à  leur  cependant  pour  que  l'un  des  c&- 
Maçliza  ;  près  du  trou  où  l'on  tés  puisse  è(re  rabattu  sur  l'autre; 
passe  la  tète  est  un  capuchon  rond  elles  les  fixent  avec  de  petites 
qai  sert  de  bonnet.  Cette  fourî*ure  courroies.  C'est  leur  unique  ha- 
e£  le  capuchon' sont  bordés  de  billement,  et  quoiqu'elles  ne  por-. 
peaux  de  chiens  ;  ils  la  mettent  tent  pas  de  ceinture ,  on  ne  voit 
quelquefois  en  été  pendant  les  jamais  aucune  partie  de  leur  corps 
chaleurs ,  mais  ils  quittent  alors  à  nu.  Elles  n  ont  point  de  cale- 
leur  gilet.  £n  hiver ,  ils  portent  çons  ,  ni  même  de  bas  en  été  , 
une  autre  fourrure  beaucoup  plus  elles  sont  toutes  nues  sous  cette 
impie  et  plus  longue  ,  à  laquelle  robe  de  chambre*  Elles  mettent  en 
pcud  aussi  uu  capuchon  qu'ils  hiver  des  bas  de  peau  corroyée  en 
mettent  sur  la  tête  par-dessus  blanc.  Leurs  rheveux  forment 
l'autre  \  Celle-ci  s'appelle  Gous  ;  deux  tresses  ,  qui  pendent  sur  le 
elle  est  faite  de  peaux  de  gros  descelles  sont  fixées  ensemble  par 
rennes  à  longs'  poils  ,  et  pour  un  cordon  qui  les  traverse.  Les 
cela  ils  ne  dépouillent  ces  peaux  femmes  riches  ont  dans  leurs  che- 
qnen  hiver.  Ceux  qui  donnent  veux  deux  longues  bandes  de 
dans  le  luxe  font,  pour  l'été  ,  un  drap  jaune,  qui  tombent  jus* 
mavliza  de  petits  morceaux  de  qu  aux  jarrets  \  elles  sont  ornées 
draps  de  différentes  couleurs  cou-  de  petites  figures  ou  platine  -de 
$09  ensemble,   sans  doublure,  et  cuivre  ou delaitoo: celles  qui n'oQt 
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pas  beaucoup  de  cheveux  se  font  ^nule  ratîssi^e  et  amollie;  elW 
autour  de  la  tcle  une  côuronue  l'y  introduisent  aussi  avant  qu'- 
a'Vec  une  ijande  de  driip  souleuue  elles  peuvent ,  l'en  retirent  pour 
sur  1^  crâne  par  deux  petites  liun-  satisfaire  à  .leurs  besoins  et  eu 
des  qui  se  croisent.  Les  filles  ont  changent  souvent  par  propreté, 
sur  la  t^ie  une  couronne  garnie  Comme  cette  mèche  se  déplaceroit 
de  petites  plaques  d'où  peiident  à  chaque  mouvement,  et  qu'elle 
cle  larges  bandes  fixées  ensemble  tomberoit  même  par  terre ,  elles 
par  un  ruban  qui  les  traverse*  ont  inventé ,  pour  la  retenir,  une 
Cos  bandes  tombent  plus  bas  que  ceinture  dont  une  bande  passe 
les  reins.  Les  femmes  et  les  filles  entre  les  cnlsses  ;  elles  j  affermis- 
portcut  toutes  de  longs  pendans  sent  un  morceau  d'écorce  de  boa* 
a  oreilles  ,  composés  de  petits  co-  leau  coupé  d*une  t'orme  particu- 
raux  colorés,  enûlés  dans  du  iil  lière  ,  et  propre  à  Tiisage  auquel 
de  laiton.  Toutes  les  femmes  et  il  est  destiné.  Cette  Invention  leur 
les  Glles  mettent  un  voile  sur  leur  est  cependant  utile  dans  les  temps 
tète,  aussitôt  qu'un  étranger  et  périodiques^  puisqu'elles  ne por- 
raéoie  un  parent  entre  dans  leur  tent  ni  chemises  ni  caleçons.  Le$ 
Yourte;  elles  n'ont  le  visage  dé-  Os  tiaks  peuvent  être  regardés  com- 
couvert  que  devant  leur  mère.  Ce  me  une  nation  de  pécheurs ,  car 
costume  est  maintenu  par  une  pu-  la  pèche  est  leur  principale  occa- 
deur  naturelle  chez  les  femmes  et  pation  pendant  tout  lété  et  une 
les  filles  Ostiakcs;  lorsqu'une  per-  partie  de  Tliiver.  Le  poisson  est 
sonue  quelconque  entre  dans  leur  leur  nonrrltare  habituelle  ;  ils 
jourte,  elles  en  sortent  aussitôt,  chassent  et  prennent  des  oi- 
ou  elles  se  cachent  dans  un  coin,  seaux  au  lacet  lorsqa*ils  n'ont  pas 
Le  principal  ornement  des  femmes  d'autres  occupations.  La  pécbe 
est  d'avoir  le  dos  des  mains  ,  l'a-  les  oblige  de  mener  nne  vie  ui| 
vaut -bras,  et  le  devant  de  la  pou  errante;  ils  passent  en  été  avec 
jambe  tatoués.  Les  hommes  ne  des  Yourtes  portatifs  dans  dei 
s'incrustent  sur  le  poignet  que  le  contrées  poissonneuses,  mais  ils 
signe  par  lequel  ils  sont  désignés  ont  des  habitations  fixes  en  hiver, 
dans  les  livres  on  l'on  enregistre  où  ils  se  rendent  tous  les  ans.  Leors 
les  tributaires  ;  ce  signe  sert  aussi  jourtes  dété  sont  d'une  cous* 
de  signature  chez  les  peuples  de  la  truction  très-facile  et  très-siniple, 
Sibérie  qui  ne  savent  pont  écrire,  ils  emportent  avec  eux  des  bandes 
Dans  les  maladies  ,  les  hommes  décorées  de  bouleau  cousues  en- 
se  font  incruster  toutes  sortes  de  semble  ,  pour  servir  à  la  couvert- 
figures  sur  les  épaules  et  autres  lure  de  la  cabane.  Comme  il  y  t 
parties  du  corps  ,  et  ils  attribuent  des  forêts  daus  presque  toute  la 
autant  de  vertu  à  ce  remède  que  contrée  ,  ils  trouvent  partout  del 
les  Européens  à  rapplicatiou  des  perches  et  des  lattes  pour  la  mon^ 
yentoi^scs.  Les  femnies  Ostiakes  ter,  ils  lui  donnent  une  forme  pj- 
ont  adopté  des  femmes  Camtcha-  ramidale.  Lorsqu'ils  vont  dans  des 
dales  un  usage  aussi  ridicule  que  contrées  dépourvues  de  forêts ,  ils 
bîsarre:  elles  ont  continuellement  mettent  dans  leurs  gros  canots  (i) 
dans  la  partie  naturelle  de  leur  les  perches  et  lattes  nécessaires, 
sexe  âne  mèche  torse  d'écorce  de  Ils   se  rendent  ainsi  li  la  pêche  : 


(i)  Ces  canols  sont  faits  av«c  un  arbre  évfts<;  auf|tJ9l  ils  ajoutent  des  p)aQchf9  4^ 
^^aau^  pour  Ic^r  donnai*  plus  ^e  |;raudeur. 
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ils  emmènent  leurs  femmes,  leurs  ceux  qui  rhahîtent ,  cliacnn  y  Ta 

en  fans  y  leurs    cbiens  et  tout  ce  faire  la  cuisine  quand  bon  lui  sem- 

qu'ils  fMSsèdent.  Les  Ostîaks  qui  Lie.  Les  OjKiaks  u*ont  pas  d'heu- 

demeurent  au  -  dessus  de  Borézof  rc  réglée  pour  leurs  repax,  la  faitn 

n*oQt  pas  adopté  cet  osa^e.  Us  ba-  seule  lès  y  décide.  Ce  feu  de  com- 

bitent  iVté  et  Ibiver  des  yourtes  munauté  sert  aussi  à  faire  griller 

de  charpentes ,  où  ils  coucbeut  sur  les  débris  des  poissons  qu'ils  don- 

des  bancs.  Les  Russes  les  ont  ac«  uent  à  leurs  chiens.    Ce  grillage 

coutumes  ii  mener  une  vie  plus  contîuuel  remplit  tellement  le  toit 

s,:;réable,  et  à  babiter  des  demeu-  de  leurs  cabanes  d'une  suie  grasse, 

res  stables.  Les  Ostiaks  choisis-  qu'elle  y  pend  par  ûocons.  On  8è-> 

sent   le  voisinage    des   fleuves  et  che  aussi  près  de  ce  feu  le  poisson 

dfs  lieux  secs  et  élevés    pour  y  superflu  qu'on    prend   en  biver. 

étai)lir  leurs  habitations  d'hiver.  Cette  préparation  doit  occasion- 

Leurs  cabanes  carrées  ressemblent  ner  une  grande  mal-propreté.  On    - 

lieaucoup   aux  maisons  de  char-  se  fera  facilement  nne  idée   de  la 

pente  russes,  mais  elles  sont  beau-  puanteur,  des  vapeurs  fétideset  de 

coup  plus  basses  ,  et  quelquefois  l'humidité  qui  régnent  dans  leurs 

à  moitié  enterrées  et  sans  toit }  ils  vourles,  lorsque  Ton  saura  que  les 

les  chargent  dfi  terre  pour  les  cou-  liommes  ,  les  femmes;  les  enfans 

v.ir ,  ne  leur  laissent  qu'une  seule  et  les  chiens  y  satisfont  leurs  be- 

ouverture  qui  sert  de  teuiètre.  Pour  soins  ,  et  que  rarement  on  a  soiii 

avoir  plus  de  chalenr  en  hiver  ,  ils  d'enlever  les  ordures.  Bien  n'est 

la  bouchent  avec  un  glaçon  qu'ils  aussi  dégoûtant  que  la  manière  dh 

]r  laissent  geler  ;  la  cabane  reçoit  vivre  de  ce  peuple  ;  ils  ne  se  la- 

Gir  ce  moyen  quelques  rayonè  de  vent  jamais  les  mains  ,  à  peine  les 

imicre.  Plusieurs  familles  habi-  femmes  en  ôtent-elles  une  partie 

tant    une  inéuie    cabane,    aussi  de  la. crasse  lorsqu'elles  ouvrent 

pratiquent  -  ils  le  long  «les  murs  les  poisson  ou  qu'elles  le  retirent 

aaunl  de  séparations  {naryj   qu  il  du  chaudron  ;    elles  n^ont   pour 

y  a  de  familles.  On  voit  qu'il  ne  essuie  -  mains  que  leur  fourrure, 

peut    régner  aucun    ordre    dans  On  n'y  lave  jamais  la  vaisselle , 

l'intérieur    de  ces   mépages.   L(*s  quoiqu'elle    serve     aux    bommes 

Ostiaks    étant   aussi  serrés,    les  et  aux  animaux.  Leur  cbevclure 

femqies  qui  ont  de  petits  enfans  est  remplie  de  vermine.   Plusieurs 

suspendent  les  berceaux  ,  ou  les  Ostiaks   riches  ont  cependant  pria 

mettent  devant  teurs  los^es.  LorS-  tant  de  goût  pour   la  propreté  ^ 

qu  ils  sont  un  peu  grands  ,  ils  cou-  qu'ils  composent  eux-mêmes   un 

!chent-sur  un  tas  de  loin  étendu  savon  pour  se  laver,  ne  pouvant  en 

par  t^t're  et  couverts  de  peaux  de  avoir  que  très-diflîcilement  de  la 

reunes.  Leurs  cbiens  de  bonne  ra-  Russie.  Celui  qu'ils  emploient  est 

ee,  et  surtout    les  chiennes  qui  plus  propre  à  enlever  la  crasse  ooU 

ont  des  petits  ,  couchent  sous  les  lée  sur  la  peau  parce  qu'il  est  plus 

bines  qui  servent    de     couchet-  mordant.  I^a  principale  cause  de 

tes.       Les      cliiens     communs  ,  leur  mal-propreté ,  c'est  que  le4 

c'est-à-dire    ceux  qu'ils  attèlent  femmes  sout  surchargées  d'oavra-- 

à     leurs     traîneaux  ,     coucbent  ge,  les  hommes  les  regardent  com« 

en-dehors  de  la  cabane ,  et  n'y  me    leurs  esclaves.    Les   femmes 

entrent  pour  manger  que  lorsque  montent  et  démontent  les  cabanes^ 

U  famille  se  propose  de  voyager,  préparent  le  manger,  ont  soin  des 

Ob  entretien  un  feu  au  milieu  du  babillemens  des  hommes  ,  et  sont 

yourie^    il  e^t  pomniim    à  toui  eiitipremcnt  cliurgées  du  méprt5]e, 
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Kilos  nëtojent  et  apprêtent  le  gibier  à  leur  ménage ,  et  vendant  le  reste 

et  le  poU^on  ,  lorsque  les  liommes  aux  Busses  qui  remploient  à  ditte- 

revieiment   de  la  chasse  et  de  la  rens  usages.  Les  hommes  cbassrnt 

péclie.  Ceux  -  ci  ne  font  que  chas-  pendant  tout  l'hiver  ;  ceux  qui  ont 

«er^  pécher  et  préparer  les  instru*  beaucoup d'entans  capables  decon- 

mens  ,  qui  leur  sont  nécessaires  duire  la  poche  sVn  occupent  aussi 

pour  ces  deux  objets.  Les  peaux  Tété.  L'époque  où  les  neiges  com- 

Î réparées  par  les  leinmes  Ostia*-  mencent  à  tomber  est  le  temps  ta- 
es  ne  se  gateni  jamais  à  1  humi-  vorable  à  la  chasse  des  élans  ei  des 
dite  (i)«  Les  Ostiaks  riches  sont  ronncs.  Lorsqu'un  Os tiak  tue  une 
les  seuls  qui  ayent  des  trou-  pièce  de  gros  gibier ,  il  la  maoge 
peaux  de  rennes  ;  ceux  qui  habi-  avec  ses  amis  et  ses  voisins.  Ils 
tent  les  contrées  méridionales  mangent  crus  les  rognons  ,  la  ires- 
voisl  nés  de  Tobolsk,  possèdent  des  'sure  et  la  moelle  des  os;  on  fait 
bétes  à  coraes  et  des  moutons,  cuire  une  partie  de  la  viande  ,  on 
Ceux  de  cette  contrée  qui  sont  fume  le  reste  pour  le  consommer 
peu  aisés  forment  le  plus  grand  dans  le  ménage  ou  en  faire  des 
nombre;  ils  se  nourrissent  unique-  présens.  En  hiv^r,  les  Ostiaks  pé- 
ment  de  la  pèche  ^  grands  et  pe-  nètrent  fort  avant  dans  les  laudes 
fits  s'en  occupent  tout  Tété,  lis  et  les  forêts  désertes;  ils  se  servent 
liah i tuent  leurs  enfans  ,  lorsqu'ils  de  raquettes  pour  marcher  sor  Is 
ont  1  âge  requis,  à  pécher  à  la  nas-  neige.  Ces  courses  durent  souvent 
se,  et  de  toutes  les  manières  qui  plusieurs  mois.  Chaque  Ostiak se 
ne  demandent  pas  ,  beaucoup  d  a-  charge  d'une  provision  de  vivres  y 
dresse. Fendant  l'été  ils  se  donnant  qu'il  traîne  après  lui  sur  un  pe- 
rarement  la  peine  de  faire  bouillir  tit  traiueau.  Ils  se  servent  de  plu- 
ou  griller  le  poisson,  ils  préfèrent  sieurs  espèces  de  flèches  pour  la 
le  manger  cru  y  sortant  de  l'eau.  Us  chasse.  Ils  en  ont  une  dont  la 
le  coupent  par  bandes ,  l'hu  mec-  poinleest  en  for  me  de  fourchette; 
tent  avec  le  sang  qui  sort  abondara-  une  autre  ,  dont  la  pointe  est  ea 
ment  des  piqûres  qu'on  leur  fait  os,  ne  forme  le  crochet  que  d'ua 
dans  la  queue.  Ils  mordent  dans  côté.  Us  en  ont  une  particulière 
ces  bandes  de  chair  ,  en  coupant  pour  le  petit  gibier,  dont  le  bout,' 
adroitement  la  bouchée  avec  le  qui  est  d'os  ,  forme  une  crosse 
couteau  près  de  la  lèvre  inférieu-  énioussée.  Ils  prennent  des  libè- 
re. La  bouche  et  les  hal)its  des  lines ,  des  écureuils  ,  et  dans  IfS 
Ostiaks  infectent  pendant  l'été;  ils  contrées  ouvertes  situées  nlnsaa 
sentent  plus  mauvais  que  les  ma^-  nord,  des  renards  rouges  et  blaucs. 
chés  où  l'on  vend  de  la  marée.  En  Lorsqu'ils  tuent  de  grosses béies , 
hiver,  ils  mangent  de  préférence  ils  le»  écorchent  et  les  enterrent 
le  poisson  cru  lorsqu'il  est  gelé  ,  dans  la  neige,  en  marquant  b  pis- 
en  grattant  peu^à-peu  la  chair  qui  ce,  afin  de  venir  les  enlever  avec 
est  dessus  les  arêtes.  Pes  gens  des  rennes  ou  des  chiens.  Ils  maa- 
beaucoup  plus  instruits  qu'eux  genl  les  ours  ,  les  renards ,  éca- 
assurent  que  le  poisson  gelé  est  un  reuils  et  même  la  charogne,  l^ 
excellentpréservatif  contre  le  SCO r-  tabac  est  une  grande  ressource 
but.  Leê  Ostiaks  emploient  jusqu'*  pour  les  Ostiaks  dans  ces  chassa* 
aux  boyaux  des  poissons  ;en  tirent  ,  d'hiver,  puisqu'ils  sont  exposés  au 
par  la  cuisson  la  graisse  nécessaire  froid  le  plus  violent ,  è  toutes  lc< 

(i^  Voyez  les  procédés  qu'elles  emploient  pour  cela  dans  les  Voyages  en  Sibéni 
ies.  Acadéfsiciess  et  autres  savans  de  Péterabourg  et  de  Moscou. 
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lOCommodUés ,  et  quelquefois  à  la  aTec  d'antre*.  Ils  coimofssent  peu 
i!jim.  Ilsen  fpment ,  mais  ils  pré»  le^  remèdes;  Tapplicalion  des 
ierput  le  prendre  en  poudre  ;  ils  venlouses  est  le  plus  nsité  contre 
Dcle  trourent  jamais  assez  mor-  les  douleurs  de  jointures  ,  les  en* 
dant  ;  ils  le  mêlent  avec  de  la  cm-  fiures  et  les  inflammations  ,  ma- 
dré d*agaric  ou  excroissances  fou-  ladîes  aui quelles  ils  août  très- 
gapascs  qui  croissent  dans  les  ien-  sujets  ;  ou  bien  Ut  (but  brûler  sur 
tps  des  bouleaux  ou  des  trembles:  Li  partie  affectée  un  morceau  d  a- 
epllp  cendre  est  ti^ès  -  alkalîne.  garic  de  bouleau  ^  de  la  même  ma« 
Après  s*étre  bien  rempli  les  narî'  nière  que  les  Cbinois  eties  Japon- 
nés  de  ce  tabac ,  ils  les  boucbent  nois  le  pratiquent  au  moyen  du 
aTec  des  copeaux  d'écorce de  saule.  Moxa.  Ils  prétendent  que  Tap- 
Le  montant  de.  cette  poudre  &e  pllcation  doit  se  faire  sur  la  place 
trouvant  ainsi  concentré,  leur  même  du  mal,  si  on  veut  en  re»^ 
occasionne,  une  espèce  d'inflam-  sentir  Teflét  :  ils  prennent  un 
malien  sur  tout  le  visage  ,  qui  les  cbarbon  bien  allumé  qu'ils  ap- 
garantit  du  froid  ,  et  il  leur  gèle  prochent.  de  la  partie  souflraiite  , 
très-rarement  quelque  partie  de  ils  le  changent  de  place  jusqu'^  ce 
la  figure.  l*os  oiseaux'  de  passage  qu'ils  en  trouvent  une  où  le  ma- 
lear  fournissent,  au  printemps  ,  lade  ne  sente  pas  lont  de  suite 
nne autre  occupation  et  une  nou-  l'action  du  iipu.  Ils  appliquent  à 
Telle  nourriture.  Les  Ostiaks  cette  place  le  vrai  caustique, qu'ils 
jouissent  d'une  très- bonne  santé,  laissent  agir,*  Le  malade  doit 
.  quoiqu'ils  ne  se  nourrissent  que  de  soulVrir  cette  opération  ju.squ*à  om 
mauvais  aliraens  ,  et  que  l'eau  que  la  p'eau  soit  brûlée  et  percée. 
soit  leur  unique  boisson;  ils  se  pro-  lis  guérissent  les  constipations  en 
curent  quelquefois  un  peu  d'eau-  faisant  avaler  de  grandes  cuillerées 
de^vie  des  Russes.  Ils  ne  sont  pas  dégraisse  de  poisson;  dans  les 
•ujcts  aux  maladies  tant  qu'ils  cas  graves,  ils  prennent  de  la  noix 
sont  dans  la  fleur  de  l'âge  ,  mais  vomique.  Ces  deux  remèdes  agis* 
lorsque  les  années  ou  quelques  sent  conime  vomitifs  et  purgatifs, 
incommodités  les  empêclient  de  Ils  attribuent  beaucoup  de  vertu 
fuÎTre  leur  vie  active,  ils  ont  com«  au  fîel  et  au  cœur  de  l'onrt,  et 
munëment  des  maladies  cbroui-  Surtout  au   fiel  des  ours  blancs. 

3UCS,  scorbutiques  et  nerveuses  Ils  remploient   dans  les  maladies 

ont  ils  ont  peine  à  se  tirer.    La  de^  enfans  et  dans  la  collique  ;  ils 

petite  vérole    fait  quelquefois  de  en  font  aussi  usage   pour  guérir 

'  grands  ravages;    elle  est  un  des  les    maladies    sjpiiilitiqaes.     Le« 

plus  grands  obstacles  qui  soppo-  Usliaks  ,  et  surtout  ceux  qui  de- 

^nt  à  leur  population.  Cette  ma-  meurent  au-dessous  de  Bérézof, 
ladie  doit  être  nécessairement  sont  encore  païens  ;  ils  ont  autant 
très-meurtrière  avec  leur  genre  de  femmes  qu^ils  en  peuvent  nour- 
de  vie  ;  lorsqu'elle  se  manifeste  rir.  Ils  épousent  la  veuve  de  leur 
dans  un  yourte  ou  dans  un  village,  frère,  leur  belle-mère,  leur  belle- 
elle  enlève  les  grands  et  les  petits,  fille,  ou  toute  autre  parente  du 
On  voit  cependant  des  Ostinks  qui  côté  des  femmes.  Ils  se  marient 
ne  l'ont  jamais  eue.  Les  maladies  de  préférence  avec  les  deux  soeurs, 
vénériennes  sont  assez  communes,  dans  la  conviction  où  ils  sont  que 
Tne  chose  singulière  ,  c'est  qu%  cela  porte  bonbeur  à  leur  ménage, 
files  ne  se  gagnent  pas  facilement,    Ils  regardent  comme  une  grande 

•  tjuoique  plusieurs  Ostiaks  qui  en  fsiute  et  même  comme  une  tacbe  , 
sont  fort  infectés  communiquent    d'épouser  une  femme  de  leur  la^ 
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mille  et  de  leur  nom.  Ils  comp-  la  futnre  vîent  se  m^tlre  dans  un 
tent  sealemeul  leur  généalogie  sur  lit  Tolsin;  elle  y  reste  seule  jusqu'à 
la  ligne  niasculitae.  Lorsqu^uae  ce  que  les  lumières  et  les  feus 
femme  mariée  dans  une  autre  Fa-  soient  éteints.  Le  lendemain  au 
mille  a  fait  une  iille  ,  le  frère  de  matin  ^  la  mère  de  la  jeune 
la  mère  9  ou  les  enfau s  de  celui-ci  femme  demande  au  mari  s'il  est 
peuvent  l'épouser.  Au  surplus,  content^  s'il  répond  oui^W  donne 
tous  les  mariages  sont  bons,  pour*  h  sa  belle-mère  une  robe  de  peau 
TU  que  les  pères  des  deux  époux  de  reniie.  Celle-cî  prend  alors  la 
soient  de  races  difiérentes.  Lors-  peau  de  renne  sur  laquelle  les 
qu'ut^  Oslîak  vent  se  marier  ,  il  époux  ont  coucbé,  la  coupe  par 
cboislt  dans  ses  plus  proclies  pa-  petits  morceaux  ,  et  les  éparpille 
rens  et  dans  ses  ansls  ,  des  coni-  en  trioiiipbe.  Lorsque  le  marie 
pai;nons  de  service,  du  même  «ige ,  n'est  pas  satisfait ,  la  mère  de  l'é- 
et  il  en  nomme  un  pour  être  son  ponseest  obligée  de  lui  donnerait 
entremetteur.  Il  se  rend  ensuite  renne.  Dés  ce  moment ,  les  époux 
a.Tec  eux  dans  la  cabane  du  père  vivent  librement  ensemble ,  mais 
de  la  nile  dont  il  a  fait  cboix.  l^'bom me  n'ose  emmener  sa  femme 
Quand  le  père  d'une  fille  nubile  jusqu'à  ce  qu'il  ait  payé  le  calim 
voit  arriver  cette  compagnie,  il  en  entier.  Lue  fille  mariée  évite 
n'a  aucun  'doute  sur  Tobjet  de  la  autant  qu'il  lui  est  possible  la  pré- 
visite  ,  et  régale  ses^liô tes  sur- le-  sence  du  père  de  son  mari  >  tant 
cliainp.  Le  repas  fini,  les  con-  qu'elle  n'a  pas  d'enfant,  et  le 
vives  se  rendent  dans  un  antre  mari  pendant  ce  temps  n'ose 
jourte.  L*amant  envoie  son  en-  pas.  paroître  devant  la  mère  de 
tremetteur  vers  le  père  de  la  fille  sa  femme.  S'ils  se  rencontrent 
pour  faire  la  proposition  de  ma-  par  liazard  le  mari  lui  tourne  le 
riage ,  et  savoir  le  prrx  qu'il  y  dos  ,  et  la  femme  se  couvre  le 
met.  LVu tremetteur  court  d'une  visage.  On  ne  donné' point  de 
caliane  à  l'autre  jusqu'à  ce  que  les  nom  aux  filles  Ostiakes  ;  lors- 
parties  soient  d'accord.  Le  mar-  quelles  sont  mariées ,  les  bom- 
cbé  conclu,  on  s'en  retourne;  le  mes  les  nomment  Imi  (femme), 
futur  revient  quelque  temps  après,  Les  femmes^  par  respect  pour 
pour  remettre  au  pèrc<  la  moitié  leurs  maris  ,  ne  les  appellent  pas 
du  calim  fixé.  On  l'acquitte  rare-  par  leur  nom,  elles  se  servent  du 
inent  en  une  seule  fois,  parce  qu'-  mot  T/iaé  (liomme}.  Les  Ostialt 
on  le  fait  monter  autant  qu'on  le  ne  regardent,  pour  ainsi  dire, 
peut ,  selon  la  richesse  de  la  fian-  leurs  liE^mmes  que  comme  des  ani- 
cée  et  de  son  futur.  Le  calim  d'u-  maux  domestiques  nécessaires; 
ne  fille  riche  monte  commune-  ils  leur  disent  à  peine  nne  parole 
ment  à  loo  peaux  de  renues,et  en  de  douceur  ^  quoiqu'elles  soient 
outre  à  beaucoup  de  fourrures  de  chargées  de  tous  les  travaux  pé^ 
toute  espèce.  Après  avoir  acquitté  nible^  du  ménage  ;  ils  ne  leur  in-* 
la  moitié  du  calim  ,  le  futur  an-  fligent  cependant  aucun  châtiment 
nonce  au  père  de  la  6 lie  qu'il  cou-  corporel ,  sans  le  consentement  du 
chera  chez  lui  le  lendemain,  et  le  père,  quelque  grave  que  puisse 
prie  d'avoir  sa  fille  à  la  maison,  être  leur  faute.  Si  la  femme  est 
Si  le  père  est  content  du  marche  ,  maltraitée  ,  elle  se  sauve  chez  ses 
et  accepte  l'à-cnmpte  de  la  dot,  parens;  elle  oblige  alors  son  père 
le  prétendu  vient  le  soir  indiqué  ^  de  rendre  le  calim  à  son  mari ,  et 
et  couche  dans  le  lit  qu'on  lui  a  de  lui  faire  épouser  un  autre 
préparé.  Quelques  heures  après ,  koiume^     Led   Ostialu  appellent 
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0/ï/7/âV'le5  Keox  de  lear  sf^pulfure.  i>assant  c!c§  cordes  ancouHaux 
lU  eoterriHit  leurs  tn or U  aussitôt  ]aiubos  ,  et  en  les  frappant  avec 
après  qa'ils  tnit  rendu  le  dernier  des  perches  sur  le  dos  ,  jusqu'à  ce 
«ÔQpir;  une  personne  morte  le  qu'ils  lombenl  morts  sous  les 
matin  est  déjà  enterrée  à  midi,  coups.  Ces  animaux  immolés 
On  iaît  nne  fo.^se  d'une  arcbine  aux  mânes  du  défunt  restent  sur 
àe  profondeur  au  plus  ;  parce  que  la  tombe.  On  pose  les  barnois  sur 
le  sol  qui  est  gelé  presque  par-  un  petit  écbaraudap[e  ,  construit 
toat  ne  permet  pas  de  pénétrer  également  sur  la  tombe ,  avec  des 
plas  avant.  Ils  revêtent^ le  mort  b fa ncba,s^es  d'arbres,  contre  lequel 
ae  ses 'meilleurs  babits.  On  Tex-  ou  place  les  traîneaux:  renversés/ 
pose  en  mettant  à  côté  de  lui  un  On  prépare  ensuite  an  repas  près 
couteau,  une  bacbe ,  une  corne  de  la  sépulture ,  et  après  s'être 
remplie  de  tabac.  On  n'y  joint  rassasié ,  on  emporte  toutes  les 
pas  fa  pierre  et  le  briquet ,  mais  TÎandes  oui  restent  pour  lès  dis- 
OB  met  à  leur  place  des  modèles  tribuer  aux  voisins,  en  mémoire 
de  bois.   Pendant  la  courte  etpo*    du  délunt.   Avant  la  conquête  fai- 

'  aition  du  mort  dans  le  yourte,  te  par  les  Russes,  les  Ostiaks 
ses  parens,  ses  amis  et  voisins  ,  se^  avoient  de  petits  princes  ou  cbefs 
rassemblent  autour  de  lui  ;  ils  le  béréditaires.  Leurs  descendais 
pleurent  en  poussant  des  gémis-  jouissent  encore  de  cette  dignité  , 
semens  épouvantables.  Les  fem-  mais,  à  Fexception  de  quelques- 
mes  sont  assises  ,  le  visage  voilé  ,  ans,  on  a  pcn  d'égard  pour  eux  : 
les  hommes  sont  debout.  Au  lieu  ils  sont  obligés  de  vivre  de  leur' 
de  cercueil ,  on  le  met   dans  un    travail  ou    de    leurs    possessions 

;  p^tit  canot  dont  les  deux  pointes  comme  les  simples  Ostiaks.  Lors* 
ont  été  coupées.  On  y  ajoute  les  qu'un  cbef  meurt  sans  béritier 
objets  ci-dessus  et  on  le  porte  en  raàle  on  cborsit  pour  lui  succéder 
terre,  accompagné  des  personnes  une  personne  d'une  des  familles 
qai  l'enlouroient.  Si  c*estun  bpm-  les  plus  anciennes  et  les  plus  rés- 
ine,  les  bommes  seuls  vont  à  Ton-    pectées.  Les  Ostiaks  ont  recours 

.  terrement,  quand  c'est  une /emme  à  leurs  princes,  ou  bien  ils  se 
l^s  femmes  setrles  y  assitent,  mais  cboisissent  parmi  eux  des  juges 
elles  sont  accompagnées  de  quel*    pour  terminer  leurs  disputes.  Si 

Ses  hommes  pour  faire  la  fosse,    le  procès  passe  à  un  tribunal  rus-* 
enterrent  leurs  morts   sur  des    se,    et  que  Taffaire  soit  tellement 
haoteurs  ;  ils  leur  tournent  tou-    embrouillée  qu'elle  ne  puisse  être 
jours    la  iéte  du   côté  du  midi,    jugée,  on  a  recours  à  la  prestation 
liOrsqoe  c'est  cm  boiume  ,  on  fait    du  serment.  On  apporte  une  de 
•aivre  le  convoi  par  les  quatre  pi  us     leurs  idoles  de  bois  ;  on  fait  sentir 
hesax   rennes  que    possédoit    le    à  Taccusé  ou  à  celui  que  Ton  croit 
défunt,  bien  harnachés  et  attelés    coupable,  le  danger  auquel  s  ex- 
^  des    traîneaux.     Après  que  le    pose  celui  aaî  prête  un  faux  ser^ 
mort  est  enterré  ,  on  attacbe  une    ment.  On  V oblige  de  prendre  une 
courroie  à  cbaqueipied  de def'rière    hache  ou  un  couteau  pour  cou- 
de ces  rennes;  deux  hommes  les    per  le  nez  à  Tidole ,  ou  du  moins 
tirent  ainsi  en  avant ,  tandis  que    r endommager  en  récitant  le  ser» 
S|>atre  autres  les  suivent  avec  des    ment  usité  ,  qui  est  lu  par  un  in-* 
pic'aiépointés,  en  les  enfonçant    terprêtç.  Voici  le  contenu  de  ce 
de  tous  côtés  dans  le  corps  de  ces    serment  r    «  Je  veux  que  mon  nés 
animaux.  Qaand  le  mort  est  riche,    «périsse  de   rx?t  te  manière  ,  que 
Otteù  lue  plusieurs  autres^  en  leur    v  cette  hache  me  coupe ,    qu  un 
ToM.    IL  9 
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«  oura  me  dévore  dans  la  forêt  ^  mordaan  est  de  tous  les  dialectes 
(cetquil  m  arrive  enfin  tous  les  finnois   les  pins  éloignés ,    celm 
«  malbears  possibles,  si  je  ne  dis  qui  a  le  pins  de  ressemblance  avee 
«  nas  la  vérité  dans  la  cause  pour  Tostiak.  Une  grande  idolâtrie  est 
u  laquelle  je  comparois  ici.  »    Les  encore  |a  religion  principale  de  ee 
préjugés  de  ce  petiple  le  font  obéir  peuple.    Ceux  parmi  lui  qu'op  t 
à  de  pareils  sermens  ;   il  est   fort  baptisés  sont  secrètement    diré- 
rare  d'en  voir  prêter  de  faux  à  un  liens.  Leg  payens  ont  des  idoles 
Ostiak  ;  quand  cela  arrive,  sa  cou-  particulières  dans  leurs  cabanes 
^  science  le  lui  reprocbe  ,  et  la  ter-  et  sont  dirigés  par  des  devins.  Les 
reur    s*empare  de  son    ame,    il  femmes  ont  aussi  leurs  idoles*:  ce 
éprouve  toutes  sortes  de  malheurs  sont  des  statues  à  figure  bumaine 
que  les  autres  attribuent  à  la  colè-  ou  pour  mieux  dire  des  poupées 
re  de  leurs  divinités.     Lorsq'u  ils  grossièrement    taillées   eu  bois 
SQnt  obligés  de  rendre  foi  et  bom-  dont  plusieurs  sont  revéines  de 
mage  à  un   nouveau   souverain,  cbiffoqs.    On  les  place  dans  l'an- 
on  les  rassemble  par  petits  cercles,  gle  le  plus  propre  du  yourte:  on 
au  milieu  desquels  on  place  une  met  un  petit  coffret  devant  cette 
bacbe  avec  laquelle  on  a  tué  un  poupée  pour  y  déposer  les  oâraiH 
ours  ;  '  faute  de  bacbe  on  y  met  des  de  celui  qui  lui  rend  on  culte. 
une  peau  d  oors  ;    on  présente  à  11  y  a  toujours  près  de  ce  coffret 
cbaque  Ostiak  une  bouchée  de  pain  une  corne  remplie  de  tabacen  pou- 
au  bout  de  la  pointe  du  couteau,  dre  et  de  pinces  copeaux  décor- 
en  lui   faisant  prêter  le  serment  ce  de  saule,  pour  que  Tidole puis- 
suivant:    ifSi  dans  le  cours  de  ma  se  en  prendre,  et  se  boucheries 
«  vie  je   deviens  infidelle  à  mon  narines  comme    les  Ostiaks.  Ils 
«Tzar  (ouàmaTzarine);   si  je  ont  soin  de  barbouiller  souvent  la 
<(  me  détache    volontairement  de  bouche  de  l'idole  avec  de  la  grais- 
«lui  (ou  d'elle)  5    si  je  ne  paye  se  de  poisson,  et  de  lui  rendre  ton* 
«pas  exactement  mon  tribut;  si  tes  sortes  d'honneurs.   Malgré  la 
tt  je  déserte  de  la  contrée  qui  m'est  vénération  et  le  respect  du  ils  ont 
t(  assignée,  ou  si  je  commeU  quel-  pour  leurs  idoles,  malheur  à  elles 
«  que  autre  infidélité ,  je  veux  qu'  lorsqu  il  arrive  quelque  désagrè- 
ge un  ours  me  dévore  j  que  ce  pain  ment  à  l'Ostiak ,  et  que  Fidole  n  y 
«  que    je  mange    m'étouffe  ;  que  remédie  pas  :  il  k  jette  alors  par 
«  cette  bacbe  me  coupe  la  tète ,  et  terre  ,  la  frappe  ,  la  maltraite  et 
i(  que  ce  couteau  me  poignarde,  ce  la  brise  en  morceaux.  Cette  cor- 
Si  on    les    fait    mettre  à    genoux  rection  arrive  fréquemment  La 
devant  une    peau    d'ours  ,    cha-  même  colère  est  commune  à  tons 
nue  Ostiak   est  obligé  de  mordre  les  peuples  idolâtres  de  k  Sibérie, 
dans  la  peau  ,  après  avoir  pro-  Le  culte  public  est  adressé  à  des 
nonce  le  serment;    il  arrive  que  idoles  de  la  première  classe,  bé- 
«yuolques    Ostiaks ,  pour    témoi-  niies    par    leurs    devins.    Ils  en 
ner  leur  ferveur,  en  arrachent  du  avoient  autrefois  dans  un  grand 
poil    avec  les  denu,    La  presta-  nombre  d'endroits  ;    ils  y  ont  ra- 
tion du  serment  en  face  d'une  peau  cours   dans  leurs  malheurs,  on 
d  ours  est  usitée  parla  plupart  des  lorsqu'ils  appréhendent  des  dan- 
peunles    idolâtres  de  la  Sibérie,  gers.  Les  devins   jouent  alors  k 
La  kngue  des  Ostiaks  de  l'Obi  a  principal  rôle.  Leurs  ruses  son- 
beancoup  d  affinité  avec  k  langue  mettent  l'Ostiak,  etk  forcent  à 
finnoise  ou  ichoude  ;  mais  elle  en  leur  jurer  une  obéissance  aveugle, 
a  davantage  avec  k  \ogoale,  ie  L'idole  pour  kquelle  ks  Ostiaks 
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ieVOhi  et  les  Samojè^es  TcUîn»    cliàmans  oudeving  sont' les  «euls 
ont  le  pla»  de  yénération,  est  dans    qui  Kes  dirigent  dans  leur  croyan- 
h  contrée  des  Yourtes  des  Yok-    ce.    Ces  fourbes  savent    profiter 
isnkoi^,  à  70  w.  aa-dessoas  d'Ob-    adroitement  de   toutes  les   occa- 
dorsk.    £He  est  placée  dans    an    sions  poar  tromper  le  peuple  et 
vallon  boisé)  et  soigneusement  gar-    tirer  parti  des   offrandes.   Ils  sont  , 
déf  par  les  Ostiaks ,    qui    cher-    remplis    d'astuce,  et  ont    grand 
chentàen  cacber  aux  Russes  ton-    soin   de  se  faire  une  réputation 
tes  les  avenues.  [Is  s'y  rassemblent    parleurs  fables  et  leurs  prédic- 
fréquemment     par    communauté    tions ,  afin  de  parvenir    k  celte 
pour  y  flaire  leurs  offrandes.  Cette    place  d'honneur;  le  corps  les  ins- 
idole, représente  deux  personnes  ,    truit  alors  dans  la  nécromancie, 
l'une  est  habillée  en  homme  ,  et    ou  plutôt  dans    fart  d'escroquer, 
laatre en  femme  ,   à  la   mode  des    La  superstition  agit  tellement  sur 
Ostiaks.  Ils  n'épargnent  rien  pour    l'imagination  des  Ostiaks  ,  que  le 
la  Iwaatc  de  leurs  habits  :  ils  les    moindre  objet  les  remplit  de  ter- 
font  avec  le  meilleur  drap  et  les    reur.    S'il  arrive    un  accident  à 
pins  belles  fourrnres.    Leurs  ha-    an  Osttak ,  s'il  fait  on    rôvè  al^ 
Bits  sont  ornés  de  toutes  sortes  de   freux  ^    s*il  est    malheureux  à  la 
fignr^  d'animaux  en  plaques    de    chasse  ou  à  la  pèche  ,  il  a  recours 
laiton  et  de  fer  i>lanc.    Chacune   aux  devins,  ceux-ci   font  usage  du 
d'elles  est  dans  une  cabane  parti-    tambour  de  basque,     ainsi    que 
colière ,     construite     près    d'un   les  chamans  de  Sibérie.  liOrsqu  ils 
srbre;  le  tronc  de  ces  arbres  est  exercent    leur   art ,     ils  se  met- 
lapissé  de   draps     et    d'étoffes  j    tent  dans    la  cabane    devant  un 
lesommet  est  garni  de  lamines  de   grand  feu  ;  ik  font  des  grimaces 
fer  blanc ,  auxquelles  est  suspen-  et  des  contorsions  horribles  ,  jus- 
doe  nne  clochette  que  le  vent  fait   qu'à  ce  qu'ils  ayent   renvoyé  lo 
xaonvoir,  etc.     Les  Ostiaks  ont   diable  qu  ils  ont  cité  ,  et  obtenu 
différentes  marques  pour  ne  point    réponse  de  lui-même.   Tous  ceux 
s'égarer  dans  les  contrées  dédiées   qui  assistent    à  cette    cérémonie 
à  leurs  idoles  ,   telles  que  les  fleu-   font    un  bruit    épouvantable    en 
▼es ,   les  ruisseaux  ,   etc.      Leur   battant  sur  des  chaudrons  et  de  la 
vénération  pour  elles  s'étend  mé-   vaisselle  ,  -oa  autrement  ,    et  eu 
me  ja^qn*aux   contrées  :    ils  n'y   jetant  des  cris  jusqu'à  ce  que  leur 
Èncnent  aucune  herbe,  n'y  abat-    imagination  les  porte  à  voir  une 
tent  aucun    arbre,  ils  n'y  chas*    fumée  bleue  s'élever  au-dessus  de 
sentpoint,    ils  n'osent  pas  même    la  tète  du    devin.    Celui-ci    fait 
T  boire  de  l'eau  des  ruisseaux  qui   alofs  semblant  d'être  hors    d'ha* 
les  arrosent ,  de  peur  de  déplaire    leii^e  et  épuisé  de  fatigue.  Les  sa- 
k  leurs  divinités  j   ils  évitent  avec    critices  de  rennes  qu'ils  font  à  leurs 
une  égale     attention     d'aborder    idoles  sont  accompagnées  de  beau' 
^p  près  du  rivage  avec  leurs  ca-    coup  de  cérémonies  ;  ils  en  sacri- 
nota ,  quand  ils  voyagent  par  eau    fient  quelquefois  un  grand  nom- 
dans  ces  contrées ,  ils  ne  le  ton-   bre  et  c'est  toujours  un  devin  qui 
ebent  pas  même  avec  la  rame.  Si  le    dirige  ces  sacrifices  et  qui  y  trou* 
trajet  est  considérable  ils  font  leur   ve  ordinairement  scn  compte.  Les 

trovisiond>au  avant  d'entrer  dans  danses  des  Ostiaks  sont  remar- 
'  pays  consacré  à  Tidole,  et  s'ils  j  quables  et  particulières  à  ce  peu- 
Buinquoient  ils  endur^roientlasoif  pie.  Je  ne  puis  mieux  les  compa- 
la  plus  cruelle  plutôt  que  de  puiser  rer  qu'à  des  pantomimes  burles* 
^  l'eaa  dans    la  ririère.   Lcars    qoes^  à  cause  du  grand  nombre 
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de    fignres  risîbles,    Lc$  Iioinm4»s   a^ee     le    pouce  la  petite  planche 
Ci  les  jeunes  garçons  sont  les  seuis  pour  donner  de  la  vibration  aux 
qui  dansent.  Ces  danses  fres-pé-  tons',  el  ibrmer  des  tremblemens. 
riibles  et  Irès^iâtiguanles  dfinah-  Les  Ostiaks  sont  très-liO>pitaliers 
di'nt   beaucoup    de    souplesse    et  eavrrs  les  étrangers,  et  Ion;  tout 
d'agilité.    Elles  représentent,  par  leur  possible  pour  les  bien  traiter^ 
les  diverses   positions,  les  pas   et  ceux  qui  ont  des  rennes  eii  tuent 
gestes  du  danseur^      les    allui*es  un  sur-le-cbamp ,    ef^  serveul  à 
d(!s  différens  oiseaux  et  animaux  leur  bote   Li  langue  ,  la  cervelle, 
lorsqu'on    les    chasse  ,    et    ceux  la  poitrine  et  les  (ilets  de  ranimai, 
des  poissons  lors  de  la  pèche.   Par  mois  qu'ils  estiment  être  Us  plus 
d^auires    danses,    ils    contreiont  délicieux:    ils  lenr  lout  des  pré- 
adroitement  leurs  voisins,  en  con«  sens  après  l(>  repas,    selon  leur 
servant  toujours   avec  exactitude  fortune.  Ils  ne  se  condutseni  pai 
la  cadence  que  le  mnsicien  a  soin  ainsi  dans  l  espérance  de  recipro« 
de  varier  ,   d'après  les  sujets  que  cité  ,  leur  libéralité  est  parlaite- 
le  danseur  veut  représenter.    Ils  meut  désintéressée, 
rendent  la  chasse  de   la  zibeline,  Ostrog,.  (Ocm/>oe5.)  ville  an 
les  allures  de  la  grue  et  du  renne  ,  gouv.  de  Voihlnie  ,  cbel-lieû  d'un 
le  vol  (le  la  bondrée  et  la  manière  district  ^  elle  est  située  sur  la  rive 
dont  elle  saisit  sa  proie,  la   pos-  gauche  de  la  Gorvnia  qui  se  jette 
turc  et  les  gestes  des  femmes  rus-  d^ns  le  Pripet ,  et  à    174  w.  de 
ses,  lorsqu'elles  lavent  à  la  riviè-  Jitomir.   Klle  a  appartenu  ancien- 
re  ,  et  diverses  actions  aussi  plai«  nementaux  Russes   etfaisoitpar- 
santés.  Tout  est  copié  de  manière  tiède  Tapanage  du  prince  Igor, 
à  se  pâmer  k  force  de  rire.    Les*  ainsi    que     Bresle  ,     Doubno   et 
danses  et  les  chansons  ne  sont  pas  Tcherlorisk.  Sous   la  dominatioa 
leurs    seuls    divertissemens  :     ils  des  Polonais  ,    elle  étoit  le  clief- 
•*amiisent  à  faire  de  petits  contes  ,  lien  d'nn  duché  qui  engloboit  une 
la  plupart  sont  des  récits  d'amou-  grande  partie  de  la  Yolhinie  ^  et 
rettes  •  ou  des  histoires  romane-  dont  le  dernier  duc  Janouchy  cal- 
ques ne  leurs  héros.  Leurs  ins*  tellan    de    Oacovie ,     statua  en 
irumens     de    musique     sont     la  1600  que  chacun  dès  ses  succès- 
Dnmbra  et  le  demoboie.  Le  pre^  senrs  seroit  tenu  de  mettre  doo 
mier  de  ces  instrumens  a  la  forme  hommes  snr  pied  ao  service  de  la 
d'un  canot,  couvert  d'une  table  république  de  Pologne,   et  q'i- 
harmonique ,  sur  laquelle  est  po-  après  Textinction  de  la  ligne  luai* 
se    un   chf^v^let  ;  sept  cordes  de  cul  100  de  sa   maison  ,  ce  majorât 
bovaux  sont  tendues  dessus.    JjO  seroit  transformé  en  commande* 
musicien  le  tient  sur  ses  genoux  rie  de  Tordre  de  S.Jean,  qui  seroit 
et  loue  àes  deux  mains.  IjC  second  conférée     à  un   chevalier  de  cet 
doit  son  nom  à  la  harpe  :   il  con-  ordre,  élu  par  les  palatinats.  La 
aiste  en  une  longue  caisse  harmo-  conséquence  de  ce  régleukent,  des** 
nique,    garnie   d'un  long   man-  qu'Àl^^xandreOstro^sUyfut  mort, 
che,  qui  ressemble  au  cou  d'un  en  1678  ^  sans  laisser  d'héritiers 
ciguë,     avec    une  petite  plmche  maies,    la   noblesse  du  palatiuat 
très-mince  ,  qui  ferme  Tangle  du  de  Cracovie  procéda  a  l'élection 
triangle  que   ligure  l'iiislrument.  d'tui  chevalier  de  St.  Jean  ,  l^nr 
L'intérieur  de  cette  caisse  est  mon-  lui  contérer  la  possession  de  cette 
té  d^uqe  trentaine  de  cordes  ;  le  commanderie ,  et  le  choix  tomba 
musicien  les  pince  des  deux  mains,  snr  le  prince  Jérôme  Lubomirsky» 
an  pressant   de    temps    à  >autr6  Le    prince   Joseph    Labouiirsk/ 
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•en  empara  bientôt ,    sons   pré«  droits  de  l'Ordre  ,  et  quoique  Te- 

trxi^  que  son  épouse  étoit  de  la  xamon  ne  leur  fût  pas  favorable  , 

maison  d'Ostrog.    Après  sa  mort  on    régU    toutefois    que    sur   les  , 

et  celle  de  son    (ils,   sa  fille,  de  3oo,ooo^florins^  qui  devoi^t  être 

l'sgrëment  du  roi  Auguste  II  ,  la  tirés   de   ces  biens,    120,000  se- 

porta  au  prince  San^ouchko  son  roient   employés   à    la    fondation 

époux.  Ce  prince  en  ayant    voulu  d*un  priorat  .ei  de  six  commande- 

démembrer     les    possessions    en  ries  pour  la  noblesse  *  de  Pologne 

17549  ce  que  le  fondateur  n^avoit  et  de  Litbuanie  ,  les  180,000    au-< 

pas  moins  défendu  que  son  aliéna-  tr^s  Uorius  restans  pour  IVnlretien 

tion,    cela  occasionna    de  grands  du  régiment    projeté.    I^cs    trois 

mouveméns.  l*e  roi  ordonna  que  les  puissances  intervenues  garantirent 

choses  tf*esteroienti// j/^/M^^i/ojuS"  cet  arrangement.  Ostrog  avoit  un 

3a'à  la  diète  prochaine;  -mais  les  collège  de  la  noblesse  ,  et  un  autre 

ébats  auxquels  cette  affaire  don*  qui    a   apparlen;i     aux    Jésuites, 

na  occasion   causèrent   la  rupture  C'est  actueliemiMit  la  résidence  de 

de  la  diète.  Sur  cela  ,  le  roi ,  à  la  l'aclievéque  russe  de  Volbinie  et 

loilicitatioa  de  36  sénateurs  ,   or*  qui  prend  le  titrt*  d'arcbevéqne  de 

donna  que    les  revenus    de  cette  Volbinie  et  de  Jitomir.  On  trouve 

ordioation  seraient    administrés,  dans  cette  ville  plusieurs' églises 

et  il  établit  pour  cela  une  commis*  et  couvens  ;  b's  Juifs   y  font  on 

sion  et  une  administration.     On  commerce  assez  considérable.C  est 

a:<sifi;aa  une  somme  de  12,000  ilo*  ici  que  fut  imprimée  Li  première 

nos  de  Fologno   par  an   à  chacun  bible  en  langue  Slavonne. 
des  1»  commissaires  ,  et  8000    à        OsTiioGOJSK,(^cm/^o«o«cK5.) 

chaouQ  des  cinq  administrateurs ,  ville  du  gouv.  de  V^oronéje  et  cbei- 

le  tout   pris   sur   les   revenus    de  lieu  d  uu    district.    On    l'appelle 

Innliiiation  ;    et   il  fut  statué  que  aussi  vulgairement  Ryhnù  ;   son 

Ton  payeroit  une  autre  somme  de  nom  Ostrogojsk  lui  vient  de  la  ri- 

100,000  florins  au  prince  Sangou-  vière  de  ce  nom  au  confluent  de 

<2kko ,  et  qui*  ce  qui  resteroit  des-  laquelle  et  de  la  Sosna  elle  est  bà-» 

diig  revenus   seroit  envoyé  en  dé-  tie,  et  celui  de  Rybna  du  lac  de  ce 

P^t  à  Varsovie.   Les  affaires   res*  nom    qui  se    trouve    k,  quelques 

tèreutPBoet  état,  jusqu'en  17^8,  werstes  de  la  ville.  Elle  est  située 

9Qe  le  roi  remit  le  prince  Sangou-  sous  le  Sl^*  4^'   ^^  ^^^*  s®P^«   ^^  1^ 

cbka  en  possessiou    de  ces  terres  bb^  iV   de  long.   or. ,   à  96  v.  ~aa 

^vec  ses  auciens  Droits.    En  1766^  midi  de  Voronéje.  Il  y  avoit  orî- 

il  fut  réglé  par  la  diète  t^ue  le  pos-  ginaihement    sur     remplacement 

wsseur  de  la  commandorie  seroit  qu'occupe  cette  ville,  un  ostrog  ou 

teoadedonner  tous  les  ans  3oo, 000  fort  palissade  qui  s'appeloit  aussi 

florins  polonais  ,  qui  seroient  eai-  Ostrogojskoi-Oslrog.   Toute  cette 

ployéfté  renlrelieu  d  un  régiment  contrée  étant  sans  cesse  exposée 

poar  le  servit^  delà  république;  aux  incursions    des    Tatarcs ,  le 

^t  la  diète  suivante^  en  1773,  nom^  Tzar     Alexis     Mikhailovitcb      fit 

■iades  commissaires  pour  m^'ttre  agrandir  et  forlidcr  cet  ostrog  ,  et  , 

^  règlement  .à  éxecution  ,    sur  y  amena  de  Pologne   1000  Cosa- 

^Qot  1  ordre  de  %St.  Jean  ,  souteuu  ques  qu'il  y  établit  pour  ledéfen- 

d«  U  Russie  ,  de  l'Autriche  et  de  dre.  Ù  leur  accorda  des  privilèges, 

1*  Prusse,  forma  de  nouveau  des  entr'aulres  celui  défaire  et  de  ven- 

pretentions  sur  les    biens  de  ce  dre  à  leur  profit  les  eaui-de-vie 

ûQché.  La  république  établit  une  degraio$,dc  commercer  dans  Tem- 

^mmission    pour    examiner  1^  pire    sans  payer  les  douanes^   et 
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enfin  celaî  d'acheter  des  paysans.  dea&  gros  bourgs  de  Yolhinie  > 
Le»  anciens  habitans  de  la  nouTelle  dont  le  premier  est  à  261  w.  et  le 
forteresse  jaloax  de  ces  privilëgos ,  second  à.  io3  w«  de  JitORiir. 
▼oulurent  les  osnrper  poor  enxN,  Ostrov  ,  (Ocrnposb.)  ou  Os- 
ée de  là  des  plaintes  ,  des  proeés^  trovsk  j  TtUe  an  gooT.  de  Pskow  et 
qni  obligèrent  enfin  le  gouverne-  chef-lieu  d'un  district ,  sur  la  rÎT. 
ment  de  les  établir  ailleurs  et  de  VëLikaia  et  la  petite  riv.  Lipenb; 
laisser  cette  ville  aux  nouveaux  elle  est  située  sous  le  Sj»  8'  de  laL 
▼enns.  Dès-loré  cette  ville  s'agran-  sept,  et  le  46<>  11'  de  long   orieot, 

p  et    ne  ti    '  '*  '**'    ^       ^ 

»ar  les  privi 

jouissoientt _^  ,  ^ 

ils  formèrent  à  eux  seuls  un  régi-  Vélikaïa  ,  plus  rapprochée  de  sa 

ment   de  Cosaques    r^ulier   qui  rive  droite  que  de  sa  gauche  ;  elle 

porta  le  nom  cle  la  TÎHe  j  Tannée  est  à  56  w.  au  sud.  de  Pskow.  On 

suivante  on  organisa  un  régiment  peut  diviser  OstroT  en  deux  par* 

d*hussards ,  et  dès  ce  moment  elle  tics  qui  sont  formées  par  le  châteaa 

fut  annexé  au  gouv.  des  Slobodes  bâti  sur  File  et  la  ville  qui  est  sur 

Ukrainiennes.  En  17799  lorsqu'on  la  rive  droite.  Ces  deux  quartiers 

réorganisa  les  gouv,,  elle  fit  partie  se  réunissent  par  un  pont  de  bois. 

de  celui  de  Voronej  9  retourna  un  Le  château  qui  es^  fort  ancien  est 

moment  en  1779  à  celui  d'Ukrai-  entourée  d'une  muraille  depier- 

ne,  et  appartint  définitivement  à  res  ilanciuée   de  deux  tours.  Oaj 

(«lui  deVorenéj.  On  7  trouve  lo  trouve  1  église  cathédrale ,  sur  is 

églises  ,  des  magasins  ,  une  éco-  dôme  de  laquelle  on  lit   une  ini- 

le  primaire  ,  des  boutiques  bâties  cription  qui  atteste   qu'elle  a  été 

en   briques,   et   11,000   habitans  bâtie  ilj  a  plus  de  5oo  ans.  Lei 

des  deux  S(*xes.  Il  se  tient  3  grands  murs  du  château   se  dégradent  vi- 

marchés  par  an  dans  cotte  ville ,  '  siblement ,    et  quoiqu'ils    soient 

auxquels    il    arrive  beaucoup    de  éloignés  de  40  toises  au  moins  des 

marchands   forains  de  l'intérieur  bords    de    la  rivière,  les  hautes 


quantité  prodigieuse  ^ , „ 

et  de  bétes  k  cornes,  que  ces  mar*  maisons  du  château  et  de  Isrilie 

chauds  achettent  et  qu'ds  mènent  sont  chétives  et  d'une  pauvre  ap* 

▼endre  k  Moscotr  et  Pétersbourg  y  parence  e;Ues    sont   toutes  bâties 

Le  suif  est  aussi  un  objet  de  corn*  en'bois.  Le  district  d'Ostrov  pro- 

merce  considérable  ici.  On  trouve  duit  du  bled  et  d'excellent  Un  ; 

À  5  w.  de  cette  ville.,  sur  les  bords  mais  la  principale    richesse   à& 

de  la  Sosna,  une  colonie  allemande,  habitans  de  la  ville  sont  Iss  bois 

ooliposée  de  plus  de  3oo  indivi-^  de  construction   qui  croissent  sor 
dus^  tous  de  la  confession  d^Augs*  -  les  bords   des  rivières  Oatroia^ 

bourg,  venus  du  palatinat  et  du  Coukhva  et  Viada ,  qui  to^^^ 

Sajs  de  Yiriemberg,  qui  vivent  toutes  les  trois  dans  la  Vélikaia,ia- 

ans  Taisance  et  sont  presque  tous  oilitent  leur  transport  à  Narvsjetc. 

des  ouvriers  de  différens  métiers.  Ostrovskaia    -'    StaNIT^a  9 

Ce  village  porte  le  nom  de  Colonie  {OcmpoôCKOA^Cmanuika')  ^^Jf 

d*  Ostrogojsk.  des  Cosaques  du  Don  sur  la  nyc 

OsTROJ^Tz  et  OsTROPOt,  (Ocm-  gauche  de  la  Medvédltza  ,  non  loi» 
p^m.eifi  nOcmponoAb.)  Résout,  de  son  emboncbare  dans  le  p<^i^« 
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Otchakov  y  (  OzaKoeo.  )  Celte  glaise  et  blanchies,  dont  quelques» 
ii-devant  forteresse  des  Turcs,  si  unes  encore  sont  de  construction 
célèbre  par  sa  fc^ce  et  les  deux  turque.  Ses  habitans  sont  des  Vk- 
siéges  Qu'elle  a  soutenus,  n'est  rainiens,  des  Jniis  de  Pologne  et 
pins  qa  une  chétive  bicoque  ;  elle  quelques  Grecs  qui  s'y  sont  ras- 
appartient  au  gouY.  de  Kherson.  semblés.  On  y  voit  aussi  une  an- 
Sa  sitaation  est  sous  le  47^  35'  de  cienne  mosquée  transformée  'em 
ht.  sept,  et  le  ^6^  3o'  de  long,  on  église  grecque.  Lçs  eny irons  de 
Elle  se  trouve  sur  une  élévation  ce  âiubourg  étoient  couverts 
àremboachurc  et  surla  rive  droite  de  vignobles  et  de  jardins,  dont 
da  Dnepr.  Les  anciens  la  nom-  il  ne  reste  plus  la  moindre  trace 
moieut  Olbis  -  Boristbènes ,  et  après  Tbiver  rigoureux  de  1788^ 
les  Tares  Caaglew-Ossi.  Elle  fut  et  le  siège  nue  la  ville  a  soutenu 
prise  pour  la  première  fois  en  cette  même  année.  Les  belles  fon- 
1737  par  les  Russes  sons  le  com-  taines  qui  abondoîent  à  Otcbaiof 
SModement  du  célèbre  marécbal  n'existent  plus  «  à  peine  reste-t-il 
Monich.  Cette  même  année ,  elle  un  pu  deux  puits  pour  les  besoins 
fat  inutilement  assiégée  jpar  les  des  babitans.  Le  châtean-iort  de 
Tares ,  auxquels  elle  ne  futren-  Hassan- Pacba  ,  qui  s'est  encore 
due  qaen  17)9  par  le  traité  de  long  -  temps  défendu  après  la  pri- 
Belgrade.  La  seconde  fois  elle  fut-  se  de  la  ville;  et  qui  a  coûté  beau-, 
prised'assaut  par  le  marécbal  prin-  coup  de  sang  aux  deux  partis  ,  se 
cePolemkiny  en  1788,  an  cœur  trouve  tel  qu'il  étoit  et  même 
de  l'hiver  après  un  siège  opiniâtre  restauré  et  mieux  fortifié  ;  il  est 
elmeartrier.  Depuis  cette  époque  à, une  vrerste  de  la  ville  sur  l'em- 
elie  est  restée  à  la  Russie.  On  j  boucbure  du  fleuve ,  et  en  même 
voit  encore  quelques  restes  des  temps  sur  le  bord  de  la  mer  ;  il 
mors  naguère  si  forts  qui  faisoient  est  caiuré  ,  êes  murs  sont  de  pier- 
1  tt  défense.  Ija  forteresse  depuis  la  res  et  très-épais,  il  n*a  que  i5 
1^  iDontagne  sur  laquelle  elle  étoit  as-  toises  de  face^  et  on  ne  trouve  dans 
I  «uejsetendoit  jusqu'au  fleuve,  au*  l'intérieur  que  la  maisonnette  du 
I  quel  elle  s*appnjoit  par  un  c^ié  j  pacba  ,  actuellement  occupée  par 
j  elle  étoit  carréjB ,  et  avoit  100  toi-  l'otHcier  qui  y  commande.  La 
I  Ms  de  face  du  c6té  de  la  rivière  ,  Russie  7  entretient  une  bonne  ar- 
I  ainsi  que  du  côté  opposé  ,  et  180  tillerie.  Ce  cbÂteau  commande 
I  «ur  les  faces  latérales.  Il  j  avoit  l'entrée  du  fleuve;  on  voit  vis-à-vis 
Qnretrancbement  autour  de  cette  Tile  de  Bérézane. 
enceinte.  On  voit  encore  dans  Vin-  Otiaks  ,  {OmAKu»)  Voyez  Os- 
tériear    la  maison  de   pierre  du    tiaks. 

Pacha,  deux  portes  de  la  ville  res-  Otrooofka  ^  (  O/npoeosKci*  ) 
tées  entières  et  une  troisième  à  Colonie  allemande  du  gouv.  et 
demi- ruinée*,  au  bas  de  la  mon-  district  df  Saratof ,  sur  le  grand 
tsgoe  près  du  Liman  se  voit  enco-  Caraman  ;  on  yi^ompte  5o  familles 
ve  une  mosquée  ruinée  et  transfor-  catboliques  ,  on  7  trouve  une 
mée  en  magasin  et  un  bâtiment  église  de  leur  culte, 
tare  dont  on  ignore  Tancienne  Otvkl  ,  {Omaeju.)  pet*  riv. 
destination.  Le  àuxbourg  com-  du  gouv.  de  Pen^  ,  district  de 
menée  près  de  la  porte  delà  ville  ,  Gorodicbtcbensk  ;  elle  se  jette 
et  s  étend  h  droite  en  suivant  le  dans  le  Vade. 
Liman  ou  les  bords  du  fleuve ,  il  Ou ,  (ff)  riv.  assez  considè- 
re consiste  plus  qn^en  une  cen-  rable  qui  à  sa  source  dans  le  gouv. 
taine  de  petites  maisons  de  terre    de  Tomsk ,  et  qui  coulant  de  U 
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.c!"orîeiil  en  orctdent ,  entre  dan» 
le  gonv.  de  1  obolsk  pour  se  jeler 
dans  rirlyclie  ,  sur  sa  rive  droite  j 
tout  son  cours  est  de  200  w. 
.  OqaRa  ,  (  yapa.)  riv.  du  gnnv, 
de  laroslaw ,  elle  traverse  les  dis- 

'tricrs  de  Pochekbonie  et  de  Ry- 
binsk  ,  et  se  jette  dans  la  Cbeksua. 
OuBA,  [lJ6à)  grande  riv.  de 
Sibérie  qui  se  jette  dans  l'Irtyche 
du  côté  de  l'orient ,  go  w.  au-des- 
sous de  la  forteresse  d'Oust-Ca- 
mënnogorskaia.  On  Toit  sur  ses 
Ijords  plusieurs  minières  très-ri- 
ches appartenantes  aux  mines  de 
Colivano-^oskrésensk.  H  y  a  voit 
à  son  emboucbufe  uq  fort  qui  a 
exisié  depuis  1719  jusqu'en  1722, 
mais  il  a  ëto  abandonne  ,  comme 
élanU inutile.  On  voit  cependant 
encore  non  loin  de  cette  embou- 
cbure  le  poste  d*Onbinsk  qui  ap- 

f)articnt  à  la  ligne  supérieure  de 
'Irtycbe,    et    duquel  commence 
d^jà'la  ligne  de  Colyvansk. 

OuBKDA  )  (ffôe/^a.)  pet.  riv. 
du  gouv.  deTcbernigof,  sur  la- 
quelle est  bâtie  la  pet.  ville  Sos- 
nitsayTt  qni  se  jette  dan«  la  Desna. 

OUBIENNA,  {[/6ieHua>)}[^ei,  riv. 
elle  coule  dans  Tile  d'Alla ,  une 
des  Méoules. 

Oubinskoïk-Passb  9  ([/^uH'^ 
CMOunacch.)  pet.  fort  du 'gouv. 
delobolsk;  il  est  bâti  sur  ]es 
rives  d'un  lac  dans  le  siep  des 
Barabincs  ,  sur  le  grand  cbemin 
qni  mène  de  Tara  à  lomsk  ,  et 
dépend  de  cette  dernière  ville. 

'Ouchatka,    {l/tuaîiKa')     riv. 
du  gouv.  de  Tomsk  ,  elle  traverse 
•]a  ville  de   ce  nom  pour  se  jeter 
dans  le  Tom. 

OucfliTZA,  (l/uiuu,a»)j>eU  ville 
du  gouv.  de  podolie",  cbef-lieu 
d'un  district,  bâtie  à  Tcmbôu- 
cliu rc  de  la  riv.  du  même  nom 
dans  le  Dncstr  ,  elle  est  à  5o  w. 
de  Caménetz  -  Podolskoic  :  on^ 
trouve  dans  son  district  quelques 
labriques  de  draps  et  plusieurs 
distilleries  d'eau-de-vie. 
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Otchna,    {ffwHa-)  rivière  di' 
gouv.  de  Vladimir  qni  arrose  les 
districts    de  .  Mélenkof ,    deSoo- 
dogda  et  de  IVlonrom  ;  elle  se  jelle 
dans  ce  dernier  dans  l'Oca. 

OuCHOMiB  ,  {l/mojnupb.)j;m 
bourg  du  g9uv.  de  Volbinie,  à 
65  w.  de  Jitomir. 

OUCHSTKA  5     (l/uicmKO»)    m 

du  gonv.  de  Psko^  ;  on  a  le  pro- 
jet de  réunir  ,  au  moven  de  cette 
riv.  ,  la  Dvina  et  la  Lovât  qui  5e 
jette  dans  le  lac  llmen. 

OUCLEINKA  ,  (  l/KACÙlJLKa*)  p«t. 

riv.  du  gouv.  de  Pskow ,  elle  se 
jette  dans  la  Toropa. 

Oucli-GaBagaïskaVa,  {[/kxu' 
KapaeaùcKaji.)  c'tst  un  des  ibfli 

3 ni  composent,  d?n8  le  gow, 
'Orenbourg ,  la  ligne  militaire 
d'Onîsk.  Il  est  sitaé  sur  le  lac 
Oucli. 

OucRATR  ,  (ï/Kpaml-)  pe».  rit. 
du  gouv.  de  renia  ,  district  de 
Cliecbkéef  }  elle  se  jette  dans 
rOtma. 

OucZAtOMP  ,  (  OKS^aAOMnh) 

pet.  île  du  lac  de  l^adoga  ,  dépen- 
dante du  gouv.  d'Olonetz ,  district 
de  Serdol>ot  ;  le  lac  jette  sur  la 
côte  ,  vis-à-vis  de  .cette  île  ,  beau- 
coup de  petites  pierres  d'agate 
noir  dont  les  babitans  font d'ei- 
ccllontes  pierres  5  fusil. 

OUDA  ,  iffA^)  q«al«^  "^*f,^ 
portent    ce    nom.    La   première 

coule  dans  le  gouv.  d'irkootsk, 
canton  d* Yakoutsk  ;  elle  se  jette 
dans  bi  mer  d'Okhotsk  ,  noo  loin 
de  ses  sources  ,  et  à  rendroil  où 
la  petite  rivière  Ana  s'y  jette,  les 
marchands  russes  font  chaîne 
année  un  petit  commerce  dé- 
changé avec  les  Tatares  Bratskie 
et  d'autres  peuples  de  ces  con- 
trées ,  ils  lenr  acbettent  principa- 
lement des  fourrures ,  etc.  La  se- 
conde riv.  de  ce  nom  coule  éga- 
lement dans  ce  gouv.  ;  elle  reçoit 
dans,  son  sein  TOca  et  la  Coosba ,  | 
et  se  jette  elle-même  dans  la  Sc- 
lenga,  noù  loin  de  la  villç  de  Ve>  j 
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kbné-Oailin^k.  La  troisième  prend 
•a  source  dans  le  même  goav.  , 
elle  coule  da  niidt  au  nord  ,  et 
entre  daus  le  gonv.  de  Tomsk  , 
district  de  lénisseisk  ,  tourne  un 
peu  yen  Touest ,  et  après  avoir 
reçu  dans  son  sein  les  riv.  Kban- 
darsi ,  Khak'  et  Itchy  ^  elle  prend 
le  nom  de  TcVouna  ;  après  cela 
elle  réunît  à  elle  les  rivières  Biri- 
oQSsa  et  Tasséeva  ,  et  smns  ce  der- 
nier nom  elle  se  jetie  dans  la 
ToQogouska.  La  ville  de  Nijnt- 
Oudinske^t  bâtie  sur  ses  bords.  La 
quatrième  coule  dans  le  gouv.  de 
Coarsk^  elle  entre  ensuite  dans  ce- 
lai d'Ukraine ,  traverse  lés  dis- 
tricts  de  Zolotcbevsk,  de  Kbarkof  et 
de  Zmievsk  pour  se  jeter  dans  leSé- 
Teraoi-Donetz ,  éur  sa  rive  droite* 

OuDAit^  (l/flaû'  )  riv.  qui  prend 
sa  source  dans  le  gouv.  de  Tcber- 
nigof,  et  qoi  entre  ensuite  dans 
celai  de  Poltava  ,  passe  devant  les 
▼illes  de  Prilouki  et  de  Piriatina  , 
et  se  jette  dans  la  Soula. 

OuDiNSK  ,  {l/,%uHCKh.  )   Vojejs 

VfeRKHNé-OUDINSK. 

OuOIlfSXOÏ     ,     (    l//^UHCKOÛ»    ) 

Voyez  NlJNÉ-OuDlNSik. 

OuDORXE  ,  {l/^opiA»)  On  nom- 
moit  ainsi  anciennement  toute  la 
Contrée  Du  se  trouve  la  ville  d'Ar- 
khangel ,  et  particulièrement  celle 
deMéien  ,  d'après  la  riv.  Oudor 
qui  y  coule* 

OuFA  ,  (ff(pa.)  ville  capitale 
du  gouv.  d*Orenbourg  ^  et  cbef- 
lien  d'un  district.  Elle  est  située 
•ous  le  54°  4a'  de  lat.  sept,  et  1^ 
73^  33'  de  long.  or.  sur  la  Bélaia 
et  aa-dessons  de  Vemboucbure  de 
rOafa  dans  cette  riv.  Oufa  est  à 
2oai  w.  de  Pétersbourg,  et  à  i!293 
de  Moscou.  Elle  a  ébé  bÂtie  sous 
fe  règne  du  tzar'  Ivan  Vassllié- 
Tttch  .  nae  vingtaine  d'années 
•près  la  prise  de  Cazan  ,  c.-à.-d. 
dans  l'année  1 578  9  k  la  prière  des 
Baclikirs  qui  demandoient  qu'on 
l>âtU  une  ville  au  milieu  de  leurs 
domaines ,  pour  leur  aerrir  de  ré- 
ToM.  II. 
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fuge  en    cas  d'une  invasion  des 
Kirguiss  f  et  pour  leur  éviter    Fa 
peine    d'aller    loin   de  chez  eux 
porter  le  tribut  auquel  le  tzar  les 
avoil  imposé.    On  prétend  qu'il  y 
avoit  autrefois    une  grande  ville 
des  Talares  sur  l'eiup lacement  de 
rOufa  actuelle  ;  qu'dle    éloit    la 
résidence  dés  ILbans  ISogais  ;  que 
le  dernier  ,   nommé   Tezia-Baha-* 
tou-Classow  ,  l'abandonna  à  l'ap-    . 
proche  dus  Ausses  vers    Cazau  , 
et  qu  il  se  retira  dans   le  Coiihau. 
Plusieurs  monumr  n«  voisins  de  la 
ville  prouvent  et'ioctivement  que 
ce  pays  étoit  soumis  à  nu  autre 
peuple  que   les   Bachkirs.    Deux 
mosquées  construites  en  briquca 
existent  encore  en-deçà  deOiomaj 
on  y  voit  plusieurs  pierres  sépul- 
chrales    remarquables  :   les  unes 
sont  des  inscriptions  arabes  ,    et 
d'autres     des  inscriptions     eu  ti- 
ques, par  conséquent  elles  ne  doi- 
vent point  leur  origine  aux  Bach- 
kirs.   La  ville  actuelle  est  bàiie 
dans   un  site  assez  désagréable.: 
une  partie  se  trouve  dans  nne  gor-* 
Çe  qui  ressemble  à  un  chaudron  } 
il  paraît  que  cette  gorge  a  été  for-  ** 
mée  d'un  côté  par  des  neiges  fon- 
dues et  par  les  eani  de  pluie  qui 
s'y  rassemblent ,  lorsiju'elles  tom« 
bent     des     élévations    voisines  ; 
l'autre  côté  l'a  été  par  la  courba 
que  décrit  la  rivière.  Ces  mêmes 
eaux  et  les  pluies  du    printemps 
ont  formé  >  sur  la  rive  escarpée 
de  la  Délaia  ,  des  fonds  ou  ravins 
profonds  ^  appelés  en  russe  Avra- 
gui.  Ces  cavités  augmentent  de  jour 
en  jour^ct  elles  forment  une  espèce 
de  ruisseau  qui  intercepte  le  pas- 
sage vers  les  collines.  Ce  ruisseaa 
appelé  Soutoloca  ^  se  jette  dans  la 
vdle,    construite  sur  la  pente  de 
la  civière.   Ces  eaux  qui  se  ras* 
semblent  au-dessus  et  au-dessous 
de  la  ville  ,  contribuent  à  sà  sû- 
reté,  quoiqu'elle  n'ait  plus  riea 
à  fra Indre  des  Bachkirs    et  de» 
Kirgoiss  :     les  limites  d'aiUcars 
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ont^ét<^  foi^t  rrcalëesy    et  Von  a    tile*  ^  douéi^s  des  plas  beaux  pi- 
eu soin  de  1rs  for  liGer,  aussi  a- t-on    tarages,    «bondanles   en  forêts , 
laissé  miner  en  grande  partie  les    propres  à  Téduca tien  des  abeilles , 
fort itie^ lions  d'Oufa  ,    ainsi    que    et  très-avanlageuses  pour  la  clias- 
la  ligne  de  palissades  qui  s'ëten-    se  et  la  péclie.  Les  Tataret  d'Oaûi 
doit  li  plus  de  6  w.  On  en  ifoit  en-    choisissent  de  préliprence  la  pro\i- 
core  quelques  traces,  et  les   foi-    mite  des  villages  pour    Templace- 
bles  clébns  d* une  tour  d'observa-    ment  de  leurs  champs.   Ils  les  di- 
tiou  construite  en  bois.  Cette  for-    visent  en  trois  portions  par  oom- 
tification  Ibrmoit  des  coudes  dont    munauté  ,      chacune     reste   en 
lusieurs  étoient  à  6  ou   7  w»  de    jachère  à  son  tour  ,  et  sert  à  £iire 
a  ville*  L'autre  partie  d*Onfa  for-    parquer  les  bestiaux.    Elles,  sont 
me  un  amphithéâtre  par  la  nature    entourées  d'une  haie  légèremqfit 
de  son  Site.  On  trouve  dans  cette    palissadée.    Par    ce  moyen,    les 
ville  a  couvens  ,  dont  un  de  reli-    campagnes  de  ces  contrées  oonser* 
gieuses  ,    y  églises  ,   et    près  de    vent  leur  fertilité    pendant  pln- 
1000  maisons  ,  un  séminaire  ,  une    sieurs  années*    Elles    sont  trèt- 
écoie  primaire  et  une  école  d'ar-    propres  à  la  culture  du  froment, 
rondissement.    Le  nombre  de  ses    qu'ils  soignent  beaucoup,     Lors- 
habitans  peut  être  porté  à   2^00    que  ces  (erres  perdent  leur  fcrtili* 
personnes  des  deux  sexes*  Ou(a    té  ,  et  que  les  landes  voisines  ne 
,est  la  résidence  d'un  archevêque    sont  pas  susceptibles  d^étre  défri- 
qui   porte    le   titre  d'archevêque    cliées  et  mises  eu  valeur,   le  vil- 
d'Orenbourg  et  d'Oufa.  lage  ou  la  communauté'  entière 

<iurA ,  (^0^0  riv*  considé-    démolit  ses  maisons  de  bois,  et 
rable  qui  prend  sa  source  dans  le    se  transporte  dans  une  autre  con- 
gonv,  de  Perm ,  district  d'Ecalhe-    trée*   C  est  à.  cause  de  ces  émigra- 
riqbourg  ;  elle  y  parcourt  un  pays    tions  qu'ils  ne  font  pas  clorre  les 
montagneux  et  fertile,  et  après    cours  de  leurs  habitations*  En1ii« 
avoir  réuni  k  ses  eaux  celles  de  la    ver,  leurs  bestiaux  parquent  près 
Bifierte  ,   elle  entre  dans  le  gouv*    des  villages,  dans  des  lieux  fermés, 
d'Drenbonrg,  où  elle  se  jelte  près    où  Ton  cultive  le  chanvre  en  été* 
delà  ville  d'Oufa  dans  laFiélaia.  On    Ils  ne  font  pas  leurs,  meules  de 
trouve  sur  les  bords  de  TAi  et  du    grains  comme  les  Russes,  ils  les 
\oure/,en,  qui  se  jettent  également    mettent  sur    un    échafaudage  de 
dans  rOura,de  riches  mines  de  fer.    pieux,  elles  sont  donc  élevées  et 
Oufa  (  £aiares  d'  ),  ^fffpujU"    à  Tabri  de  la  voracité  des  sonris* 
CKÎe  Tamaphi.)  Ils  sont  alliés  de    Ces  Tatares  sont    assez   propres 
ceux  de  Cazan  ,  mais  ils  occupent    dans  leur  ménage,  hes  riches  eot 
depuis  long- temps  ce  district  dans    à  cote  de  leurs  maisons  un  petit 
le  gouv*  d'Orenbonrg.  Ils  forment    bâtiment    composé    d'une   seule 
un  corps  assez  considérable  ,  sur-    pièce  ,  qui  leur  sert  de  sallon  d*é- 
tout  dans  le  canton  situé  entre  la    té,  et  pour  recevoir  leurs  convi* 
Bélaia  et  Tlk,   Cette  dernière  riv*    ves*   Cette  pièce  correspond  i  là 
se  jette  dan»  laCama»  Ces  Tata-    maison  par  une  gallerie  que  pin* 
res  sont  de  tous  les  habitans  de  la    sieurs  font  couvrir*  On  voit  dans 
province  d^Orenboorg ,  les  culti-    cette  pièce     une  cheminée   à  U 
vateurs  les  plus  laborieux  ,  et  les    bachkire    et  un  banc  très-large* 
plus  vigilans;  la  plupart  sont  très-    Presque  tous  les  villages  ont  de« 
aisés.    Leur    travail  joint  à  leur    Abisses   ou  maîtres  d'école  9  p<>Q<' 
grande  économie ,  doit   être  ré-    Téducation  de  la  jeunesse.  Ls  pltf 
compensé  ,  dans  des  contrées  ter-    part  de  oea  Tatares  n'ont  qn'nne 
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femme,  quelques-uns  en  ont  deux,  La  pièce  qui  tombe  isar  la  pohrîne 
mais  rarement  davantage.  L'ha-  est  petite  et  étroi?»*  ^  plies  n'ont 
biliement  des  femmes  diiï'ère  beau-  que  deux  bandes  étroites  sur  le 
coup  de  celui  des  femmes  des  Ta-  dos,  et  même  toutes  ne  U>s  por- 
tares  de  Gaza  n.  Vhat)ît  ordinaire  tent  pas.  Ainsi  que  les  femmes, 
est,  ainsi  que  celui  des  Tchouva-  elles  ont  les  cheveux  tressés  eu 
ches  et  des  l>acLhirs ,  de  grosse  deux  nattes  qu'elles  laissent  peu- 
toile  cousue  à  points  de  pDÏgnet  dre  ,  mais  en  les  cachant  soigneu- 
aatour  du  cou  et  sur  les  bords  des  sèment  dans  leur  tunique.  Leur 
manches.  Les  foiumcs  et  les  filles  ne  principaux  bijoux  consistent  com- 
se montrent  qu'avec  leur  plus  belle  mun^ment  en  grains  de  corail  ;  le 
parure*  Les  premières  laissent  mari  achette  les  bijoux  quidoivent 
pemlre  sur  le  dos  les  extrémités  servir  à  la  future  avec  le  caUin  , 
brodées  d/uu  voile  appelé  tastar.  cVst-à-dire  la  dot.  Excepté  cette 
leur  bonnet  paroit  collé  autour  petite  différence  dans  le  costume  , 
de  la  figure}  il  est  écbancré  sur  on  n'en  distingue  pas  d'antres 
le  front  et  attaché  sous  le  men-  quant  aux  mœurs  et  à  la  langue  , 
ton  avec  ttn  bouton.  Presque  tou&  entre  les  l'atares  d'Outa  et  ceu\  de 
leurs  bonnets  sont  garnis  d'an-  Cazan.  lies  derniers  sont  venus 
cienscopeîks  (sols)  d'argent,  ou  peupler  quelques  villages  de  la 
de  petites  plaques  d'éta in  taillées  province  d'Orenbourg  ,  et  vivent 
en  forme  de  cette  moiiltoie  ,  de  confondus  avec  les  autres, 
manière  qu  il  en  est  presque  tout  Ouganok  ,  (  IftanoKh,  )  c'est 
couvert  ;  mais  le  devant  du  bon-  une  des  îles  de  l'océan  ori<'ntal  qui 
net  et  les  bandes  qui  tombent  sur  .se  trouvent  entre  la  Sibérie  et  fA- 
les  joues  sont  ornées  d'une  bro-  mérique  ;  on  la  nomme  aussi 
derie  de  grains  de  corail  rouge,  Ounimak.  [Voyez  cet  artirle,^ 
de  Tépaissenf  de  deux  doigts.  Ouglitche  ,  (  ffeAuzb.  )  ville 
Deux  autres  rayons  de  grains  du  gouv.  d'Iaroslaw  ,  et  chef- 
prennent  du  sommet  de  la  te  te ,  lieu  d'un  district  ^  elle  est  si'uée 
et  bordent  les  deux  bandes  me  n-  sous  le  57®  27  de  la  t.  sept,  et  le 
tounières.  Ces  bonnets  ont  par-  bG^  9'  de  long,  orient. ,  sur  la  rive 
derrière  une  autre  bande  large  de  droite  du  Volga,  à  toi  w.  dMa- 
trois  doigts  ,  qui  tombe  jusque  roslav.  On  la  partage  en  u  quar- 
dans  la  ceinture  ,  oii  elle  est  tixée  ti<'rs  :  le  prcifier  est  entouré  d'un 
par  des  lamines  et  de  petites  mon-  rempart  et  d'u  1  fossé  et  «'appelle 
noies.  Le  bout  est  garni  de  grains  Zemlianoie  Gorod  (ville  ou  tor- 
de coraux  et  de  franges  ,  et  il  se  tification  ,dr  terre)  ;  le  second  se 
termine  au-dessous  du  jarret,  nomme  Fossad  (le  bourg).  Il  est 
Beax  autres  bandes  étroites  et  or-  aussi  entouré  d'un  rempart  de 
nées  de  monnoies  pendent  égale-  terre  ^  mais  n  a  pas  de  fossé.  De 
ment  jusqu'à  la  ceinture  ,  où  elles  l'autre  côté  du  tleuve  se  (rouve 
sont  fixées  par  des  franges.  Elles  un  faubourg  qu'on  unmtne  Pzar-' 
portent  un  Sacal  ou  pièce  qui  «/fl/ On  ignore  par  qui  et  qua.id 
leur  couvre  toute  la  poitrine  de-  cette  ville  fut  lOiidée  ^  elle  étoit 
pois  le  menton.  Elle  tient  par  le  fort  grande  et  riche  avant  l'inva- 
mojca  de  deux  bandes  qui  sont  sion  des  Llthunniens  ,  en  ibnj, 
derrière  les  oreilles  ,  et  est  garnie  car  on  y  comploit  1  "io  paroisses  , 
comme  les  bandes  même.  Ces  12  couvens  et  5o,ooo  habicuis 
pièces  sont  plus  ou  moins  longues  mâles.  Les  Lithuaniens  la  brùie- 
et  larges.  Les  filles  ont  des  bon-  rent  et  la  ruinèrent  entièremciil, 
Bets  ronds    et  sans  cchancrure.  et  clic  resta  dans  cet  état  jusqu'au 
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règne  du  (far  Michel  Ft^odorovîtch  par  leaordret  de  rainbitieoi  Go- 
qai  la  releva  et  y  envoya  5ooo  co-  donoof  en  iSgi.  C'est  à  cette 
Ions  pour  la  repeupler.  Cetlc  vil-  époque  qu'on  doit  assigner  ladé- 
le  étoit  anciennement  une  prin-  cadence  et  ensuite  la  ruine  entière 
cipanté  apanagée  de  Hostof^  mais  de  cette  ville  ;  car  Godonnof  reje- 
en  i!2i8,  le^rand-duo  de  Yladi-  tant  la  faute  du  meurtre  sur  le 
dimir  Constantin  Vsenolodoviich^  peu  de  soins  que  la  tzarine  avait 
surnommé  leSa^e,  avant  fait  le  eu  de  son  (ils  ^  fît  faire  àei 
partage  de  ^s  états  douna  laroslav  recherches  simulées  des  meor- 
et  Ouglithe,  avec  toute  la  contrée,  triers  ,  et  exila  sous  ce  prétexte 
à  son  fils  Vsevolod  (Jean)  qui  fut  une  partie  des  habitans  en  diilë- 
tué  par  les  Ta  tares  en  i^Bj.  Son  rens  lieux  et  jusqu'en  Sibérie, 
ffère  Vladimir  y  régna  jusqu'en  obligea  la  malheureuse  mèrcda 
12499  ensuite  ses  enfans  et  les  jeune  prince  à  se  faire  religieuse 
princes  de  Hostof  occupèrent  ce  dans  un  couvent  au-delà  du  Ré- 
trône jusqu^en  1261.  Alors  il  fut  lo-Ozero ,  et  dispersa  iesprinci- 
réuni  à  la  principauté   de   Vladi->  paux  habitans.    Le  règne  d'Olré- 

'  mir.      En     14^4?    ^®    grand-duc  pief  ou  du  faux  Omitri  ajoata  aux 

\as8ilei  Vassiliévitch,  Temni  ou  calamités  de  cette  ville  ^  ensuite 

l'Aveugle, donna  Ouglilhe en  apa-  les  t^olont'tis  y  mirent  le  comble 

nage     h     son     cousin     le  prince  en   la  saccageant   et  ]a   brûlant, 

Dmitri    louriévitch  ,    surnommé  ,  comme  nous  Tavons  vu  plus  haut. 

Chémiaka  ^  qui  y  mourut  en  1434*  Après    la  mort    de    l'usurpateur 

Cet     apanage     étant    revenu    au  Otrépiéf ,  on  transporta  en  1 606 

grand-duc ,   il  le  donna  en  mou*  le  corps  du  jeune    prince  Dmitri 

rant ,  en  1462  ,  à  son  fils  André,  d'Ouglitche  dans  l église  cathedra- 

avec  toutes  les  villes  et  villages  qui  le  de  Moscou.   On   trouve  dans  ce 

en  dépeudoient.    Des  raisons  de  moment  à  Ouglitche  2  couvenS; 

politique    Ten  ayant  fait  dépossé-  26  églises  paroissiales  ,  une  ëco- 

der  ,  sous  le  règne  du  grand-duc  le  pour  Içs    ecclésia$tiaueS|  une' 

Ivan  Vassiliévitch  ,   il  fut  mis  en  autre  pour  les    Orphelins  9   aux 

prison  avec   ses  deux  fîls  Jean  et  frais  des  marchands  de  la  ville, 

l)mitri  ;    Ouglitche    fut  annexée  3  hospices  pour  les  pauvres  9  dil- 

alors  à  la  principauté  de  Moscou  ,  férentés   fabriques  ,  nommément 

et  se  régit  par    des  gouverneurs  de  cuirs,  de  papiers,   de  cliao* 

qne  les  grand-ducs  y  envoyèrent,  délies  ,  etc. ,  plusieurs  boutiques 

En  1 5o 5  ,  le  grand-duc  Ivan  Vas-  et  65oo  habitans  des  deux  sexes. 

^  siliévitch  donna  cette  ville  avec  ses  On  voit  encore  la  maison  de  bri- 

dépendances  à  Son  petit-fils    Dmi-  ques  et  les  appartemens  voiilésot 

tri  Ivanovitch  ,  stipulant  quels  se-  peints  à  la  fresque  dans}lo  goût  d  2* 

roient  dorénavant  les  droits  des  .lors,  qu'occupoit  le  jeune  prince 

princes  et  les  attributions  des  gou-  Dmitri  avec  sa  mère  la    tzarine 

verneurs  envoyés  de  Moscou;  celui-  douairière.  Les  habitans  d'Oug* 

ci  mourut  en  pi'ison  en  iSog.'En  litche  sont    industrieux,    vivent 

I  )84  9  lé  tzar  Féodor  Ivanovitch  dans  l'aisance  j  et  font  un  cooi- 

donna    cet   apanage    à  son  frère  merce  considérable    dans   rintc- 

Dmitri  encore  en    bas  âge ,    qui  rieur  de  Fempire.    Il  se  tient  ici 


ton  eu  ligne  directe   de  la  maison    mate  qui    vivoit  sur    le  Dnepr» 
^  régnante  de  A  urik  y  fut  assassiné    entre  lesriT.  VorsUa  et  Samara 
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(dans le  gonr.  d*Ecather!nos1aT  ao-  Oulcaite  ,  (  l/jiKcmh.  )  riv*  de 

tari)  ije  nom  d'Oaglilchis  leur  est  Sibérie  danslecaVitoo  de  Yakoutsk, 

▼enade  la  rhr.  Oi/^/a  actoelleinent  elle  se  jette  dans  l'Aida  ne. 

Ore/,sar  laquelle  ëtoil  s itaëe  leur  '     Ouleaboro  ,    (  yjieaôopib»  ) 

principale  Tille  P^re\5e/c/r^/2e.  (Ouléo,   Oleo.)  ville  maritime   de 

OuGRA  ,   (  l/epa-  )   ri?,    assez  la  Finlande ,  située  dans  une  près- 

considcVable  qui  prend  sa  source  qulleprèsderenibouchnrcdn  flea- 

dans  legriUY.   de  Smolensk  ,  dis*  ve  Onléa. Cette  ville,  bâtie  en  1610, 

trict  de  Jonkimov  ,   et  qui  coule  est  la  plus  grande  de  tontes  celles 

ensuite  dans  legonv.  de  Calouga  de  la  Botbnie  orientale,  ses  rues 

où  elle  se  jette    dans'VOca.    Au  sont  droites  et' très-longues  ,   elle 

rintemps  et  en  automne,  lorsque  a  des  basses  -  classes  ,    un  très  - 

es  eaux  sont  hautes  >  on  t'ait  tlol-  bon  port  et  une  belle  pêcherie  de 

t^r  beaucoup  de  bois  de  conslrnc-  saumons.    Les  troupes   russes   la 

tîon.  et  autres  par  cette  rir.  dans  prirent   en   17149    ^^   ^77^    ^^^® 

les  villes  situées  sur  ses  bords.  a    souffert   deux    grands    incen- 

Ouï  ^   (Uiû)  r'iv.   du.gouY.  d'O-*  dies  qui  l'ont  presque  entièrement 

renbourg,  qui  prend  sa  source  non  ruinée.    Sous  le  régime    suédois 

loin  de  celle  de  l'Oural ,  dans  les  elleétoit  la  quarantième  à  la  diète, 

montagnes   nommées     Caratache  Planmann  a  ûxé   sa  position    au 

(  montagne  noire  )  ;  elle  se  jette  64"  69'  ;  près  de  la  ville,  dans  une 

daiis  le  Tobol  et  n  est  remarquable  pet.  île  ,  est  le  château  d'Oaléa- 

que  par  la  ligne  militaire  qu'où  a  borg ,    bâti    et   bien    ibrtiûé    ea 

établie  le  lon'g  de  ses  bords    et  qui  1390. 

par  cette  raison  prend  son  nom:  Oulkïma  ,  {ï/jieujfia»^  riv.  du 
Ouîskaïa  Unia  ligne  d*Ouï.  Il  y  gouv.  d'iaroslaw;  elle  traverse  une 
•  aussi  un  fort  de  ce  nom  parmi  partie  du  district  d'Ouglitche pour- 
ceux  qui  composent  cette  ligne  de  se  jeter  dans  la  Youkhot.  . 
déiëose.  OuLF  uwWoULF  ,  {ifjKph  n;iif 
'  OuxHTOMA  ,  (  l/xmojua*  )  Il  BifJKph')  Cest  le  nom  d'une  ilo 
y  a  plusieurs  riv.  de  ce  nom^  l'une  qui  se  trouve  dans  le  golfe  de  Fin- 
est  dans  le  gouv.  de  Vladimir,  elle  lande  tout  près  de  Reval,  et  qui 
prend  sa  source  dans  le  district  de  dépend  du  district  de  Virland. 
Swuzdal ,  en  parcourt  une  partie  ,  Oulla,  (f/juia.)  riv.  navigable; 
ainsi  que  de  ceux  de  Chouia  ^  et  elle  prend  sa  source  dans  le  gouv. 
Cofroî',  entre  ensuite  dans  le  gouv.  de  Vilebsk  et  se  jette  dans  la  Dvi- 
deCostroma,  où  elle  se  jette  dans  ua.  Ou  a  établi  nue  communie- 
le  Tésa.  L'autre  se  jette  dans  le  cation  au  moven  dos  rivières  ,  Be- 
Bélo  -  Qiéro ,  dan^^  le  gouv.  de  résina,  des  lacs  Pélo ,  avec  la  riv. 
Novgorod.  Une  troisième  prend  Esso  et  le  lac  Bébé  où  la  riv,  Oulla 
sa  source -dans  le  gouv.  de\olog-  prend  -  sa  source,  en  construis 
da  ,  entre  dans  celui  de  laroslav  ,  sant  des  écluses  et  des  réservoirs, 
et  se  réunit  à  la  Sagoja  dans  le  de  manière  que  la  mer  Noire  corn- 
district  de  Pochekhonsk.  La  qua-  munique  avec  la  Baltique  ,  ot  que 
trième  appartient  aussi  au  gouv.dc  les  productions  des  provinces 
Vologda ,  elle  se  jette  sans  lu  mériaionales  de  la  Pologne  ,  du 
Dvina.  gouv.  de  Miusk  et  de  la  .Kussie 

OuLBA  ,  (UjiBa-)  riv.  quLeoule  Blanche  sont  transportées  an  po,rt 

le  long  de    la    frontière  dans  le  de  Riga. 

gOQv.  de  Tomsk  et  sur  les  bords  de  Ouloma  et  Slavenka,  (I/ao* 

laquelle  on  a  établi  une  ch^ine  de  jua  vi  Cjiao^HKa*)  Ce  sout 'deux 

petites  fortifications.  riv.  qui  sgrleat  du  j^ouv*  de  \'o«^ 
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lofîda ,  et  se  luttent  dans  la  Clicls-        Ohn ALj^citKA  ,  (  l/HaJiauiKa»  ) 

na.  Leurs  source»*  étant  lif-ès- près  (Agoun-AUaska  >    ou    comme  les 

du    lac  (^oabcusk  ,  duquel  décou-  liabitans  Tappelleut  cdx-mémes , 

le  une  des  principales  branches  de  Nagounalaska.)  C'est  uaç  dps  plus 

de  la  Dvina  septenirionale^le  gouv.  grandes  îles  de  rarchipeî  des  Aie- 

a  décidé   d'établir  ,    en  creusant  on  tes ,    elle    appartient    k    celles 

deux  canaux,  une  communication  qu'on  nomme  îles   dès  Renards, 

entre  la  nier  Blanche  et  la   Balti-  Ounalachka  est  sous  le  53<>  56'  de 

que,,  c'est-à-dire  entre  Arkhan-  lat.  sept,  etle^io*' 4e  long,  orient.; 

gel  et  Pétersbourg;  le  nÎTellement  elle  s'étend  du  sud-ouest  à  Test  y 

a  étë  exécuté,    et  les  plans    ont  àt4o^-®^  sa  plus  grande  largear 

été  soumis  au  conseil  j  il  faut  es-  au  milieu  est  de  S')  w*  Elle  s<;e  ter- 

Eérer  «que  ce  projet  si  utile  sera  mine  à  l'ouest  vers  Tile  d'Ouni- 

ientôt  mis  à  exécution.  nak  ,  par  une  pointe  très-étroite. 

OuLouKEMA  ,  {yjii^Kejua')  riv.  Elle  a  plusieurs  golfes  qui  entrent 

qui  sort  du   mont  Altay  dans  la  très-avant  dans  les  terres.  Les  trois 

Mongolie  et  qui  en  se  réunissant  plus  considérables  sont    le  goHé 

avec  la  Bel kema  forme  le  lénisséi.  d'Ougadiak    on  du  Castor    (bo- 

OVMAVE,  (ffjuanb-)  {lioumskn)  brovoi)  ,    à   l'orient,  de  Makoa- 

pe t.  ville  du  gouv.  de    Kief,    et  chine  à  l'occident,  et  du  Capitaine 

chef-  lieu    d'un  district,   bâtie  au  nord.  Ces  trois  golfes  ,  qui  s'a- 

snr  la  rive  gauche  d'une  pet.  riv,  yancent  chacun  plus  de  20 w.  dans 

de  son  nom  ,  qui  par  le  moyen  de  les  terres,  en  Ibrraent  d'autres  plus 

FEtrana    se  jette  dans  la  Siniou-  petits  ;  ils  sont  très-profonds  et 

Iha.    Cette  ville  est  à  243  w.  de  d'un  mouillage  sûr.  Toute  l'ile  est 

K-iew.  Elle  appartenoit  ci-devant  formée  de  hautes  montagnes,  dont 

an  comte  Pototsky.  On  y  trouve  les  sommets  sont  nus,  et   dont 

de  belles  boutiques  bâties  en  bri-  l'une  au  milieu  de  File    est  ua 

Sues,  une  école  pour  la  noblesse,  volcan.  Toute  la  partie  méridio' 

e  beaux bâtîmens  appartenaas  au,  nale  de  l'ile  est  bordée  de  rochers 

comte  Pototsky  et  à  d'autres  sei-  presqn' inabordables.     Les  vallées 

'gneurs;  elle  est  peuplée  surtout  de  offrent  d'excellens pâturages.  £ll<^ 

Juifs  qui  y  sont  en  grand  nombre,  sont  presque   tontes  arrosées  par 

OuMNAç  ,  {ffjuHaKb.)  C'est  une  des  ruisseaux  qui  descendcot  des 

des  îles  de  Tocéan  Oriental  qui  ap-  montagnes.  Il  y   croit  diflérentes 

partiennent  à  celles  qu'on  appelle  sortes  de  baies  et  de  racines  nour- 

il'^s  des  K'ienards  ;  elle  a  too  w.  de  rissantes.  H  y  a  fort  peu  de  hoî» 

longueur  sur  7  à  16  de  largeur;  dans  l'ile  ,  quelques  saules,  l'aal- 

on  trouve  au    milieu  de  cette  île  nier  et  le  chèvre-feuille  sauvage 

un  volcan;  les  sourcesd  eau  chau-  y  croissent    cependant    en   asscx 

df»  qui  en  découlent  servent  aux  grande  quantité.  On  n'y  trouve, 

liabitans  à. cuire  leur  viande  ,  leur  excepté  les  renards  et  une  espèce 

poisson,  etc.  On  n'y  trouve  de  de  souris  à  courte  qtieue  ,  aucun 

Bois  que  quelques  petits  buisson*  animal  terrestre  ;    mais  les  Am- 

rabougris  qui    ne    sont  d'aucune  phybics  ,  tels  que  le  castor  et  les 

utilité;  mais  il  y  a  beaucoup  de  animaux    aquatiques    y  sont'  en 

renards  de  toute  espèce ,  dont  la  grand  nombre.  On  y  trouve  des 

chasse  est  très- importante  à  cause  aigles  ,  des  vautours  ,  des  perdrix 

de    leurs    belles    fourrures.     Le  et  plusieurs  espèces  de  moineaux  ; 

nombre  des  liabitans  payant  tous  les  poissons  sont  tt'ès  -  nombreux 

tribut  monte  à  80  personnes  j  ils  dans  les  haïes  de  cette  fie.  Onna- 

«ont  doux  et  hospilaliera.  lachka  étoit  ci-devant   très-peu- 
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pifc,  mats  des  maladies  épldc^mî-  s'étend  de  19  milles  dans  nne  di- 
qacs  et  la  disette  ont  détroit  une  rection  nord->est  62^.  Elle  est  éle- 
grande  partie  de   ses  liahitans  ;  à  vé^ ,  inégale  ;  ses  bords  sont  es- 
peine  j  reste-t-il3ooîadivldaséta-  carpes  ^  et  on  y  distingue  trois 
bits  sar  les  côtes  orientales  ,  sep-  grandes  montagnes.  La  première 
teDtrionales    et  occidentalos  ,  et  de  ces  montagnes  a  nn  sommet 
répartis  sur  14  villages.  La  côte  très-irrégulier ,  la  seconde  forme, 
méridionale  est  inliabitée.  Les'ha-^  un  cône  parfait ,  s'élève  &  une  ex- 
hiuns  de  cette  ile  sont  doux,  et  cessive  hauteur  et  il  en  sort  con- 
hospitaliers.   Ils  sont  régis  pas  la  tinuellement  une  très^grandc  fn- 
compagnie  impériale  d'Amérique  mée.  Le  sommet  de  la  troisième  j 
qaiyauo  établiss<*ment  dans  le  qui  est  celle  que  les  indigènes  ap- 
eolfe  du   Capitaine.  Les  mœurs,  pellent  Caiguiuak  ,    semble  être 
m   usages   et  la  religion    de   ce  fendu  et  tronqué ,  il  est  couvert  de 
peuple  sont  décrits  arec  beaucoup  neige    et    s'élève    au-dessus    des 
d'exactitude    dans   l'ouvrage    in-  brouillards^qui  cacjient souvent  )es 
tilulë  :  Voyage Jait  par  les  ordres  flancs  de  la  montagne.  Cette  tle 
de  f  Impératrice  Catherine  II dans  a  100  w.  de  long,  sur  a5  à  5odo 
te  Nord  de  la  Russie  Asiatique  ,  large  ,  elle  n'est  séparée  du  con- 
tic^  ,  depuis    1781  jusquen   1794  tinent  de  TAmërique  septentrio- 
par  le  Commodore  Billings  ,  rédigé  nale  du  cap  Allaska  que  par  le  dé- 
parSauer.  troit  d'Issanok  ,  qui  a  depuis  3 
OuîTALGA  ,  {l/HaJita»)  Cette  île  jusqu'à  7  w.  de  largeur.  Celte  île 
M  trouve  à   Torient  de  la  précé-  contient  trois  habitations;  on  y 
denté  ;, et  n'en  est  séparée  que  par  trouve  des  ruisseaux  d'eau  douce  j 
un  canal  de  5  w.  Elle  a   10  w.  de  dont  un  sort  d'un  lac  qui  e^t  dans 
long  sur  une  à-peu-près  de  large  ;  Tile  ,  et  dans  lequel  il  entre  beau-* 
on  n'y  trouve  ni  bois,  ni  ruisseaux,  coup  de  poisson  au  moyen  de  ce 
An  nord-est  de  cette  ile  se  trouve  ruisseau  dans  le  temps  de  hautes 
celle  d'Acoutane  ,  séparée  par  nn  marées.  Il  y  a  peu  de  bois  sur  File^ 
canal  de  20  w.  et  excepté  le  saule  et  Taulnc  ,  qui 
ODNDEBESSJB,(VK4«^^c50riv.  même  ne s'é lèvent pa S  forthwt, 
asseï  coQsidérable  qui  coule    en  «n  n  y  trouve  aucun  arbre.  Ceux 
Siyrîe  dans  le  gouv.  de  Tomsk  et  V^^  *®«  indigènes  emploient  pour 
aejeltedansleïchoulym.  la  construction  de  leurs  cabanes 
^                              *^         ^  et  de  leurs  canots  leur  sont  jetés 

fleufT— ^'^--^•—  ^'"-^^     — -  P***  ^*  mer.    L  île  renferme  des 
Blancli 
marais 

qnes  cabanes  de  pécheurs  à  son  d'autres^ 

embouchure,     qui     servent    en  OunjI  ,  (  ^k^^.)  rîv.  du  gouv. 

aeme  temps  de  sutions  de  poste,  j^  Costroma  ;  elle  coule  du  nord 

OuMMAX  ,  {^ynujiAaKb.)   C'est  au  sud,  prend  sa  source  dans  le 

nae  des  îles  Aléoutes  ,  située  près  district  de  Solgalitscli ,  reçoit  plu- 

de  celle  diiOunalaclika  ;  sa  posi-  sieurs  riy.  dans  son  sein  ,  et  va  se 

tiou  géographique  est  sous  le  53»  jeter   dans  le  Volga  prèsdeYou- 

S8'  6"  dt*  lat«  sept. ,  de  son  extré-  rief*Povolsk. 

raitë  occidentale  elle  s'étend  en  Ounja  ,  (Uiiaaa.)  Gros  bourg  et 

s'inclinait,  de  18  milles,  au  sud-  ci- devant  ville  du  gouv.  de  Cos«- 

^t  63^  }  et  de  la  même  extrémité  troma  ,  sur  les  bords  de  l'Oanja  j 

^  la  points  septentrionale^  elle  on  y  trouve  trois  églises. 
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OuNoxrxE  ,  {ï/hi^û»)  pet.  rîr.  ila  la  suite  les  montagnes  Tongorîen- 

goi^v.    de^  Peuza  ,     district      de  nés.  Oural  est  an  mot  latare  «jui 

Troïtsk  ,  elle  se  jette  dans  la  Mok->  signifie  ceinture  ,  par  lequel  Itt 

cha.  Kussses  désignent  aussi  cette  chai- 

OuNA  ,  (l/na*)  riv.  assee  consl-  ne,  car  ils  l'appellent  Camennoi ^^ 
dérable.  qui  prend  sa  source  dans  Payas  et  Zemnoie  -  Po^as^  c'est - 
le  gouv.  de  Toula  ,  district  de  Bo-  à-dire,  ceÎDtnre  de  roche,  on 
horodilsk ,  elle  fertilise  ensuite  ceinture  de  la  terre.  Ces  monta- 
dans  ce  même  gouv.  les  districts  gués  du  sud  au  liord  tbrment  aoe 
de  CppiTua,  Toula,  une  partie  de  ligne  presque  droite  de  plusieurs 
celui  ctAlcxine  ;  d'Odoiet* ,  puis  mille  werstes  de  iongueur.Les  mon. 
elle  entre  dans  le  gouv.  de  Calou-  tagnes  situées  entre  la  ,mer  Cas- 
ga  ,  où  elle  se  ietie  dans  TOca  à  pienne  et  le  lac  Aral,  pcuveul  être 
8  w.  au-dessus  de  Likhvine.  Cette  considérées  comme  le  comuien- 
riv.  réunit  à  ses  eaux  celles  de  cément  de  cette  chaîne,  qui  atteint 
plusieurs  riv.  assez  considérables  ,  sa  pins  grande  hauteur  et  sa  plos 
nommément  rOupcr  le  et  le  Cha  te;  graude  largeur  vers  les  snorces 
elle  nourrit  dans  ses  eaux  une  des  riy.  d'Oural ,  de  Tobol  et 
quantité  de  carpes  qui  sont  d'un  d'Emba;  delà  elle  se  dirige  Ters 
excellent  goût.  l'origine  de  celles  de  TchoussoTais 

OupERTE  ,  (/7n6/>m&.}  riv.  da  et  d'Iset,  plus  loin  jusqu'aux  soor- 

gonv.    de    Toula  ,    qui    prend  sa  'ces  de  la  l'etchora  et  de  la  bosva, 

source  dans  le  district  de  Boho-  elle  forme  enfin  deux  grands  pro- 

rotsk ,  «ille  arrose  celui  de  Cra-  montoires  vers  le  havre  deOrik, 

pivna  et  y  tombe  dans  FOupa.  sur  la  mer  Glaciale,  et  après  avoir 

OvTT  A^[l/nina,)  Voyez  ILb-OV"  été  divisée  par  le  détroit  de\aï- 

PTA.            '  gats ,  parvient  k   son   terme  dans 

OURAK  ,  (  J^paxô.)  fleuve  de  la  les  montagnes  de  Aovaia-Zem- 
Sibérie  qui  se  jette  dans  la  mer  lia.  Tel  est  le  cours  de  cette  chai' 
d'Okhotsk,  à  34  ^*  ^^  ^^  ^^^^^  ne  prodigieuse ,  qui  part  des  plus 
«l'Okhotsk.  On  y  entretient  ton-  hautes  montagnes  de  l'Asie,  s'a- 
jours  des  radeaux  sur  lesquels  on  baisse  graduellement  avec  plosieari 
transporte  dans  cette  ville  les  ap-  interruptions  fréquemment  im- 
provisionnemcns  qu'on  y  apporte  perceptibles,  et  se  perd  enfin  daai 
de  l'intérieur  de  la  Sibérie*  la  mer  Glaciale.  11  en  sort  quelques 

Oural,  (y/?ajiA.)(monts.)  Cette  branches  colatérales  oonsidérabtci 
chaîne  de  montagnes  ,  qui  forme  qui  se  dirigent  à  Test  et  à  Tonest. 
les  bornes  naturelles  entre  l'Eu-  l^a  principale  branche  occidentale 
rope  et  l'Asie  septentrionale,  s^ap-  est  celle  nommée  Obstchéi  -  Sjrt, 
pelle  communément  Oural  (  ceinr-  qui  se  sépare  de  la  chaîne  entre 
tnre)  ^  comme  ai  elle  entouroit  le  les  riv.  d'Oural  et  deSacmara^ 
globe.  Les  anciens  donnoieut  à  elle  se  réunit  d'un  côté  à  une  an- 
.  cette  chaîne  le  nom  de  monts  hj-  tre  branche  qui  sort  delà  lande  àa 
perboréens  ,  .ou  Rjphéens  ,  et  Kirguiss ,  sur  la  rive  gaqcbe  de 
quelquefois  celui  de  Montes  Ry-  l'Oural }  et  l'antre  côté  projette 
771/21.  L'Oural  des  Bachkirs  étoit  dans  le  désert  des  anciens  Cal- 
plus  particulièrement  désigné  sous  mouks  j  e^tre  le  Volga  et  l'Ouralf 
cette  dénomination  :  ils  appe-  et  se  réanit  vers  le  nord  avec  les 
loient  l'Oural 
tes  hyperbàres 
Alsymnicios 
Le  premier  fut  aussi  appelé  dans  forts  d'Orsk  et  de  Gonberlinski 
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une  partîe  des  montagnes    court  lespv^emtèresexcèHentctekeaTieoiip 

an  sud -est   dans  les  desserts  des  les  dernières.    Elles  se   trouvent 

]LirgQÎss,ct  atteint  jnsqirà  la  mon*  pour   U  plupart,  sni*  le  côté  oo- 

ta^ne  d'Ooloas  -  taou  )  qui  est  sî-  cidental  de  la  chaîne  ,  telles  >  pai* 

toéevers  le  centre  dç  celte  r^fçion,  exemple  ,  que   Tiramel ,  le  Pse*» 

et  qui  tient  à  la  chaîne  d'Altaj.  tak  ,    le  Taganaï,    le    Dchîgal^o, 

Oa  appelle  ch  bras  les  montagnes  TAgchourdyk,  Tllmen  on  Yamen-^ 

de  Gonberlinskl   Lue  autre  bran-  Taon  ;  mais  il  y  a  anssi  du  c6té  d6 

che  moindre  que  la  précédente  ^  Test  quelques  dîmes  très-élevées  ^ 

porte  le  nom  d'Octo  -  Caragaïe  ;  comme    Tlrentyk    et  le-Cafenta- 

elle  court  an  sud-est  ^  entre  les  che.  Les  plus  grandes  élévations 

rÎT.  d'Oural  et  d'Oui,  h   travers  de  l'Oural  Ver  khoronrienjont,  le 

le  désert  découvert  des  Kir§uiss-  Yostroi-Camefi ,  le  Conqueschef- 

Caîssaks  de  la  horde  moyenne  j  et  skoï  Camen,  sur  la  Lohva,  le  Pav- 

Eorsuît  ensuite  sa  direction  sous  dinskoict  leCosvinskoi  Camen  sur 

nom  d'Algolnskele  *  Syrt ,  Ters  la   Tavda.  Quelques-unes  ,  telles 

montagnes  d*Irty che  et  d'Altay.  que  TAgchoudik  >  le  Dchigalgo  ^ 

La  chaîne  des  monts  Ou  rais  peut  le  Tanagai  ,    le  Conquechefskoi  ^ 

être  divisée  en  trois   principales  Pavdinskoi  et  Cosvinskoi-Camen  ^ 

parties:  i^  l'Oural  des  Rirguiss  sont,  en  plusieurs  endroits,  éter<» 

i|ai  prend  depuis  les  mers  Caspi-  nellement     couvertes     de     neige, 

enoe et  d'Aral,  et  à  l'est  du  grand  L*Oural    d'Ëcatherinbourg    con-^ 

désert    des   Kirguiss  -  Caissaks ,  tient    les    montagnes    les    moinS 

josqa'ani  sources  du  Toboletde  escarpées*  Elles  <^nt  pour  la  plu-» 

riimha  ;  a<>  l'Oural  riche  en  mi-  part  leurs  sommets  en  forme  de 

les,  qui  comprend  toute  Téten-  demi -sphères  de  plus  on  moins 

due  des  montagnes,  avec  ses  dé«  grandes  dimensions.  L^Oural  des 

peadances  k  Test  et  à  l'ouest ,  de-  Kirguiss    nous    est    presque  en- 

paii  les  sources  des  rivières  men*  tièrement  inconnu  ,    et  nous  ne 

tionnées  et  les  montagnes  de  G  on-  connoissons  pas  mieux  le  grand 

berliiukoie  ,  jusqn*aux  sources  de  Oural  désert.  On  croit  que  ce  dei*« 

h  Sosva  et  de  la  Colva  ;  et  3<>  l'Ou-  nier  s'étend  principalement  dans 

rai  désert  ,  qui  s'étend  de  ces  riv.  le  nord  vers  les  sources  de  la  8os- 

à  U mer  Glaciale.  L'Oural  abon—  vn  ,  et  qu*il  atteint  enfin,  presque 

dant  en  mines  peut  encore  être  parallèlement  k  TOb,  la  mer  G  la-^ 

subdivisé  en  Oural  d'Orenbourg,  claie,  d'où  il  part  vers  Touest  une 

Oaral  d'Ecatherinenbourg  et  Ou-  branche  de  montagnes  Schîsteu-^ 

rsl  Verkholonrien .    Cette  chaîne  ses,  qui,  avec  u  île  langue  de  tei*<» 

principale  de  montagnes  de  l'Ou-  re  ,  forme  une  baie  dans  l'Ob ,  et 

ml  a  encore  une  particularité,  c'est  se  termine  sur  la  c6te  en  pièces 

QQelle  décline  incomparablement  détachées,  en  partie  composées  du 

davanUige  du  côté  de  l'ouest  que  même  schiste;  mais  la  principale 

de  celui  de  l'est ,  et  que  sur  le  pVe-  partie  se  prolonge  jusqti  à  l'île  de 

nier  o6té   elle  est  accompagnée  Novaïa-Zeniîa  ,  et     peut-être 

P^ant  une  étendue  considérable  pousse   aussi    une    branche  vers 

d  une  chaîne  collatérale  très- riche  l'ouest  à  travers  la  mer  qui  est  rem* 

en  caivre,et  composée  dans  sa  plus  plie  délies  de  rochers,  jusqu'au 

gf^nde  partie  de  grès  schisteux,  montagnes  de  la  Laponie«  La  plu-» 

I«cs  plus  hantes  montagnes  delà  partdescimes  les  plus  élevées  de 

chaîne    de  l'Oural     sont  situées  l'Oural  sont  composées  de  granit 

^ns  Icgonv.  d'Orenbourg  et  du  et  de  tous  les  matériaux  de  la  roche 

€6ié  de  Verkhotourie }  cependant  primitive*  Leê  côtés  contiennent 

ToM,    IL  n 
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plus   de  cliîsie  ;    les    monUgnes   calcaires  (ponr  la ^Inpart  sans  p^ 

avancées  ,  oti  promontpires  ,  sur-   trilications))dc  gjpse^  schiste  noir^ 

.tout  du  côté  de  Foccident, sontfor-   de  grès, et  de  lits  ae  marne  etd'ar- 

mét'S  de  grès ,  craie  et  gypse  ^  avec  gile,  etc.  dont  ia  succession  dil'lère 

des  lits  de  ninrne  ,  d'argile  et  de   dans  presque  chaque  région.  Sur 

sable,  etc.  Mais  il  y  a  plusieurs   le  côté  ouest,  communément  près 

exceptions  :  par  exemple  ,    nous   de   la  montagne    supérieure ,  na 

trouvons  le  granit  non-seulement    schiste   argileux   ,    gris    et    noir 

sur  les  points  les  plus  élevés,  mais    se  succède    aJternativement  avec 

aussi  dans  des  endroits  très- bas,    un  beau  grès,  et  une  montagne 

et  nous  voyons,  dans  quelques  pla-    considérable  de  grosse  pierre  cal- 

ct'S    des  montagnes   principales,   caire,  qui  s'étend  depuis  la  riv. 

parmi  les  blocs  de  granil>  du  por-    Bélaia  ,  au  -  delà  de  Soli-Ctmsk 

phyre  ,  du  roc,  du  mica  spatheux    vers  le  nord ,  présentant  en  beaii* 

du  jade,  de  la  serpentine,  du  sable,   coup  d*endroits  des  cimes  très-^le- 

àv  la  pierre  de  marne  ^   du  schiste   vées  et  tronquées,est  accompagnée 

micacé,   et  de  la  pierre  caicaiie    à  l'ouest ,  dans  toute  sa  longoear, 

(lapis  caicareut)  et  du  lapis  sali'^   de  mon tagm^s  de  gypse  et  degrés; 

771/^  ^  qui  Iréquemmeiit  paroissent   les    premières     renferment     des 

être  appuyés   spr  le  granit ,  mais   sources  saléces,  et  les  dernières  des 

souvent    hvxkX    si'ulement   placés    filons  de  cuivre  très-riches.  Lors- 

à  côté.   T>ans  les  promontoires  ^    que  ces  montagnes  calcaires  bor- 

et  dans  les  lits  ,  b  pierre  calcaire  ,   dent  les  monts  supérieurs  ,  oo 

1^  schiste,    le  gris  ei   le  gypse  ,    trouve  partout,  et  en  grand  nombre 

5ont  tellement  entrc*mélés,qu 'il  est   Aet  nids  de  minerais  de  fer  \  tsn- 

-ÎDJ^ossible  de  dire  lequel  de  ces   dis  que  du  côté  de  l'est ,  et  sur  la 

nnnéraux  sert  de  support  à  Tautre.    partie   supérieure  de  k  clislne, 

1/Oural    d'Oren bourg    oflre   des  la  mine^de  cuivre  la  plus  riche, 

masses  saillantes  et  plusieurs  mon-  et  beaucoup  de  minerais  de  fer, 

tMgnes    considérables    de    quartz   se  trouvent  dans  la  séparation  de 

corné,  solide;  par  exemple,  le    la  pierre  de  craie    saline  d'avec 

Couberlinskoî  qui  est  presqu'en-   la  marne  Wake ,  et  les  couches 

tièrement  composé  d'un  beau  jas-   les  plus  considérables  de  minerai 

pe.  I.a   partie  scList<use,  ou  ce   de  lirr  ,de  porphy^etminedor) 

«^u'oD  appelle  la  montagne  de  gan-'  dans  la  gangue.  Les  montagnes  de 

|(ue,  n'est  pas  bi  aucoup  plustacile    TOural  sont  très-rrches  en  mioé- 

«  apercevoir  sur  le  côté  oriental  de    ratix.  ^ous  y   trouvons  de  belles 

la  chaint'  principale  ,  c^ue  du  côté    espèces  de  granit ,  da porphyre , 

do  Toiitst  où  elle  manque  presque   de  rexcclient  jaspe ,     du    oeaa 

totalement.  Le  roc  ,  le  schiste  mi-   quartz,  du  petro-silex,  du csillou, 

eacé  ,  la  pierre  oUaire  i  lapis  ol-   des  pierres  à  aiguiser ,  des  pierres 

larisj  ,  la  name  grise  ,  la  se  rpr  n-   h  liuil ,  de  Tagate  ,   de  la  calcé- 

f  entmr  W  aie ,  le  schiste  aqiiU  ux    doine  ,  de  gros  cristaux  de  roche , 

£ris  j  le  trapp  et  le  jaspe  se  suri  è-    des  topazes  lumées,  de  belles  smif- 

dent  mutuciiemeut  ,  sans  aiicune    thistt*6,des  cbr>solites,dela  terre 

régularité  aj part nte^ ils  sont  cli«»-    i  pipe  et  à  porcelaine  ,  dn  bol) 

ses  6t  à \i\i.€t  ntes  D>an iè i es,pftr d( s   du  leld«spa tb  feuilleté ,  de  la  ser* 

protuLf  tances  de  pierre  cauairect    prntine  ,  de  la  pierre  olUire ,  du 

de lapU  salii, us»  1  cè monta^ nés  in-    virre mica ,  de  1  asbesie  et  de IV 

iérit'urrs  lotirent  la  n^CHiC  variété    nuante,  âe  beaux  marbres,  da 

€?tt    côté  jde  l'ist:    Ir^irs  coinLes    «ihiste  feuilleté,  du  gypse,  do 

cpaisses  «^nt  méiau|^C'cs  at  p*t;n ts^  spLath  iusible  ,  du  tui  \  du  cbar* 
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bon  de  terre  •  des  huiles  minera-  nom  dePTionns.  Son  cours    est 

IfS ,  da  naphte  ,  du  soatreoattf,  supputé  de  3ooo  w.  «le  Longueur. 

des  marcassites ,  des  sels  fossiles  ,  Il  iVirme  de  temps  immémorial  les 

des  sources  de  sel  marin  ,  des  lacs  limites  entre  Les  ILirgnîss.et   les 

amers  j  de  Talnn,  des  terres  yitrio-  liachkirs.  On  y  voit  encore  trente 

liqoes  ,  du  salpêtre ,  du  natron ,  forts  et  plusieurs  forteresses  cons- 

do  fer  j  du  cuivre  ,  de  Vor  et  des  truites   pour  s*opposer  aux  pre- 

indices  de  plomb  et  d'argent.  On  miers*  Les  rlTières  les  plil's  consî- 

T  a  construit   des  ouvrages  consi-  dérables  qui   s V  déchargent  son t| 

dérables  ,  pour  exploiter  l'or ,  le  sur  la  gauche  ,  l'Or  ,  et  Tllek  ;  nt 

cuivre  et  le  fer  ,  et  ils  sont  d'un  sur  sa  droite  le  Risil  et  la  Samara, 

grand  produit.  Les  montagnes  de  Ses  rives  9  dans  les  régions  su pé- 

iOarai  abondent  en  bois ,  leurs  Heures ,  sont  bordées  de  rochers 

arbres  consistent  dans  lesdifféren-  escarpés  et  très-hauts  ;  mais  plus 

tes  espèces  de  pins,  bouleaux ,  ce-  bas  ,  elle  coule  à  travers  un  step 

dres  ,  mélèzes  ,  trembles  ,  aulnes  ^  assez  sec  et  très-satin.   Ce  fleuve 

e(  du  côié^da  sud-ouest  quelques  est   singulièrement    abondant  en 

chênes ,  ormes  ,  tilleuls ,  etc.  Nous  poissons.  \^h  pêcheries    que    les 

trouvons  alternativement  le  long  de  Cosaques  de  l'Oural  ont  établies 

ces  montagnes  de  riches  valhms  et  sur  ses  bords  et  à  son    embou- 

de  belles  prairies.  On  j  élève  beau-  chui«  ,   sont  une  source  inépui* 

eoDp  de  bétail.  Elles  renferment  sable  de  richesse  pour  eux. 

aussi  une  grande  abondance  d'oi-        Ouralsk,    {ypaJLhCKb!\    ville 

*<*aa\et  d'animaux  sauvages,  entre  capitale  des  Cosaques  établis   sur 

antres  des  martres,  des  castors,  des  l'Oural;    elle  est    bâtie   sur    ce 

rennes,  des  élans,  etc.  Dans  les  au-  fleuve  ,  un  peu  au-dessus  de  l'em- 

nées  ordinaires  ,  elles  ont  de  LVan  bouchure  de  la  Tchagana  ,  sous  le 

en  abondance ,    et  les  différentes  5 1<>  11'  de  lat.  sept,  et  le  69»  !i2'  de 

éiëvatinns  contiennent  nne  multi-»  long,  orient.,  à  11269  w.  de  Moscou. 

tudede  beaux   lacs  transparens  ,  £llc  est  grande  et  peuplée,  les  rues 

d'étangs  et  de  ruiss^^aux  sans  nom-  y  sont  étroites  et  peu  régulières  ;  * 

brp  tous  remplis  de  poissons.  \m^  on  y  trouve  5  églises;  les  Cosaques 

principales  riv.  qui  en  tirent  leurs  qui  rhabiten^  sont  au  nombre  de 

3boo  hommes  répartis  en  7  Stanî* 


tzis  ou  régimens,  ils  sont  régis 
par  leur  propre  chancellerie  ,  di- 
^ Lama,  la  Petchora  y  etc.  '    visJe  en  %  départemena  ,  dont  un 


i^nbonrg  ,  dans  le  côté  occidental  sous  la  surveillance  cependant  du 

des  montagnes  de  TOural ,  sons  Le  gouverneur-général  d*Orenbonrg. 

^°  de  lat,  sept.  Il  sort  des  mon-  lienr   principale    occupation     en 

tagnes  près  du  fort  d'Orsk  ,  suit  temps  de  paix  ,  comme  aussi  l'u- 

pendant  long-temps  nne  direction  nique  source  de  leur  richesse  et  de 

onest ,  m^is  court  ensuite  directe-  leur  prospérité  ,  est  la  pèche  dans 

ment  au  sud  et  se  jette  dans  la  l'Oural  qui  est  excessivement  pois- 

ii^er  Caspienne  en  plusieurs  bras  ,  sonnenx  ,  et  dont  le  poisson  est 

▼ers  le  4^0  lie  lat.  sept,  et  le  10^  réputé    d'une  qualité  supérieure 

de  long,  orient.    Ce  fleuve   d  un  même  à  celui  du  Volga.  Ouralsk 

<^nrant  rapide ,  d'une  eau  pare  ,  est  palissade  et  entourée  d'an  rengt- 

^toit  conna    des  anciens  sous  le  pari  irrcgnlier* 
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-   OmL\tSK(CoêJLQVES  v*)(î/pajih*  septrnlrionale  se  tronrent  quatre 

CKiê  KosaKu*)  Voyez  CosaQUES  pelîte»    îles    prosqae     continues. 

p'OURALgKf  Pans  Icft  yallées   et  à  c&te  des  ri- 

OuRBAK  9    {ffpôaKh»)    Colonie  TÎère»  ,  on  rencontre  parfpîs  une 

allemande  du   gonv.  de  Saratof^  plaine.  Il  croît  de  belles  totaies  de 

elle  est  composée  de  60  familles  bouleanx  ,  d  aulnrs  ^  de  Sorbus^ 

lathériennes.  Silçestrus  et  de  saules  yigoQreqi  ^ 

Our.KADE,  {UpKa/(b*)  peL  rÎT.  tant  dans  les  valfées  qne  bar  lei 

du  gouv.    de  Fenza  ,  district    de  montagnes  et  toutes  les  côjtes  ott 

Crasnoslobodsk  ;  après  nn  cours  et  nord-est  de  1  île.  Les  hi^rbagrs 

de    dix    w.  elle  se  jette  dans  la  sontd'une  hauteur  ex traordinain^ 

Mokcha.  sur  les  rivages  et  dans  les  plaiors, 

OuRDOMA,  ((/p/^ojua»)  pet«  rÎT.  des  ruisseaux  considéralilef  con-* 

du  gou,¥.  d'iaroslaw,  elle  prend  sa  lent  des  montagnes  dans  la  mer  et 

source  dans  des  marais  ,  tratel-se  sont  peuplés  d'une  variété  de  pois- 

le  district  de  Romanot' 9  et  se  jette  sons.  Dans    la    partie  du   nord^ 

dans  le  \olga  après  un  cours  de  vers  le  milieu  de  l'île  ,  est  un  lac 

a6  w*  dont  les  eaux  s'écoulent  daus  U 

OvfiF.Y  j  (ff peu.)  peL    FÎT.  du  mer  par  un  large  ruis$eau  abon- 

gnuv.  de  Penza ,  dajis  le  district  dant  en  poisj»ous«    Il  >   a  grande 

de   Crasnoslobodsk  ,    elle    coule  quantité  de  rats  sur  cette  ile^  et 

aussi  dans  le  gouv.  de  Tambof.  des  renards  rouges  et  blancs  eo 

OURJOUBIX  ,  {^l/pjKi^jub*)    riv.  abondance.     Ou    aperçoit    de  U 

considérable   du  gouv.  de  Yiatka  ,  nnhede  diiférentes  e^pècrs  dans 

elle  se  jette  dans  la  Viatka  ,  sur  sa  les  crevasses  des  montagne^)  teliei 

*  rive  droite,  que  des  pyrites  de  cuivre  méléei 

OuRJoCME  9  (l/pjKi^jnb^)  ville  ae  quaru ,  des  pyrites  de  soufre 
du  gonv,  de  Y îatka  ,  et  cbef-liea  aussi  dures  que  de  l'acier  ,  avec 
d'un  district ,  elle  est  située  sous  du  quartz  et  de  mauvaises  pvrites 
le  by**  1 8'  de  lat.  sept,  et  le  6;^  5o'  de  cuivre  dans  une  gangue  calcaire. 
de  long.  or. ,  sur  l'Ourjoumc  à  Cette  île  n'étoit  fréquentée  que 
jgiw,  an  sud  de  Viatka.  hlle  n'est  pour  la  cbasse  du  renard  par  les 
guère  peuplée  ,  on  y  trouve  ce-  Courills  velus  ,  mais  il  a*>  est  for- 
pendant  quelques  fabriques  de  sa-  mé  tout  récemment  un  établisse* 
von  et  daus  son  district  des  usines  picnt  russe  ,  auquel  on  a  donne 
de  fer^  des  distilleries- d'eau-^e-vie  le  nom  de  Courillo-Rossia,  oa 
de  grains ,  et  une  fabrique  de  po<r  Russie-l^ourillé. 
lasse.  OuRUPïxSKAiA  -  Stanitza, 

Ourla  ,(j7pjia.)  pet.    rîv.  du  (  l/pK^nancKOA' Cn?aH'jiu,a.  )    te 

gouv.  de  Penza    daus    le  ^district  bourg  des  Cosaques  du  Don  ,  bâti 

d*inzara  ,  elle  se  jette  dans  lin-  sur  los  deux  bords  du  Khoper,  est 

cara.  célèbre  par  une  Ibire  annuelle  q ai 

OoROUNE,     (l/pyH^*)    (Ou-  s'y  ticpt  le   !«' octobre  9   et  à  Is- 

rôupe }    actuellement    Tîle    Aie-  quelle    se  rassemblent  beaucoup 

xandre,  C'est  la  dixrbuitième  des  de  marcbands  Ibrains  de  la  plu- 

Courills,  elle  est  k  2b  w.  de  Tcbir-*  -part  des  villes  russes  ^  ainsi  que 

po-Oi ,  i!t  c'est  une  des  plus  consi-  des  Arméniens  ,  dos  Grecs  9  des 

dérablrs  de  cet  archipel.    P.lle    a  Turcs,  des  Ta  tares  et  même  des 

200  w.   de  long  sur  20  de  larijc  ,  Calmouks  qui  y  apportent  quanti- 

eiie  A  de  hautes  montagnes  à  têtes  té  de  marchandises  de  l'Asie,  qu'- 

pelées  ,  très-escarpées  ,  entourées  ils  échangent  contre  du  drap  ^  des 

dévalions  protonds }  sar  la  côte  soieries^  etc«  clc. 


ous  ous  ç$ 

OuSMATvx  ,  (ffcMavh,'^  Tille  du  mage  est  sablonneui^.  Le  long  de 
gouT«  de  Tambow  et  c)iei*iieu  cçtte  riva  court  une  source  chau- 
d'un  district  ;  elle  est  située  sous  de,  peu  éloignée  d'une  autre  s«»ni'> 
le  52°  47'  ^^  ^^^'  sept,  et  le  67°  blable  ;  il  s  y  trouve  anssi  queU* 
34' de  long*  orient.^  sur  la  rive  qu  es  sources  jaillissantes  qui  sor- 
droite  de  ia  rivière  qui  porte  son  tent  avec  violence ,  et  lancent 
nom,  et  à  i58  vr»  sud-ouest  de  leurs  e^iui  à  une  bautcur  çon'^idé^ 
Tambow.  Cette  ville  a  èié  bâtie  rable.  On  rencontre  en  plusieurs 
eo  i64^>  sous  le  règne  du  tzar  âIct  endroits  des  fentes  et  dos  creva»- 
lis  MichaUovitcb  ,  pour  détendre  ses  dans  la  terre  décent  brasses  d^ 
Ips  frontières  de  ce  côté  contre  les  longueur  et  quelquefois  davantage, 
iacursious  des  Ta  tares.  On  y  trou-  Près  de  la  grande  cataracte  ^  pu 
Te  4  églises  9  20  boutiques  et  472  source  jaillissante  ^  le  rivage  est 
maisons;  on  peut  porter  le  nom-  bautetescarpé  On  y  trouva' de  gros 
bre  de  ses  babitans  (les  deux  sexes  morceaux  de  sou  lire  et  de  uitre, 
i  2)00  personnes.  Il  se  tient  ici  OussoLiE,  {UcoMe*)  gro»^ 
un  ^rand  ^  tua  relié  au  printejTips  bourg  du  gouv.  de  Simbirsk,  dis- 
qai dure  une  semaine.  Le  district  trict  de  Sàmarsk,  dans  lequel  il 
Je  cette  ville  est  tres*ff>rtili' ;  on  y  avoit  autrefois  uu  éiabiis&emeut 
y  trouve  une  mine  lie  fer  qui  est  considérable  pour  obtenir  le  sel 
esploitéeaux  irais  d'un  pnrticu-  par  la  cuisson  des  sources  salines, 
lurqui  en  tire  un  revenu  assez  qui  s'j  trouvent.  Il  y  a  an  autre 
considéra ble,  bonrg  de  ce  nom ,  que  Ton  diatin- 

OusM^NE,     [Ifc^ianb^^     riv.   gue  aussi  par  1  epitbête  de  Novoé-» 

3ui  prend  sa  source  dans  le  gouv.  OussoUé  ,  ce  qui  veut  dire  Ous-» 
e  iambow  ,  disiricl  de  Lipctsk  ,  solié-la-Neuve  ;  cdui-ci  se  trouve 
coale  ensuite  dans  le  gouv.  et  le  dans  le  gouv.  de  Pern^  ,  district 
district  de  Yoronéj ,  où  elle  se  de  Solikamsk ,  il  est  situé  sur  la 
j<^tte  daus  le  Vorouéj.  Le  mot  rive  occidentale  de  la  Caima.  On 
Ousmaue  est  tatârc  ,  il  signifie  trouve  quantité  de  sources  tfiléea 
dans  cette  langue  beauté.  dans  les  enyirons  de  ce  bourg  ,  ce 

OussA  ,  (  IJca,  )  Il  j  a  deux  sont  m^me  les  sources  qui  ren- 
rir.  de  ce  nom  y  la  première  cou*  dent  le  plus  de  sel  de  tontes  celles 
le  dana  le  gouv.  d'Arcbangcl  ,  qui  se  trouvent  dans  le  g6uv.  de 
elle  prend  sa  source  dans  les  mon-  Perm  et  même  en  Hussie  ,  car  el- 
iagues  Yougorieunes  ,  et  se  réu-  les  en  produisent ,  année  comfn^- 
iiit  à  la  Pétcbora  dans  le  district  ne ,  plus  d*un  million  de  ponds. 
de  Mézcn ,  sous  le  (i^o  de  lut.  sept,  Ces  salines  sont  en  partie  à  la  cou- 
ba  seconde  appartient  au  gouv.  ronne^  mais  la  majorité  apparu 
de  Simbirsk  et  se  jctié  dans,  le  tient  à  6e%  particulievs.  {*a  sau-v 
^o^a.  mure,  qui  dans  son  état  nature 

O0SSASS18  ,  (fi^ca<^w/>5.)  C'est  contient  de  10  à  16.  xplotniks  de» 
la  quatorzième  ile  de  Tarchipel  sel  par  livre,  est  mise  ipi  dans  U 
^^sCourills^  elle  esta  17  w.  de  chaudière  telle  quelle  sort  d^  la 
U  treizième  ,  et  peut  avoir  25f  w.  source  ^  sans  aucune  espèce  der 
de  long  sur  autant  de  large.  Ce  préparation  ,  si  ce  n'est  dans  cer* 
jonl,  À  proprement  parier,  dçux  tains  endroits,  où  depuis  quelques 
ues  à  c6té  Tune  deTaulre,  cour  années  ou  a  adopté  une  méthode 
Yertes de  rochers  considérables.  Au  plus  avantageuse.  Le  sel  d'Ousso-r 
P^d^e  trouve  une  baie  rondo,  pré-  lié  ,  ainsi  que  celui  du  reste  d^ 
**-ataut  la  forme  d'un  cbaudron,  la  province,  se  transporte  dans 
Ci^iourée  <de  mootagqes  ^  dont  le    12  gouv.  de  Teiopire  ,  on  «o  scrl 


m  ors  ,  oiTS 

poar  cet  efîef  cle^grands  batpanl  Bostow ,  où  réunie  à  la  Yelsa, 
plnts  ,  qai  ,  sao»  qn'il  entre  un  elle  se  jette  clan»  le  Colorosl. 
«eul  clou  de  fer  dans  leurconstroc-  Ouss-K«oprRSK\lA  ,  (  l/cmh^ 
tiv>n  ,  portent  de  ^o  k  90  mille  XonepcKai.)  bourg  des  Cosa- 
ponds  de  «eL  Os  bateaux  descen-  ques  du  Don  sur  la  rive  droite  de 
dent  la  Ca ma  jusqu'à  PaïchoTa,  re-  celleuve;  il  a  reçu  son  nom  de 
montent  ensuite  le  Volga  jusqu'à  remboucliure  du  Rboper  qui  se 
Nijni-Novgorod,  où  se  fait  le  prin-  jette  très-près  de  là  dans  le  Don; 
cipal  dé|  ot  .  et  de  là  ou  le  trans-  on  y  trouve  une  étatise  de  pierres 
porte  plus  loin  partie  par  terre  et  d'une  belle  arcbiteclure. 
partie  par  eau.  OusT  -  LaBINSkaia  ,   (  l/cmk- 

Oust-Belo-Caxitvensjiaia  ,  AaôuHCKaR,  )  petit  fort  du  gonv. 
(IJcmh  -  EeAO'^KaJiumaeHCKaJi.  )  du  Caucase,  district  de  Stavmpol, 
bourg  des  Cosaques  du  Don  ,  si-  gm»  les  bords  du  Couban.  On  y 
tué  sur  les  rives  gauches  du  Do-  a  établi  des  colons  pris  parmi  les 
netz  et  de  la  Calitva.  Cosaques ,  et  ils  y  formant  aotarl- 

OusT-I^oiiZixSKAiA  ,  (ffcmb-'  lement  un  régiment  cosaque  soui 

.BopsuHCKaA.  }  C'est  un  petit  fort   {^  nom  de  régiment  du  Conîian. 

qui  se  trouve  dans  le  gour.  d*Ir-     Oust-Medvkditskaia,(.V^'"*' 

koutsk  ,    district  de  Mertchinsk  ^   Mcaocauuko/i.  )  bourg  des  Cosa« 

•ur  la  Borza.  ques  du  Don  sur  la  rive  droite  de 

OuST-BTSTRiANSKAfA,(J^cm»-    ce  fleuve,    et  vis-M-vis  Teinboa- 
BMcmpAHCKan.)    bourg  des  Co-   cliure  de  la  Medveditsa  ,  qais'y 
saques  du  Don  ,  située  sur  la  rive   jette  par  deux  bras, 
droite  du  Donetz.  Oust-Ouiskaia  ,    (     Ifctrh» 

Oust  -  Camrnnooo&skaia  ,    f/ucna/i.^  pet.  fort  du  goav.  d'O* 

5ycm%'-RcLXAeHHoeopcKcui.)'}^X.    ren bourg  ,    dans    le,  district  de 
brt  dans  le  gouvern.  de  Tomsk ,    Tchéliabinsk.   Il  prend  son   Dom 
district  de  biisk  ,  il  est  situé  dans    de  l'embonchure  de  VOuï  en  cet 

'une  plaine  fertile  et  assez  vaste,  endroit  dans  le  Tobol.  Onytroa'» 
Il  tire  son  nom  de  sa  position  à  Te  une  église  et  jusqu'à  4^^  mai- 
rentrée  d'une  montagne  de  ro-  sons  ;  sa  garnison  est  composée 
cbers,  à  travers  laquelle  coule  d'une  compagnie  de  dragons  et  de 
rirtycbe.    On  en  posa  les  fonde-'  quelques    soldats  d%nfanterie,et 

.  mens  en  1720»  Les  bétes  sau\a-  jusqu'à  3oo  Cosaques  pour  les 
ges  abondent  dans  ses  environs.,  avant-postes.  liCS  liabitans  de  ce 
De  Tautre  c6té  de  ce  fleuve  est  fort ,  ainsi  que  des  viUagesvoisio') 
une  place  destinée  exprès  pour  -vivent  dans  une  grande  aisance  1 
les  écbanees  de  commerce^  qui  se  à  cause  de  la  fertilité  extraordinai- 
font  avec  les  caravanes  asiatiques  re  de  cette  contrée,  toutes  iei 
et  Kirgnisiennes.  lie  bois  à  brûler  denrées  y  sont  à  très- bas  prix  9 
est  déjà  rare  dans  ce  canton  ;  ce  et  ils  pf*uvent  les  vendre  cepen- 
fi>rt  est  à  83o  w.  de  Tomsk  ;  on  y  dant  avec  avantage  à  Troïtsk  et 
trouve  a  églises  et  plus  de  i3o  d'autres  forts  voisins  qui  ne  jouis* 
maisons  ^  la  plupart  en  briques  ;  sent  pas  des  mêmes  avantages. 
c'est  d'ici  que  commence  ,  le  long  Oust-Sysolsk  ,  (  ^c/ws-Cm- 
fle  rirtycbe ,  la  ligne  militaire  qut  coJihCKb*  )  pet.  ville  du  goof.  de 
prend  le  nom  de  ce  denve.  V  ologdia  et  chefi-lien  d*un  district* 

OusTiÉ,  (IJcmhe,)  rîv.  du  elle  est  située  sous  le  61°  55 
gouv.  d'iaroslav,  ^lle  prend  sa  de  lat.  sept  Pt  le  Gj*»  ^2'  deJoD^. 
source  d|iusledistrictd'Ou^litcbe,  or.,  à  861  W.  au  nord-est  de  Vo- 
•Ue  entre  ensuite  daus  celui  de    logda  ^  sur  la  rire  gauche  de  Is 
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Svnole.  On  y. trouve  2  églises  et        Ootchoura,  (f^typa.)  rir^  «lu 

3)oo   habitans    des    deux   sexes,  gouv.    d'IrLontsL  ,    cauton    d'(i> 

Lenr  priocipale  occopation  est  le  kliotsk,  elle  se  jette  daus  l'Aldaue. 
commerce    de    fourrures,    qu'ib      QovaRofskoi-Redoi'TE,  (//«a, 

foDt  assez  avantageux  ,  en  se  pro-  po,cKOÙ.PcAvmb.UCo  fortïii  se 

cgr.Dt  cette  marchandise  à  peu  froave  danslegouv.   de  Tomsl  . 

dp  Irais  dans  lonrs  en  virons,  et  en  district  de  Biisk ,  entre  ia   forl«^I 

b  re^^pndant.à  très-gros  bénéfice  ^esse  de  Semipalatinsk  et  Onst- 

^Ds  les  antres  provinces  de  l  em-  Camennogorsl.  Il  appartient  à  la 

pire.  Tout  le  district  de  cette  ville  i         d'rrtvche.  Sa  situation  su» 

est  rempli  de  forêts.  On  y  trouve  „„p  moniflène  an  bord  dellrtyche 

aiusi  ijuelqnes  mines  de  fer.  La  et  Us  bois  qui  l'entourent  en  ren- 

rigneur  du  climat  est  cause  que  Jent    le  séjour    agréable.    On   y 

hsriculiurc  ny  est  pas  Ires-tlo-  i^oa^e  une  vingtaine  de  maisons. 


Tiss-duie, 


appartenantes  à  dvB  particulirri». 


Oostiouo-Veliki,  {gtmfoel^  L^^  Kirguiss  de  ia  horde  nioenni 

Be^HK^Û.)  Voyez  Velio-Uus-  nomadisent  de  Tautre  côté" de  la 

^^^^®*                    , ,  riv.  ;     ils  commencent  k  y  cuU 

OusTiouo-JEtEzoPOLSKi,  tîvi^r  la  terre  ,  et  sèment  ié\knn 

\  ffcmx>e^}i(e^t3onoA,àCHaA..)^p  peu  de  riz. 

du  goa7/dp  Novgorod  et  chel-Liea  ^      ,       ,             >  i-»»       i 

d'un  district  ;  die  est  située  sons  ^  «uvék  ,  {ï/9eKh.)i:esl\^jAxi9 

fe  58o  39'  de  lat.  sept,  et  le  54°  1 6'  ^^^^^    montagne  qn  on  aperçoit 

de  long.  or.  ,    «ir  la  Mologa ,  à  «°^  environs  deSaratof,  elle  est 

399  w.  à  l'est  de  Novgorod,  tlle  ^  4,^-  ^^  cette  ville  sur  le  bord  da 

est  entourée    d'un    rempart    de  )  oga  ;  on  y  voit  quelques  restes 

terre;  on    y    trouve   18  églises,  de  1  ancienne   ville  nommée    Ou^ 

569  maisons  et.  plus  de  2000  habi-  ^<^c<^* 

taos  des  deux,   sexes.  Ils  font  un  OuvKtDi  ,  (^^^^i^tt.)  C'est  un 

conhqiercc  assez  considérable  dans  très-grand  lac  dugodv«  d'Oren- 

rintérieur  de  Tempire.  Sou  ancien  bourg,  dans  le  district  de  Troîtsk; 

nom  ctoit  Jéléznoié-Polé  ,  ce  qui  il  a  près  de  60  w.  de  circonférence  , 

veut  dire  champ  de  fer  (et  c'est  à-  et  il  est  rempli  dlles  toutes  bien 

peu-près  ce  que  signifie  son   nom  boisées;  ses  bords  et  son  fond  sont 

moderne)  y  à  cause  de  la  quantité  pierreux.  L'eau  en  est  limpide  et 

date  métal  qu^on  tire  presqn'a  la  il  est  très-poissonneux. 

sûporBcie  de  la  terre  ,  et  qui  sans  Oijy  ZLSiLA\K^[g t  cm cKcut»^  On 

être  d'une  aussi  bonne  qualité  que  nomme     cet'endroit    iorleresse 

celui  Perm  ,  n^en  est  pas  moins  parce  qu'il  est  enton  é.de  palissa- 

eniplojé  )  par  les  habitans  d'ici ,  des    et    de  quelques  chevaux   de 

&  diÛ'érens  petits  ouvrages  ,  et  sur-  frise  ,  pour  le  défendi  e  d'un  coup 

tout  à  iaire  des  clous ,   dont  ils  de  main  des  Bachkirs  en  cas  de 

Tendent  une  grande  quantité.  révolte.  11  se  trouve  dans  le  cour» 

ïIts 

dans 

court 

entre  dans  celui  de  1  ohorodsk  ,  et  conU  On  y   trouve  une  église  et 

<V  jette  dans  la  Cliazma.  La  se-  120  maisons. 

eonde  est  dan»  le  gouv.  d'iaroslav,  Odver  ,  {ff^eph.)  pet.  rîv.   du 

district  de  l.nbimsL^  elle  se  jette  gouv.  de  ^ovi>orod  ,  elle  se  jette 

dans  rObnora.  dans  la  Msta  ^  on  y  trouve  le  prin-, 
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cipal  rpserroir  d'eau  pour  cette  Volga.    La  ville  du  Balakhna  w 
dernière  rivière.  trouve  sur  ses  bords. 

Ouv  1  «  ,  ( U6ieKi.)  On  donne       Ovtdiopoi.  ,  (  OfUAionox*.) 

ce  nom  à  des  ruines  considi^rables  '•»«  '*«.?^'';.^;  ^''rT  '?'  *• 
qui  se  trouA'ut  sur  les  bords  du  nomuio.t  Had,ider  chez  es  Tans, 

Volga  ,  près  de  Saratof.  On  voit  f '  so"  "««^  ««'"*■  >*'  "^/fî"  «■« 

par  Vs  restes  de  bàtimens  qu'ils  1»  supposition  qu  ou  avou  faite a« 

ont  apparieuu  h  une  grande  ville  moment  sou,  le  regue  de     impe- 

A,.  /,Lnn.    m.:,  «n  ««  s«ii  r.«n  «-atrice  Catl.er.ne  H  ,  qu  elle  etoU 


profondes  et  bien  conserv.'es ,  des  qa«'»,l«i  «»oni.a  en  l  honj^^«.r<le 

Sionuoies   dor,    dargent    et-de  <*.  P°«'«  "f ''?"'":  S    ï 

I                *       •!  -     1^  est  &  20  w«  de  la  rn'^r  Woire,8ur 

tuivre  ,    quelques    ustensiles    de  e»*  «^ -«"  "^^  \^  »        ,w-».t*     -#  ; 

'     .     lA   1^  «-«î«oo^«^  T  .i_  la  rive  gauche  du   Djiestr,  et  à 

eilisiae  ,  etc.  iVi.  le  prolesseur  Le-  ç                  ,    „«i.«  J    n» 

.,. ..      '  1                 S „  „^^^  i„  17  w.  de  son  eniboucliure.    Ua 

pékm  a  lu  sur  quelques-unes  do  */   y'              .. ,          ^«i.,/   --u 

^smonno.cs  U  date V  l'an  a32  P*""»»    '»   ~"*\**•'•^^'"flïï^,TÏ 

de  l'bi'iîire  ,  de  lautre  côté  é.oit  <=<»""«f  »«  port,  car  l*"  «euve  ««.I 

V  ,    '  .           j      ir  I    •.  Cl  excessivement    larj^e  depuis  «os 

marcjue  Je  règne    du  Khan  bul-  ^*Y^«»»                „  ' v  k  -:1u  r^rm. 

*.■             ^   _             1      1  »^  1  embouchure  insqu  a  la  ville, tonne 

Um  :  il  T  «"u  avoit  avec  la  date  de  ^"'"""^«  «     i     ^                 ,» 

'  , -\„  ,  .        ^,       ^      1    TTK^^  un  liman  on  lac  plutôt  qu  une n- 

ioî7derh<*cire  elle  nom  du  Khan  ."  !'*".        .          J,   ^.„  ^    ^     i^ 

ili  /    r  I    j  .-.  A    «^«  ^«  rt,i4«*...«  vière.  Aussi  une  ilotille  de  20  ch* 

Sale  :  k  la  date  de  702  de  1  hegire  ,  . ,              ««i,.-  ««t;tr 

'            1          '  j    VI       c*^  loupes  canon lercs   et  autres ppnw 

se  trouvent  le  nom  du  Khan  Fou-   *""r  .   .     .^ «•..:a„^ 

T                  ^                    .  *.  bâtimens  •  est   toujours  station- 

late.-etc.  On    ne  connoit  aucun  "*^y^\^^  *  "           .                    , 

,      '    «-1                 •     ^'             .  1^*^  naire  ici.  1^  ville  est  assci  mil 

de  ces  Rhans  .  mais  si  on  vouloit  """.        ,;                 ,     .    ,  ^  |.  .. 

I       ii^-  ^»  ^«.«.r.^M  bàlie,  elle  a  cependant  des  lorli- 

continuer  ces  touilles  et  étudier  "      .'            .   ^                 «•:•*—•- 

,                  .              »        ^^   ,•   ,   ^«  fîcations  en  terre  ,  une  petite g«^ 

les  monnoies ,  qu  on  en  tire  en  ".            „          ..    '      ^  '^  „.«.„«« 

j          V  J      :i    ^-»    «-^K^i^u  nison.elle  renlerme  en  outre  oM 

grand  nombre  ,    il    est   probable  \  •  ^     «^-  ^^«•.•i»    pi  à. 

^  ,                   .   '         '  •      I  auarantaine ,  nue  douane ,  et»- 

quonpourroil  acquérir  des  ren-  J                ,00  maisons  de  partica- 

seignemens  butor iques  tres-inte^  fiers  ,  la  plupart  Grecs  ou  MoW*. 

ressans.  ^^^^  j^^  ^abitans  trafiquent  st» 

OUZA ,  (l/sa  )  pet.  rlv.  du  gour.  \^^  Turcs  d'Âckermen  ,  pèL  forte* 

de  Saratof ,  elle  traverse  le  district  ^g^^  vis-à-vis  et  à  8  w.  seulement 

de  Pëtrovsk  ;  tout  son  cours  et  de  d'Ovidiopol ,  sur  l'autre  rive  du 

90  w.  Liman  ,    en  sel  qu'ils    aclièlenl 

OuzEW,  (?/j*m5.)  deux  rîv.  le  deux  pour  de  l'argent  complaol, 

grand  et  le  petit  Ouzen  ,   ils  cou-  et  qu'ils  revendent  ensuite  ayec 

lent  parallèfomenl  dans  le  step  an-  bénéfice  dans  le  gouv.  de  Podoue, 

delà  du  Volga  ,  du  côté  de  Gou-  après  que  le  gouv.  a  prélevé  os 

riel-Gorodok ,  et  ils  viennent  se  droit  établi  sur  le  sel.  Ovidiopol 

jeter  dans  des  lacs  marécageux  et  étoit     considérée   ville    frontière 

iremplis   de  joncs  qui  se  trouvent  avant  la  conquête  de  la  Moldavie, 

dans  le  gouv.  d'Astrakhan.    Ces  Elle  est  à  ?oo  w.  de  Rberson. 

lacs  .sont en  grand  nombre,  près-  OvaoOTCHE  ,  (PfPV«^*)  Y*" 

que  tous  communiquent  entr  eux,  du  gouv.  de  Volhinie  ,  cbeWiett 

et  quelques-uns  même  avec  la  mer  d'un  district ,  sur  la  Narynia ,  ^ 

Qispienne.  12a  w,  au  nord  de  Jilomir.  On 

OuzoLA,  (75o.»a.)    rîv.  a^îsez  le    nomme   dans    nos    anciennes 

considérable  du  gouv.   de  Nijni-  chroniques  \ rontche  ;  c  étoiinn« 

Novgorod  ;  cilc  se  jctl^e  dans    le  Tille  des  DrèTltens.  he  graud-dac 
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cette  ville  ,  et  ayant  remporté  la  lac  ea  russe  ;  on  le  distingae  d'un 
YÎctoIre  9  poursnîvoit  les  yalncus.  autre  "fort  dii^  même  nom  o/^ale- 
Olegy  voulant  se  sauver  dans  la  ment  sur  TOural  par  l'épithùtc  d(^ 
TÎlle ,  se  trouva  au  miliea  des  Verkhnia  (snpérîejar)«  CeUû  dont 
fujards  qui  se  pressotent  si  fort  nous  parlons  est  régulièrement 
dans  les  portes  et  sur  une  digne  qui  foriitié  et  entouré  d'un  bon  fossé  ;. 
setrouToitprcsde  là,  qu'il  fui  reur  il  a  été  bâti  en  1736.  pn  y  trouve 
tcrsé  et  jeté  dans  Tétangou  il  se  tine  église  et  2^00  m^i^ona*  La  gar^i 
noya.  laropolk  étant  entré  en  vain-  nison  e$,t  composée  d'une  corn* 
qnear,  et  ayant  apris  la  mort  de  pagnie  de  troupes  régulières  cl- 
son  frère,  versa  des  larmes  amè-  d'une  centaine  de  Cosaques  et 
res  sur  son  sort ,  son  inl,ention  Bachk!r3  qui  vivant  dans  le  volsi-i* 
ajanttoujours  été  de  vivre  f  n  paix  nage  fout  le  serv'x^e  avec  les  Goaa- 
avec  lui.  Il  ordonna  des  fuuérail-  ques  à  tour  de  rôle.  Ozernaia  es( 
les  magnifique^,  et  lui  fit  ériger  à  iio  w.  d'Orcobourg. 
un  tombeau,  comme  tous  ceux  de  Ozernaca  >  [^OjiepHaA.^  it  y  a 
ces  temps-là,  en  terre.  On  pré-  deux.peti ta  fleuves  de  ce  nom  dans 
tend  que  cette  élévation  se  voit  la  presqu'île  du  Camtcbaïka.  I^e 
encore  de  nosi  jours.  Sous  le  ré-  premier  se  nomme  dans  la  languç. 
gimp  polonais ,  cette  ville  appar-  du  pavs  Goua-Cavatche.  Il  sort 
tenoit  ^  la  Voévodie  de  Kiow.  Elle  d'un  lac  et  coulant  du  midi  ai^ 
^tôit  chef— lieu  d'une  diétine  et  nord,  tout  près  de  la  raer,.s«) 
d'one  starostie.  On  y  trouve  une  réunit  h  la  Bolchaia-Réka  au  mo- 
abkale  de  l'Ordre  de  St. -Basile  ;^  ment  de  s'y  jeter.  Le  lac  dont  il 
dont  nnc  moitié  des  moines  sont  sort  a  i5.w.  de  long  sur  y  de  large. 
Grecs-Unis  et  Tautre  Catholiques-^  tl  se  trouve  si  près  de  la  mer ,  que 
Romains.  Au  reste,  il  n'y  a  rien  pendant  le  grand  tremblen^ient  de 
de  remarquable  dans  cette  ville.    .    terre  de  i  jdy ,  les  eaux  de  l'Océan 

Otate  ,  (O/inih.^  riv.  assez  con*  s  y  sont  portées  et  ensuite  celles 
lîdérable  qui  se  jette  dans  le  laq  du  lac  o;it  coulé  dans  la  mer.  On 
de  Ladoga.  On  fait  flotter  beau-  trouve  sur  ce  lac  deux  petites  lies 
coup  de  bois  de  construction  par  ou  les  oiseaux  aquatiques  se  ras«« 
cette  rivière  pour  Pétersbourg,  et  semblent  en  si  grand  nombre  pour 
il  s  y  construit,  beaucoup  de  gai-  pondre  ,  que  lès  babitans  de  Bol- 
liotes  et  de  gros  bateaux  qui  ser—  chéretskoy-'Ostrog  Ibnt  leurs  pro<^ 
vent  à  tous  les  transpoits  entre  visions  d'œufs  pour  toute  l'annéeJ 
Pétersbooi^  et  Crpnstadt ,  il  y  en  L'au(,re  fleuv<>  se  jette  dans  la  mer 
a  même  qai  vont  jusqu'à  Reval.        à  36  w.  de  Cambalina  ,  et  à  29  de 

OzERKi  ,  {03epKiL)feU  riv.  du    l'Ostrog  Temtine;  les  babitans  du 
gOQv.  de  Penza  dijns  le  district  de   pays  l'appcllenl  Igdygue.  (  F'ojez 
MoLchansk  \   après  un    cours  de   ce  mot,  ) 
6  wl  elle  se  jette  daQs  la  Korenda.        OzfiRXoiE  ,  (OjepKoiï  J   II  y  a 

02ERNA  ,  ^Oaepna.  ^  riv.  du  deux  redoutes  qui  portent  ce  no^m: 
SOQv.  de  Moscou ,  district  de  Rou-  Tune  est  dans  le  gouv.  d'Orei^-jY 
ta;  au  printemps,  lorsque  les  eaux  bourg^,  elle  fait  partie  de  la  Ijgne 
tout  hautes,  on  fiait  flotter  quan-  de  Tobolsk.  L'autre  est  dans  le 
tite  de  bois  par  cet(e  riv.  dans  la  gouv.  de  Tobolsk  ,  district  deSc-^ 
Moskva.  mipalatinsk  ,   et  appartient  Jx  la 

OzERNAÏA,(Otf0pKaA.} fort  dans  ligue  d'irtyche. 
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Jr  ACHA,  (jlaiua.)  Ht.  asses  con-  Paxhra  ,  (IJaTpa-)^i.  m.  di 

ftide^iable  ;    elie   prend  «a  souroe  £Oiiy.  de  Moscou  ,  elle  ooule  dani 

dans  DO  Lac  du  gouv.  de  Novgorod,  les  districts  de  Verea  ,  ZTenîgorod 

district  de  Tikbvîno ,  puis  coulant  et  PodoLsL  ,  où  elle  se  jette  dans  U 

ters  le  nord  elle    entre  dans  le  Moskra. 

gouT.  de  Péiersboui^  pour  s'y  je-  Palitsa  ,  (^aJlu^a•)  pet.  ri?, 

ter  dans  le  lac  de  Ladoga.  On  iatt  du  gouv,  de  V  ladiniîr  ,  qui  ooale 

flotter  sur  cette  rÎTÎère  des  bois  de  entre  Souzdal    et    Yourief;  elle 

construction ,  dont  on  se  sert  à  n*est  remarquable    que    par  nn 

èon  emboQchure  pour  construire  combat  sanglant  qui  eut  lien  sur 

de  gros  bateaux  et  des  galioies  qui  ses  bords  eu  1177  9  entre  ceox  de 

servent  au  cabotage  entre  Péters*-  Rostof  ,  sons  la  conduite  de  Msti« 

bourg  et  Cronstadt.  slar  laroslavîtch  ,  prince  de  Not« 

Pader&a  ,  ^^HoA^pKa.)  pet.  rir.  jgorod^  et  ceux  de  \'ladimîr,  Soai- 

dn  gouT.  de  Peuza  district  de  Kë-  datet  PëreslavI,  sous  le  oommao* 

rensk  )  elle  se  jette  dans  le  Vade.  dément   du  grand-duc  \'séTolod 

•    Pa^^sse  9  (  itaecd*  )  fleuve  qui  lourievitcb  ;  ce  dernier  fui  vaio- 

c»ule  du  »ud-ouest  au  nord-est  queur  et  battit  compietlement  kl 

dans  le  gouv.  d'Arkbangel  ;  il  se  troupes  de  Rostof. 

jette  dans  Focëan  Glacial  ^  yis-à-  Pametna,  {lIcuuemHeh)  rok- 

ris  rile  de  Y ardegousse.  nie  allemande  du  gouv.  de  Sarato^ 

PAEYXAy  (UatôKa.)  pet.  rir.  dans    le  district   de  Càmychiae, 

du  gouv.  de  Penza  ^  district  d'In-  elle  est  située  sur  an  ruisseau qii 

«ara  }  elle  se  jette  dans  Tissa.  se  jette  dans  le  Caramycbe^  elle 

PaGaRMA)     {Ilaêapjna.)     pet.  est  k  87  w,  de  Saratof ,  et  se  coift- 

iHv.  (iu  gouv.  dePenza;  non  loin  de  pose  de  29  familles  catholiques. 

Cheskéef;    elle  se  jette   dans    la  ^avivskaïa^ (naHwi€K€Ui»)oih 

Pichta.  lonie  allemande  du  gouv,  de  San« 

PaîDA  ,  [naûAct)  riv.  assez  con-  tof ,  districa  de  Volak  ,  elle  est  si* 

sidërable  qui  prend  sa  source  dans  tuëe  sur  la  rive  gauche  do  Vo1|t. 

le  gouv.  de  Keval ,  district  d'£r-  Elle  est  composée  de  54  famillfi 

Ten  ;    elle  entre  ensuite  dans  le  qui  professent  la  religion  catboli- 

gouv.  de  Riga)  district  de  Pernau,  que.  Son  nom  lui  a  été  donné  ea 

où  elle  se  jette  dans  la  Pernau.  1  bonheur   du   premier    ministre 

La  ville  de  V  ittenstein  ,  en  Esthp-  comte  de  Panine  ,  sons  radmlais* 

nie,  est  bâtie  sur  ses  bords.  Les  tration  duquel  elle  fut  fondée  ea 

Busses    anciennemipnt    la    nom—  1763,  par  le  baron  de  Beauregard< 

uioiCAt  Paida  ,  du  nom  de  la  ri-^  Panja  ,  {ÎTatUÊia-)  H  y  *  àtnl 

vièrc  sur  laquelle  elle  est  située,  riv.  de  ce  noiïi  dans  le  gouv.  de 

Pakh  na  ,    (  UaxHa.  )   riv.    du  Penza  ;  Tune  se  jette  dans  Tautre, 

gouv.   d'Iarosiav  ,    qui    prend  sa  et  la  dernière  tombe  dans  la  Mok« 

source  dans  un  marais  du  district  cha 

de  Borisoglebsk  ,  et  qui  entre  en-  Panofk a  ,  (JJaHOâfca')  colanie 

suite  dans  le  district  d'Iarosiav  |  allemande  du  gouv.   de  Saratoff 

pour  fte  jeter  dans  la  Cotorost*  district  de  CamjcbinCj   sur  le» 


ioriê  ie  Vllarlia  ;  elle  est  com- 
pote de  4^  ianiilles  catholiques. 

PaNOFSKAIA  9    (  HauOûCKO/l.) 

Cett  nn  bourç  fortillé  des  Cosa^ 
qiu;s  du  Volga  ^  dans  le  gouv.  do 
Sanitof;  il  est  sitn^  sûr  la  rive 
ëroiledu  Volga  ,  entre  Tsaritsi ne 
el  \"  fort  de  Tcheruoyarsk. 
PanticapPr  j  (IlanmuKaneA») 

Panzyrka,  (ilaiijh^pKa*)  pet. 
m.  du  gouv.  de  Sinibirsk ,  elle 
n'est  remarquable  que  par  la  ville 
de  Tagiii  bâtie  s>ur  ses  bords. 

Paoudja  ,  (i7av4iRa.)  pet.  rîv. 
qni  coule  dans  le  Caoitchalka  et 
qui  s'y  jette  dans  TOzernaia  ;  elle 
est  remarquable  par  des  sources 
d'eau  chaude  qui  se  t  rouvent  près 
^  de  ses  bords  ,  et  qui  jaillissent  de 
terre  en  fontaines  de  2  et  3  pieds 
de  haut  pour  former  de  petits  lacs 
qui  s'écoulent  enGii  dans  la  Pa- 
I  oodja, 

PaEA  ,  (napa)  rÎT.  du  gouv. 

deRëxan  ;  elle  se  jette  dans  l'Oca; 

PaeaskeviI  5   (UapacKêaiu') 

•Q forteresse  de  Sainte  ParasLcvie. 

C'est  une  de  celles  qui  forment  la 

i  ligne  militaire  d'Ukraine.  Elle   se 

I  troQve  dans  le  gouv.  d*£catberino- 

I  tW,  et  sur  la  rive  droite  delà 

I  Berestovaia  ;  il  ne  s\  trouve  rien 

;  de  remarquable.  Ses  fortifications 

nérnes  sont  extrômement  n^gli* 

!  gte>  vu  leur  peu  d'utilité  actu- 

i  «De. 

Paeatanoa  ,   (  Ilapamanta*  } 
I  ^ge entouré  de  palissades,  dans 
1 1*  ]partie  méridionale  de  la  pres«- 
5QitedttCamtchatka;il  est  situé 
iQr  Que  rivière  qui  lui  a  donné 
>nnom,  et  près  de  son  embuû- 
mredans  la  baie  d'Avatcha.  On 
trouve  une  église.  Cet  endroit 
Kl  devenu  remarouable  par  le  se- 
^Qrqu'y  6t  le  célèbre  navigateur 
>k,  dans  son  dernier  voyage 
^QU)nr  du  monde  ,  et  surtout  par 
^oiori  du  capitaine  Clerke  qui  7 
't  enterré.  On  a  gravé  sur  une 
claque  de  cuivre  répitapbe.qui 
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aroitété  mise  sur  la  planche  qui 
couvre  la  tombe  de  ce  navigateur  ^ 
et  on  a  attaché  cette  plaque  k 
r arbre  sous  lequel  est  la  tombe. 
On  lit  de  plus  au  bu  delà  plaque: 
Erigé  en  1787  par  la  Peyrouse. 
Non  loin  du  tombeau  du  papitaine 
Clerke  est  une  croix  de  bois  ,  la- 
quelle indique  la  place  où  est  en- 
terré le  naturaliste  de  ïlle  delà 
Croyère  ,  mort  dans  Texpéditioa 
du  Commodore  Réring  en  1737* 
PaRCHa  ,  (IlapuKu)    pet.  rir. 

3 ni  sort  du  gouv.  de  Costroma 
ans  le  district  de  Plesk ,  entre 
dans  le  gouv,  de  Vladimir ,  dis- 
trict de  Cbouia  ,  et  s  j  jette  dans 
la  Tcsa. 

Patghelma,  (llateAèjua.)  Il  y 
a  deux  riv.  de  ce  nom  à^i^B  le 
couv.  de  Penza  :  l'une  coule  dans 
le  district  de  Verkho-Lomofsk ,  et 
se  jette  dans  la  Vorona:  l'autre 
dans  le  district  de  Mokcbansk  et 
se  jette  dans  la  Vézcrka. 

Patioe  ,  (Uamt^jKb.)  pet.  riv, 
du  gouv.  et  du  district  de  Penza , 
remarquable  par  une  verrerie  et 
une  fabrique  de  potasse  établies 
sur  ses  bords  ;  elle  se  jette  dans  le 
Toug. 

Pavda,  (TTatf^a.)  rîv.  du  gonr. 
de  Perm  ,  district  de  Verkho* 
toursk  ;  elle  se  jette  dans  la  Liala* 

PAVDINSKAIA-GoAA,(i7a6/|UM» 

CKaji  topa,)  C'est  une  des  plus 
hautes  montagnes  de  la  chaîne  de 
rOural.  {Voyez  OuraL.) 

PaVLooraO  ,  (  IJaâJioepa^h'  ) 
pet.  ville  du  gouv.  d'EcatueriaQ* 
slav,  et  chef-lieu  d'un  district; 
elle  est  située  sous  le  ^8»  de  lat. 
sept,  et  lé  54^  35'  de  long,  orient.), 
sur  la  Voltcfaei,  k  76  w.  est  d'Eca- 
therinoslav.  On  j  troave  une  seule 
église. 

^  PavLgTXA^  {nasAOeKa^)  pet. 
rîv.  du  gouv.  de  Rîasan  j  elle  se 
jette  dans  l'Oca. 

V AYléOVSt.  y  {UasJtoecKb.)  pet. 
ville  du  gouv.  de  Potersbonrg , 
district  de  Sophie  ,  k  a6  w.  de  la 
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capitale  de  l'empire  ;  elle  doit  sa  qni  contiei^t  40  l>ts«  Cette  petite 
loudatlon  à  l'empereur  Paul  ï«'  ville  aconstainmeat  été  la  rësiden- 
qui  la  fit  bàtîr  en  1780  jpianl  en-  ce  ,  pendant  Vèiè  j  de  T^mperear 
core  grand-duc.  Cet  endroit  est  Paul  l^^* ,  comme  grand*duc  et 
agréablement  situé  entre  de  peti-  après  son  avènement  au  trône, 
les-  collines ,  presqu'anx  sources  L^lmpératrice  mère  continue  à 
delà  Slàvianka  qui  se' jette  dans  la  iliabiter  pendant  ta  belle  saison. 
Wéva  et  à  5  w.  de  Sarskoié-Sélo.  Le  Pavlovsk  ,  (UaeAoasKb  )  TÎlle 
cbàtrau  impérial,  sans  être  très-  du  gouv.  de  Toronéje  ,  et  chef-, 
grand  ,  est  cependant  tort  beau  et  lieu  d'un  district  ;  elle  est  située 
entouré  de  jardins  magnifiques,  sous  le  5o<>  26'  de  la  t.  sept,  et  le 
dessinés  dans  le  goût  anglais  On    f)/*^  23' de  long«  orient.  ,  au  con- 

L trouve  de  belles  orangeries,  dans    flueut  de  TOsséred  et  du  Don  ,  et 
salle  du  milieu  desquelles  les    à  i5ow«  sud  de  Vorenéje«  Pierre- 
Luthériens  de  la  ville  et  des  en-    le-Grandj  fit  construire  un  fort  ea 
virons    se    rassemblent  ,    depuis    1708  ^    lorsque  les    Cosaques  du 
1789,  deux   fois  par  mois  ,  pour    Don  se  soulevèrent,  et  il  lui  lit 
entendre  le  service  divin  et  le  pré-    donner  ,    ainsi  qu'à  la   ville  ,  le 
cbe.  Les  rues  de  cette  petite  ville    nom  de  l'apôlre  St.  Paul  ;  car  jus- 
sont  droites  et  tirées  an  cordeau,    qiralors  cet  endroit  se  uoiamoit 
On  j  trouve  une  jolie  église  sous    Osséred  du  nom  de  la  rivière  qai 
l'invocation   de  Ste.  Marie  ,  dans    s'y  jette  dans  le  Don.  Ce  souverain 
laquelle  rFlmpereur   a  fait  placer    allant  de\'oronéjeà  Azof,  l'anuée 
tin  cénotaphe    en    mémoire    du    suivante^  passa  par  Pavlovsk  ;sa 
Comte  ^ikite  Panine  son  gouver-^    situation  luiajant  beaucoup  plu,  il 
neur  ^  une  école  pour  40  élèves    ordonna  qu'on  y  transférât  lami- 
qui  y  sont  instruits  gratis  ,  et   un    rauté  de  Voronéje  et  les  chantiers 
petit  fort  nommé  Marienthal  qui    d^  Tavrofsk.  Cette  même  année, 
«étoit  originairement  une  redoute    après  la  victoire  dei-oitava,   ilj 
suédoise  que  Pierre-le-Grand  prit    envoya  3ooo  prisoaniers  Suédois 
sur  eux.,  et  que  le  grand-duc  Paul    quifurrnt  emplojésaux  t«*avauxde 
fit  agrandir  et  fortifier  pour  exer-    la  forteresse  ,  et  qui  Li  fireut  telle 
der    ses    trois   bataillons  de  Pav-    qu'on  la  voit  aujourd'hui.  CVst  un 
lovsL.  Dans  Tintérieur  de  ce  ^ort    carré  tlauqué  de  quatre' bastioai 
sont  les  casernes  pour  les  soldats    aux  angles,  et  placé  prè^  du  Don^ 
et  les  officiers  de  ces  bataillons  ;    de  là  un  retranchement  ferme  U 
on  y  trouve  aussi  un  établissement    ville  sur  un  espace  de  5oo  toiles 
pour  3o  invalides  de  la 'marine  ,  et    entre  les  deux  rivières;  au  miliro 
un  hôpital  de  26  lits  pour  les  ma-    de  ce  retranchemr nt  est  un  petit 
lades  des  deux  sexes;  le  grand-duc    fort  qui  sert  de  citadellr,  on  ra|>- 
y  â  joint  une  chambre  pour  les  ao-^    pelle  Baï-Gorodok.  Cette  ville  de- 
couôhemens  ,  où  sont  reçues  les    vint  en  peu  de  temps  lrès-fl(9ri^aa* 
femmes  qui  8*y  présentent  ;  elles    te,snrtoutà  Tépoque  de  la  paix  da 
y  sont  soignées  et  entretenues  jus-    1  rout  en  1 7 1 1 ,  où  la  Russie  ayant 
^b  ad  terme  de  leur  délivrance  ,    été  obligée  de  rendre  aux  Tares 
ttùé^ag&-femine  habile  s'y  trouve    Azof  et  Taganrok  ,  l'Empereur  ne 
toujours  à  leur  service,  et  les  pau-    trouva  pas  d'endroitQ  plus  couve- 
vi'cs  reçoivent  encore  un  petit  ca-f    nobles  ,  pour  établir  les  colons  et 
d^au  de  5  roubles  à   leur  sortie,    les  marchands  russes  qui  s*étoicnt 
S*  M.  Timpératrice  mère,    étant    établis  dans  ces  lieux  villes ,  que 
encore  grande-duchesse,  y  a  fondé    Pavlovsk  où  ils  furent  transférés, 
aussi  eu  1293  un  hôpital  militaire    On  y  fit  cascrner  5  régimeus  d'm' 
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£intene  ^t  un  détachement  d^ar^  Icpeople,  ilssefont  d'onemanîèrA 

till4*rje.  On  construisit  beaucoup  particulière  ;  on  en  exporte  y  h  S 

dVglises  ,  un  palais  pour  l'Ëmpe-  mille  paires  par  an.   Il  se  tient  ici 

rc*ar  y  nn  bôtel-de-rille.    Kn  un  le  8  juillet  un  grand   marché.    Le 

mot,  Pavlovsk  s'éleva  tout  d'un  poisson  est  fort  bon  dans    cette 

eonp  au  rang  des  Tilles  du  second  yille  et  s'y  vend  k  bon  marché.  On 

ordre  de  Tempire  ;  mais  aa  proa-  trouve  dansie  district  de  Pavlovsk 

périté  ne  dura^uère:  en  1728  une  une  usine  do  fer  ,  et   la  fameu.se 

inondation  extraordinaire  couvroit  forêt  nommée  Chipot-Lésse^  qui 

,  tme  partie  de  la  ville,  tout    un  fournissoit  auparavant  les  chan- 
quartier  disparut  et  (it  place  àun 
lac  qu'on  y  voit  encore.  1^  guerre 
recommença  avec  la  Forte  Otto- 
mane en   17^7  ,  et  les  réf>imens 


tiers  de  Pavlovsk  de  tout  le  bois 
nécessaire  à  la  construction  des 
vaisseaux  ,  ainsi  qu'aux  mâtures , 
et   qui  jusqu'à   présent   contient 


qui  étoient  en  garnison  à  Pavlovsk  une  quantité  de  beaux  arbres  prd- 

enpartirentpour  n'y  plus  revenir,  près  à  .la  construction  ,  malgré 

car  ils  formèrent  dans  la  suite  la  qu'on    en    ait    détaché  quelques 

camison  de  la  nouvelle  forteresse  parties  pour  en  faire  donation  à 

de  Ste.  Anne.   L'année    suivante  des  particuliers  qui  le%  ont  em-» 

cette  ville  fut  ravagée  par  n*ie  épi-  plové  à  leurs  usages.               « 

demie  qui  lui  enleva  presque  la  Pavlotskaià-CrÊpost,  (  /la- 

moitié  de  ses  habilans; en  1744  un  sJioscKaH  Kp%noi:mé.)    (fort  M.- 

incendie  terrible  brûla  la  moitié  paul.)  Il  se  trouve  danslegouv. 

des  mai&ons  et  toutes   les  églises  du  Caucase  ,  district  de  Mosdoc  , 

des  régîmens  ;  en  1754  le  quartier  ^it  partie  de  la  ligne  tirée  depuis 

de  lartillerie    fut    également    la  U  mer  d'Azof  jusqu'au. Térek  ;  il 

proie  des  flammes  ;  enHn  en  1793  ^st  h  45  w.  ouest  nord-ouest  d'E- 

nn  nouvel  incendie  consuma  près-  calheringrad  ,  sur  une  petite  riv,. 

Sue  toute  la  ville.  A  ces  causes  de  nommée  Conra  ;  sa  situation  est 
épopukition,  il  faut  ajouter  lYmi-  j^j^n  choisie  pour' veiller  sur  les 
gration  de  la  plupart  des  familles  gués  qui  se  trouvent  dans  lé  Té- 
marchandes  ,  qui  ayant  perdu,  rek  ,  et  où  les  Circassiens  passent 
par  la  translation  des  chantiers  et  souvent  pour  faire  des  incursions 
des  dépôis  d*^^u«>rne,  lesoccasîons  ^^^^  i^  cardon  des  frontières, 
de  faire  des  Journilures,  allèrent  _  ,__  % 
s'établir  ailleurs.  Pavlovik  ne  ren-  Pavlovskaia,  (XTaj^o^rKa/ï;) 
fermeactuellemcnt  que  4  églises,  ^  ^*'  ^^  «^^^  d  un  fort  qui  se 
35o  mabons 
Tille  est  ré 
rue/y  sont  larges 


Doo  ,  et  les  revendan  t  avec  béné-  ^^  ^^  de  48  w, 
fice  ,  ou  bien  par  la  vente  des  me-        P^dd^LE  ,  (lleflAe^h*)  riv.  du 

Ions  dVan. dont  il  se  sème  ici  une  gouv.   de  Riga  ,  sur  laquelle  se 

grande  quantité  ,  et  qui  ont  beau-  trouve  la  ville  de  \alk,    elle    so 

coup  de  réputation  ;  ils  se  trans»  jette  dans  le  lacVirtz  et  sépare  les 

portent  presque  tous  à    Moscou,  districts  de  Pernau  et  de  Derpt. 
hes  femmes  de  Pavlovsk  tricotent        Pkida  ,  (lleùAa^)  riv.  du  goiiv* 

des  bas  et  des  gants  do  laine  pour  de^eval  p  dans  le  district  de  Yeis- 
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•ensteiii ,  elle  te  {elle  dans  le  FeU  tout  petit  qu*il  est ,  a  été  mis  an 

lin;    la   TiUe  de  Veissenslein  est  nombre  desYÎlles,  comme  étant 

l»âtîe  iur  tes  bords.  alors  la  résidence    d'un  >oévodt 

Péiponss  I  {iTeûni^cd')  Voyez  qnî  j  avoît  sa  cbancelloric*    Du 

TcHOUOSKoi-OzERo.  rcste  il  n'j  a  ni   marchanda,    ni 

PBKCHA,(I7«KmaO  i*î^«dngonY«  boutîqoes  ;  il  ne  s'y  vend  ni  mar- 

de  Vladimir  ,  elle  prend  sa  soaroe  chandises  ,    ni   denrées  :    on   est 

dans  le  district  de  Ion rief-Polskoé;  obligé    d'aller  chercher    tout   ce' 

elle  entre  ensuite  dans  celui    de  dont  on  a  besoin  jasqa*à  ToboUk , 

PokroT    où    elle   te    jette  dans  la  Verkhotoarie  on  Irbit,  villes  assrs 

Cliaxma,  éloignées*  Xes  babitans  de  Peljme 

PsKHOlLA  9  (llex'^pa')  pet«  riv.  Sont  ^pauvres.  Le  pajt  a  pende 
du  gonv.  de  Moscou  ,  elle  se  jette  terres  labourables  ;  tons  les  en- 
dans  la  Moskva.  virons  ne  sont  presque  que  forêts. 

PeleNoa  ,  (UejieH^a*)  pet.  riv.  Il  n'y  existe  aucun  chemin  en  été, 

du  gouv.  et  du  district  de  Jaroslav,  parce  qu'il  est  impossible  de  ira- 

elle  se  jette ,    «iprés    un  cours  de  verser   les  bois    avec    le  moindre 

9  w. ,  dans  rOukhra.  ^  chariot.  Aussi  Pélyme  n^a  deoom- 

Pella  I  (Uejuia»)  c'est  un  châ-  munication  avec  les  lieux  d'alen- 

tean  de  plaisance  que   l'impéra-  tour  qu'au  moyen  de  la  Ta vd a.  A 

trioe  Catherine  II  avoit  fait  bâtir  la  vérité  cette  rivière  peut  porter 

sur  la  Neva  ,  au-dessus  de  Péters-  de  petits  bâtimens  ,  cependant  il 

bouKg*  On  y  avoit  déjà  construit  n'en  vient  tous  les  ans  ,  par  elle, 

plusieurs  pavillons  ,  le  corps  prin-  de  Tobolsk  ,  qu*nn  seul  chargé  da 

ci  pal  étoit  aussi  commencé  ,  mais  sel    impérial.    La  riv.  de  Pélyme 

il  fut  abandonné  ,  et   le  peu  qui  y  n'est  pas  navigable.   Le  froid  est 

ëtoit  bâti  fut  démoli  dans  la  suite,  très-vif  dans  cette  contrée  ;  les  ri- 

Pelymb  ,    (  i7ej»bMv5«  )    pet.  vières  qui  gèlent  dès  le  mois  d'oo* 

bourg  du  gouv.  de  Tobolsk,  dans  tobre  ne  tont ,  pour  l'ordinaire, 

le  district  de  Tourinsk.  C'éloit  au-  que  glace  j usa u*au  mois  de  mai. 

para  vaut  une  petite  ville  bâtie  en  Le  territoire  ae  cet  endroit  com- 

1695  sur  la  Tavda  ,  à  une  werste  prend  les  Yolostet  on  districts  des 

au-dessus  de  Tendroit  où  cette  riv.  peuples  'Vogoules  ,  situés  sur  les 

.reçoit  les  eaux  du  Pélime.  A  Tem-  riv,  de  Tavda  ,  Pélyme ,  Sosva  el 

bouohure  de  ce  fleuve  le  terrain  Los  va.  Uy  a  aussi  quelques  Tata- 

est  si  bas,  qu'il  est  inondé  tous  rcs  qui  se  sont  établis  aveclenrs 

les  ans.  Ce  pet.  endroit ,  qui  ren«-  familles    dans     le    voisinage  da 

ferme  environ  60  maisons  de  boit  bourg  ,  et  qui  sont  obligés  de  cnl- 

et  3  églises ,  est  entouré  de  pa<-  tiver  les  terres  au  proht  de  la  coo- 

lissades  et  défendu  par  un  fortin  ronne.  On  a  trouvé  des  os  de  ma- 

de  boit ,  muni  de  quelques  canons  month  sur  les  bords  de  la  Tavda. 

de  fer.  Le  petit  fort  est  si  artiste-  Pélyme  glt  sous  le  6o<*de  la  t.  sept», 

ment  construit  ^  que ,    des  tours  à  669  w.  de  Tobolsk.    11  a  été  le 

placées  dant  let  angles  ,  on  peut  lien  d'exil  du  duc  Ernest  Jean  de 

découvrir  de  tout  chiés  Tennemi'  Conrlande ,  et  dn  Feld-maréchal 

qui  seroit  caché  dans    les  forêts  Bonrcard    Cri^tophe     comte    de 

voisines ,  conserver  le  bétail ,  che-  Mnnnicb.  Le  premier  y  est  resté 

vaux ,  provisions ,  etc.,    dans    le*  depuis    le  5  novembre  1741  j*^^* 

bat ,  y  loger  la  garnison  ,    et    du  ou  au  27  février  11^7  ;  le  second , 

haut  foudroyer  toute  la  campagne,  depuis  174^  jnsqu  en  1762.  Ceten- 

aînsi-que  tout  ce  qui  oseroit  se  droit  a  été  entièrement  consume 

montrer  au  pied  du  forl.  Ce  lieu ,  par  le  feu  en  162 1. 
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.  Psw  9  (Henb*)  CVst  le  nom  d'an  sont  pour  la  phipart  ebrëtîent* 
kc  qui  se  tronre  dans  le  goay«  de  Presque  tous  les  babitans  de  ce 
jTfr  ,  (districi  d'Ostàchkof.  Le  gony.  s'oocnpènt  uniquement  d*a- 
yolga  et  la  Joncova  y  prennent  grîcnhnre;  le  terroir  y  étatni  ex- 
leurs  sources.  On  roit  au*  milieu  tréinement  fertile  ,  leurs  peines 
de  ce  lac  un  couvent  qn*on  nomme  leur  sont  pay^s  arec  usure,  et 
communément  hermilage  de  No<»  ils  recueillent  toutes  sortes  de  bUa  ' 
Tosolo?étsk.  avecprofnslon.  C'est  pourquoi  une 

Pbna  9  {ITeHiu)  pet«  rir.  du  grande  partie  des  seigneurs  pro- 
gouT.  de  Coursk ,  district  de  Bo-  priélalres  y  ont  établis  des  distilks- 
jatoï  ;  elle  se  jette  dans  la.  Psa,  ries  d'eau-de-^ie    de   grains.    La 

PfNJxifA  9  (IleKiKUHa.)  fleure  Sonra  fournit  abondamment  tout 
dngouT.  d'Irkoutsky  il  se  jette  le  gouv.  d'exoellens  poissons.  On 
dans  le  golié  dont  il  porte  le  nom  j  exploite  dans  plusieurs  endroits  , 
sa  source  se  rapproche  de  la  Co*  sur  les  bords  de  cette  rivière ,  des 
ljma«  La  plus  grande  riv.  qui  s'y  carrières  de  pierre  de  meules  ,  et 
jette  est  TAciana.  On  connoit  fort  ailleurs  des  mines  de  fer  qui  sont 
peu  le  cours  de  ces  deux  rivières,     très-abondantes  ,  surtout  près  de 

P£jij(NB,(i7tffciRuHCKo#  Jttope.)  Troïtsk*  On  commence  à  tirer 
(mer  de.)  On  nomme  ainsi  la  par*  parti  des  pyrites  ,  très  -  commn- 
tie  la  plus  septentrionale  du  golfe  nés  en  plusieurs  lieux  de  ce  pays  ,  ~ 
d*Okbotsk«  Cette  partie  forme  par  et  surtout  dans  les  environs  dn 
elle-même  un  golfe  qui  entre  tort  Volga.  On  y  trouve  aussi  de  beaux 
avant  dans  les  terres ,  et  qui  reçoit  baras  de  cHevanx ,  des  mannfacta<« 
le  Penjina  auquel  il  donne  son  i*es  de  draps,  de  cuirs,  desfabri^ 
nom.  qnes  de  savon ,  de  FÎtriol  et  des 

Penza  9  (  JTtfKja.)  (gouv.  de)  verreries;  on  y  fait  aussi  beaucoup 
Il  est  situé  entre  le  &a<>  et  S5<>  de  de  couleur  bleue  provenant  de  la 
Ut.  sept*  et  le  60^  et  65o  de  long,  gréde  isatis  tinctoria  ,  qui  sup» 
orient.}  il  s'étend  du  midi  an  plée à  Vindigo ,  snrtont  dans  les' 
nord  h  aoo  w.,  et  de  l'orient  k  manufactures  de  dcapa.  Le  nombre 
Toceident  à* peu-près  5oo  w.  Il  est  de  ses  babitans  est  de  840,700  in- 
borné  au  nord  par  le  gouv.  de  Ni-  dividus  des  deux  sexes.  Le  clergé 
jni-Novgorod  9  à  l'orient  par  celui  y  est  régi  par  nnévéque  qui  réside 
de  Simbirsk  9  an  midi  celui  de  Sa-   k  Penca. 

ratof  9  et  à  l'occident  par  celui  de  Pbnza  9  (IleMsu»)  ▼ille  capitale 
Tambof.  Il  se  divise  en  10 districts  du  gouv.  de  ce  nom  ;  elle  est  située 
porunt  cbacun  le  nom  de  leurs  sous  le  53^  3o'  de  lat.  sept,  et  le 
cbefs-lieux;  ce  sont:  Pensa,  Nijui-  63^  18'  de  long,  orient. ,  à  l'em* 
LAmo(^Kérensk9Narovtcbat,Cras<-  boucbure  de  la  Penza  dans,  la 
noslobodsk,Inzara,Tcbenbar,Mok-  Soura  ,.à  660  w.  de  Moscou  ,  et  à 
chane  ,  Gorodichtché  et  Saransk.  2175  de  Casan.  Cette  rille  fut  bâtie 
On  y  trouve  en  outre  les  villes  de  en  1666  par  les  ordres  du  tzar  Alr«- 
^  Troïtzk  et  de  Cbechkée^  ainsi  que  xis  Mikbailovitch.  Quelque  mal 
les  gros  bourgs  d'issa,  de  Ram-  bâtie  qn'elle  soit  encore ,  sa  situa- 
saia  et  d'Atcmar.  Les  principales  tion  sur  une  hauteur  baignée  par 
rir.  qui  Tarrosent  sont  la  Soura  ,  la  Soura  9  et  le.  grand  nombre  de 
la  Mokcba  9  Tlnzara  9  rinza  ,  la  ses  églises  9  lui  donnent  une  très-» 
Yycba  ,  le  Lomove  ,  le  Chaldaïsse  belle  apparence.  On  y  trouve  s 
et  le  Colyme.  Outre  les  Russes  çouvcns  ,  dont  un  de  religieuses , 
qui  babitent  ce  gouv. ,  on  y  trouve  TégUse  cathédrale  assez  vaste  et 
edoore  beaucoup  de  Morduans  qui  bien  bâtie ,  et  1 1  églises  parois- 
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•iales;  eAoatreiia  magAsiti  despl,  lares,   et   il  est  mém«!  probable 

un  autre  de  bic  ;   la  maisan    du  quelle  leur  doit  sa  fondation.  Elle 

gouverneur  et  les  tribunaux  bâti»  leur  fut  eu&evée  par  Oscoi  ou  par 

eu  bois  ,  et  55  boutiques.  La  prin-  0\e^  qui  changea  son  nom  en  o<v 

cipale  industrie  des  habitans  de  lui  de  Pérc^a-Slavl ,  pour  marquer 

eelte  ville  consiste  dans   la  prépa«-  sa,  victoire.  Quant  à  ce  qui  regarde 

ration  des  cuirs  et   la  fabrique  du  son-  ancienneté,    elle    est    ass^z 

savon  :  il  se  fait  ici  un  grand  dé-  proufée  par   le  traité  que  conclut 

bit  de  l'un  et  de  l'autre  objet.    Ils  Oleg  avec  l'empire    d'Orient  en 

ont  un  goût  décidé  pour  le  oom—  907  ,  par  lequel  les  Grecs  s>nga« 

Bierce;    qu'ils    prêteront  à    tout  gèrent   à  lui  payer  un  tribut  pour 

autre  genre  d'occupation  ;  et  l'on  lentretien  de  telles  villes ,    parmi 

peut  assurer  que,  Moscou  excepté,  lesquelles  on  voit  Péréaslavl.  Quel* 

on  ne  trouve  dans   aucune  ville  de  ques  historiens  prétendent  cepeo* 

gouvernement  de  ce  côté  des  boU'  dant   qn'elle  n'a  été  fondée  qae 

tiques  aussi  bien  tburnies  qu'ici,  dans  le  XI*  siècle  ,  par  Vladimir^ 

11  est  à  présumer  que  les  colonies  le-Grand    ,    en    commémoration 

établies  sur  les  bords  du  Volga ,  et  d'une  victoire  éclatante  qu*il  a  dik 

le  débit  qae  procurent  les  diiVé-  remporter  en  cet  endroit  sur  les 

rens  passages  ,  ont  beaucoup  con-  Pétcbenègues.  Quoiqu'il  en  8oil| 

tribué  à  rendre  cet  endroit  aussi  cette  ville  a  joué  un  rôle  asses  con* 

oommerçant*  Le  poisson  y  abonde:  sidérable  dans  les  guerres  de  ces 

on  y  prend  toutes  les  petites  es*  temps^là  ,  pour  être. citée  dans 

pèces  du  Volga  ;  les  silures  et  les  Thistoire  de  la  Russie.  C'est  à  3  w* 

sterlets    ne     se   prennent    qu'au  de  ses  murs  ,  sur  les  bords  de 

printemps  ,  lorsque  les  eaux  sont  l'A-lta  ,  que  le  malheureux  St.  Bo^ 

les  plus    hautes.     On    évalue    le  ris  fut  assassiné  par  son  frère  aîné 

nombre  de  ses  habitans  k  plus  de  le  grand-duc  Sviatopolk.  On  a 

8000  personnes  des  deux  sexes.  élevé  une  croix  et  nue  chapelle  dam 

Psirzi  aTka  )  {neH3JimKa>)   P*  cet  endroit,  qui  s'y  vovent  encore.' 

rtv.  du  gouv.    et    du    district  de  Dès  Tannée  io54  9  cette  rille  eot 

Penza  ,  qui  ae  jette  dans  la  Soura.  ses  propres  souverains:  le  premier 

PéftEASLAVL,  (llepe/tCJiaeAu)  qui  y  réi^na  fut  le  petil-filâ  deVla- 

TÎlle  do  gouv.  de  Poltara  et  chet-  dimir  ,  Vsévolod  fils  de  larostaV^ 

lieu  d'un  distriot.  C'étoit,  avant  qui  fut  la  souche  des  princes  àé 

l'organisation    de    la  Russie  mi-  Péréaslav.  Ces  souverains  s' «(Toi* 

nenre  en  gouvernement ,  une  des  blirent  ênsiiite  par  des  guerres  ci« 

quatre  villes   de  garantie  données  Ti  les  ton  jours  renaissantes  en  Ru»* 

par  les  Cosaques  lors  de  leur  rén-  sie  ,  et  cet  apanage  ,  passant  dani 

uion  à  la  Russie  ,    et    depuis  ,  la  différentes  mains,  finit  par  tomber 

résidence  d'un  évéqne  ^  et  du  co«  sous  la  domination  des  Polonais* 

loncl  du  régiment  de  ce  district.  Fn   106 1   ses  dépendances  fareat 

Elle  est  située  sous  le  5o^  de  la  t.  prises  et  saccagées  et  ses  habitans 

sept,  et  le  49^^  11'  de  long,  orient.,  emmenés  en  captivité  par  lesPo- 

aur  la  Trubéje  et  TA^lta,  et  tout  lovtzis  ,  sous  la  conduite  de  lenr 

près  de  la  rive  gauche  du  Dnepr  ,  prince  Socale.  Ensuite  elle  fut  as* 

assez  éloignée  cependant  pour  ne  aiégée  par  un  autre  de  leurs  cLeâ 

pas  en  être  inondée  pendant  la  nommé  Tougourkhane  ,  qni  œ- 

eruede  ses  eaux  an  printemps,  pendant  fut  repoussé  avec  perte* 

car  cette  Tille  est  bâtie  dans  un  Ses  environs  furent  de  rechef  ra* 

endroit  un  peu  bas.  Péréaslavl  ap-  vagés  par  ce  même  peu  pie  en  1 107* 

partenQkt  originairement  afg^Co<*  LUe  soutint  deuXr  sièges*^  Tan  ea 


■I 


PER  PER  97 

Tt4i  »  contre  le9  princes  Igor  et  avec   sa   partie  oK^ricl tonale  pins 

Sviatoslar     de    Tchcraîgof,'     et  ëlerée  n ne  i le  parfaite  ,  lorsque.  1^ 

Vantre  en   lr47  contre  Le  prince  mer  Noiro  avoit  elle-même  nn  Ut 

Gleb   DavidoTÎtch;    mais  bientôt  plus  haut,  ainsi  que  Tattestoit  des 

après  elle  fut  prise,    à  la  sui^e  passages  historiques  des  anciens. 

d  un   combat    sanglant,    par    le  Pline  dit  nom  m(^ment  dans  le  TV« 

grand-duc  Jonri    Vladimirovitch  livre  de  son  histoire  naturelle  , 

I)olgorouki ,  pour  lors  prince  de  chap.  26  :  Stida  Carcinie   Tiurica 

Rostof  et  de  Souzdal.  En  1 1  ^0,^2,  incipit ,  quondam  mari  circumfusa 

57,8s  et  93  ,  elle  eut  i  souffrir  et    ipsa  ,     quoqua    nunc   jac^nt 

des  incursions  des   Polovtzis  ,  et  campi^  deinde  pastis  attotitur  in^ 

en    1196  elle   fut  donnée  par  le  ^/f.  Dans  le  temps  d'anean|iqui të 

grand-duc  Ru  rie  M  à    Ysévolod  bien  reculée  ,  on  ayoit  déjà  forti- 

prince  de  Vladimir,  En  i2  3o  on  fié  cet  islhme  ,  pour  préserrer  la 

j  ressentit  de' fortes  secousses  de  presqu'île  des  irruptions  des  Tau- 

tremblemens    de  terre.  En   1219  ro*Scjtes.    Ces  défenses    consis« 

elle  fut  prise,  brAlée  et  saccagée  toient  alors  en  une  muraille  gar*- 

par  les  troupes    de  Baton-&bait  ^  nie  de  tours ,  ce  qui  «voit  fait  don. 

elle  fut  rebâtie  et  passa  ensuite  nel*  au  lieu  le  nom  grec  iVifoc  r^f^oc 

•ons  ia  domination  polonaise,  sous  (mur  neuf  .   Olles  qu'on  voit  en* 

laquelle  elle  resta  jusquauXVII^  core    aujourd'hui    sont  Tonvrage 

siècle.   Lors  de  l'insurrection  des  des  Tnrcs^  et  consistent  en  un  re^n^ 

lo  régimens  'Cosaqi^es  contre  le  part  qu'ils  ont  conduit  de  la  mer 

gouvernement  polonais,  elle  pas-  Noire  jusqu'au  Sivache,  et  un  fossé 

aa  avec  en\  sons   la  domination  profond  encore  en  bon  état,  garni 

de  son  ancienne  mère-patrie  ,  et  de  murailles  de  revêtement  ;  cons- 

fut    donnée     par     les    Cosaques  truites  en  pierre  de  taille.  Quand 

comme  ville   oe  garantie  en  i654  en  réfléchit    que  Saribttlatska'ia- 

an  tsar  Alexis  Mikbaïlovitch,  qui  Pristane ,  éloigné  de  plus  de  5o  w. 

7  .établie  une  garnison  russe.   Il  d'i^,  est  le  lieu  le  plus  voisin  A'oh 

mte  encore  dans  ce  moment  des  l'on  a  pn  amener  les  pierres  dont 

fortifications     en    terre    que  les  on  s*est  servi  pour  ces  défenses , 

prisonniers     suédois     firent    en  on  ne  saurait  s'empêcher  d'être 

1709*   On  trouve  dans  .cette  ville  étonné  de  la  grandeur  de  cet  ou<* 

10  i^lises  qui  relèvent  du  diocè»  vrage.  lie  fossé  peut  avoir  une  lar« 

se    de    Poltava;     elle    est   assez  geuVd'à-peu-près  la  toises,  snr 

peuplée,    et  ses  hahitans  jouis-  une  profondeur  de  25  pieds;  mais 

8ent^*nne  certaine  aisance  ,  tant  le  rempart  a  perdu  quelque  chose 

k  cause  de  la  fertilité  du  pays,  de  s6n  élévation  par  le  laps  da 

qu'à  cause  d'un  petit  commerce  temps.  Du  passage  jusqu'à  la  mer 

qu'ils  font  dans  leur  ville  même  ,  Noire,  la  ligne  de  défense  à  Touesl 

en  V  vendant'anx  marchands  étran-  a  une  étendue  ^  w. ,  et  présente 

g*-rs  »    qui   y  viennent  denir  fois  de  ce  côté  trois  batteries ,  dont  la 

Kr  an,  du  bétail,  des  cbevaux,  plus  forte  est  immédiatement  snr 

\  blé  ,  de  la  résine  et  de  Tean*  le  bord  delà  mer.  Dans  la  direction 

de-vîe  de  grains.  de  Test  ^  on  compte  3  w.  jusqu'au 

Pxaicop,  (/7#p«von5«)0stbme)  Sivacfae  ,    dans    la  longueur  des- 

On  nomme  ainsi  la  langue  déterre  quelles  on  ne  voit  que  deux  bat- 

qai  réunit  la  presqn  lie  de  Crimée  teries ,  dont  l'une  est  appuyée  au 

aa   oontinent  ;   il  est   plus   que  Sivache  même.    Cette  étendue  de 

vraisemblable  que  la  Crimée  en  S^  w.  s'accorde  asses  exactemeet 

éloit  autrefois  dîeiachëe ,  et  faiaoit  avec  eelle  que  nous  en  a  donné 

ToM.  IL  i5 
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Strabon  (Ae  Ifi  stades ,  en  eomp- 
tant  À-p^a-près  cinq  stades  par 
werste). 

Perecop  ,(i7«peK07i&.)  en  ta- 
tare  Or^Capi  \  de  même  qae    le 
nom  rasse  de  cette  petite  forte- 
resse signifie  ouverture  ,  ou  re^ 
tranchement  de  Tisthine  ,  le  nom 
tatare  vent  dire  porte  de  la  ligne 
onjortification  ;  et  l'on  arrive  ef- 
fectivement en  Taurîde    par/   nn 
pont  et  une  porte  voûtée  qui  se 
trouvent  &  côté  de  cette  forteresse. 
C'est  immédiatement    prés   de  la 
porte  à  Test  ^  en  dedans  du  fossé 
et  toat  joignant ,  qu'on  voit  la  fbr« 
teresse    de    Perecop   proprement 
dite  ,  modèle  de  fortification  irré- 
gulière ,  construite  en  pierres  de 
taille ,  de  même  que  les  murs  de 
son  fossé  profond.  £lle.  présente 
nn  carré  oblong  qui  s*appnje  au 
fossé  de  la  ligne  de  défense  ,  dans 
sa   longueur  (i).   La  fortification 
extérieure  qui  manque  du  côté  de 
la  ligne  ,  mais  qui  des  trois  autres, 
indépendamment    du  fossé  ceint 
d'nii  mur  de  revêtement,  a  en- 
core un  second   fossé  profond  à 
moitié  comblé  qui  lentoure  ,  pcé- 
sente  par  elle-même  une  longueur 
de  i58  toises  ,  et  à  partir  du  fossé 
de  la  ligne  une  larseur  de  35.  Elle 
a  à  Tangle  du  nord-ouest  un  bas^ 
tjon  de  ibrme  pentagone  en-de- 
bors  ,  un  autre  sexagone  au  sud- 
ouest,et  un  troisième  à  deux  angles 
sud-est'}  mais  elle  s'étend  davan- 
tage avec   son    ouvrage  sexagone 
extérieur  de  l'angle  du  nord-est 
dans  le  fossé  ,  et  y  dérobe  une  is- 
sue qui  conduit  à  une  très-bonne 
et  profonde  source  ou  fontaine  que 
'  Ton  trouve  entre  ce  fossé  et  un 
bastion  extérieur  de  la  place*  Près 
de  la  courtine  qui  est  au  sud  ,  on 
Voit  l'entrée  principale  de  la  for- 
teresse «  à  coté  de  laquelle  on  a 
construit  nn  demi-bastion  saillant, 
et  l'on  a  pratiqué  encore  une  autre 
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sortie  à  Test.     Le  fort  intérieur 
plus   élevé ,    et   qui    présente  la 
même  forme  sur  une  longueur  de 
cent  dix  toises  et  soixante  de  lar- 
geur ,  a  ,  vers  les  angles  du  nord., 
deux  bastions  carrés    et  saillans 
sur  le  fossé  de  la  ligne  ,  et  sur  ua 
mur  intérieur  un  cavalier  de  forme 
st^xagone  y  revêtu  de  bonnes  mu- 
railles au  milieu  de  la  court ineqai 
est  au  nord;  mais  aux  deux  an- 
gles du  sud  on  voit  encore  deox 
bastions  irréguliers  ,  et  au  miliea 
de  la  courtine  la  porte,  principale. 
On  voit  au-dessus  de  cette  porte 
une  cbouette  taillée  dans  la  pierre, 
qu'on  peut  regarder  avec  raisoD 
comme  armoiries  des  pirincesTata- 
veB  qui  ont  régné  en  Crimée.  En- 
dedans  de  la  forteresse,  il  y  a  encore 
une  espèce  de  château  bâti  en  pier- 
res, quelques  casernes  et  une  mos- 
3 née;  tous  ces  ouvniges  sontà- 
emi-ruinés.  Cette  petite  ville  fut 
Ï»rise  en  1 736  par  les  Russes ,  sons 
e  commandement    du    marécluil 
comte  de  Munich,  ensuite  en  1771 
une  seconde  fois  par  le  prince  Bs** 
sile    Dolgorouki,    mais  à  lapait 
de  1775  elle  fui  rendue  aux  Tares. 
Elle  retourna  sous  robéissance  de 
la  Russie,  avec  tonte  la  presqa'tley 
en  1783.  Le  faubourg  de  Perecop^ 
dont  les  maisons  étoient  antrelbii 
dispersées  de  la  manière  la  plo^ 
irrègnlière  >  vers  la  p&Ttie  méri- 
dionale de  la  forteresse ,  est  sitoé 
aujourd'hui  à  3  w.  en-dcdaw  dei 
terrés,  et  renferme,  avec  plnfwurt 
rues    et    beaucoup  deboatiqacfy 
l'ArmiansLoie  -  Bazar    (  quartier 
marchand  des  Arméniens.  )  Tout 
près  de  la  porte  par  contre ,  on  ne 
voit  en  partie  en-dedans  et  en  j»»*' 
tie  en-dehors  de  la  ligne  9  ^ 
quelques  maisons  habitées  par  ief 
personnes  attachées  à  la  direction 
des  salines  ou  de  la  garnisoo«P^ 
recop  est  à  1 40 w.  nord  deSynjpb^ 
ropol  ;    ou    y    trouve  une  cgli»^ 


(i>  Nous  avons  parié  de  celte  ligue  de  ciéi'ea»e  4auft  rariîcle  p recèdent 
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rosse  el    une  nàosqnée,  S«s   ha-  si^ge  de  3  ans.  Ce  peuple  liabitQ  U 

biUns  sont  des  Russes  ,  des  Tata-  sur   les  bords  de  VOngla  ,    an- 

res  ,  des  Grecs  ,  des  Arméniens  et  jourd'liui  rOrellj  qui  lombe  dans 

des  Juifs.   Elle  est  chef-lien  d*un  leDnepr.  11  j  avoit  aussi  une  ville 

district.  Il  s'j  trouve,  de  prodi*.  do  ce  nom  qu  on   cite  dans  nos 

gieu  magasins  de  sel  : .  on  en  voit  chroniques  sous   la  date  de  1 1 54  } 

des  mon  u^nes  ,  et  il  s  en  rend  elle  doit  aroir  été  près  de  Kiew  et 

tous  les  jours  pour  des  milliers  de  non  loin  de  Përéaslavl. 
roubles  pour  le  compte  de  la  coU'*        PERKSlAYt-RiAZAïf  SKOÏ,  (77^- 

roone.  On  tire  ce  sel  des  lacs  salés  p ecjfasAh'mP/isaHCKQÛ*    )     Voyez 

voisins  de  cette  ville.  Il  se  forme  Rbzane. 

sponUnément  sur  la  surface;  on        PERESLAyil-*ZAl.FSKl  ^{iJevem 

le  recueille  dans  des  bateaux  et  on  cJtasAb^aJiecKu-)  (  ou    Péreslavl 

cû  charge  annuellement  plus  de  de  l'autre  c6té  des  bois  )  Ville  du 

2o,ooo  charrie ts  gouv.    de  Vladimir   et    chef-lien 

PéRELiTSKO^OzERO  9  (ITepêm  Quu  district  ;  elle  est  aitnée  sous 

Au^Koe  Osepe.)  C^    lac,    qui    a  le  56^  3o' ae  lat.  sept,  et  le  56^  4^' 

près  de  6  w.  de  circoniereuoe  ,   se  de  long»  orient,  ,  k  remboucbure 

trouve  aans  legouv.  de  laroslav^di*  de  la  Troubéje  ,  dans  le  lac  Clés- 

strict  de  Danilof.  Il  ne  reçoit  dans  tchino  ,  actuellement  nommé  lac 

iOQ  sein  aucune  rivière  et  il  ne  de  Péreslavl  du  nom  de  cette  ville. 

oommunique  qu'au  printemps  par  Elle  estai  25  w.  de  Moscou  et  k 

une  petite  source  avec  le  lac  de  So-  i  ao  ouest  de  V  ladimir.  Sa  position 

gouk  y  malgré  cela  il  est  très-pois*  sur  les  bords  du  lac  est  fort  agré- 

sonueux.   I^  Vol^a  ne  passe  pas  able  y  quoiquVnvironné  de    mon«> 

loin  de  ses  bords.  tagnes.  £lle  étoit    auparavant   la 

PcASHYCHLE  ,  (lT€pejubimjih,)  résidence  d'un  éyéque  et  la  capi- 

pet  ville  du  gouv.  de  Calouga  et  taie  d'une  province  ,  mais  d'après 

chef-lieu  d'un  district  :  elle  est  si«-  la  nouvelle  organisation  des  gouv«, 

tuée  sous  64°  i4'  ^o''  ^^  la^«  &ep(*  ^^^^  V^^  Tordre  de  rimpératrice 

et  le  53°  la'  de  long,  orient.,  tout  Catherine  II ,  elle  fut  annexée  à 

près  de  la  rîv.  gauche  de  l'Oca  ,  et  celui  de  Vladimir.  Péreslavl  ->  Za- 

à  36  w.  snd  de  Calouga.  Cette  vslle  leski  a  été  fondéeen  1 1 52  par  Jouri 

a  été  fondée  vers  Tannée  1 153  par  Vladimirovttch  Dolgoronki ,  qui  ^ 

le  grand-duc  George  Vladimir  II  privé  à  cette  époque  du  trône  de 

qni   Tentoura    d*un  rempart    4^  Kiew ,  chcrchoit  k  s'en  consoler 

terre  dont  on  voit  encore  quelques  en  bâtissant  des  villes  auxquelles 

'estes.  Elle  renferme  actuellement  il  donnoit  les  noms  de  celles  qui 

6  églises  et  à-peu-près  1 4oo  ha-»  se  trouvoient  auparavant  sous  sa 

bilans  des  deux  sexes.  On }' trouve  dépendance  dans  la  Russie    mi- 

SQssi  une  fabrique  de  toiles  à  voile  neure  ,  car  on  j  trouve  aussi  une 

qui  occupe   Geo  ouvriers ,    et  qui  Péreslavl  sur  la  Troubéje.  Celte 

travaille  plus  de  4000  pièces  par  an,  ville  fut  entourée  d'un  rempart  de 

ïoat  le  district  de  cette  ville  est  lerre   et   d'une  muraille    de  boia 

sssez  fertile,  il  y  a  de  belles  forêts,  flanquée  de  tnurs  qui  s'est  conser- 

deux  usines  de  fer ,  des  distilleries  vée  par  les  réparations  qu'on  v  a  ' 

d  eau-de-vie  et  deux  fiibriques  de  faitea  en  diflérens  temps  jusqu  en 

toiles  à  voiles.  1759  ^  époque  k  laa  ne  lie  le  sénat 

l^iaéstTCHENB,  ri7ep#a6r0M&.)  Tayaut  jugée  inutile  la  (il  démolir. 

C'ëtoit    une    colonie    des    Slaves  Elle  fut  long-temps  une  princi- 

nommés  Onglitchis  ,  qu'Igor  I^v  pauté  appanagée  ,  gouvernée  par 

Naquit  sur  eux  en  914  9  après  un  tes  propres  princes,    parmi    les- 
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qD«*U  on  ^oît  distinguer  îaroslaT  tient  ici  an  grand  marclic^  le  22  de 
qui  fil  la  guerre  a  la  r^pnbliqne  de  juin.  On  compte  2000  haiiitans  des 
INovgorod  ,  et  conquit  sur  elle  Vo-  deiix  sexe»  li  Pércslavl, 
loeolanisL.  Son  dernier  souverain ,  Peresopnttza  ,  (llepeconHÙ^ 
nommé  Jean,  ëlant  mort  sans  140.)  CVst  le  nom  u 'une ville qtii 
postérité,  cette  principauté  fnt  n'existe  pkis  ;  elle  apparténoit  à  la 
réunre  à  celle  de  ]Vlo»cou»  Fn'i  406  principauté  de  Touror ,  et  se  trou* 
legrand*ducYas8iléi-J[>mitrievîtch  voit  à  5o  w.  de  Tourov  ,  aiijonr- 
la  donna  à  vie  au  prince  deLithna*  d  bui  l^outsk  dans  le  gouv.  de\ot- 
uie  Alexandre  ^emire  qui  étoit  h inie.  Cette  pet.  ville  a  quelquefois 
entré' à  son  service.  Après  sa  mort  été  la  résidence  de^  princes  de 
€*lle  fut.  toujours  gouvernée    par  Tourov. 

des  dél^ués  des  souverains  de  Pfrevod  9  (Jltpeeo^h*)  pet. 
•j^^oscon.  Pereslavl-Zateski  fut  $00-  rîv.  du  gouv.  de  Tchernigof ,  die 
vent  pillée  par  les  Ta  tares  ,  dans  coule  du  district  de)C^.02elet9k  ,  ou 
les  incursions  qu'il  iaisoient  sur  elle  a  sa  source ,  dans  celui  de  Fi- 
les t/erres  des  grands-ducs  de  Mos^  riatine  où  elle  se  jette  dans  l'Oii- 
cou.  Ir.lle  fut  entièrement  brûlée  daie, 

par  les  troupes  du  KLan  TaUita-  PPREVOtOTCHNA  9  (  ITepeeo» 
D^cbe  y  et  ses  babitans  ne  durent  AOTcna  )  Ost  un  petit  fort  dans  le 
b'ur  salut  qu'au  lac  sur  lequel  les  gôuv.  de  Poltava,  à  l'emliouchiire 
latares  ne  purent  les  poursuivre  de  la  \or$kla  dans  le  Dnepr.  11  a 
faute  de  bateaux,  les  troupes  de  été  bâti  à  70  w.  de  Poltava  9  dans- 
cette  ville  se  distinguèrent  beau-  un  endroit  très-bas;  on  y  trouve 
^  coup  sous  les  ordres  de  leur  voé^  deux  églises  ,  et  il  s'y  lient  deux 
▼ode  nommé  Serkize  ,  à  la  bataille  grands  marcbés  pftr  an.  C  ecoit 
sangbnt^  que  gagna  le  grand-duc  anciennement  une  petite  ville  dont 
Dmitri  sur  le  Khan  de  Cripiée  ,  il  est  fait  mention  dans  l'histoire 
Mamaî*  L'empereur  Pierre-le-  de  Russie  :  on  la  voit  prise  et  mi- 
Grand  fit  construire  deux  frégates  née  en  ip02  parles  Polovtzis,  es- 
sor le  lac  de  Fereslavl  (F'/tt^z  suite  plusieurs, fois  pc^r  les  1>tarfes 
Clfstchino)  ,  et  Timperatrice  et  les  Polonois.  Elle  n'a  été  re* 
Catberine  II ,  pendant  son  voyage  baiie  et  repeuplée  qu'en  i654  p^** 
de  Gaza n  y  en  1767,  séjourna  des  émigrés  Cosaques  qui  venoient 
quelque^ temps  dans  cette  ville.  On  d'au-delà  du  Dnepr,  pour  s'établir 
y  trouve  encore  actuellement  ré«-  en  Russie  in ineure  ,  après  que  le 
glise  catbédrale  bâtie  par  legrand-  bctmann  Kbmelnitsky  se  futsoor 
duc  Jouri  Vladimirovitcb  ,  en  niis  à  la  Russie.  Dès-lors  les  Rus- 
ti57,  elle  est  toute  ep  pierre  de  ses  y  entretinrent  constainmcat 
taille,  et  on  y  voit  les  tombeaux  une  garnison  munie  d'une  artille* 
détruis  princes  qui  ont  régné  à  ^ie  nombreuse.  C'est  à  quelqw'SW* 
Péreslavl  ^  en  outre  ^4  églises  àn<-dessus  de  cette  ville  que  le  roi 
tant  dans  la  ville  que  dans  les  fau-  de  Suède  Charles  XII  passa  l6 
bourgs,  parmi  lesquelles  Véglise  Dnepr  en  fuyant  vers  Bender,et 
de  i>t.  André  conserve  le  corps  de  un  peu  plus  loin  qi|e  les  Rosses  fi- 
St.  André  prince  de  Smolensk  ,  rent  prisonnier  le  général  Suédois 
coratfie  relique.  On  voit  tout  près  Levenhaupt  avec  17,060  liooinies. 
d^  la  ville  quatre  coovens  dont  l'un  Per  evolotskaia  -CrÉpost  , 
de  religieuses,  ïja  ville  possède  (nepecoJiou,Kaji  Kpltnocf^^')^ 
deux  tabriques  de  toiles,  dont  une  petit  fort  se  trouve  dans  le  gouv. 
eujploie  200  métiers  ,  leurs  pro-  d'Orenbourg  ,  ^  78  »f.  de  distance 
duits  se  vend  à  Pétersbourg.  il  st  de  cette  ville  ,  lorsqu'on  passe  par 
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leforlTatiscbef^  et  à  60  en  ligna  gnnv.  abonde  en  mines  de  dîffë- 
directe  par  ie  atep»  il  se  trouve  rentea  espèces  ^ou  en  exploite  plus 
près  des  soorces  de  la  Samara.  de  .100)  ,  en  marbres  ^  jaspes  et 
C/est  OB  carr<^  parlait  dont  toutes  autres  pierres  précieuses.  Les 
les  fortitications  consistent  rn  ebe-  sources  de  sel  qui  s  y  «ronvènc 
Taux  de  £rise  ,  et  d'un  côté  en  un  fournissent  du  sei  k  une  grande 
parapet  de  bois  armé  de  quelque  partie  de  l'empire  russe.  Ce  sel  se 
batteries  j  la  gurni&on  e^t  compo»  tire  à  grands  frais  ,  et  avec  des 
sée  d'une  compagnie  et  demi  de  peines  incrojables  ,  k  une  très- 
dragons  et  de  5o  (.osaques.  On  j  grande  profondeur.  Ce  qu'il  y  a  de 
trouve  une  église  et  une  centaine  particulier,  c'est  que  les  souro(?s 
de  maisons.  Les  environs  de  ce  pe»  de  sel  qui  se  trouvent  dans  des 
tit  endroit , quoique  déserts I  oi*  lieux  marécageux,  ainsi  qu'au 
frent  une  grande  lacilité  pour  milieu  des  eaux  de  la  Cama^  Ibur- 
l'entretien  du  bétail ,  par  les  ex-  nissent  d'aussi  bon  sel  que  pour-^ 
€eUens  pâturages  qu'on  y  trouve*     roit  le  faire  le  pa\s  le  plus  sec.  Le 

FeKévoze^  {nepeôosb.)  pet.  terroir  y  est  fertile  surtout  vers  le 
TÎUe  du  gouv,  de  Mijui ,  sur  la  rive  midi ,  et  le  produit  dles  terres  suf- 
droite  de  la  Piana  qui  se  jette  dans  fit  à  Tentretien  des  habitans  ;  les 
la  iH>ora  ;  elle  est  située  sous  le  pâturages  y  sont  excellens  ,  et  les 
Sï^  34'  ^^  ^L  sept,  et  le  62*^  1  ?'  paysans  y  elèyçnt  une  quantité  de 
de  long,  orient,  ;  à  98  w.  de  Nijni-  bestiaux  ;  les  pécbes  et  la  cbasse 
Kovgorod,  On  y  trouvé  une  église  sont  également  d'une  grande  rc^s^ 
et  une  centaine  de  maisons  ;  au  source  pour  eux  ,  le  pays  étant 
reste  elle  n'a  rien  de  remarquable,  bien  fournis  de  poisson  et  de  bétes 
Ses  habitans  sont  presque  tons  tiiuves.  Les  priucipales  riv*  qui 
cultivateurs  g  et  s*en  trouvent  fort.  Tarrosent  sont  laCama^  l'isset, 
bien  ,  le  terroir  de  environs  étant  TOufa,  la  Tchonssovaia,  la  Toura^ 
tres*fertile.  TObva,  l'Alapaïkliay  la  Sylva,  la 

Perm  ^  {IJêpjticKaH  ei^ôepniA^)  Vicbéra  ,  l'Irbite  ,  la  Colva  et  la 
(gonv.  de)  Il  est  situé  dans  Tancien  Pycbma.  1 1  faut  observer  quepres- 
paya  des  Pernijens  ,\lont  il  a  re-  que  toutes  les  riv*  qui  coulent  à 
tenu  le  nom  ,  entre  le  5  V  et  le  62<>  1  orient  de  l'Oural ,  se  réunissent 
delat.scpt.et  le  70^  et  83**  de  long,  ou  immédiatement,  ou  parle 
or.  lia  65o  w,  d'étendue  du  midi  moyen  d'autres  rivières  li l'Obi  | 
ao  nord  ,  et  plus  de  1000  de  l'est  et  se  rendent  par  conséquent  dans 
il  l'ouest.  La  chaîne  du  montOu<^  l'Ooéan  Glacial;  celles  au  cou- 
fal  le  traverse,  11  est  borne  au  nord  praire  ,  qui  coulent  à  Tocoident  de 
par  le  gouv.  de  \0l0gda9  k  1  orient  ces  montagnes  se  réunissent  k  la 
par  celui  de  Tobolsk  ,  au  midi  par  Cama  ,  et  vont  par  oejmoyen  dans 
celai  d*Orenbourg  ,  el  k  à'occident  la  mer  Caspienne  ,  ce  qui  facilite 
par  celui  cleYiatka.  Cegouv^  se  beaucoup  ie  transport  du  sel,  du 
divise  en  13  districts  qui  portent  fer  et  du  cuivre  >  dont  ce  pays 
chacun  (e  nom  de  leur  chef*lieu ,  al)onde  ,  dans  V intérieur  de  Tem*» 
se  sont  ;  Perm  ,  capitale  de  toi|t  pire  ,  et  yers  les  ports  d'où  on  ex«» 
le  gonv.  ,  Coungour ,  Okhansk  ,  porte  les  métaux  dans  l'étranger* 
Solîcamsk,  Ossa  ,  Grasno»  On-  Les  habitans  de  ce  gouv.  Senties 
(inask,  Tcberdyu,  Ècatherinbourg,  Russes,  les  Permîens  et  lesSirjans, 
Chadrynsk,'t!ainyohlof ,  Irbit  et  mais  ces  deux  derniers  penpl«# 
Verkhotnurié.  On  y  trouve  en  sopt  tellement  niélés  avec  les  nou* 
outre  Obviask  et  Âlapaév  ,  deux  yeaux  habitans  venus  de  Russie  ^ 
petites   yiUes   sans    districts.  Ce    qu  ils  sont  à  peine  reoonnoissables} 
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et ,  quo!qa*iU  aient  conserve  lenr  Vînt^rienr  de  l'empire,   et   d*aii* 

langage  ,  qui  ressemble  à  celui  des  autre  côté  avec  la  m^r  Blavcbe , 

f  inlandois ,  des  Yotiaks    et    des  malgré  quelques  interruptions  où  . 

Tchérémîsses  ,  ils  parient  tous  la  l'on  ëtoit  obligé   de  cliargei  les 

langue  russe.  Les  Sirjanes  babi*  marcbandises  pour  les  rembarquer 

tent  sur  les  bords  de  la  V^'tcbegda  un  peu  plus  loin  ,  et  aynnt  aussi 

et  du  Vym.  On  j  trouve  aussi  les  égard  à  sa  position  au  centre  de  la 

Vogonlitclies  ,    ceux-ci    babitent  Permie ,  se  décida  a  y  établir  le 

des  deux  cotés  do  mont  Oural ,  ils  gouvernement  de  la  province  y  et 

ne  vivent  que  de  cbasse  et  de  pé-  Térigea  en  ville  sous  le  nom  de 

cbe  y    et    payent  leurs  tribn|s  en  Perm ,  car  jusque  U  cet  endroit 

peaux  de  rennes  et  en  fourrures,  s'étoit  nommé  Yagocbikha.   De» 

Il  se  tient  une  foire  très-considé*  puis  ce  moment  cette  ville  n'a  ikit 

rable  dans  ce  gouv.  prèsd'lrbit  que  s'agrandir,  dift'érens  colons 

(tfoyez  cet  article).  On   bat  mon<*»  sont  venus  s'y  établir ,  des  mar- 

noie  à  Ecatherinebourg  ,  et  on  y  cbands  y  ont  construit  des  maga-» 

exploite  des  mines  d^argent.    Le  sins  considérables  ,  et  la  ville  de 

clergé  du  gouv.  de  Perm  est  gou-  Perm  renferme  déjà  dans  ce  mo- 

Yemé    par    un     arcberéqne  qui  roentp-ci  deux  églises ,   des  tribu* 

prend    le   titre  d'arcbevéque    de  na ux régulièrement  bâtis,lamaisoA 

Permie    et    d'Ecaterinbourg.  On  du  gouverneur  et  du  vice-gouver- 

peut  évaluer  la  population  de  ce  neur ,  une  école   publique ,  une 

gbuv.  à    798^950    individus    des  maison  de  cbarité,  une  de  correo- 

deux  sexes.  La^iàmille  des  comtes  tiou  et  plus  de  700  maisons  de 

et  barons   Strogonof  possède  un  particuliers.  Le  district  de  cette 

territoire    immense  qui   contient  ville  renferme  beaucoup  de  mines 

des  mines  et  des  salines  très-rt-  de  fer  et  de  cuivre  très-riches,  et 

chcs  dans  ce  gouvernement.  qui  sont  exploitées  pour  le  compte 

P£RM  ,  (llepjuh,)  ville  capitale  de  la  couronne  et  des  particuliers, 

du  gouv.  de  ce  nom  ,  elle  est  si-  Psrmiens  ,  {  JlepjuAKu.)  (ea 

tuée  sur  la  rive  gauche  de  la  Ca-  russe  Permiaki).  C'est  un  peuple 

ma,  et  k  l'embouchure  delà  Yégo-  de  la  race  des  Tcbouds  ou  Finnois, 

chikha  dans  cette  rivière ,     sous  le  pays  qu'ils  babitoient  s  appeloit 

.  le  57^  5o'  de  lat.  sepU  et  \ey^°  10'  en  russe  Vélico-Permia   (grande 

de  long,  orient. ,  à  1949  w.  de  Pé-  Permie  ou  Biarmic)  ;  "il  s'étendoit 

tersbourg  ;    et    12 19  de  Moscou,  depuis  les  bords  de  la  Cama  et  de 

C'étoit  originairement  un  village  l'Obva  ,  jusqu'aux    bords   de  la 

appartenant  aux  barons  Strogonof.  Yicbéra  et  de  la  Dvina  au  nord,  et 

On  y  découvrit  en  17^5  des  riches  de  là  jusqn  à  la  Finlande  vers  foo 

mines  de  cuivre  et  Pierre-le-Gi  and  cideuu  C'est  cette  grande  étendae 

y  fit  construire  des  usines  très-  de  terrain  qui  lui  a  fait  donner  le 

ôonsidé râbles  et  des  fours  de  fonte  nom  de  grande  Biarmie.  Cette  na- 

pour  ce  mëtaL  L'impératrice  Ëli->  tion  florissoit  déjà  par  son  00m- 

flabeth    en    fit   don  an  chancelier  mercc  avant  l'arrivée  des  princes 

Yoronaof  dont  la  famille  tn  con^  Yarègooa  en  Russie  ;  elle  est  une 

serva  la  propriété  jusqu'en  178t.  des  plus  remarquables  dans  Thi»* 

Legouvernement  considérant  alors  *  toire  des  Finnois,  et  on  les  nonuoe 

la  situation    avantageuse    de    cet  toujours  Biarmiens  dans  les  aana- 

ondroit  pour  le  commerce ,  par  la  les  d'Islande.  Il  paroit  que  les  na-» 

facilité  de  ses  communications  au  vigateurs  Scandinaves  du  moyea 

moyen  de  la  Cama  et  du  Volga  âge  domièrent  le  nom  de  Biarniie 

avec  la  mer  Caspienne  ^  et  tout  à  tout  le  pays  situé  entre  la  mer 
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Bbndie  et  rOoral.  Les  Permiens 
6e  U  Dvina  septeatrionale  furent 
dfcotiTertft  dans  le  IX*  siècle  par 
Other  d'HalgoUnde ,  province  si- 
toëe  â   reitrt^mité  de  la  Norvège. 
O  navigateur   entra  ensuite   an 
Mrrice  d*Alfred-*le-Grand,  ani  ré- 
digea nn  récit  de  ce  voyage  aans  la 
Isogoe  anglo-saione.    Ce  peuple 
est  aussi  très-souvent  ci  lé  dans  les 
annales  d'Islaicde  ;  suivant  ces  an- 
nales ,  les  Permîens  des  bords  de 
la  mer  Blanche   et  ceu]L  des  con* 
trëes  voisines  de  la  Dvina,  ëloicnt 
les  plus  riches,  les  plus  puissans 
'  et  les  plus  remarquablos  de  toua 
les  Finnois  établis  dans  Jie  Nord. 
L'image  sculptée  du  Dieu  Toum- 
;  mais  avoit  ici  un  temple  très-T«-> 
nommé  (i).  La  description  de  sa 
msgniGcence    approche   du  mer- 
leilleux,  et  a  éviaemmeat  été  tra- 
:   cée  par  une  imagination  grossière 
mais  eialtée.   Suivant    cette  des- 
cription ,  le  temple  étoi^très-ar» 
tifiement  construit  de  bois  pré- 
cieni ,  et    si    richement  orné  de 
pierre*  précieuses  Qu'elles  répan- 
eoient  un  éclat  brillant  dans  tout 
lepaji  circonvoisin.  La  statue  du 
Dieu  avoit  une  couronne  d'or  gar- 
nie de  douze  jpierres  précieuses , 
nn  collier  estimé  3oo  marcs  d'or  , 
et  QQ  habit  dont  la  valenr  sur  pas» 
ioit  celle  de  la  cargaison  de  trois 
des  plus  riches  vaisseaux  qui  na- 
vigQoient  sur  la  mer  grecque.  £n«- 
fia  Tidole  portoit  sur  $es  genoux 
un  calice  d'or  d'une  telle  capacité 
que  quatre  hommes  anroientétnn- 
elle  leur  soif  avec  la  liqueur  qu'il 
ëtoit  capable    de  contenir ,  et  ce 
vase  étoit  rempli  du  métal  pré- 
cieux dont  il    étoit  composé.  Le 
;    rapport  de  ses  richesses  extraordi- 
naires excita  les  pirates  du  nord  à 
iaire  des  expéditions  armées  dans 
ces  contrées  éloignées  ^   et   à  se 
battre  nvec  les  habitans.  On  re- 
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gardoît  eomme  nn  exploit  hono- 
rable, une  action  héioïqne,  d'avoir 
emporté  quelque  dépouille  de  œ 
temple  fameux.   Il  partoit  tons  les 
ans  d*Algolandc    des  expéditions 
dirigées  'contre  ces  cantons  ;  plu^ 
sieurs  rois  de  Norvège  firent  nusst 
sur  Perm  des  incursions  de  pira^ 
tes*  Ils  revenoient  ordinairement 
chargés  d'un  riche  butin.  Les  ma*- 
rins  Scandinaves  visitoient   aussi 
ce  pays  ,  mais  ils  n*j  étoient  atti- 
rés que  par  le  seul  appas  du  com- 
merce ,  et  sans  aucune  vue  de  pil- 
lage. On  peut  supposer  avee.beao^ 
coup  de  probabilité  que  ces  des- 
criptions fabuleuses   dé  la  magni* 
licence  du  temple  de  Yoummala  ^ 
et  de  la  grande  richesse  de  ces 
contrées  ,  ne  sont  pas  entièrement^ 
dénuées    de  tout    fondement;  il 
pent  êtr^alors  intéressant  de  dé- 
couvrir les  moyens  employés  par 
les  Finnois-Permiens  •  pour  accu* 
muler  tant  d'or  ,  et  la  cause  qui 
avoit  rendu  leur  patrie  le  centre 
d'un  commerce  étendu  et  lucratif. 
Dans  les  siècles  reculés  ,  les  Per» 
miens  étoient    déjà  fitmenx   par 
leur  commerce  avee  les  Perses  et 
les  Indiens.  Ces  nations  transpor- 
toient  leurs  marchandises  par  la 
mer  Caspienne ,  remoi&toient  svee 
elles  le  Volga  et  la  Cama  jusqu^à 
Tcherdyn  5  ville  commerçante  et 
sncienne  isituée  sur  la  Colva  9  et 
qui  étoit  alors  leur  principal  éta» 
blisaement  (s'ilnVtoit  à  l'endroit 
on  Ton  voit  encore  des  ruines  coo* 
sidérables  y  non  loin  des  bords  de 
la  Cama  ,  et  où  l'on  déterre  en- 
core  tous  les  jours  des  effets  d'or 
'  et  d^argent  travaillés  en  Perse  et 
aux  Indes  ,  ainsi  que  de  la  mon-» 
noie).  Les  Permîens  conduisoient 
ces  marchandises  avec  lenrs  pro- 
pres productions,  le  long  de  Ift 
Petchora,  jusqu'à  la  mer  Glaciale, 
où  ils  les  échangeoient  pour  lors 


(1)  J^>Mm ma/a  ëtoit  chas  les  Finnois  c«  qu*éloît   Odin  ohea  les  Germains  t 
et  Teroane  ohca  les  Slaves. 
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•▼PC  le  prnple  de  ces  rc^gîons  ,  Moscou  ^  sons  le  rogne  du  grand* 
contre  des  fourrures  qui  lear  ser-  dac  nmilri  surnomme  Donskov* 
▼oient  h  faire  le  commerce  da  A  la  6n  de  co  siècle  on  an  cooî- 
Levaut.  Les  mines  de  plusieurs  mencemenf  du  suivant  ,  il  sVlera 
anrtonues  TÎUes  prouvent  encore  une  dispute  sur  la  poi«sesion  de 
l'état  Horissant  et  la  civilisation  de  cette  contrée  entre  la  ville  de  Nor* 
ce  penple.  Les  moriuraens  liistori-  gorod  et  le  f^rand-duc  Yassiléi 
q»iesencoresuhistans,  démontrent  Dmitrîévitcli  de  Moscou  ;  elle  se 
q<ie  les  Prrmieus  étoieot  la  seule  termina  enfin  par  un  compromis, 
race  finnoise  qui  composoit  uqr  par  lequel  il  fut  convenu  que 
peuple  commerçant ,  policé  et  les  Novgorodiens  rçnonceroîenl  à 
connu  des  autres  nations ,  tandis  toutes  leurs  préientions.  Les  Per^ 
que  les  autres  tribus  de  la  même  miens  conserve r<*nt  alors  penilant 
famille  étoient  ensevelies  daUvS  la  long- temps  la  H berlé  de  se  choisir 
plus  profonde  barbarie*  La  tradi-  Apb  chefs  parmi  en\.  Le  tzar  Ivan 
tion  parle  aussi  des  rois  et  d'une  .VasHiliévitcb  leur  donna  en  r 543 
espèce  de  constitution  politique  les  premiers  gouverneurs  ;  ilsn^ 
dans  le  royaume  de  Biarmie.  Les  sidoient  ordinairement  à  Tcbep- 
Scandinaves  snbjngnèrent à  diffé-  dyn.  Ensuite,  sons  4e  règne  de 
rentes  fois  et  les  Finnois  et  les  Pierre-le-Grand ,  la  Permie  fot 
Permiens,  et  plusieurs  finirent  annexé  au  gouv.  de  Gazan ,  et  sa 
par  se  iixer  dans  ces  contrées.  Les  capitale  devintSolicamsk;  en  ijl^ 
expéditions  des  Norvégiens  sur  la  on  transféra  ce  droit  à  Coungouf 
Permie  cessèrent  en  12 17.  C'est  plus  k  Tabri  des  incursions  des 
à-peu-près  h  cette  époque  que  les  Hachkirs  qui  s'étoient  révoltés 
Mongoles  firent  leurs  premières  dans  ce  temps;  ensuite  ce  fut  de  non* 
incursions  eu  Russie,  et  rétablis-  veau  l'antique  Tcherdyn.  Ceqoi 
sèment  de  ces  Barbares  au  Sud  de  resta  comme  ceja  jusqu'en  1781* 
la  Permie  ,  est  la  principale  cause  Aujourd'hui  l'ancienne  Btarmie^ 
de  la  décadence  et  de  la  ruine  de  dont  les  frontières  ne  peuvent  être 
ce  pays  ,  en  le  privant  de  tonte  exactement  défîuies,  est  divisée  en 
communication  commerciale  avec  plusieurs  gouv»,  et  les  desoendani 
la  Perse  et  les  Jn<les  ,  dont  il  ti-  des  Permiens^  autrefois  si  Êinieot 
roit  toutes  ses  richesses.  La  répn-  si  nombreux  et  si  pnissans ,  tôt»* 
bliqne  de  Novgorod^  d'un  antre  lement  déchus  de  leur  antiqne 
côté  ,  s'empara  d'une  grande  par-  opulence ,  n'offrent  plus  que  quel- 
tic  de  ce  pays ,  et  y  envoya  des  co-  ques  vestiges  insignifians  ;et  con- 
ionies  russes  ,  pour  tenir  les  habi-  fondus  parmi'  les  Russes  ,  ils  ont 
tans  dans  la  sujétion.  Vers  Tan  perdu  presqn*eotièrement ,  lenr 
137a  ,  le  christianisme  fut  prêché  caractère  national  et  mémefeur 
en  Permie  par  8t.  Etienne  évéquc    lani»age. 

rnsse.  Ses  soins  furent  couronnés  Pernau  ,  (UepHOâh»)  E*  ™^ 
d'un  plein  succès,  car  en  moins  Pernoçe  ,  enestnonien  PemaUne^ 
de  a{  ans  tous  les  Permiens  fu-  ce  qui  signifie  sous  les  fiileuls ,  eût 
root  convertis  au  christianisme,  une  petite  ville  fortifiée  du  gonv. 
St.  F.tienne  traduisit  les  livres  sa-  de  Riga  »  elle  est  chef-lieu  d'an 
crés  en  leur  langue  ,  et  lenr  co  m-  district;  sa  situation  au  bord  de 
posa  un  alphabet  pour  pouvoir  la  mer  Baltique  ,  et  à  remboo* 
•crirelepermien.  Cesaintévéque,  chure  d'nn  tleuve  (le  Pcman), 
après  avoir  accompli  sa  mission  et  la  lend  très^avantagense  poar  le 
renversé  les  temples  des  faux  dieux  commerce»  Elle  est  tens  le  S^  st' 
et  leurs  idoles ,  mourut  en  1396  à    de  lat.  sept,  et  le  4^^  lo'  de  losf* 
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«rient ,  ii  172  w.  nord  cle  Riga,   {onrs  trois  seraaînos  après  laSt.« 
Elle  a  long-temps  appartenu  aux   Jean  ;  et  qui  dure  nu  mots  ;  on  y 
cheraliers  porte-glaive,    mai    le  tronve    les  mêmes    nuirchandises 
grand-maltre  de  Tordre ,  Gotbard  qn-à  Riga.  Le  port  de  Pernaa  ex-» 
Keitler,    Ta  cëdëe  avec  tonte  la  porte  du  Un;  du  chanvre  ,  du  blë^ 
Livonieà  la  Pologne*    Les  Russes  des  graines  de  lin  et  de  chanvre^ 
s^en  rendirent  maîtres  en  iSjS,  du  lionblon  et  des  cuirs,  lecom-* 
mais  elle  fut  rendue  à  la  Pologne  merce  qui  s  y   fiiisoit  étoit  plus 
en  1 582  par  le  traité  deZapolsk.  consId<^rable  avant  la  défense  qu'a 
Ensuite  Charles  IX   et  Gustave*  faite  le  «gouvernement  d'en  expor* 
Adolphe  Vent  conq^uise  ,  et  elle  ter  des  planches  et  du  bois  de  con« 
resta  aux  Suédois   jusqu'en  1710  stmction»  Cette  ville  est  exposée 
quelle  se  rendit  par  capitulation  aux  inondations,  lorsque  le  vent 
k  Pierre-ile-Grand.    Depuis  cette  sonfïle  dans  le  port  pendant  plu- 
époque  ,  elle  appartient  à  la  Rus-  sieurs  jonrs  de  suite. 
sie.<Peman  renferme  aoo  maisons,       PernaO  ,  (nepHoeh)  fleuve  as** 
35  magasins  à  blé ,  avec  une  église  ses    considérable  j    il .  prend    sa 
allemande ,  nue  esihonienne ,  une  source  dans   le  gouv.  de  Reval , 
russe,  une  autre  petite  église  rnsse  district  de  Veissenstein,  et  coulant 
pour  la  garnison  et   deux  fjoiux-  du  nord-est  au  sud-ouest»  il  en^re 
liooi^s  ,  dont  un  snr  le  chemin  de  dans  le  gouv.  de  Riga  ,  où  après 
Riga  et  l'antre  sur  le  porL  Elle  a  avoir  réunit  k  »e$  eaux  celles  du 
un  consistoire  qui  lui  est  propre.  I^ellin  ,  il  se    {ette  dans   la  mer 
L*université  de  Dorpat  y  avoit  été  Baltique  dans  la  ville  de  Pernaa 
transférée  pendant  quelque  temps;  même,  k  laquelle  son  emliouchure 
les  bÂtimens  qu'elle  occopoit  ser^  sert  de  port.  I^e  Pernau  est  fort 
vent  maintenant  de  magasin  k  blé;  poissonneux  ,  et  il  ne  se  déborde 
il  j  reste  cependant  une  école  qui  jamais.     Les  inondatipns  qui  ont 
est  entretenue  par  la  ville,  et  qui  quelquefois  lieu  daus  la  ville  de 
a  quatre  régens  pour  les  difiéren*  Pernau  proviennent  toujours  des 
tes  classes,  tia  citadelle  est  en  bon  eaux  de  la  mer  que  le  vent  chasse 
état.  Il  arrive  tons  les  ans  an  port  dans  le  fleuve, 
de  Pernau  de  20  et  5o  bâtimens,  Pertoaiinskaia  -  PotTSTYif  y 

mais  ils  sont  obligés  de  mouiller //7tf/7  7to^[iMCfcaA-i7yc/itMKSw)  on 
dans  la  rade  >  à  cause  d'une  barre  hermitage  de  Pertoiniue.  Cetoit 
oui  se  trouve  à  l  embouchure  du  un  ancien  couvent  bâti  en  i566 
neuve,  et  qui  ne  permet  pas  aux  dans  le  gouv.  d'Arkhangel  au  bord 
gros  vaisseaux  d'y  entrer.  Ceux  de  la  mer   Blanche',  et  au   fond 

2ni  ne  prennent  pas  plus  de  7  pieds  d'un  petit^  golfe  nommé  Ounsk) 
'eau  entrent  cependant  dans  la  à  lao  vr.  d'Arkbangel,  sur  lèche* 
ville  même.  L'ancienne  ville  de  min  d'Onega.  On  y  trouve  deux 
Pernau,  qui  étoit  au  nord  du  fleu-  églises  ,  dans  Tune  desquelles  re« 
ve,-  ayant  été  démolie  en  1^99  posent  les  corps  de  St.«yassiaa 
par  les  Polonais;  les  habitans  se  et  de  St.-Jonas ,  tous  les  deniL 
retirèrent  daus  la  nouvelle  qui  est  moines  du  couvent  de  Soloveisk^ . 
anssi  divisée  en  vieille  et  neuve,  qui  ,  ayant  fait  ici  naufrage  ,  oui 
Celle  qoi  a  été  démolie  et  dont  on  été  la  cause  qu'on  y  a  ïàmlôt  le 
ne  voit  même  aucun  vestige ,  étoit  couvent.  Ce  lieu  est  devenu  cf^lè* 
jadis  le  siège  d*nn  évéque,  mais  bre  par  un  naufrage  auquel  Pior- 
l*évéché  fnt  dans  la  suite  transféré  re-lerGrand  échappa  en  cet  en- 
k  Habsal,  puis  à  Oesel.  Il  se  tient  droit.  Il  alloit ,  en  1(394  >  le  u.)  de 
iei  une  foire  qiù  oommenoe  too*  mai  j  d'Arkba^^eL  ait  c(»u.veat  d^ 
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perenr  ëtoit  acconipagoë 

cheTéque  Aibanaxe  et  de  plasieura  nom  en  lâvonie  ,  car  en  1219  les 

autres  seigneurs  de  sa  suite.  Il  sor-  Novgorodiens ,  sons  la  conduite  d« 

tîtde  la  Dvina  avec  un  vent  très-  prince  Vsovolod  étant  en  très  en  Li- 


tempéte 

d'Oansk    rempli  d*ëcueils  et  de  mirent  le  siège  devant  Pertove, 

bas-fonds.  Déjà  le  bâtiment  avoit  qu  iU  abandonnèrent  cepeudant, 

perdu  ses  agrêts ,  il  cbassoit  sur  après  avoir  levé  une  forte  coalri- 

w^s  ancres  et  faisoit  cou  de  foutes  bulion  sur  cette  ville.  M.  Tatischef 

parts  ;  on  ne  voyoil  aucun  espoir  prétend  quVUe  doit  être  la  ville 

de  salut.  L'Empereur  s'apprétant  de  Venden  actuelle  ,  car  il  trowe 

à  la  mort,  reçut  le  saint  Viatique  dans  l'histoire  de  Kelkh^%QXi»  la 

dea   mains  de  l'archevêque.    On  date  do  1218,  que  les   Russes  fi- 

avolt  cessé  de  travailler  dans  le  rent  une   invasion  à  cette  époque 

vaisseau  ,'  lorsqu'un  paysan  nom-  en  Livonie  ,    et    qu  ils  mirent  le 

mé  Antipe  ,  qui  se  troiavoit  dans  «iége  devant  Ycnden  sans  pouvoir 

le  bâtiment  parmi  les  pilotes,  pro-  la  prendre. 

posa  à  Tf  mpcreur  d'entrer  dans  PbeïA  ,  {Uepaot»)  pcL  riv.  rem- 

le  golfe   si    dangereux  d'Onnsk.  plies  de  pierres    et  de  cascades, 

Pierre-le^rand    vit  d'abord  que  q«i  »«  jette  dans  la  Dvina  occi- 

c'étoit  le  seul  moyen  de  salut  qui  dentale. 

lui  resioit  encore,  l'ordonna.  An-  Pestchanoie  Ostrow  ,  (il*- 

tipe    gouverna   assez   habilement  czanoù.  Ocmpoeh.)  ou ile  de sable^ 

Î)oorenfrer  dans  le  ^olfe,  malgré  C'est  une  île  et  un  portdaasls 

esécopîlsetk  tempête.  I.à,une  ^^r^  Caspienne;  elle   est   située 

foisàTabri  de  l'orage,  il  aborda  dansle golfe  de  Balcansk,  8700  W. 

heureusement ,   le  2  de  juin ,  tout  des  Quatre-Monticules  ,  en  russe 

près  de  Thermiuge  de  Pertomine.  Tchétyré-Bougra  ;  les  vaisseaux  y 

On  V  chanta  le  fe  Deum  en  action  mouillent  en  sûreté.  Celle  île  est 

de  grâces,  et  VEmpereur,  après  liabitée nar les  Trukhmens;  ilse- 

avoir  généreusement  récompensé  ^^^^  ^  désirer  que  les  Russes  y 

le  pilote  et  enrichi  Thermitage  de  eussent  un  éublissement  solide; 

ses    bieufails  ,    éleva    une    croix  car  lesBoukhareset  lesRbivinUis, 

(qu'on  y  voit  encore)  à  l'endroit  dontles  habiu lions  n  en  sont  ëloi- 

où  il  débarqua.   Celle  croix  étoit  gnées  que  de  600  w.  verslorient, 

trf»vaillée  des  mains  même  de  ce  préféreroient    beaucoup  y  porter 

grand  homme  ;  il  la  porta  eu  pro-  leurs  marchandises  en  échaugede 

cession  depuis  le  couvent  jusqu'à  celles  qu'ils  reçoivent  delà  Russie, 

rendfoit  où  elle  est  placée,  et  y  V^^  un  chemin  plvs  court  et  sui^ 

mil  cette  inscription  en  hoUan-  tout  plus  sûr ,  que  d'aller  en  caw- 

AaXgi  vanne  à  Oreubourg,  où  ils  sont 

x\  krr  ^"^  ces9e    exposés  d*étre  piU^ 

"  ^  ^  par  les  Kirguiss.  Pierre-lc^raad 

KRUYS    MAKEN  avoit  sans  doute  ce  projet  ^  lors- 

KAPTEIN     PITER  q«*il    envoya  à  Khiva   le  prince 

Y  A  N.     A.    C  H  T.  Alexandre  Bekovitch  ,  qui  y  pëiil 

uiallieurensement.    En    1733,  ia 

I  694*  gouvernement  y  revint ,  et  fit  par- 
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tir  le  colonel  Herbert  qni  ne  rëus»  eux  et  les  battirenicomplettement^ 

sit  ëgalement  pas  ,  ayant ,  à  moi*  vers  les  sources  du  Don.  Ils  ?in« 

tîë  cbemin  ,  été  forcé  par  les  Ca~  rent  demander  asile  au  grand-dac 

racalpaks  de  rcrenir  sar  ses  pas.  Vladimir  ,  qui  les  dispersa  parmi 

P£STchanoie-Redout£,  (iJ«*  SOS  sujets,  et  depuis    on  n'en  a 

ctanoû  Pe/^i^mb,)  on  la  Redoute  plus  entendu  parler.  On  xoit  en« 

de  sable.  11  y  en  a  une  de  ce  nom  core  an  gros  bourg  qui  porte  le 

sor  ia  ligne  militaire  de  Tobolsk  ,  nom    de  Pétchénègue  ,    dans    le 

eàtre  les  forts  Fresnogorko£skaïa  gouv.  desSlobodes  d'Ukraine  9  et 

et  ZTérlnogolofiikaia.  qui  probablement  étoit  un  des  en<-> 

Pesvo  5  (/lectfoJCest  un  as-  aroits  de  refuge  qui  leur  fut  ac- 

sez  grand  lac  dans  le^ouT.deTTer,  .  cordé  par  Yladimir. 

district  ^e  Vychni-V  olotcliok.  Il  PétchÉneoUE  ,    (  llezeHeeu.  ) 

donne   naissance  à  la  Svéja.  gros  bourg  du  gouT.  des  Slobodes 

Petcheoda  ;  {llezeefla*)  pet.  d'Ukraine ,  dans  le  ci-devant  dis*» 

rÎT.  du  gouT.  d'Iaroslav  )  district  trict  de  Tchongouief  ;  il  est  situé 

de  Rostov-,  elle  se  jette  dans  la  sor  la  rive  droiti»  du  Sévernoi-Do* 

Sara  ,  près  de  la  ville  de  Pétrovsk*  nett ,  et  entouré  d'un  rempart  de 

PéTCHÉNÈOUES  ,  (  Uezeneêii*  )  terre.  On  y  trouve  5  églises  et  près 

peuple  de  la  race  des  U uns  dont  de  7000  habi tans  des  deux  sexes  j 

il  est  souvent  fait  mention  dans  ils  y  tient  4 grands  marchés  par  an^ 

les  anciennes  chroniques  russes,  qui  durent  chacun  quatre  jours» 

Ils  occapoient  tout  le  pays  entre  La  contrée  dans  laquelle  ce  bourg 

le  Volga  et  le  Don  ,  et  ou  peut  est  situé  est  extrêmement  fertile» 

frire  passer  leurs  frontières ,  da  Petghitsa  ,  (nevui^a)  riv.  qui 

c6té  de  la  Russie ,    par    Toula  ,  coule  dans  le  gouv.  de  Minsk  et 

Eletx  et  Voronéje  ;  ils  poussèrent  qui  se  jette  dans  le  Pripet ,  non 

même  dans  la  suite  jusqu'au  Da*  loin  de  la  ville  de  Mozyr. 

nube.  Nestor  dit ,  dans  sa  chro-  Petchora,  (77#copa*)  pet.  ville 

niqne  9  que  deux  ans  après  la  des-  du  gouv.  de  Pscow  ;  elle  est  située 

trnction  des  Cozares  ,  en  96S ,  on  sons  le  57*  4^'  ^^  ^'*  sepU  et  le 

vit  pour  La  première  fois  les  Pé«  4^^  ^^'  ^^  long,  orient.  ^  sur  la 

tchénègucs  attaquer    les    posses-  Pinja  qui  se  jette  dans  le  lac  de 

sions  des  Russes  ou  des  Kiévliensj  Pscow.  Elle  est  à  56  w.  nord-ouest 

et  quoiqu'il  en  parle  déjà  précé-  de  la  capitale  du  gouvernement, 

demment   même   avant  l'époque  Petchora,  (ilccopo.)  fleuve^ 

d'pieg  ,  et  ensuite  à  la  date  del  an  on   l'appelle  aussi   Bolchaia-Pe-9 

915  sous  le  régné  d'Igor,  mais  ils  tchora  ,  pour  la  distinguer  de  la 

ne  commirent  alors  aucune  hosti-  Vitchera  ,  que  les  Zirianes  appeU 

lilé)  et  conclurent  même  un  traité  lent  Pechoria.  Ce  fleuve  tire  sa 

avec  Igor.   £n  96S  Sviatoslav  les  source  du    côté    occidental    des 

battit  et  les  rejeta  loin  de  ses  fron*  moiflagnes  de  l'Oural ,  dans    le  ^ 

Itères.  .On  les  voit  ensuite,  jus-  gouv.  dePerm,  il  coule  ensuito 

qn'à  la  moitié  du  XI^  siècle  ,  faire  dans  celui  de  Vologda  et  se  dirt<- 

•ans  cesse,  des  incursions  sur  les  géant  toujours  vers  le  nord ,  sur 

frontières  russes  ^  tantôt  les  com-  un  espace  de  plus-  de  ^00  w. ,  il 

battre  ,  et  tantôt  soudoyés  par  les  entre  dans  le  gouv.  d'Arkhangel  ^ 

prince»  russes  ,  servir  dans  leurs  où  il  se  jette  dans  la  mer  GUciale 

troupes  contre  leurs  ennemis.  Ils  par  plusieurs  bras  ,  dont  le  plus 

nomadisoient    sur    les  bords   du  occidental  prend  le  nom  de  petite 

Don ,  do  Donet7.  et  du  Dnepr.  £n  Pétchora.   Ce  fleuve  traverse   un 

xiijles  Polevtsis  tombèrent  sur  pays  bas  ^  couvert    de   forêts  et 
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presque  inhabile*  Lorsque  la  Si- 
bérie fut  conquise ,  on  passoit  gé- 
néralement par  la  Fetchora  poar 
s'v  rendre.  On  remontoit  la  Dvi- 
na ,  ià\ilcbegda  et  le  Vjm.on 
faisôît  ensuite  un  court  trajet  jus- 
qu'à la  Fftcbora  ,  on  remontoit 
alors  œ  fleuve, on  traversoil  par  ter- 
re les  montagnes  de  rOnral)nsqu*à 
la  Sosva  ;  de  celle«-ci  dans  la  l'avda, 
le  Tobol ,  1  Irtycbe  ,  l  Obi,  la  Ret, 
et  de  la  Éet  dans  le  Ienisseï ,  etc. 
Parmi  le  grsnd  nombre  de  riv.  qui 
se  jettent  dans  ce  fleuve  les  plus 
considérables  sont  FOutcba  et 
l'Ëlma.  On  ne  trouve  d'endroit 
babitë  sur  ses  bords  que  Pousto- 
zersk  ,  petit  bourg. 

Pi^TERSBoVRG  )  (IlemepB^p^ 
CKCui  êt^ÔêpHiji*)  (gouvern.  de). 
Ce  gouv.  est  bomë  jin  nord  par  le 
golfe  de  Finlande  et  le  gouv.  de 
Yibourg  ,  an  midi  par  le  gouv. 
de  Psoow ,  à  Torient  par  le  lac  de 
Ladoga  et  le  gouv.  de  Novgorod  , 
et  à  rOccident  par  celui  de  Reval , 
le  golfe  de  Finlande  et  le  lac  Pei- 

Îus.   Il  se  partage  en  8  districts, 
ont  les  chet's-licux  sont  :  St.-Pé- 
tersbourg  capitale,  Scblusselbourg, 
Sophie,  Oranienbaum,  Yambourg, 
Gaow  ,  Lon^^a  et  Novaia-Ladoga. 
On  y  trouve  d'autres  villes  qui  ne 
aont  pas  chefs-lieux  de  districts  , 
telles  sont  Narva,  Rojestven,Cron* 
•tad  ,  <9atcljina  ,  Pavlovsk,  et  Sar- 
•Loé'^eio  qui  vient  d'être  érigé  en 
irille.  Les  principaux  fleuves  qui 
Tarrosent  sont  la  Meva  ,  la  ^arova, 
la  I^iiga  et*  la  Sestra.   La  Siasse  , 
rOyale  et  le  Vr>lLbof  y  ont  leurs 
embouchures.   Ce    gonverneraent 
•e  trouve  dans  l'ancienne  lugrie 
conquise  par  Pierre-le- Grand  ,  et 
assurée  à  la  Russie  par  le  traité  de 
Mvsladt.  Les  habitans  en  sont  Fin- 
Bois  ,  Ijores  ou  Ingres  et  des  Rus- 
ses qui    s'y   sont  établis  en  grand 
nombre  depuis  la  conquête.  Il  s'y 
trouve  aussi  quelques  colons  alle- 
mands   établis  sous  le   règne  de 
l'io^pératrice  Catherino  II.  Le  ter- 
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roSr  T  seroît  assez  fertile ,  mail 
le  peu  d'endroits  cultivables  fait 
qu'il  ne  produit  pas  assez  de  blé 

Eonr  la  consommation  de  tous  set 
abitans.  Une  grande  partie  de  ce 
gouv.  efet  couverte  de  forêts  et  d^ 
marais  ;  c'est  un  pays  plat  où  l'oa 
se  rencontre  que  très -rarement 
une  colline.  Les  habitans  y  virent 
cependant  généralement  d[aus  l'ai- 
sance, à  cause  du  voisinage  de  plo- 
aieurs  ports  et  surtout  de  la  capi- 
tale qui  anime  l'industrie,  et  leur 
procure  beaucoup  de  facilité  pour 
gagner  de  Targent ,  par  la  quan- 
tité de  fabriques  qu'on  y  a  établiei* 
On  y  compte  600,000  habitans  dei 
deux  sexes.  Le  clei^é  y  est  téA 
par  rarchevéque  métropolitain  de 
liiovgorod ,  qui  prend  le  titre  d  ar- 
chevêque de  Pëtersbourg  et  Mot* 
gorod. 

P^TERSBOUBG  (St.)  ,  (i7«mfp« 
6t^pêb.)  (  CaHKmb.)  Petropolii, 
nouvelle  capitale  de  l'empire  d^ 
Russie  et  résidence  de  ses  souve- 
rains ,  che^lien  du  gouvernemeot 
de  son  nom  et  d'un  district ,  port, 
amirauté  ,  chantier  pour  des  vais- 
seaux de  guerre  et  desvaisieaax 
marchands  ,  forteresse  ,  etc.  etc. 
Elle  est  située  sur  les  bords  de  It 
Neva  et  en  partie  sur  des  iles  qoe 
forme  ce  iienve  par  ses  différeni 
bras  ,  sous  le  69^  56'  a3"  delaL 
sepu  et  le  47°  49'  3o"  de  long, 
orient.,  à  y^iè  w.  de  Moscou.  L'o- 
rigine et  les  progrès  de  cette  sa- 
pe rbe  ville  sont  dignes  d' ad  mire* 
tion.  Dans  Tendroit  où  elle  est 
placée,  on  ne  voyoit  jusqu'en  1708 
qu'une  chétive  maison    de  cam- 

riagne  appartenante  k  un  partico- 
ier  suédois  et  quelques  cabanes  de 
pêcheurs.  Ce  fut  en  cette  même 
année  que  Pierre-le- Grand  s'éttnt 
rendu  mat  ire  de  la  forteresse  de 
Nienchatz,  située  au  bord  de  la 
Neva,  se  détermina ,  par  les  avan- 
tages «'|ue  cette  situation  oflrott 
pour  le  commerce  de  la  Baltique  ^ 
à  bâtir  près  de  là  une  ville  et  nus 
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Jorteresse.  Ce  prînœ  mit  iaiis  de-   dicutères  ,  lesquels  Tinrent  y  sié- 
lai  la  main  à  Fœnvre  ,  et  fit  nom»    ^er  en  17 18  ,  en  même  temps  que 
■ne%la  nooTelie  ville  da  nom  de    Pierre  l"  enjoignit  aux  prlncipa-- 
l^apôtreSt.  Pierre ,  dont  il  portoit    les  lamilles  de  son  empire  de  v6- 
le  nom.  Cet  endroit  nVtoit  oestiné    pir  habiter  sa  nouvelle  capitale,  et 
originairement  qne  pour  servir  de    de  bâtir  des  maisons  à  proportion 
places  d'armes,  a  fin  d'y  rassembler    de  leur  re?enu.  Tout  ceci  cepen-* 
et  garder  plus  commodément  tout    dantse  fit  encore  en  confusion  et 
l*altirail  degnorrequ^onvamenoit    désordre,  ce  ne  fut  qu*en  1721; 
de  tontes  les  parties  de  l'Empire  ^    qu'on  fixa  Tendroit  où  devoit  pro^* 
pour  pouvoir  a^ir  avec  plus  d  ef*    prement  être  la  villq.  On   assigna 
fieacité  contre  les  Suédois.      Les    File  de  Fé  tors  bourg  à    la  noblesse 
édifices  publics  et  privés  nVtoient    et  aux  bourgeois  ,  on  y  éleva  aussi 
oonstroits  que  de  bois^  les  ibrllfi*    divers  bÀlimens  publics  et  privés  ; 
cations  de  l'amirauté  et  la  for(e«    dans  U  suite   l'empereur  résolut 
resêe    ne    oonsistoient  qu*en    nn    d  établir  la  ville  entière   dans   le 
jDuanvais  rempart  de  terre  y  et  les    Vassilei^OatroW)  on  l'ilo  na$ile(ij« 
meê  n'étoient  point  pavées  ;    en    Les  rues  lurent  marquées  ,  les  ca- 
VM.  mot  ,  tout  étoit  arrangé  de  ma-    naux  creustV;  l'île  devoit  être  for- 
RÎère  qu'on  put  quitterce  lien  d'un    tifiée  par  3j  bastions^  deux  grands 
instant  à  Vautre  ,  sans  risquer  de    (uinaux  navigables  dévoient,  à  Tin* 
lieancoup    perdre.      Mais    Pierre    star  de  ceux  d'Amsterdam ,  cou- 
ayant  remporté  la  victoire  à  Fol-    per  Tile  de  Test  à  Touest  ,12  plus 
tava^  écrivit  le  jonr  même  de  cette    petits  Tauroient  coupé  du  nord  au 
■mémorable  aflairc  ,  et  sans  quitter    midi ,  et  les  nobles  avoienl  ordre 
le  champ  de  bataillç  ,  à  Tamiral    de  bâtir  des  maisons  de  bois  on  de 
Apraxin^cesmots:  fiCest  aujourd*"    pierres  ,  grandes  ou  petites,  à  pro- 
«  hui  que  ,  par  la  fp^ce  de  Dieu ,   portion  du  nombre  de  leurs  pay* 
«y^i  véritablement  posé  la  pierre    «ans.  La  Tzarine  douairière  Pra- 
fk  angulaire  des Jondemens  de  Pé^    scovie  — Feodorovna  et  le  prince 
«(  terabourg,  »  Mais  ce  n'est  que  la    Menchikof  y  élevèrent  deux  palais. 
conquête  de  la  Livonie ,  la  prise    Mais  la  mort  de  l'Empereur  inter- 
de  Vibonrg  ,  et  les  victoires  rem-    rompit  Texécution  de  ce  projet  ; 
portées  sur  les  tlottes  suédoises  ,    cependant  Pétersbourg  étoit  déjà 
qni  snivirt*nt  bientôt  la  bataille  de    une  grande  et  belle  ville  dès  son 
Poltava  ,  qui  décidèrent  ce  sou—    règne  :  la  forteresse ,  ramiraulé  ^ 
verain  à  agrandir  sa  nouvelle  ville,    la  cathédrale  de  St.  Pierre  et  de  St. 
et  surtout  à  en  faire  la  capitale  de    Paul  étoienl  déjà  bâties;  l'Empe- 
son  empire  et    sa  résidence.  On    reur  s'étoit  fait  construire  une  pe- 
c<immenca  par  faire  les  fort ifîca-    tite  maison  de  bois  au  bord  de  la 
tiens  de  pierres  ,  par  revêtir  les    rivière  pour  être  toujours  à  même 
remparts  de  Tamirau té  il'un  mur  ,    de  surveiller  les  ouvriers  ;  on  la 
ar  construire  des  jardins  ,  et  par    conserve  et  on  la  voit  encore  avec 
âlir  pins  solidement  qn*on  n'a  voit    plaisir  au  milieu  des  monumens 
dit  jusqu'alors.  Lesénat  fut  trans-    superbes  qui  l'entourent  aujourd'- 
lëré  dan^  cette  ville  eu  1714,  et  on    hui.  Le  couvent  de  St.  Alexandre 
éleva  des  bâtimens  pour  les  antres    Nevsky  fut  fondé  en  1 7 1 5;  en  171 8^ 
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fi)  Ce  nom  de  Basile  lui  est  venn  d*un  capitnioe  d'artillerie  ^  nommé  Basile 
Cartchmioe,  qui  y  commandoil  dans  leretrancheiueut4|u'on  y  avoît  iait  ,  et  auquel 
rËm|»ereiir  envc^oit  îourQelleme&t  ses  ordres  écritajon  mettant  »ur  l'adresse  simple^ 
■mi  :  A  Basile  sur  tih. 


iio  PET  PET 

Plerre-le-Grand  écrivit  de  sa  main  son  aTenement  a)D  Ir&no  jnsqn^à  sa 
un  règlement  de  police  pour  sa  mort  cite  n'a  cessé  de  s  en  occu- 
nonvelle  ville.  Ce  sonverain  avoit  per  ,  et  que  dans  ce  momeitf-ci 
déjà  un  palais  Se  pierres  dans  la  Pétersbourg  est  sans  contredit 
rue  nommée  Milionnaia  (ou  du  une  des  plus  belles  villes  du  mondf| 
Afiiion)  ,  et  que  son  épouse  a  con-  et  possède  des  beautés  qui  lui  sont 
tinué  d'habiter  après  sa  mort»  Le  propres  et  qu'on  ne  trouve  point 
règne  trop  court  de  cette  priu*  ailleurs.  Pétersbourg  s'étend  dé- 
tresse n'apporta  aucun  cbange-  puis  le  couvent  de  St*  Alexsndre 
ment  à  cette  ville  ;  Pierre  II  ayant  Nevsky  sur  la  rive  ganche  de  la 
presque  toujours  habité  Moscou  y  Neva  ,  et  avant  sa  séparation  ea 
ne  put  rien  faire  aussi  pour  son  difliérens  bras  y  jusqu'au  golfe  de 
agrandissement  ou  son  embellis-  Finlande.  Elle  s'a ppuvosor  le  bras 
sèment  ;  mais  l'impératrice  Anne  principal  du  fleuve  uni  lui  sert  de 
y  ayant  Hxé  sa  résidence  ,  la  ville  diamètre  au*  nord-douesi  josqa'à 
refleurit  de  nouveau  :  cette  souve-  son  embouchure  ^  et  forme  aatour 
raine  bâtit  et  acheva  en  1786  l'é-  de  lui  un  demi-cercle  dontlaini- 
glise  luthérienne;  en  1782  elle  rauté  peut  élre  considérée  comioe 
fonda  et  bâtit  le  corps  des  cadets^  le  centre  ;  ce  demi-cercle  a  i  w. 
en  1734 l'église deCazan  (aujonrd'-  de  rayon,  et  le  canal  de  Ligova 
hui  si  superbe) ;  elle  fit  percer  de  pour  circonférence;  trois  aotres 
nouvelles  rues  sur  la  rive  gauche  du  canaux  ,  tous  navigables  ponr  des 
fledve,  maintenant  le  plus  beau  bateanx  plats ,  sont  presque oon- 
qoartier  de  la  ville  ,  elle  en  peupla  centriques  à  ce  premier ,  malgré 
un  nouveau  qui  à  cause  de  cela  re->  ouelques sinuosités  et  irrégularités 
çut  le  nom  allemand  de  colonie  ,  dans  leur  cours.  Ces  derniers  sor» 
d'où  lui  est  venu  par  corruption  tent  tous  de  la  Neva,  et  après  avoir 
celui  de  Colomna  en  rosse.  Enfin  parcouru  et  embelli  b  ville  ,  vont 
on  coniptoit  déjà  en  173?  20  égli-  se  rejoindre  an  fleuve.  La  forte- 
ses  rosses  «^t  3  étrangères  à  Péters-  resse  ,  qui  peut  être  considérée 
Lonrg.  L'impératrice  Elisabeth  comme  une  citadelle,  se  troove 
étant  mon  lé  sur  le  trône  ,  fit  cou-  de  l'autre  côté  de  la  Neva  sur  ane 
slruire  en  1743  iVglisêdeSt.  Ni-  île  nommée  ile  de  Pétershoarg, 
colas  le  Thaumaturge  qui  est  une  elle  y  forme  le  centre  d'un  autre 
des  plus  belles  du  Pétersbourg.  quartier  très-considérable  ,  le 
Kll<^  fit  bâtir  en  T  748  le  palais  Da-  Vassilei-Ostrow  ,  formé  par  les 
nitchLof ,  et  commeocer  en  1764  deux  principaux  bras  du  fleovei 
le  grand  palais  que  les  souverains  s'avance  en  pointe  entre  Tile  de 
habitent  encore  aujourd'hui,  et  Pétersbourg  et  la  principale  partie 
qui  ne  fut  achevé  qu'en  1762;  de  la  ville  dont  nous  avons  prié 
on  le  nomme  le  palais  d'hwer  ^  il  plus  haut,  et  contient  également 
a  été  fait  sur  les  plans  et  sous  la  un  quartier  de  la  ville ,  il  forme 
surveillance  du  comte  Rastrelli.  en  même  temps  le  port ,  et  ren- 
11  seroit  pmsqu' impossible  de  dé-  ferme  à  son  extrémité  occidentale 
crire  tout  ce  que  fit  Catherine  II  un  chantier  pour  les  galères  et  un 
pour  embellir  Pétersbourg  ;  nous  port  ponr  ces  bâtimens.  Le  côté 
parlerons  des  principaux  monu-  dit  de  Yibonrg  est  le  plus  petit 
mens  de  cette  ville  k  leur  place  ,  quartier  de  la  ville ,  il  est^  égale- 
le  plus  beaux  sont  tous  de  son  ment  de  l'autre  côté  dudeuvc,et 
règue  ou  de  celui  de  l'Empereur  se  séps^re  de  l'Ile  de  Pétershoiu^ 
Alexandre  actuellement  régnant*  par  un  bras  de  la  Neva ,  app<*He la 
Ou  il  s uf Gso  de  savoir  que  depuis    Gmnde  Néuka.  On  peut  donner 
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arec  exactîtucle  k  la  TÎHe  dePëters- 
bourg  une  circonférence  cle  24  "W. , 
en  y  comprenant  les  Iles  cl-des8US 
nommées.  Il  est  Traî  aussi  que  sur 
cette  étendue  se  trouve  une  quan- 
tité de  place  TÎde  ,  surtout  sut*  les 
iles  de  Yassilel-Ostrow  et  de  Pé- 
tersbourg  ,  où  souvent  on  n'apcr- 
çoît  aucun  bâtiment ,  et  le  terrain 
même  est  couvert  de  marais  et  de 
l>ois.  La  ville  est  toute  dans  un  bas- 
fonds  y  et  Ton  ne  peut  creuser' 
nulle  part  sans  trouver,  à  deux 

fieds  et  tout  au  plus  à  sept ,  de 
eau  de  marais.  Cest  pourquoi  il 
.  est  très-difficile  d'y  avoir  de  bon- 
nes caves,  Pétcrsbourg  se  divise  en 
S  parties  principales  ^  qni  sont  : 
1^  Pétersbonrg  proprement  dit  ou 
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ville  sont  revêtus  de  granit.  Dana 
Fin  té  rieur  ,  au-dessous  des  ouvra- 
ges de  fortifications^  il  y  a  partout 
des  caves  voûtées  4  dont  une  partie 
sert  de  prison  ;  dans  les  autres  , 
la  fabrique  de  la  uonnoie  ,  un  la-* 
boratoîre  pour  la  séparation  de 
Yot  et  deVargent,  une  autre  pour 
les  anciennes  archives.  Au  miliea 
du  fort  est  l'église  de  Sy  Pierre 
et  S.  Paul  dans  laquelle  tous  lea 
Empereurs  et  Impératrices  (i)^ 
depuis  Pierre-le-Grand  sont  in- 
humés. On  y  voit  aussi  une  grande 
SDUinfité  de  drapeaux  et  étendars, 
efs  de  ville  et  autres  '  trophées 
pris  sur  les  ennemis  dans  les  .diffé- 
rentes guerres  qu*a  eues  la  Russie 
depuis  la  fondation  de  Péters- 
rUe  de  Pétersbourc ;  ri^  le  Vassilei-  bourg.  L'impératrice  Catherine  II 
Ostrow  ou  tle  Basile  ;  3°  le  côté  de  posa  elle-même  au  pied  du  tom- 
l'A mirante  y  qui  est  la  partie  ren-  beau  de  Pierre  !<>'  le  pavillon  ami-« 
fermée  entre  la  Méva  et  le  canal  de  rai  et  les  autres  pavillons  pris  sur 
Foutanka  ;  4^  le  c6tê  de  Yibourg  ,  les  Turcs  à  la  bataille  de  Thésmé  y 
et  5<>  la  Liteinaia  on  le  quartier  de    par  le  comte  Alexis  Orlof.  On  y. 


la  fonderie  :  on  comprend  sous  ce 
nom  toute  la  partie  de  la  ville  ren- 
fermée entre'  le  canal  de  la  Fou- 
tanka et  le  canal  de  Ligov.  Cette 


trouve  encore  quelques  reliques  et 
uaexçoto  mis  par  Pierre-le-Grand 
dans  une  boule  d*ivoire  tournée 
de  Be%  ni^ins ,  et  suspendue  à  un 


division  générale  de  lavilleestsul)'  petit  luminaire  d'ivoire  également 
divisée  en  1 1  quartiers^  à  la  tête  fait  par  lui  ;  cet  ex  tfoto  consiste 
de  chacun  desquels  est  un  major  en  un  billet  écrit  par  ce  grand 
de  police  assisté  de  plusieurs  00m-  homme,  dans  lequel  il  dit  qu'il 
missaires  préposés  pour  le  bon  Tofifre  à  Dieu  en  actions  de  grâces 
ordre  et  la  sûreté  de  leurs  quar-  pour  sa  guérisou  aux  eaux  d'O- 
tiers  respectifs.  Nous  allons  rendre  lonetz.  En  17^49 1^  i4  mars  ,  signé 
compte  maintenant  des  choses  re-  PIERRE.  Le  clocher  de  cette  ca- 
marqoablés  qui  se  trouvent  dans  thédrale  a  55  toises  de  hauteur  en 
chacune  de  ces  5  parties  séparé-  y  comprenant  la  flèche  qui  le  sur- 
ment. I.  Vlsle  Pétersbourg  est  en-  monte  et  la  croix  qui  est  au  haut  y 
rironnée  parla  grande  Neva  et  la  et  qui  a  seule  3  sajènes  de  hau- 
Névka  qui  en  est  un  bras  9  en  y  teur.  La  flèche  et  U  croix  sont  de 
comprenant  la  pet.  Ile  située  au  cuivre  doré  j  le  clocher  renferme 
milieu  de  la  Neva  et  de  la  ville,  une  horloge  à  carillon.  On  montre 
Dans  cçtte  île  se  trouve  la  forte-  encore  dans  ce  fort  la  barque  que 
resse  :  c'est  un  hexagone,  bâti  Pierre  !•' doit  avoir  construite  de 
suivant  les  règles  de  la  fortifica-  sa  propre  main.  Sur  un  des  bas* 
tion  modernç  ,  et  muni  de  beau-  tiens  ,  du  c6té  du  palais  impérial^ 
coup  d'artillerie  ,  les  bastions  qui  est  toujours  plante  un  drapeau,  et 

tfont  sur  le  fleuve  y  vis-à-vis  de  la  dans  les  grandes  solennités  on  le 

^— —     ■  ■         <  Il  ■    ■  -  ■  ■  ■       I  ■.       — ^i^— .^1^—       ^« 

(i)  Picm  H  «seapté ,  qm  wt  mort  à  M«st»iA  ot  y  «tt  enterré* 
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remplace  par  nn  antre  sar  lequel  la  bonrte  qvi  est  un  superbe  bi* 
est  l'aigle  de  Russie.  Entre  le  fort  tîment  terminé  sous  le  règne  d'A- 
et  Vouvrage  à  couronne  bâti  dans  lexandre  I*',;  le  bureau  de  pea^ie , 
rUe  de  Pétersbonrg  ^  est  un  chan-^  le  port  où  les  vaisseaux  marcliands 
lier  parilciiiler  ,  où  Ton  consfruil  abordent  et  déchargent  leurs  man- 
des galiotes  à  bnmb(*s  ,  des  cha*  cban4ises«  Sur  le1)orddelai>raDde 
lonpes  cauonières  et  des  pontons,  Neva  ,  et  presque  yis-à-vis  du  pa- 
Corame  ce  Ibrt  se  trouve  au  lais  d'bivcr,  est  l'Académie  impé- 
centre  de  la  ville  ,  il  ne  peut  plus  riale  qui  est  un  très-bel  édifice 
être  d'aucune  utilité  pour  sa  dé-  bâti  en  pierres.  L'empereur  Pier- 
fense  ,  aussi  ne  sert-il  qu*à  son  re-le-Grand  fonda  F  Académie  des 
embellissement,  et  pour  j  enfer-  Sciences  en  17249  et  assigna  des 
iner  des  prisonniers.  L*Ile  de  Pé-  fonds  considérables  pour  son  en- 
tersbonrg  rontient  en  outre  6  égli-  tretiea  ;  mais  sa  première  séance 
ses,  l'hôtel  du  corps  des  cadets  du  nVutlieuquele 25 décembre  ijib, 
génie  et  de  Tartillerie  ,  fondé  par  Cet  édi6ce  essuya  nn  incendie  eu 
Catherine  II  en  1762  ;  la  petite  1747  9  mais  il  a  été  rétabli.  C'étoit 
maison  de  bois  qu'a  habitée  Pierre-  originairement  le  palnis  de  la  Ua- 
le-C^rand  ;  un  marché  ;  une  mai-  rine  Prascovie  Féodorovna  dont 
son  dMnoculation  pour  la  petite  nous  avons  parlé  plus  haut  ;  oa 
vérole  et  la  vaccine;  de  grands  mar  voit  \erê  le  milieu  du  toit  une  tonr 
gasins  de  chanvre,  ces  derniers  applatie  qui  sert  d'observatoire, 
•ont  sur  une  petite  île  nommée  (>n  '\  trouve  la  chancellerie  de  Ta- 
bouïane  ;  TAcadémie  de  Médccin<»  cademie ,  la  bibliothèque  cini  ren- 
et  Chirurgie,  fondée  par  Aie»  ierme  près  de  ^o^ooo  volumes | 
xandre  l^r  ;  une  maisou  pour  les  et  qui  est  très-riche  en  manas- 
matelots   invalides  ;  des  casernes  crits  chinois.  I>e  cabinet  d'histoire 

four  un  régiment  d'infanterie  ,  et  naturelle  ,  d'antiquités  et  de  me- 
île  des  Apothicaires  formée  par  dailles,  est  aussi  très-considérable» 
un  petit  ruisseau  nommé  Carpovka  On  voit  dans  le  premier  le  sqne- 
qui  .Nort  de  la  Névka  ,  et  dans  la-  lette  entier  d'un  mamoutb  ,  non- 
quelle  on  trouve  un  très-grand  yellement  découvert  aux  bords  de 
jardin  botanique ,  une  chapelle ,  la  mer  Glaciale  par  le  professeur 
et  les  archives  du  département  de  Michel  Adams  ?  la  tête  de  l'aiii^ 
médecine  ,  indépendamment  de  mal  conserve  encore  une  grande 
divers  bàtimens  à  Tusage  des  em^  partie  de  sa  peau  et  nn-  œil ,  on 
plojés  de  ce  département,  ainsi,  montre  aussi  ses  crins  qui  ont  ploi 
que  des  soldats  et  travailleurs  qui  d'une  archinc  de  longueur.  Cet 
•y  sont  attachés.  II.  L'Isle  de  Vas^  édifice  renferme  en  outre  depré- 
siîei' Ostroif  esi  la  plus  grande  de  cieux  inst rumens  de  Physique,  de 
toutes,  elle  est  entourée  de  la  mathématiques  et  autres,  1  impri- 
grande  et  de  la  petite  Neva;  ce  morie ,  la.  librairie ,  la  boutique 
n'est  que  sa   moindre  partie  (la  des  relieurs  ,  la  ibnderie des  carap- 

Î>artie  orientale)  qui  es^  habitée ,  tères  d'imprimerie,  les  atteliers 
e  reste  est  encore  couvert  d'ar-  pour  la  gravure  et  la  iabrîcaiioa 
brcs  et  des  marais  ;  trois  grandes  des  instrumens  de  mathématîqaeSt 
rues  parallèles  traversent  cette  ile  Le  fiameux  globe  de  Gottorp,  coin- 
d'orient  en  occident ,  et  douze  posé  de  cuivre  ,  qui  étoit  autre- 
plus  petites  les  cotfpent  à  angles  ibis  placé  sur  la  tour  de  l'acadé- 
drojts.  £n  tirant  vers  file  de  Pé-  mie  ,  et  qui  fut  presque  rednit  eu 
tersbourg,  on  rencontre  d'abord  cendre  en  17479  ^^^  maintenant 
le  magasin  de  chanvre ,  la  donane|  danr  on  bâtiment  particulier  en 
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forme  de  rotonde ,  qui  se  trouve  clu  gévAt  «t'de  r^rAllerie,  est  sont 
tout  près  de  Vacadetnte.   11  a  étë   rîn5peetiein*'de«&  4.  I.'  Mgr.  le 
réparé  avec  beaucoup  de  soins  et   grand  -^  duc'Ckmstaniîà.  'Le  corps 
de  frais.  On  y  entre  par  une  petite   des  Cadets"  Ae    marine  ^  'qui'  est  ' 
porte  etnn  petit  escalier  de  quel-   également  sffr  ce^e  lle^  tire  son 
qites  marches,  on  t6it  dans  Fin-  origine  de  Ifiécole  aie  navigation , 
térienr    nne    table    entourée   de  érigée    à  Mosédu  en  17075  dont 
bancs,    sur  lesquels    environ  12    une  partie  fut  transférée  à  PéterS'^^ 
personnes  peiivent  s'àSseoîr.  com-  bourg  en  17 1 5,  sons  le  nom  d' A* 
modément,  et  contempler  la  péri-   cadémie    maritime.    Suivant    les 
pliérie  da  globe,  lequel  représente   arrangemens    pris!  en    17S3,  le' 
intéHeurement  le  firmament,  ap-   nombre  des  Cadett»  doit  être  de- 
percevoir  ses  mourremens,  remar-   36o ,  tous  nobles.    La   première- 
qoer  le  lever    des    étpiïes  ,  leur  classe  doit  consister  eu  i^^o  gait* 
passage  par  le  méridien,  et  leur  des-mariné',  qui  dotveut  tous  les 
coucber.  La  surface  du  globe  re-  étés  aller  en  mer.  Tout  leeorpi 
prës^te  la  terre.  lia  onze  pieds   est  divisé    en  trots  compagnies  ;' 
de  diamètre..  On  le  transporta  à   il  dépend  îmmédiatemeut  on  col* - 
grands  frais  en  171 4  deGottorp   lége  de  Tamiranté ,  et  a  sondi-- 
à  Pétersboarg.  Tout  près  de  cette  recteur  particulier.  Ce  corps,  ainsi- 
académie,  qui  occupe  trois  gran«  que  les  deux   autres    dont  nous 
des  maisons,  est  un  énorme  bâr^  avons  parié  plus  'haut,  a  tous  les  ' 
timent  de  pierres  dans  lequel  tous   maîti^es  '  nécessaire^  ,  soit  pour  les 
les  collèges'  supérieurs    tenoient  sciences,  soit  pour  les   langues; 
lears  séances^  mais  dctnellement   il  occupe  rancieu  bôtel  dû  ma-* 
il  n'est  pllis   occupé  que  par  le   réchal  Municb.    L'Académie  des' 
St.  Sjftiode,   les  archivés  et  quel-   beaux-^rts  est  aussi  sur  cette  ilé. 
<iQes  autres  départemens.  Ce  bà-   Cest  un  deè  plus  beaux  bàtimens* 
fîment  s'étend  sur  à- peu-près  200   de  Pétcrsbourg,  sa  façade  donne* 
sàjènes.  Le  premier  étage  est  en   sur  le  fleuve.    Elle  a  été  fondée 
arcades,    il   se  subdivise    en    13   par    Timpératrioe    Elisabeth    en 
compartimcns  marqués  chacun  au    1758,   et  réunie  par  elle  à  celld 
second  étage  par  un  balcon  sur  des  Sciences  ;  mais  Catherine  II, 
la  rue.  Xe  Gbrps  desf  cadets  nobles  sur  le  plan  qui  lui  fut  présenté 
foticbe    à  cet  édifice.    Ce  grand  par    M.    Betskoie',  ayant  jugé  à 
élablissement,  créé  par  Timpéra-  propos  d'en  faire  un  établissement 
irice  Anne  en  i73î,  d'après  les  particulier  en  1^649  7  attacha  nne 
conseils    et  sur  le  plan  du  ma-  maison  d^édncation ,  et  lui  assigna 
>'échal  Munich,  occupe  un  espace  des    revenus    considérables.  Cet 
de  3  w.  en  carré;  il  contient  un  établissement  a  déjà  formé    des 
manège,  nn  jeu  de  paume,  un  sujets  très-distin^n^s  dans  les  arts^ 
jardin  immense  et  une  place  pour  tant    architectes    que    peintres  , 
les  exercices  des  Cadets*  qui  sont  graveurs    et    sculpteurs.    LVcole 
au  nombre  de  700  gentilshommes  des    mines    se  trouve  également 
Russes   et  Liyoniens;  la  maison  "Kci,  entre  la  2t*  et  la  22*  ligne^ 
^i*devant  Menchikof   (ait   partie  on  y  a  ajouté  eu   1783  un  obsen* 
de  ces  bdtimens.    On  y  a  placé   valoire  astronomique.  Le  port  des 
ll^  chapelle  russe  et  la  chancellerie,  galères  est   situé  sur    la  pointe 
'I  7  a  aussi  une  chapelle  luthé-  occidentale  de  File  vers  Croustadl* 
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en  17479  dc"»  jet^^  el^iS^^ ^nses  la  Neva,  depuis  la  fonderie  ^o^ 
le  ferment  div  coté  dupgdfe,  et  qu'au  chantier  des  galères,  si  Vs- 
nne  petite  viTÎère  q«i-.&Qrt  d'un  mirautë  ne  les  sëparoit  pas,  iU  n'en 
marais  de  Tîle  y  a  flou  embou^  formeroient  qa  un  seuL  II  est 
chure,  tous  les  d4|îi|^ps  à  rames  impossible  de  rien  Toir  de  plos 
s'y  trouvent,  ^^ont  près  de  ce  beau  que  ce  quai,  construit  avec 
port  9  et  sur  le  bord  •  du  golfe ,  la  solidité  des  anciens  édifices  ro* 
est  un  village  de  200  feux,  habité  mains  :  le  revêtement  de  la  rive, 
par  des  matelots  et  des  ouvriers  le  parapet  qui  s'élève  au-dessoi 
de  la  marine,  les .  officiers  qui  des  boras  et  les  trottoirs  sont  de 
les  commandent  ^  ont  aussi  leurs  granit;  son  étendue  est  de  plus 
msisoQS,  Non  loin  de  Ik  est  un  de  trois  werstes;  des  reposoirt  de 
petit  .village  finnois ^  à  coté  du  distance  en  distance,  aes  escaliers 
cimetière  pour  les  étrangfers.  L'île  également  en  granit  pour  descea* 
reaferme  en  outre  un  grand  mar-  dre  au  bord  de  l'eau ,  des  endroits 
cbé  bâti  en  briques ,.  4  ^g^^^^^  pour  aborder  avec  lies  baleaox  et 
russes,  sans  compter  les  chapelles   des  anneaux    pour  les  attacher , 

2 ni  sont  au  Synode,  au  corps  des   se  voient  sur  toute  son  étendnei 
ladets,  dans  les  académies  et  les   Les  maisons  qui  bordent  ces  quais 
maisons  des  archevêques  de  Tver   sont  tontes  contigues,  à  plasienrs 
etdePsGOv,  qui,  étant  membres  du   étages  et  la  plupart  d'une  belle 
St.   Synode ,  hfld>itent   ici.   On  y    architecture.  Le  chantier  des  ga-* 
trouve  encore  une  église  luthén-   1ères  est  h  une  des  extrémités  da 
eime    d'une     jolie   architecture ,   quai  Anglais  ;  on  voit  auprès  de 
bÂtie  en  1772,  et  une  arménienne  grands  magasins  où  Ton  consens 
bâtie  par  un  particulier,  M.  Lazaref,  les  bois  de  chêne  pour  la  cous* 
près  du  cimetière.  Cette  ile  oom-  truction  des  vaisseaux  et  gd^res. 
munique  par  deux  ponts  de  ba—  L'autre    côté  de  oe  quai  aboatit 
teaux  ,  dont  l'un  sur  la  grande  au  pont  qui  communique  au  Tas* 
Neva ,  avec  le  principal  quartier  silei-Ostrow ,  et  a  une  place  vis- 
de  la  ville  qui  est  celui  de  Ta-  à-vis    du    sénat ,    au    milieu  de 
mirante ,   et  Vautre  sur  la  petite  laquelle  s'élève  m  statue  équestre 
Neva  avec  l'île    de  Pétersbourg.    en  bronze  de  Pîerre-le-Grand,  ^ri- 
Ces  ponts  s^enlèvent  k  la  débâcle  gée   par  Catherine  IL  Elle  est  da 
au  printemps.  IIL  Le  quartier  de   célèbre  Falconet^  sculpteur  fraii* 
V Amirauté  est  entouré  de  la  Neva    çais,  qui    l'a  £iit  d'un   seul  jet. 
•t    du  canal     de  la  Fontanka.  Il   Elle    représente  Pierre-le-Grand 
eommm unique  au  Yassilei-Ostrov   s^élançant  au  galop  d'un  rocher  sar 
•t  à  r  ile  de  Pétersbourg  par  deux    lequel  il  se  trouve.  Ce  monumest 
ponts     de    bateaux.    Il  renferme    ne  pose  que  sur  les  deux  pieds 
£1  plus    belle  partie  de  la  ville,    de  derrière    du    cheval,  il  tiedt 
On  le  divise  en  trois  parties:   la    aussi  par  sa  queue  qui  tpoclieà 
première  se  taouve  entre  le  fleuve    un  serpent  que  foule  le    chersL 
et  le  canal   d^  la  Moïka  ;  la  se-   Il  a  pour    piédestal    une  nierre 
eonde  entre  la  Moïka  et  le  canal   monstrueuse  du  poids  deplasde 
d*Ëcatherine,  et  la  troisième  entre    3  milions  de  livres  ,  que  Ton  t 
ee  dernier    et   la  Fontanka.  Les   trouvée  dans  un  marais  à  I3  w* 
édifices  et  établissemens  remar*    de  Pétersbourg,   et  à  4  ^v  golfe; 
quablcs  qu'on  trouve  dans  la  pre«    le  comte  Carburi,  connu  ici  soos 
mière  sont:  le  quai  dit  Anglais    le  nom  de  chevalier  Lascaris,  t 
et  celui    de    la  cour ,   qui    em-    trouvé  un  moyen  ingénieux  poor 
brasent  toute  la   rive  gauche  de    transporter    et  pUcef  cette  nioa* 
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fugue  (  Toyez  son  livre  intUnlë  :  a   fait  construire  une  promenade 

Monument    élevé  à  la  gloire    de  magnifiqae  plantée  de  -  tilleuls  qui 

Pierre-le-' Grand yîoLi'j'j'j.)Vv[ï%^  entoure  cette  forteresse,  et  joint 

criptîon  que  porte  le  monument  les  deux  principaux  quais ,  celui 

est  en  russe  et  en  latin;  du  côté  du  de  la  cour   et  celui  dit  Anglais. 

Sénat  se  voix  en  lettres  de  bronze  :  Tout  près  de  là  ,  et  au  commence- 

PETRO     PRIMO  ment  du  quai  de  la  cour ,  s'ëlère 

CATHARINA    SECUNDA  »«  palaîs  impérial  :  ce  bâtiment  est 

un  carré  oblong  ,  ayant  45o  pieds 

MDCCLXXXIL  anglais  en  longueur  sur  35o  pieds, 

et  du  côté  de  l'amirauté ,  la  ;néme  y  compris  les  planchers  '  qui  sont 

chose  en  russe  :  très-épais.  Les  colonnes  du  pre« 

_         *.  mier  étaffC  sont  de  Tordre  ionien, 

HETPy    nEPBOMy  et  celles  du  second  de  Tordre  oo! 

ERATEPHHA    BTOPAJT  r  in  tbien  ,  celles^i  traversent  len- 

JVB  TA    178a,  tresoL  Le  grand  portail  est  du  c6té 

Le  rocber  a  été  beaucoup  diminué,  du  sud.  L'empereur  Pierre  III  fut 

on  ne  sait  pourquoi,  par  Falconet^  le  premier  qui  babita  ce  palais  en 

Ïui  par  conséquent  1  a  gâté ,  mais  1762,  arant  même  qu'il  fût  achevé. 
\  statue  est  un  chef-d'œuvre»  La  On  y  voit  des  appai\temens  magni- 
(éte  do  grand  homme  a  été  mo-*  fiques ,  une  belle  chapelle  pour 
ddée  par  Mlle  Calot;  elle  est  d'une  le  service  divin ,  et  un  superbe  es- 
grande  ressemblance.  De  l'autre  calier  en  marbre  par  lequel  les  am- 
c6té  de  la  place ,  et  au  bord  du  bassadeurs  passent  lorsqu'ils  ont 
fleave ,  se  trouve  Tamirautë ,  qui  des  audiences  solennelles.  On  y  re- 
est  an  parallélogramme  fortifié  marque  encore  la  salle  de  9t.  Geor- 
par  un  rempart ,  et  pourvu  d'un  ge  ,  le  dépAt  où  Ton  garde  k  c6u-> 
bon  nombre  de  canons.  On  y  ronne ,  le  sceptre  et  les  autres 
trouve  le  principal  tribunal  de  la  joyaux  de  Tempire ,  parmi  les- 
marine  ,  des  magasins  et  un  grand  quels  se  trouve  le  fameux  diamant 
nombre  d'^ateliers  ,  en  outre  des  de  194  carats,  qui  orne  le  sceptre, 
chantiers  pour  construire  de  8  à  10  L'Ermitage  est  un  palais  séparé 
vaisseaux  à  la  fois ,  cependant  on  dans  lequel  on  passe  du  palais 
n'y  en  voit  jamais  plus  de  3  ou  4  d'hiver  par  une  galerie  construite 
en  construction.  Quoique  la  Neva  sur  une  voûte  qui  traverse  la  rue  ; 
soit  assez  profonde  ici  pour  porter  il  a  été  bâti  par  Catherine  IL  C*est 
on  vaisseau  de  guerre  non  encore  là  que  se  trouvent  ses  collections 
armé,  cependant  les  bas^-fonds  qui  précieuses  de  tableaux ,  sa  biblio* 
existent  près  de  Cronstadt  obli-  thèquc,  ses  cabinets  d'histoire  na- 
^nt  h  les  élever  sur  les  chameaux  turelle  ,  de  physique  ,  un  jardin 
pour  les  faire  arriver  plus  sûre-  suspendu  sur  des  voûtes  qui  eou-» 
ment  dans  ce  port.  On  voit  au  mi-  vrent  une  cour  au  milieu  des  bâti- 
lieu  de  Tamirauté  une  tour  sur-  mens ,  des  appartemens  magnifi- 
montée  d'une  flèche  couverte  de  ques  et  meublés  avec  autant  de 
enivre  doré,  à  laquelle  aboutissent  goût  que  de  richesse.  On  y  trouve 
les  principales  rues  de  cette  partie  aussi  des  salles  de  billards  ,  un 
de  la  ville,  de  sorte  qu'un  étran-  théâtre  ,  des  cabinets  de  retraite  1 
ger  peut  très-fecilement  s'orienter  etc.  C'est  la  que  cette  grande  sou^ 
dessus.  L'empereur  Alexandre  !•'  veraine  recevoit  les  personhes  qn- 
a  fait  bâtir  un  beau  portiaue  à  avoîent  Thonneur  de  composer  sa 
Tune  des  portes  de  ramirauté(celle  société ,  et  qu'elle  se  reposoit  de 
qui  est  vis-à-vis  son  palais) ,  et  il  ses  augustes  travaoy.    V«s-fc-Jfisdn 
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les  antres  omemens  de  cette  ^lUe.  toas  les  ordres  de  Russie,  oAj 

Son  extérlenr  est  bean,  la  façade  trouve  une  cbapelle  russe  et  une 

du  côté  de  la  Grande-Perspective  catholique  j  l'une  et  Taulre  fort 

présente  deux  portiques  avec  une  belles;  le  palais  d'Anitckkof,  ap- 

colonnade  en  demi-cercle  qui  les  partenant  actuellement  à  S»  A.  L 

réunissent  au  principal  corps  du  Madame  la  grande-dnobesse  C«- 

bâtiment.  Les  colonnes  sont  d'or-  therine ,  princesse  d'Oldenbourg , 

dre  corinthien  )  elles  sont  au  nom-  c'est  un  bâtiment  magnifique  qae 

bre  de  i5o  ,  leurs  bases  et  chapi-  l'Empereur  vient  de  faire  somptoei- 

teaux  sont  de  fer  de  fonte,  les  por-  sèment  meubler  pour  son  angasle 

tiques  sont  ornées    de  deux  sta-  sœur  ;  on  voit  un  joli  théâtre  dans 

tîies  collossales  en  bronze  repré—  la  cour  de  ce  palais,  il  est  public;  k 

sentant   les  archanges  Gabriel  et  bibliothèque  impériale ,    oompo» 

Michel.   La  principale  porte  d'en-  sce    en  partie  de  Tancienne  bi- 

trée  est  également  en  bronze;  c^est  bliothèque  Zaloutskj  ,  est  placée 

une  copie   parfaite    des  iamenscs  dans  une  belle  maison  attenante  k 

portes  de  la  cathédrale  derlorence.  la  cour  de  ce  même  palais.  On  re» 

Ce  qui  est  également  remarquable  marque  encore  dans  cette  partie  de 

dans  U  construction  de  ce  beau  la  yiUe  Véglise  catholique  bâtie  en 

monument ,  c'est  que  tous  les  ma-  I783  par  le  nonce  Arqnetti,  acta* 

tériaux  qu'on  a  employé  pour  sa  ellement  cardinal  et  archevêque  de 

construction  et  pour  lès  omemenS)  Mohilef  (Sistren  Tzëvitcb),  elle  f tt 

sont  des  productions  de  TEmpire,  desservie  par  les  Jésuites  qui  y  ont 

et  que  presque  tous  les  artistes  qui  une  maison  d'éducation  ,  et  la  pe- 

yont  travaillé,  tant  architectes  que  tite    église    arménienne   qui  est 

peintres  et  sculpteurs  sont  égale-  d'une    jolie  architecture.   IV.  La 

nient  nationaux.  La  famille  impé-  Liteinfiia  ou  le  quartier  de  la  fon- 

riale  a  fait  des  dons  magnifiques  à  derie,  il  a  été  nommé  ainsi,  à 

cette  église  en  pierres  précieuses  ,  cause  de  la  grande  fonderie  de  ca- 

en  o(  et  en  argent ,  et  vases  sa-  nous  qui  y  est  établie.  Je  oom- 

crés.  La  troisième  partie  du  quar-  prends  dans  ce  quartier  toute  U 

tier  de  l'Amirauté,  se  trouve  entre  partie  de  la  ville  qui  se  trouve  de- 

le  canal  d'Eca therine  et  celui  de  puis    le  canal  de  Fontanka  jos* 

Fontanka  ;  elle  entoure  les  deux  qu'aux  barrières  on  an  canal  de 

premières,  on  j  remarque  le  corps  Ligov  ,  il  entoure  par  conséqoent 

des  boutiques  qui  est  sur  la  Grau-  toute  la  partie  de  la  ville  Qui  le 

de-Perspective  :  c'est  un  bâtiment  trouve  sur  la  rive  gauche  du  ncnvc, 

•immense  en  carré  irrégulier,  il  est  et  qui  est  la  plus  grande.  La  Fon- 

à  deux  étages ,  dans  chacun  des-  tanka  qui  le  borne  au  nord  est 

quels  se  trouve  une  galerie  qui  en  le  plus  beau  canal  de  Pétersboarf;: 

fait  le  tour,  et  dans  laquelle  sont  il  sort  de  la  Neva  à  rextrémilédo 

les  boutiques.    Chaque  étage    en  jardin  d'été  ,  et  après  avoir  traver- 

contientijo;  cet  édifice  est  voutë  se  toute  la  ville  en  formant  nu  de- 

et  couver^    de   tôle.  L'hôtel-de-  mi-cercle,  il  va   se  jeter  dans  le 

Tille  est  à  côté  ,  on  j  voit  une  tour  golfe  de  Finlande  ;  sa  largeur  est 

assez  belle  avec  une  horloge.  La  de  26  saeènes ,    on   a  donné  n 

banque  des  assignats  est  un  bâti-  pieds  anglais  de  profondeur  à  ses 

ment  superbe,  sa  façade  est  or-  eaux  ;  ses  deux  boi*ds  sont  rerétns 

née  de  colonnes* et  de  statues;  l'an-  de  granits,  de  grilles  de  fer,  et  de 

cien  hôtel  des  chanceliers  ,  actuel-  trottoirs  sur  toute  sa  longuearqoi 

lement  l'hôtel  do  Malle,  c'est  là  est  de  6  w.,  huit  ponts  de  pierres 

quQ  se  tiennent  les  chapitres  de  jetés  sur  ses  bords  établissent  is 
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communlcalion    des    principales    se  trouvent  dans  ce  cercle  delà 
mes  ;  Il  a  été  achevé  tel  qa  il  est    ville  ;  90  la  maison  des  foas  y  avec 
sous  le  règne  de  ^impératrice  Ca-    un  hôpital    très-vaste    pour    les 
therine  II.  Les  édificcs^les  établis*    antres  maladies  ;  la  maison  de  cor- 
semens  remarquables  .de  cequar-    rection  y  est  jointe  j  on  trouve  plu- 
tier  sont:  i* l'Institut  d'Ecathcri-    sieurs  églises  de  la  religion  domi- 
ne, pour  l'édncation  des  jeunes  de-    nante  dans  ce  quartier  de  la  ville 
moiselles,  cet  établissement  de  bien-    et  une  église  réformée.  Il  me  reste 
ûisance  est  dû  à  la  sollicitude  de    à  parler  du  couvent  de  St.  Aie* 
rimpératrice  Marie  Feodorevna  y    xandre  Newskj  qui  se  trouve  au<« 
qui  le  dirige  avec  la  sagesse  et  la    delà  du  canal  de  Ligow  ,  par  con* 
bonté  maternelle  qui  la  caractérise    séquent  hors  de  ce  quartier,  mais 
dans  toutes  ses  actions  ;  2^  le  cou-    qui   y     est  attenant.  Pierre  -lè- 
vent de  la  Résurrection  {yoscre'^    Grand  le  fonda  en  i7i3  )  et  il  fut 
senskoî  Noçodepitcheï)  qui  est  éga-    bâti  en  bois  ,  mais  aeux  ans  après 
lement    une    maison  d'éducation    il  fut  rebâti  en  briques  ,   et  oa 
pour  les  jeunes  demoiselles  nobles    y  transporta    en    ij'^i^    le  corps 
et  bourgeoises  ,  cVtoit  une  maison    de  Saint  Alexandre  Nevskj ,  qui 
de  plaisance  appartenante  à  la  prin«    étoit  inhumé    auparavant  à  Go- 
cesse  Elisabeth  fille  de  Pierre-le-    rodicfatché  sur  le  Volga.  Ce  cou- 
Grand  ^mai^  lorsqu'elle  fut  sur  le    vent  renferme  des  logemens  pour 
trône  •  elle  en  fit  un  couvent  poar    60  religieux,  une  assez  vaste  mai- 
90  Religieuses  ;  Catherine  II  l'a-    son  pour  l'archevêque  Métropoli- 
grandit  et  y  établit  en  1764  Tinsti-    tain  de  Pétersbourg,  un  sémmai* 
tnt  qu'on  y  voit  à  cette  heure ,  il    re,  5  églises,  un  cimetière  et  un 
est  également    dirigé  par  S.  M»    jardin.   La  plus  grosse  cloche  de 
llmpératrice  Mère  ;  3<^  les  grands    rétersbourg  s'y  trouve,  elle  pèse 
magasinsd*ean-de-vieetdesel;4^1a    800  ponds;  la  principale  église^ 
fonderie  de  canons  établie  en  171 1    bâtie  sur  les  plans  de  l'architecte 
et  rebâtie  à  neuf  en  ijSS  :  5»  1  ar-    Starof  y  est  fort  belle,  c'est  là  que 
tenal  bâti  en  1770  par  le  prince    repose    le  saint  dans  une  chasse 
Grégoire  Orlof ,  qui  en  fit  don  à    faite  par  les   ordres    de  Timpé- 
l'état  ;  on  a  établi  autour  des  atte-    ratriœ  Elisabeth,  le  cercueil,  les 
liera ponr  tout  ce  qui  est  nécessaire    ornemens,  les  armes,  pyramides, 
à  un  grand  parc  d  arittlerie  ;  6<>  la    etc ,  tout  est  d'un  seul  morceau 
manniacture  de    tapisserie  et  de    d'argent  massif^  travaillé  avec  art 
tenture  de  haute  lisse  ;  7*  le  palais    et  assez  de  goût.  Y.  Le  quartijsr 
de  la  Tauride ,  ce  vaste  édifice  a    de  Vibourg  est  situé  sur  la  rive 
été  bâti  par  le  prince  Potemkin-le*    droite  de  la  Neva,  il  s'étend  de- 
Tanrique ,  et  acquis  après  sa  mort    puis  le  village  d'OLhta,  en  Ion- 
par    1  impératrice  Catherine  II ,    çeant  toujours  la  rive  du  fleuve , 
qui  en   fit  un  palais  impérial ,  il    jusqu'à  la  petite  Nevka ,   dont  il 
est  remarquable  par  ses  vastes  ga-    suit  également  le  bord  jusqu'au 
leries ,  son  beau  jardin  d'hiver  et    Camminnoi-Ostrov,  ce  qui  fait  en 
.iuijardin>anglais  parfaitement  des-    tout    une  distance  de  près  de  9 
.aine  et  soignensement  entretenu  ;    w*  ;  mais  il  a  aussi  tres^peu  de 
^  les  casernes  des  chevaliers-Gar-    profondeur.  Les  établissemens  re- 
des  ,  bâties  avec  magnificence  par    marquablcs  qu'on  y  trquvc  sont  : 
l'empereur  Alexandre  I*'  ,  celles    i.»  le  grand  hôpital  inilitaire  éubli 
d'artillerie  et  des  gardes  Préobra-    par  Pierre  I*' ,  Ti  est  également 
gensky,etles  casernes  de  plusieurs  ^pour  les  marins  ;  a^.  un  chantier 
a«tr«s  régimeas,  toutes  fort  belles^   ponr  les  vaisseaux  marchands,  dot 
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magasins  €t  des  atteliers  qai  en  tlquîtés.    Il  y  a    12  imprimeriet 

df^pendent  ;    5*<>    an    laboratoire  et  3o  librairies  ,  un  grand  nombre 

pour  l'artillerie  et  nne  place  d'e«  de  mannfactnres  et  de  fabriques, 

xercice  pour  elle;   4^*  les  beaux  Pëtersbourg    fait    un    commerce 

jardins  des  comtes  Strogonov  et  immense ,  la  facilité  que  lui  donne 

Bezborodko,  etc.  etc.  Pëtersbourg  le  canal  de  Ladoga  de  tirer  ton- 

est  environné  de  très-beaui:  cbà-  tes  les  productions  de  l'intérieur 

teaux  de  plaisance  appartenans  à  de  l'Empire,  lui  amène  plas  de 

TEmpereur  et  à  sa  famille,  tels  que  1 000  vaisseaux  étrangers  cbaqne 

Pélérbof,  Strelna  ,  Oranienbanm,  année,   qui   viennent  les  cbarger 

Sarskoe-Sélo,  Gatcbina,  Pavlovsk ,  en  échange    des  objets  étrangers 

Caminnoi^Ostrov,  etc.  ;  mais  com-  qu'ils  apportent  :  on  compte  qn  il 

me  nous  en  parlons  à  leurs  propres  s'exporte  ici  par  année  pour  plos 

articles,  nous  n'en   ferons    plus  de  3o  millions    de  marcbandiset 

mention  ici.  On  compte  en  gêné-  russes.  Le»  rues  de  Pétersbooi{ 

rai  à  Pétersbourg  8000  maisons  ,  sont  larges   et  droites .  les  msi- 

et  2^0^000  hahi tans  parmi  lesquels  sons  bien  alignées  et  la  plupart 

il  y  a    sans  exagération  plus  de  fort  belles  ;   la  ville  est  parfaite 

25,000  étrangers.  On  y  compte  32  ment  éclairée  pendant  la  nuit,  et 

Ïtarol'^es  deux  couvens  et  3  églises  on  j  marche  en  sûreté  à  toute, 

atbéricnnes  allemandes,  nne  sué-  heure,    car    la  police  y  est  fort 

doiae  ,     une    hollandaise  ,    une  bonne. 

réformée  allemande,  nne  française,  PétÉrhof  ,  {Uemepeoôh*)  cU- 
deox  églises  catholiques  romaines,  tean  de  plaisance  impérial  à  25  w. 
et  une  arménienne,  une  maison  de  Pétersbourg  ,  au  bord  do  golfe 
pour  les  enfans  trouvés  ,  3  grands  de  Finlande  ,  du  côté  de  TEsibo* 
hôpitaux  militaires,  une  maison  nie.  Pierre-1e-<>rànd  Ta  fait  bâtir 
d'inoculation,  3  théâtres,  4  dcadé-  en  171 1  sur  les  plans  du  célèbre 
mies,  celle  des  sciences,  celle  des  Leblond ,  et  on  a  rien  épargné 
beaui  arts,  celle  de  médecine  et  de  depuis  son  règne  pour  embellir  et 
chirurgie  ,  l'académie  Russe,  plu-  porter  h  la  plus  grande  perfection 
sieurs  sociétés  savantes  privilé-  un  lieu  que  la  nature  avoit  d'à- 
giées  ,  3  corps  de  Cadets ,  l'école  vance  rendu  très-agréable.  Lesbâ- 
des  mines  et  celle  des  Pages ,  et  timens  ne  sont  cependant  pas 
nn  institut  pédagogique,  une  mai-  trop  réguliers  ,  mais  les  jardins 
son  d'éducation  pour  les  orphelins  magnifiques  ,  les  snpcrbes  jets 
militaires  ^  l'institut  d'Ecatherine  d'eau,  les  fontaines  jaillissantes) 
pour  l'éducation  des  demoiselles  les  cascades  ,  les  grottes  ,  les  boa- 
nobles  ,  le  couvent  de  Vostrécen-  quets  ,  le  parc  ,  etc.,  en  font  une 
sky  pour  le  même  usage^  une  école  habitation  délicieuse.  Le  cbâtean, 
de  commerce  et  uned'architeture  qui  est  bâti  sur  .une  éminenoc  de 
navale ,  un  gymnase  supérieur  60  pieds ,  ofire  la  plus  agréable 
et  1 5  écoles  primaires ,  trois  écoles  vue  sur  Pétersbourg ,  Cronstadt  et 
allemandes  ,  un  institut  des  Je-  la  mer.  Dans  le  jardin  inférieur  w 
suites ,  et  un  sémmaire  dans  le  trouvent  deux  maisons  de  pUt<^ 
couvent  de  saint  Alexandre  Nev*  sauce  nommées  Marly  et  Mon* 
sk\  ;  on  y  trouve  de  grandes  ht-  Plaisir.  La  première  a  été  habitée 
bliothèques  appartenantes  k  l'état,  par  Pîerre*le-Grand  ,  elle  est  av 
et  plusieurs  4.  des  particuliers  ^  nord  du  golfe  ;  et  la  seconde  bâtie 
des  cabinets  de  physique  et  d 'bis-  par  rimpérafrice  Elisabeth  ,  est 
totre  naturelle ,  de  superbes  fameuse  par  ses  rares  et  magnifr* 
collections    de  tableaux  et  d  an-»  ques    portraits.   Le   chemin  qai 
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contloîtdePét^rbofiiPélcrsbonrg,  Ion WV^  district  de  Verkhné- Ou- 
est presqa'entièremeat  bordé  de  dînsk ,  il  est  bâti  à  Temboucbare 
maisons  de  campagne,  parmi  les-  du  Tchicoifa  dans  la  Sélenga  ;  ce 
4[oeilcs  il  en  est  plusieurs  très-  n'est  proprement  qu  on  carré  de 
él^amment  construites»  On  trou-  palissade  et  flanqué  de  tours  aux 
Te  à  2  w.  de  Pétérbof  une  fa^  angles  ;  on  a  établi  ce  poste  pour 
brique  établie  en  1760  par  les  les  douanes  de  tout  le  commerce 
ordres  de  l'impératrice  Elisabeth  qui  se  £aix  avec  la  Chine ,  aussi 
pour  polir  et  tailler  les  difleren*  tout  ce  qui  ei^  vient  et  tout  ce 
tes  pierres  précieuses  ;  cette  opé-  qui  y  va  doit  passer  par  ce  poste  ; 
ration  se  fait  par  le  moyen  d'une  on  y  trouve  deux  églises  et  des  ca-- 
machine  très-ingénieusement  ima-  serties  pour  une  partie  du  régi- 
ginée  et  construite  par  un  Suisse  ment  de  Yakoutsk  qui  y  est  en 
nommé  Bruckner  ;  Teau  fait  mou-  garnison,  et  qui  garde  les. postes 
f^  diflëreos  rouages ,  et  il  y  a  le  long  de  la  frontière  de  la  Chine. 
sP^ouvriers  occupés  à  travailler,  Pétrovsk,  (il ^mpodcxô.)  ville 
la  plupart  du  temps,  les  belles  du  gouv.  de  Saratof  et  chef-lien 
pierres  apportées  de  Sibérie,  com-  d'un  district;  elle  est  située  sous 
me  jaspe, porphyre,  cristaux, mar-  le  52^  20'  de  lat«  sept,  et  le  ôo» 
bres ,  etc.  "^  34'  de  long,  orient. ,  à  gi5  w.  nord** 

PiTBOPAVLovsK  (port)  5    (iTe-  est  de  Saratof,  sur  la  petite  riv. 
mponasjioâCKd.)P^yezAVATcnA,    Medveditsa.  Pierre^le-Grand  h  fit 

PÉTROPAVLOVSKAIA,  (7Itf7?ip«.   bâtir   cu  1697  ,  lors  de  l'expédi- 
naejioôCKaA')  C'est  le  nom  de  3    tion  d'Axof.  On  a  construit  sur  la 
forts,  dont   Tun  se  trouve  dans  le   rive  méridionale  de  la  Medveditsa 
goav.deTobolsk.districtd'Ichime.    un    fort    carré   flanqué  de  tours, 
Il  est  situé  sur  la  rive  très -élevée   au  milieu  duquel  est  une  église^ 
de  richimeet  peut  être  considéré   de  l'antre    côté  de  la  rivière  est 
comme  la  principale  forteresse  de   la  ville    proprement   ditf  ;    on  y 
toute  cette  ligne  :  c'est  un  bexa-    compte  en  tout  9  églises  qui  re- 
gone  dont  les  fortifications  ont  été   lèvent  du   diocèse    de  Penxa.  Les 
commencées  en  1762,  mais  qui  n'a  habitans   de  cet  endroit  sont  des 
été  entièrement  achevé  et  bien  for-   soldaU    cultivateurs  ;  ils  font  un 
tifléqu'en  1765.  On  y  trouve  une  petit   commerce   de  blé,  tout  le 
église  et  des  .casernes,  ainsi  que   district  étant  excessivement  fertile, 
des  magasins  Solidement  bàiis.  Le       PÉTaovsXj  (ÏTempoacKb.)  pet* 
faubourg  contient- à-peu^près  aoo   ville  du  gouv.  dlaroslav  ,  dans  le 
maisons  ;  outre  la  garnison  qui  y   district  de  Rostov  ,  elle  a  été  pen- 
est  d*nn  bataillon  et  de  deux  oom-   dant  quelque  temps  chef-lieu  de 
pagnies  de  dragons ,  le  gouverne-   district,  mais  elle  ne  l'est  plus, 
ment  y  entretient  toujours  pour  le   On    y  compte  près  de  1000  ha- 
service  quelques  Cosaques  et  Ba-   bluns  des  deux  sexes, 
chkirs.  Le  second  fort  de  ce  nom        Pkthovsk,  (iTempo*CK5.)Lors 
se  trouve  dans    le  gouv.  4'Oren*  delaprîsed'A«>f,Pierre-le-Grand 
bourg  sur  le  Kydiche  qui  se  jette   avoit  fait  construire  une  ville  vîs- 
dansTOui  -    -      .^     -       .     .     1 

Caragaïs^L. 

bourg.  On  y  trouve  une  égli  .•-&-• 
une  )>etite  garnison  de  deux  com-  Ions  russes  qui  bientôt  s  adonne-^ 
pagnies  de  dragons  et  quelques  rent  au  commerce;  mais  ayant 
soldats  d'infanterie.  Le  troisième  été  obligés  de  quitter  leur  do- 
fort  se  trouve  dans  le  gouv  dlp-  inicile  par  un  article  du  traite 
ToM.  H,                                                            «6 
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en  ProDt  en  1711  ,  on  les  irans-  le-Grasd  y  établit,  et  elle  «n  fit 
porta  à  Pavlovsk,  le  siège   du  gonTemement  de  k 

Pétrovskaia-Crépost  ,  (iï«-  province  en  1784;  nne  petite  rtv., 
TnpoecKaA  Kp'hnocmh,  )  Il  y  a  la  Lossossenka,  traverse  la  ville 
deux  forts  de  ce  nom  ;  Tnn  appar^  et  s'y  jette  dans  le  lac.  Pétroza- 
tient  à  la  ligne  militaire  du  Dnepr  vodsk  peut  être  considère  comme 
qui  commence  par  loi  ;  il  est  situé  nn  port^  car  de  gros  bateaux  j 
dans  le  gonv.  d'Ecatherinoslav  ,  arrivent  et  en  sortent  sans  cesse, 
près  de  la  mer,  à  Tembouchare  pour  aller  jusqu'à  Pétersbonrg.Ib 
de  la  Berda ,  sa  fondation  date  traversent  d'abord  le  lac  Onégt, 
de  1770*  L'autre  se  trouve  dans  entrent  dans  la  Svir ,  suivent  son 
le  gony.  des  Slobodes  d'Ukraine^  cours  jusqu'à  son  embouchon 
il  appartient  à  la  ligne  d'Ukraine;  dans  le  Ladoga,  et  de  là  dsai 
commencée  sous  le  règne  de  Tim-  la  Méva  jusqu'à  la  capitale.  On 
pératrice  Anne  en  1781.  Ce  fort  trouve  dans  cette  ville  deux égliMi, 
est  dans  le  district  d'Izum  sur  jusquà  looo  maisons,  et  79^0 
les  frontières  du  gonv.  d'Ëcathe-  nabitans  des  deux  se^LCB»  Les  nii- 
rinoslay.  Il  s  y  tient  6  grands  mar-  nés  pour  le  fer  et  le  cuivre,  aÎDii 
cbés  par  an.  que    rétablissement    pour  fondit 

Petrovskoi-Dvobetz,  (Tlenfim  les  canons,  forger  les  ancres  et 
poêCKoù  /leopenb.")  cbâteau  im—  tous  les  autres  objets  nécessairei 

Iiérial  bâti  par  Catherine  II  dans  à  l'artillerie  et  à  la  marine  et 
e  go{kt  gothique  ,  sur  le  chemin  général,  se  trouvent  près  de  li 
de  Pétersbourg  et  tout  près  des  petite  riv.  dont  les  eaux  font  mon- 
portes  de  Moscou.  Les  Souverains  voir  les  soufflets  et  les  martlF* 
s'y  arrêtent  ordinairement  avant  nets  de  ces  différentes  Êibriqvei. 
d>ntrer  dans  cette  capitale.  On  y  trouve    aussi    des  monlini 

PETRovsKOiE-Ostrov ,  (  Hent"   à  scie  et  à  foulons  ,  et  une  gru* 
poûCKOû^Ocmpoêî),  \    ou    île  de  de  fabrique  de  poudre  à  ci&oa* 
Pierre.  C'est   une    de  celles  que  Une  partie    des  objets  iabri^ 
forme  la  Neva  à  Pétei'sbourg ,  elle   ici  se  transportent    par  eau  )0i- 
a  près  de  3  vrerstes  de  longueur,   qu  à    Pétersboui^  ,    et  une  autre 
Pierre-le-Grand  a  voit  une  petite  va  à  ArkbangeL  Le  clei^gé  de  cette 
maison  sur  cette  tie ,  c'est  poup-  ville   est   sons    la  jurisdiction  de 
quoi    elle  a  pris  son  nom.  On  y  l'archevêque  d'Arkhangel. 
a    construit  une    fabrique   pour       Peza  ,  (U^sa.  )    riv.  consid»- 
blanchir  la  cire  ,  des  magasins  ,   rable  du  gouv.   d'Arkhangel,  dit* 
et  quelques    maisons  de  campa-   trict  de  Mezenj  elle  coule  de  l'orient 
gne.  Cette  ile  est  en  général  très-  et  prend  sa  source  dans  des  ma- 
basse,  couverte   de  taillis    et  de   rais  et  des  forêts  impraticables, 
marais;  on  y  a  pratiqué  cependant  elle  se  jette  dans  le  Meien.  Celte 
des  allées  pour  la  promenade.        riv.  Communique   par    nue  a»' 
Petrozavodsk  ,    (  ïlemposa^  tre  plus    petite  nommée  Varcb- 
êo^cKh.  )   yille  capitale  du  gony.   viska    avec  le  lac  Yarcha ,  daas 
d'Olonetz  ;  elle  est  située  près  du  lequel  on  pêche  une  quantité  pn>* 
lac  Onega,    si^us    le  610  4^'  de   digieuse    dp    diiférens    poissons f 
lat.  sept,  et  le  5 1°  5 1'  de  long,   dont  quelques-uns  ne  sont  connsi 
orient.  ,  à  4S7  w.  de  Pétersbourg   que  dans  le  nord, 
et  1090  de  Moscou.  Catherine  II       Phanaggrie  ,  (  ^anaeopiji-i 
lui  donna     ce    nom  en  1778,  en   C*est    le  nom  quon  avoit  doons 
commémoration  des  usines  et  fon-   improprement  à  l'ancienne  ville  de 
deries  considérsdiles    que  Pierre*   Taman,    lorsqu'on   prit    posses- 
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sion  àe  cette  contrëe  ;  on  aaroit  mîel ,  de  la  cire  y  des  peaux  de 
dû ,  ce  me  semble  y  lai  restituer  martres  et  de  renards ,  des 
celui  deTmoutarakaa  qu'elle  avoit  peaux  de  bœufs  y  de  moutons  ,  de 
reçu  autreibis  des  princes  rus^  la  laine  et  des  feutres  de  difîé- 
ses  dont  elle  reconnoissoit  la  do*  rentes  espèces  ^  on  y  apporte  de 
mînaiîon (f^oy^^  Tmoutarak AN.)  la  grosse  toile  de  Russie,  des 
Le  Tienx  Taman  étoit  une  ville  toiles  peintes  et  des  mouchoirs 
étendue ,  bâtie  entre  de  vieilles  de  soie ,  des  cordages  de  clian- 
raines  dont  les  retranchemens  Tre^  des  cuirs  de  Roussie,  des 
avoient ,  d'une  rive  à  l'autre ,  une  maroquins  y  du  fer ,  des  ustcnsi- 
circonférence  de  2  w.  et  demie,  les  de  cuisine^  et  des  chaudrons 
sar  une  longueur  d'une  demie  de  fer  et  de  cuivre ,  des  images 
le'  long  de  la  côte  d'une  baie  du  sur  cuivre ,  etc. 
détroit  de  Taman.  En-dedans  de  Piana^  (  ITffTia. }  rlv.  qui  com- 
oe(  espace ,  on  avoit  construit  sur  menée  son  cours  dans  le  gonv, 
la  rive  élevée  de  la  mer  ^n  17S7,  de  Stmbirsk ,  district  de  Cour-» 
dans  la  dernière  guerre  avec  les  mjche ,  d'où  elle  coule  au  nord- 
Tores  ,  un  petit  fort  irrégulier  onest  pour  entrer  dans  le  gour, 
de  dem  bastions  pleins  et  quel-  de  Nijegorod  par  le  district  do 
qœs  angles  de  défense  avec  des  Sergatz  qu'elle  traverse ,  ainsi  que 
fessés  étroits,  dans  lequel,  à  l'ex-  celui  de  Perevose,  elle  retourne 
eeption  do  corps-de-garde  et  de  la  près  de  cette  dernière  ville  vers 
maison  du  commandant ,  on  ne  l'orient ,  et  rentre  dans  le  gouv. 
voit  aucun  autre  bâtiment.  Les  de  Simbirsk ,  oh  elle  se  jette  près 
Cosaques  Tchernomors,  posses-  de  la  ville  de  Co\|rmycbe  oans 
senrs  actuels  de  cette  ville  ,  com-  la  Soura» 

menoent  cependant  à  j  bâtir  de        Piatioory,  (  UAmi/eopa^.)  pet. 

nouvelles  maisons.  Une  mosquée  ville    du    gouv.    de    Kieir ,    qui 

en  pierre    avec    son  minaret  est  étoit    auparavant    chef-lieu    d'un 

consacrée  aujourd'hui  ù  l'exercice  district   du    ci-devant    gouv.    de 

du  culte  grec.  On  trouve  encore  Bratslaw,  et    elle    est  k    170  w. 

en  ce  lieu  six  fontaines  de  bonne  de  distance  de  Kiew* 
eau,  ce  qui    est  rare    dans  File       Piati^IzbianskaiA)    [U/imu 

de  Taman*   La  ville  actuelle  dé-  HaÔAHCKOA^)  Stanitsa,  bourg  des 

pend  da  goav«  du   Caucase ,  elle  Cosaques    du  Don  ,  sur    la  rive 

est  située,  dans  l'ile  de  Taman,  droite  de  ce  fleuve,  on  j  trouve 
sons  le  4^^  2^  de  lat.  sept.  Qt  l<f   une  église. 

53^  4^'  ^^  long-  orienU  sur  la  Piazida,  ( /7a 3 i^ a.  )  fleuve  de 
rive  orient,  du  Bosphore  Cimmé-  la  Sibérie  dans  legouv.  deTomsk, 
rien  ,  à  240  w.  à  Test  de  Sim-  il  sort  du  lac  Piazinsk ,  et  coule 
phéropol.  On  y  entretient  conti-  du  sud  au  nord  Tespace  de  4^0 
noellement  des  bateaux  pour  ceux  w.  avant  de  se  jeter  dans  Vocéau 
qui  veulent  passer  en  Crimée  des  Glacial ,  il  réunit  à  lui  plu- 
bords  du  Coubau.  On  voit  venir  sieurs  grandes  rivières,  entr 'autres 
ici  pour  des  aflaires  de  commer-  l'Agapa. 

ce    les  Circassiens^  habilans  des        Pichlia  ,  (lIumJL/i  )  peL    riv» 

montagnes,  surtout  ceux  des  dis-  du  gouv.  de  Pensa ,  elle  se  jette 

tricts  de   fiesslen,  de  Témirgoïe^  dans  l'inzara. 
Adimey,   Bjedoukha,  Hatoukaï  et        Pidma,   (TTei^^a. }  riv.    assez 

Bjane.   On  vachette  du  sel  qu'on  considérable  du  gouv.  d'Olonets} 

recueille  dans  les  lacs  salins  qui  elle    se    jette    dans    la  Cheksnaj 

#e  trouvent  près  du  Coubau ,  du  anciennemeot  les  Norvégiens  pre 
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noient  cette ro aie  arec  lenrsmar*  gnas  son  frère,  en  écliançe  cle sa 

chaodises  :     de    la    Cbeksna  ,  ils  portion  da  Uolstein.  Magnns  en 

remontoient  la  Pidma  Vespace  de  prit  possession  en  1 56o ,  sëcalarîsa 

30  w* ,  ils  traversoient  alors  4^  w*  <:et  évéché  ,  et  de  ses  biens  Ot  des 

par  te^re  jusqn'au    lac  ^ojé,  là  dons  considérables  à  "plnsieurs  de 

ils  rembarqaoient  lenrs  marcban-  ses   amis    et    serviteurs.  Gothard 

dises,    entroient    par    la  Sonrda  Kettler  avant,  Tannée  saÎTante, 

dans    le  lac  Latché  ;  ils  remon-  soumis  la  Lîronie  à  la  couronne  de 

toient  rOaéga  jusqu'aux  grandes  Pologne ,  on  convint  ane  le  duc 

cascades  qui  se  trouvent  près  du  Magnus  ,  au  lieu  de  1  évôchë  de 

▼illage   Marcomouza ,    ils  traver-  Courlaode ,  recevroit   le    château 

soient  encore  9  ou  10  v.  par  terre,  de  Sounebourg    sur    FOesel  ,    et 

puis    rentroient    dans  la  Yamtza  qu'on  ajouteroit  cet  évécbé  k  la 

3 ni  coule  dans  la  Cbeleksa  et  cette  portion  de  Kettler  ;  mais  le  duc 

crnîère  dans  la    Dvina,  et  ainsi  Magnus  étant  mort  en  1 583,  le  dis- 

jusqu'à  Arkbangel.  irict  de  Pilten  ne  voulut  se  sou- 

Pi(>£MA,    (iluJKixia.^   Il  7  a  mettre  ni  au  duc  deCourlande^ 

deux  riv.  de  ce  nom  :  Tune  coule  ni  au  royaume  de  Pologne  ,  mais 

dans    le  go  ut.    de  Yiatka    et  se  se  mit   sons  la  prcrteclîon  da  Da- 

jette  dans  leMézène.  L^autre prend  nemark.  Enfin ,  pour  terminer  ces 

sa  source   dans   le  gouy.  deCos-  disputes,  on  convint  en  i585  que 

troma ,    et    entre   uans   celui   de  le  roi  de  Danemark   Frédéric  II 

\iatka  pour  se  jeter  dans  la  Via-  recevroit,  pour  ses  prétentions  sur 

tka.  ce  pays  ,  3o,ooo  reichstbaler  delà 

Pilten,  (  nuAmenb,  )  pet*  ville  couronne  de  Pologne.  Cette  somme 

avec  un  cbàteau  ,  sur  la  Vindan,  fut  effectivement  payée  par  Geurge 

dans  le  gouv.  de  Courlande  ;  elle  Frédéric  duc  de  Prusse  et  mar^ 

est    située  sons  le  5j^  i5'delat.  grave  de  Brandebourg ,  pour  sù- 

sept.  et  le  890  4^'  de  long,  orient. ,  reté  de  laquelle  la  Pologne  Ini  en- 

â  164  ^*   de  Mitau.  Son  cbâtean  gagea  Pilten  à  titre  d' hypothèque, 

a  été    bâti  en   12^0  par  le  roi  de  Le  libre   exercice  de  la  religion 

Danemark  ,  Yaldemard  II  ,    lors-  protestante  fut  confirmée  aox  ba- 

qu'il  fonda  un   évécbé  dans  cette  bilans.   L'n   1697  a i^e  commission 

contrée    pour    la   conversion  des  nommée  exprès  donna  au  duc  Fré- 

habitans  idolâtres.  On  raconte  que  déric  de  Courlande,    le  droit  de 

ce  prince  ayant  demandé  à  révéquc  racheter  le  district  de  Pilten  en 

qu'il    vonloit     y    établir  ,    où  il  remboursant  la  somme  de  3o,ooo 

faUoit  bâtir  le  cbàteau,   celui-ci  thaï,  an  margrave  de  Brandeboni^, 

répondit  :  Zà  où  est  le   Garçon  ;  et  le  roi  Sigismond  III  y  consentit 

et  comme    le  mot  pilten  tiigniiie  Tannée  suivante  1698  ,  en  statuant 

garçon^  jeune  Aomm^,  le  château  déplus    que    le  district  resieroît 

en  a  porté  le  nom.  Quelques  an-  entre  les  mains  du  duc  et  de  ses 

nées  après  cet  évécbé,  ainsi  que  successeurs,  jusqu'à  ce  que  le  roi  de 

toute  la   Courlande  ,    passa    sous  Pologne  on  ses  successeurs  eussent 

la  domination   allemande,  et  les  remboursé  cette  somme.  En  i6r7, 

choses  demeurèrent  en  cet  état  ;  nu  gentilhomme  courlandois,noai- 

1*usqn'cn  Tannée  1559:  pour  lors  mé  Herman  Maydel ,  acquit  cette 

e  dernier  évéque  craignant  une  in-  hypothèque ,  ot  le  roi  de  Pologne 

Tasion  de  la  part  des  Russes  ,  ven-  la  ini  laissa  sous  le  titre  de  staro- 

dit  au  roi  de  Danemark  Frédéric  11,  s  tic.  En  i656  le  duc  Jacques  le  re- 

les  deux  évéçhés  de  Pilten  et  d'Oe-  tira  des  mains  de  Maydcl ,  et  paya 

sel }  Frédéric  II  les  donna  à  Ma-  en  la  même  année  les  Suédois  pour 
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loi  abandonner  ce  district  dont  îJs  croissent  sur  ses  bords  ,  et  dont 

ê'ëtoient  rendus  niaitres.  La  no-  on  constrnit  desbarooes    et   des 

blesse  de  Pilten  se  soumit  d  abord  ? aîsseaax  à  ArkbangeL  Elle  formo 

à  Jacqaes  ^  mais  bientôt  après  elle  Li  communication  des  districts  de 

secoua  le  joug  ;  ce  ne  fut  qn*en  Pinéga  et  de  Mëzen  avec  Ârkhan- 

l'anoée  1661  qu'elle  se  soumit  de  gel.  Les  habitans  de  ses  bords  sont 

nonreau  sous  des  conditions  très-  très-souvent  cites  dans  l' histoire 

STantagenses ,  en  vertu  du  traité  russe ,  comme  formant  un  petit 

conclu  à  Grobine  le  35  février.  Fré-  peuple  sous  le  nom  de  Pinéjanys  y 

dëric-Casimir  porta  ce  traité  à  son  nabttans  des  bord;  de  la  Pinéga> 

entière  exécution  après  un  espace  Pin^&a,  {jIuHeta*)  pet.  vilie  du 

de  20  ans.  Le  district  de  Pilten  re-  gouv.   d'Arkhangel  ,  et  cbef-lieu 

eut  un  grand  capitaine  particulier,  d'un  district  ;  elle  est  située  sous 

résidant  à  Hasenpoth  ,  ayant  sous  le  57°  65'  de  laL  sept,  et  le  64*  10' 

lai  6  conseillers  provinciaux  et  un  de  long,  orient,  sur  la  rive  droite 

capitaine  à  Nennausen.   En  vertu  de  la  Yolotcbanka  ,  qui  n'est  pro- 

de  la  forme  de  gouvernement  de  prement  qu'un  petit  bras  de  la  Pi« 

ce  district,  de  Tan  171 7  ,  il  a  été  néga  ,  qui  s'en  sépare  à  4  '^^  ^°*' 

administré  par  7  conseillers  polo-  dessus  de  la  ville  9  et  sV  réunit  de 

nais,  et  les  appels  allô  icnt  direo-  nouveau  aussitôt  qu'elle  l'a  tra- 

tement  au  roi.  Enfin  il  a  été  réuni  versée.  Celte  pet.  ville  est  à  206  w. 

sous  le  titre  de  principauté  de  PiU  à  l'est  d' ArkbangeL  Ellea  été  érigée 

tea  à  Tempîre  de  Russie,  ainsi  que  en  ville  et  en  cbef-lieu  de  district 

toute  la  Courlande  ,  en  1795.  en   1^80  ,  c'étoit  auparavant  un 

PiujA ,  (i7//je^»a.)pet.  riv,  du  village.  On    y   trouve  une  seule 

gouv.  de  Pscow  ,  qui  se  jette  dans  église  et  quelques  cents  babitans 

le  lac  de  Pscow.  Le  bourg  de  Pét-  des  deux  sexes  ,  qui  n'ont  d'autre» 

cfaora  est  bâti  sur  ses  bords.  industrie  que  Tagriculture  et   la 

PiNA  ,  (HunO')  riv.  assez  consi'-  pécbe ,  encore  la  première  leur 
dérable  du  gouv.  de  Volbinie  ,  elle  manque-t-elle  souvent ,  à  cause  de 
se  jette  dans  le  Prtpet  ;  depuis  la  la  rigueur  du  climat, 
consirociion  du  canal  royal  elle  Pinsk^  (/TfiHC7v&*)^ilIc  du  gouv. 
est  devenue  navigable  pendant  les  de  Minsk  ,  et  cbef-lieu  d'un  dis- 
hantes eaax;  il  fa  udroit  construire  trict  ;  elle  est  située  sous  le  5i^ 
(les  écluses  pour  qu'elle  le  fut  dans  58' de  lat.  sept,  et  le  44^  ^5' de 
tous  les  temps.  long,  orient,  sur  la  Pina  ,  à  24^  w. 

PllQÉOA ,  (nuiieea»)  riv.  consi-  de   Minsk  ,  au  milieu  de  marais 

dérable    qui  prend    sa  naissance  immenses.  Les  Juifs  y  ont  une  sy- 

dans  le  gouv.  de  Yologda  ,  district  nai;ogue  ,  et  l'on  y  trouve  toute 

de  Crasnoborsk  ,  de  la  jonction  de  sorte  de  communions  ,  surtout  des 

deux  pet.   riv. ,  la  Bélaia    et  la  Grecs.  Sous   le  régime    polonois 

Tehornaia  (laBlancbe  et  la  Noire);  elle  étoit  un  bien  de  la  couronne  , 

elle  coule  delà  dans  le  souv.  d'Ar-  le   siège  d'une  dictine  ,  d'un  grod 

khangel ,  h.  travers  les  districts  de  avec  son  staroste   ,  d'un  évéquc 

Pinegsk  et  de  Kholmogory  et  se  greo-uni ,   et  elle  dépendoit  de  la 

réunit  dans  ce  dernier  à  la  Dvina  ,  voévodie  de  Brieste.  I^s  Jésuites  y 

après  avoir  formé  un  bras  qui ,  avoient  un  collège  qui  renfermoit 

sous  le  nom  de  Canloïe  ,  s'en  se-  une  pharmacie.  On  y  fabrique  de 

pare  et  coule  dans  le  district  de  très-bons  cuirs  de  Roussie  et  elle 

Méten  ,  où  il  se  jette  dans  la  mer  est  très-commerçântc. 

Blanche.  Cette  riv. est  remarquable  Piriatine  ,  (Ilup/imund.)  pet. 

par  les  belles  forêts  de  mélèzes  qui  ville  du  gouv.  dcPoltava^  chcl-licu 
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â^un  district,  elle  est  située  sons  le  Plotva  ,  (ilAomtf  a),  pet.  rîr. 

5o^  i4'  de  lat*  sept.  etleSo^  23'  dugonv.  des  Slobodes  a  Ukraine  , 

de  long,  orient. ,  sar  TOadaie  qui  qui  après  un  cours  de  20  w.  va  se 

se  jette  dans  la  Soulaetà  ly^w,  jeter  dans  la  YoUchei. 

de  Poltava.  Cette  petite  ville  a  été  Plussa,  (iTjiioca.)  riv.  du  gonr. 

J>âtîe  pendant  les  troubles  qui  agi-  de  Pétersbourg,  elle  arrose  les  dis- 

toient  la  Russie  après    les  faux  trictdeLouga  et  de  Gdow  ayant 

Dmitri  par  le  Polonois  Yichnéyé-  de  se  jeter  dans  la  Narova. 

tsky.  POBOTCHNAIA,  (IIo6ozHaA,)  co- 

PlscoTATKA  ,  (lIucKoeamKa*)  lonie  allemande  dans  le  goov.  de 

colonie  allemande  du  gouv.  de  Sa-  Saratof ,  elle  nVst  composée  que 

ratof ,  dans  le  district  de  Gamy-  de  1 5  familles  lutbériennes. 

chinsk  ,  elle  est  située  sur  une  pe-  Pocatcha  ,  (  UoKox^a,)    fleuve 

tite  rivière  du  même  nom  qui  se  dû  Camtchatka  ;  il  donne  son  nom 

jette  dans  la  Médvéditsa  ,  elle  est  à  à  un  cap  près  duquel  il  se  jette 

83  w.  de  Saratof,  et  on  y  compte  dans  la  mer  du  Camtcbatka. 

35  familles  luthériennes.  Cette  co*  Pochkkhone*^ iroiaea?OM&.)pet 

lonie' jouit  de  tons  les  avantages  ville  du  gouv.  d  laroslaw  et  cnef- 

que  donne  un  pays  fertile  et  riche  Wen  d'un  district  ;  elle  est  située 

en  bois.  sous  le  67^  35'  de  lat.  sept,   et 

PisoBCHA  ,   {Iluaoôma')    pet.  le  58«  4*'  d®  l^**g«  orient.,  sur 

riv.  du  gouv.  de  Novgorod  ,  qui  se  les  bords  de  trois  petites  riv.  (pi 

jette  dans  le  Yolkhof  ;  on  y  cons-  la  traversent ,  ce  sont  la  Sogoja, 

trnit  quelques  barques  qui  descen-  le  Sogue  et  la  Pertomka.  Elle  est 

dent  ensuite,  ainsi  que  quelques  ^   108  w.  au  nord  de   laroslaw; 

radeaux  de  bois  de  chaufTage  dans  on   y  trouve    une    église ,    deux 

ce  dernier  fleuve.  magasins  à  sel,   77  boutiques,  4 

Plava  ,(77Jta0a«)riv.  dugouv.  tanneries  et  2000  babitans;  il  se 

deToula,  elle  prend  sa  source  dans  tient    deux  grands    marchés  par 

le  district  de  Tchemsk ,  et  se  jette  an  dans  cette  ville, 

dans  l'Oupa,  au-dessous  de  la  ville  Pokrovk  ,  (IIoKpoed.)  ville  du 

de  Crapivna  bâtie  sur  ses  bords.  Çouv.  de  Yladimir  ,  et  chef-lien 

Pleskow  ,  (njtecKOsb.)  Voyez  «  ««  ^^^^y}^};  \,  «"«  "^  »^*^^  *^"^ 

Pscow.                               -^      "^  le  550  49'  3o"  de  lat.  sept,  et  le 

-^                     «                 /  ^7°  27'  26"  de  long,  orient,  sur 

Plessa    ou  Pliosse  .Injieca  ,4  piijt    ruisseau    qui    se    jelle 

H^H/T^iac50  pet.  ville  du  gouv.  ^^ns    la  Polia  ,    et  à   76  wcrsies 

de  Costroma  ,  dans  le  dislncl  de  je    Yladimir,  6ur  le  grand  cbe- 

Nerekhta     sur  la  rive  droite  du  ^j^   j^  Moscou.    On    y    trouve 

Volga  et    à  1  embouchure  de   la  ^„e  seule  église,  et  près  de  5oo 

Plessa  ;  elle  est  k  53  w.  au  sud  de  Labitans  des  deux  sexes.  Im  vo- 

Costroma,   et  a   58  de  Nerekhta  ;  yagcurs    qui    passent     sur  cette 

on  y  trouve  4  églises ,  et  à-peu-  '  l^^^   r^ule ,    surtout    pendant 

près  looohabitansdc»  deux  sexes,  f^  ^^^^^  j^^  foires  d'Irbit  et  de 

Cellepetitey.llepossededeux  fa-  Macarief,    leur    procurent    une 

briques  de  filaluredont  elle  fait  un  cerUine  aisance  qu'ils  n'auroicnt 

petit  commerce.  Sa  fondation  date  pas  autrement ,  cette    ville  éUnt 

de  1410  sous  le  règne  du  grand-  fii^^^^    a^ns    une    contrée    irès- 

duc  Yassilei  DmilnevUch.  ^^^   ^^^14^    et  entourée   de  bois 

Plestchéevo-OzÉro  ,    (ir*<r-  et  de  marais. 

w,eeôO'03epo.  )    Voyez    Cles-  Pochovskaia-Cr£post  ,  ( /To- 

^^"iNO«  KpoocKGJi^Kptnocmt.)    C'est   un 
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fort  de  la  ligne  d'Ichime  dans  le  la  '  Smolrîtçhe ,  rOuchîtza  ,  le 
goav.  de  Tobolsk,  district  de  Yolk ,  le  Bong ,  le  Tcbar,  le 
Tarsk ,  il  est  bâti  entre  les  forts  Rove  et  la  Roossasa/  Le  climat 
d'Omsk  et  de  Nicolaefsk ,  sur  les  y  est  tempéré  ,  le  terroir  ex- 
bords da  lac  Presnoie.  Ses  for*  trémement  fertile  ;  c'est  an  pays 
tifications  consistent  en  an  rem-  -de  plaine  très-ricbe  en  pâtara- 
part  de  terre  et  quatre  bastions,  ges ,  c'est  poarqaoi  Vagricnltare 

PoDCAGurNE^  (i7o^;castfK&.)rîv  et  T éducation  des  bestiaax  y  bont 

^  qui  ooole    dans  la  presqu'île    da  très-productives   et  dans  un  état 

Camtcbatka ,  c'est  la  dernière  rers  florissant  ,    il    ne    manque    oe- 

le  nord ,    sur   laquelle    habitent  pendant  pas    de    bois»  Ce  pays  ^ 

les.Coriaks,  car  si  on  en  trou-  toujours    envié    par  ses  voisins  ^ 

ve  encore  plus  loin ,  ce  ne  sont  a  été    très  -  souvent    en    bute  à 

plus  que  des  déserteurs  qui  après  des    excursions   et  des  invasions 

avoir  commis  quelques  crimes  s'y  ruineuses  ,    il  a   ea    long-temps 

retirent  pour    éviter  la  punition  ses    propres  princes.     Dans     le 

qu'ils  ont  méritée.  XV*    siècle    les  Polonois  et    les 

PoD*CouniOK)(i7o/;&'itv-c«'K&.)  Lithuaniens  s'en  sont  disputés  la 

Voyez  CouMA  (petite).  propriété  ;  enfin    il  a  été  cédé  a 

PoPLUBSK  >  (i7o/;^io^cic&.)  c'é-  la  Pologne  en   i569  par  le  traité 

toit  anciennement  une  ville  russe  de    Lublin  ^    on    en  forma  deux 

bâlie    sur    le  Dnepr ,  au-dessus  voévodies ,    celle    de    Podolie   et 

de  K.tew  et  du  côté  opposé.  celle  de  Bratslaw.  Depuis  sa  ré- 

FoDOL  ou  PoDOLSK)  (i7o^o^5  union  à  la  Russie  on  commence 

lUH  Uo^oA^hckb,)  pet.   ville  non-  à  y  introduire      avec     beaucoup 

Tellement  organisée  dans  le  gouv.  de  succès    la  culture  du  mûrier 

de  Moscou    et    à  33  w.  de  cette  et  du  tabac }  les  vergers  y  sont 

capitale  ;  elle    est    bâtie    sur  les  très-riches    en  différentes    espè- 

deux  bords  de  la  Pakhra.  On  y  ces    de  fruits.  Ce  gouv,  exporta 

trouve  une   église,  une    maison  plus    de    25o,ooo    tchetverts  de 

de  charité  ,  une  école  et  qual%e  blé ,    et    il  en  brûle    au  moins 

magasins  publics  ,  une  brasserie  5oo,ooo  pour   en  faire  de  l'eau- 

et  une  fabrique  de  soie  ;  le  nom-  de-vie  ,  ce  qui  prouve  l'excessive 

bre  de  ses  habitans  des  deux  sexes  surabondance  de  cette  denrée.  Oa    « 

peut  être  porté  à  près  de  mille,  compte  en  Podolie  i, 1 31,690  ha- 

'        PoDOLiE^(i7o40A»cicaAey5e/»«  bitans  ^  ce  sont  des  Russes  pour 

HÎA.)  (gouv.  de)  Il  a  au  nord  les  la  plupart  et  des  Polonois  ,  il  %'y 

foav.  de  Yolhinie  et  de  Kiew  ,  à  trouve    cependant    beaucoup    Je 

orient  ce  dernier  et  celui  de  Kher-  Juifs  et  de  Bohémiens^  et  qnel"- 

son,  an  midi  la  Moldavie  et  la  Bu-  unes     Allemands.      La     religion 

covine,  et  à  l'occident  la  Gallicie.  dominante  y  est  la  grecque,  dont 

Il  a  été  formé  des  voévodies  polo-  le  clergé    est  gouverné    par    an 

noises    de     Podolie  et  Yolhmie ,  archevêque  prenant  le  titre  d*ar- 

et  contient  actuellement   12  dis-  chevêque  de  Podolie  et  Bratslaiv^. 

tricts  portant  les  noms  de  leurs  Les    Catholiques    Romains    sont 

cheis-Iieux  ,  ce  sont  :  Camenetr-  régis  par  un  évêque  qui  se  qua- 

Podoiskoijcapitale  du  gouv.,  Pros-  lifie    d'évêqne  de  Caménets  ,    et 

,    oourof  ,    Letitchef ,     Ouchitza  ^  les    Grecs-Unis    y  ont  aussi  un 

Bratslaw,  Litine,  Haïuine,  Vin-  évêque,  ainsi  que  les  Juifs  leurs 

i^it^a,  Mohilew,  Olgopol ,  Balta  rabbins. 

et   Tsekinovka.     Les    principales  Podstepnaia,  {^o^cmenHOA,) 

rÎT.  qui  Tarrosent  sontleDncslr  colonie  allemaudo  du  goiiv*  et  du 
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district  de  Saratof,  à  35  w«  de  celte  NertcliinslL ,  que  les  Tatares  Boo- 

ville,  sar  le  grand  Caraman  ,  on  riats  nomment Kliarason*  On ren- 

y    troQTe  65  familles  lulhcrieunes  contre    une    source    d'eau  mine- 

qui  y  ont  une  église  et  un  pas-  raie     au    nord-ouest    à  enriroa 

leur  de  leur  religion.  une  werste et  demie  du  seul  village 

PoDSTEPNOiE,(iïo^cmtf7i/ioû.)  qui  se  trouvë  ici  en  remontant  k 

On  donne  ce  nom  à  un  bras  de  Pogromnaia«  Elle  donne  des  étoar- 
rOnral ,  par  lequel  passe  presque  .  dissemenset  même  leyomtssement 

tout  le  poisson  qui  entre  ordinal-  quand  on  en  boit  beaucoup.  Let 

rement  de  la  mer  Caspienne  dans  Bonrlats  remploient  avec    succès 

fie  fleuve.  ,  dans  plusieurs  maladies  ,  d'après 

PoDZO  ,'   (  lîo^so  ^    lac    assez  Tavis  de  leurs  Laihas.  Quelques 

étendu  dans  le  gouv.  de  Pscow,  Russessont  morts  pour  en  a  voirait 

il  est  remarquable  en  ce  que  la  riv.  un  usage  immodéré  dans  des  ma- 

Vélikaia  y  entre    du  district    de  ladles    graves.    11  est  à  regretter 

Yeliko-Louki ,  et  en  ressort  pour  qu'on  n^ait  fait  jusqu'à  cette  beare 

couler  vers  Pscow;  la  ville  de  Novc  aucun  examen  de  la  qualité  de  soo 

Bjew  est  bâtie  sur  ses  bords,  eau.   Ou  voit  autour  de  la  source 

PoGAR  ,  (  i7o«ap5.  J  pet,  ville  un  grand  nombre  do  rameaux  gar- 

du  gouv.  de  Tcbernigof,  sur  la  içiis  de  lambeaux  de  toutes  sortes  de 

Desna.  Elle  est  connue  dans  l'iits-  couleurs  et  d'omoplates  ,  ou  autres 

toirc  de  Russie  sous  le  nom  de  membres  du  corps   dessinés ,  qiie 

Radegost,  avant  sa  destruction  par  les  Bouriats  y  laissent  lorsqu'ils 

les  Tatares.  Imb  Polonois  l'ont  re-*  viennent  prendre  les  eaux, 

bâtie  ensuite  et  lui  ont  donné  le  Pojnia  ,  {Homnfi.)    pet.  rif. 

nom  qu'elle  porte  actuellement ,  à  du  gouv.  des  Slobodes  d'Ukraine , 

<au«e  des  fréquens  incendies  qu  el-  elle  coule  dans  le  district  de  Bofao- 

leeut  à  sonffrir(i).  Cette  ville avolt  doukliof  et  va  se  jeter  dans  laYor- 

été  donnée  au  comte  Cyrille  Ra-  clltsa. 

Eoumofsky  ,  lorsqu'il  avoit  été  élu  Pojva,  (IIoiKea.)  rîv.  do  goor. 
hetman  de  la  Russie  mineure.  Elle  de  Riazan  ;  elle  se  jette  dans  VOta* 
«ftt  remarquable  dans  ce  moment-  PolA)  {JIojiO'^  rlv.  considérable 
ci  par  le  grand  commerce  qui  s'y  du  gouv.  dô  Novgorod  ,  elle  prend 
fait  en  huile  de  chanvre  et  en  sa  source  dans  celui  de  Pskow,  en- 
chanvre  ;  11  s'y  tient  trois  grands  suite  elle  entre  dans  le  premier , 
«narchés  par  an.  Sa  position  géo-  où  après  avoir  réuni  à  elle  lescaax 
graphique  est  sous  le  52<^  27'  de  de  Javine  ,  clic  se  jette  dans  le  kc 
lat.  sept,  et  le  5l<'  4'  ^^  long.  or.  Ilmen.  On  voit  dans  les  cbrouiqn^ 

PoGORELoé  -  GoBODiSTCHÉ  ,  de  Novgorod  que  la  priucesse Olga 

{noeop^jtoe  ropo^uiu^e.)  C'étoit  fit  bâtir  des  paroisses  sur  ses  bords. 

anciennement  une  petite  ville'qul  Cette  riv.    envoyé  chaqae  année 

dépendoit  du  gouv.  de  Novgorod  ;  beaucoup  de  barques  à  travers  le 

jCC  n'esC  plus  actuellement  qn'  un  lac  dans  le  Tolkhof.  Il  existe  de* 

gros  bourg  du  gouv.  de  Tver ,  dans  puis  bien  des  années  un  projet  de 

le  district    de    Cortchéwa.    On  y  la  réunir  avec  le  lac  Seligner,  afin 

trouve  deux  églises  et  1000  habl-  d'établir  une  nouvelle  commoni^ 

tans  des  deux  sexes.  cation  entre  le  Volga  et  la  Neva  9 

P06ROMNAIA  RÉCA,  (Iloepoju-  en  évitant  les  cascades  de  Borori- 

HCM  ptKa*)  pet.   riv,     du    gouv.  tchi.  L^ingénieur  Pery  s  en  occupa 

d'irkoutsk  ,  dans    le  district  de  en  1711  ,  mais  le  résultat  de  ses 

•    (1)  Pogar  veut  dire  hrdlurc ,  pogarete  brûler. 
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recberclies  ne  fat  pas  finyorable  raison  le  nom  deVoron^ie  des  boîs. 
an  projet.  Dans  la  suite  le  grand-  C'est  une  rÎTÎère  considérable  qui 
maître  d*artiUerie  Vilboa  crat  en  prend  sa  source  dans  le  gouv. 
aroir  troay<^  le  moyen,  mais  le  de  Riacan,  district  de  Sapojok;  elle 
aénat  n  accueillit  pas  son  projet ,  coule  dans  le  gouT.  de  Tambow 
I  et  ordonna  de  suivre  celui  du  dans  lequel  elle  se  réunit  i5  w. 
général  Dédénef,  qui  ^onloitré-  au-dessous  de  la  ville  de  Cozlof^ 
nnir  par  un  canal  de  76  w. ,  et  avec  le  Lesnoie-Voronéje  ,  eu  Vo* 
k  au  mffjen  de  1 3  écluses  ,  la  Colpa  ronéje  des  bois  ^  pour  former  en- 
'  et  la  (^beksna  9  et  ponr  éviter  en  semble  le  Voronéjr  propremeikt  dit* 
partie  le  danger  de  la  navigation  Polnaia  ,  (  IJoAnan  )  riv.  du 
sur  le  lac  llmen  ,  on  creusa  un  gouv.  des  Slobodes  d'Ukraine  ;  elle 
eanal  qui  joint  le  Yolkbof  et  la  se  jette  après  nn  cours  de  20  w» 
Jf  sta  ,  et  par  lequel  les  bateaux  dans  le  Donéts  y  non  loin  de  Vol- 
passent  déjà.  On  appelle  canal  de  tchansk* 

Novgorod  cette  communication  des       PoLOMBT,(iroAo.«6m>.)pet»rîv« 
deux  rivières.  du  Gouv.  de  Novgorod,  elle  traverse 

Po£ATCHKA  9  ^UoAazKa.)  pet.  le  grand  chemin  de  Moscou  à  Pé- 
riv.  qui  se  jette  dans  la  Dvina  tersbourg ,  à  Yajelbitzj  ,  station 
occidentale.  de  poste  sur  cette  route ,  et  va  se 

PoLCOSTEN,  (nojiKOcmeHh)n  jeter  dans  la  Pola. 
javoit  anciennement  une  ville  de  PoLoNNoé  ,  ^itoAOHKoe.)  gros 
ce  nom  en-deçè  du  Dnepr ,  sur  le  bourg  dn  gonv.  de  Yolhinie,  dans 
Uiorol  j  elle  nVtoit  pas  très-éloi*  le  district  de  Coyli ,  il  est  à  98 
gnée  de  Riew.  laropolk  Vladimi*  w.  de  Jitomtr. 
rovîtcb  II 9  prince  de  Péréaslatl  Polota,  (I7o^omci.)pet.  rîr.  da 
remporta  sous  ses  murs  nnegran**  Gouv.  de  Vitebsk,  elle  sort  d'un 
de  victoire  sur  les  Pelortsjs  en  lac  qui  se  trouve  dans  le  district 
Il 35.  de  Nëvel ,  et  parcourant  ce  dis- 

PoLETSKO^-Oz^RO  9  (  Uoj^em^  trict ,  ainsi  que  celui  cle  Po- 
eK0tM3epo,)oJi  lac  dePoletsk,  lotsk  ,  elle  se  lette  dans  la  Drina. 
il  se  trouve  dans  le  go  ut.  de  Mos-  dans  la  ville  de  Polotak  même. 
ooQ^  district  de  Véréa;  il  n'est  Polotebn a,  (iloAo m  «<7Ha.)rir. 
pas  fort  considérable,  mais  il  donne  du  gouv.  de  Riasan;  elle  se  jette 
naissance  à  la  Nara  ,  et  reçoit  les  dans  le  Don. 
eaux  de  la  Polga.  '  Polotsk  ,  (iloAoMxS.)  ville  du 

Poli STA  j(fl^^-*ï*<î ''»«•)  "^•?'**  gouv.  de  Vitebsk,   et  chef- lieu 

sort  d'un  lac  du  même  nom  dans  a  un  district  ;  elle  a  été  jusqu'en 

le  gonv.    de    Pscow,    elle   entre  1796  capitale  d'un  gouv.  de  son 

ensuite  dans  le  gouv.  de  Novgorod,  nom  )  mais  ii  cette  epoaue  on  la 

et  s'y    jette    dans    la    Lovât  ;  la  réunie  su  gouv.  dont  elle  dépend 

ville  de  Staraia-Roussa  est  bâtie  actuellement.  Elle  est  située  sous 

snr  tes  bords*  le  55^  29'  de  la  t.  sept,  et  le  46<> 

VoVLiAy{nojuiA.)T\r.An%oviy.  21'  de  long,  orient.,  sur  la  r^re 

de    Riazan  ;  elle    a  son    embou-  droite    de  la  Dvina    et  les  deux 

cbnre   dans  celui  de  Vladimir  où  bords  de  la  Polota  qui  s'y  jette  an- 

elle  va  se  jeter  dans  l'Oca.  dessous  de  la  ville  même.  Polotsk 

PoiLNOiE-VoEOWÉJB,  (  ffo^»«  cst  à  627  W.  de  Pélersboorg  ,  670 

Hoû^Boponemb,)    on  le  Voronèje  de  Moscou,  et  110  de  Vitebsk.  Cette 

des   champs,  pour  le  distinguer  Ville  est  contemporaine  des'plus 

d'une  autre    rivière  de   ce  nom,  anciennes  de  Russie  ;    elle  a  été 

k  laquelle  on  a  donné  pouv  la  même  connue  des  peuples  dnnordsoui 

TOM.  II.  17 
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le  nom  de  Peîtiscvm,  Le  grand-  qu'an  rè^qhe  dePierre-le-Grand  à 
duc  Rd rie  ,- lorsqu'il  vint  régtier  prendre  le  titre  de  princrs  de  Po- 
surlesMovgorodiens,  cnTO}aàceiix  lotsk.  La  religion  chrétienne  ne 
de  Polotsk  un  prince  pris  parmi  les  s'afTermit-  récllemenl  dans   cette 
grands  de  sa  suite.  Cette  famille  ville ,  selon  Thistorieu  Strîkofsky, 
ré^na  dans  ce  pays  jusqu'au  temps  que  sous  Guindivil  qui  ayant  r.oa 
de  \Iadimir-le-Grand.  Ce  souve-  an  baptême  le  nom  de  Jouri  ou 
rain  irrité  du    refus    que    lui     fit  George,  épousa  Marie  fille  du  prin- 
Bognède  ,     fille     de    Bogvolde  ,  ce  de  Tver.  Leur  (ils  Boris  fit  bâtir 
prince     de  Polostk ,    de    l'èpou-  des   églises ,  celle  de  Ste.  Serbie 
ser ,   étant    déjà    promise  à  son  dans  la  même  ville  lui  doit  sa  foDi- 
frère  la ropolk  •  vint  assiéger  cette  dation;   il  éleva  des  couvens  aux 
ville  ,  et  après  l'avoir  prise ,  et  fait  environs  de  cette  capitale  et  la  re« 
tuer  Rogvoldc  et  sps  deux  fik,  il  ligion  catholique-grecqueysobsis- 
réunit  cette  principauté  à  ses  états,  ta   pure  jusqu^au  règne  du  roiEti- 
et  épousa    Bognède  malgré    elle,  enne    qui  commença   à  opprimer 
Dans  le  partage  qu'il  fit  dans  la  suite  ceux  de  ce  rit;  le  rcû  Sigismondles 
de  ses  états,  ildonna  la  principauté  détruisit  presqu^cntièrement  en  y 
de  Polotsk   à  son  fils  Isiaslaw  qu'il  établissant  les  Jésuites;   ceci  fat 
eut  de  Bognède,  et  lorsque  ce  jeune  cause  qu'il  s'y  introduisit  nn  troi- 
prince  partit  pour  aller  prendre  sième    rit  connu  sous  le  nom  de 
possession  de  ce  pays,  il  lui  permît  Grecs— Unis  ,    ce  culte  y  domine 
d'emmener  sa  mère  avec  lui.  Isia-  maintenant ,  malgré  cela  il  y  reste 
slaw  fut  la  soucbe  des  princes  de  encore  beaucoup  de  catbofiqnes- 
Polotsk  qui  régnèrent  plus  de  200  grecs*  Fn  laBg  ,  le  grand-duc  Aie- 
ans  dans  ces  contrées,  et  qui  possé-  xandre  Nersky  épousa   uneprin- 
doient  en  outre  la  Litbnanie ,  la  cesse  de  Polotsk  ;   leurs  fiançailles 
liivonie  et  la  Courlande  jusqu'au  se  firent  &  Toropetz.  Le  grandnlac 
MemeJ.  Je  ne  crois  cependant  pas,  Ivan  V assit ievitcb,  et  son  fils  Ts4* 
avec    les  bistorieus    russes,  que  silci  Ivanovitcli ,  ne  cessèirent  de 
Gucdemin  grand-duc  de  Litbnanie,  faire  des  tentatives  pour  recouvrer 
ainsi  que  ses  descendans  ,  soient  cetle^  aucienne    province    russe; 
sortis  de  la  même  maison,  et  on  cela  fut  cause  qu'en  i5i  4  toute  cette 
ne  peut  également  pas  sV.n  rappor-  contrée  fut  ravagée  par  les  troupes 
ter  à  ce  que  disent  les  cbroniques  de  Russie*  Malgré  cela ,  ces  deux 
litbuaniennes  si  remplies  de  fables  princes  ne  purent  jamais  se  rendre 
et  de  merveilleux.  Guedemin  ayant  maîtres  de  la  ville  de  Polotsk.  Le 
bâti  \ilna  ,  elle  devint  la  capitale  tsar  Ivan  Vassiliévitcb  ayant  suivi 
de  SCS  étals;  malgré  cela  Polotsk  le  même  pro|et ,  assiégea  en  per- 
resta  toujours  une  grande  et  puîs^  sonne  cette  ville,  et  la  prit  en  i563, 
santé  ville,  et  lorsque  dans  la  suite  le  i5  février.  Il  garda    cette  coo- 
le  grand-ducbé  de  Litbnanie   fut  quête  jusqu'en  1 579,  le  3o  aoàt,  QÙ 
réuni  à  la  Pologne ,  la  noblesse  elle  fut  reprise  par  le  roi  Etieno® 
de  Polotsk  obtint  le  privilège  d'éli-  Batbori.    Sous     le  règne  du  tzar 
re  elle-même  ses  voévodes,  avec  la  Alexis  Mikbailovitcb,  elle  fut  prise 
sanction  du  roi  ,  ce  qui  étoit  sans  une  seconde  fois,  en  i656  ;  l'aiinee 
exemple  dans  le  reste  delà  Pologne  suivante  ce  souverain  y  fit  son  en- 
où  tons  iesoniciers  étoient  nom-  trée ,    et  la  rendit  à  la  paix,  su 
mes  par  le  souverain*  Malgré  cette  roi  de  Pologne  ,  à  qui  cette  ville 
réunion  de  la  Lilbuanie  à  la  cou-  resta  jusqu'à    sa  réunion    déGni- 
ronue  de  Pologne ,  en   i383  ,  les  tive  à  la  Russie  sous  le  règne  de 
souverains  russes  ont  continué  jus-  l'iuipétatrice    Catbérine    11>  ^^ 
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1 773.  La  Pololsk  actuelle  ressem-  Comans,  de  là  proviect  qu'ôa  voit 
bie  bien  peu  à  ce  qu'elle  ëtolt  quclquelbis  des  princes  de  cet  peu- 
autrefois  y  ses  fortîncatîons  sont  pies  porter  des  noms  tantôt  de  Tu* 
iasignifîautes  ;  on  voit  encore  du  ne,  tantôt  de  l'autre  de  ces  nations. 
iBÀté  de  la  porte  de  Pétersbourg  Nous  avoas  déduit ,  en  parlant  des 
une  espèce  de  cbâteau ,  dont  an  Cosaques  ,  la  raclue  du  nom  de 
côté  s*appuyant  sur  la  rive  très-  Polovtzys  ^  que  les  Slaves  leur  out 
escarpée  de  la  Plota,  et  Tautre  au  donné.  Ce  peuple  étolt  l'ennemi  le 
bord  de  la  Dvina,  le  rend  assez  plus  opiniâtre  que  les  princes  rus- 
fort  ;  mais  cet  ouvrage  d^Ëtlcnne  ses  aient  eu  à  combattre.  Ils  noma- 
Bathori  a  été  très-négligé,  les  rem-  disolent  sur  les  bords  de  la  Couma, 
parts  se  sont  considérablement af-  du  Don  et  Donetz  ,  et  s'étendolent, 
laissés,  et  le  plus  beau  monument  même  jusqu'à  la  moitié  du  gouv. 
de  la  ville  est  sans  contredit  le  cou-  d'Ecatbcrinoslav  actuel,  c'est-à- 
Teut  et  le  collège  des  Jésuites  dire  qu'ils  occupoient  tout  le  pays 
fondés  par  le  même  roi.  On  y  trou-  qu'babitolentQo  ans  auparavant  les 
ve  encore  dans  le  Creml ,  bâti  par  Cozares.  Leur  première  incursion 
Boris,  prince  de  Pololsk,  plusieurs  en  Russie  eut  lieu  en  ioS5,  quoique 
couvens  dont  un  de  Dominicains  ,  Nestor  prétende  que  ce  nefutqu  en 
un  autre  de  Francl^ç^ns,  et  un  de  io6i.  Depuis  ce  moment,  ilsne 
B'asiliens;  Le  rit  des  Grecs-Unis  j  cessèrent  de  harceler  les  Russes  , 
a  ausi  un  couvent  de  Religieuses;  tantôt  au  midi'  et  tantôt  à  Torlent 
Les  Catbollques-Grecs  en  possè-  deleursfrontlcrei,taniôten  deçàet 
dent  également  un  dans  la  ville  quelquefois  au-delà  du  Dnepr.  Cet 
Lisse.  Polotsk  est  bâti  en  partie  état  de  chosds  dura  jusqu'à  Tlnva- 
sur  le  bord  en  pente  de  la  Dvina, et  slon  des  Tatares  dans  le  milieu  du 
on  nomme  ce  quartier  la  yille  bas-  IXIII»  siècle  :  ceux-ci  les  délrulsl- 
se,  et  en  partie  dans  une  plaine  rent^,  il  en  resta  cependant  quel- 
eon ligue  qui  s'appelle  la  ville  bau-  ques-uns  Ters  les  sources  du  Do- 
te. On  commence  à  la  bâtir  plus  nctz,  car  on  les  voltencorcparoitre 
régulièrement  depuis  quelques  an-  avec  le  prince  Tzlaslaw  Msllslavt- 
nées.  On  y  compte  à  peine  3ooo  tcbe  de  Smolensk  en  1255,  à  la 
habitans  des  deux  sexes  qui  font  un  prise  de  Klew.  On  volt  dans  nos 
petit  commerce  de  lin  et  de  cban-  chroniques  que  ces  peuples  ,  à  Te- 
rre avec  le  port  de  Riga.  xcmple  des  Pétcheaègues  ,  pre- 
PoLOVlNî^AÏA,  (iloAOtfMKKflA.)  uolcut  souveut  du  servlcc chcz  Ics 
c'est  un  petit  fleuve  du  Camtchalka   princes  Russes.  Cest  à  la  Hu  du 

2 ne  les  naturels  du  pays  appellent  Hl^  siècle  qu^lls  devinrent  si  piils- 
Ihiakhtaou ,  il  se  jette  dans  TOcé-  sans  ,  qu'ils  détruisirent  entière- 
an  oriental.  Il  y  a  aussi  une  petite  ment  les  Pétchcnégues.  Quelques- 
riv.  dans  la  même  presqu'île ,  à  unes  de  leurs  bordes  passèrent 
laquelle  les  Russes  ont  donné  ce  même  le  Dnepr,  et  firent  des  lu- 
nom  ,  mais  les  naturels  du  pays  curslons  chez  les  Bulgares  et  jus- 
rappellent  Fndou^uilc/ioçt^,  {f^oyez  qu'en  Grèce.  Les  Russes  les  distin- 
ct/ article,)  guolent  en  Polovtzys  proprement 
PoLovTZYS,  (iTo^otfi4M.)  peuple  dits  et  en  Polovtzys  sauvages  (4'*- 
slavon.  Comme  cVtoll  originaire-  kîhJj^^^  premiers  seulement guer- 
ment  un  ramas  de  tontes  sortes  de  royolent  aVcc  eux ,  les  seconds 
gens  {^  Voyez  arficle  CosaQV es) y  vivolent  sur  le  Don  et  ne  venoient 
ilest  probable  qu'il  i\  est  réuni  jamais  jusquà  leurs  frontières, 
quelques  Cozares  ,  Tatares,  Alalns  On  cite  encore  quelquefois  des 
et  Pélchenègufts ,  et  beaucoup  de  Polovzys  Loubomorskia  ;    il   pa- 
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roit  qa'on  clistingoit  par  ce  nom  Polovtzys ,  enhardis  par  cet  aTan- 

ceux     d*cnlr*eux     qui     vivoienl  lage  ,  mirent  le  siège  derant  Tort« 

sur  les  bords  de  la  mer  INoire.  A  chcsk  y  ils  dëûreni  une  armée  qui 

Tapparition  des  Tatares,  toutes  ces  venoit  au  secours  de  la  Tille  ,  après 

distinctions  cessèrent ,  et  il  ne  fut  quoi  ils  s^cn  rendirent  maitres,  et 

plus  question  d'eux.  Je  vais  tormi-*  en  emmenèrent  tous  les  habilans 

ner  leur  article  en  citant  les  prîn-  en  captivité.  En  logS  ,  les  princes 

ci  pales  époques  de  leurs    incur-  Russes  se  réunirent  pour  faire  une 

sionsy  en  Russie ,  etc.    En   io55,  invasion  chez  les  Polovtzys  qu'ils 

comme  je  l'ai  dit  plus  haut  ,  ils  battirent  et  où  ils  firent  un  grand 

parurent    pour   la   première   fois  butin  ,  ce  qui  n'empêcha  pas  ces 

avec  leur  prince   nommé  Bluche  ,  derniers  de  venir  à  Y^urief  et  de 

sons  Péréaslavl ,  où  ils  conclurent  brûler  la  ville.  En  1096  ,  Bonaci 

un  traité  de  paix  avec  le  souverain  prince  des  Polovtejs  s'avança  JDS- 

de  cette  ville  ,  Ysévolod  ,  et  s'en  qu*à  K.îevir  ^  et  brûla  même  le  pa- 

retournèrent  chez  eux.  En   1061  ^  lais  sur  le  Bérestow  ;     un  autre 

un  autre  prince  de  cette  nation  y  prince  y  nomnte  Couria  ^  dévastoit 

nommé  Socal ,,   fit  une   irruption  le  pajs  du  côté  de  Péréaslavl  et 

fins  sérieuse  sur  les  frontières  de  brûloit  la  ville  d'Oastié.    Bieotôc 

éréslavl ,  y  brûla  quelques  villa-  après  Tougorkan  mit  le  siège  de- 

ges  j  et  emmena  les  habiuns  en  vaut  Péréaslavl  y   mais  îl  fut  battu 

captivité  j  les  troupes  qu'on  voulut  et  tué  sous  se»  murs  par  les  troa- 

leur  opposer  furent  battues,  et  les  pes  du  grand-duc.  TougorLan  étoit 

Polovtzys  ne  trouvant  plus  de  ré-  beau-père    du  grand-duc  Sviato- 

sistance  y  entrèrent  fort  avant  dans  polk.   Cette  même    année   Bonac 

les  terres  des  Russes  y  où  ils  com-  revint  vers  Kiew  et  y  brûla  le  coii' 

mirent  beaucoup  de  dévastations,  vent  de  Pctchersky  et  le  palais  du 

En  1064  9  ce  prince  revint  pour  la  grand  -  duc    sur  le  Yydoubitchy 

seconde  fois ,  mais  le  grand-duc  ainsi  que    beaucoup    de  villagef. 

Iziaslàw  le  bqttit    complcttement  Plusieurs  guerriers  de  cette  nation 

et  détruisit  son  armée  y  Socal  lui-  se  distinguèrent    au    service  dfs 

même  fut  trouvé  parmi  les  morts;  princes  russes.    On   voit  dans  It 

cette  affaire  eut  lien  près  de  Siovsk.  guerre  de  Mstislav  contre  Oleg,  un 

£n  1067  ,  les   l'olovtzys  eorent  un  officier  de  grande  réputation  ,  Po- 

grand  avantage  sur  les  Russes  près  lovite  de  naissance ,  nommé  Cou- 

a^OIta  ,  mais  bientôt  ces  derniers  mane,  commander  Tinfanterie  de 

reprirent    le  dessus  non   loin  de  Novgorod.    En  iio3,  les  princes 

Siovsk  ,    et    noyèrent    un   grand  russes  firent  une  alliance  encr'eax, 

nombre  de  ces  barbares  dans  la  et  marchèrent  contre  les  Polovtr 

Sîova.    En   loji  ,    ils   firent    des  zys ,  dans  leurs  carapcmens  oaé- 

incursions  du   côlé   df^  Rostovetz  me  ;  ils  en  firent  un  grand  mai- 

et  Sniatine  sur  la  Sonia.  En  1091^  sacre ,  car  on  voit  parmi  les  morts 

ils  prirent  trois  villes  Pésotchène,  3o  princes  de  cette  nation ,  dont 

Pérévolotchna  et  Oustié,  ainsi  que  Tnn  )  nommé  Yélédouze ,  pronre 

beaucoup  d'autres  habitations  des  par  son  nom  qu'il  étoit  de  race  sU- 

deux  côtés  du  Dnepr ,  qu'ils  brû-  vonne.  Les  Turcs  qui  se  trouvoîeot 

lèrent  et  dont  ils  firent  les  habi-  parmi     eux     vinrent     se   rendre 

tans  prisonniers.  L^année  suivante  avec    leurs  armes   et  leurs  bsgs- 

ils  remportèrent  encore  une  gran-  ges,  et  ramenèrent  tous  les  prison- 

de  victoire  sur  les  Russes,  le  prin-  niers  russes qn^ilsavoientcbezenx* 

ce  Rostislaw  de  Péréaslavl  s'y  noya  En  i  io5 ,    1 106  y    1 107  y  on   voit 

dans  la  Stougna   en  fuyant.    Les  Bonac  revenir  faire  des  incursions} 
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«msl  que  d'antres  de  lears  prin-  e6xé  cherchèreni  k  les  ramener 
ces  ,  comme  Cbourakan  ,  Taze  et  par  de  bons  procèdes  et  en  s*alliant 
Sougre;  lan^ôt  yainqnears  ,  tan-  avec  eux  par  des  mariages,  mais 
t6t  battus ,  ils  reye noient  toujours  rien  ne  put  faire  cbanger  ce  peu- 
Il  la  charge;  le  dernier  de  ces  prin-  pie  accoutumé  à  une  vie  vagabon-* 
ces  fut  pris  et  Taze  tué  dans  une  de  et  surtout  an  pillage.  A.  peine 
de  ces  batailles.  On  fît  ensuite  la  le  souvenir  de  Leur  dernière  dé- 
paix avec  eux  ,  et  pour  la  conso-  faite  commençoit  à  s'affoiblir  , 
iider  davantage,  deux  princes  Rus-  qu*ils  reprirent  les  armes.  £n  1 1 52, 
ses  épousèrent  des  princesses  Po-  les  Russes  remportèrent  sur  les 
lovtziennes.  Cela  n'empêcha  pas  bords  d*Oagla  et  de  la  Samara  une 
ces  barbares  de  revenir  porter  le  victoire  pre&qu*aussi  sanglante  que 
feu  et  la  désolation  sur  les  terres  la  première.  Depuis  cette  époque 
)*nsses  en  1 109  et  II 10.  Les  prin-  jusqu'à  l'arrivée  des  Ta  tares  en 
ces  russes  voyant  le  peu  de  bonhe  1 225  ,  on  voit  rarement  une  année 
foi  de  ces  peuples  ,  se  décidèrent  se  passer  sans  une  nouvelle  înva- 
i  lear  porter  un  coup  plus  sensî-  sion  de  ces  peuples  ,  tantftt  irain«- 
ble  ,  en  détruisant  leurs  établisse-  qneurs  et  plus  souvent  battus  ,  ils 
mens ,  car  déjà  ils  avoient  plu-  ne  se  rebutoient  jamais.  Les  Ta- 
•ieurs  villes  chez  eux.   Ils  se  mi-  tares  ayant  subjugué  tout  le  pays 


rent  donc  en  marche  en  1 1 1 1  9  qu'ils  oocnpoient  j  on  n'en  enten- 
et  après  deux  victoires  qu'ils  rem-  dit  plus  parler,  et  ce  peuple  fé** 
portèrent  sur  eux  au-delà  du  Do-   roce  ne  laissa  après  lui  que  le  son- 


nets, ils  reçurent  à  composition  venir  des  ravages  et  des  dévasta- 
leur  ville  Chourakhane ,  et  mar-  tions  qu'il  avoit  commises.  Nestor 
chant  toujours  en  avant ,  ils  attei-  dépeint  les  Polovtzys  comme  entiè* 
fuirent  les  bords  de  laSalnitza.  Ici,  rement  barbares  ,  il  prétend  qu'ils 
Tes  i'olovtzys  ayant  réuni  toutes  se  nourrissoieni  méaie  d'animaux 
leurs  iorces  ,    voulurent    essayer  morts. 

encore  une  fois  le  sort  des  armes}  PoltaTA  ,  (Hojimaâa.)  (  gènv 
cette  affaire  fut  décisive  et  désas-  de  )  il  est  dans  le  midi  de  la 
treuse  peureux:  plus  de  10,000  Russie -européenne ,.  et  borné  an 
des  leurs  restèrent  sur  4e  champ  nord  par  le  go uv.  de  Tcheruigof, 
de  bataille,  plusieurs  mille  iu-  à  l'orient  par  celi^i  des  Slohodes 
rent  &its  prisonniers,  des  trou-  d^Ukraine ,  an  midi  celui  d'ICcat- 
peaux  innombrables  de  chevaux  berinoslav ,  et  à  l'occidcoi  par  le 
et  de  bétes  à  corne  furent  parta-  Dnepr  et  le  gouv.  de  Kiew.  C'est 
gés   entre  les  soldats    des    vain-   un  pays  de  plaine  excessivement 

Î[aeurs  ,  dont  les  princes  ne  vOu-  fertile  en  blé  et  en  fruits  :  il  peut 
nrent  recevoir  aucune  part ,  con-  facilement  exporter  ,  année  com->^ 
tens  de  la  gloire  qu'ils  venoient  mune ,  au  delà  de  deux  millions 
d'acquérir.  Us  envoyèrent  des  am-  et  demi  de  tchetverts  de  grains  de 
bassadeurs  à  l'Empereur  de  Cons-  tonte  espèce^  La  culture  du  tabac 
t^ntinople  et  aux  rois  de  Hongrie  y  a  lait  beaucoup  de  progrès,  celui 
et  de  Bohème  pour  leur  faire  part  qu'on  a  planté  à  Romen  est  d'une 
de  cette  victoire ,  pour  preuve  de  excellente  qualité,  et  ne  le  cède 
laquelle  ils  leur  envoyèrent  en  pas  à  celui  de  Virginie*  Ce  gouv. 
présent  des  prisonniers  qu'ils  fournit  en  outre  une  quantité  de 
avoient  iàits  dans  cette  journée,  gros  bétail ,  tant  an  nord  de  la 
Après  cette  déroute  les  Polovtzys  Russie  qu  à  l'étranger  ,  car  on  en 
bnmiliés  restèrent  long  -  temps  achette  beaucoup  pour  la  Silésic. 
tranquillea ,    les  Russes  de    leur  Le  clianvre ,  le  lin  ,  le  miel ,  la 
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cire  9  le  suif ,  la  laine  et  les  eaux-  fut  ensuite  rénnic  à  rempîreaYCcle 
de-vie  de  grains  sont  autant  d'ob-  reste  de  la  Russie  mineure  en  1 654* 
jets  de  commerce  et  d^exportation  Son  nom  lui  vient  de  celui  d'une 
pour  lui.  Ou  y  trouve  en  outre  de  pet.  rivière  Poltavka  qui   se  jette 
très-beaux  haras  de  chevaux  et  des  non  loin  de  là   dans  la  Yorscla. 
^ri<}ues  de  drap  ,  de  cuirs  et  de  Elle  est  à  1421  w.  de   Pétersbourg 
salpêtre  ;    les   manufactures  ,   en  et  à  908  de  Moscou.  On  voit  au 
gênerai,  y  ont  été  extrêmement  milieu  de  »la  ville  ^  sur  un  ,mon- 
encouragées ,  ou  plutôt  introduis  ticule  assez   élevé ,    une  citadelle 
tes  par  Vavanl-dernier gouverneur-  dont  les  fortifications  sont  en  ter- 
général  ,  le  prince  Alexis  Koura-  re  ;  elle  a  un  fossé  et  son  parapet , 
kin  j  dont  TadministraliQu  a  pour  est  palissadée  ;  la  ville  est  en  outre 
ainsi  dire  doublé  le  bien-être  de  entourée  d'un  rempart ,  depuis  les 
cette  contrée.  La   seule  chose  qui  bords  de  la  Poltavka ,    jusqu*à  h 
lui  manque  est  le  bois  de  cons-  vallée  dite  du  Monastère  {Monas- 
truction  et  de  chaufTage,  aussi  les  tyrskaia).  On  trouve   1 2  églises  et 
babitans  employent-ils  pour  cela  un  couvent  à  Poliava.   Les  nic\ij 
les  fagots ,  les  joncs,  la  paille  et  sont  droites  et  larges,  presque  tou> 
même  le  fumier.  On  exploite  de-  tes  les   maisons  r   sont  en  bois; 
puis  quelque  temps  de  la  tourbe  cependant  le  prince  Kourakia  en 
qu'on  a  découvert  près  de  Poltava.  a  fait  bâtir   plusieurs  en  pierres 
Cegouv.se  divise  en  16  districts  qui  sur   une  belle  place   qu'il  a  fait 

Îiortcnt  tous  les  noms  de  leurs  chefs*  construire  peneant  son  admini- 
ieux ,  ce  sont  ;  Poltava  capitale  stration  ,  et  au  milieu  de  laqael» 
du  gouvernement ,  Constantino-  le  ;  il  a  fait  élever  par  ordre  de 
grad,Mîrgorod,X7adiatche,  Kho*  l'Empereur  un  superbe  mouQ' 
rôle ,  Crémentchoug  ,  Loubny,  ment  de  granit  &  Pierre-le  Grand. 
Péréaslavl ,  Pirîatine ,  Prilouki ,  On  compte  à  Poltava  ^000  habi- 
Komén ,  Zolotonocha  ,  Zenkof ,  tans  mâles.  Cette  ville  fait  un  com- 
Lokhvitzy  et  Cobjliaki.  Les  prin-  merce  assez  considérable ,  surtout 
cipalcs  riv.  y  sont  le  Dnepr,  l'Ou-  en  bêtes  à  corne  ,  avec  la  Sibérie 
daï  ,  le  Troubéje  ,  la  Sonia  y  le  et  le  nord  de  l'empire.  Elle  eznor- 
Psiol,  la  Grounne,  le  Khorol ,  te  du  lin,  du  chanvrç,  dii  blé  et 
la  Yorscla  et  rOrell.  On  7  a  dé-  de  la  cire  en  quantité.  Il  s'y  tient 
couvert  nouvellement  des  sources  3  grands  marchés  par  an.  Cet  en- 
d'eau  minérale  près  de  Constan-  droit  est  surtout  célèbre  parla 
tinograd.  Le  nombre  de  ses  habi-  victoire  remportée  en  1 709 ,  le  27 
tans 


âmes 
archevêque  qui 

Poltava,    {Uojimaecu)    ville,  un  petit  nombre  des  siens  à  Bcn- 

chef-lieu  du  gouv.  et  du  district  dcr,  dans  les  Etats  du  Grand-Scu 

de  son  nom.  Elle  est  située  sous  gneur  ^    laissant    i!),ooo  hommes 

le  49°  37'  de  lat.  sept,  et  le  Si®  81'  de  ses  troupes  sous  les  ordres 00 

de  long,  orient,  dans  un  endroit  général  Le^enhanpt  qui,  bientôt 

élevé  ,  au-dessus  des  bords  de  la  après  ,  fut  oblige  de  se  rendre  pn- 

"Vorscla.  Elle  a  été  bâtie  en  1608,  sonnier  avec  tout  son  corps.  Oji 

sous  le  gouv.  du  hetman  de  la  cou-  voit  encore  sur  le  charnu  de  bâtait 

ronne  Conetz  Potsky^  par  un  Co-  le  une  élévation  tombale,  ^'f"" 

saque  du  régiment  de    Mirgorod  droit  où  tous  les  Suédois  tués  à 

nommé  Masslo ,  qui  est  allé   s'y  cette  bauille  sont  enterrés ,  007 

établir  avec  6  autres  familles  ;  elle  fait  un  service  divin  chaque  anfi^® 
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à  Vannlrersairc  de  cette  mémora-  dans  Je  gony.  de  Smolcnsk ,  d  où 
hic  journée  y  et  une  prière  ponr  elle  coole  dans  le  district  de  Mo- 
l|s  morts.  salsk  dn  goay,  de  Calonga  ^  et  s'y 

PoLouiE  9  (IIoAi^û,)    riv.  assez    jette  dans  la  Ressa* 
considérable  du  goav. de  ToboUk,        Popovka,     {UonosKa)  Il  Y  a 
aor  les  bords  de  laquelle  se  Iroare    j^^^  colonies  allemandes  dans   le 
le  petit  bourg  d  Obdorsk  ;  elle  se    g^^^^  ^^  Saratof   cni  portent  ce 
jette  dans  rOb.  nom  ;  l'une  est  sur  le  Caramycbe  , 

PoNÉVKJK  ,   (noHesemJ}.)  pet.    ^^  „  compte  79  familles ,  etie  est 
fille  du  'gouv,  de  Vilna  ,  elle  ap-    |^  5^  ^^  je  Saratof.  L'antre  est  sî- 
psrtient  au  district  dOnpiU  ,  elle    tuée  sur  les  bords  du  petit  Tarlik,    . 
est  à  1 35  w.  de  la  capitale  du  gony.    ^ji^  ^^  renferme  que  68  familles  , 
Sons  le  régime  polonois  il  s  y  te-    ^^  ^^  ^^^^^^  ^  53  ^^  j^  ^^^  ^jU^^ 
Boit  une  diétine  et  une  starnstie  }        ^  rx 

les  Piaristes  y  ayoîent  un  collège.        .  ^P^^CA  ,  (iTopjca  )  On  nomme 

PoNT-Eux  In  ou  la  Mer  Noire,  «!"*'  ?^\  P«^»ie  île  du  lac  Peipus  , 
moHmh.  noHmiûCKoejuope^i^  c  est  la  plus  grande  de  toutes  celle. 
HcpHoe  juope,)  Elle  baigne  lescô-  2^*  *««*  ^*°*  «^  lac  ,  elle  est  bien 
tes  de  la  Tauride  et  une  partie  des  ^^'^^^  «^  ^^  1  ^^"^^  •«>»•  villages- 
gony.  du  Caucase  et  d'Ecaierino-  PoRéTCHii.  (27opics€.)  pet. 
ilaw.  On  diyise  celte  mer  en  deux  yîUe  du  gouy.  de  Smoleusk  et  cbef- 
parties  :  le  Pont-Euxin  propre*  lieu  d'un  district  ;  elle  est  située 
ment  dit,  Ponius  JSujvenius,  qui  sous  le  55<>  16^  de  lat.  sept,  et  le 
a  environ  1000  w.  de  long  sur  5oo  49^  ^^'  ^®  long,  orient,  sur  la 
de  large  ,  et  la  mer  d'Â.zof .  Palus  Casplia  et  à  l'emboucbure  4e  la 
Ueotides  des  anciens ,  à  laquelle  Gosba  dans  cette  r^yière.  Sa  dis- 
on  donne  200  w.  de  longueur  et  160  tance  de  Smolensk  est  de  74  w.  yers 
de  largeur  ,  sans  comprendre  la  le  nord.  On  j  trouve  3  ëglises  et 
baie  de  Taganrok.  Elles  sont  tou-  près  de  2000  babitans  des  deux 
tei  deux  dans  Tempire  de  Russie,  sexes.  La  Casplia  commence  à  être 
Les  principales  baies  qu'elles  for«  navigable  ici ,  aussi  j  embarque-* 
ment  sont  :  1°.  celle  de  Liman  à  t-on  beaucoup  de  blé ,  de  chanvre^ 
Fembonchure  du  Dnepr  ,  2<>.  la  d'buile  de  cbanvre  et  de  fer  ,  qui 
baie  de  Pérëcop  ,  et  3».  celle  de  descendentlaDvinaet  vont  à  Risa»  ' 
I^oicallé.  Il  y  a  peu  d'îles  sur  ces  PoRXHOW ,  (Uopaco^h.  )  vule 
mers  dans  le  voisinage  de  l'empire  dugouv.  de  Pscow  ,  et  cbef-lien 
de  Russie;  la  plus  considérable  d'un  district:  elle  est  située  sens 
est  Taman.  Les  ports  les  plus  re-  le  Sj**  îf  de  lat.  sept,  et  le  47®  4^^ 
marquables  sont  Théodosie  ,  Se-  de  long,  orient,  sur  les  deux  bords 
bastopol ,  Eupatorie ,  Balaclava  ,  de  la  Cbelonne  ,  et  sur  un  plateaa 
Odessa,  Olviopol,  Nicolaef ,  Ta-  très-élevé  à  87  w.dePskow.  Oa 
ganrok,etc.  Le  grand  lac  appelé  ignore  Tépoque  précise  de  .sa 
Sivacfae  ou  IVier  Putride  ,  qui  a  en-  fondation  ,  mais  il  est  très  —  pro<* 
viron  140  w.  de  long  sur  14  de  bablo  qu'elle  a  été  bâtie  par  lea 
l*i%e ,  est  à  Textréniité  orientale  Novgorodiens  auxquels  elle  a  pres-« 
de  la  mer  d'Azof  dans  legouv.  de  que  toujours  appartenu,  et  sur- 
la  Tauride.  Les  principaux  fleuves  tout  par.  son  voisinage  avec  cette 
qui  se  jettent  dans  cette  mer  en  ville.  Les  anciennes  cbroniques  en 
Russie  ,  sont  le  Dnestr  ,  le  Boug,  parlent  déjà  au  commencement  da 
le  Dnepr  ,  le  Don,  le  Çonban  ,  etc.  XIY*  siècle  ,  et  les  Novcorodiena 
PûPOLTA,  (Ilonojima.)  pet.  riy«  rappeloient  alors  la  ville  sur  la 
<}ui  sort  du  district  de  Youkhnow    Cbelonne  e t quelquefois  Z^c/7;r7/777c*.^ 
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Enlannëe  134^0047  elle  (iitass!^  ^dssI  grande    qae    la  première^ 

^ée    par    Olgaerd  grand -duc  de  celle  -  ci     s*étend    da    Dord-est 

Lithaaaîe   mais    elle    se    racheta  au  sud-est  ;  elle  est  très-monU^ 

pour  3oo  roubles  qu'elle  lui  paya,  gneuse  et  abondante  en  lacs  et  en 

f^n  i3d7  les  NoTgorodiens  l'enton-  minéraux,  mais  elle  est  d<^poarvae 

rèrent  d'un  mur  et  y  construisis  de  bois.  Elle  abonde  eu  renards  ron- 

reut   le  château  ;  en  iSgq  cen^  de  ges  ,  loups  et  rats  de  toutes  espè- 

Pskow  livrèrent  une  bataille  san*  ces.  Les   habitans    pavant    tribot 

glante  sous  ses  murs  aux  peuples  sont  au  nombre  de  80  personnes. 

Tchondes,  qui  ne  purent  cependant  PoROUsré,  (^op^c^e.)  riv.  da 

pas  s^emparer  de  cette  ville.  En  gouv.  de  Novgorod,  sur  laquelle  li 

i4o6 ,  les  Novgorodiens  cédèrent  ville  de  Staraia-Roussa  est  balte; 

Porkhow  ,  avec     d'autres    villes,  elle  se  jette  dans  la  PoUsta. 

an  prince   Jonrî  Sviatoslavitch  de  FofLOZOV irs A ^  (JIo posa sut^a.^ 

Smolensk.   En   i4t6  cette  ville  fut  riy.  qui  prend  sa  source  dans  le  Uc 

ravagée  par  la  peste.  12  ans  après  Blahovechtchenskoë  (on  de  l'An* 

les  Lithuaniens  conduits  par  leur  nonciation),  dans  le  gouv.  de  Not- 

due   VitoTt  l'assiégèrent  et  l'au-  gorod  ,  district  de  Bélo-Ozérsk  ; 

roient  infailliblement  prise^  les  ha-  elle  coule  ensuite  dan»  le  gouv.  de 

bitans  ne  pouvant  opposer  qu'une  Vologda  ets'y  jette  dans  le  lac  Coq- 

foible  résistance  ,  si  ce  duc  ne  se  binskoé. 

lût  contenté  d'une  contribution  de  Posta VY,  (^ocmaôb^^  pet. ville 
109O00  roubles  et  de  3ooo  autres  du  gouv.  de  Idinsk.    c/étoit  sa- 
que les  Novgorodiens  lui  payèrent  paravant  un  chef-lieu  de  district; 
pour   la    rançon    des  prisonniers  elle  esta25ovr.de  MînsL 
En   1441   le  grand-duc  de  Moscou  Potchaew  ,  (Ilozaeah,)    groi 
Vassilei  Yassilievitch  la  prit,  mais  bourg  du  gouv.  de  Volbinie^  dis- 
il  la  rendit  bientÀt  après  aux  Nov-  trict  d'Ostrog  ,  dans  lequel  il  y  a 
gorodiens,  qui  la  cédèrent  à  leur  un  couvent  de  religieuses  de  Grecs- 
tour  au  prince  Fédor   Ivanovitch  Unis ,  sous  Tinvocation  de  l'Ai- 
Aclskoi,  que  les  Lithuaniens  avoient  lomption.    Le  jour  de  la  fête  da 
(orcé  de  quitter    sa  principauté,  couvent  il  s'y  tient  ane  foire  assec 
En  16 16 ,  les  Suédois,  sous  la  con—  considérable, 
duitc  du  comte  de  la  Gardie  ,  s'en  Potchaiita  ,  (  lIozaÛHa,  )  peU 
emparèrent ,  mais  ils  furent  obli-  riv.  qui  coule  dans  la  ville  de  Kicw 
gés  de  la  rendre  à  la  Russie  Tannée  même.  Elle  est  célèbre  dans  l'his- 
snivante  ,  en  vertu  d'un  article  du  toire  russe  ,  parce  que  c'est  dans 
traité  de  Stolbovsk.'  Le  château  en-  Bes  eaux  que  Vladimîr-le-GraDd 
touréd'un  mur  de  briques  ,  flan-  fit  baptiser  presque  tous  lesliabi- 
qué  de  4  tours  existe  encore.  On  tans  de  Kiew  à  la  fois  :  ils  y  en- 
trouve  deux  églises  dans  cette  ville  troient  tous    et  se  séparoient  en 
dont  Tune  dans  le  château.  Les  ha-  diflérens grouppes  tenant  leurs  en- 
bitans  qui  sont  à  peine  an  nombre  fans  sur  les  bras  ;  les  prêtres  réci- 
tle  looo  personnes  des  deux  sexes  toient  les  prières  sur  le  bord  de  la 
font  un  petit  commerce  de  blé  et  rivière,  et  donnoient  un  seul  nom 
de  lin  avec  Pétersbourg.  à  tout  un  grouppe  d'hommes  onde 
PoR  OMOUCH  IRE,    (  Hop  oju  y-  femmes,  qui  par  conséquent  avoient 
iuup5.)   C'est    la  seconde  île  de  tous  le  même  nom. 
l'archipel   des   Courills.  Le  canal  Potchep  ,  (iloc^nô.)  pet.  ville 
qui   la    sépare    de  la  première  ,  du  gouv.  de  Tchernigof,  district  de 
Cho  -  Oumtchou  ,  n'a  que  deuis  IVJglîne  ;  elle  est  située  sur  la  rive 
verstes   de    largeur.   Deux   fois  droite  de  la  Soudostequi  tombe 
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dans  la  Desna.  Ses  habitan<  sont  tr^  :  la  Russie  en  exporte  des 
richps  ,  faisant  un  commerce  assez  vins  ,  du  miel  ,  de  la  cire ,  de  la 
ëtenda.  Il  se  tient  ici  4  grands  soie ,  de  la  laine  et  des  peaux  de 
iftarcliés  par  an.  Cette  petite  yille  loutres;  on  en  tire  encore  des  noixy 
aToît  ét^  donnée  en  1 709  an  prince  des  grenades ,  des  marons,  du  bob 
Menchikof,  mais  lors  de  sa  disgrâce  de  nojer,  etc.  Les  Turcs  nomment 
tons  ses  biens  ayant  étéconfisaués,  cette  petite  place  Foti ,  et  donnent 
elle  retourna  à  la  couronne.  L  Im-  le  nom  de  Fox  au  fleure  Rion. 
p^ratrice  Elisabeth  en  fit  don  au  PoUDOOA  ou  Poodojsk,  (  77y- 
comte  Cyrille  Razonmofsky  en  /{oea  iaavi  Ui^^oxiCKh,)  pet.  ville 
1760,  elle  est  restée  depuis  dans  sa  nouyellement  organisée  dans  le 
iamillc.  gouv.    d*01onetz ,  chef-lieu  d*un 

PoTCHiNEKl  ,  {IIotuHiau)  pcl.  district  ;  elle  est  bâlie  sur  la  Jou- 
Ville  du  gony.  de  Nijni-Noygorod  ,  rovka  ,  à  294  w.  à  l'orient  de  Pé- 
sur  la  Rondnia  ,  qui,  à  i2w.'au-  trozavodsk.  On  y  trouve  une  seule- 
delà ,  se  jette  dans  VAlatyr.  Elle  église  et  quelques  cents  habitans 
renferme  3  églises  et  plusieurs  qui  6ont  presque  tous  cultiva* 
milliers  d^babitans.  De  Tautre  cbxé  teurs.  Il  se  tient  ici  un  grand  mar« 
delà  Rond  nia  est  un  baras  pour  cbé  le  6  décembre. 
W  gardes  a  cheval  de  l'Empereur^  Pour  ,  (Il^pd  )  fleuve  assez  con- 
on  y  trouve  plus  de  700  cavalles  sidérable  du  gouv.  de  Tomsk  ,  dis* 
presque  tontes  de  race  danoise.         trict  de  Touroukbansk ,  il  coule  dn 

PoTCHiNNAÏA,  (JIozuHHaA,)  eo-  midi  au  nord  ,  ùi  après  un  cours 
lonie  allemande  dans  le  gouv.  de  de  plus  de  4<>o  w*  il  tombe  dans 
Saratof ,  bâtie  sur  les  bords  du  Ca-  le  golfe  de  Tazof.  Les  principales 
rsmjcbe  ;  elle  est  composée  de  34  '^^«  V^'^  ^'j  jettent  sur  sa  rive  gan- 
iàmilles  tant  catboliques  que  lu-  cbe  sont  1  Agane  ,  le  R.ha-Onsséte 
thériennes  :  ce  sont  presque  tous  et  le  grand  Èzeta ,  et  sur  sa  rive^ 
dexcellens  tisseiands  qui  fabri-  droite  le  Nemlégue. 
qnent  des  draps  et  d'antres  étoffes.        PoursoVka  )  (Tli^pcoaKa.)  pet. 

^OTtMKjysKAi A,  {ITomejuKiiHf'  rîv.  dugouv.de  Tambof,  elle  se 
CKofi.)  stanîtza ,  bourg  des  Cosa-   jette  dans  la  Vorona  ;  la  ville  de 

3  nés  du  Don,  bâtie  sur  la  rive  Kirsanof  est  bâtie  sur  ses  bords, 
roite  de  ce  fleuve;  ils'appeloit  PotrsTOZERO ,  (Tlucmosêpo,) 
auparavant  Zimoviiskaïa ,  mais  lac  assez  cpnsidérable  du  gonv* 
^J^nt  eu  le  malbeur  de  donner  d'Arkhangel ,  district  de  Mesène  , 
naissance  à  un  fameux  brigand  du  il  se  réunit  par  un  canal  &  la  Pét« 
dernier  siècle,  il  a  cbangé  de  place  cbora« 

«tde  nom,  s'étant  donné  celui  da  Poustozersk^  (II^cm^sêpcKd.) 
prince  Potemkin ,  cbef  des  Cosa-  c'est  un  bourg  palissade  ou  ostrog 
qnes  dans  ce  temps-là»  bâti  sur  le  lac  Poustozero  ,  à  5oo 

PoTi  y  (IJomu.)  petit  port  et  w.  de  la  ville  de  Mèzènedansle 
lorteresse  au  bord  de  la  mer  Noire  district  de  laquelle  ilsetronve«  Il 
^t  sur  la  rive  gauche  du  Rion  ;  elle  a  été  bâti  dans  le  commencement 
est  sitaée  snr  les  limites  de  la  Min-   du  XVI"  siècle  ,  ^ur  y  prélever 

r^lie  et  du  Gourie ,  province  de  les  tributs'sur  les  Samoyèdes.  Le 
^^rgte.  Les  troupes>ussesvien<*  peu  d*babitans  qui  se  trouvent  ici 
^^i  d*en  fiiire  la  conquête  sur  les  s'occupent  uniquement  de  chasse 
^vrcs.  Cette  petite  place  est  d'ate*  et  de  pèche  ;  le  blé  qn'ik  consom-* 
tant  plas  importante,  que  c'est  mentieurest  apporté  par  eau  de 
presqne  le  seul  débouché  pour  le  Solicamsk.  On  ne  peut  parvenir 
commerce  des  peuples  de  cette  con-  par  terre  à  cet  ostrog  qu  en  birer^ 
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^t  monté  sur  des  rennes ,  en  été  on    cenU  babîtans  qui  s^occapentLeaii'* 

i arrive  par  ean.  La  contrée  dans    coup  de  pêche.  Le  principal  conu 
qaelle    il  est  situé  se  nommoit    merce  qu  Ils  font  consiste  en  pois 
anciennement  Tougorîe.  ^^'^'^  ^^^^  rendre  k  Pétersboarg^ 

PoUTiVL  ,  (  nnmuôjL^.  )  Ville  ^'^  "»  rapportent  les  objets  ma« 
da  gonv.  de  Conrsk  ,  et  chef-lien  nnfaclures  dont  ils  ont  besoin, 
d'un  district ,  elle  est  située  sous  Poventza  ,  (  nooenwu  )  rif- 
le 5 1«  21'  de  lau  sept,  et  le  62°  de  ^ssez  considérable  qui  prend  sa 
long,  orient,  à  180  w.  sud  de  source  dans  le  \odUOz^ro,  o» 
Coursk.  On  ne  connoit  pas  1  rpo-  j^c  de  \  odl ,  et  qui  se  jette  dans  le 
que  précise  de  sa  fondation ,  mais  j^c  Onega  dans  la  ville  de  Povencti 
comme  on  la  voit  assiégée  et  faire  même  ;  cette  rivière  n  est  pour 
nne  belle  défense  en  1146,  on  pent  ^j^ji  jir^  qu'une  cascade  contî- 
an  moins  la  supposer  du  XI*  sie-  ruelle  depuis  sa  source  jusqu'à  son 
çle.  Sa  position  au  bord  du  Sem  embouchure.  Sous  le  règne  de 
qui  serpente  autour  d'elle  en  arro-  pierre-le-Grand  on  a  en  le  projet 
sant  un  pays  fertile  ,  la  rend  fort  a'établir  une  communication  par 
agréable.  On  y  trouve  un  couvent  ^^  moyen  entre  la  mer  Blanche 
de  moines  ,  19  églises  ,  2  maisons  et  la  mer  Baltique  }  quelques  mar- 
de  charité  ,  et  8000  habitans  des  cliands  ont  renouvelé  ce  projet, 
deux  sexes.  Il  se  tient  un  grand  en  demandant  l'exécution  en  i8oo> 
marché  par  an  dans  cette  ville.  ^  ^  g,^;^^  jc  quoi  on  a  envoyé  snr 

PoUTZALO,  (  ni^u,aJio.  )  c'est  le  les  lieux ,  et  on  a  trouvé  qn'oa 
nom  d'une  île  qui  se  trouve  dans  pouvoit  réunir  au  moyen  d*'un  ma- 
ie lac  de  Ladoga  près  des  bords  de  rais  qui  se  trouve  au  pied  delà 
la  Finlande ,  et  à  25  w.  seulement,  montagne  Maselga  ,  les  eaux  da 
vers  le  sud  de  SerdoboL  Elle  est  Vodl ,  avec  celles  duMathozero, 
remarquable  par  ses  carrières  de  on  de  la  riv.  Télékina  qui  en  sort^ 
superbes  granit ,  dont  on  a  beau-  et  qu'ensuite  ou  éviteroît  par  des 
coup  fait  usage  à  la  construction  canaux  les  cascades  de  la  Poventu 
du  palais  de  marbre  à  Péters-  et  lelacVigue;  mais  ayant  jugé 
boug.  M.  Alopeus,  pasteur  de  Seiv  qu'il  fiilloit  creuser  dans  un  fond 
dobol ,  y  a  découvert  en  1774  des  pierreux,  tirer  au  moins  i5,ooo 
grottes  qui  se  trouvent  près  du  sagènes  cubes  de  terre ,  et  coni« 
port ,  et  qui  paroissent  taillées  de  trnire  jnsqu  à  70  écluses,  on  a  éva- 
luai us  d'hommes  ^  tant  elles  sont  lue  que  les  dépenses  que  cela  oeca- 
polies  dans  l'intérieur ,  ces  grottes  sionneroit,  ne seroient  jamais oom- 
•ont  au  nombre  de  6*  pensées  par  les  bénéfices  que  cet- 

PoVENETZ,  (iIo5eKeH5.)  pet.  te  communication  produiroît. 
ville  du  gonv.  d'Olonetz ,  et  chef-  Povitcha  ,  {Uoâucou)  grande 
lieu  d'un  district  ;  elle  est  située  riv.de  la  presqu'île  du  Camtchat- 
sur  les  bords  du  lac  Onega,  k  Tem-  ka ,  elle  se  jette  dans  le  Camtcbat- 
bouchure  de  la  Poventza  qui  tra-  ka  par  quatre  bras  ;  elle  est  nari* 
verse  la  ville  ainsi  que  la  Gabritsa,  gable  pour  de  petits  bateaux  préf- 
et qui  toutes  deux  se  jettent  dans  que  jusqu'à  ses  sources  ,  et  cooi* 
le  lac.  Sa  position  géographique  est  me  celles-ci  se  rapprochent  de  b 
80US  le  62^  53'  de  lat.  sept,  etle  52«  Jonpanova  qui  se  jette  dans  l'Océan 
43' de  long.  or«,à  i65  w.an  nord  de  oriental ,  c'est  ordinairement  le 
Petrozavodsk  ;  on  trouve  une  seule  chemin  qu  on  prend  pour  y  ptf^ 
«^lise    dans  la  vi4e    et  quelques  Tenir. 
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Pba  ,  (Hpa>)  rir.  assez  consîdé-  emuHCKdA>))fet .  fort  qui  se  Iroave 
rable  qai  coule  dans  le  goav.  el  le  dans  le  goay.  d'Orenbourg  ,  il  est 
district  de  Riazaa  y  où  elle  se  jette  bâti  sur  la  Sacmara  ,  à  Ô9  w* 
dans  rOca.  d^Orenbonrg. 

pREDSLAVfNo,  {  Ilpe/^c^aôu^        Paibolotnoi  ,   {llpuSojiom^ 

KO-)  c'étoit  un  village  près  de  Kiew*    hoû*)  On  nonime  ainsi  une  reddu- 

surles  bords  de  la   L}bed  ,  dans    te  qui  appartient  à  la  ligne  d'Ichi- 

lequel;  il  y  avoit  une  maison  deplai-    me  dans  le  gou7«  de  Tobolsk  ,  elle 

sahce  bâtie  par  le  grand-duc  Syia-   se  trouve  à  21  w.  du  fort  Presaof- 

toslaw  Tgorevitch  ,  pour  son  ëpou*   skoï,  et  au  bord  d*un  lac*  « 

se  Predslaya  ;    il  avoit   donné  le        Priioctki  ,  (iTpujii^Ku*)  pet* 

nom  de  cette  princesse  au  village   ville  du  go uv*  de  Poltava  ^  cbef- 

.  quelle  habitoit  de  préférence  ,  et   lieu  d'un  district ,  sous  le  So*'  37' 

où  elle  se   plaisoit  beaucoup.   On   de  la  t.  sept,  et  le  5o^  24'    de.  long, 

prétend  que  la  fameuse  Rognede ,    orient.  ,  sur  TOudaï  y  elle  est  k 

épouse  de    'Vladimir,     Ta  habité    217  w.de  Poltava  ,  et  appartenoit 

dans  la   suite.  Cet  endroit  appar*   anciennement  à  la  principauté  de 

tient  actuellement  au  couvent  de   PéréaslavL  H  s'y  tient  3  grands 

Pëtcberskoï.  On  y  voit  une  petite   marchés  par  an^  et  on  y  vend  beau- 

ihaison  et  quelques  cabanes  depay-   coup  de  blé  ,  de  gros   et  de  menu 

sans.  bétail.  Il  y  avoit  anciennement  unto 

Preoradnoï-Stane,    (llpe*   autre  ville  de  ce  nom  qui  appar^- 

tpa/^HOû-'cmaHh'  )    c'est   le  nom   tenoit  à  la  principauté  de  Kiew; 

d*ttn  petit  fort  qui   se  trouve  dans   elle  étoit  bâtie  vers  les  sources  du 

le  gouv.  du  Caucase ,  et  sur  la  rive  60 ug  y  dans  le  gouv.  de  Volhinie. 

droite  du   Coubanc.  On  y  entre-        Prifet,  {llpunemd.)  Grande 

tient   toujours  une  demi-compa-    riv.  qui  coule  d'occident  en  orient^ 

gnie  de  chasseurs  qui  veillent  de  là    et  sépare  la  Litbnauie  du  gouv.  de 

sur  les  mouvemens  ,  des  peuples    Volbinie  y  elle    se  jette  dans  le 

montagnards  qui  voudroient  passer  Dnepr.    Presque  tous  les  bois  de 

le  flelive.  construction  oont  on  lait  usage  à 

PRESN0^3KAiA-CREPOST,(iIp6c-  Kbersou  et   plus   loin,  viennent 

H09CKa/i'Kp'bnocmb.)CestJin{ori  par  le  Pripet*  Cette  rivière  est  na- 

qui  se  trouve  dans  le  gouv.  de  To-*   vîgable  sur  une  distance  de  plus  de 

bolsk  ,    district    de  Courgane  j  il   5oo  w.  y  jusqu'à  Pinsk  3  elle  porte 

appartient  à  la  ligne  de  Tobolsk;  sa  .  des  barques  chargées  de  8  à  10,000 

situation  est  entre  les  forts  Caba-  pouds  de  sel ,  et  doit  être  considë- 

nia  et  Stanovaia  ,  à  4^  ^*  ^^  V^^^   ^^  comme  une  des  plus  utiles  et 

mier  et  72  du  second,  au  bord   d'un  avantage  inappréciable  pour 

d'an  lac.  On  y  trouve  une  église  les  provinces  polonoises.Le8prin- 

et  une  centaine  de  maisons  dans  le   cipales  riv.  qui  s'y  jettent  sont  la 

faubourg.  Pina  ,  le  Stroumen  ou  la  Soukho- 

PRESNOGORCOFSfCAiA  ,    (  Upe-  na ,  la  Yatsolda^    la    Gorma  ^  la 

<iHoeopK06CKa/i')   C'est  aussi  un  Sloutcfaa  ,  la  Stira  ,    la  Tsna  ^  le 

fort  dans  le  même  gouv.  et  district  Laan  ,    TOndobr  ,    la  Pticha  et 

que  le  précédent  ;     il    se   trouve   l'Oucha* 

entre  les  forts  Cabania  et  Zvérino-  Pri  voLNArA  {IIpuêOJihHa  .)  co- 
goloiskaïa.  Il  y  a  aussi  une  rcdou-  lonie  allemande  du  gouv.  de  Sa- 
té  de  ee  nom  qui  appartient  égale*  ratôf,  dans  le  district  de  Camy- 
ment  à  la  ligne  militaire  de  To~  chine ,  on  la  nomme  Varenbourg 
l)olsk.  ,   en  allemand  ;  elle  est  située  sur  la 

PRKTGHiSTiirsEAiA,  {iTpezit^  rive  gauche  du  Volga  j  à  65  w.  au- 
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âossas  de  Sàralof.  Oa  y  trouve  ane  toujours  une  garnison  suffisante, 

église  Inthëricnne  et  600  habitans  et  depuis  j  802  on  a  établi  dans  les 

des  deux  sexes.  environs  des  colons  pris  parmi  les 

PRONIA,   (IIpoHA.)  11  y  a  deux  Cosaques  du    Don  et  antres,  oui 

riv.  de  ce  nom ,  l'une  coule  dans  le  font  également  ici  le  service  oraî- 

gouv.  de  Riazan  et  prend  sa  source  naire  à  cette  milice, 

dans  le  district  de  Mikbailow;  elle  Protva  ,  (  ITpomôCL  }  rivière. 

passe  devant  cette  ville  et  celle  de  Elle  a  sa  source  dans  le  gouv.  de 

Pronsk  ,  et  entre  ensuite  dans  le  Smolensk  ,  district  de  Gjatsk ,  elle 

district  de  Spask  où  elle  se  jette  coule  de  là  dans  le  gouv.  de  Mes- 

dans  rOca.  L'autre  coule  dans  le  cou  à  travers  les  districts  de  Mo* 

{;ouv.  de  Mobilew  et  se  jette  dans  jai'sk  ,  Yéréa ,  pour  entrer  dans  le 

a  Soge.  gouv.  de  Calouga  par  le  district  de 

Pronsk  ,  (iZpoKcxô.)  ville  du  Borovsk ,  elle  traverse  ensuite  le 

gouv.  de.  Riazan  ,  cbef-lieu  d'un  district  de  Maloi-Jaroslavetz,  et  se 

district;  el'e  est  située   sur  une  jette  dans  TOca  dans  celui  de  Ts- 

montagne  élevée  ,  aux  bords  de  la  roussa. 

Pronia,  sous  le  64<^  3o' delat.  sept.  Proujany  ,  (ir/>v«aHM.)  pet. 
et  le  b6°  '29'  de  long  orient,  h  58  ville  du  gouv.  de  Grodno,  nourel- 
w,  sud  de  Riazan.  Elle  a  été  bâtie  Icment  érigée  en  cbef-lieu  de  dis- 
en  11 86  9  lorsque  V^évolod  et  Svia«  trict  ,  elle  est  située  sur  la  Moak- 
toslaW)  s*étant  séparés  de  leur  bavetska ,  à  88  w.  de  Grodae. 
frère  Igor ,  prince  de  Riazan  ,  for-  Pscow  ,  ^TIcKoed.)  (gouv  de)  il 
nièrent  un  petit  état ,  dnqael  sont  est  borné  au  nord  par  le  gouv,  de 
provenus  les  princes  de  Pronsk.  Il  Pétcrsbourg  et  une  partie  de  celai 
j  avoit  anciennement  dans  cette  de  Novgorod  9  à  1  orient  par  œ 
Tille  une  forteresse  de  bois ,  dont  dernier ,  ceux  de  Tver  e(de  Smo- 
on  ne  voit  plus  aucune  trace.  On  Icnsk ,  au  midi  par  celui  de  Yi- 
Irouve  dans  la  ville  même  3  églises  tebsk  ,  et  à  Tocciaent  par  le  gour. 
et  6  dans  les  fauxbonrgs.Lesbabi-  de  Riga.  Il  se  divise  eu  8  districts, 
tans  sont  an  nombre  de  6700  per-  dont  les  cbefs-lieux  sont  :  Pscow 
sonnes  des  deux  sexes,  qui  font  un  capitale  du  gouv.  ,  Ostrow  ^  Opot*' 

Ïietit  commerce  dans  Tintérienr  de  cbka  ,  Novo-Rjew  y  Yelikia  Loaki| 

a    ville  ;  les  babitaus  des    faux-  Toropetz^  Kfaolm  et  Porkbow.  Oo 

bourgs  qui    y  sont  actuellemeut  y  trouve  encore  les  villes  de  P^t- 

comptés  •  sont   presque   tous    de  cliora    et  Tancienne  IsborsL  Ses 


district  de  cette  ville  de  beaux  bois  les  grands  lacs  suivans  ,  le  Podzo, 

de  chêne  et  plusieurs  mines  de  fer.  le  Khvate.  TAlla  et  le  Polisto.  Ccst 

PROSCOUROF  ,  (  JIpocK^poôb.  )  en  général  un  jpayè  plat ,  dont  le 

pet  endroit  du  gouv.  de  Podolie  terroirestpeu  fertile,  étant oompo- 

qui  vient  d^étre  érigé  en  ville  et  en  se  d'argile  et  de  sable ,  cependant 

chef-lieu  de  district  Cette  nouvelle  il  produit  assez  de  blé  ,  quand  1» 

ville  est  située  au  bord  du  Boug^  et  engrais  ne  sont  pas  épargnés ,  ci 

à  88  iv.  de Caménetz-Podolsky.  ses  récoltes    suffisent  non-seule-, 

Protghnoï-Ocope  ,  [npozHoû'>  ment  à  l'entretien  de  ses  habitanSj 

Oxon5.)  on  nomme  ainsi  un  petit  mais  encore  permettent  d'en  expor* 

forteonstruitdanslegouv.  doCau-  ter    près  d'un  million  de  Tche- 

ease  ,  district  de  Stavropol,  sur  les  tverts  par  an.  Le  lin  y  réussit  iort 

bords  du  Couban,  On  y  entretient  bien  et  est  d'une  qualité  sapérienre; 
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siinftî  que  le  chanvre.  Ce  gon?.  est  Vsëfolocl)  qai  exigèrent  cependant 
HcYie  en  bois  et  en  pâturage;   les  un  serment  de  (idëllté  de  leur  oncle, 
rivières  y  sont  très- poissonneuses;  Celui-ci  accablé  ,par  les  malheurs 
seshabitans  exportent  beaucoup  de  qu*il  avoit  essuyës  ,  et  par  les  în« 
lin,  de  chanvre  ,  de  goudron,  de  la  firmités  qui   lui  survinri^nt  à  la 
cire^  des  peaux,  des  cuirs  de  Rous-  suite    de  sa  longue  captivité  ^  .*te 
sie    et  des  bois  h  Narra,  à  Péters-  retira  à  Kiew  dans  un  couvent  où 
bourg  et  plus  loin.   On  j  trouve  il  finit  ses  jours  en  io63«  En  1060^ 
quelques  verreries  ,  4  fabriques  de  les  habitans  de  Pscow  ,  réunis  aux 
toile  et5o  de  cuirs.  Le  nombre  des  Novgorodiens  ,  eurent  k  repousser 
babitans  est  de  578,000  personnes  une  invasion  des  Ssoles  (peuple  de 
des  deux  sexes.  Le  clergé  y  est  régi  race  tchoude)  ,  et  les  détruisirent' 
pr  un  archevêque  qui  prend  le  prcqu'enticrement.    Rarement    la 
titre  d'arclievéque  de   Pscow  y  de  ville    de  Pscow   eut    ses  princes 
Livonie  et  de  Courlande.  particuliers,  elle  étoit  le  plus  son* 
Pscow,  (i7cyro5&.)  quelesFran-  vent  gouvernée  par  ceux  de  Nov- 
çais  nomnoent  Pleacow,  ville  cap.  gorod ,  dont     elle  étoit  regardée 
dn  gooT.  et  du  district  de  son  nom;  comme  la  sœur  cadette  ;  républî- 
elle  est  située  sous  le  670  4^'  ^®  H^^    démocratique    comme    cette 
Ist.  sept,  et  le  46^  9'  de  long,  oricn.  aernière,  elle  adopta  ses  lois  et  sa 
au  bon)  de  la  Yelikaia  ou  (Grande)  forme  de  gouvernement  ;  elle  eut 
et  du  Pscow  qui   sort  d'un  lac  ;  sa  les  mêmes  assemblées  du  peuple, 
iVistance    de  Pctersbourg    est  de  la  même  manière  de  les  convoquer 
3^6  w.  et  760  de  Moscou.  Cette  et  les  mêmes  magistrats  pour  se 
ville  doit  sa  fonda tton  à  la  fameuse  gouverner  (i).  Souvent  elle  rom- 
Oiga ,  qui  étant  venue  de  Kièw  poit   ses  liaisons  avec  Novgorod , 
dans  sa  patrie  vers  Tannée  965,  )alouse  du  commerce  et  de  la  pros-> 
pour   visiter    ses    parcns  et  leur  périté  croissante  de  Pscow ,  mais 
prêcher  le  christianisme  ,  eut,  dit-  elle  étoit  presque  toujours  ramenée 
on  la  vision  d'une  lumière  qui  des-  à  se  raccommoder  avec  elle ,  étant 
cendotl  du  ciel  vers  les  bords  de  la  on  quelque  façon  sous  sa  dépen- 
Pscova  et  de  la  Vélikaia.  Elle  s'en  dance,  à  cause  du  sel  qu'elle  ne 
i^ppela  h  son  retour  k  Kiew  ,  et  ponvoit  se  procurer    ailleurs ,  et 
envoya  de  grandes  richesses  dans  dont  elle  étoit  privée  à  chaque  rup* 
ce  pays  pour  y  bâtir  une    égalise  turc  avec  ces   (iers   républicains. 
soQs  l'invocation    de  la  sainte  Trj-  Les  villes  anséatiques  avoient  un 
»(té.  Cette,  église    fut  comme  le  comptoir  k  Pscow    et  une  église 
iioyau  autour  duquel  on  vit  bien-  de  leur  culte.  Les  premières  ior^ 
^^t  se  former  une  grande  ville,  et  tifications  furent  faites  vers   Fan 
^  fut  Pscow.  Yladimir  I»'^  en  fai*  1266.  Elle  fut  assiégée  sans  succès 
&Aut  le  partage  de  ses  Etats  k  ses  par  les  Livoniens  en  1269^  ^^7^» 
<^Qfans  ,  donna  Pscow  à  Soudislaw,  1 299  et   1 367.  *  Le  prince  Doman- 
qm  en  fut  par  conséquent  le  pre-  te ,   célèbre  guerrier    des    Psco- 
mier  Souverain.  En  io36,  ce  mal-  viens  ,    défit    compte ttement   en 
lioureux  prince  fut  calomnié  au-  1271    ceux    de    Riga  qui  étoient 
près  de  son  frère  le grand-ducla-  venus  pour  Tatlaquer.  En  1406, 
^slaw  qui  le  déposa  ,  et  le  fit  en-  le  territoire  de  la  république  fut  ' 
pi'isonner  dans  sa  capitale  même,  ravagée  par  Vitovte  auc  de  Lit- 
Il  en  fut  délivré  28  ans  après  par  hnanie;  l'année  suivante   la    vil- 
Sf's  neveux  Iziaslaw  ,  Sviatoslaw  et  le  fut  assiégée  par   les  Livoniens 

(1)  Vojez  I  |>our  la  Xorme  de  ce  gouvernement ,  l'article  Nowgorod, 


i42           psc  psc 

qui  tuèrent  85a  PscoTÎens  dans  le-Grand  contre  Cbarifs  XII ,  sèt 
une  sortie  qn'iis'fîrent.  Cette  guer-  douannes  rapportotent  au-delà  de 
re  dura  jusqu'en  1 410  avec  des  suc-  i5,ooo  roubles  au  fisc.  Son  eom- 
ces  variés  ,  alors  on  fit  la  paîx«  En  mcrcc  consistoit  en  chanvre,  lin  , 
1425  on  frappa  la  première  mon-  bois  de  construction  et  matsqae 
noie  à  Pscow  ^  car  jusqu'alors  on  lesPscovicns  exportoienteuécban- 
s'étoît  servi  de  peaux  de  martres  ,  ge  des  marchandises  et  de  Targent 
comme  c'ctoit  l'usage  général  par-  comptant  qu'ils  recevoîent  de  Té- 
mi  les  peuples  Slaves  ,  chaque  par-  tranger.  La  yiHe  de  Pscow  aclnelle 
tie  de  la  peau  ,  comme  le  museau,  est  bâtie  sur  la  rive  droite  de  la 
les  pattes  y  les  oreilles,  avoit  nne  Yélikaia,  elle  se  partage  en  3  quar- 
valeur  représentative  en  marchan-  tiers  qui  sont  le  Créuil,  la  ville  du 
dises  ,  etc.  Les  monnoies  pscovien-  centre  et  la  grande  ville.  Le  Creml 
nés  étoient  en  argent ,  elles  repré-  est  situé  sur  la  rive  gauche  et  à 
sentoicnt  d'un  côté  une  téle  de  rembouchure  même  de  la  Pscpva  , 
bœuf ,  au-dessus  de  laquelle  étoit  il  est  entouré  d'épaisses  murailles 
nne  couronne,  et  l'autre  côté  mar-  de  pierres  ;  on  nomme  cette  forti- 
qnoit  la  valeur  de  la  pièce.  C'est  à  fication  le  mur  de  Domaole  ,  pro- 
oette  mémeépoqiie  qu'on  doit  pla-  bablement  du  nom  de  son  fonda- 
oer  l'alliance  de  celte  répul)lique  tcur,  le  prince  Domante ,  le  plas 
avec  les  villes  anséatiques  ,  et  sa  célèbre  guerrier  des  Pscoviens.  Il 
rupture  avec  Novgorod  ,  jalouse ,  reçut  au  baptême  le  nom  de  Ti- 
coromc  noUs  l'avons  remarqué  plus  mothée.  Ce  prince  régna  à  Pscow 
haut,  de  sa  prospérité.  Legouver-  depuis  1266  jusqu'en  1299;  sei 
nement  démocratique  subsista  à  vertus  et  son  courage  lui  méritè- 
Pscow  jusqu''en  1609  ,  ^  elle  fut  rent  l'amour  de  ses  sujets  et  l'ad- 
soumisepar  legrand-duclvan  Yas"  miration  de  la  postérité.  Il  est 
siliévitch  ,  qui  en  i5io  y  établit  mort  eu  odeur  de  saialetéj  on  voit 
ses  gouverneurs*  Cette  ville  fut  encore  son  tombeau  dans  l'église 
Tainement  assiégée  en  1 58 1  ,  bOus  cathédrale  de  Ste  Sophie.  Les  deux 
le  règne  du  Tzar  Ivan  Vassiliévitch,  autres  quartiers  sont  également 
par  le  roi  de  Pologne  Etienne  Bat-  entourés  de  murailles  en  pierrei 
tori.  Depuis-  iô88  elle  eut  ses  pro-  et  construises  de  manière  qu'elles 
près  évoques ,  car  jusqu'alors  son  se  défendent  mutuellemeut.  Ls 
clergé  éloit  régi  par  ceux  de  Nov-  ^dernière,  qui  est  celle  de  lagraodc 
gorod.  Nestor  prétend  que  la  Reli-  ville,  a  7  w.  de  circonférence, 
gion  chrétienne  y  avoit  été  préchée  elle  est  flanquée  de  plusieurs  tours, 
en  même  temps  qu'à  Novgorod,  et  forme  à-peu- près  an  carré  long, 
par  saint  Joachim  le  Khersonite.  Telles  sont  les  anciennes  fortifica- 
Ën  161 5  ,  Pscow  fut  assiégée  pour  tions  de  la  ville,  mais  Piere-le- 
la  dernière  fois  par  Gostave-Adol-  Grand  y  en  fit  ajouter,  pend&ntk 

{)he.  En  ï663,  le  tzar  Alexis  Mikhaï-  guerre  de  Suède  ,  de  plus  moder- 

ovitch  ordonna  qu'on  n'y  frappe-  nés,  qui  consistent  en  un  rempart 

roit  plus,  de  monnoie  ,  ainsi  qu'à  de  terre  et  un  retranchement  ex* 

Novgorod  ,  et  les  cours  des  mon-  térienr  ,    avec    un  fossé  qui  en- 

noies    de  ces    deux  villes  furent  toure  la  ville  du  côté  de  Test.  On 

transportées  à  Moscou.  Malgré  la  trouve  à  Pscow  46  ëgUses  et  2  oou' 

perte  de  sa  liberté  ,  et  de  ses  droits  vens  de  religieuses  ,  deux  autres 

on  voit  que  Pskow  faisoit  encore  couvens  d'hommes  sont  hors  des 

un  grand  commerce  par  Narva,  murs  delà  ville.  Le  faubourg  nom- 

Reval ,  etc. ,   Car  jusqu'au  com-  mé     Zavelitchi    renferme    encore 

mcncement  de  la  guerre  de  Pierre-  10  églises.  On  j  remarque  la  cha-« 
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pelle  à  Vendrolt  même  ou  Olga  nu  pea  an  nord  de  la  rille  de  ce 

Î>lanla  la  croix  ,  et  où  elle  désigna  nom.  Il  se  rénntt  par  un  détroit 

a  place  que  devoit  occuper  la  ville  assez  largo  au  lac  Peipns  ,  a  5o  w« 

qu'elle  projetoit  dje  bâtir.  Les  ca-  de  long  et  4o  dans   sa  plus  grande 

thédrales    qui  sont  dans  la  ville  largeur,   La    rivière    Vélîkaia  s'y 

renférmentde  grandes  richesses  en  jette  à  7  w.  de  la  ville  de  Pscow 

Tases  sacrés  et  habits  sacerdotaux  ^  qu'elle  arrose, 

on  y  trouve  les  reliques  déplu-  PsiOL  ou    Psla  ,  {llcejibj^xvi 

sîenrs  saints   dont  les  vertus  ont  UcJia.)  fiv  considérable  qui  prend  ' 

honoré  la  ville  de  Pscow  ,  entr^au-  sa  source  dans  le  gouv.  de  Coursk  y 

Ires  ceUea  de  Saint  Timothëe,  dont  district  d'Oboiane  ;    elle  traverse 

noua  avons  fait  mention  sons  le  une  partie  du  gouv.  des  Slobodes 

nom  de  Domante.  On  doit  encore  d'Ukraine  et  de  Tchernigol ,  elle 

remarquer  dans  celte  ville  la  mai-  entre  ensuite  dans  le  gouv,  d'£ca- 

son  de  l'archevêque ,  et  le  oonsis-  therinoslaw  ^  où  elle  se  jette  dana 

loire  qui  occape  1  ancien  palais  des  le  Dnepr  près  de  Crémentchoug. 

princes  de  Pscove.  Au  reste  près-  Ses  bords  sont  trèft-'peuplés  et  elle 

qae  toute  la  ville  eS  bâtie  en  hois.  traverse  partout  un  pays  fertile. 

On  j  compte  lo^ooo  babitans;le  Pticha  .  {JlmuuuLo!)   riv.  assea 

clergé  j  est  nombreux  ,  il  est  régi  considérable  qui  a  sa  source  dana 

par  nn  archevêque  qui  ordinaire-  le  gouv.  de  Yilna,  et  qui  se  jette 

ment  aiége  à  Pétersbourg  ,  comme  dans  le  Pripet  ;  on  flotte  beaucoup 

membre  du  St.  Synode.  Cette  ville  de  bois  sur  cette  rivière. 

fait  encore  un  assez  joli  commerce  Pcltava  ^  {^nwjimaea^  Voyef 

avec  Narva  en  chanvre  et  en  lin.  Il  Poltaya. 

lant  remarquer  è  10  w*  de  Pscow  le  Ptchma  ,  {jîbimjua^  riv.  con^ 
village  de  Sibout ,  anciennement  âidérable  de  la  Sibérie  ^  sur  lea 
Vybout^  célèbre  pour  avoir  donné  bords  de  laquelle  la  ville  de  Gamy- 
naissanceà  la  princeseOlga.  C'est  chlow  est  bâtie.  Elle  prend  sa 
là  9  à  ce  qu'on  prétend  ,  qu'elle  source  dans  le  gouv.  de  Perm,  dis- 
passa en  bateau  le  prince  Igor,  qni  trict  d'Ecatherinbourg  ,  elle  entre 
en  devint  amoureux  et  en  fit  son  ensuite  dans  le  gouv.  de  Tobolsk  , 
épouse.  et  s*y  jette  dans  la  Tonra.  Cette  riv. 
Pscow,  (  IIcK06CKoe''03€po.  }  coulc  Constamment  d'occident  en 
f  lac  de)  en  russe  Pscovscoé-Ozero ,  orient ,  toat  son  cours  est  de  5oo 
il  8c  troave^dans  le  gouy.  de  Pscow^  werstes. 
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tvAftAWSKATA-SonKHONIA  ,   (Pa-  RAD0MTSL,fP<y^0jriMeJl5>îil« 

6aHCKaR-C^3coH/i,)  ^vf.  da  gony.  du  gouv.   de  Kiew ,  et  chef-lieii 

de  \  ologda  ;  elle  sort  da  lac  Cou-  d'uo  dUtrtct  ;  elle  est  sitoëe  tur  la 

hinsk  ,  et  après  an  cours  de  3o  w.  rive  gauche  do  Tëtërcf ,  à  99  w. 

elle  se  rëunit  à  la  Ocolnaîa-Sou-  de  Kiew. 

cbonîa  ;  cette  rlv.  est  navigable  ,  et  Radouga  ,  {Pa^Hta)  Cest  une 

elle  a  de  particulier  qu'eau  prin-  pet.  riv.  de  la  presqu'île  du  Cam- 

temps,  lorsque  la  crue  des  eaux  est  tchatka  ,    sur  laqnetle  la  riUe  de 

la  plus  baute  ,  elle  coule  quelque-  Nîjnî-Gamtcbatsk  est  bâtie;  les  ba- 

fois  pendant  12  jours  en  sens  con-  bitans  du  pays  Tappellent  Orale, 

traire,  c'est-à-aire  que  ses  eaux  Radzivilof,    (Pa^sueuxoêh) 

remontent  dans  le  lac.  pet.  ville  frontière  dans  le  gouv.  de 

Raga,  (Paica.)  pet.  riv.  du  gouv.  Yolhinie ,  district  de  Covno.  Elle 

de  Riazan  ;  elle  se  jette  dans  TOca.  est  située  presque  vis* à-vis  la  tiUs 

RACKOxé,  (PaKKOKe.)   Cest  la  de  Brody  qui  appartient  à  la  mai- 

T I*  des  îles  Courilles.  On  estime  à  son  d'Autriche  ^  et  k  cause  de  œb 

T20  w.  sa  distance  de  la  io<>.  Sa  on  y  a  ëtabl»  une  douane  et  on 

longueur  et  sa  largeur  peuvent  être  payage  pour  toutes  les  marchaa- 

d'environ  ao  w.  chacune  ,  et  elle  dises  qui  entrent  ou  qui  sortent  de 

ressemble  à  une  montagne  isolée  la  Russie  de  ce  côté.  Elle  est  à  iiî 

sortant  du  sein  des  flots.  Il  y  avoit  w.  de  Jitomir. 

autrefois    de    la  verdure    et    des  RakhiÉa  ,  (Pa^^^;,.)  cest  na 

bancs  de  rocbers  sur  lesquels  une  ^  ^^j^^j^  ^^\^^^^  ^^^^           rt 

multitude  d  oiseaux  d  eau  étabhs-  J^^j  1        j  ^„  j^^^^^  ^„^  ^  ,j^. 

soient  leurs  nids  ;  mais  ces  bancs  y  ^^^  ^(^^^  j^^^  j^            ^^  Y^, 

ont  ete  démolis  pari  éruption  des  j^  ,  district    de  Veliki-Ousliooç. 

feux  souterrains  oui  ontentrou-  q„  •     ^^     ^^^^  ^^              .  îl, 

yen  le  sommet  de  la  montagne,  et  ^^^  S>nstruit  ;  on  trouve  sur  une 

lancé    une    grandes    quantité    de  image  de  Si.  Nicolas  ,  qui  est  dani 

pierres  et  de  cendres.  Depuis  cette  i^gUse,  une  inscription  qui  pH>af^ 

époque  1  île  a  toujours    continue  ^  j^^  ornemens  de  celle  irtage 

de  brûler.  Lors  de  cette  éruption,  ^^^   ^^^  ^^^^^^  ^^  ^.              ^ 

des  cndroiU  de  la  côte  oui  étoient  o^and-duc  de  Moscou  Ivan-Vassi- 

.-luparavant    couverts    deau  a  la  ii|iyitcb« 

hauteur    de    i3    brasses   ont  ét«  •»       *           #                  \        j. 

comblés  de  débris  et  de  cendres  ,  ,  Rakitna  ,  {faKumna.)  feUiif- 

de  manière  à  former  aojourdliui  d«  g<>«^-  ^  9""**  '  **'*îrif  '  ^®  ^'^ 

des  bancs  et  des  bas-fonds.  ^Jy  «"«  •«  ]^^^  ^^^s  1  Oca. 

Racovka  ,  (PaKOtfxa.)  pet.  rîv.  Rakitnaia  ,  (Panumnaji.)  rW* 

du  gouv.  des  Slobodes  d'Ukraine,  du  gouv.    de  Coursk  •  district  de 

district  de  Belopolsk  ^  elle  tombe  Kotmychsk;  elle  se  jette  dans  le 

dans  le  Seim.  Psîol. 
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^  Rahzaïka  ,  (PajusauKa  )   pet.  bourg ,   el  se  tronye  4 101  w.  de 

riv*    du  gouv.   et  da  district  ^e  cette  ville  ,  pW  bas  sar  le  fleq^ve. 

Penza;  elle  se  jette  dans  la  Pen-  Ravmo  ou  KAMÈOjfpa^juovijisi 

«îa  tka.  PoJueQ.)  ancienne  Tille  .maritime  ^ 

RandÊne  y    {PaHAeub  )  ancien  «ar  le  golfe  de  Bothnie,  elle  appar- 

«hâteaa-ibrt,  bâti  en  1288^  dans  tient  au  district  de  Biorneboarg , 

le  gouY.  de  Livonie,  Ce  n'est  plut  fait  le  même  commerce  qœ  Nys-> 

qn'an  bien  seigneurial.  Il  se  trou*  tadt ,  et  a  un  bon  port* 

Te  dans  le  district  de  Derpt,  au  Razdorovskaïa  ,  (Pas^opoa^ 

bord  4a  kic  yourt«*£rTë|  et  à  35^  ckoa-)  C'est  le  nom  d  une  sunitza 

w.  de  Derpt*  00  bourg  des  Cosacrues  du  Don  ; 

Raiyenbouro  ,  (  PaneHÔ^ped,  )  bâti  sur  les  bords  de  la  Medreditsa. 

On  nomme  ainsi  yulgairement  la  On  y  trouve  une  église, 

ville d'Oranienbourg^ dans  le  gour*  Razdorscaia,  {Pas^opcKcm,) 

de  Rîazsin*  Voyez  Or  an  ienboueo.  Stanitsa  ou  bourg  des  Cosaques  du 

RANovA^(PaKOtfa.)riT.dugouv.  Don,  il  est  situé  à  l'embouchure 

de  Riazan  ,  elle  a  sa  source  dans  le  du  Soukhoï  -  Donetz  dans  le  Don 

district  de  Scopine,  et  coule  ensuite  et  sur  les  deux  rives  de  ce  fleuve, 

dans  celui  de  Pronsk  où  elle  se  La  montagne ,  sur  laquelle  pres^ 

jette  dans  la  Pronia.  que  toutes  les  maisons  sont  bâties, 

Rascaty  *  (i'acxa/nM.)  Colonie  est  si  haute ,  qu'on  a  beaucoup  de 

allemande  dan3  1^  gouv.  et  le  dis-  peine  à  y  arriver  avec  les  voitures, 

trict  deSaratof ,  elle  est  située  au  Cet  endroit  est  renommé  par  ses 

bord  <lu  grand  Caramjche ,  on  y  vignobles  et  la  bonne  qualité  de 

compte  200  habitans  ;  ils  sont  tons  aes  vins*                          «<  ^ 

de    la  religion    catholique.  Cett6  Rsja  ,(P0iica«)  riv.'dugouv.  de 

colonie  est  à  39  w.  de  Saratofl  Perm ,  qui  par  sa  réunion  avec  la 

Rass^oou  oaRACHA-oUA,( Pa*  Néiva ,  forme  la  Nitsa* 

uiCÊtu  HJiH  Pama^^a.)  C'est  la  i3f  RiNA  9  (Peua.)  rir.  du  gouv.  de 

des  lies  Concilies  ;  elle  est  à  4o  w»  Pcrm,  elle  se  jette  dans  la  Tchons- 

de  la  i%%  donne  â->peu-près  3o  w.  sovaia  ,  la  ville  de  Coungour  est 

en  tout  sens.  Elle  a  de  hautes  mon-  bâtie  sur  ses  bords* 

tagnes ,  des  c6tes  de  rochers  es-  Réssa  ,  {Peco.)  riv.  qui  prend 

carpes,  et  un  très«-petit  nombre  sa  source  dans  le  gouv*  de  Calouga, 

de   baies  sablonneuses.  Des  foréti  non   loin  de  Serpeisk ,  elle  traverse 

de  bouleaux ,  d'aunes  et  de  cèdres  ensuite  le  district  de  Mossalsk  pour 

de  Sibérie  sont  parsemés  snrle^  entrer  dans  le  gouv.  de^molensk 

montagnes  ;  les  vallées  et  les  ter*  où  elle  se  jette  dans  TOugra.  Cette 

ralns  plats  sont  abondans  en  het^  rivière  forme  s^r  une  certaine  dis-* 

bages*  Le  renard  est  le  seul  quadru-i^  tance   les    limites    des  gouv.  de 

pède ,  mais   les  rochers  escarpés  Smolensk  et  de  Calouga* 

offrent  un  réfueé  k  toutes  les  es-  Réssata  ,  (Pecama*)  pet.  rlv« 

pèees  d'oiseaux  a  eau,  qui  j  posent  du  gouv*  d'Orel ,  elle  entre  dans 

learf  nids  ;  et  les  castors  ainsi  que  celui  de  Calouga  et  s  y  jette  dans 

les  veaux  marins  abondent  sur  le  laJizdra* 

rivagf^  Il  n'y  a  aucune  rivière  pois*  Resso  ,    (Peco,)  c^est  un    des 

sonneuse.  Les  habitans ,  dont  une  Irots^  lacs  au  bord  desquels  la  ville 

partie    est    baptisée  ,     sont    peu  de  Nôvorjew  est  bâtie,  dans  le gour» 

nombreux  sur  cette  ile.  de  Pscow* 

Rassyfti AÏA,  (PaccMriHa/t.)  c'est*  Resta  ,  (  Pecmcu  )  riv.  assez 
un  petit  fort  sur  les  bords  de  TOu^  considérable  dans  le  gouv.  de  Mo- 
ral. Il  appartient  au  gouv.  d'Oren«»  bikw  y   elle  parcourt  lés  districts 
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de  Tcha^Oussow  et    de  Staroby-   des  Soëdoîs    et  ies  Estlionîens; 

oovsk  ,  et'  s'y  jette  dans  la  Pronia.    dans  les  villes  et  le  plat  pajs  des 

RÉTouzARi,  (Pem^japzA.)  c'est    Alleni^nds.  Toute  la  noblesse  est 

le  nom  que por toit  auparavant  nie    de  cette  dernière  nation.  Il  y  a 

sur  laquelle  la  ville  de  Cronstadt    aussi  beaucoup  de  Russes  dans  œ 

est  bâtie  ;  mais  en  1728  elle  a  reçu    pars.  Le  nombre  des  habitans  peut 

le  nom.  d'ile  de  Cronstadt  qu'elle    être  porté  à  200,900  personnes  des 

conserve  encore.  (^P^oyejs  cet  ar^    des  deux  sei  es.  Quoique  la  religioa 

ticle.)  luthérienne  évangélique  j  soit  la 

KsvAL  y  (PeaejihCKaA  ei^ôep^    dominante  ,  les  Russes  y  ont  aussi 

ni  A,)  (gouv.  de)  On  lappelle  aussi    plusieurs  églises.  Le  clergé  Inthé* 

gouv.  d'£atbonie.  Il  est  borné  au    rien  est  sous  l'inspection  du  con- 

nord  par  le  golfe  de  Finlande  y  à    sîstoire  provincial ,  et  le  russe  re- 

Vorient    par  le  gouvernement  de    lève  de  l'archevêque  def  Novgorod. 

Pétersbourg^  au  midi  par  le  lac    L'histoirede  ce  pays  étant  la  même 

Tchoudskoe  ou  Peipus  et  la  Livo-    que  celle  de  Livonte  ,  je  me  sois 

nie,  et  à  1*  occident  par  la  mer  Bal-    réservé    d'en    parler    à   l'artide 

tique.  On  divise  ce  gouv.  en  quatre    Oouç,   de  Riga  ,  pour  ne  pas  me 

districts  qui  sont  :   !<>•  le  district    répéter.  Le  Souverain  se  qualifie 

de  Garrien  dont  le  cheMieu  est    de    due   d'Esthonie  ,    titre  qail 

Reval  y  capitale  du  gouv.  ;  2<>.  de    place  avant  celui  deLivonie.  Quant 

Tirland  ,  chef -lien    Vésénsberg  ;    aux  propriétés  du  sol,  il  ressemble 

'i^.  d'Erven  ,  cheMieu    Veisscn-    à  celui  de  la  Livonie  à  Reval,  il  est 

atein  ,  et  4^..  de  Y  iok ,  chef-lieu    léger  et  sablonneux;  dans  le  West* 

Habsal.  On  y  trouve  en  outre  le    Garrin  en  partie  pierreux  ^  dans  la 

port  Baltique ,  et  Talsbourg  ,  an-    Wick  marécageux    et   pierreaX) 

eien  château-fort  oui  a  un  petit    en  Erven  et  Y irland ,  u  est  phs 

port  marchand  sur  le  golfe  de  Fin-    mêlé  de  terre  \  ce  qu'il  ne  iaat 

lande.  Les  iles  de  Dago,  de  Yorms^    concevoir  qu*en  général  y  car  s'fl 

de  Youlf ,  de-Narguene ,  Yranguel    étoit  question  d*un  plus  grand (U- 

et  Roggué  lui  appartiennent  aussi*    tail  la  variation  seroit  encore  plas 

Les  principales  riv.  qn*on  y  trouve,    sensible.  Les  soins  des  propriëtsi- 

sont  :  le  Pernau  ,  la  Païda  ,  le  Pa-    res  et  la  bonne  culture  font  qae 

dis  ,.le  Casarguene ,  le  Cazaran,  le    le  produit  de  ces  terres  ,  en  gâé- 

Sem,  le  Saouni  et  le  Léal.  Ce  eonv»    rai  peu  fertiles ,  non  -  seulement 

est  formé  de  l'ancien  duché  d' Es*    suffit  à  la  consommation  de  ses 

thonie,  dont  une  partie  a  dès  lotig*    habitans,  mais  leur  permet  encore 

temps  appartenu  à  la  Russie.  Ce    d*ei^  exporter  une  partie.  L^'édncs- 

n'est  que  pendant  les  troubles  qui    tion  du  bétail  est  également  ose 

ont  eu  lieu  sons  les  faux  Dmitri    branche    d'économie   prodactire 

que  les  Suédois  s'en  sont  emparés,    dans  ce  pays.  Le  gouv.  de  Refsl 

Il  est  revenu  en  entier  à  cet  em-    ne  manque  pas  de  bois.  On  ^  £iî^ 

Ïûre  après  la  guerre  entre  Char-  beaucoup  de  chaux  aTec  des  pierres 
es  Xll  et  Picrre4e-Grand ,  et  lui  de  cette  substance  qu'on  amssse 
a  été  assuré  par  la  paix  de  Nystadt  en  grande  quantité  au  bord  de  u 
en  1721.  Les  habitans  sont  des  Es-  mer*  Les  pêches  y  sont  abondaa* 
thouiens  anciennement  nommés  tes  et  lexportation  de  ce  pays  oon" 
Tchouds  par  les  Russes.  Us  n  ont  siste  en  chanvre,  lin,  blé,  cire,  \fA' 
qu'un  seul  dialecte.  Dans  File*  de  les  à  voiles  et  cuirs. 
Yorms  ,  au  grand  et  petit  Roog  ,  Reval,  (PeeeAb.)  en  Esthonifl» 
on  ne  trouve  que  des  Suédois;  TAf/Zin  de  Dani-Lin  ,  quivetttdu« 
dans  les  Ues  de  Dager  et  de  Nuke    pille  des  Danois  ,    en  letfaoniea 
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Danno  Pilss ,  en  rasse  ancienne^  professeurs ,  un  pour  la  langue 
ment  Colyuan  ,  eal  une  ville  de  russe ,  et  trois  antres*  On  tronve 
Commerce  ^  fortifiée ,  snr  le  golfe  outre  eela  Técole  de  la  ville  ,  une 
de  Ftn1ande,et  la  capitale  du  gouT.  école  particulière  pour  les  filles, 
d'Esthonie.  £Ue  se  trouve  sous  le  et  une  école  Jsour  la  noblesse.  Le 
59^  i&  22"  de  lat.  sept,  et  le  42^  péage  qu'on  perçoit  à  Reval  est 
19'  l5"  de  long,  orient.  ,  à  344  ^*  partagé  ,  la  ville  en ,  conserve  une 
de  Pétersbourg,  et  à  1072  de  Mos*  partie  et  la  couronne  lautre.  La 
cou*  Le  rot  àe  Dannemarck  Yal»  ville  a  son  arsenal  particulier  ,  un 
demar  II  posa  les  premiers  fonde-  grand  hôpital  pour  la  marine;  elle 
mens  de  la  ville  et  du  château  en  entretient  quelques  artilleurs  et 
1218  ,  dans  le  même  emplacement  une  compagnie  de  soldats.  Elle  a 
où  étoit  auparavant  le  fort  deLyn-  cédé  les  remparts  k  la  couronne.' 
dauisse  ^Castrum  Lyndatfiense)  ^  Elle  juge  suivant  le  droit  de  Lu*» 
lequel,  suivant  toutes  les  apparen-  beck.  Autrefois  Reval  étoit  célèbre 
ees,  avoit  été  bâti  en  1 194  on  1 196  parmi  les  villes  anséatiques,  et 
par  le  roi  Canut  VI ,  lors  de  ses  son  commerce  maritime  est  encore 
expéditions  militaires  en  Esthonie.  dans  un  état  florissant.  Elle  jouit 
Le  même  Yaldemar  fonda  en  du  droit  d* étape  ,  excepté  que  son 
même  temps  un  évéché  dans  sa  exportation  n'est  pas  fort  considé- 
Bouvelle  ville.  Elle  fut  asrandie  en  rable.  Le  port  est  vaste  ,  beau  et 
iSiO)  et  ce  fut  alors  que  le  couvent  sur ,  il  contient  une  partie  de  la 
de  Saint-Michel  fut  enclavé  dans  flotte  russe.  La  ville  est  entourée 
ses  murs.  Cette  ville ,  ainsi  que  de  murs  fort  élevés ,  de  fossés  pro-. 
toute  la  province  d'Esthonie  a  reçu  fonds  et  de  bastions  solidement 
anciennement  ses  plus  grands  pri-  construits ,  et  sa  force  est  augmen-» 
vilégea  des  rois  de  Dannemarck;  tée  par  le  château,  lequel  est  placé 
Ces  privilèges  lui  donnent  la  juri-  sur  un  rocher.  Elle  fut  entière- 
diction  en  matière  civile ,  crimi-  ment  réduite  en  cendres  en  i433. 
nelle  et  de  police  ;  le  droit  d'élire  Elle  se  remit  sons  la  domination 
ses  magistrats  et  celui  de  nommer  suédoise  en  1 56i.  Pierre-le-Grand 
à  touslesemplois  ecclésiastiques  et  s'en  rendit  maître  en  171e,  par 
civils.  Toutes  les  églises  et  tous  accommodement ,  et  lui  confirma 
les  anciens  édifices  ont  des  inscrip-  non- seulement  les  privilèges  dont 
tions  et  des  armoiries  danoises,  elle  jouissoit  alors,  mai»  renouvela 
Les  maisons  sont  la  plupart  de  tous  ceux  que  la  couronne  de  Suède 
briqves  et  bien  bâties  ,  mais  les  avoit  «opprimés.  A  un  quart'  de 
rues  ,  quelques-unes  exceptées ,  lieue  de  la  ville ,  au  bord  de  la 
sont  étroites  et  irrégulières.  Cette  mer,  est  le  jardin  impérial  de  Ca- 
ville  renferme  plus  de  10,000  ha-  therinenthal  ,  ainsi  nommé  par 
bitans.  Outre  7  églises  luthérien—  Pierre-*le-Grand  du  nom  de  son 
nés  ,  il  y  en  a  6  russes.  Les  kWe^  épouse  ,  on  y  trouve  une  maison 
mands  ont  quatre  ministres  ecclé-  deplaisance  et  une  superbe  avenue 
aiastiques  ,  y  <îompris  le  surinten*  de  marronniers, 
dant ,  lesquels  forment  le  clergé  »  »  /^  \ 
de  II  ville,  avec  deux  ministres  .  RïZAWOFifA,  rP^^ano^jca)  co- 
Suédois  et  deux  Esthoniens.    La  lome  allemande  iu  gouv.  de  Sara- 

cathédrale ,    qui  est  administrée  ^^\tT'?^x  ^y  \^'*  •  '  ''''  ^  "^""^ 

par  deux  ministres  ou  pasteurs,  pte  36  familles  luthériennes. 

dépend  de  la  noblesse  qui  a  son  l^zz\TSAy(P'h3uu,a')^'Tvt,  Au 

directoire  dans  cette  paroisse.  Le  gonv.  de  Vitebsk  ,  elle  sort  du  lao 

gymnase,  fondé  en  i63i>  a  quatre  Rasno  et  se  jette  dans  celui  nommé 
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Loabane.  La  rillc  de  RezitKj  est  casernes  conslraites  pour  des  in^ 

bâtie  sur  ses  bords.  valides  ,  tant  soldats  qa  officiers. 

Rezitzy  I    (i'idu^bi.)  TÎUe  du   Cette  rille  a  Sooobabitans  des  deux 

SOQT.  de  Vitebsk  et  chef-liea  d^nn   sexes.  II  s'y  tient  3  grands  marches 
istrict.  On  la  nomme  en  polonois  par  an  ,  auxquels  on  apporte  lea 
Rétchitzy  ,  en  lettonien  Ressékié  ,  marchandises  de  la  foire  de  Lebe- 
et  les  géographes  Livoniens  Vappel-  diane.  Au  reste ,  les  babitans  sont 
lent  en  allemand  Bozitten  ;  elle  est  ponr  la  plupart  des  cultivateurs, 
située  sons  le  56o  36'  de  lat.  sept.       Riajskaia-Krépost  ,    (  Pam* 
et  le  45^  39'  de  long,  orient. ,  sur  cKajt.  Kpinocmh,  )  C'est  le  nom 
la  rive  gauche  de  la  Rezitsa  ^  et  à  d'un  des  forts  qui  cômposoient  ci- 
296  w.  de  Vitebsk.  Sous  le  régime  devant  la  ligne  militaire  d'Ukraine. 
polonois  elle  avoit  un  starost  ,  et  II  est  dans  legonv.  d'Ëcatberino* 
sous    celui  des  chevaliers  porte-  slav,  sur  la  rive  droite  de  rOreilj. 
glaive   un  Yoigt  ou  juge  suprême.  Sa  situation  est  au  nord  d'Ecatbe- 
Le  premier  château  j  fut  bâti  en  rinoslav. ,  entre  Alexopol  et  Te  fort 
1289  ,  on  en  voit  à  peine  quelques  Feodorovsk  ,  à  i5  w.  du  premier^ 
restes.  Parmi  les  villes  de  Livonie  et  autant  presque  du  second, 
conquises  en  16^7  et  78  par  le  tsar       Riassa  ,  (Pnca.)  CVst  le  nom 
Iv^n-Vassîliévitch^  on  nomme  aussi  de  trois  riv.  dugonv.  deBiazaD) 
Rezilzy,  mais  on  ne  voit  pas  qu'elle  qui  se  réunissant  en  une  viennent 
ait  fait  une  aussi  belle  défense  que  se  jeter  sur  les  frontières  dugonr. 
le  prétend  Hiisen  dans  ses  Mémoi-  de  Tambow  dans  le  Voronéje. 
res.  Elle  fut  définitivement  réunie      Riazan  (  Pasom  Pt^ÔepHiA.  ) 
à  Tempire  en  1772  avec  le  reste  de  (gonv.  de)  Il  est  borné  au  nord  par 
la  Russie  blanche.     On  j   trouve  ceuxde  Moscou  etde'Vladimir^à 
dans  ce  moment   une  seule  église  Torient  et  au  n^idi  par  eelni  de 
de  Grecs-Unis  et  une  école  juive.  Tambow,  et  à  roccident  parcelni 
Le  nombre  de  ses  babitans  est  éva^  de  Toula.  Sa  plus  grande  largenr, 
lue    à  1 5oo    personnes  des  deux  en  comptant  depuis  les  limites  da 
sexes.  gouv.  de  Tambow  ,  district  de  Lé- 

R1ABINA,  (PAÔuHa)  pet.  riv.  bédiane,  jusqu'à  celles  deVladi- 
du  gonv«  desSlobodcs  d*tJkraine,  mir  ,  district  de  Soudogda  est  de 
district  de  Bohodoukhovsk  ,  qui  285  w.^  et  sa  longueur  ,  depuis  le 
après  un  cours  de  33  w.  se  jette  gouv.  de  Toula ,  district  de  Gs- 
dans  la  Yorskla.  chira,  jusqu'au  gouv.  de  TamboWi 

RiAJSK^(F;taccx5.)viIledugouv.  district  d'Elatom  estdesiow.  U 
de  Riazan  et  chef-lieu  d'un  district|  est  divisé  en  1 2  districts  portant  les 
aous  le  53<»  3o'  de  lat.  sept«  et  le  noms  de  leurs  chefs-lieux  ;  ce  sont 
66^  4^'  de  long  orient,  sur  la  pet.  ceux^  i^.  de  Riazan  ,  capitale  da 
riv.  Khoupta  qui  se  jette  dans  la  gouv. ,  2<>.  Zaraisk  ^  3o«  Casimof  j 
Ranova  et  à  100  w.  au  sud-est  de  4^*  Sapojok,  5».  Kiajsk,  6^  Ranien* 
Riazan.  On  ne  connoit  ni  Tépoque  bourg.  70.  Scopine,  S^'.  Pronsk^ 
delà  fondation  ni  le  nom  dutbi;^*90.  Mikhailof,  lo».  Dankof ,  n^* 
dateur  de  cette  ^ille.  Elle  se  par-  Spask  ,  et  12^,  Egoriefsk.  Le  tei^ 
tage  en  ville  proprement  dite  et  en  roir  y  est  presque  partout  extre- 
faubourg  ;  la  ville  proprement  dite  mement  fertile,  aussi  prodnit*» 
étoit  anciennement  fortifiée,  on  beaucoup  de  blé  et  de  cbanrre, 
voit  encore  les  fossés  et  une  partie  dont  il  exporte  une  grande quaB" 
du  rempart  qui  l'entonroit.  On  tité.  C'est  nn  pays  de  plaine  ,  ce- 
trouve  k  Riajsk  i^  églises  '  et  une  pendant  on  trouve  des  marais  et 
maison  de  charité ,  en  outre  des  de  grandes  forêts  dans  sa  partie 
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êeplentrionale ,  ony  trouveaaâêi,  partage  de  ^empire  entre  le»  en* 
et  principalement  dans  le  district  tans  dé  Vladimir-le-Grand  ,  Ria-» 
de  Fronsk,  des  mines  de  fer  qn*on  zan  devint  an  état  séparé  ;  peu- 
exploite  avec  asses  d'avantage.  Ce  à«-peu  il  s'éleva  k  une  grande  pais* 
gOQT.  renferme  qaelqnes  grands  aance  et  devint  entièrement  indé* 
Lies,  les  pins  considérables  sont  pendant  des  grands  princes  de 
œaxdeYesn,  Yéliooé  et  Chenis-  Kiew,  et  ensaite  de  Vladimir  et 
ïè'y  ses  principales  riv.  sont  le  Moscou.  Il  fit  souvent  la  guerre  à 
Don,  rOca  ,  la  Tsna ,  TOsetr  ^  la  ces  derniers  ^  et  acqnit  même  dans 
Pra,  la  Fronia  ,  le  Lesnoi-Yoro*  la  soite  une  espèce  de  prépoudé* 
itfje ,  et  le  Polnoe-Yorouéje ,  etc*  rance  ;  mais  les  partages  partiels 
Elles  sont  en  général  tres-pois—  qui  se  tirent  dans  ce  duché  donnée 
soDiieases,  et  le  pays  fournit  dn  gî«  rent  lien  k  des  guerres  civiles  ^ 
Lier  en  abondance.  La  popalalion  ensuite  Térruption  des  Tatares  et  La 
de  ce  gouv.  se  monte  à  882 ,  47^  puissance  des  grands»ducs  de  Mos- 
personnes  des  deux,  sexes  ,  parmi  cou  achevèrent  de  le  ruiner  en tiè«- 
lesquelles  il  faut  comprendre  4000  rement;  il  finit  par  être  toat*-à*fail 
^- Ta  tares.  Ils  possèdent  diflérentes  réuni  aux  domaines  des  souverains 
fabriques  et  manufactures  comme  de  Moscou  par  le  tzar  Ivan-Yassi* 
prex.  des  verreries  ^  desdistil-  liévitch,  et  même  quelque  temps 
leries  d'eau-de  vie  de  grains  ,  des  avant  les  princes  ses  prédéces» 
manufactures  de  draps  ,  de  toiles ,  seurs  y  envoyoient  déjà  leprs 
etc.  Le  der^é  y  est  régi  par  un  gouverneurs.  La  Riazan  actuelle 
archevéqae  qui  réside  à  Riazan.  est  située  sous  le  54^  4^'  ^®  ^^^* 
RiAZAïf  5  ^P/isaHb.)  I/ancienne  sept,  et  Ic^ô^  3o^  de  long,  or., 
capitale  du  duché  de  ce  nom  ^  et  à  191  w*  de  Moscou,  sur  un 
la  résidence  de  ses  souverains,  ne-  bras  de  l'Oca  auquel  le  fonda» 
liste  plus.  Cette  grande  etpui»-  teur  de  la  ville  a  donné  le  nom 
santé  ville,  une  des  plus  anciennes  de  Troobéje  ,  et  celui  de  Lvbed  à 
métropoles  de  la  Russie  a  été  dé-  une  autre  petite  rit.  qui  sV  jette 
truite  en  i'568  par  les  Tatares.  dans  la  ville  même,  en  commémo- 
fille  étoit  bâtie  sur  les  bords  de  ration  des  deux  riv.  qui  , coulent 
l'Oca,  et  on  en  voit  encore  quel-  dans  Tancienne  Héréaslavl  d'tJ- 
qaes  restes  dans  un  village  quia  kraine,  qui  ^Ue-méme  a  donné 
pria  sa  place  et  qu'on  nomme  en-  son  nom  &  cette  ville.  La  forteresse, 
core  Staraïa-Riazan  ,  (  ancienne  qui  est  un  carré  long  irrégulier 
Riazan).  Il  est  2i  !25o  w.  de  Moscou  formé  par  un  rempart  de  terre  , 
et  à  5o  seulement  de  la  Riazan  ac-  existe  encore  quoique  presqu'en- 
tnelle.  La  capitale  du  gouv.  de  ce  tièrement  ruinée',  elle  est  sur  la 
nom  ne  se  nomme  Riazan  que  de-  rive  droite  du  Troubéje  et  a  nn 
pais  le  règne  de  Timpératrice  Ca-*  fossé  sec  du  côté  qui  n'est  pas  dé* 
therine  II,  qui ,  en  organisant  ce  fendu  par  la  rivière.  On  y  trouve 
gottv.,  Tordonna  ainsi.  Son  ancien  les  trois  cathédrales,  le  palais  épis- 
nom  étoit  Péréaslavl-Riazanskoie«  copal  qui  étoit  l'ancien  palais  des 
On  ignore  l'époque  précise  de  sa  princes  de  Riazan  ;  le  consistoire  , 
fondation  ,  mais  on  suppose  avec  cleux  couvens  et  trois  églises  de 
quelque  vraisemblance  qu'elle  est  pierres  ;  en  outre  ,  on  trouve  hors 
due  au  grynd-duc  Ysevolod-Jou-  de  la  forteresse  ,  dans  la  ville  pro- 
l'ievitch.  Long-temps  après  ,  Oleg,  premcnt  dite  ,  14  églises  ,  un  sé- 
grand-duc  de  Riazan ,  en  fit  sa  miùaire  qui  possède  une  biblio- 
l'^sidence  ,  Tancienne  étant  déjà  thèque  et  une  belle  horloge  ,  deux 
'ainée  par  les  Tatares.  Après  le  oonvens  ,  dont  Tan  est  à  Textré- 
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xnîtë  de  la  ville ,  et  l'autre  liors  de  eoanoUsons  cependant  quelque» 
son  enceinte;  les  tribunaux  qui  faîta par  nos  chroniques, ces  peu- 
forment  un  corps  de  bâtiment  su-  pies  ayant  ëlë  souvent  en  guerre 
pNerbe;  les  boutiques  et  les  maga-  et  souvent  soumis  par  les  princes 
éins  ;  une  infirmerie  ,  une  maison  russes.  En  io56,  Stromil,  poa« 
de  charité  ,  des  écoles  publiques  ^  sadnik  de  Novgorod ,  fit  une  inva*- 
etc.  La  population  de  la  ville  e$t  de  sion  chez  les  peuples  Tchoudes,  ei 
6700  personnes  de  deux  9exe$.  Le  prit  leur  ville  Ossine-  Kéditow 
commerce  qui  s'j  fait  n'est  pas  (qui  veut  dire  main  de  Soleil).  En 
bien  considérable  ;  la  plupart  des  1116,  Mslislaw  "Vladimirovitch 
marchandises  qu'on  y  vend  s 'ap*  entra  en  Livonie  avee  les  troupes 
portent  de  Moscou  ou  des  foires  de  Novgorod  et  de  Psoow  9  j  prit 
voisines  ;  on  trouve  cependant  ici  leur  ville  qu'il  nomme  Medtfejia-^ 
deux  manufactures ,  l'une  de  soie  Goloça  (tète  d'ours),  leur  imposa 
et  l'antre  de  toile  ;  il  se  tient  deux  un  tribut  et  retourna  avec  un 
grands  marchés  par  an  à  Riazan*  grand  butin  et  emmenant  beao- 
L'Oca  coule  à  i|ne  werste  de  laville,  conp  de  prisonniers.  En  1 1 33,  les 
et  au  printemps  lorsqu'elle  ke  dé-  Tchondes  ayant  été  informés  de  U 
borde  elle  vient  jnsqu  à  la  forteres-  mésintelligence  qui  régnoit  parmi 
se ,  où  elle  se  réunit  alors  avec  le  les  souverains  russes  ,  non--senle- 
.Troubéjequi  en  est  un  bras,  com-  ment  refusoient  le  tribut  accoXitu* 
me  nous  l'avons  dit  plus  haut,  mé ,  mais  s'étant  rénnis  sous  les 
Cette  ville  est  la  résidence  d'un  ordres  de  leurs  anciens,  ils  prirent 
archevêque  qui  prend  le  titre d'ar*  Jourief  et  y  massacrèrent  les  Rus- 
chevdque  de  Riazan  ^l  de  Zaraisk.  ^e^.  Mais  les  princes  rosses  s'élant 
Riga  ,  {PuMcnaji,  et^ôepuiA.)  raccommodés ^  Vsévolod  Mstisla- 
(gouv.  de)  On  l'appelle  actuelle-  vitch  entra  pendant  l'hiver  dans 
ment  gouv*  de  Livonie.  Avant  d*en  leur  pays  ,  et  les  ayant  battu  re- 
tire une  description  géographi-  prit  Jourief.  Il  punit  ensuite  de 
que ,  je  crois  devoir  parler    des  mort  les  plus  mutins ,  et  réimposa 

Seuples  qui  l'habitent ,    c*est-à-  le  tribut  dont  ils  s'étoient  libérés, 

ire  9  des  Livoniens  ou  Lethons  ,  On  trouve  plusieurs  preuves  de  la 

et  de   l'établissement    des    Aile-  dominationdes  princes  russes  dans 

mands  dans  cette  province ,  jus-^  ce  pays  j  avant  l'arrivée  des  Che- 

qu  au  temps  où  elle  fut  définitive-  valiers  Forte-Glaive  qui  y  pani- 

ment  réunie  k  lempire  de  Russie,  rent  an  commencement  du  XIII* 

Cepaysétoit  jadis  habité  par  les  siècle,  comme  nous    le  verrons 

Tchoudes,  qui,  dans  ces  contrées ,  plus  bas.  Le  pape  Clément  III  en 

se  divisolent  en  tr^Js  peuples ,  sa-  donne  une  dans  sa  lettre  à  Tarch^ 

Toir  ;  en  Livoniens  y  en    Estho-  véquc  et  aux  chanoines  de  Brème 

niens,  et  en  Lcttoniens.  Le  nom  en  1 1 89  ,  où  après  les  avoir  loué 

de  Livonie  a  été  donné  propre-  d'avoir  envoyé  des  missionnaires 

ment  au.  district    situé   vers    la  dans  le  pays  russe  de  Liçonie  ^  il 

Dvina  et  la  mer  Baltique  jusqu'à  leur  recommande  de  s'adresser  an 

Salis }  mais  il  s'est  peu  à  peu  éted»  grand-duc  de  Russie  pour  en  ob- 

du  k  la  Lettonie.  Les  Russes  loi  tenir  la  permission  et  sa  protec- 

nommoient    Tchoud^Liçonskaïa^  tien  ;  ce  qui  prouve   clairement 

et  les  habitans  eux-mêmes  s'appeh  que    ce    pays    appartenoit    alors 

loient   JVidsemme  ,  c'est-à-dire  ,  aux  Rosses.  En  1 178  ,  le  prince  de 

pays  moyen.  L'histoire  ancienne  Novgorod   Mstislaw  Roslislavitch 

d'Esthonie  et  de  Livonie  est  aussi  entra  en  Livonie  avecao^ooo  hom- 

obscure  qu  incertaine }    nous  en  mes  pour  lever  le  tribut  que  les 
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Tcboodes  Lîf  oniens  dévoient  de*  s'élant  aecrÀ  ,  ils  amenèrent  avee 
pois  plastears  apnées  à  la  républî-  eux  ,  environ  en  1 1 86  ,  nn  prédî- 
que.  Avant  de  commeneer  les  bos-  catenr  nommé  Maînbard  ^  de  la 
tilités  9  îl  lear  envoya  demander  le  règle  deSt.  Angastîn  et  dn  comvent 
trîbot.  Les  anciens  ayant  assemblé  de  Segebei^  en  Vagrie.  Ce  moine 
le  peuple  ,  ne  parent  s*accorder  apprit  le  langage  da  pays ,  et  cn- 
entre  enx.  Alors  Mstîslaw  ravagea  ffagea  quelques  babitans  à  recevoir 
le  pays  jusqu'au  bord  du  Tréider  le  baptême.  Ukskûll  devint  insensi- 
et  de  la  mer  ^  brûlant  tout  sur  son  blement  un  bouf^  ,  outre  lequel 
passage.  U  défit  trois  fois  les  on  bâtit  encore  le  cbâtean  de  Da- 
Tcboudes  ;  ceux-ci ,  nommément  len.  Mainhard  établit  dans  le  pre^ 
les  Livoniens,  les  Lives,  les  Zimîa-  mier  endroit  une  église  et  un  cou- 
goles  ,  les  Couris ,  les  Permis  et  vent  d'Augustins,  devint  évéque  et 
M»  Erviens  ,  se  retrancbèrent  sur  transféra  son  siège  à  Kerkhoun^ou 
lea  bords  du  Tréider ,  mais  Mstis-  Kirckholm.  Depuis  ce  temps  un 
law  ayant  détacbé  une  partie  de  grand  nombre  de  fkmilles  aUÎman- 
aea  troupes ,  tourna  leur  camp  et  des  vinrent  s'établir  dans  ces  cou- 
les prit  à  dos ,  ce  que  voyant  ils  trées.  Ce  fut  vers  le  même  temps^ 
s'enfuirent  tous  ,  abandonnant  savoir,  en  1 196  que  le  roi  de  Danne* 
leurs  retrancbemens ,  et  Mstislaw   marck,  Canut  VI  ,  fit  une  expédi- 

Casant  la  rivière  sans  résistance ,  tion  en  EstboniC)  s'empara  de  cette 
\  poursuivit  jusqu'à  la  Dvina  et  province ,  et  pourvu  le  pays  dVgli- 
en  fit  un  grand  carnage.  Le  paga-  ses  et  de  prêtres.  Pour  conquérir  la . 
nisme  y  a  été  suivi  jusqu'au  don-  Livonie  et  pour  t'y  maintenir,  Té- 
sième  siècle.  Voici  de  quelle  ma-  vêque  Albert  fonda  en  1 201  l'ordre 
nière  la  religion  cbrétienne  fut  des  cbevaliers  du  Cbrist ,  aux- 
alors  connue  et  adoptée  dans  ces  quels  le  pape  Innocent  III  donna 
contrées.  Quelques  marcbands  de  la  règle  des  Templiers ,  et  une 
Bremen  faisant  voile  en  11 58  pour  marque  qui  étoit  une  épée  et  une 
Visbv,  dans  Vile  de  Gotland  ,  et  croix  attachées  à  l'habit ,  et  leur 
nue  bourrasque  les  ayant  jeté  sur  enjoignit  l'obéissance  envers  Tévè- 
les  côt^  de  Livonie ,  ils  abordé-  que  de  Riga.  En  1206,  Albert  céda 
rent  dans  l'endroit  où  la  Dvina  se  aux  chevaliers  la  troisième  partie 
iette  dans  la  mer  Baltiaue ,  et  où  de  la  Livonie  ,  avec  tous  les  droite 
les  babitans  portoient  le  nom  de  de  supériorité.  Le  pape  confirma^ 
Liwes.  Ces  marchands  furent  d*a-  cette  cession  en  iaio>  et  exem-*^ 
bord  attaqués,  mais  ils  finirent  pta  les  chevaliers  de  la  dixme  et  de 
par  se  lier  avec  les  babitans  et  à  toute  autre  espèce  de  contribution» 
faire  le  commerce  avec  eux  j  ce  oui  Le  premier  maître  de  l'Ordre  fut 
attira  successivement  un  plus  Winno  ,  lequel  ordonna  qu'à  l'a^ 
grand  nombre  de  Brémois  ,  aux-  venir  tous  ceux  qui  y  entreroient 
quels  les  naturels  du  pays  pormi-  seroient  obligés  de  prendre  le  nom 
rent  de  s'avancer  sur  la  Dvina  jus-    de  ChevàUers  porte^glaipe  (  Ensi 

fi'à  une  distance  de  six  milles,  et  feri  )•  Ces  chevaliers  furent  réunis 
y  dresser  des  baraques.  Dans  la  solemnellement  avec  l'Ordre  Teu- 
suâle  des  temps ,  les  Brémois  bâ-  tonique  ea  i238  ,  et  portoient  dee 
tirent  sur  une  montagne  une  mai-  manteaux  blancs  aVec  des  croix 
son  pour  l'entrepôt  de  leurs  mar-  noires  ;  c'est  là  ce  qui  les  fît  appe* 
chandises.  h^.^  babitans  appelé-  1er  Frères  de  la  Croix  ,  nom  qu'ils 
rent  cette  maison  r/X:jA:c/7,  c'est-à-  changèrent  en  i38i  en  celui  de 
dire  village  ;  son  nom  moderne  est  chepaliers  de  la  Croix.  Kelch  écrit 
U&oouL  Le  nombre  des  Allemands    flans  sa  chronique  livoniennc,  sons 
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la  dale    de   laoj  jne  «  Tëvéquc  ic  Novgorod  et  de  Pscow,  marcha 

te  Albert  alla*  conjointement  avec  contre  les  Allemands  vers  Jourief, 

)i  le  maître  deTOrdre,  attaquer  les  y  battit  complettement ,  et  les 

»  la  ville  de  Kokenbansen  ,  où  ré-  poursuivit  jusqu'aux  bords  de  TA- 

t»  gnoit  un  prince  russe   nommé  movja ,  ou  ils  lui  demandèrent  la 

»  Y  issika;  que  celui-ci,  àl'appro^  paix,  qui  leur  fut  accordée  pour 

»  che  des  Allemands,  mit  le  feu  à  trois  ans*  Ce  prince  ,  après  avoir 

»  la  ville,  et  s'enfuit  à  Novgorod.  )>  reçu   des  présens  considérables , 

Ce  Yissika  est  Yiatcbek  frère  de  retira  ^%  troupes.  C^est  vers  12 17 

Yassilek  de  Polotsk ,  et  tous  les  que    les  Allemands    parurent  en 

deux  £ls  du  prince  Boris  de  Polo^  {)stbonie*    Relch   raconte  à  cette 

tsk.  Quant  à  la  ville  de  Kakenbau-  occasion    «  que    l'évêque    Albert 

sen,  les  Russes  la  nom moientDvi-  »  tomba   sur  Garrien^  et  obligea 

na«  Le  même  Kelch  raconte  «qu'en  »  par- là  les  babitans  à  se  réuuir 

%  1209  l'évêque  Albert  ayant  for-  »  aux  Russes    pour  se  défendre. 

})  tiGé  Kokenbansen  alla  attaquer  »  ËïTectivement ,    ils    s'assemble^ 

}>  Hersiqué,  dont  le  prince  Yycbe*  »  rent  au  nombre  de  20,000  bom. 

baanienni 

pourquoi 

»  coururent  contre  les  Cbrétiens  ;  »  Robacb  et  Didrich  Buksovden 
))  malgré  cela  Tévêqne  emporta  la  »  vinssent  au  secours  de  la  place 
))  ville  d*as5aut.  »  Quoi  qu'effecti-   »  avec  3ooo  bom  mes  y  ils  ne  po- 

vemcnt  ce  fut  Ysevolod  ,  grand-»  »  rent  faire  lever  le  siège,  etperdi- 

duc  de  Russie  qui  réguoit  alors ,  »  rent  plusieurs  des  plus  brares 

et  qu'il  possédât,  comme  prince  de  n  Cbevaliers.  Le  château  se  rendit 

Novgorod, une  partie  de  la  Livooie,  .»  par  capitulation  ,  et  Buksovden 

il  étoit  même  marié  à  une  prin-  »  fut  pris  et  emmené  prisonnier  à 

;k(qu 
lis  il 

part  ^  

qu'il  raconte.    C'étoit   probable-  simplement  que  le^  Russes  batti- 

nient  un  autre  Ysevolod  fils  d'un  rent  les  Allemands  réunis  aux  Tc- 

prince  de  Polotsk,  dont  il  est  ques-  boudes  ,  tuèrent  deux  des  plus  il- 

tion  dans  nos  choniques ,  sous  la  lustres  cbevaliers  ;  et  emmenèrent 

iJate  de  1217.  Il  y  est  dit  que  le  le  troisième  prisonnier.  Le  château 

prince  de  Polotsk,  à  Tinstigation  d'0^<&/3/7^  y  est  nommé  Medvéjia- 

de  sa  femmeSviatokhna,  belle-mère  Golova.»  £n  i346  j  le  roi  de  Dane- 

des  fils  de  ce  prince,  leur  donna  en  mark ,  Yoldcmar  lll^  abandonna 

partage  ses  domaines  sur  la  Dvina,  à  perpétuité  l'Ësthonie    à  l'Ordre 

et  les  y  envoya  régner  ;  que  Yiat-  pour  une  somme  de  18,000  marcs 

cbek  y  ayant  laissé  son  frère  Yse-  d  argent  pur.  En  \h%\  ,   le  grand- 

volod  ,  retourna  bientôt  à  Pscow  maitre,  Walther   de  Plettenberg 

pour  demander  du  secours  contre  acheta  du  grand-maître  de  Tordre 

les  Litbuanien.s   qui  inquiétoient  général  en  Prusse ,  la  jorisdictîon 

ses  frontières  ;  que  ce  même  prin-  souveraine  en  Livonie ,  et  fut  par* 

ce   fut    tué    par  les  Allemands  à  là  délié ,   ainsi  que  les  états  de 

Hersiqué  ,  que    les  Russes  nom-  Livonie ,  du  serment  qu^îl  avoit 

motent  Yorobiine  ,  et  qui  appar-  prêté  au  grand-maître  qe  TOrdre 

tenoit  à  la  principauté  de  Pscow.  Teutonique;  et  pçu  de  tedaps  après 

£ni2349  le  prince  Jaroslavr  Yse-  Temperenr  Charles  'S  l'admit  an 

volodovitch  ayant  réuui  les  troupes  nombre  des  princes  de  r£mpirc«  Ce 
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El  procnra  aax  Livoniens  la  li«    r^pii1ilii|ite  la  ÏAwonw ,  s'il  paf  ?e- 
né  d'appeler  des  jagemens  pro-    noit  à  s  en  empnrer  ;  m^îa  quoique 
nonces  par  lears  tribnnaax  k  la    la  conquête  eût  lieu  par  la   paix 
chambre  impëriàle  séante  alor«  à    deNjatadt,  conclue  en   17^1,  U 
Spire*  Ce  fat  vers  cette  époque  que    Suède  u  Vu  céda  pas  moîus  pour 
la  rëfnrmation  commença  à  s'intro-   toujours  cette  province  à  Tempe» 
duîre  dans  ce  pays.  Le  tzar  Ivan    reur  Pierre  I^'j  qui  lui  abandonna 
Yasailiévitch  v  fit  une  invasion,  et   en  retour  deux  millions  de  Rixdal* 
tâcha  de  se  le  soumettre  vers  le  1ers ,  et  qui  regardant  désarmais 
Inîltou  du  XVI"  siècle.  Les  trou-  cette  contrée  beaucoup  moins  com- 
bles que  ce  prince  causa  eneagè*   me  pays  conquis  ,  que  comme  une 
tent  la  ville  de  Reval  et  rEstnonie   province  achetée ,  estinaa  avec  jus« 
k  se  mettre  sous  la  protection  des   tice  que  le  prix  qu'elle    lui  avoit 
Suédois  ;  c'est  ik  Torigine  des  pré-   coâté  annuUoit  assez  le  traité  qu'il 
tentions  que  cette  couronne  for*   avoit  ci-devant  fait  avec  la  PoWne, 
moit  sur  la  Livonie ,  et  celle  des   Voici   le    4*  «ftîcle  du  traité  de 
prérogatives  de  r£sthonie  sur  la   Njstadt  imr  lequel  on  stipule  la 
livonie.  Le  grand-maître  Oottard  cession  de  la  Lironie  :  La  Suède 
Kettler  céda  la  Livonie  an  roi  de   abandonne  pour  toujours  à  f  empira 
Pologne  comme  grand-duc  de  Lit-   de  Russie  ,  les  provinces  de  Lîpo^ 
buanie,     résigna    solennellement   nie,  d'Ssihonie y   d^Ingermanie , 
ion  titre  de  grand-mal tre,  et  de*   et  une  partie  de  la  Carélie^  outre 
Tint  en  1 56 1  premier  doc  die  CouiC»   le  district  dujiefde  Vibourg^  avec 
lande ,    après    avoir  prêté  foi  et   les  villes  et  forteresses  de  Riga , 
hommage  à  la  Pologne.  Les  Polo-   Dunamunde  ,     Pemau  ,    Reval , 
nais  prirent  possession  de  Riga  et   Dorpat ,  îTarva  ,  l^ibourg  ,  Kex^ 
de  là  Lettonie.  Tous  ces  événemens  holm  ,  et  autres  villes,,  forteresses^ 
firent  4le  ce  pays  une  pomme  de  ports  ,  places  fortes ,  districts  et 
disoprde ,  pour  laquelle  la  Russie ,   rivages  appartenans  Quxdites  pro^ 
la  Pologne  et  la  Suède  versèrent  minces  ^  ainsi  que  les  Ues  (t  Oe%el ^ 
beaucoup    de   sang ,  pendant  un  de    Dagen    et  Moon  ,    et  toutes 
espace  de  près  de  cent  ans,  c*est-à<«  autres  situées  depuis  lesjrontières 
dire  depuis  i56i  jusctu'en  1660 ,   de  la  Oouriande^  le  long  des  ri^ 
époque  du  traité  d'Otiva.  Par  ce   pages  de  la  JLiponie,  de  fEsthonie 
traité  la  Livonie  fut  abandonnée  à    et  de  VTngermanie  au  bord  orien^ 
la  couronne  de  Suède ,  et  la  Qyina  ial  de  Repal,  dans  le  passage  de  f^U 
fut  assignée  comme  limite  entre  les   bourg  j  ainsi  et  de  mêrne^u* elles 
possessions  suédoises  etpolonaises.   étoient  possédées  par  la  couronne 
En  1681,  on  commença  à  eifectuer  de  Suède*  Par  les  articles  9  et  to 
h  résolution  prise  à  Stockholm  par  Sa  Majesté  Ttdrienne  promet  de 
la  diète  en  1680,  concernant  le   maintenir  tous  les  habitans   de$ 
recouvrement  des  biens  aliénés  de  propinces  deLiçonie  et  (fEsthoniè, 
la  couronne ,  ce  qui  parut  un  peu   et  de  file  cFOesel  y  tant  les  nobles 
dur  à  la  noblesse.  Dans  la  fameuse  çue  les  bourgeois  ,  ainfi  que  les 
guerre  du  Nord,  qui  eut  lieu  au  ailles,  magistrats,  communes ,  M^ 
commencement  du  i8«  siècle  ,  le  tus ,  etc.  ,  dans  les  droits ,  pn^l^m 
pays  eut  beaucoup  à  souffrir.  Par  léges,  us  et  coutumes  dont  ilsjouis^ 
an  traité   que   Pierre*le  -  Grand  soient  sous  la  domination  suédoise  $ 
avoit  fait  à  Narva  en   170^  avec  d^y  maintenir  la  liberté  de  cons-^ 
Aguste  II  et  la  république  de  Poi*  eience  ,   et  de  laisser  la  religion 
logne,  il  s*à;oit  engagé  décéder   Protestante,  et  ce  (pà  en  dépend  ^ 
•ans  aucun  dédommagement  à  cette  surf  ancien  pied,  av^^ftl^  réserve 
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ont  M  réparées  ^  da  c6vé  dn  la  lemagne  àe  la  recevoir  att  nombfé 
campagne  ainsi  que  de  celai  de  la  des  ▼illes  libres  impériales ,  mais 
Dvina ,  et  Ton  ajonta  en  même  sa  demande  ne  lui  fiit  point  accor- 
tipmps  de  nonveanx  onvragesàces  dée.  En  i58i  elle  se  soumit  ah 
derniers.  Le  grand  hôpital  mili-  Pologne  ,.dont  le  roi  lai  confirma 
taire  se  trooTe  dans  le  faaboarg«  tons  les  privilèges.  Elle  a  ea  beau* 
On  passe  le  fleuve  au  moyen  d'un  coup  èsoafirir  des  divers  incendiei| 
soperbepont  de  bateaux.  La  bonté  ainsi  que  de  plusieurs  sièges  j 
du  port  facilite  le  commerce  de  parmi  lesquels  celui  des  Russes  en 
c»tte  ville  avec  toutes  les  nations  i656  ,  celui  des  Saxons  et  des  P(h 
c»mmerçantes  de  l'Europe.  11  ar-  lonois  en  1700,  et  celui  des  Rosseï 
rive  quelquefois  plus  de  700  vais*  encore  en  1710,  sont  surtout  re- 
seaux è  R  iga  ^  aussi  le  péage  rap-  marqnables.  An  dernier  ,  elle  fat 
porte  près  d*  un  million  d'écusd*Al^  obligée  de  se  rendre  à  Pierrfr-le« 
bert*  Les  privilèges  considérables  Gr^ndson  vainqucar.  En  i768,k 
de  cette  ville  ont  été  confirmés  par  plus  grande  et  la  meilleure  psriie 
rimpératrice  Anne  en  1780;  par  du  fiiubourg  de  Pétersbourg  folk 
r impératrice  Elisabeth  en  174^  $  proie  des  flammes.  4^rès  de  la  vilk 
et  par  Catherine  il  en  1763.  C'est  sont  deux  jardins  impériaux  qai 
ici  que  réside  la  chancellerie  du  lui  servent  de  promenades.  Dani 

{[ouv.jle  conseil  auliquede  Livonie^  la  paroisse  d'Uxcoul  y  elle  possède 

e  consistoire  supérieur  et  le  sur-  une  terre  du  même  nom  de  33 

intendant-général*  La  ville  renfer-  haakes  ,  et  dans   celle  de  Lemsal 

me  3o,oôo  habitans,  elle  entretient  trois  terres  de  57   haakes»  £llet 

•u^-deU   dé  100  soldats  ,  un  corps  aussi  acheté  Jungiernhof. 
d'artillerie  et  quelques  ingénieurs;         R  ioa  ,   (  Pumcnou  3(UUâh.  ) 

Tentretien    des    fortifications  lui  (golfe  de)  il  appartient  à  la  mer 

coûte  annuellement  plus  de  10,000  Raltique  ,  et  baigne  les  rives  do 

éens.  Elle  est  aussi  chaînée  deTen*  gouv.  de  Livonie  et  d'une  partie  de 

tretien  des  casemest  Pour  les  ma-  celui  de  Coarlande.  11  se  rënnlt 

riages  cette  ville  a  son  propre  eon-  pour  ainsi  dire  vers  le  nord  angol* 

siatoire.  Sa  situation  sur  un  terrain  le   de  Finlande  ;  Vile  d'Oesel  se 

bas  Texpose  à  de  fréquentes  inou*  trouve  à  l'entrée  de  ce  golfe  ven 

dations.  I/ean  du  fleuve  est  trou-  le  nord. 

kle  ,  d'assez  mauvais  goût,  et  n'est       Riphks  (monts)  [^Pu4}eûcKiê 

point  assez  profonde  pour  les  Tais-  topu.)  ^oyez  Oorals  (monts), 
aeaûx  pesamment  chargés,  hts  en-         R jxva-Poustai  a  ,    (  Pmesof 


5|ue  Albert  qui  l'a  bâti  en  1300^  et  BojLOAUJuepoBh.)  ville    du  goaîi 

'entoura  dun  mur  dans  la  suite*  de  Tver  et  chef-lion  d*UQ  disirict^ 

Vers  Tan  126 5  elle  est  devenue  le  elle  est  située  sous  le  6fr*delat. 

siège  d'un  archevêque  qui  y  tenoit  sept,  et  le  ^2^  de  long.  orienU  ^  J 

sa  cour,  ayant  la  moitié  de  {uridio-  1 3i  w.  sud-ouest  de  Tver,  au  bon 

^n  sur  la  ville  ,  et  possédant  en  du  Volga  et  de  la  Chilinca.Le  Vor 

outre  19  châteaux  ,  4  petites  villes  ga  ,  dont  les  sourceit  d^  sontpa< 

et  6  l>oargs.  La  ville  ayant  secoué  loin  de  oette  ville ,  commence  oe» 

le  joug  des  évéques  en  1 5 1 5  ,  elle  pendant  déjà  à  y  être  navigable.  Ce 

adopta  la  réformation  en  1^22  ,  et  Heuve  partage  la  ville  efindeux  ^* 

se  soumit   uniquement  •  è   Tordre,  ties  ,  oont  celle  qui  est  à  Toriest 

En  1676  elle  pria  Teniperenr  d'Al-  s  appelle  Knéaj^-Feodorofshoiaù^ 
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la  {Mrlie  da  prînee  Fèdor ,  et  Toc-   courent  da  rit  Romaia  et  one  éco- 

cideniale  se  nomme  Kniaz^Dmit"  le  jaive*  Sa  popalati<n&  ne  se  monte 

rieçskaia  f  partie  du  prince  Dmi*  qnà  4^0  personnes. 

tj*! ,  probablement  parce  qne  j:eite       RooatghiK)  {PotaziiKh.)    pel« 

^tUe  a  appaetenn  à  denx  princes  à  rir.  do  gonr*  de  la  Taaride  ,  elle 

la  fois  don  telle  a  conservé  les  noms*  conle  dans  le  step  dn  district  de 

Sa  sitoation  sur  des  collines  asses  DnëproYsk  ,  à  200  w»  de  Marnât- 

élevées  et  entourées  de  plaines  la  Sonrka  ^  et  se  jette  dans  le  Dnepr. 

rend  fort  agréable.  On  j  trouye  la       Rcoué)  (Poa^)  lie  qui  se  trouve 

églises ,  deux  éoolei  ,   une  maison  dans  le  golie  de  Finlande  ;  elle  ap-> 

de  Charité  ,  des  magasins  de  sel  >  partient  au  gon?.  d'£sthonie  \  ses 

etc  9    et  8200  habitans  des  deux  habitans  sont  Suédois  ,  et  s*occu«* 

sexes.   On  ne  connoit  pas  précisé-  pent  d'agriculture. 

ment    Tépoque    de  sa  fondation  ,        Roguervick^    (  Poeepâiacb.  } 

mais  elle  est  très-anoienne ,  on  la  C'est  un  petit  golie  dans  la  meff 

▼oil  tantôt  gouvernée  par  des  prin-  Baltique  ,  qui  prend  son  ftom  dea 

ces  de  Smolensk  ,  de  Tver  et  de  deux  petites  Iles  de  Rogné  qui  se 

MoAcon ,  et  quelquefois  avoir  ses   trouvent  à  son  entrée.  Le  ruisseau 

souverains  particuliers*  Ses  babi-  de    Padis  s'y  jette  dans  !a  nu>r.  Il 

tans    actuels    font  nn  commerce  est  à  44  ^*    ^®  RevaL  Pierre-le^ 

assez    étendu  de  blé  et  de  chanvre  Grand   voulut   y    construire    un 

avec  les  ports  de  Pétersboui^  et  port,  dont  les  fortifications  avoient 

de  Riga.  Il  se  tient  deux  grands  déjà  été  commencées,  ensuite  con« 

marchés  par  an  Sans  cette  ville«         tin  nées  par  T  impératrice  Etlsabeth, 

RoDNiA  ,  (Po^K/i.)  C'étoic  an<»  mais  ces  travaux  ont  été  abandon^ 
ciennemf'nt  une  ville  dépendante  nés  (f^oj^^js  Baltiqoe  (port)* 
de  la  principauté  de  KieW  ;  elle       RoJAlE,  {Po jKaù.)  feU  rivm  da 
ëtoit  bâtie  aux  bords  de  la  Soula.  gouv.  de  Moscou^  elle  se  jette  dans 
On  en  voit  encore  quelques  tra-  la  Pakhra. 

ces,  et  remplacement  continue  à  Roj£STVBNE  ,  (Poac«c/nfftfii&-) 
porter  le  même  nom.  C'est  là  à  ce  pet.  ville  du  gouv.  de  Pétersbourg^ 
que  disent  nos  chroniques  ,  que  le  dans  le  district  de  Sopliie,  à  72  w. 
grand-duc  laropolkl^^  se  cacba  en  de  la  capitale.  Elle  est  bâtie  sur  la 
9B0  ,  pour  se  soustraire  aux  pouf'  rive  droite  de  TOrédije.  On  j 
agites  de  son  frère  Vladimir.  trouve  une  seule  église. 

RoOANE,rFoeaM5.)pei.  riv.  du  RojifT  ,  (PoiKHbi.)pet.  riv.  du 
gouv.  des SioDodes-d 'Ukraine^  elle  ffonv.  de  Rîazan  ^  elle  se  jette  dans 
prend  sa  source    entre  les  districts    le  Don. 

de  Kharkof  etde  Tchougouief  >  et  Rolleoer^  (Pojuie^epd.)  co-* 
se  jette  dans  TOuda  sur  sa  rive  lonie  allemande  sur  le  Volga  an- 
gauche,  dessous  de  Tembouchure  du  grand 

RoGATCHEF,  (Poéctteâb,)  vîHc  Caraman.  Elle  a  été  établie  en 
du  gouv.  deMohilef,  et  chef-lieu  lyQl»  Oa  y  trouve  une  église  ca* 
d'un  district  ,  elle  est  située  sous    tholique  et  70  £imilles  qui  suivent 

le  63»  4'  ^^  l^^*  *'^^P^-  ^^  ^'^  4^'*  ^'  ^P  ^  culte. 

long.  or.  sur  le  bord  du  Dnepr  et  Romanof  ,  (PojuaKoed*)  ville 

à  remboachure   do    Drouits,   à  do  gouv.   de  Hroslaiv  ^  et   chef- 

106  w.   sud  de  Mohilef.  Elle  a  un  lieu  d^m  district.   Elle  est  située, 

petit  château  sur  une  élévation.  Il  sur  la  rive  gauche  du  Volga  y  sous 

est  entouré  d'un  rempart  de  terre  le  5?^  4^'  ^^  ^^^'  ^?^  ^^  '®  ^7^  3^' 

et  d*nne  palissade.  On  trouve  dans  de  long.  or.  ,  vis-à-vis  de  la  ville 

celte  Tille  deux  églises  laisses  ,  un  de  Borisoglebsk ,  bàile   sur  l'autro 
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bord  in  fleavcL  et  à  34  w.  au  nord  tourne  k  gauclie  pbur  entrer  dans- 

de  laroilaw.  On  ne  oonnolt  pas  le  district  de  Romène ,  et  ae  jette 

IVpoqae  de  sa  fondation ,  il  est  près  de  la  ville  de  ce  nom  dana. 

aenlement     dit    dana    l'ancienne  la  Souk. 

chronique  Slarëno-Rosse,  qne  le  Romeitb  ou  Romnt  ,  (Po.«f «hS' 
prince  Yassîlei-Dayidoftcb  ,  sur-  kavl  Pojuhm.)  ville  de  gonv*  de 
nomme  le  Sévère ,  avoit  trois  fib  ^  Poltava  et  chef-lien  d'oA  district , 
dont  le  cadet ,  Romane  fonda  cette  elle  est  bâtie  an  confinent  de  la 
Tille.  Elle  est  bâtie  snr  le  bord  as*  Romène  et  de  la  SonU ,  à    i64  w.  ' 
ses  élevé  du  flenve ,   est  entourée'  de  Poltava ,  sous  le  5o^  4^'  ^^  ^^ 
d'un  rempart  et  d'un  fessé.  On  y  sept,  et  le  5i^  17'  de  long,  orient, 
trouve  outre  la  cathédrale ,  aix  au-  Il  s*]r  tient  quatre  grands  marchés 
très  églises ,  quelques  Êibriques  de  par  an.  Le  district  de  cette  pet- 
cuirs  ,  une  de  toile  et  une  de  soie-  ville  est  très-fertile.  On  y  cultive 
rie.    Le  nombre  de  ses  habitans  beaucoup  de|ruits  dans  les  ver- 

Sent  être  porté  à  aooo  personnes  gers  y    et   ils    ont  la    réputation 

es  deux  sexes.  Il  s '7  tient  deux  d'être  excellens  ;  il  produit  aussi 

Srands  marchés  par  an.  On  trouve  beaucoup  de  talÀc  qui  est  connu 

ans  son  district  une  espèce  par-  sous  le  nom  de  tabac  de  Romène , 

ticulière  de  brebis ,  en  ce  qu'elle  et  dont  il  s'exporte  une  grands 

ne  porte  jamais  moins    de  deux  quantité  et  même  à  l'étranger. 

Agneaux  à  la  fois.  On  en  £sit  des  RoMU t  ,  {Pojuhm»)  Voyez  Ro- 

fonrrures  qui  sont  très-renommées  MÈnb. 

Îour  leur  légèreté  et  leur  douceur.  Ronnevbou&o^  (Pokh^k^^ ps5.) 

l  7  avoit  une  autre  ville  de  ce  en  russe  Roçno ,  et  en  letton iea 

•nom  dans  le  ffouv.  de  Yoroné je  ,  Rouanasse-PiUisse*  C'étoit  anei- 

aui  avoit  reçu  le  sien  de  la  famille  ennement  un  château->fort  bâti  ea 
es  Romanof  ;  ce  n'est  plus  qu'un  1 262,  où  résidoient  habituellement 
grand  village  où  Von  trouve  en-  les  évéques  de  Riga ,  et  autour  do- 
core quelques  riches  marchands;  quel plnsieursbourgeois allemands 
et  plus  de  1000  habitans  ;  il  est  à  s  étdient  établis  avec  droit  de  cita- 
plus  de  430  Vf.  de  Meecou.  dins.  Ce  n'est  plus  «njourdlin 
Romanof,  {PojuàHOBh^  pet.  qu'un  bien  seigneurial  situé  aurla 
ville  du  gouv.  ue  Minsk,  oistrict  Konna  uni  ac  jette  dans  l'Aa.  Il  se 
de  Slontsk.  trouve  dans  le  gouv.  de  Riga  ,  dis- 
Romànofskat A  Stanitza,(Po.  trict  de  Yenden ,  à  ai  w.  de  cette 
JEiaHo 9 cxoA  Cm aHtt  14a.}  C'est  le  dernière  ville, 
nom  d*un  boui^  des  Cosaques  du  Rossnhkik  ,  (  Po##Meeujii5*  ) 
Don  ,  bâtie  sur  la  rive  droite  de  ce  colonie  allemande  du  gonr.  de  Sa- 
fleuve.  On  y  trouve  une  église,  ratof ,  elle  se  trouve  sur  le  bord 
Pendant  la  guerre  de  1771  contre  du  Yolga  ,  et  contient  60  frnailks 
les  Turcs ,  les  peuples  qui  babi-  luthériennes, 
lent  de  l'autre  coté  du  Couban  fi-  Roslavl,  {PocAaeJiA*)  ville  da 
rent  une  irruption  snr  le  Don  et  ffonv.  de  Smolensk  et  chef-lien 
ruinèrent  cet  endroit.  On  Ta  re-  d'un  district ,  elle  est  située  soos 
bâti  dans  la  suite,  et  on  n'aperçoit  le  53^  4^'  ^^  ^^^«  ^P^-  et  le  5i^  i4' 
aujourd'hui  aucune  trace  de  ce  de  long,  orient.,  à  116  w.  aud  de 
désastre.  Smolensk.  Deux  pet.  riv.  la  tra- 
RoMàNE,  (P<?jueH5.)  riv.  du  versent ,  ce  sont  la  Stonoroï  et  la 
geuv.  de  Tchernigof,  dans  le  dis-  Glaaomoïka.  Cette  petite  ville  a 
trict  de  Conotop,  elle  coule  de  l'est  presque  toujours  suivi  le  sort  df 
A  rouesl  sur  un  espace  de  100  w.  ^  Smolensk^  et  a  appartenu  aux  m^ 
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mes  maîtres.  Depuis  f  6i6  jasqa*à       Rostow  ,  (Pocm^ù^d.)  ville  da 

1634  ^l'c  ^  ^té  prise  deax  fois  par  goav.  de  laroslaw  et  chef-liea  d'aa 

le  tsar  Michel  Féodorôvitob  qui  Ta  district  ;   elle  est  bâtie  sut  le  bord 

rendo  k  chaqae  traité  de  paix  k  la  ^'un  irès-bfan  lac  que  le^  Mor^ 

Pologne  ;  mais  elle  a  étë  .définitif  dnass  «appeloient    anciennement 

fement  rëonie  à  oel   empire  en  Caotni  ^  et   qpe  Nestor.,, dans  .sa 

i654«   On   ne  connoît  rîen  de  sa  cbroniqna  nomme  Ilesichmo  ;  son 

fi>nd«tion.  On  y  tronve  actnelle*  yrai  ^om  est  Néro  ,  mais  rnsagsi 

ment  6  églises,    les  tribnnanx ,  ayant   prévaln^  il  est   beaucoup 

quelques  magasins  et  5  moulins  plus  connu  sous  le  nom  de  lac  do 

que  font  tourner  les  deus  petites  Rostow.  C^tlei  ville  est  à  54  w.  de 

mièrea  qui  passent  dana  la.  ville*  laroslaw ,  dans  un  endroit  bas  et  ' 

Le  nombre   de  ses  faabitans  des  marécageoK.  £Ue  a  9  w.  de  circuit^ 

deux  %9xtA  j  peut  être  porté  à  3 1  &o  et  se  panUge  ep  deux  quartiers  , 

personnes.  qui  sont  la  ville  proprement  dite 

RosMPiifSXAiA ,  (Pt,enonuH^  ^^  ^  faulniurg.  On  ignore  quand 

CKOA.)  àtanitaa  ou  bourg  des  Co-  P'  P*»;  V^^  «»•  »  ^^  fondée  ,  mais 

SaqbesduDon.  Il  est  bâti  sur  la  o«i  sait  que  long-temps  avant  1  ar- 

rive  droite  de  ce  flenve.    On   y  rivee  de  Rurik  pour  régner  à  Nov- 

trouve  une  église.    Les  faabitans  ««'od  iclle  etoit  U  capiUle  don 

sont  bons  cultivateurs  et  riches  en  P^^jj;  ^**^  <1»?  for»oient  les  Mens 

bestiaux  ,  possédant    d'excellens  ou  Tcbouds  dans  cette  contrée.  On 

pâturages  des  deux  côtés  du  Don.  ne  «au  également  pas  le  nom  des 

•    Rossa,  (Pocija.)  riv.  dugouv.  t^'^^^  ^^^7  /^Çi^oient   alors, 

de  Kief,  elle  se  jette  dansleDnepr.  Lorsque  Rurik    devmt    souverain 

An  printemps ,  lorsque  les  eaux  de  toute  la  Russie  ,    il  donna   en 

sont  hautes  Telle  peut  être  navi-  806  Rostow  et  toute  cette  contrée 
table.  ^^   frère   Sinaw ,    pour    lora 

^  ^  '  .  ^     •«  P^'ince   de  Béloézcrsk,  après    la 

RossiEWNAjfPoccï^Ka.)  ▼»"«  mort  de  ce  dernier,    il  partage^ 

dp  gouv.  de  Vilna ,  et  chef-lien  ^  ^^^  ^^^  ^^  provinces  et  le» 

dan  distri^,  sur  la  Doubiss  ^   à  fit  gouverner  par  des  seigneurs  di 

17QW.de  \ilna.  Sous  le  régime  ^  ^^,       .q  yenvoyoiU  On  ne 

Polonais ,    elle   étoit   considérée  connoît  pas  le  nom  du  premier 

pomme  la  capitale  de  la  Samogi-  gouverneur  de  Rostow.  Lorsque, 

lie,  ou  province  deJmouteieUe  ^^  907  ,  les  Grecs  effrayés  de  iV' 

^toit  le  siège  d  une  diétine  et  d  un  riféed'Oleg    sons  ks    murs    de 

grod.  On  y  tronys  actuellement  a  Constantinople  ,    s'engagèrent   k 

ëgbses  et  un  collège  de  Puristes,  j^        ^.jb^f  à  différentes  Tillea 

Les  évéques  catbolioues  de  Samo-  ^^^^^    j^^^^  f^^  ^^^  ^^  ^jH^ 

gitie  y  ont  leur  résidence.  marquées  dans  le  traité ,  comme 

RossocHi  ,  (P^ccouiu)  C0I0-  devant  avoir  part  au  tribut  Au 
mie  allemande  qui  se  trouve  dans  partage  que  fit  Yladimir-le-Grand 
le  gouv.  de  Saratof  district  de  Ca«  de  ses  états  entre  ses  fils  ,  en  989^ 
mycbine  ,  elle  est  située  sur  un  Rostow  échut  à  laroslaw,  qui  pas- 
petit  ruisseau  de  son  nom  qui  se  sant  après  sur  le  trône  de  Novgo- 
jette  dans  rilavlia  ;  sa  distance  de  rod,  remit  Rostow  à  son  frère  Bo- 
Saratof  est  de  87  w.  On  y  compte  ris.  Après  la  mort  de  laropolk  p 
l5o  babitans  tous  de  la  religion  laroslaw  étant  monté  sur  le  trône 
Catholique.  Cette  colonie  se  trouve  de  Siew  ,  réunit  momentanément 
dans  une  contrée  agréable  ,  exoes«  toute  la  Russie  sons  ses  lois  .  mais 
^vement  fortile  et  riph^  en  bois.  Taincu  par  sou  frère  Alstislaw  de 
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Tmoutaracan,  SI  fut  obligé  de  par-  oh  il  eausa  de  grandg  dommages* 

tager  avec  lui  ses  Yastea  éiata  ,  et  Le  trAne  de  Roatow  étant  écha  à 

Koslow  ,  ainsi  que  tout  le  nord  et  Boria   fila  'du    bëroa   dont  nooi 

les  terres  sitnéea    Si  loccident  da  arona perlé  ,  oelui-ci  fit  plniieun 

ï)nopr  Inî  échurent    en  partaee.  Tojagea  dana  les  bordei  tatares^ct 

Apres  la  tiiort  de  laroalaw  ,  Vla«  fut  sooTent  enployé  par  les  kliaMà 

i^imir  Monomach  ,  souverain  de  leur  aerrioe.  Il  tôt  chaîné,  oonjoift- 

loote  la  Russie  )  envoya   son  fila  tement  avec  Alexandre  Nersliy,  d» 

Mstislaw  à  Rosto¥r,pour  la  dé^  iatre  le  dénombrement  général  dsi 

Rendre  aîntiqne  toute  cette  con**  peuples  de  la  Rnaate.  En  1377,  3 

^trée  des  attaques  et  des  dévasta-  combattît  conjointement  avec  in 

lions  qu'j-commettoit  OIeg  prince  troupes  du  ILban  contre  d'aatm 

ie  Tcbemigoi)^«  Il  se  ferma  dans  Tatarea,  et  revenu  vainqueur  dam 

4a  suite  ttne  principauté  à  Ros*  la  capitale  de  ce  aooverain ,  il  j 

low  5  parce  que  les  peuples    ne-  mourut.  Sa  femme  fut  prendre  soi 

voulurent  jamais  être  sous  la  dé-  corps  qu  elle  rapporta  en  Russie; 

pendance  de  ceux  de  Vladimir  ,  et  elle  le  fit  enterrer  avec  honneur  à 

un  apanage  des  cadets  des  sonve-  Rostow*  Des  princes  de  la  même 

raius  de  cette  ville.  En  ii63  un  £imille    régnèrent    encore   loo^ 

grand  incendie  détruisit  ses  prin-  temps  dana  cette  ville ,  jnsqa'àoe 

cipaox  édifices ,  Cntrautnes  l  égli-  que  le  grand-duclvan-Danîloritch 

se  cathédrale  qui  étoit  construite  surnommé  Calita ,  avant  été  re- 

«n  Ibois  de  cfaéne.  Ijcs  princes  de  connu  en  i3'Jt8  par  le  Khan  de  k 

Rostow    prirent  part  à  toutes  les  grande  horde   seul    souverain  de 

^guerres  et  querelles  de  familles ,  Vladimir ,  Moscou  et  autres  pria- 

tians  cesse  renaissantes  en  ce  temps*  cipantés  ,  réunit  aussi  Rostow  i 

Ik  ,  entre  les  souverains    russes  ;  ses  domaines.  En  1607  ^  cette  rille 

lan tôt  vainqueurs,  tantôt  vaincus,  eut   à  souffrir  des  incursions  de 

ils  ne  cessèrent  de  s'affoiblir  jus-  Lithuaniens.  I^orsque  les  gourer 

qu'à  l'arrivée    des  Tatares ,    qui  nemens  furent  organisés  sur  ai 

ayant  pris    et  ruiné  de  fond  en  autre  pied ,  celui  de  Jaroslaw  le 

^mble  ,  en  1 287 ,  la  ville  de  Via*  forma  en  1 777  et  Rostow  lui  fat 

dimir,   firent    essujer    le  même  annexé  comme    ville  de  district, 

sort  à  Rostow  dont  ils  massacre*  On  y  trouve  dans  ce  moment-ci 

rcntles  souverains.  Le  prince  Vas*  3  couvens  ,  dont  un  de  religieuses^ 

ailei-Constantinovitch,  digne  d'un  celui  d'Abraham  eat  remarquable 

tTieiHeur  sort ,  ae  défendit  à  Ros-  en  ce  qu''il  a  été  fondé  en  990  psf 

tow  jusqu'à  la  dernière  e&trémité;  Vladiniir-le-GiÉnd.  Le  troisièoie 

accaolé  par  le  nombre,  entouré  qui  eatsonsrinvooationdeSt.Ja> 

d'ennemis  au  milieu  de  sa  vtUe  en  nues  attire  tous  les  jours  une  foak 

flammes ,  il  fut  pris  les  armea  à  la  Je  pèlerins  qui  y  viennent  de  très* 

,  tnain.  Les  Tatares  étonnés  ne  pu-  loin  faire  leurs  dévotions  aux  reti- 
rent qu*admirer  son  courage  ;  ils  ques  des  Ss.  évéquea  Jaoqnes  il  ' 
kii  offrirent  la  vie  s'il  vouloit  se  Dmitri  taumathurgea  de  Rostow*  { 
faire  musulman  ;  mais  le  prince  Ce  dernier  surtout  est  en  gmi^ 
Ayant  refusé  avec  horreur   cette  yéuération.  L'église  cathédrale  q«! 
proposition  ,  ils  lui  firent  souflrir  est  fort  ancienne ,  très^ricbeoiesl  | 
diflérentes  tor turcs  qui  n 'ayant  pn  ornée,  et  qui  conserve  les  corps  <1* 
ébranler  sa  fermeté.,  ils  le  mirent  plusieurs  saints  évéqnes  de  œtu 
k  mort.  Le  grand  tremblement  de  ville ,  est  aussi  très-remarqoabl^ 
terre  qui  eut  lieu  en  i:i3o  k  Nov*  On  y  voit  encore  le  paUis  arcbié* 
gorod  ,  fut  ressenti  jusqu'à  Roatof  piscopij ,  avec  nnaéminaire  pool 
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60  ëtudîans  j  il  renferme  5  ^glî^e»     Rostow,  (PocmoecKoe  o^epo,) 
«i  de  vastes  appartemens.  C'est  ici    (lac  de)  Voyez  Nebo. 
que  logent  les sou?eraîiislorsqa'ib        RosTOVSTZ   j   {PocmoBevfh) 
Tiennent  à  Rostow.  L'archevécbë    cëtoit  le  nom  d'une  ancienne  Tille 
de   cette  rille  a  étë  ërîgë  par  St.    russe  qui  se  trouvoit    de  Fautre 
Vladimir ,  c^est  donc  un  des  plus    c6të  du  Dnepr,  au-dessus  de  Kiew^ 
niiciens  de  la  Russie  ,  et  son  pre-    et  non  loin  de  Berenditches. 
luîer  éréque  étoit  Théodore ,  Grec         Roubcndai*  9    (  P^6eH^aAB*  ) 
enrayé  de  Constantinople  par   le    baillage  en  Conrlande,  dans  le  dis- 
patriarche. La  ville  est  entourée    trict  de  Baousk  y  arec  un  château 
d' an  rempart  déterre  et  d'un  fossé    de  plaisance  vaste  et  magnifique  • 
renspli    a  eau.    Ces   fortifications    que  le  duc  Ernest  Jean  avoit  com«* 
sont    régulièrement    construites,    mencë  avant  que  d'avoir  obtenu 
mais  elles  n'ont  ni  glacis  ni  che-    le  duché  de  Courlandc,  et  qu'il 
mina  couverts,  La  ville  renferme    a  entièrement  achevé  de  bi tir  après 
en  oatre  24  églises  1016  maisons,    son  rétablissement.  L'impératrice 
383  boutiques  et  5ooo  babitans  des    Catherine  II  en   fit  don  au  comt9 
deasL  9exe$.  Il  s'y  tient  une  foire    Yalérien  Zonboff.  • 
ooosidérable    au    commencement        RoaoNiA ,  (Py^iM.)    pet.    riv. 
du  printemps,  pendant  la  preôaîè*    qui  commence  son  cours  dans  le 
re  et  la  seconde  semaine  du  grand    gouv.  de  Fenza,  entre  ensuite  dans 
earéme.  Les  babitans  de  Rostow    celui    de    Nijni  ou    elle  se  jette 
sont  presque  tous  adonnés  au  com-   dans  TAlatjr  ,  non  'loin  de  la  ville 
merce;     ils  acbettcnt  différentes    de  Potchineki. 
nuu*cbandises  à  Astrakhan ,  qu'ils        Roudniki  ,    (P^^huku*)   pet. 
▼ont  vendre  à  Moscou  et  à  Péters-   ville  du  gouv.  de  Y ilna  dans  le  dis- 
bourg, rapportant  de  ces  dernières    trict  de  Troki ,  elle  est  bâtie  sur  la 
villes  d'autres  marchandises  qu'ils    rivé  droite  de  la  Mérétchaoka  qui 
revendent  dans  T  intérieur  de  l'em-   se  jette  dans  la  Néiréja. 
pire  et  chez  eux  ;  ils  ont  des  &bri-  Rouoodéw  ,      (  P^eo^ecd*  ) 

Înes  de  toiles ,  de  vitriol,  de  blanc    C'est  le  nom  que  les  Russes  don-  , 
e  céruseet  de  vermillon  dans  leur    noient  â  la  ville  de  Narva  (  Voyez 
▼ille.  On  trouve  beaucoup  de  jar-    cet  article). 

dtnûsrs  parmi  le  peuple  ;  ils  vont  Rouno  ,  (P^mo-)  pet.  tle  qui  se  , 
jos^^en  Pologne  cultiver  les  pola-  trouve  dans  le  golfe  de  Riga ,  à  14 
gers  ,  partie  qu  ils  entendent  fort  milles  de  Riga ,  et  presqn^antant 
bien.  Le  district  de  Rostow,comme  d'Arensbourg.  On  7  entretient  un 
presque  tout  le  gouvernement  de  fimal.  Ses  babitans  sont  originaire» 
Jaroslaw  >  est  très-peuplé  ,  aussi  ment  Suédois ,  et  ne  parlent  que 
une  grande  partie  de  ses  babitans  cette  langue* 
vont  travailler  hors  de  leurs  pro-  RoassA  ou  Rouss ,  {P^ca  HAn 
rinces,  et  y  reviennent  ^n%  la  P}^ch*)9Ln€iBnne^\\\e  habitée  par 
îëlle  saison  ;  ils  sont  pour  la  plu-   les  Rousses;  elle  étoit  leur  capitole 

S  art  fort  industrieux;  le  sang  7  est  ja^qu'À  la  conquête  des  Slaves,  de» 
eau  ,  les  femmes  surtout  sent  puis  cette  épc^jne  jusqn  en  1300, 
grandes  ,  bien  faites  et  très-blan-  on  ne  la  voit  plus  citée  nulle  part^ 
ches.  .    ,  Cette  ville  étoit  bâtie  sur  la  Prolita 

et  la  Porousna.  Le%  Novgorodiens 
Rostow  ,  (i>ocmos&.)  ville  da    la  fortifièrent    en    i3oo;  34  ^^^ 

f;oav.  d*Ecatberinoslavir ,  et  chef-    après  les  Lithuaniens   la  surprix 
îeu  d'un  districU  {Voyez  Dmi-    rent ,  mais  les  babiuns  ayant  pris 
TKi  A  RosTOYSXAOO  Ca^oftT.)       ks  annet  lesen  cbassèren^tils  ^Vir 
TOM.  II.  31 
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lèrenl  cependant  le  consent  da  St.  (aué.  EHe  a  dn  quatrième  c&të  an 
Saoreur ,  dana  lequel  ils  tuèrent  ravin  très-profend.  Ses  défense* 
quatre  moines.  {Voyez  Staraia  eonsistent  en  un  rempart  de  ten« 
BoussA.  )  très-haut  et'  très-esoarpë ,  sa  6- 

RocsstNOVA  Vaika  ,  {p^cu-  gnre  est  celle  d'un  carré  long.  On 
M<Ma  Bojuta.)  pet.  rir.  du  gouv.  ignore  T^qne  de  la  fondation  de 
dEcatherinoslaw,qm8ortduslep  Konza ,  et  quels  étoîent  tes  pre- 
«t  se  )ette  dans  leDnepr.  miers  habitans.  En  i3i8  elle  fat 

RoosTOLA  ,  {PuceoAo.)  pet  donnée  par  le  grand-dnc  Iran  D«- 
riv.  du  gouv.  de  Yibourg ,  elle  se  nilovitch  comme  apannage  à  «oo 
jette  dans  le  lac  de  Ladoga  ;  son  fik  Ivan  IvanoTitch.  Lorsque  oeloi. 
-extrême  rapidité  et  des  cascades  ci  monU  sur  le  trAne  après  h 
qui  embarrassent  son  cours  l'em-  mort  de  son  père  ,  il  la  réanitde 
pochent  d  être  narigable.  recbef  an  grand-duché  de  Moaooo. 

»ouTCA,(l»vmica.)pet.  rir,  du  Sons  les  faux  Dmitri ,  léshabiiuu 
gouT.  des  Slobodea  d  Ukraine ,  elle  s'enfermèrent  dans  leurs  mun,  et 
se  )ette  dans  le  Seim.  Il  y  a  une  ne  voulurent  iamait  se  toamettn 
antre  nv.  de  cenom  beaucoup  plus  aux  Polonais  qui  se  oontentèrat 
considérable  que  la  première;  celle  de  brûler  les  fauxboonrs ,  de  rtn- 
c.  prend  sa  source  Jans  le  gouv.  de  ger  et  détruire  les  moimnt.  Ea 
Cosroma,d.8tn^de\arnavme,et  ,619  elle  essuya  un  grand  inoea- 
coulant  du  nord  au  midi  ,  eUe  die.  Le  t«ar  Michel  Féodororitch, 
entre,  dans  le  gouv.  de  Caaan  par  pour  récompenser  les  habitans  <ie 
le  district  de  Cosmo-Demiansk ,  U  fidélité  qu'ils  avoient  mentit 
où  elle  se  jette  dans  le  Yolga.  Jors  des  troubles  ,  et  les  indemai- 

KouzA  ,  {Pusa.)  nv.  du  gouv.  «er  des  pertes  que  leur  avoit  aoié 
de  Moscou  ,  elle  prend  sa  source  rinoen,fte  ,  leur  accorda  des  let- 
dana  le  district  de  Yoloclamsk,  tra-  très  patentes  par  Icsquelb»  Uksli- 
verse  celui  de  Mojaisk  et  vient  se  béroit  pour  quatfe^ans'de  toaie 
jeter  dans  U  Moskva  dans  celui  de  imposition  et  péage.  On  troon 
Ronza.  On  fait- flotter  par  cette  actuellement  à  Roum  une  ^liie 
rivière  beaucoup  de  bois  de  cens- cathédrale  et  3  paroiases,  me 
truction  et  de  chauffai.  An  prin-  école  du  second  orâre,  3  m4!.nni 

^riL\  r?.  •*.  «I"*^*».**"  «»•"  Poblîcs,  40  boutiques  et  dw^bw 
encore  hautes,  A  arrive  dans  la  ca-  série*.  Le  nombre  de  ses  habiual 

b!!;„.    /n        ^      11     j  P««»*t««porté  à  aSoopersoaaeg 

KouzA ,  (i>y,a.)  vtJle  du  gouv.  des  deux  sexes.  On  trouve  dsai 

de  Moscou ,  et  cli^-lieu  d  un  dis-  son    district    deux  fabriques  de 

tr  et ,  a  99  w  de  Moscou.  Elle  est  cuirs.  Il  se  tient  deux  grands  mar- 

et  le  53  45'  de  long,  orient. ,  sur  Rovima,  (Po^u^h.)  cokmie 
les  deux  nve.  de  a  Rou«i ,  et  aux  allemande  du  gouv.  d^^  sSsIof , 
bordsde  deux  ruisseaux,  la  Goro-  district  de  Camychine , elle  s V 

sent  la  ville.  tUe  se  partage  en  et  se  tixHivei  8ov7.  deSaratofcOa 
trou,  parue,  qui  sont  la  lortere.se ,  y  compte  près  de  3oo  habiCan.  dei 
la  ville  proprement  dite  et  les  faux-  deux  sexes.  "«miaii.  «. 

I>ourg8.  La  forteresse  se.  trouve  sur       Rnvwn  Vd  \ -«ii- j    „_ 

«nebau.eor.sse.con.idér,ble,.n.d«v:rriU^^«SXS^^^^^ 
touree  de  trois  côtés  par  la  rivièie  trict }  elU  est  sur  k  rive  «acfc^ 

nommes,  et  qm  lni.«îrTent.  de  Gorya,à«.i^.de Jitomir. 
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ROSUTTA)  (p03umma*)  pet  rîr.  n  raie ,  qui  s'ëtendolt  dans  t'onest 

dagoQv.  ciTe  VUëbsk,eUe  se  jette  i>  &-|>ea-près  Yera  la  Yîstale.  ires 

dans  le  lac  Loabane.  (^oyez  Re-  h  noms  de  Russie   Blanche  et  de 

ziTZA.)  ))  Petite  Russie  ne  furent  connus 

R0ZITTKN9     (Posummend,)  »  qne  lorsque  quelques  prmcipan- 

Foy^zRsziTZA  TÎile.  »  tés  incorporées  dans  la  suite  au 

RpÉNE  ,  (Pnenb.)   l>ot.  rir,  qui  »  ^royaume  de  Poto^e,  eurent  été 

coole  dans  le  gouv.  de  Vladimir  ;  n  prises  dans  le  XI  V«*  siècle  par 

elle  >ae  jette  dans  la  Cliazma ,  tout  n  les  princes  Lithuaniens.  Ce  qui 

près  de  la  capitale  du  gouv.  »  porte  le  nom  de  Russie  Rouge 

Russie,  (Poccîh)  Par  le  nom  n  reçut,   il  est  vrai ,  sadénomi- 

de  Ro^ie  )*entends  tout  l'Empire  »  nation    des   Tilles    Tcherrens- 

de  Russie  ,  c*est-à*dire,non-sen-'  »  chiennes  (i)  qui  en  forment  la 

lement  les  anciennes  principautés  n  principale  partie;  mais  la  Russie 

peuplées  par  les  Slaves  on  Russes  »  Blanche  fnt  ainsi  nommée  par 

proprement  dits ,   mais  encore  les  »  le»  Polonais  et  les  Lithuaniens  , 

royaumes  ,  les  pays  et  les  proyin-  »  P^^i*  ^^  distinguer  du  reste  de 

ces  qui  y  ont  été  ajoutés  depuis,  et  n  F  Empire  de  Russie ,  qu*iU  ap* 

à  diiléréntes    époques  ,   par   des  »  pelotent  grande  Russie ,  plnt6t  à 

conquêtes  et  des  restitutions,  tels  n  cause  de  sa  grande  étendue^  que 

que   i«  le  royaume  de  Cazan;a«  m  par  égard  pour  la  petite  Kussie.» 

celui  d'Astrakhan;  3^  la  vaste  Si-  L'Empire  de  Russie  est  borné  à 

bérte  ;  A*^  les  provinces  riveraines  l'occident  par  la  Norvège ,  la  La- 

de  la  Baltique  ;  5^  les  pays  repris  ponie  suédoise  et  lé  golfe  de  Both- 

à  U  Pologne  ;  6«  la  Courlande  ;  7<>  nie  ,  la  Prusse,    le  grand-duché 

le   territoire    annexé  h  la  Russie  de  Varsovie  et  la  Gallicie  ;  au  midi 

par  la  paix  conclue  avec  les  Turcs  par    Tempire    Ottoman    la   mer 

en  1774  ;  8<>  la  Crimée  et  le  Cou«  Noire,  les  steps  des  Rirguiss-Cais- 
ban  ,  et  une  partie  du  Caucase  ;  9<'  .  saks  ;    depuis    l'irtyche     jusqu'à 

les  lies  tributaires    dans    la  mer  l'Océan  Oriental  par  dea  terres  de 

orientale,  ajoutées  à  la  Russie  dans  la  domination   chinoise ,  telles  que 

le  siècle  passé  ;  io«  les  pays  qui  se  la  Znngorie^    la  Mongolie  et  la 

sont  soumis  récemment ,  et  qui  Mandjourie  on  Daourie  ;  à  l'orient 

forment  les  royaumes  de  Géorgie  ;  par  l'océah  Paciâque  on  Oriental  ; 

I  lo  les  possessions  en  Amérique ,  et  au  nord  par  VOcéan  Glacial.  La 

partie  dans  les  Iles  et  partie  sur  le  Russie  possède  en  outre  les  lies 

continent  en  CaKibrnie  ;  enfin  12^  Courilles    et   Aléoutiennes    dans 

quelques  autres  contrées  incorpo-  TOcéan  Oriental,  et  quelques  éta- 

rées  m  TEmpire  à  différentes  épo«  blissemens    en  Californie    sur  le 

ques,  entrantres  les  Rirguiss-Cais-  continent  de  TAmérique.  La  plus 

saka   de  la  petite  horde ,  et  plu-  grande    étendue  de    Tempire  de 

siears  antres  encore.  Quant  aux  Russie  est  depuis  la  cÀte  occiden- 

titrea   de  Russie  Blanche  ,  N'aère  ,  taie  de  l'ile  d^Oesel  jusqu'au  cap 

Be/le  ou  Rouge  ,  je  vais  citer  To-  Tchoukhotsk  en  Sibérie ,  c*est-à- 

pi^îoB    de  M.    Muller    qui     me  dire,  depuis  le  Sq®  jusqu'au  soSle 

paroit  la  plus  probable  :  »  Toutes  ou  le  32 5<»  en  y  comprenant  les  lies 

»  les  annales  russes  témoignent,  les  plus  éloiguées;  par  conséquent 

i>  dit-il ,  qu'il  n'y  avoit  ancienne-  \\  contient  léô©  dans  sa  plus  gran- 

tnent    qu'une    Russie  indivise  de  longueur.  Sa  largeur  00  bien 

sons  cette   dénomination  gêné-  son  étendue  du  nord  au  midi  va- 


(f^  Tchcrronoye  ▼eut  dire  ronge   en  sîavon. 
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rie  ilâiit  quelques  endroits,  elle  trouva  6,6469390  mâles,  en  y  ajou* 
commeiice  depuis  le  47®  ®t  finît  an  tant  les  non  contriboablet  et  qui 
7 fo,  ailleurs  depuis  le  ^^^\e/^o^  formèrent  au  moini  i^Soo^ooo,  on 
et  même  le  5^,  el  s  élend  au  ji^  aura  déjà  8  millions ,  et  16  avec 
et  le  j^i  ainsi  sa  plus  grande  lar-  les  femmes.  An  troisième  dénom- 
geur  a  38o.  Sa  superficie  ,  abstra-  brement  qui  eut  lien  en  176a ,  ce 
ction  faite  des  ites  orientales  con-  nombre  s'accrut  jusqu'à  99059,939 
tient  SSo^Soo  milles  carres  gëo-  âmes,  en  7  ajoutant  1  armée)  la bo> 
graphiques,  ou  16, 1049500  werstes  blesse,  le  clergë  ,  eta,  on  aura 
carrées.  D'où  il  résuite  que  Tempi-  sans  aucun  doute  10  millions,  et 
re  de  Russie  est  sans  contredit  le  avec  les  femmes  20  millions.  A  la 
plus  grand  empire  qu'il  y  ait  au  quatrième  révision  qui  eut  Heu ea 
monde,  et  tel  que  Taucien  empire  17B2 ,  ce  nombi*e  s*éleva  à  36 
romain  ni  celui  des  Sarrasins  u  ont  millions,  et  cette  fois  on  n'y  00m- 
jamais  approché  pour  rétend  ne.  Je  Pta  pas  les  nobles,  le  clergé  ^ 
ne  parlerai  pas  de  son  climat,  de  la  les  troupes,  les  savans ,  les  dicai- 
fertilité  de  son  sol ,  ni  de  ses  pro-  tèrcs  ,  ni  même  les  peuples  »o- 
ductions  ,  on  voit  par  son  étendue  mades  ,  avec  lesquels  on  pourroit 
même  combien  ils  doivent  être  aisément  compter  jusqu'à  a8  mil- 
différens  selon  les  lattitndes  sous  lions.  Le  cinquième  dénombre 
lesquels  ils  se  trouvent}  d'ailleurs,  ment  eut  lieu  en  1792,  avecks 
en  traitant  dans  ce  dictionnaire  cha-  provinces  réunies  en  1 793  et  i;95) 
que  article  séparément,  ou  retrou-  de  la  Pologne  ainsi  que  de  la  Coo^ 
▼era  ces  objets  chacun  à  leur  place,  lande,  on  y  compta  36  millioos 
Je  me  bornerai  ici  à  dire  que  d'habitans  ,  ce  qui  fut  proavépr 
Tempire  de  B  ossie  peut  facilement  les  comptes  particuliers  de  cbaqoe 
se  suffire  à  lui-même  ,  et  nVm-  gouvernement.  Ou  '  ignore  encore 
prunter  de  ses  voisinsquc  quelques  le  résultat  de  la  sixième  rëviaioB 
objets  de  luie  ,  et  les  épiceries  qui  qui  a  été  ordonnée  en  rannéei8n; 
ne  croissent  que  sous  les  tropiques,  mais  en  prenant  la  moyenne  pro- 
On  peut  évaluer  la  population  de  portion  des  naissances  etdesmoru 
l'empire  par  les  dénombremens  qui  par  une  multiplication  de  ton* 
se  font  par  tête  et  qu'on  nomme  tes  ces  années,  on  peut  hardimest 
répùion  ,  et  par  les  registres  des  et  sans  exagération  supposer,  sur- 
naissances  et  des  morts  régulière^-  tout  par  la  réunion  de  la  Finlsnile 
ment  tenus  dans  chaque  paroisse,  suédoise  ,  et  les  provinces  de  Be- 
D'oii  il  résulte  qu*au  premier  dé-  lostok  et  Fernopol ,  une  popala- 
nombrement  fait  en  1723,  on  a  tion  de  pins  de  4^  millions  dits* 
trouvé  5,794,928  mâles  payant  la  bitans  dans  tout  l'empire  de Bs^ 
capitation  ,  en  y  ajoutant  les  ha-  sie.  Cette  population  est  formée 
bitans  de  la  Russie  qui  ne  la  pay-  par  différens  peuples  dont  on  pent 
oient  pas  encore  dans  ce  temps,  tels  classer  les  races  de  la  manière  sai- 
que  les  Finnois  ^  les  Esthoniens  ,  vante:!.  Peuples  Slaves;  ce  sont  i^* 
les  Livoniens  ,  ceux  de  la  Russie  les  Russes  proprement  dits,  etaoi 
mineure,  et  qui  formoient  pour  le  forment  la  majeure  partie ,  3®*  ^ 
moins  une  population  de  1,200,000  Polonais;  II.  Peuples  Tchoute: 
âmes  ,  on  aura  7,000,000  d'ames,  je  comprends  sous  cette dénomia** 
et  en  y  ajoutant  les  femmes  qui  tion  les  Lethoniens  et  les  Lilbaa* 
sont  dans  la  même  proportion  niens  ;  III.  peuples  Allemaii<b* 
14)000,000.  Au  second  dénombre-  i».  tonte  la  noblesse  et  la  boargeoi* 
ment  qui  eut  lieu  en  1742,  c'esl-à-  sie  des  gonv.  de  Finlande,  Ësiho- 
dire  ao  ans  après  le  premier  y  on  nie ,  Livonie   et   Courlande  sont 
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Allemandes,  plasîear 8  colonies' de  sent  snr  l^s  bords  de  Tocëan  Gis- 

ce$  peuples  sont  établis  dans  Tin-  cial ,  snr  les  rires  de  la  Petcbora 

t^rîear  de I'£mpire ,  )<>«  les  Sné-  etda  Jënissei,  3^.  lesCoibals,  3^^ 

dois  qai  rivent  en  Finlande  snr  les  les  Caragasses ,  4^.  les  Soïtes  ,  etc. 

c6tes  de  la  mer  Baltique  ^  et  3<>  lés  \1II.  Penples  de  race  mandjoure  : 

Danois  babitans  des  îles  de  Vorms  i».  les  Tonngoasses  :  IX.  Peuples 

et  de  Gross*Roog  ;    IV.    peuples  de  la  Sibérie  orientale  :  !<>•  les  Co- 

Fînnois  :   f.  les  Finnois  se  nom-  riaks  ,  2<>.  les  Tclionktcbis  ,  3o.  les 

ment  eox-mémes  Snomo,  les  Rns-  Yioncagnirs,  4^«  les  CamtcbadaleS| 

èe$  les  nomment  TchooLboutsys,  5<^.  les  Coarills,  et  6**.  les  Âléontes. 

ils  babitent  autour  dn  golfe  de  Fin-  On  doit  ajouter  les  Géorgiens  et 

lande  et  snr  les  bords  du  Ladoga  les  differens  peuples  établis  par  co* 

ainsi  que  dans  tout  le  pays  connu  lonie  ,  ou  vivans  épars  dans  Tem* 

sous  le  nom  de  Finlande ,    a^.  les  pire  ,  tels  que  les  Grecs  ,  les  Ser- 

Estbes,  les  Lires,  babitant  le  gour.  riens,  les  bulgares,  les  Arméniens, 

de  Riga  et  de  Reval,  3o.  les  Lapons  les  Moldares  ,  Valaques  ,  Amaon- 

s'appellent  également  Suomo  ,  ^9.  tes  ,  Persans,  Indiens  ,  les  Bobé-- 

les  Zirianes  rirant  en  Permie  ,   b\  miens  ou  Zyganes ,  les  RbirintzySy 

les  Permiens  ,  6^,  les  Votiaks,  yp.  les  Juifs  ,  etc.  Toutes  les  religions 

les  Tcbéréniisses,  8o.  les  Tcbouva-  sont  tolérés  en  Russie  et  y  ont  li- 

ebes  ,  90.  les  Mordras  on  Mordu-»  berté  de  culte  ;  la  dominante  est 

SDs,  io9.  les  Vogonlitcbes ,  ii».  les  la  religion  Catholique  du  rit  grec. 

Teptiaris,  1 2^.  lesOstiaks  ;  "V.  Peu-  Le  gouremement  y  est  monarcbi- 

Îles  de  race  tatare  :  ce  sont  i®.  les  que  absolu.  Toutes  les  chroniques 

atares  proprement  dits  ,  ou  ceux  slarones  ,  après  aroir  dit  plus  on 

qni  habitent  en  Russie  en  com-  moins   brièrement     l'origine    du 

mençant  par  la  Crimée«,  le  mont  peuple  Slare ,  renu    d'Asie  pour 

Caucase  «  aux  enr irons  du  Térek  s*établir  sur  les  deux  bords  du  Da- 


lusqu 

il  y  a  en  outre  des  colonies  consi-  mencent  1  histoire  de  Russie  k  Tan- 

déraUes  dans  l'intérieur  de  Tem-  née  860  ^  depuis  la  nais^sanoe  de 

pire,  comme  par  exemple  dans  les  J*  C,  c'est-à-dire,  depuis  le  règne 

goor.  d'Orenboui^,    de    Cazan  ,  de  Rnrik  i  Norgorod.  Arant  cette 

Nijniei-Norgorod ,  Tambow  ,  etc.  époque  ,  on  connoit  quelques  faits 

^^  les  Nogais ,   3S>.  les  Coumyks  ,  isoles  des  différentes  tribus  slares^ 

4**  les  Troukhmens  ,  S\  les  Bach-  les  noms  de  quelques-uns  de  leurs 

^irs ,  6o.  les  Mestchériaks ,  j°.  les  princes  ,  mais  Tordre  chronologie 

^irguis  ,  8<>.  les  Boukhares  ,  9<».  les  que  toujours  interrompu  ,  les  faits 

Barabines  ,  la^.  les  Téléoutes,  1 1^.  mal  liés  entr'enx  ,  ne  renant  que 

1^  Catcbines  ,  1 2».  les  Beltires  ,  et  par  tradition^  on  ne  connoit  rien  de 

i5^  Yakoutes  ;  YI.  les  peuples  de  certain  de  leur  histoire  juÀqu^à  cette 

i^ce  Mongole  :    io.  les    Mongols  époque.Quoique  ce  tour  rage  ne  soit 

proprement  dits  habitent  en  Rus-  pas  consacré  à  l'histoire  générale  4e 

sif  dans  la  partie  méridionale  de  la  la  Russie  ,  puisque  les  ùiis  princi- 

Sibérie ,  sur  les  bords  de  la  8e-  paux  se    trourent  cités  aux  lieux 

leoga  et  de  la  Chiika  ,  ^2^,  les  Cal-  où  ils  se  sont  passés  ,  je  reux  don* 

ii^ottks,  3<>.  les  Bouriats  ou  Bon-  ner  une  généalogie  exacte  des  prin- 

ïetesj  Vil  les  peuples  de  race  Se-  ces    qui  ont  régné  depuis  Rurik 

Noyade  ou  Samoyède  :  i».  les  Sa-  jnsqu^à  présent, 
moyèdes  proprement  dits  nomadi- 
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Ne  chez  les  Varègues  en  83o, 
mort  à  Novgorod  en  879  ;  il  ItÎBse 
ton  fils  Igor  en  bas  âge*  sous  la 
iatelle  d'Oleg. 

2.  OLEG, 

Tuteur  d'igor,  né   à  Kiew   où 
est  mort  eu  91 3.    il  s'empare 
de  Kiew  ^ui  devient  le  siège  de 
la  domiaation  fusse. 

3.  IGOR, 

Fils  de  Rurik.  il  est  né  à  Nov- 
gorod  en  877 ,  tué  par  les  Drev- 
Hens  en  945.  Il  épouse  Olga  et  lais- 
se  un  ûlê  en  bas  âge. 

945  4.  OLGA, 

Femme  d*Ifi:or ,  régente  pendant 
ta  minorité  de  son  fllsâvtatoslaw: 
née  en  8Ô5  ,  morle  à  Kiew  en 
95Sw  £lle  étoit  chrétienne. 

9^i         5.  SVIATOSLAW, 

Fils  d'Igor,  né  k  KieW  en  gBS, 
tné  par  lès  Pélchénègues  en  973. 

973  6.  JAROPOLK, 

Fîls  afné  de  Sviatoslaw  ,  né  à  ^ 

e^iew  et  tué  dans   la  même  ville  R 


980 


Kosifl  des  Sonrenias. 


7.  VLADIMIR, 

Surnomme  le  Grande 

Troisième  fils  de  SviatosUwt 
né  en  935  et  mort  en  tox5.  Il  m 
fait  chrétien  pour  épouser  la^mn- 
cesse  Anne ,  sœur  des  Empersvn 
de  Constantinople.  Toute  la  Rut- 
sie  suit  son  exemple  1  il  partage 
l'empire  à  ses  lu  enfans  qu'il  eut 
de  six  femmes. 


I0l5 


IOI7 


io54 


DEUXIÈME  PÉKIODL 
VEmpire   partagé* 
8    SyiATOPOLK, 

Fils  posthume  de  Jaropotk,  ft 
reconnu  fils  de  Vladimir,  parce  qne 
celui..ci  avoit  épousé  la  lemmede 
son  frère  déjà  enceinte  de  Svia- 
topolk  ;  mort  en  Bohème  en  1016. 

9.  JAROSLAW  I", 

Fils  de  Vladimir,  il  donne  le 
premier  code  de  lois  aus  Rosses. 
Mort  en  io54  après  un  régos 
glorieux  de  35  ans.  Il  eut  S  fiis 
auxquels  il  partagea  %^  denai- 
net. 

10*  IZIASLAW, 

Fils  do  Jaroslaw  1",  PeadsDl 
ce  règne,  Swiatoslaw  II «  frère 
d'Iziaslaw  ,  usurpa  le  tr6oe  ytl  rë- 
gue  trois   ans  et  meurt  f  Iziaslaw 


/ 


RUS 


RUS 
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1093 


m  3 


inS 


Il3l2 


113^ 


1139 


1146 


ti46 


remonte  sar  le  trôoe  1  il  est  toë 
dans  un  combat  en  ioy8  ,  aprèa 
ttn  tègoe  de  a4  ans* 

11.  VSEVOLOD, 

Fils  de  Jaroalaw  1  il  meurt  de 
de  .la  peale  à  KieWs  aprèâ  un 
règne  de  i5  ana. 

12.  SVUTOPOLK , 

Fila  d'IsiaslaWi  il  règne  20 
anf. 

i3.  VLADIMIR  11^ 

Fila  de  VseToIod ,  il  est  aur« 
nomme  Monomaque ,  parce  que  sa 
nèré  ëtoit  fille  de  Constantin 
Monomaque  Empereur  de  Cona- 
tantînople  y  ce  grand  homme  rè- 
gne i  a  ans. 

14.  MSTISLAW, 

Fils  de  Vladimir  Monomaque  9 
règne  6  ans. 

i5.  Jaropolk  il, 

Fils  de  Vladimir  Monomaque* 
règne  7 'ana. 

16.  VIATCHESLAW, 

Fils  de  Vladimir  Monomaque  , 
ne  règne  que  la  joars ,  il  est  dé- 
trôné par  Vsévolod  II,  et  retour- 
ne  dans  sa  principauté    de  Tou* 

17.  VSEVODOL  II, 

^ils*  d'OIeg  et  petit-fils  de 
Sviatoslaw  II  ;  il  règne  près  de 
7  ans. 

18.  IGOR  II , 

Fils  d*Oleg  et  frère  du  précé- 
dent ,  il  ne  règne  qne  x3  jours  ) 
on  le  dépose. 

19.  ISIASLAW  II  , 

Fils  de  Mstislaw  ,  petit-fils  de 
Vladimir     AfoDomaque.     Pendant 


ii54 


Ifoma  des  SovTtrtias. 
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son  r^gne ,  George  on  Jourî  ,  fili 
de  Vladimir  II 9  usurpe  un  mo^ 
ment  le.trône ,  mais  il  est  réta-* 
bli  en  ix5o  )  règne  en  toal 
la  ans. 

ao.  ROSTISLAW, 

Fila  de  Mstislaw  «  ensuite 

ai-  IZIASLAW,  HT, 

Fila  de  David  ils  ne  régnent 
toua  les  deux  qu'un  an» 

22.  GEORGE  ou  JOIJRI. 

Fils  de  Vladimir  Monomaque^ 
il  est  surnommé  Do] gorouky  (lon- 
gue main). 

Le  trôpe  de  Kiew  est  consé- 
cutivement occupé  par  Iziaslaw 
fils  de  David  9  puis  Mstislaw  fils 
d'Iziaslaw  9   et  Rostîalaw  fils   do 


1167 


1175 


1176 


II77 


Mstislaw.    Ces  troubles   foimefit 
une  espèire 

éTINTERBÈGNE 
après   lequel 

35.  ANDRÉ, 

Fils  de  DelgoroukjT  et  tQf«* 
nommé  BoholùhsJ:i ,  transfère 
sa  résidence  à  Vladimir  qui  de^ 
vient  ainsi  la  métropole. 

24.  ANDRÉ, 

Fils  de  Jour!  Dolgorouki  9  il  est 
ajiassiné  par   sa  femme     et  sea 
heaux-irères  les  Coutcbko. 

INTERRÈGNE, 

Pendant  lequel  Mstislaw  et 
Jaropolk  se  disputent  le  trône. 

35.  MICHEL, 

Fils  de  Jeuri  Dolgorouki. 

a6.  VSWOLOD  III , 

Avirenent  Dmitri  I*'  9  fils  #0 
Jonri  et  frère  du  précédent 


68 


RUS 


RUS 


An  de 
J.  C. 


Voms  d«i  Souyerûns. 
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Î17.  GEORGE  ou  JOUR!  II , 

FiU  de  VseTolocI   Ul  ;    il  est 
dépoMédë  par  son  frère, 

a8.  CONSTANTIN, 


Samommë  le  S«ge«  il  protégea 
les  letlrat  et  fat  en  tout  un  grand 
souverain*  il  nomme  pour  son 
successeur  le  même  George  on 
Joori  qu'il  avait  dépossédé. 
1218     JOUBl  II  P««'  la  seconde  fois. 

[Cette  année  Batoa-K.han  com- 
mence à  faire  des  incursions  en 
Russie,  il  défait  et  tue  le  Grand* 

Idac  en  laSj* 
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noms  dsi  SouTtniM. 


1252 


1238 


X246 
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TROISIÈME     PÉ- 
RIODE. 

Depuis  la  soumission  de 
la  Russie  par  les  Ta-- 
tares  y  jusquà  TétahUs^ 
sèment  du  premier  trô- 
ne de  Russie  à  Mos- 
cou. 

29.  JAROSLAW  II, 

Fils  de  Vsévolod  et  frère  du 
précédent ,  il  meurt  en  revenant 
de  la  grande  horde  où  il  avoil 
élé  envoyé  par  Batou-Khan  j  on 
croit  généralement  qu'il  y  avoit 
été  empoisonné. 

3o.  SVIATOSLAW  III, 

Fils  de  Vsevolod  et  frère  du 
précédent  «  il  est  chassé  par  son 
neveu  et  meurt  en  iaS3. 

3i.  MICHEL  II, 

Fils  de  ^aroslavr  1  il  est  tué 
après  quelques  mois  de  règne 
dans  un  combat  eontfo  les  Lithua- 
niens. 


1263 


32.  ANDRÉ  II, 

Fils  de  Jaroslaw  >   il  rè|Df  3 

ans. 

33.  ALEXANDRE, 

Fils  de  Jaroslaw  1  il  est  tw- 
nonuné  Vtifshy  à  cause  de  ici 
victoires  aux  bord*  de  la  Nén 
sur  les  Suédois.  C'est  ud  de 
plus  grands  princes  qui  sjtut 
occupé  le  trône.  Il  fut  csooniié 
par  r£glise  grecque  aprèi  u 
mort.  U  a  régné  10  ans  coam 
grand- duc  1  et  a3  ans  aupsnnit 
comme  prince  apanage  de  Nov 
gorod. 

34.  JAROSLAW  ni, 

Fils  de  JaroslaW  et  irère  ij 
précédent,    il   règne   prèi    ds^ 


Z27I 
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1294 


1295 
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35.VASSILEI  ou  BASUE, 

Fils  de  Jaroslaw  et  ïrèrs  ds 
précédent. 

36.  DMITRI  II, 

Fils  d'Alexandre  Nevskril 
régna  18  ans,  et  mourut  ap» 
un  règne  très-agité  en  Vi^ 

37.  ANDRÉ  III, 

Fils  d'Alexandre  Nevsky. 

38.  DANIEL, 

Fils  d'Alexandre,  pnncs  * 
Moscou.  11  est  lep«»'*^*^ 
verain  de  cette  viUc  qui  «t  Jj 
le  titre  de  Grand-Duc.  U  ■««« 
en  i3o3- 

39.  MICHEL  m, 

Fils  de  JaroaUw  VX^  '^"^ 
près  de  i4w.,  ilî»»/îf*t 
Se  à  mort  et  assassiné  à^^ 
Horde,  où  iUvoit été  oiand*pj 

UsbekkUn.      Son    .c«»ï^,"^' 
George  ou  Jouri  Iw  •««*«• 
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RUS 
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l53o 


lin 
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40.  JOUR!  III, 

Fils  de  Daniel  ,  il  est  aAsasiinë 
dans  la  Horde  par  Dmitri  UL 

4i.  DMITRI  III , 

Fils  de  Michel  H1 1  il  est  cou* 
damné  &  mort  et  eiécaté  dans 
la  Horde. 

4a.  ALEXANDRE  II, 

FUs  de  Michel  III ,  il  quitte 
le  trône  el  8*enfuit  à  Fscow ,  il 
meurt  ensuite  décapité  dans  la 
Horde  en  iSS^, 


i36o 


1328 


QUATRIEME   PÉ- 
RIODE. 

Depuis  t établissement  du 
premier  trône  de  Rus- 
sie à  Moscou ,  et  jus-' 
quh  tentier  affran- 
chissement du  joug  des 
Tatares  et  à  tépoque 
ou  les  grands-ducs  pri- 
rent le  titre  de  Tzar, 
ce  qui  veut  dire  sou- 
verain. 

43.  IVAN  I«', 

Surnommé  Caîita ,  étoit  fils 
de  DanieL  Ce  prince  transporte 
le  siège  de  la  souveraineté  à 
Moscou  (]ui  est  déclarée  capitale 
d«  tente  la  Russie. 


1340 


^     44.  SIMÉOS  , 

Surnommé  '  le  Superbe»     fils 
i'Ivan  I". 

45.  IVAN  II , 

Frèfe  du  précédent. 

,558  INTERRÈGNE. 

ToM.  II. 


1353 
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Vomi   dss    8ottYt*ains« 


1389 


i4d5 


46.   DMITRI  IV, 

Fils  de  Copstanlin  etprince  d« 
Sousdai  obtient  du  &»ian  la 
grande  principauté  el  l'éiabht  à 
VUdimir.  Après  un  règne  de  près 
de  deux  ans,  il  «»t  déposé  ft 
le  trdne  «oudu  au  véritable  hé* 
ritier. 

47.  DMITRI  V, 

Surnommé  DêttskoU ,  il  **«»* 
61s  de  Jean  ou  Ivan  H  ,  il  '«4"» 
aGans  avec  gloire,  mais  il  eut 
le  malheur  de  voir  Moscou  prue 
et  brûlée  par  les  Tatares  on  i.5oa. 

48.VASSILEI  ou  BASILE  II , 

Fils  de  Dmitri  Donskoief  il 
impose  tribut   à  Novgorod. 

49.  VASSILEIoaRASlLE  III, 


Surnommé  Tâmnoi  ou  tenà^ 
hreuif,  VaffeugU,  sous  son  règne 
on  frappe  la  première  mqnnoie 
d'argent  en  Russie. 

l4i61     5o.  L'usurpateur,  Prince  Dmî- 


1447 


tri  jôurievilcb,  surnommé  Ché* 
miaka ,  occupe  le  trône  pendant 
quelques    mois.  ... 

^  V ASSILI  Uî  'établi ,  d  meort 
«près  on  règne  de   3;  ant. 


146a 


.  CINQUIÈME  PÊ^ 
RIODE. 

Depuis  C affranchissement 
duy  joug  des  Tatares 
jusqiià  [a%fènement  au 
trône  de  la  famMe  des 
Romanofi 

5i.  IVAN  m» 

VASSIUBVITCW  9 

Surnommé  le  Superbe,  U  réa- 
nît  sous  sa  domination  l*»  dlU 
férenies  principauté»  apanagées, 
soumet  Novgorod,  î»«^*>"*  J« 
joug  des  Tata*s,  et  impoM  Ulr 
but  aa  royanmo  de  Oas^H» 

33 
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Vomt  dM  Sourmainf. 


HAb  de 
J.  C. 
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Sa.  VASSILI  IV  , 

lYANOVITCH  , 
Somomiiié  le  Courageux, 

53.  IVAN  IV, 

TASSII.IEVITCH  , 

Surnommé  U  Menaçant^  Tzar, 
n  conquit  les  royaumes  de  Ca* 
zan  et  d'Astrakhan,  la  Sibérie  fut 
aoiti  aoumiae  tout  «on  règne. 

54.  TÉODOR 

IVANOVITCH  y 

Tzar,  en  lui  6nit  la  dynastie 
de  Rurik  qui    a  régné  736ans. 

55.  BORIS, 

FéodoroTÎtcli  Godouiiof* 

56.  FÉODOR  II , 

BorisoTÎlch,  il  est  étranglé  par 
les   ordres   de  Tusurpateur  Otré- 

Êief  qui  se  donne   pour  le  prince 
^ffiitri ,  fils  du  tzar  Ivan  IV. 

57.  DMITRI , 


VoBS  des  Soaveraias. 


i6i3 


1645 


1676 
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i.  MIKHAÏL, 

Ou  Michel  FéodoroWtdi  Ro- 
inanof9  il  règne  3a  ans. 

2.  ALEXIS 
migBAiLoyiTCH  , 


n  agrandit    et  aSennit   rem- 
pire,  fi  régna  3o  ans. 


1689 


IvanoTitch  on  le  faux  Dmttri , 
usurpateur  ^  il  règne  onze  mois , 
on  le  tue. 


16061  58.  VASSILI, 

Ivanofitch   Chonisky. 

1610  INTERRÈGNE. 


SIXIÈME    PÉRIODE. 

Depuis  Taifènement  au 
trône  de  la  famille  des 
Romanof  ^  jusqu*à  nos 
jours. 

Les    EtalSl    assemblés    élisent 
Tzar  ,•  ( 


17^5 
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3.  FEDOR  III 

ALEXIÉVITGH. 

4-  TV  AN    Alexievitgh 
KT  PIERRE  Alexievitch 

Conjointement. 

5.  PIERRE  !•'  8EUI: , 

Il  prend  le  titre  dTEmpersar 
de  toutet  les  Russies ,  la  Posté- 
rite  lui  donne  à  juste  titre  celui 
de  Grand. 

6.  CATHERINE  I»». 
7.  PIERRE  n , 

Fils  do  tzarévitch  Aleiîi  el 
petit-fili  de  PleRe«>le-Grand» 

8.  ANNE  rVANOVNA, 

Nièce  de  Pierre-le-Giand- 

9.  IVAN  n , 

AVTONoyiTCH  , 

En  bas  &ge«  d'abord  toiis  la 
tutelle  du  due  de  Conrlande  Bi-> 
ron ,  ensuite  aa  mère  la  prin- 
cesse 

ANNE 

Est  déclarée  régente 
10.  ELISABETH 

PETEOVNA  , 
Fille  de  Fierre-Ie-Grand. 


RUS 


RUS 
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lTom«    dei  SouTVzaiBf . 
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II.  PIERRE  m, 

Petît-GU  pal  sa  mère  de  Pier- 
re^le^iand. 

12.    CATHERINE  II, 

Épouse  de  Pierre  III  loi  sac- 
cède  5  elle  )oignit  à  ses  Etats  la 
Grimée^  Âzof*  uoe  partie  du  Gou^ 
ban  1  et  toutes  les  contrées  d'entre 
le  Dnepr ,  le  Boug ,  le  Dnestr  et 
la  mer  Ivoire ,  etc.  £lle  fut  mé' 
diatrice  pour  la  paix  deTeschen 
en  17799  rédigea  elle-même  un 
code  de  lois,  faTorisa  les  scicn-| 


Pîerre-le-GrancI  partagea  rEm<* 
pire  en  proTinces,  mais  il  laissa 
subsister  les  Toévodies,  se  conten- 
tant de  les  y  distribuer,  par  goa- 
▼ernemens  on  provinces  .Catherine 
II  fit  quelques  changemens  an 
commencement  de  son  règne. 
Bans  la  suite,  lorsqu'elle  organisa 
un  nouveau  mode  de  régie  pour 
les  proYÎnces ,  elle  partagea  tout 
l'Empire  en  trois  régions:  celle  du 
nord  la  mojenne  et  la  méridionale. 
Cliaque  région  étoit  subdivisée  en 
goaTernemens ,  et  ceux-là  en  dis- 
tricts. Les  régions  ne  servoient 
qu'à  distinguer  les  uniformes  des 
ofli^iers  civils  de  chaque  gouver- 
nement. A  insi  la  couleur  bleue  fut 
donnée  à  la  septentrionale,  la  ronge 
^  la  moyenne  ,  et  le  violet  foncé  k 
la  méridionale.  Les  uniformes  de 
chaque  gouvernement  se  distin- 
gnoient  encorentr 'eux  par  quelque 
chose  de  particulier.  Il  y  eut  des 
gouverneurs-généraux  qui  avoicnt 
souvent  la  surveillance  sur  deux 
gouvernemens.  Après  son  règne 
iU  furent  supprimés.  L'Empereur 
l^aul  ordonna  qu'il  y  auroit  h  Ta- 
vcQÎr  iin  premier  et  un  second 
gouvei'neur  militaire  dans  certai- 
nes provmces ,  et  un  seul  dans 
<^'aQtres.  L'Empereur  Alexandre  , 


170101  des   SouTsnins. 


ces ,     les    arts ,     encouragea     le 

('commerce  ^  attira  les  étrangers 
dans  ses  états,  et  enfilades  colo« 
nies  sur  le  Volga   et  le  Don. 

1696  i3.   PAUL    !•* 

piTEOVXTGH  I      , 
FUS  de  Pierre  RI., 

1801        14.  ALEXANDRE  l*^     ^ 

PAVLOVITGH  y 

Fils    de    Paul   l**.    Einperettt 
{actuellement    régnant. 

a^uellemeût  régnant ,  laissa  sub- 
sister les  gouverneurs  militaires 
dans  quelques  gouvernemens  fron- 
tières ,  et  il  remit  les  gouver* 
neurs-généraux  dans  d'autres  par- 
ties de  l'Empire,  laissant  aussi  plu« 
sieurs  gouvernemens  se  régir  par 
des  gouverneurs  ordinaires.  G  est 
ainsi^qu'il  y  a  des  gouverneurs  mili- 
taires à  Fétersbourg  ,  Finlande  ^ 
Riga  ,  MohHew  ,  Grodno ,  Mos« 
cou ,  Smolensk  ,  YLiew  ,  Caucase 
et  Orenbonrg.  Les  gouverneurs  ci* 
▼ils  qui  s^y  trouvent  sont  en  quel- 
que &çon  surveillés  par  les  pre- 
miers j  et  sous  leurs  ordres  immé- 
diats ,  pour  toutes  les  affairas  de 
police  intérieure.  Les  gouverneurs** 
généraux  sont  celui  de  Tver  ,  de 
Sibérie ,  de  Permie ,  de  Russie 
mineure  et  de  Tauride.  Ib  ont 
comme  les  premiers  plusieurs  gou- 
vernemens sous  leur  juridiction. 
Le  reste  des  provinces  a  chacune 
son  gouverneur  civil.  S»  M.  l'Em- 
pereur Alexandre  ayant  ajouté  la 
Finlande  suédoise  ,  le  cercle  de 
Bielostok  ,  et  quelques  districts  en 
Gallicie  à  ses  vastes  Etats ,  on  de- 
vra probablement  organiser  de 
nouveaux  gouvernemens.  Voici  un 
tableau  de  ceux  q^ui  existent  dans 
ce  moment 


17»  bI'S  bcs 

division  de  la  russie  en  5»  gouverhemens. 
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On  clôU  «jouter  à  eela  la  partie  les  achètent  chex  eux  et  les  reven- 

jiottveliement  conquise  de  la  Fia—  dent  ensuite  aux  lieux  de  leur  des- 

lande  suédoise  ,  le  cercle  de  Bielo-  tination.  Ce&  circonstances  et  d'au* 

stok ,  les  districts  eu  Gailicie  ,  les  très  ont  rendu  les  habitans  decettç 

lies  de  rOcean  oriental  et  les  ëta«  petite  petite  ville  tort  à  leur  aise. 

Uissemena  en  Amérique  septen-  RYBtNs»KO£-OsTReo  (  Pbtôuii^ 

trionale  )  qui  se  régissent  séparé-  cKou-'Ocmpoêà.)  Ce' petit  endroit 

ment*  palisadé  se  trouve  dans  le  gouv.  de 

Rybinsc,  (Pm5ukck&.)  ville  du  Tomsk  ,  district  de  JénisséiA,  sur 

gouv  de  JarosLaw  et  chef-lieu  d'un  la  rive  droite  de  la    Touugouska 

district ,  elle  est  située  sur  la  rive  supérîenre^à  168  w^stes  de  Jénis*» 

droite  du  Volga ,  sous  le  ^y^  W  séisk. 

delat.scpt.  et  le  56°  32' de  tong.  Kylo  ,    (p ujlo .)rpei  •  riv.  qui 

orient.,  à  78  w.  nord-est  de  Jaro-  coule  danale  gouv.  de  Conrsk^  elle 

slaw.  C''étoit  avant  1773  un  bourg  prend  sa^^urce  dans  le  dlstrlot  de 

marchand  qui  iaisoit  déjà,  comme  Rylsk,  auquel  elle  donne  son  nom^ 

à  présent ,  un  grand  commerce  de  et  s'y  jette^dans  le  Séîm. 

blé  ;  on  y  trouve  plusieurs  espèces  Rylsk,  (Pt^jihCKb,)  villedu  gour. 

de  manuiàctures  et  de  grands  ma-«  de  Conrsk ,  et  cbef-neu  d^un  dia-^ 

gasins  pour  les  grains  ,  3  églises  trict,  on  la  nommoil  anciennement 

et  une  maison  de  charité»  Sa  po-  Rjlésk.Ëlleestsituéesousle5i^3S' 

pulation  peut  s'évaluer  à  aaooper-  de  lat.  sept,  et  le  Sa^  48' de  long, 

sonnes  des   deux  sexes,  il  se  tient  or. ,  sur  les  deux  bords  et  à  Fem^ 

deux     grands     marchés    annuels  bonchure  du  Rylo  dans  leSeïm^ 

dans  cette  ville.  Le  principal  avan-  à  1 16  w.  à  Vouest  de  Coursk.  Cette 

tage  de  sa    position  consiste  en  ce  ville  est  très-ancienne  et  a  eu  ses 

Joe  tous  les  blés  qui  descendent  princes  particuliers  mjnais  lea  irë- 

ans  le  Volga  ,  soit  par  le  moyen  qnens  incendies  et  Jbs  ravages  des 

de  la  Soura,  de  la  Mokcha  ou  des  Tatares  ayant  détroU  tons  les  mo- 

Erovinces  méridionales  situées  sur  numens  historiques  qui  ponvolent 

»  fleuve  même,  doivent  passer  par  y  avoir  «LUté  ,   on  ne  sait  rien  de 

ici ,  et  même  s'y  arrêter  quelque-  positif  siufson  origine.  On  la  voit 

fois,  ce  qai  donne  aux  marchands  cependant  citée  dans  nos  chroiui- 

de  Rybinsk  le  moyen  de  Taccapa-  qnesà  Vannée  1 1 53)  et  on  parle  en- 

Kr ,  vu  que  les  premiers  vendeurs  core  de  ses  princes    à  la  lin  du 

pour  éviter  les  dangers  d'une  Ion-  XIII*  siècle.  On  y  trouve  main- 

gue  navigation,  et  qçielquefois  dans  tenant  14  églises  et  ^près  de  3ooo 

u  crainte  d'hiverner  en  roule  avant  habiuns  des  deux  ses^es.  Il  s'y  tient 

d  arriver  aux  lieux  de  leur  desti-  a  grands  marchés  par  an»  Rylsk  se 

nation  ,  se  contentent  ici  d'un  bé-  trouve  dans  une  contrée  agréable 

tiéfioe  raisonnable ,  et  laissent  par  et  fertile. 

là  les  grands  bénéfices  ans.  mar-  Rynpeski  9  (  ft^iihnecKU.  ) 
chauds  de  cet  endroit,  qui  le  re-  C*esr  uiv  désert  dessable  qui  se 
vendent  ensuite  à  Péter»bourg  ,  et  trouve  dans  le  gouv..de  Saratof  y  et 
dans  les  autres  échelles  du  nord,  qui  a  près  de  40  w.  d'étendue.  Les 
Ils  font  de  même  pour  les  mar-  Calmouks  le  nommeAt  iVar//}  (i)^ 
ebandises  qui  arrivent  de  Péters-  les  Busses  6  tent  lapremière  syU 
I>ourg  ,  Riga  et  antres  endroits  et  labe  et  l'appellent  ^//i-/7«A:/  (a). 
qai  sont  destinées  pour  les  ppo«  Les  Calmouks  y  troftyoient  antre- 
tinoes  méridionales  du  Volga,  ils  fols  leurs  meiUeura^  pâturages  de 

(1;  Sable  étroit,   (a)  Ls  sable  Rîn, 
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printemps  et  passoient  Thiver  dans  masses  de  saBle  garnies  de  Tefdare. 

aa  partie  méridionale.   Son  entrée  Ces  masses  couvrent  le  terrain  niH> 

est  environ  par  le  49*^  l|it.  nord  y  turel  dn  steppe  qni  est  aride  ,  aa* 

entre  le  grand  Ooien  et  le  lac  de  lin  et  argileux.  Il  y  a  de  places  en, 

ael    d'Elton  qu'on  nomme  aussi  places  de  hautes  collines  de  sabla 

Altannor,   Ce  désert  tient  à  une  mourant,  ok  Ton  croiroitqoe  la 

trainéedecoUînes  qui  viennent  des  lande  est  chargée  de  petites  moa- 

montagnes  des    steppes    appelés  tagnes  éparses ,    entrecoupées  cà 

Obstchéi^Syrt,  en  passant  entre  la  et  là  de  fonds  salins*  On  Toit  dans 

source  du  grand  Ouzen  et  TOntou-  la  partie  la  plus  méridionale  nne 

tan.  Ces  montagnes  deviennent  de  continuité  de  champs  sablonneux 

plus  en  plus  sablonneuses  k  me-  et  de  superbes  pâturages  qui  Tont 

sure  qu'elles  approchent  du  midi  ;  en  serpentant  entre  lés  montagnes 

elles  s'étendent  ensemble  et  sans  de  sable  mouvant.  On  y  rencontre 

interruption,  presque  jusques  dans  en  ^éme  temps  des  fonds  gamîsde 

le  centre  de  la  contrée  qui  est  entre  joncs  ,  de  bosquets  et  de  bnissons. 

le  Volga  et  l'Oural ,  et  se  portent  Ce  désert  est   d'ailleurs  entouré 

I^usqn'aux  rives  septentrionales  de  de  tous  c6tés  de  fonds  salins  et  de 

a  mer  Caspienne.  Elles  y  pénètrent  mares  de  même  nature.  (F'qyes 

même  avec  une  langue  de  terre  Pâli. as.  Voyages  dans  plusieurs 

vers  laquelle  il  y  a  encore  une  |>e-  provinces  delà  Russie.  T.  VII. 

tile  île  de  sable'  qui  est  pleine  de  Rttcha  et  Rytchane  ,  (Pbiza 

Zisels  que  les  Calmonks  appellent  k  Putanb.)  Ce  sont  deux  bras  eoi»- 

Sourmoutou»  '  Le  désert  de  Kynpe-  sidérables  du  Volga  qni  coulent 

ski  est  constitué  généralement  de  dans  le  gonv.  d'AstraUian. 


s. 


l!^ABLiA,  (Ca5.iA.)^pct.  riv,  quia  le  moyen  de  la  Dvina  au  port  de 

sa  source  dans  le  gonv.  de  Jaros*  Riga. 

la>vl ,    district  d'Ouglîtche  ;    elle        Sac  ,  (Caic&.)  C'est  le  nom  d'un 

entre  ensuite  dans  le  gouv.  de  Via-  lac  qui  se  trouve  dans  la  presqn - 

dimîr  par  le  district  de  Péréaslavl,  tle  de  Crimée,  à  20  w.  d£upato- 

où  elle  se  jette  dans  la  Solba.  rie.  Il   est  très^renommé  pour  les 

Sabro  ,  (Caôpo»)  C'est  le  nom  vertus  médicinales  de  ses  boues  : 

d*un  lac  qui  se  trouve  dans  le  gouv.  les  rhumatismes  les  plus  invëte- 

de  Tver,  district  d'Ostachkhof ,  rés  ,  des  maladies  chroniques  ,  et 

entre  les  lacs  Saliguer  et  Vsélonk  ,  auxquelles  Tart  n'a  pu  donner  au- 

avec  lesquels  il  communique  par  cun  soulagement ,  ne  résistent  pas 

des  petits  .courans  d*eau.  Les  ha-  à  quelques  bains  de  boue  y  que  W 

bitans  des  environs  coupent  beau-  malades  viennent  prendre  ici.  On 

•oup  de  bois  sur  ses  bords  en  hi->  se  met  dans  cette  boue  'jusqu^an 

▼er ,  qu'ils    transportent  ensuite  cou ,    ayant    seulement    soin  de 

sur  le  lac  Okkvate ,  et  de  la  par  choisir  une    journée  chaude   du 
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mois  de  jain  et  de  millet  et  dese  Tomsk  en  Sibérie,  «nr  les  bords 

préserver  prendant  lopëration  des  de  la  Basa ,  da  Soar  et  dans  le 

ardenrs  da  soleil  par  nne  tente  ou  désert  an  bord  de  TAbacane.  lU 

on  abri  qoeleonqne ,  qui  empécbe  suivent  le  cbamanisme.  La  pins 

ses  rayons   de  donner  directement  grande  partie  de  ce  peuple  noma- 

snr  le  souffrant.  dise  ,  quelques-uns  cependant ,  et 

SacaloFka  ,  {CaKOJioeKcu)  pet.  oe  sont  ceux  qui  sont  convertis  au 
riv.  du  gouT,  oe  Pensa,  dans  le  christianisme  se  sont  établis  dans 
district  de  Yerkbo-Lomofsk ,  elle  nn  village  sur  les  bords  de  TAr- 
entre  ensuite  dans  celui  de  Tcbén-  k^cb^où  ils  ontbâti  une  église.  Plu- 
bar  et  s' j  jette  dans  la  Yoroua*  sieurs  ont  commencé  à  s'adonner 
SACKENHAiTSIN,(CaKeKedyjtfK5.)  à  l'agricullure;  néanmoins  il  n'y  a 
C'est  nn  ancien  Cbàteau  qui  se  pas  lieu  d'espérer  qu'ils  sedéter- 
troure  en  Courlande ,  dans  le  minent  à  mener  une  vie  tranquille 
district  de  Yindau.                         *  et  qn^ils  s'habituent  à  un  domicile 

Sacmaila  ,    {CaKJuapa,)  C*est  permanent.    Etant  assez  riches  en 

une    riv.    assez  considérable  du  bétail ,  ib  se  transportent  en  été 

gouv.  d'Orcnbourg ,  elle  prend  sa  avec  leurs  troupeaux  dans  les  mon- 

source  dans  les  montagnes  Bach-  tagnes  fraiches  qui  bordent  TAr* 

kîriennes  d'Oural ,  et  coulant  vers  kvch  ^  le  Basi ,  le  Sonr ,  le  Nina  et 

le  midi,   elle  vient  se  jeter  dans  lOuibat  ,  et  reriennent  en  hiver 

rOnral  ;  ses  bords  sont  jpeu  ba-  dans    les   superbes    steppes     qui 

bités  ,  mais  ils  sont  très-riches  en  avoîsinent   Abakan  ,  où   l'on    ne 

mines  de  cuivre.  voit  presque  point  de  neige.    Ge 

SACMARSKOi£-Gonoi)OC,(CaK*  peuple  ne  consiste  que  dans  i5o 

JuapcKou'-Topo^okb.)  C'est    nn  hommes  qui  payent  un  tribut  qui 

petit  fort  construit  sur  la  Sacmara  monte   à  3    roubles   par  flèche, 

qui  lui  a  donné  son  nom  ;  il  se  c'est-à-direpar  homme  armé.  Les 

trouve  à  29  w.  de  la  ville  d'Oren-  Sagayes  difïerent   beaucoup     des 

bourg.  Tatares  Catchines  ,  en  dé  qui  cou- 

Sacof  ^  {CaKoeff)  C'étoit  an-  cerne  les  traits  de  la  figure  et  leur 

ciennement  une  ville  bâtie  sur  les  constitution    physique  ;    ils  reB^^ 

frontières  des  Polovtzis  ,  non  loin  semblent  au  contraire   beaucoup 

de  Zolotitche  ;  elle  est  connue  dans  en  cela  aux  Bel  tires  et  aux  antres 

Thistoire  par  un  congrès   qui  eut  Tatares  qui  habitent  les  monta* 

lieu  en  1 1 01,  et  auxquels  les  prin-*  gnes  de  Conznetsk ,  c'est-à-dire  , 

ces  russes  assistèrent  pour  traiter  qu^on  rencontre  rarement  parmi 

delà  paix  avec  les  Polovtzis.  eux  des  visages   où   il  y  ait  des 

Sacoul  ,  {CaKi^ji'b.)  gros  bourg  traits  de  Galmonks  :  les  leurs  sont 

du  gouv.  de  Volhinie^  à3i3w.  tatares    bien   caractérisés,    sans 

de  Jitomir.  qu'on  y  aperçoive  aucun  mélange. 

Sadima,  {Ca/^ujua.)  pet.  riv.  Ils  ont  la  barbe  très-forte ,  et  sont 

du  gouv.  de  Yologda,  sur  les  bords  très-velus  sur  le  corps,  plus  grands 

de  laquelle  la  ville  de  Cadnikof  est  et  plus  nerveux  que   les  Tatares 

bâtie,  elle  se  jette  dans  la  Pelchma.  Catchines.     On    pourroit    même 

Sadome«  {Ca^ojuh.^  pet.  riv.  croire    que  ces  peuples  habitant 

du  gouv.  oe  Penza  ,  district  de  des  contrées    sauvages  et  monta- 

Gorodistchi  j  elle  se  jette  dans  la  gneiKes  ,  ont  su  se  préserver  du 

Téchiare.  mélaaige  du  sang  Mongol  qui  ex  iste 

Saoates  ,  (Casaui4M.)  en  russe  généralement  ,  à  ne  pouvoir  s'y 

SùgaUzys.  C'est  nn  petit  peuple  de  tromper,  dans  les  tribus  des  Tata- 

^«icetatare  qui  vitdanslegouv.de  res   Catchines.    Les   Sagayes  les 
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pins  riches  possèdent  de  80  à  roo  sont  des  Asiatiques  qne  le  coin-« 
chevanx,  eu  tant  de  vaches  et  qnel-  merce  dVcbaoge  y  attire  car 
qties  centaines  de  moutons.  Les  après  Orenbourg  c'est  la  pUce  la 
panvresont  tont  auplus  10  à  20  pins  commerçante  de  la  Stb<ine 
pièces  de  gros  bétail,  ce  qui  snf-  pour  les  caravanes  Bonk  h  ares  Kir-« 
fit  à  peine  k  l'entretien  d'une  gisienne#  et  Kbivînes  qui  y  ^arrî^ 
famille  m<^diocrement  nombreuse  ^eni,\^F'ovezPETRop\VLo^KKiA) 
parmi  ces  babitans  des  landes.  Us  Saiot^s  ,  Sai  ates  ou  Soïotes  , 
ne  cultivent  que  les  grains  dont  ils  ^Caûomu,  Cajimu  wav  CoùonihL} 
ont  besoin  pour  leur  consomma-  C'est  un  petit  peuple  de  race  Sa-» 
.  tion.  Ils  se  nourrissent  en  outre  de  moyède  ,  qui  babite  les  monta- 
tontes  sortes  de  racines  et  de  plan-  gocs  de  Saïany  ,  au-delà  des  roa« 
tes ,  et  ils  ont ,  comme  les  Toun-  fins  de  la  Russie.  Il  y  en  a  cepen-* 
gousses  ,  radresse  de  les  tirer  des  dant  quelques-uns  parmi  eux  qui 
trous  des  rau  des  champs  qu'ils  pavent  un  petit  tribut  à  TEmpire, 
appellent  Couîum,  Ils  sont  pauvres  et  nomadisentdant 

Sagwtsse  ,  (CosMcS.)  riv.  du  1rs  montagnes  00  ils  font  pâturer 
gouv.  d'Orenbourg;  elle  coule  \eixT%  rennes;  la  plupart  cepen^ 
dans  le  step  des  Kirguîss,  du  nord  ^nt  n'en  ont  point ,  et  se  contenu 
au  midi  ^  et  vient  se  jeter  dans  ««ni  de  quelques  chiens  qui  tonf 
TEmha  sur  sa  rive  droite.  toute  leur  ricbessse. 

SaÏma  ,  (Caiy*^)  lac  consid^        SaihiaLa  ,    (CaÛpioJia.)  bien 
rable  du  gouv.  de  >  tbourg  sur  les    domanial  de  il  paroisse  de  Stanbo 
bords  duquel  la  forteresse  de  V.l-    dans  k  Finlande  ,  district  de  la! 
mansirandt  est  construite.  Ce  lac    wastbons. 
donne  naissance  au  Voxa  qui  va  se 
jeter  dans  le  Ladoga.  î>akhaLine-Oula  ,     (  Cajra. 

Saint  Dmitri  de  Rostow,  i^S.WM^-^ia.)  C'est  le  nom  que  les 
(Câ/imaeo  4njuumpiA  Pocmoel  Chinois  donnent  au  fleuve  Amour, 
cxa^o.)  C'ëtoit  une  forteresse  bâ-  {^oyez  ce  dernier  article.) 
tieeni;6i  ,  dont  on  a  fait  une  .  ^akhtanka,  fCa;rmaHica.)pet. 
•ville  de  district  du  gouv.  d'£cathe-  '*^^'  dw.gouv.  de  Nijni- Novgorod, 
rinoslaw.  (  Voyez  RosTow.)  ^^^  '^  b^*«  <lan»  la  Kergenetx,  noa 

SArNT-pET£RSBOURO>  (CaHKTn^    ^^^^  ^®  **  ^'^^^  ^*  Semenof. 
Ilemepôifpôd*)  {Voyez  ï^éxERS*-        ^ al  ,  (Co-»».)  C'est  une  rîv.  qui 
BOURG.)  se  forme  de  plusieurs  autres  pina 

Saint -Pierre,  (CôRmato^  petites  dans  le  gouv  d'Astrakhan, 
Ilempcu  )  ou  bien  Petropaçlop^  ^^  V^^  coulant  de  là  dans  les  terres 
skaia^Krépost  C'est  un  fort  bâti  «les  Cosaques  du  Dou  ,  va  se  jeter 
das  le  gouv.  de  Tobolsk ,  district  ^^^^  1©  Don  sur  sa  rive  gauche, 
dlchime,  k  3317  w.  de  Moscou.  Salaïbskoïe-Redo0TK  .  (Ca^ 
Il  appartient  à  la  ligne  militaire    jiaû6cKoù.PeAHmh.)  Ce  fortin  se 

iort  Poloudennoie  (ou  du  midi)  et  district  de  Couinetsk  ,  entre  1^ 
celui  de  Stanovoie,  sur  la  rive  ville  de  Biisk  et  celle  de  Cownctsk. 
gauche  de  1  Ichime.  C'est  un  lie-  à  86  w.  de  la  première  ,  et  à  ai5 
xagone  régulier ,  ayant  six  bas-  de  la  seconde.  Il  est  bâti  aur  110 
tions  aux  angles  et  cinq  ravelins  terrain  uni  an  Bord  de  la  Bîa.  et  à 
dans  les  courtines.  On  y  trouve  l'embouchure  de  la  Salaîba  dans 
une  eghse.  Le  faubourg  renferme  cette  rivière.  Des  forêts  immense» 
plus  de  800  maisons,  une  jolie  Tentourent  de  troî»  côtés.  Les  Cou- 
mosquée,  la  plupart  des  habiuns  mandins  ,  peupla^  sauvage  de  la 
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Slfiërie,   nomadise  dans  ses  en«       SÀliAifT ,  (Cayt;iHbi«)  CVst  an 

Tirons.  -port  de  la  mer  Caspienne  qui  se 

8AL0TTra  )  {CeMheuph.)  Cest  le  trouye  à  l'emboachare  do  Cônra 

fleave  le  pins  considérable  de  la  \Oyrus) ,  et  pit  lès  marchands  rus- 

presqn'ile  de  Crimée  qu'il  trarer^  ses  prennent  à  ferme  les  pêcheries 

presque  tonted'occtdent  en  orient;  de  restargeon  ,    qui    rapportent 

il  prend  sa  source  dans  une  grotte  beauoonp  ,  ru  la  quantité  énorme 

non  loin  de  Sympheropol ,  se  pré-  de  ce  poisson  dans  cette  partie  de 

cipite  de  là  en  cascade ,  et  après  la  mer  pendant  quelques  motè  de 

avoir  réuni  k  ses  eaux  celles  des  Tannée. 

deux  Carassous,  et  d'autres  petites       Salis,  {CoAuch.)  C'étoît  an« 

rÎTières  ,  il  se  jette  dans  le  Sitrache  '  ciennement  un    château  bâti    «n 

ou  mer  Putride.    Le   Salguir   est  '  I2it6  par  Albert  évéque de  Riga; 

Înéable  dans    une  infinité  d'cn^  '  actuellement  c'est  un  bien  noble  , 

roiu,  ce  n'estle  plus  souvent  situé  à  rembonchure  de  la  Salis, 

qu'une  petite  rivière  coulant  êxxr  On  trouve  encore  dans  éette*con-* 

un    large   lit    de   pierre.   Quand  trée   des  personnes    qui    parlent 

toutefois  la  neise  sur  les  monta-  Vancîenne  langue  drs  Liveà. 
<gnee  vient  à  fondre  subitement,  ou        SaIIS,  (CaAuch.)  pet.  fleuve  du 

que  de  fortes  pluies  tombent  dans  gouv.  de  Riga,  il  sort  du  lac  Bonr* 

ks  hautes  contrées ,  cette  rivière  tnek  ,  et  après  un  cours  de  56  w. 

grossit  tellement  alors  dans  Tés-  il  va  se  jeter  dans  le  golfe  de  Rîga^ 

paoe  de  ^4  ^^  ^^  heures  ,  et  quel-  70  w.  plus  au  nord  que  TAa. 

quefois  même  dans  celui  de  plu-  '     Salisbouro  ,   {CaJtucô^pçhn) 

sieurs  jours  ,  que  son    Ht  pierreux  Anciennement  c'éloit  un  «bateau 

venant  à  se  remplir ,  elle  roule  ses  dans  le  gouv.  de  Riga  ,  district  de 
eaux  avec  le  bruit  d'un  torrent  re*  *  Yolmar  ;  aujourdliui  c'est  unbiea 

doutable  descendu  des  montagnesj^  nbble  situé  sur  la  Salis  ,  ib  a  milles 

elle  emporte  hommes    et   bêtes,  au-dessous  deTendrott  où  elle  sort 

entraîne    avec  la  même  violence  du  lac  de  Bourtnek.  On  voit  noi^ 

les  voitures ,  et  présente  les  plus  loin  de  là  un  ancien  fort  situé  sur 

grands  dangers  à  la  passer  à  cette  une  hauteur, 
époque,  il  ûiutégalement  renoncer       SALBiTGHe*SACMAR,(Cajijttbt£us 

è  boire  alors  de  son  eau  que  Tar-  CâKJuapd»)  riv.'  du  gouv.  d'Oren-*» 

Sile  trouble,  avant  de  Tavoir  laissé  bourg  ,  qui  se  jette  dans  TOural. 
^ftoser.  Le  Salguir  est  très-peu       Salnitïa  ,    (CaAhwvia*')   pet* 

poissonneux,  la  loche,  le  véron  sont  riv.  du  gouv.  des  SlôbodesdU^ 

ce  qtt*il  j  a  de  plus  commun  dans  kraine,  qui  se  jette  dans  le  DonetSg 

ses  eaoxainsi  qu'une  petite  espèce  Elle  est  remarquable  parla  vio»- 
de  barbeau,lepliu  gros  poisson  de,  toîre   éclatante   que   les  princes 

cette  rivière.  On  voit  des  truites  russes  rénuis  remportèrent  près 

tout  prèrde  sa  source,  mais  elles  de  ses  bords  en  1 1 1 1  sur  les  Po- 

desoendentrarementdans  le  fleuve,  lovtsis,  auxquels  ils  tuèrent  plus 

Les  écfovisses  j  ont  un  trè»-bon  de  10,000 hommes,  et  firent  beau* 

;goùt.  '  '  coup  de  prisonniers  et  un  butiis 

SAL6Uin-TAifCàC>(CGu«seup5-  immense. 
MwtoAè.)  Ckïlonie  grecque  dans  le       SALTrcoVA*DxVltSA  ,  '  (  Coa* 

£nv;  d'Ëcatherinoslaw ,  à  igiw.  muKoaa  4t«uz4a.)  nom  qui  veut 
eatte  ville,  sur  l'embouchure    dire MademoUeUede^SaliycqfiC'eêl 

de  la  Mocroi^Talow  dans  la  So-  un  gros  bo^rg  du  gouv.  de  Tcber« 
kma ,  elle  devoit  être  composée  de   nigof ,  dans  le  district  de  Négina  , 

aoo  familles.  *  il  est -remarquable  en  ce  que  It 

ToM.  II.  a3 
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SouT.  ecd^siastiqae  proTUoîre  da  5.3'  de  lAt.ftq>t«  et  le  67^  3t' 4^^^ 
îstrict  se  tient  icu  Ce  boarg  est   de  long,  orient.,  à  177  w.  an  snii- 
Lâii  an  bord  de  la  Dèana,  est  de  Simbirsk,  anr  la  rire  gauche 

Samara,    (  Cojuapa»)   denx   du  Volga.  £lle  occupe  l'angle  for- 
grandes  riv.  portent  ce  nom  ,  et  mé  par  la  partie  sejotentrionmle  de 
se  distinguent  entre  elles  par  les   lembonebure  de  la  Samara.    Sft 
snrnoms  suivans  :  Tnne  s'appelle   fondation  date  de  la  même  époque 
laSamara  daVolfia^etrantrelaSa-  que  celle  de  Saratof,  Tsaritxiney 
mara  doDnepr.  Celle  da  Volga  est  etc«,  c'est-à-dire  de  l'année  iSoi. 
une  des  pins  firandes  rivières  parmi   Elle  éloi|  anciennement  défendae 
oel  les  qni  coulent  dans  les  s teps;  elle  par  un  fort  construit  en  bois  9  qui 
prend  sa  source  dans  les  monta-  a  été  incendié  en  1703*  On  ëleTa  j 
gnes  de  l'Oural ,  et  à  18  w.  seule*  en  1704)  une  fortification  régulière 
ment  du  fleuve  de  ce  nom.  Elle   en  terre  sur  une  hauteur  unie  , 
parcourt  ensuite  des  laudes   aè*   située  à  l'ouest  ^  entre  le  fleuve  et 
chea,  et  entre  dans  le  gouv.  de   la  rivière;   elle  eiisie  encore  an- 
Simbirsk  ,  où  elle  se  jette  dans  le   jourdliui ,  et  on  ne  peut  y-  arri* 
Volga.  Depuis  le  milieu  de  son   ver  que  par  des  défilés.  Cette  ville 
cours  elle  roule  dans  un  terroir   prospère  de  jour  en  jour  davantage» 
gras  et  susceptible  d'une  bonne   Elle    doit  cet    aeeroiasement    a« 
culture  }  ses  bords  sont  couverts   bétail  que  ses  babitans  élèvent^  et 
de  belles  forêts  remplies  de  bétes   au  grand  commerce  qu*ila  fom  en 
fauves  et  de  gibier.  La  Samara  du   poissons  frais  et  salés,  et  en  caviar. 
Volga  reçoit  plusieurs  riv.  consi-   Ils  se  rendent  en  automne  et  a« 
dérables    dans   son    sein ,   entre   printempa  en  caravannes  anr  lee 
autres  le  Einel  et  la  Toc.    On  a   oords  de  l'Oural ,  pour  y  vendre 
construit  sur  ses  bords  plusieurs  .  leurs  marcbandises  aux  négociana 
forts  qui  forment  le  cordon  mili-    des  contrées  septentrionales  et  oe- 
taire  nommé  Samankaia  Lmia  ,    cidentales.  Pour   faciliter  ce  oom- 
00  Ligne  de  la  Samara.  La  Samara    meree  9  on  jette  un  pont  anr  k 
du  Dnepr  prend  sa  source  dans  le   Samara  à  cbaque  printemps ,  d'oà 
gouv.    des   Slobodes   d'Ukraine  ,    ils  se  rendent  en  droiture  k  TaiW 
vis-à-vis  presque  de  la  ville  d'Izum*    skoï-Gorodok  ,  par  un  chemin  qui 
elle  entre   enauite  dans  le  grand    traverse  les  landes.  Outre  les  bea- 
step    du,  gouvern.  d'Ekatherino-    tiaux  qu'ils  élèvent,  ils  font  encore 
alaw  qu'elle  parcourt  d'orient  en    un  petit  commerce  de    monlôaa 
.occident  jusqu'à  son  embouchure    calmouks  et  kirguiss  9  de  peaux  , 
dans  le  Dnepr  ,  un  peu  au-dessus    de  suifii^  etc.  Ils  ont  en  outre  qu^ 
de  la  cataracte   nommé  Cosa^ur.    auea  tanneries^  dont  une  de  cuira 
^Lans  la  partie  supérieure  de  cette    de  Boussie  et  une  petite  mann&o- 
riv.  ses  bord.8  sont  boises ,  au  lieu  .turedes^von.  En  hiver,  Samara  est 
que  dans  le  step  ils  sont  nuds ,  et    la  rendef-voi^s.des  Tatarea  de  Ca- 
le terroir  même  qui  l'entoure  u'est    simof ,  qui  j  apportent  les  peaux 
,  pas  très-fertile.  Son  eau  est  mau-i    d'agneaux    qu'ils     reçoivent   en 
vaise  y  malgré  ceb  elle  est  très-    troc  des  Kirguiss  et  des  Kalmouk^ 
poissonneuse.    Les   ('osaquea    la  ^ces  peaux  se  nomment  Meràot^ 
nomment  Sçiataia  Béca  ,  ou  la  ri*    ehki.  Après  les  avoir  a^aortiea,  ils 
*  vière  sainte,  sans  doute  à  cause  du    les  font  apprêter  et  coudre  en  pé*» 
.  beau  climat  dans  lequel  elle  coule,    lisses  ,  par  les  Çalmouka  cbréttens 
Samaaa,  {CoAAapa)    ville  du    babitans  de  cette  ville,  avant  de  les 

Souv.  debimbirsketcM-lieiid'un    porter  à  Moscou  on  ailleurs.  On 
istrict  j  elle  est  située  sous  le  5i^    trouve  dUns  cette  ville  5  égli 
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quelques  magasins  et  2600  babU  Rossienne»    Il    fait  actaellement 

tàns  des  deux  sexes.                        *  partie  du  goav.  de  Vilna. 

SAUAmSKAlA-LlNIA  ,(CaJUap«  SaMOTÉDXS     ou     StwoTADES  , 

cKoA'^uHt A.)  C'est  an  cordon  de  (C<x««o^^MH^HC#Juo;t^b».)pcQpl® 

défense  formé  de  petits  forts  ,  qui  nomade,  pajen  et  assez  nombreux 

commencent    à  lemboncbore  de  aoi  babit^  dans  la  partie  nord-est 

laSamanii  et  qui   contînnent  en  an  gouv,  d'Arkhangol ,    les  lan- 

remontant  cette  rir.  dans  Tordre  des  glacées  dn   district    de  Më- 

smiTant:    10.    Crasnoftamarskaia  ,  cen  ,  et  enfin  le  nord  de  la  Sibérie' 

2*.  Borskaia  ,  3«.  Olcbauskaia  ,  4^.  jnsquaa  Jénisséi.  Ils  se  donnent 

Boosonlontskaia  ,  5<>.  Totskaia,  6<».  eax-mémes  le  nom  de  Khasoça  ; 

Sarotcbinskaia  ,  7».  Noviv^rgief-  ks  Ostiaks  les  appellent  Téronn-* 

•kaia  ,  et  8»  PereToIoukaia*  «cbo  ,  et  les  Jonngoasses  dn  Jé-> 

Samarskoie.Rossochk,(  Co.  ^y^^^.DshUmdal.  Qaant  an  nom 

MapcKoû-f^ccotuh.)C'es\M  nom  ^eSamoyèdes  que  les  Russes  leur 

d'une  petite    riv.  qui  se  jette  dans  f  <>nï»€'^t 'mp-^P^m^nt ,  ils  parott 

la  Samara  du  Dnepr.  *^"*^  *^«^  ^^"°  ^«  ^  V^  ''•  ^es  ont 


du 

Jour] 

ques  werstes  elle  se  jette  dans  U  T'  T**  j^^^'"^  «poune  s  app^ 

petite  Kerle.  Sameanda  ,  et  non  parce  qu  ils  les 

g.       ,         *          .  supposent  cannibales  (  Cajtto-«^6 

Samenolmaik,  (Ca««KO^»^«<iu.  ^n  AK>Ao^eRb  )  c*r  on  nevoit  nuUe 

pays  de  Same  ,  on  nomme  ainsi ,  p^^l  que  ce  peuple  ait  jamais  eu  là 

en  langage  du  pays  ,  la  Laponie  en  coutume  barbare  de  quelques  lau- 

geaeral.{ro^ez  Lapon  iK.)  vages  du  midi.  Ce  peuple  se  paru*/ 

SAMi»iNEKA,(ÇGfc«UMttHKa.)P«»-  ge  en  trois  principales  tribus  qui 

V''-^A",*?'Î^;  ^„^«'»**.»  ^^'^/'^^  ont  des  dialectes  différeus ,  et  aux- 

de  Cbéchekeef ,  elle  se  |ettedana  q„^i.  ^i^  donnent  eux-mêmes  les 

1  Inxara,  noms  suirans:  i«.  1^  Vanoîtes,  20,  ■ 

Samooitik,  (CajoiosttiflA)On  les Tysia-»Igoléy ,  et  3^.   lesKbi- 

appeloit  ainsi  la  partie  nord  de  la  rutcbes.  Les  premiers babitent  sur 

Litbnanie  qui  probablement  aroit  les  bords  du  Méten  ,  de  la  Pét-. 

anciennement  son  due  particulier,  cbora  ,  et  ^sur  l'Ob  dans  les  enyi-' 

l*e%  Russes  et  les  Polonais  Tappe-  rons  d'Obdorsk.  Les  seconds  dan» 

loient  Jmoud,  Ce  pays  ayoit  une  T intérieur  du  goitr.  d'Arkhangel  ^ 

étendue  de  35o  W.  oe  long  sur  35o  et  les  troisièmes  dans  Tintérieur  de 

de  large.  Il  fut  cédé  en  1404 aux  la  Sibérie,    au-deU  des  monta-' 

cheyaliers  Porte-glaive ,  auxquels  gnes  ^  dans  le  district  de  Bérézof , 

on  l'6ta  sept  ans  après  ,  ayec  pro-  etc.  On  partage  le  pays  babîfé  par 

messe  de  le  leur  rendre  après  la  les  Samoyèdes    en    lïeux   parties 

mort  du  roi  Vladislaw^Jagellon  ^  pHncipales  :  la  première   s'étend 

et  du  grand-duc  Alexandre.  Il  re-  le  long  de  la  mer  glaciale ,  depuis 

Îiat  le  cbristianisme   en  i43i ,  et  le  cap   Canine  qui  se  trouve  an 

'on  y  établit  un  éyèché.  C'est  un  nord-est  de  remboacbuie  du  Mr» 

}>eys  de  bois ,  où  Ton  tronye  ce-  zen  y  jusqu'au  cap  Saint  (  CâA/nbtû 

pendant  beaucoup  de  terrain  ara*  Jioch)  qui    est  près  de  la  rive  00-»^ 

ble  ,  et  une  quantité  extraordinai-  oidentale  de  la  PétcbOra  ;  elle  reo- 

re  de  miel.  On  y  eomptoit  63oo  tre  ensuite    dans  Tintérieur  des 

feux;    ses    babitans    étoient    les  terres,  en  suivant  une  petite  cba!« 

TcbondeSi  et  la  capiule  du  paye  ne  de  montagnes  qni  longe  le  cours 
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de  ce  fleoTe.)    et  qa'on    nomme  gras  que  lea  OtlUkt*  lU  sonteo 
Tchaïtzine  Camene  \  toat  ce  pays   revancbe  plus  sauvages  et  plus  re« 
s^appelie  .Terre  de  Canine.  La  se*  muans  que  ce  peuple  ,  qai  t^emt 
coaae  partie  du  pays  des  Samoyè-  ùu  peu  cirilisé  par  ses  relations  de 
des  commence  au  bord  oriental  de  commerce  avec  les  Russes*  Ce  qui 
la  PeCcbora ,  et  suit  les  côtes  de.  a  le  plus  constrîbué  k  ce  cbao» 
rOcéaa  Glacial  jnsqu^à  la  grande,  gement  des  Ostiaks,c*est  leur  soa<* 
chaîne   des  montagaes    d'Oural  ;.  mission  parfaite.  Les   Samojèdes 
elle   est  bornoe  au  midi  par  les  mènent  au  contraire  une  vie  libre 
gony.  de  Perm  et  d'Arkhangelf  dans  les  dëseru  élo^nés  qu'ils  hsK 
tout  ce  yaste  pays  qui  est  arrose  bitenU  Leur  religion  est  1  idolâtrie 
d*uu  grand  nombre  de  rivières^ est  qui  leur  a  é\è  transmise  d'Asie  ^ 
couvert  de  neige  et  de  glacés  pen-«  dont  ils  conservent  qnelqnes  oëré* 
dant  8  mois  de  Tannée.  Les  Samo*  moniea  par  tradition.  Le  principal 
yèdes    ignorent  eux-mêmes  leur,  dieu  chez  eux  est  Nbum  ,  qui  r^ît 
origine.  La  vie  dure  et  nënible  le  ciel  et  la  terre  j  il  a  sous  làî  une 
qu'ils    mènent  ^    et   les    dangers  quantité  innombrable  de  divinités 
auxquels  ils  sont  exposés ,  ont  sans  d'un  ordre  inférieur ,  d'esprits  et 
douté  effacé  de  leur  mémoire  toute  de    demi-dieux  qn'ils    nomment 
espèce  de  monument.  L'assertion  TadeptziesJ  ils   les  partagent  ea 
Ijs  plus  certaine ,  c'est  que  lesli»  célestes  et  terrestres ,  et   ce    sont 
mites  les  plus  reculées  de  l'faémis*  eux  qui  font  le  bien  et  le  mal  aux 
phère  boréal  ont  été  peuplées  par  hommes.  Noum   ne  sauroit    être 
une    nation     opprimée    par     les  représenté  cbes   eux   par  auenne 
guerres  ,  et  chassée  de  ses  habita-  image ,  ils  n'ont  pas    de    termes 
tions*  On  trouve  encore 9  comme  pour  exprimer  ni  sa  grandeur  ,  ni 
nous    lavons  dit  plus  baut ,  des  sa  toute^puissanoe.  hés  Tadeptsies 
restes  de  cette  même  nation  dans  au  contraire  sont  représentés  par 
la  partie  orientale  de  la  Sibérie  de  petites  idoles  en  bois  •  eliea  ont 
près  du  Jénisséi    Tout  prouve  que  une  figure  humaine^  et  ils  les  eon- 
ces  contrées  éloient  autretbis  bien  vrent  de  chiiTons  et  d  autres  orne- 
plus  peuplées.  On  ne  doutera  plus  mens.  Ces  idoles  se  placent  dans 
qne  ce  pays  soit  la  vraie  patrie  des  les  bois  00  dans  les  maisons,  qn^ 
Samoyédes,  lorsqu'on  saura  que  quefois  ils  les  transportent  d'un 
les    C^aibats  I    les  Camaçhes  ,  les  endroit  k  Vautre ,  ils  les  appellent 
Abotors  ,  les  Spyotes  et  les  Cara-    Khaé»  Leur  culte  consiste  en  sa- 
gasses  ont  la  même  figure  que  les  orifice  qu'ils  n  offrent  qu'en actîoa 
Samoyèdes  et  parlent  leur  langue,   de  grâces  pour  un  bien  qui  leur 
Les  Samoyèdes  dilTèrent  entière-»  arrive,  ou  pour  un  nul  qu  ils  pré- 
ment des  Osiiaks  par  la  langue  et  tendent  avoir  détourné  par  là«  Ces 
les  traits  de    la  figure  ;  les  visages   sacrifices  consistent  presque  ton-» 
de  ces  derniers  ressemblent  à  ceux   jours  en  Un  renne  qu'on   immole 
des  Finnois  ^  tandis  que  les  Sa-  au  pied  de  Tidole.  Leurs  cbamans 
moyèdes  ont  beaucoup  de  re^sem-  s  appellent  TadUeay  parmi  eux  } 
blance  avec  les  Toun^ousses.  Ils  les  Russes  les  nomment  Coudes-- 
ont  le  visage  plat ,  rond  et  large,    niki.   L'habillement  des  hommes 
Ils  ont  de  latrges  lèvres  retroussées^    didere  peu  de  celui  des  Ostiaks  : 
le  nec  large  et  ouvert,  peu  de  bar-    les  uns  se   rasent  la  tâteentière* 
be  ,  et  les  cheveux  noirs  et  rudes,    ment  ou  en  partie ,  les  autres  cou- 
La  plupart  aoa  tau-dessous  de  la    servent  leurs  cheveux ,  plusieurs 
taille   médiocre,  mais  bien  pro*    portent  des  moustaches ,  d'autres 
por.tiOBttés  p  plus  trappus  et  plus   laissent  une  petite  barbe  de  cha- 
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qiM  é^fè-  àa  menton  ^  IpoiqiiA  les  pifnrageg ,  à  Texeeption  des 
cinir  Mmée.  On  remarqoe  dant  riches  qai  payent  des  panvresponr 
riMbiHement  dea  femmea  beanooop  leur  aeryir  de  pâtres.  Us  ne  se  ser- 
de  détails  qui  knr sont  propres,  vent  gn^res  ae  ces  animaux do« 
el  qn'eilea  n'ont  emprnnié  d^an-  mestiqnea  qne  pour  les  atteler  à 
coae  antre  nation  ;  elles  ne  con*  leurs  traîneaux.  Us  ne  savent  pas 
Boisaent  pas  le  voile  ni  le  rorop  trairf  les  rennes  pour  se  pVocurer 
des  frmmes  Osiiakes.  Elles  ont  la  du  lait ,  et  n  en  mangent  jamais  , 
télé  et  le  irisage  découvert ,  exœp-  par  avarice.  Ils  Tivent  de  la  chasse, 
té  4lans  les  voyages  d'hiver  ;  leurs  ainsi  que  les  Toungousses  et  plu-' 
cbeveux  forment  deux  tresses  qui  sieurs  peuples  de  TAmérique  sep- 
peadent  par  derrière  ,^  et  qu'eUes  tentrionale,  ils  mangent  beaucoup 
Be  défont  jamais.  Elles  portent  des  de  rennes  sauvages  qu'Us  pren- 
peiidans  d'oreille  de  grsins  de  co-  nent  de  plusieurs  manières.  Ces 
raiix.  Leur  robe  est  un  assemblage  animaux  suffisent  à  presque  tous 
de  morceaux  de  drap  dont  le  de-  les  besoins  des  Samoyèdés ,  soit 
▼aot  de  la  poitrine  et  le  dos  sont  pour  la  vie  9  soit  pour  leurs  tenter 
oommunément  formés  de  peaux  on  leur  habillement.  Ils  se  servent 
de  jeunes  rennes.  £Ues  les  ornent  des  nerfs  de  Tanimal  pour  coudre 
parwdevant  et  par-derrière  deqoel«  et  pour  d'autres  usages  :  ils  en  ti- 
ques morceaux  de  drap.  Le  bas  de  rent  aussi  une  colle  ,  ils  font  des 
la  robe  de  dessus  est  garni  de  trois  pelles  avec  les  cornes.  Lorsqu'ils 
bandes  de  belles  fourrures  qui  for-  sont  sur  les  côtes  de  la  mer ,  ils  se 
ment  le  tour.  Cetto  robe  est  ou-  nourrissent  avec  les  ours  marina 
verte  par-devant  ;  elles  rabattent  qui  viennent  sur  le  rivage ,  les  ba- 
ma  des  côtés  sur  Tautre ,  et  les  (i-  leines  mortes  que  les  eaux  y  jet- 
xent  au  moyen  d'une  ceinture  qui  tent ,  et  d'autres  animaux  marins, 
a  ,  au  liçu  de  boucles  ,  un  gros  Us  les  mangent  sans  préférence  et 
anneau  de  fer  auquel  elles  atta-  sans  aversion.  Us  pécnentde  temps 
cheat  ces  deux  extrémités.  Les  à  autre  dans  les  golfes  de  la  mer 
fenaraes  Samoyèdés  portent  des  eu*  et  dans  les  lacs.  Ils  se  font  des  fi- 
lottas  de  peaux  de  renne  ,  prépa-  lets  avec  Técorce  du  saule  ^  et  les. 
rèeê  comme  nos  peaux  de  daims,  cordes  nécessaires  avec  les  jets  on 
Elles  ne  quittent  point  leurahabits  baguettes  de  cet  arbre,  licur  prin* 
même  pour  se  coucher.  Les  bom-  cipale  occupation  en  automne  es^ 
mes  ôtent  les  leurs ,  mais  ils  gar-  la  chasse  du  renard  bknc  :  hom« 
dent  leurs  culottes.  Ltê  bmmes  de  mes  •  femmes  ,  enfans ,  tout  le 
ce  peuple  ont ,  ainsi  que  les  fem<«  monde  s'en  occupe.  Les  premiers 
mes  pstiakea ,  adopté  l'usage  ri-  leur  dressent  des  pièges  ,  les  au^» 
dicule  dont  nous  avons  parlé  à  très  s'amusent  k  les  déterrer  de 
Tarticie  de  ces  derniers.  On  ne  leurs  terriers  et  à  les  assommer, 
•'aperçoit  pas  autant  de  la  mal-  Quelques  Samoyèdés  riches  vont 
propret^  des  Samoyèdés  que  de  en  été  fixer  leur  résidence  près  de 
celles  des  Ostiaks  ^  parce  qu'ils  TOb  pour  jouir  du  plaisir  de  la 
mènent  tout  Thiver  une  vie  pèche.  1\»  font  pattre  et  |[arder 
errante.  Us  passent  d'une  contrée  leurs  troupeaux  par  des  enfans  ou 
k  l'autre  avec  leurs  yourtens.  Ils  des  pâtres,  et  y  séjournent  jusqu'à 
cbatsîaaent  toujours  pouR  camper  la  saison  de  la  chasse.  LesSamoyè*- 
des  plaines  dépourvues  de  bois ,  des  enterrent  les  morts  peu  après 
qu'ils  appellent  Toundra,  Les  Sa-  leur  décès  y  et  n'ont  pas  de  lieu 
moyèdes  gardent  eux*mémesyavec  fixe  pour  les  sépultures,  lia  choi- 
leors  &milles ,  leurs  rennes  d^ns-  aisseut   la    première  hauteur  en 
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colline  qu^îU  trouTent.  lU  mettent  tent  k  n*   pas  iiH|iii^ler  eenx  qp^iï 

à  learsmortsautantd'habits  qu'ils  laisse  sar  la  terre  ,  et  à  ne  pas  les 

pearent ,  et  placent  aukonr  da  ca-  entraîner.  Ils  finissent  par  lepri^r 

davre  ceux  qui  sont  trop  étroits  j  d^abamlonner  à  ses  parens  les  pin— 

ils  lui  renversent    un    chaudron  ces  où  il  a  cbassé  avec  s'nooès.  Oa 

far-dessus  la  tête,  persuadés  que  tue  un  renne  pour  le  repas  des 

ame  j  réside  même  après  la  des«  funérailles  ;  le  mari  on  la  femme 

trnction  du  corps.  Ils  enveloppent  du  défunt  n'ose  pas  manger  avec 

ensuite  le  cadavre  avec  tous  ces  les  convives  avant  de  s*ètre  puri-> 

objets  dans  une  couverture  de  tente  fiée  en  se  lavant  avec  «lu  m  ose» 

faite  de  peaux  de  rennes  ;  ils  Tem*  Dès  qu  un  Samoyède  est  mort  ,  on 

ballent  avec  des  cordes  ,  et  le  ti«  ne  prononoe.pl'us  son  nom  ,  il  fitnt 

rent ,  la  tète  en  avant ,  par  .une  user  de  détour  lorsqn  on  vent  par- 

ouverture  faite  à  la  tente  où  la  per-  1er  de  lui.  Celui  qui  prononœroit 

sonne  est  déoédce.  Jamais  on  ne  son  nom  deviendroit  le  mortel  en- 

1p3  fait  passer  par  la  porte ,  parce  nemi  de  toute  la  famille.  Le  noon 

qu'ils  sont  persuadés  que  le  mort  du  défunt  repasse  avec  le  tempe 

entraineroit  bien t&t  après  lot  quel-  dans  la  faimille  j  on  le  donne  à  nm 
qu'un  de  la  famille  ,  s'il  y  passoit. .  enfant  de  la  seconde  on  troisième 

Arrivés  au  lieu  de  la  sépulture,  on  génération.  On  renouvelle  par  œ 

creuse  une  fosse.  On  la  fait  si  peu  mojen  la  mémoire  de  celui  qui  Ta 

profonde  en  été ,  que  le  mort  est  à  porté.    Une  chose  remarquable  • 

peine  entièrement  couvert;  ilscou*  c'est  que  les  magicien*»  et  un  grand 

vrent  la  tombe  de  branchages  ;  et  nombre  de  Samoyèdes  ont  qneU 

jettent  de  la  terre  par*dessus.  Ils  que  chose  d'enrayant  dans   la   fi* 

construisent  en  hiver  une  cabane  gifre  :  ceci  provient  de  la  tension 

avec  du  bois  et  des  branchages  ;  et  de  la  sensibilité  extraordinaim 

ils  y  placent  le  mort ,  lui  donnent  de  leurs  fibres  ^  du  climat  qn^ils 

nue  hache  ^  un  couteau  ,  un  arc  ,  Yàabitent,  de  la  vie  qu'ils  mènent , 

des  flèches ,  du  tabac ,  une  pipe  ,  de  leur  imagination  et  de   lenrs 

nne  cuiller  et  une  tasse.  Le  convoi  préjugés.  Des  personnes  dignes  de 

s'en  retourne  ensuite.  On  tue  les  foï  assurent  qn  on  trouve  des  fign<- 

rennes  qui  ont  traîné  le  corps  an  ras  pareilles  chez  les  Toungousses 

lie^  de  la  sépulture ,  et   on    les  et  les  Camtchadals.  Le  major  lAé^ 

laisse  sur  la  tombe  avec  leurs  har-  nief  prétend  qu'il  en  existoit  aussi 

nois.   Les  riches  tuent  aussi  ceux  chez  les  Yakouts  ;  il  y  en  a  parmi 

dont  ledéfunt  se  servoit.ponr  aller  les  Bouriats  et  les  Tatares  du  Je- 

à  la  chasse.  En  hiver  on  couvre  la  nisséi,  mais  ils  sont  moins  effrar*' 

fosse  de  neige  9  on  la. couvre  en  *ans.    Pour  peu   qu'on  lestoucLe 

été  de  branchages  .et  de  mousse;  dans  les  flancs  ou  dans  quelques 

aussi   leurs   morts  servent-ils  de  parties  du  corps  sensible  ^   un  cri 

pâture  aux  renards  blancs  ,  aux  ou  un  coup  de  sifflet  imprévu  9  un 

gloutons  et  autres  animaux  car-  rêve,  etc.,  mettent  ces  malheureux 

nassiers.  Us  observent  aussi  une  hors  dVox-mémes ,    et  les  fout 

cérémonie  avec  leurs  morts*  Ils  presque  tomber  dans  une  espèce 
font  venir  quelquefois  un  magai^ien.  de  rage.  Cette  rage  est  portée  à  un 

iTadib)  pour  appaiser  l'esprit  du  tel  degré  chez  les  Samoyèdes  qui 
éfnQt..Ces  dévias  samoyèdes  se  ont  le  genre  nerveux  et  les*  fibres 
servent  d'un  tambour  de  basque,  très-sensibles  y  que  lorsqu'ils  en 
Ils  mettent  un  habit  particulier  ^  sont  atteints  ,  ils  saisissent  cou- 
garni  de  différens  colifichets  de  fer.  teau  ^  hache,  on  tout  ce  qui  se 
Ils  parlent  à  l'esprit  ^  ilsl'exhor*  trouTC  sous  la  main  pour  massa- 
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crerU'petfaimequî  est  cause  d^  desdenxaexes  toaslesSamojèdes. 
lenr  saisissement ,  on  toutes  ceHes  Us  pajent  un  petit  tribut  en  foar* 
qn'tls  renco'ntrent.  On  ne  s'en  de-  rares  an  gouTernement  rosse, 
barratse  que  par  h  force  et  les  de-  Sanarskaia,  {CaHapcKrtA*)^ti 
aarmant;  lorsqu'ils  ne  peuvent  as-  forteresse  qui  se  trouve*  dans  le 
sioaTir  leur  fureur,  ils  frappent  gonv.  d^Orenbourg  ,  district  de* 
des  pieds  et  des  mains ,  poussent  Troitak,  elle  est  située  près  du 
des  hnrlemens ,  se  roulent  par  ruisseau  nommé  Sanarka ,  qui 
terre,  etc«  LesSamoyèdes  et  les  coule  lentement  entre  des  rives 
Ostiaks  ont  un  excellent  remède  de  rocs ,  on  à  travers  des  fondé 
pour  guérir  œs  maniaques  :  ils  marécageux.  Ses  eaux  qui  tombent 
allument  un  morceau  de  peau  de  dans  TOui  font  aller  ici  un  mon* 
renne ,  ou  un  petit  tampon  de  poil  lin.  Sanarskaia  est  sur  une  hauteur 
de  renne ,  et  ils  lenr  en  iont  res*  de  la  rive  droite.  On  j  compte  plus 
pirer  la  fumée  par  le  nez.  Le  ma«-  de  5o  maisons.  Les  5o  Cosaques 
Isde  tombe  aussitôt  danstm  assou-  qui  la  défendent  sont  commandés 
pissement  et  une  lassitude  qui  du-  pai*  un  centenier.  Il  n'y  a  qu'une 
reni  ordinairement  vingt  -  quatre  simple  chapelle  de  bois.  Ses  fortifi* 
beores  ,  ee  qui  lui  remet  entière*  cations  en  charpente  ressemblent 
ment  les  sens*  Ce  remède  est  plus  k  celles  de  ce  pajs.  On  Tavoit  mise 
propre  que  tout  autre  chose  k  ré*  en  état  de  défense  depuis  que  Ste» 
pandre  aes  lumières  sur  la  cause  pnaîa ,  pet*  ferteresse  limitrophi^ 
du  mal.  Je  passe  aux  divertisse*  éloignée  d'onse  &  douse  werstes  | 
mens  de  œ  peuple.  Les  jours  de  avoit  été  attaquée  par  les  Rirguiss. 
<  fête  ils  se  rassemblent  pour  jouer  II  n^y  avoit  plus  rien  k  craindre  ici, 
à  la  lutte  et  sauter  k  des  distances  et  encore  moins  dans  les  mines  du 
marquées.  Ils  dansent  aussi  des  voisinage ,  parce  que  ces  peuples 
rondeaux ,  et  chaque  danseur  a  sa  n^aiment  pas  k  s'enfoncer  dans  les 
danseuse.  Sans  s'écarter  beaucoup  fbrtèts ,  crainte  de  s'écarter  trop 
de  leurs  places ,  ils  font  des  figu-  des  limites.  L'événement  a  prouvé 
res  ,  et  prennent  différentes  posi*  que  les  mineurs  auroient  pu  conti- 
tions  ;  leurs  pas  sont  courts  et  ils  nuer  paisiblement  leurs  travaux 
marchent  en  cadence.  Leur  musi-   pendant  Tété  et  l'hiver* 

3 ne  consiste  k  dianter  dunes  et  Saneba  ,  (CaneâaA  pet.  riv.  du 
e  la  gorge  quelques  syllabes  par*  gouv.  de  Vladimir  ;  elle  prend  sa 
ticnlières  avec  des  répétitions.  Les  source  dans  le  district  de  Chouvia, 
iSemmes  nasillent  en  même  temps  et  après  un  cours  de  a8  w*  elle 
et  marquent  la  mesure*  Les  S>»-  tombe  dans  FOokhotma,  sur  les 
mojèdes  sont  fort  enclins  k  l'ivro-  limites  du  district  de  Covrof. 
gnerie,  et  aiment  le  tabac  avec  •  Sannaxh  ,(CaMHa^&.)C  est  le 
passion.  Lorsqu'il  sont  ivres  on  nom  d'une  îk;  qui  se  trouve  dans 
obtient  d'eux  tout  ce  qu'on  veut ,  l'Océan  orieçlal ,  entre  l'Asie  et 
antrement  ib  sont  asses  sauvages*  l'Amérique  ;  elle  est  à  6  lieues  et 
M'*  Zouief  est  celui  qui  à  donné  la  demie  du  détroit  d'Issanok  et  en- 
•sneîlteure  description  de  ce  peuple^  tourée  d'autres  lies  plus  petites* 
^'•st  d  après  lui  que  nous  dou"  Ses  bords  ne  sont  que  des  rochers 
nons  ces  détails  paiement  copiés  escarpés  piesque  innarbordables* 
'  par  le  professeur  Pallas.  On  conk-  £Ue  est  cependant  habitée  ,  et  les 
pte  loa  fiimiUes  samoyédeshabi-*  Russes  y  vont  chasser  les  renards 
tant  le  cap  Canine  y  et  200  sur  le  dont  elle  abonde. 
bord  de  la  mer  jusqn  àlaPétchora*  Santcmoursk  ,  (  Covcrypcicô*  ) 
On  peut  évaluer  à  5ooo  individus  ^oyes  Tzarsvosantghoitrsx. 


i84  SAR  ,     SAR 

Saouc  ,  (Cayicfi.)  fti.  Tir»  da  rép<H|iie  de  la  dîvîtioii  et  de§  gner- 
gùUYp  de  Sarelot* ,  elle  coale  dan»  ret  civiles  de  Tempire  da  Kipfe» 
les  landes  et  se  perd  dans  le  lac  hk"   chak,  L  endroit  où  eUe  étoit  béiM 

bacfalj,  porte  actoellemment   le  nom  de 

Saounia,  (Ca^HJi,)  rÎY.  asseg  Selitrenoi^Gorodoà  ('peiih^TmedB 

considérable  de  TEsthonie.  salpêtre).  On  n'y  voit  qne  des  dé- 

Sapajoc,  (Canojtiokb  }  pet.  rir.  oombres  de  jiiriqnes ,  des  traces  àm 

da  gonv.  de  Riazan ,  elle  se  jette  tombe  en  maçonnerie  qot  ont  éftë 

dans  la  Pojya,  fonillëes  et  bonletersëes ,  et  celles 

SapojoK)  (Canoxokb.)  ville  ^es  bâtimens  de  1  ancienne  ville 
du,  gonv,  de  Riaaan,  et  chef- lien  qni  doit  avoir  été  considérables 
d'an  district}  la  ]peU  riv.  sur  la-    On  y  avoit constrnit  danslasnite 

quelle  elle  est  bâtie  lui  a  donné  tue    petite    forteresse     ou    Fon 

•on  nom.   Elle   est  sitaée  sons  le  envovoit    an    détachement   pour 

53^  &o'de  lat.  sept,  et  le  67°  3o'  de  protéger    les    ouvriers   qni    tm- 

long,  orient,  y  &  134  w.  an  sad«est  vailloieni  an  salpêtre  (  i  )  ;  mais 

de  Riasan.  On  ignore  par  qui  et  «He    est  entièreuftent    tombée  «a 

quand  elle  a  été  fondée,  bile  re|i-  ruine ,  ainsi    que    les    bàtimeas 

fermedans  oemomeht-ci  4égli6es  qu'elle   renfermoit.  Il  y  extaioit 

quelques  magasins  et  600  maisons^  aussi  un  château  enuiure  d'un  gros 

le  tout  en  bois,  on  j  trouve  unema«  mur.  Tout  étoit  situé  sur  la  plus 

nufacture  de  drap.  Le  nombre  de  ^te  des  collines  qui  constituent 

ses  babitans  est  ae  4000  person»  la  chaîne  de  rAkhtouba.  Om  r^> 

nés  des  deux  sexes.  marque  principalement  les  mines 

Sara  ,  (Cap a»)  riv.  assez  coosi*  de  deux  bàtimens  qui  avoient  été 

dérable  du  gouv.    de   Jaroslavl  ;  ensevelis  sous  les  décombres^  maii 

elle  sort  d*un  marais  ^  et  traverse  elles  ont  été  remises  an  )our  ,  soit 

presque  toi|t  le  district  de  Rostow^  par  les  ouvriers  qui  travaillent  an 

dans  lequel  elle  se  jette  dans  le  lac  nouvel  établissement  do  salpêtre  , 

Néro  ou  lac  de  Rostow.  soit  par  des  gens  avides  qui  s'oo» 

SA^Alz,{Capaù*)(on\AhoTde  cupent  de  la  fouille  des  trëson. 
d'or).  On  nommoit  ainsi  la  capi-  On  avoit  creusé  principalemeat 
taie  des  Khans  tatares  de  la  grande  sur  celles  qui  appartiennent  an 
horde  ou  de  la^orde  d*or ,  qui  a  si  biitiment  le  plus  considérable  ^  et 
long-temps  dominé  en  Russie.  Le  qui  montroit  avoir  en  quelquocbo- 
pa js  où  elle  fut  bâtie  avoit  appar-  se  de  majestueux  (2).  On  jogeoit 
tenuauxRolgares^dont  la  capitale,  aux  mines  et  aux  londemens  dm 
nommée  Soumerkene  ,  se  trouvoit  second  que  cette  maison  avoit  été 
sur  rtle  que  forme  le  bras  du  Volga  bâtie  pour  y  loger.  La  distribution 
nommé  Àkhtouba  ,  un  peu  au-  présentoit  beaucoup  de  petites 
dessus  de  Ttaritsine.  Elle  fut  dé-  chambres ,  et  l'on  voyoit  dans  les 
truite  par  les  Tatares  après  un  foudemens  plusieurs  caveaux  dea- 
siége  de  huit  ans.  C'est  près  de  cet  tinés  &  y  dépoter  des  morts.  Cest 
endroit  que  Raton-Khan  se  fit  bâ-  sans  doute  ainsi  qne  ae  faiaoient 
tir  un  palais  (jarai>), ce  lieu  devint  enterrer  les  Khans.  On  a  tiré  ja^» 
bientôt  une  ville  et  la  résidence  de  dis  quelques  richesses  de  cesca* 
tous  ses  successeurs.  Il  n*y  a  rien  veaux ,  savoir  :  des  cercenila  gar- 
de bien  certain  sur  le  temps  de  sa  nis  en  argent.  Ce  bâtiment  lop* 
destruction  ^  il  faut  la  supposer  à  moit ,  selon  les  appareneeo  ^  un 
— — ^ —  .             I    I    *         ■ 

(i)  Oa  «voit  établi  uoe  talpéirière  sur  cet  décombres* 

(a)  C'éloilprobiU»leineat  iepalaiides  sottveraina.  .   » 
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carre  Imig  ,  sVtendant  iIq  nord*  psnrena  beanconp  an  cabinet  im« 

nord-estaa  sud-sttd-oaest.  Ilavolt  pérîal  des   antiquités  ;  encore  n*j 

XI  toises  environ  de  longuear,  et  aoroit-il    que    demi-mal    si  elles 

la  façftde  dn  snd  comportolt  à-nea-  Ploient  tombées  dans  les  mains  de 

près  huit  toises   et  demie  en  lar-  curieux  et  de  connoîssears  \  mais 

geur.  On  j  Toit  deux  séparations  il  est  fort  à  craindre  qu'elles  no 

qni  sont  encore  assez  semblables  ^  soient  devenues  la   proie  dliom- 

et  très-faciles  à  reconnoitre.  C'est  mes  qui   n'ont  pour  but  qu'une 

sans  doute  sons  celle  qni  est  an  sordicfe  cupidité, 

nord  que  se  tronvoit   le  cavean  odi  Saransk  ,  (CapancKh,)  ville  da 

l'on  déposoît  les  morts  ;  on  y  dis-  gonv.  de  Pensa  et  chef-lien  d'nu 

tîngue  encore  les  fosses.  L  autre  district  ;  elle  est  située  sons  le  54^ 

est  plus  an  sud ,  et  par  conséquent  9  '  de  lat.  sept,  et  le  620  58'  dt«  long, 

attenante  à  la  façade  dont  les  murs  orient.  ,  sur  les  deux  bords  de  Ta 

de  fondement  ont  conservé  le  plus  Saranga  (qui  a  donné  son  nom  à  la 

de  hauteur ,  puisqn*ik  ont  encore  ville)  et  à  son  embouchure  dans 

pins  de  deux  toises  sur  quatre  pieds  Tlnzara.  Saransk  est  k  1^3  iv.  an 

de  largeur:  cette  fiiçade  étoit  accom-  nord  de  Penza.  Elle  se  trouve  dans 

pagnee    de  pilastres ,  de  colonnes  nne  contrée  excessivement  fertile  y 

et  d'arcades  ,  le  tout  dans  le  genre  Theureux    cultitateur    n'y  fume 

gothique.  On  en  voit  encore  des  jamais   ses  terres  •  il  ne  les  laisse 

restes.    La  partie    des  murs  qni  communément  en  jachères  qu'aune 

avoient  été  conservés  y  «montroit  année  sur  trois ,   et  cependant  il 

une  magnificence  et  une  régularité  se  trouve  des  contrées  ou  le  sol  ne 

qu^on  aperçoit  rarement  dans  les  s'épuise  jamais.  Cette  ville  a  6000 

mines  des  bâti  mens  ta  tares.  Ces  habitans    des  deux    sexes.  Lent 

xnnrs  étoient  construits   en  belles  principale     industrie    consiste    à 

dalles  faites  en  briques  ,  et  la  ma-  £iire  du  savon  et  à  travailler  des 

çonnerie  avoit  été  supérieurement  peaux.  On  trouve  nn  couvent  de 

suivie  et  exécutée.  L*ex  ter  leur  des  moines  ,  dix  églises  et  quelques 

xnnrs  étoit  ordonné  en  champs  ,  et  magasins  de  sel  dans  cette  ville  ;  il 

chargé  d'ornemens  en  terre  à  po-  s'j  tient  nn  grand  marché  nne  fois 

tîer  ,  vernissés  et  colorés  en  vert,  par  an. 

janne,  blanc  et  bleu.  Ces ornemens  Sarapoul,  (Capani^jih!)  CVst 

représentoient    des    triangles    et  nn  gros  bourg  du  gonv.  deYiatka 

antres  figures.  On  remarque  enoo-  qu'on  a  érigé  en  ville  dans  Tannée 

re  sur  la  principale  façade  du  bâ-  T780;  elle  est  devenue  chef-Iiea 

timent,  un  stuc  gothique  vernissé  d  un  district.  Sa  position  est  sous 

et  représentant    des  fleurs  ,  des  le  56^  26'  4^"  ^®  ^^  ^P^«  ^^  I^ 

feaillages  et  des  volntes.  On  j  vo-  70^  3o'  de  long,  orient,  snr  la  rive 

yoit    de  même  des  encadreniens  «roîte  de  la  Cama  ,  an  pied  d'une 

entiers  en  carreaux  de  terre  cuite,  éminence  snr  laquelle  on  voit  les 

représentant  nne  mosaïque ,  mais  ruines  d'une  forteresse  qni  exis- 

les  années ,  les  injures  du  temps  ,  toit  pendant  les  anciens  troubles 

et  pins  encore  le  coût  frénétique  des    Bachkirs.  Elle  consistoit  en 

da  peuple ponr  la  destruction, ont  nne  circonvallation    assez  vaste, 

fait  des  décombres  de  ces  restes  re-  entourée  de  mnrs  en  charpente, 

marqnables  de  lantiqnité.  Quoi-  On  voit  dans  son  enceinte  l  église 

qn'on     ait    autrefois    tiré    d'ici  principale,  les  tribunaux  et  un 

beanconp  de  monnoie  et  d*autres  magasin  de  sel.  On  trouve  en  outre 

antiques ,  on  en  rencontre  encore  dans  la  ville  deux  églises  et  pins 

en  fonillant.  Je  doute  ou* il  en  soit  de  400  maisons  y  formant  des  rues 
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courbes  qui ,  maigre  leur  ponton-  Oa  IronTe  encore  k  Sarafioal  âe» 
nage,  sont  si  bonenses  an  printemps  savonneries  et  de  petites  tanneries 
et  en  automne,  qa'il  n'y  a  pres<yie  de  caîrs  de  Roussie  dont  îU  ont 
pas  moyen  d'y  passer.  Le  ruisseau  plus  de  débit  qu^ils  n^n  peaveat 
deJoofmanka  passe  par  la  Tille,  préparer.  Cette  Tille  esta  68 1  w. 
il  vient  des  montagnes  voisines  sud-est  de  Viatka.  Sa  population 
garnies  de  forêts^  etsedëcbarge  peut  être  portée  à  2000  personnes 
dans  la  Çama.  Sarapoul  prend  son  des  deux  sexes  ,  mais  elle  monte 
nom  de  deux  autres  ruisseaux  quelquefois  jnsqu^à  ao,ooo  dans  Ist 
qu'on  appelle  Bolchaia  et  Malaia^  saison  où  les  bateliers  arrivent. 
Sarapoulca  ,  et  qui  tombe  aussi  Saeassou  ,  [Capacu^  riy.  da 
dans  la  Gima  ,  un  peu  an-dessous  gouv.  d'Orenbourg.  Eue  est  par- 
du  premier.  Il  se  tient  dans  Sara-  ticulièrement  remarquable  pamii 
pool  une  foire  assez  considérable»  celles  qui  coulent  dans  les  laîades  ^ 
On  }  vend  toute  sorte  de  marcban-  en  ee  qu'elle  fait  les  limites  des 
dises.  Il  ^'-^  fait  un  grand  débit  possessions  kirguisiennes  avec  cel- 
par  l'affluenoe  des  gens  de  la  cam*  les  des  Zungors ,  et  forme  ainsi  la 
pagne ,  et  par  les  bateliers  qui  re-  frontière  de  ces  deax  peuples.  Elle 
montent  au  printemps  la  Cama  et  commence  dans  les  montagnes 
la  Bélaia  ,  ainsi  que  par  ceux  qui'  nommées  Ar^Taou;  à  5  journées  de 
conduisent  sur  la  Cama  des  bois  distance  de  rirtycbe  ,  non  loin 
et  des  sels  des  contrées  super ien*  de  sa  source,  elle  se  perd  sous  terre 
res ,  et  les  bateaux  qui  naviguent  et  reparoît  ensuite  pour  couler 
sur  la  Tcboussovaïa  avec  des  fers,  vers  le  midi ,  formant  dans  son 
On  transporte  aussi  de  cette  ville  cours  plusieurs  petits  lacs  dont 
et  des  fertiles  contrées  qui  bordent  quelques-uns  sont  salés  ^  et  par 
la  partie  inférieure  de  la  Cama ,  lesquels  elle  se  réunit  enfin  an 
quantité  de  grains  k  Solicamsk.  On  grand  lac  Télégoul  près  du  Sur- 
ep  fait  pas3er  de  là  à  Tcberdin  et  Daria  ^  et  à  5  journées  de  distance 
aux  Voloks  de  Pétcberskoie  et  du  lac  Aral.  Elle  traverse  dans  sa 
Pvinskoie,  pour  en  approvision-  partie  supérieure  une  belle  forêt 
ner  les  contrées  supérieures  de  la  d'ormes  nommée  Cara-Agasse^ 
Dvina  et  les  villes  situées  an  nord  qui  a  plus  de  40  w.  d'étendue.  On 
de  la  Pétcbora.  Ces  transports  se  en  voit  une  antre  vers  son  embon- 
font  en  remontant  la  Cama,  mais  cbure  d'ans  le  Télégoul,  qui  se 
il  s'en  fait  aussi  d'autres  en  des-  nomme  Sac»Séoul  y  qui  n'est  con- 
cendant  le  même  fleuve ,  et  sur  le  nue  queparson  nom.  Les  Kirguiss 
Vol^^a ,  pour  passer  à  Astrakhan  de  la  horde  moyenne  nomadiseni 
.et  à  Nijni-Novgorod.  Cette  contrée  souvent  sur  ses  oords. 
tire  d'ailleurs  de  grands  avantages        SARATor  ,  (  CapamoacKaMmT^ 

Sar  ses  immenses  forêts  qui  bor-  ôepHÎA.)  (Gouv.  de)  Ilestborné  an 
ent  les  deux  rives  de  la  Cama ,  nord  par  le  goiv.  de  Peiua^  Sîm- 
depuis  Sarapoul ,  et  qui  sont  très*  birsk  et  une  partie  de  celui  d'Orpii* 
riches  en  bois  de  sapin.  On  cous-  bourg  ,  à  l'orient  par  le  gonr* 
truit  ici  des  Nassadys  qui  sont  d'é-  d'Astrakhan,  au  midi  par  le  même 
normes  radeaux  de  vingt  toises  de  et  les  terres  des  Cosaquea  dn  Don, 
long  sar  sept  de  large ,  et  5  aunes  et  à  l'occident  parlesgonv.deTaoft- 
d'éiévation.  Vingt-cinq  mariniers  bow>  Voronége  ,  et  paiement  par 
en  forment  Féquipage.  C'est  au  les  terres  des  Cosaques.  Il  est  si- 
mojen  de  ces  radeaux  qu'on  ûiit  tué  entre  le  48^  et  le  53*  de  lat 
descendre  le  bois  de  chaufiage  et  sept,  et  le  60**  et  on*  de  long,  orient, 
de  construction  insqu'àÂstrakban,    On  le  divise  en  8  districts  qui  por* 
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trat  les  noms  de  lenrt  clieCi-lieaK  éulilies  sous  le  règne  de  l'Impé- 
ce  sont  10.  Saratof,  capitale  du  ratrice  Catherine  11 ,  en  1764  ^ 
gon?.,  2^  Yolsk,  '^<>  Kh^alinsk,  4^  sont  an  nombre  de  loi  ,  penpléea 
Cooznetsk,  5<>  Pf^trovsk,  6<»Ser-  pour  la  plupart  d'Allema'ids,  ainsi 
dobe^  70  Camjcbiue  et  8<>  Tzari-  que  de  quelques  Français  et  des 
tzine.  On  j  trouve  en  outre  deux  Suisses.  Les  pêcheries  du  Volga 
antres  villes  qui  n'ont  point  d'ar-  sont  d'un  très-grand  rapport  et 
rôndissement ,  ce  sont  Atkarsk  et  font  une  partie  considérable  des 
Balachcf.  Le  Volga  traverse  tout  le  revenus  de  cette  province.  Ontre 
gonv.  du  nord  au  midi ,  et  le  par-  les  Russes  qui  forment  la  majorité 
tage  en  deux  parties  ,  en  occiden-  de  ses  babitans,  et  les  colons  ëtran* 
taie  et  en  orientale*  La  première  gcrs  dont  nous  avons  parlé  plut 
de  ces  parties  est  extrêmement  haut,  on  j  trouve  des  Tatares^ 
liertîle  et  fournit  non-seulement  le  des  Tcfaonvasses,  des  Mordnans 
blé  nécessaire  à  la  consommation  et  quelques  Polonais.  Le  nombre 
des  habitans  de  tout  le  gouverne-  total  des  hsbitans  monte  à  7 1 7,  i  ^4 
ment  9  mais  encore  beaucoup  à  personnes  des  deux  sexes.  On 
^exportation ,  sans  compter  ce-  trouve  de  belles  forêts  dans  ce 
lui  qu'on  emploie  aux  distilleries  gouv.  sur  les  bords  de  la  Medvë** 
d'eau-de-vie.  La  partie  orientale  ,  ditsa  et  du  E.hoper ,  maïs  en  gêné* 
au  contraire,  est  non-seulement  rai  c'est  un  pays  de  landes  ,  beau- 
peu  fertile ,  mais  aussi  beaucoup  coup  plus  riche  en  pâturages  qn*ea 
moins  peuplée  que  la  première,  bois.  On  commence  k  y  cuUivei^ 
On  J  trouve  des  landes  immenses^  avec  beaucoup  de  succès  le  mûrier 
remplies  de  lacs  salins  parmi  les-  et  le  sésame ,  le  tabac  y  réussit  à 
quels  celui  d'Ëlton  ou  Teltone  men'eille ,  et  cède  fort  peu  pour 
est  très-remarquable  :  on  rompt  la  bonté  à  celui  de  Virginie.  Les 
L  sa  superficie  le  plus  bean  sel  eaux  minérales  d^Ecatherine ,  qui 

2u*on  trouve  en  Russie ,  et  il  en  se  trouvent  près  de  Tzaritzine  ont 
>nrnit  à  lui  seul  au-delà  de  9  beaucoup  de  réputation.  Le  clorgé 
millions  de  nouds  par  an.  Cette  y  est  régi  par  l'archevêque  de 
Irancfaed'inaustrie  est  d*un  grand  Penza  ,  qui  se  qualifie  ausi  d'ar* 
rapport  aux  habitans  par  le  grand  ehevêque  de  Saratof. 
nombre  d'individus  qui  s'y  em-  SnKkTOV  ^  [Cap amo ah.)  Capi- 
ploient  tant  pour  les  travaux  que  taie  du  gouv.  de  ce  nom.  Sa  posi-* 
pour  les  charrois  et  la  flottaison  de  tion  géographique  est  sous  le  5l^ 
cette  denrée.  Cette  partie  du  gouv.  3i'  38''  de  lat.  sept,  et  le  64*  ao' 
est  arrosée  parl'lrguisseet  l'Ou-  de  long,  orient.  Cette  ville  avoit 
ronslane  qui  tombent  dans  le  Vo-  d^abord  été  bâtie  sur  la  partie 
]ga.  On  trouve  dans  la  partie  nord-  gauche  du  Volga,  près  du  ruisscan 
est  le  Khoper  et  la  Medvéditsa  qui  de  Saratofka  ;  c'est  de  lui  qu  elle 
Tont  se  {eter  dans  le  Don.  l^a  prin-  a  pris  son  nom.  Elle  fut  construite 
cipale  industrie  des  habitans  est  sous  le  règne  du  tzar  Féodor  Iva- 
l'agriculture.  On  y  trouve  cepen-  novitch  en  1591  ;  on  en  voit  en- 
dant  quelques  fabriques  de  toile  core  des  traces.  Saratof  d'au  jour* 
de  coton  et  de  drajp  ,  ainsi  que  des  d*hui  est  une  ville  importante  , 
tanneries  et  des  fabriques  de  po-  dont  le  commerce  a  augmenté  con- 
tasse. On  trouve  encore  différen-  sidérablement  depuis  rétablisse* 
tes  branches  d'industrie  parmi  ment  des  colonies  allemandes  ,  et 
les  colons  étrangers  établis  sur  la  cette  prospérité  augmente  toué 
rive  droite  du  Volga  et  sur  les  les  jours.  Elle  est  située  sur  une 
deux   Caramyches.    Ces  colonies  rive  esearpée  da  Volga ,  an  pied 
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de  hacite»  montagnes.  Les  unes  con^ple  qme  pendant  Yhiver  \\ 
filent  an  nord  et  cotoyent  le  fleove  passe,  dans  le  cours  d'une  semai- 
ne très-près,  elles  se  nommant  Sa*  ne  ,  des  milliers  de  charretles  par 
icolqfskie  ;  les  autres  longent  à  cette  TÎlle ,  chargées  de  sel ,  de 
l'ouest  de  la  TÎUe^  et  ne  bordent  poissons  et  de  caviar,  pour  se  ren- 

{>oint  le  Volga  d'aussi  près  ;  on  are  dans  l'intérieur  de  l'Ëaipire. 

es  appelle     Lyssye-Gory  ,  parce  On  a  construit  les  magasins  à  sel 

qn'clles    sont    toutes   cnauves  et  au-dessus  de  la  ville  au  pied  des 

Îiierreuses.  Un  ravin  qui  a  la  pro-  montagnes  de  Sokalof ,  et  les  mai* 

bndeur  d'un    gouffre  partage  la  sons  des  mariniers  attachés  au  ba> 

Tille  en  deux  ,  de  plus  elle  est  se*  reau  sont  situées  le  long  du  \olga. 

parée  de  son  £8iubourg   par  un  an-  Au-dessous  de  la  ville ,  il  y  a  dei 

cien    rempart.  La  ville  basse  se  casernes  pour  loger  les  colons.  Il 

trouve    presqn'entièrement    dans  s'y  tient  une  foire  annuelle  le  8 

une  plaine,  les  rues  sont  larges  juillet,  à  laquelle  il  arrive  beau- 

et  assez  régulières.  On  y  compte  coup    de  Calmouks  qui  y  vendent 

6  églises,  uu  couvent  d'hommes  et  leurs  chevaux.  On  trouve  encore  à 

mn  de  femmes.  Il  y  a  un  bureau  Sa ratof  plusieurs  corderîes  et  nae 

central  au  sel,  an  bureau  d'inspeo-  fabrique  dechapeaax.  Oncaltive 

tion   sur  les  colonies  allemandes  ^  près  de  la  ville  beaucoup  de  mà- 

et  un  tribunal  de  police  ;  vis-à-vis  riers  ,  et  on  y  a  aussi  établi  ane 

le  bâtiment  des  tribunaux  et  la  fabrique  de  moutarde.  La  popola- 

Soaison  du  gouvernement  se  trou-  tion  de  cette  ville  peut  se  portera 

▼ent  des  magasins  publics.  La  no-  6000  habîtans  des  deax  sexes, 

blesse  y  a  de  très-belles  maisons.  Saeatcrik  ,  {CapatuKb.)  C'ett 

lA  grande  place  au  marché  est  un  avant-poste  des  Cosaques  d'Oo- 


Sleine  de  bois  et  de  toutes  sortes   rais,  il  se  trouve  dans  le  goa?. 
e marchandises  qu on  y  apporte   d'Oren bourg,  à  quelque  distance 
de  la  foire  de  Lomol'etd'Onrupine*   du  fleuve  Oural,  sur  remplacement 


Cette  ville  fut  réduite  en  cendres  d'une    ancienne    ville  tatare,  qoi 

le  i3  avril  1774  9  6t  la  même  an-  portoit  le  même  nom  ,  et  qui  était 

née  elle  eut  beaucoup  h  souffrir  très-peuplée.  La   ville  ayant  été 

Sar  les  rebelles  qui  furent  mis  en  détruite  ^  les  habitans  en  furent 
éroute.  £lle  s'est  cependant  rele-  transportés  à  Khiva.  On  dislingue 
vée  depuis,  et  même  ce  malheur  encore  très-bien  le  rempart  de 
à  servi  k  son  embellissement ,  par  cette  ville  ,  qui  a  4  ou  5  w.  de  cir- 
les  nouveaux  bâtimens  plus  beaux  convallation.  On  ti;pnve  dans  Ten- 
et plus  réguliers  qu'on  y  a  élevés  ceinte  de  ce  rempart  des  raines  de 
ensuite.  On  compte  3oo  Allemands  maisons  et  des  voûtes  constraites 
parmi  les  habitans  de  cette  ville,  en  pierres. 
€aratof  gagne  beaucoup  par  les  Saeatofkà  ,  {CapamoâKo.) 
nombreux  transports  qui  se  font  Cest  le  nom  qu'on  a  donné  à  une 
k  travers  son  territoire,  en  peaux,  colonie  allemande  établie  toatpres 
cuirs^  suifs  ,  poissons,  sel,  et  mar-  de  Pétersbourg  dans  le  district  de 
cl^andises  de  Perse  qui  viennent  Schlusselbourg  ;  elle  est  sur  le 
d'Astrakhan  et  des  contrées  supé-  bord  de  la  Neva  ,  un  peu  au-des- 
rieures  pour  les  provinces  de  la  sus  de  la  capitale.  Ses  habitans  sont 
Russie  ,  et  par  le  passage  des  ba-  luthériens  et  ont  une  église  delear 
teaux  chargés  de  grains  ,  de  bois  ,  culte  au  milieu  du  village, 
de  vait^selles  en  terre  et  en  bois,  ci  Sarepta  ,  (Capcnma,)  C'est  le 
d'autres  marchandises  semblables  nom  que  les  frères  de  rUnioD, 
qui  se  rendent  k,  AstraUun,  Oa  Itforaves^  établis  près  de  Tsaritsine^ 


SAR  SAR            189 

d'angle  gotiT.  de  Sâratof  ^  ont  don-  à  tricoter,  à  filer  du  coton  et  à 
né  à  lear  colonie  j  elle  a  été  ëta^  blancliir.    Ces  deux  maisong  ont 
blie  en  1 765^  sur  le  bord  de  la  Sar-  des   bàtimens    de  derrière  d'une 
pa  et  à  nne  werste  de  son  embou-  étendue  immense  ,  destinés  âi  l'é*- 
chnre  dans  le  Voign,  Les  fonda-  conomie    rurale    et    aux   besoins 
tenrs  qui  sollicitèrent  nuprès  du  domestiques.    On  y  voit  des  écu«- 
gouT.  la  pei*mission  de  la  former,  ries  ,  des  étables  ,  et  une  laiterie. 
obtinrent  en  même  temps  pour  elle  Les  autres  bàtimens  publics  de  la 
beaucoup  de  privilèges,  lln'yavoit  colonie  sont  une  auberge  pour  les 
d'abord     que   cinq  de  ces  frères  étranger»,  une  distillerie  dVau-de- 
Moraves  ,  qu'on  aroit  sans  doute  Tie,  une  manufacture  de  tabac,  une 
députés  en  avant  pour  cboisir  le  de  savon  et  de  chandelles,  la  douan- 
local  et  le  canton  qui  leur  paroi*  ne  ou  les  magasins,    la  pharmacie, 
troient  convenables  à  rétablisse*  une  scierie  et  un  moulin    à  blé 
ment  de  leur  Hermboute  ;  mais  pour  lesquels  on  a  dirigé  les  eaux 
la  population    a  ensuite     monté  de    la  Sarpa.   On  voit  encore  un 
d'année    en  année;  des  fiimilles  bâtiment  assez  considérable  prèa 
entières  de  cette  secte  sont  venues  de  la  maison  des  frères  et  de  la 
de  la  Hollande  et  de  l'Allemagne  y  pharmacie  ;  c  est  là  que  demeure 
de  manière  qu'on  j  comptoit  en  le  médecin  du  lieu.  L*oo  remarque 
1773  près  de  ^5oo  âmes  des  deux  le  long  de  la  Sarpa  ,'  des  planla- 
aexes  ,  et  qu'ils  sont  près  de  ^ooo  tions  de  tabac  qui  sont  d'un  grand 
dans    ce  moment  ci.  LVdifice  le  rapport.  Les  principales  rue <  sont 
plus  remarquable,  et  qui  en  même  plantées    de   peupliers    d'Italie  ^ 
temps  â  le  plus  d'apparence  est  un  ainsi  que  la  place  du  marché.  On 
Oratoire    construit  en  pierres  de  voit  une  fontaine  jaillissante    au 
taille.   Il  a  deux  étages  avec  une  milieu  de  la  place,  dontonavoit 
petite    tour  dans    laquelle    on  a  augmenté  les  eaux  par  celles  d'une 
placé   une  horloge.  On  voit  k  sa  source  que  l'on  avoit  conduite  du 
proximité    deux  autres  bàtimens  village  de  Schonbrunn  à  cet  effet , 
assez  vastes:  l'un   est  habité  par  quand  s  apercevant  que  cette  eau 
les  garçons  et  Vautre  par  les  filles,  n'étoit  point  toot-à-fait  égale  en 
Ne  faisant  point  de  vœux  ils  peu-  bonté  k  celle  que  Ton  avoit  amè- 
nent se  marier  avec  la  permission  née  de  la  métairie  voisine  jusqu'à 
de  leurs  supérieurs ,  qui  ne  la  leur  la  colonie ,  elle  fut  détournée  de 
accordent  que  le  plus  tard  possi-  Tusage  que    Ton    s'éloit  proposé 
Lie.   L'on   voit  parmi  ces  frères  d'abord,  et  conduite  par  le  mojen 
Moraves  d'excellens  artisans  ,  tels  de  tuvaux  pour  jaillir  dans  toutes 
que  tailleurs  ,  cordonniers,  bon-  les  rues  ,  afin  que  chacun  pàt  se 
n  e  tiers  ,    tanneurs,    menuisiers,  procurer  une  eau  pure  et  potable 
serrurierti ,  boulangers  ,  orfèvres ,  dans  la  première,  et  se  servir  pre- 
ste, sans  parler  des  ouvriers  d*one  sentcment  de  la  dernière  pour  des 
manufacture  de  mouchoirs  ,  d'é-  usages  moins  importans*  Monsieur 
toiTe  mi-soie ,  de  toiles  de  coton  Nitàismann ,     habitant  très-in^- 
iet- de    toiles    de  lin    de    toutes  troit  de  celte  oolonie-a  introduit 
couleurs^ ,    qui    sent    de    bonne  avec  succès  la  culture  de  la  vigne., 
qualité,  comme    tout  ce  qu'ils  fa-  il  fait  ici  le  meilleur  vin  et  d'urie 
briquent  en  général  ;  mais  tout  se  qualité  approchante  du  Cbampa- 
Tend  très-cber  et  à  prix  fixe  ^  il  gne*  Outre  les  objets  de  corn  mer» 
en  est  de  même  dans  tous  les  éta-  ce  dont  j'ai  déjà  fait  mention,  on 
blissemens    des  Herrnhoutes.  Le%  trouve  ici  une  labriqne  de  bas  où 
'filles  *{;aguent  leur  TÎe  k  coudre  ^  l'oa  fait  aati  ie$  bonitett  de  nuit 
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âecoolenr,  trèt*rechercbës  près  «a  mîlieii  d'une  forêt  iminense^ 

du  Don  par  les  femmes  Cosaques  ;  sur  une  montagne  et  entre  deox 

une  petitcf  fabrique  de  velours ,  de  petites  rÎTÎè res,  la  Sarova et  la  Sati*- 

coton ,  TeWeret  et  serge  de  eoton  sa  qui  se  jettent  toutes  deux  dans  la 

qui  donne  de  très^bonnes  élofTes  y  MolLcha.  11  se  trouve  dans  le  ^oot. 

et  qui  n  ayant  pins  à  soutenir  la  de  Tambow,  district  de  Temaîkof. 

'qiiable 

observent 

nombre 

prospérité  qu'elle  n'avoit  pas  en-  de  170  sons  la  direction  d'un  sa— 

core.  La  colonie  est  fortifiée  d'un  périeur  ,  et  sont  tous  ouvriers  de 

rempart  garni  d'un  fossé  ,  revêtu  différens  métiers^  maçons,  menui* 

de  cnevaux  de  frise  ;  il  y  a  six  bal-  siers ,  cordonniers  ,  tailleurs,  fon* 

teries  de  deux  pièces  cLacune.  La  deurs ,  etc.  Non  seulement  ils  g»* 

Sarpa  et  plusieurs  roohars  escar-  gnent  de  quoi  entretenir  eox  et 

pés  en  lont  une  place  plus  que  leurs    couvens ,  mais    encore  de 

auffisante  pour  s'opposer  aux  m-  quoi  élever  des  bêtimens  pour  les 

•ursions  des  peuplades  nomades  pèlerins  qui  j  viennent  en  grand 

des  steps  voisins.  On  y  a  caserne  nombre ,  et  font  souvent  de  ri* 

une  petite  garnison  y  formée  d'un  cbes  présens  à  cet  établissement, 
détacnement  decelledeTsaritzine,       Sarfa,  (Qa}>na,^  riv.  assez  con« 

qu'on  relève  à  certaines  époques,  stdérable  qui  prend  sa  source  dana 

Cette  colonie  a  beaucoup   souffert  le  gonv.  d' Astrakhan ,  et  qni  aprèa 

en  1773^  lors  de  la  révolte  des  avoir ,  comme  presque  toutes  lea 

Cosaques  du  Jaiks  :  ces  mutins  y  rivières  qui  coulent  dans  ces  lan- 

ont  séjourné  assez  long-temps ,  et  des  ,  formé  plusieurs  étanes  larw 

ont  ruiné  la  plupart  des  établisse-  ges  ,  profonds  ,  et  pour  la  plupart 

mens  qui  s'y  trouvoientalors. Mais  remplis  de  joncs,  entre  lesquels  se 

l'Impératrice  Catherine  II  est  ve-  trouvent  des  canaux  de  réunion  , 

nue  à  leur   secours,  et  les  a  dé-  vientse  jeter  dans  le  Volga,  25  w. 

dommage  de  leurs  pertes.  Outre  au-dessous  delà  ville  de  Tzaritaîoe, 

les  avantages  dont  [ouit  cette  co-  dans  le  gouv.  de  Saratof^  Ost  sur 

lonié,  elle  a  exclusivement  le  pri-  les  bords  de  cette  riv.*  qu'est  éta- 

TÎlége  de  relever  immédiatement  blie  la  colonie  des  frères  Moravea 

de  la  chancellerie   de  tutèle  qui  dont  nous  avons  parlé  à  l'article 

réside  à  Pétersbourg ,  et  de  ne  dé-  Sarepta. 

pendre  d'aucune  juridiction  pro-  SAESKoi-S£LO,( Cap CKOs-CeJio.) 

vinciale.   La.  manière  dont  ils  se  Voyez  TzARSKO^-SéLo. 
gouvernent    étant    la  même  que        Sassyk-Sal  ,   (CacMKM:aj»&.} 

celle  de  tous  les  établissemens  des  pet.  riv.  qui  coule  dans  les  terres 

frères  de  TUnion  Moraves,  je  n'en  des  Cosaques  du  Don  ,  et  qui  se 

Sarierai  pas  ici  <:  le  lecteur  curieux  jette  dans  le  Don. 
e  ces  détails  pourra  les  trouver        Satissb,  (Camucft  )     ^'^*  du 

dans  plusieurs  ouvrages  ,  et  parti-  gouv.  de  Tambo w,  district  à.Q  T«>ri- 

enlièrement    dans    celui    de    M.  nikof,  elle  se  jette  dans  La  MeLehe 

Cranz ,  sur  la   communauté  des  après  un  cours  de  60  w. 
frères  Moravc».  ^avaNLY,  (Ca«aHAi4.)    C/est 

SARorsKAïA-PousTliriA ,  {fla>^  le  nom  qu  on  donne  à  un  bras  do 

potfCTcaa^iTycmMMA.)  Couvent  ou  fleuve   Oural   qui  coule   dans  le 

plutôt  bermitage  très-riche,  bâti  gouv.  d'Astrakhan, 
sur  l'emplacement  d'une  ancienne        SaVINte-MokastTR,  {fia^uvS^ 

vîll«  lalara  nommée  Saraktjrtcbe,  JIonog nsMp s.)  C'est  lo  nom  d*ua 
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couvent  hnàè  dans  le  TTY*  f 'i^«  la  Verda  qaî  se  jette  dans  la  Ra« 
ele,  qaî  ae  tr>a?e  dans  le  goaY,  nora  ,  oa  y  troave  5  églises'  et  une 
de  Moscou ,  aa  bord  de. la  Moskva  chapelle  ,  deax  maf^asins  de  sel 
et  à  ane  wersie  de  la  riile  de  et  deax  maisons  de  charité.  La  po- 
Zvf'nigorod.  Il  est  situé  sur  une  pnlation  y  monte  à  5645  person- 
haalear  et  dans  on  site  fort  agréa-  nés  des  deux  sexes.  On  j  traTaille 
Me.  Ce  rouvent  est  célèbre  par  bien  les  cairs  de  Roossie.  La  conf- 
ies fréo«ens  séjonrs  da  txar  Alexis  trée  dans  laquelle  se  trouve  cette 
H ikbaïiovitcb  qui  s^  plaisoit  bean-  ville  est  très-iertîle  et  produit  beaa« 
oonp  j  par  la  retraite  qui  fit  sa  coup  de  blé  et  d'excellents  p4ta<- 
filie  y  la  princesse  Sophie  avec  rages  ;  on  voit  hors  de  la  ville  ,  de 
ses  frères  les  tzars  Ivan  et  Pierre  ,  Tautre  c6té  de  la  Verda ,  an  grand 
lors  de  la  première  révolte  des  haras  de  fort  beaux  chevaux  ,  ap« 
ScréletzS|    et  par  une  cloche  du   partenant  aux  Gardes  à  chevaL 

Cidadeai^Sponds   tondue  sous       ScoPiNE  ,  (*  CxommS.  )    il  y  a 
règne  du  tzar  Alexis  Mikhailo-   dans  le  gonv.  de  Tobolsk  ane  re- 
'vitch  en  1667^   et  sur  laquelle,   doute  de  ce  nom  9  qui  appartient 
aa*dessous  de  Tinacription  russe   k  la  ligne  militaire  d^fchime,  elle 

Iai  s'y  trouve  ,  on  voit  une  secon*  est  bâtie  dans  an  endroit  bas  ,  aa 
e  inoription  formant  trois  lignes  bord  d'un  lac  qui  a  donné  son  nom 
toat  antour  de  la  cloche  en  oarao-  k  la  redoute.  Cette  forti6cation  se 
tères  inconnus  ,  et  qu'on  n  a  pa  trouve  entre  les  forts  de  8t.-Pîerr« 
encore  déchiffrer  jusqu'à  présent,  et  Stanovaia ,  à  26  w.  du  premier 
Ce  coavent  renferme  en  outre  le  et  36  du  second, 
corps  de  saint  Savva  son  fondateur,  Scotofka  y  (Cxo m odicd*)  colo^ 
qu'on  conserve  dans  une  riche  nie  allemande  du  gouv.  de  Saratof, 
chasse  d'argent  massif ,  ainsi  que  dans  le  district  de  Camjchine,  elle 
des  ornemens  d^église  très-riches,  est  sitaée  sur  la  rive  gauche  du 
Satanskoe-Ostroo ,  (  Caaiifi-  Volga,  k  69  w.deSaratof;  on 7 
ÊKOW'Ocmpoêd,)  C'est  un  petit  compte  200  habitans  des  deax 
Ibrt  qui  se  trouve  dane  le  gouv.  sexes. 

deTomsk,  district  de  Crasno^arsk,  Scvira,  (CKSupti*)  pet  ville  d« 
sar  la  rive  droite  da  Jénîsséi.  Les  gonv.  de  Kief .  actuellement  orga- 
Tatares  l'appellent  Omaytouka.  nisée  en  chef-lieu  de  district ,  ella 
Il  est  construit  en  charpente  et  estsîtoéesur  la  Svira  ,&  116  w.  da 
entouré  d'an  ÎM$i  et  de  chevaux  &iew;on  n'y  trouve  rien  deremar- 
défrise.  Les  angles  sontflanqaés  quable. 

de  toors.  On  y  voit  cinq  casernes,  SÉBioE)  {CeSemb*)  pet  ville  du 
«n  magasin  de  vivres  et  un  autre  gonv.de  Vitebsk  chef-lieu  de  dia« 
à  poudre  ;  il  est  défendu  par  6  ca-  trict ,  elle  est  située  entre  denx 
Bons  de  fer.  Ses  environs  n*étant  lacs  ,  le  Sébége  et  le  Vorone ,  sona 
qne  des  rochers  sont  peu  propres  le  56<>  12'  de  la  t.  sept,  et  le  Ifi^W 
à  l'agriculture.  de  long,  orient.  ,  à  214  w.  nord 

SciriOA,  (CicKueo.)  petriv.  da  deVitebsk.  £lle  a  été  fondée  ea 

Knv.  de  Moscou,  qui  se  jette  dans    i535  par  ordre  du  tzar  Ivan  Vas-* 
>ca,  près  de  Serpoukhoiv.  silievitch  ,  et  l'année  suivante  lee 

ScoPrNC,  (C/co/ium5*)  pet.  ville  troupes  de  Lithuanie  vinrent  l'at* 
da  gouv.  de  Riazan,  chef-uea  d^an  taquer ,  mais  elles  ne  réussirent 
district  ;  elle  est  située  sous  le  blP  pas  à  s'en  empal*er.  On  trouve  à 
\V  de  lat.  sept,  et  le  &6^  io'  de  Sébége  une  population  de  1600 
long,  orient.  ,  k  88  w.  sud  de  personnes  des  deux  sexes ,  dont 
'BiaxaU|  sur  le  bord  très«élevé  de  la  moitié  sont  Juifs.  LaviUerctt- 
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ferme  deux  ronvens  in  rit  catlA>«-  le  hontg  ie  Riakfata.   On^  prend 

liqne  romain  ,    dont  nn  de  reli-  dans  la  Sélenga  ,  aartont  vers    la 

gieuses  de  l*ordre  de  8t«  Basile  ,  fin  d'Août  une    grande  quantité 

ane  église  de  Grecs-XJnîs  et  une  d'nne  espèce  de  poisson    blanc  y 

église  rosse,  en  on  ire  nne  sjna-  qn*on  appelle  Omoi///. 

gogoe  et  plusieurs  boutiqnes.  Il  Selenguiiisk  ,  (C^ji^ksiihcx^) 

•  y  tient  quatre  grands  marchés  pet.  ville  du  gony.  dlrkoutsk  ,  elle 

par  an*                                              ^  éloit  jusqu'à  l'année  1779  chef- 

Seïm,  (Ceûjiià')  OU  leSem-,  lieu  d  un  district ,   mais  elle  relè* 

riv*    considérable    ou    gouT.    de  ye  dans  ce  moment    de  celni  de 

Coursk ,  elle  est  formée  à  sa  sour-  Verkkné-Oudinsk.  Elle  se  troQTe 

ce  par  5  pet.,  riv,  qui  sortent  de  sousle  5i<>  6' 6'' delat.  sept,  et  le 

trois  dîfférens  côtés,  et  qui  se  rén-  la^^  18'  de  long,  orient.,  bâti  k 

nissant  dans  le  district  de  Timsk  4^7  w.  d^rkoutsk ,    sur    la    rire 

forment    le    Seim  ;  elle  parcourt  droite  de  la  Sélenga ,  et  entourée 

et  fertilise  une  grande  partie  dn  de  montagnes  de  sable    dont  les 

gonv*    de  Coursk  avant   d'entrer  sommets  sont  nuds  et  quelque»- 

dans  celui  de  Tcbernigoff ,  oà  elle  uns    couverts  de  cèdres  et  de  aa- 

travorse  les  districts  de  Conotop  et  pins.  L'origine  de  cette  ville  est 

de  Coropsk  avant  de  se  jeter  dans  un  ostrog   qu'on  avoit  bâti  dans 

la  I/esna.  Cette  riv.  n'est  pas  na-  cet  endroit  en   1666,  mais  euvî— 

irigable  ^  à  cause  des  digues  qu'on  ron  20  ans  après  on  en  a  fait  an 

y  a  établies  en  grand  nombre  pour  fort  qui  existe  encore  aujourd'biiiy 

des  moulins ,  mais  elle  est  très*  et  qui  a  donné  lieu  à  rétablis^ 

poissonneuse.  mant  de  la  ville.  Actuellement  osi 

Seîmejh ES  CoSAQVES  j  {Ce jueù'  j  trouve  3  églises  et  plus  dei5o 

Hbie  KoaaKU')   Voyez  C08AQUES  maisons.  A   16  w. .  au-<lessoua  de 

5£i  M  EN  ES .  la  ville  on  trouve  des  fonds  de  ter* 

Neld  ,  {Cexh^h^i  pet.  riv.  qui  re  très-propres  à  ragrtcnltiire. 

fioule  dans  le  gouv.  de  Simbirsk ,  SELi«uiBE,    (C«Aueep&.}    l*c 

district  de  Tagaïsk ,  son  nom  vent  considéraUe  dans  legouv.de  Tver, 

dire  en  russe  bareng  ;  on  ignore  près   des  sources  dn  Tolga  ;  une 

d'oùilpeut  lui  être  venu;  ce  pois-  presqu^ile  sur  laquelle   est  bâtie  )a 

son  ne  se  trouvant  jamais  dans  les  ville  d'Ostasckhof  s'avance  dans  le 

rivières.  milieu  de  ce  lac.  Il  est  très-pois- 

SÉLENGA ,  (Ctf.«eNaaO  ^*'^«  <^^~  sonneux  et  profond.  Il  y  avoit an-> 

stdérable  qui  coule  danslegonv.  ciennement  une  Tille  que  M.  Bal- 

d'irkoutsk ,  elle  nrend  sa  source  tjne  suppose  quelque  part  près  dn 

au-delà  des  frontières  dans  le  pays  lac. 

des  Mongoles  ,  et  y  réunit  déjà  à  t     SCLiTRlNOi-GoRODOXy    (C^ 

aes  eaux  le  Kbsratale  et  l'Iga.  En  ;»umpeK<7tt-ro/>o^o?c5.)    TiUe    de 

approchant  des  frontières  delTm-  Salpêtre.  {Voyeii  Saraix* 

pire  die  commence  à  être  naviga-  Sem  ,  (C«Jtt5.)  Voyez  SsÏM. 

ble  ,  coule  ensuite  du  sud-est  au  Semenof  ,  \  CejueMOâb,  )  pet. 

viord-^st,  vient  se  jeter  par  trois  ville  nouvellement  érigée  dans  le 

bouches  dans  le  lac  Bai  kal.  La  bon*  gouv.    de  Nijni-Novgorod  ,  cbe^ 

cbe  du  milieu  est  plus  profonde  lien  d'un  district  •  90US  le  56^  4^' 

qucles  deux  autres.  La  rive  droite  de  lat.  sept,    et  le  6a^  de  long. 

de  ce  fleuve  est  habitée  ;  on  trouve  orient. ,  sur  la  rive  droite  d^nne 

aur  ce  bord  les  villes  de  Verkhné-  petite  riv*  nommée  Sonktanka,  à 

Oudinsk,  Sélenguinsk  et  plusieurs  60  w.  au  nord  de  Nijni-Novgorôd. 

Ostrogs  y  le  fort  Petropavlovsk  et  Xa  grande  route  de  Balakbna  à 
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Tîatia  passe  par  cette  ville  ,  ony  orient. ,  sur  la  rire  droite  de  Tir* 
tronre  une  seale  «église  et  600  ha-  tyche  ,  et  elle  feit  partie  des  forta 
bitans  des  deux  sexes  ,  qoi  sont  qui  constituent  la  ligne  militaire 
presque  tons  cultivateurs  ;  ils  i«uit  de  ce  fleuve,  à  i36i  w.  deTobolsk. 
aussi  de  la  vaisselle  de  bois.  Il  se  Elle  fut  bâtie  en  1718 ,  mais  coni-> 
tient  ici  un  marche  tous  les  jeudis,   me  les  eanx  deririyche  empor- 

Semendfka  ,  (CejueHoeKa.)  toient  peu  à  peu  le  terrain  autour 
colonie  allemande  oaus  le  gouv.  de  de  la  forteresse,  on  a  été  forcé  de 
Saratof,  district  de  Camychine.  la  reculer  des  bords  de  ce  fleuve  à 
On  j  trouve  une  église  catholique  jplusieurs  reprises ,  et  enfin  elle  en 
du  rit  romain ,  les  habitans  sont  est  aujonra'fani  à  sa  quatrième 
an  nombre  de  a5e  personnes.  place ,  et  comme  le  fleuve  est  ici 

SbmoaouScmja  ,  (CtfjttsaHJiM  très-large,  peuprpfond,  et  qu'il 
CejujKa }  riv.  assez  considérable  forme  beaucoup  d'îles  ,  il  a  été 
du  gouv.  d'Arkhangel ,  district  de  impossible  «de  pratiquer  aucun 
Héien,  elle  se  jette  dans  la  Mezen^  passage  aux  environs  de  ce  fort, 
au-dessous  de  la  ville  de  ce  nom.       Aussi  le  commerce  ordinaire   du 

SsM  ioaLLE  ,  (CejuueaJUCKaji')  psj*  per  échange  avec  ks  carava- 
(ducbë  de)  il  forme  la  partie  orient,  nés  kirguisiennes  et  boukharet  ^ 
de  la  Courlande,  et  s'étend  sur  sefieiitk  i5i(7.  au-deasns,  dans  un 
la  rive  gauche  de  la  Dvina.  Sa  lieu  exprès  désigné  ^  et  ou  l'on  a 
principale  ville  est  Mittau,  actuel-  construit  un  nouveau  fort.  La 
lement  capitale  du  gouv.  de  Cour-  contrée  est  ici  très^fertile^  cepen** 
lande.  Cette  petite  province  avoît  dant  la  culture  des  blés  7  est  en- 
anciennement  ses  évéques  catho*  oore  fprt  négligée.  Cette  forteresse 
liquea^  qui  se  qualifie ient  d'évé-  tire aon  nom  des  restes  d'anciens 
unes  de  Sémigalie  et  deZeilbonrg  édifices  de  pierres  ^  que  lespre^ 
au  lieu  dé  leur  résidence.  On  voit  miers  Russes  arrivés  dans  cette 
par  nue  bulle  du  pape  de  Tannée  contrée  découvrirent  au  nombre 
1245  ,  que  cet  évécbë ,  excepté  de  sept  (i)  dans  un  désert  qui  se 
un  tiers  qui  appartenoit  aux  che-  trouve  à  i3  w.  d'ici.  Les  écrits 
valiers  teutoniques  ^  fut  annexé  à  tongoutiena  que  Ton  v  a  trouvés 
Tévéché  de  Riga.  Pour  ce  qui  re-  ^ont  regardés  Comme  choses  rela^ 
garde  sa  population  particulière  <i^es  à  la  dévotion  des  Cahnouks. 
et  sa  topographie,  voyez  Coua-  La  forteresse  forme  un  carré  re* 
lANDB.  vêtu    de  remparts    de  charpent% 

Sem ionofskaia-Crépost^  (Ce-  contre  lesquels  on  a  construit  in* 
juioHOôCKajt^Kp'bnocmê.)  ou  le  térieuremcnt  des  casernes  «un 
fort  St.  Siméon  il  appartient  à  la  fossé  l'entoure ,  deux  tours  ]cr-« 
compagnie  américaine  russe,  et  se  vent  de  portes.  Ony  voit  une  église 
Iroave  sur  le  continent  de  l'Ame-  en  pierres  et  un  corps'-de-garde 
riqne  sept^trionale,  près  du  cap  également  eu  pierres  ^  deui^  mai-^ 
^  St^Elie.  On  y  trouve  un  commis-  sons  pour  les  commandans ,  le 
saire  russe  qui  dépend  du  comp-  bâtiment  de  la  chancellerie ,  un 
toir  de  Cadiak.  magasin    à  poudre    et   un  autre 

SxmipaLatnaiÂ,  {CejuunoJLO^  pour  les  vivres.  Elle  a  unfauboui^ 
mnoA  )  forteresse  dans  le  gouv,  de  an-dessus  et'  un  autre  an^dessous. 
T^mtk ,  district  de  Biisk  .  elle  est  Ils  renferment  200  maisons  ,  un 
située  sous  le  5o^  29'  45''  de  lat.  fossé  et  des  palissades  les  entou- 
sept,    et    le    97^    lV    de    long,    rent ,  ainsi  que  la  place.  Le  fan-- 

'   f i)  Stm  faltitt  vtnl  dir*  es  ruu«  tept  paUU. 

TOM.   11.  25 
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boorgsopérienr  «st  leplasmtit,  Sekjabt  ,   (CeHMapn.)  gm 

an  ruisseau  le  sépare  de  la  forte-  boarg    du  goav.  de  Poltara ,  tat 

resse  ;  il  renferme  une  donane.  Le  -  les  bords  de  la  Yorscla.  C'ëiott 

plos  grand  nombre  des  babitans  ajiiâennement    une    peu  ville  M 

est  composé    de  Cosaques    et  de  cbe^liea  d'an  district.  On  vtros» 

dragons  réformés.  On  remarque  ve  maintenant  5  églises  et  jéo  mai- 

cependant  parmi  eux  beaucoup  de  sons.  Cet  endroit  est  situé  dam 

négocians    et  de  marcbands.    Le  nne  contrée  extrêmement  fertile, 

commerce  qnt  se  &it  ici  avec  kt  SERNoo{(SBNNOiK,(CiKMoiuB 

Boukfaares    de  T&cbkend    et  Ca-  CiHuoû  )  pet.  ville  aouvellemait 

chgar   ainsi  qu'avec  les  ILirguiss  )  organisée  das  le  goov.  de  Mohilnr, 

est  très-considérable.  cbef-lien  d'an  district,  elle  porte 

Semitchi  ,  Chimia  et  Attai,  ^»<"^  ^?  ]*?  •"'  '*•  ^^*  ^?V^ 

(Cejuu^,  mejMA  H  AmmaKi.)  '"«^  "]  ^**'«>  "?  peUt  nu«i« 

Ce  sont  trois  petites  tle*  qui  se  "<»'""»*    Crivtsovka    la    inverte, 

trouvent   entre    le    Camtcbatka ,  ?'»J  ^'o»'?  ""  courent  catholiqa» 

aa-deU   de  l'Ile  de  Cuivre  et  le  de  1  ordre  de  St.  François ,  un  .1. 

continent    de  rAmériqne,    elles  tre  de  Grecs-Unw  et  une  spw». 

font  partie  de  l'arcbipel  aléoutien,  «"*•  ^  popnlatwn  monte  à  iBoo 

et  furent  les  premières  aperçues  PfMonnes  des  deux  sexes  doDtb 

par  les  Rosses.   De  ces  trois  lies  P'»P«f »  «>nt  desJuifs.  On  tn>n» 

Aiuk  est  la  plus  grande ,  sa  forme  «*•».»  ^  ^»"*  «*«".*  inoaUns.  S» 

estoblongae  de  Toaest  k  l'est ,  et  «"'"«ns  sont  tres-ricbes  eiip*- 

elle  paroit  avoir  une  plus  grande  *''™gcs. 

étendue    de  snr&oe  que  rlle  de  .  Sbktéiki  ,  (C«ifm«*«i»5.)litt 

Bering.  Aucunes  traces  de  volcans  "''•  fl"»  «»'»]«  <*î^»  **•  "î®"!»»»» 

n'y  ont  été  découvertes.  Les  seuls  *?.  .8<">*'   ?"  Tomsk   district  de 

quadrupèdes  «ont  les  renards  aro.  B"»'^  «»  9.«»  »«  !«»»«  ^••»»  \}^ 

tiques  ou  degkces,  et  les  renards  fy***»»  «'!«  ««  renwrqnabk  par 

des  montagnes,  plus  fréquemment  le»  beaux jaspes ,  les  porphyre,  et 

bleus  que  bUncs.  Les  loutres  ma-  •«»«•   P«e"f    précieuses  mos 

rines  n'y  viennent  qu'une  à  une  *«""«  ^*»'  ]^  ««hers  qui  for- 

au  Ueo  que  les  lions  marins,  les  "«■*  ***  "o™**        .    .     . 

ours  marins ,  lamentins  et  autres  ,  ®??*î*  »  (C*P<m.)  "▼•  «"««w. 

animaux   «mpfaibie    fréqnenlent  âeVUdiinir,  elle  prend  sa  source 

ces  rivages  par  troupeaux.  <'"".^«  dislrictde  Péréaslavl,»» 

-,                        .  ensuite  dans  celui  d  Alcxandrof , 

SKMiTA«SKOi«,(C«.«ttApcMÛ.)  «»  ^je^i   ,«   l.^g^  dans  cdui  a» 

C  q^t  le  nom  d  un  fort  qui  se  trou-  v  :_:.>.i...  a^J.  1.  v  :-:...i.. 
ve                           "    ~ 
trict 

che,  ^.  „..,...  ..^„„„».ç„j....-  ,ers  l'année  iï5o  et  ruiné  par. . 

litaire  établie  sur  ce  fleuve.  Il  est  ^^  i^,.  Vassilievitclr  en  1677.  B 

entre  la  forteresse  SeminaUtnaia  g,,  situé  dans  le  district  de  Ves- 

et  k  fort  nommé  Jamvcbefskoie,  j^     ^  16  milles  deRigaet4<k 

iiS;  w.deU  première,  et  à  118  -Vendcn.    C'est    actuellement  m 

du  second.  On  y  trouve  on  maga-  ^j^  «ngnenrial  dont  Vlmpén- 

ain,    des  casernes,    et  «Sa  3o  trice  Catherine  II  gratifia  en  1771 

maisons   pour    les  Cosaques  qui  ,^  g^^^^j  Veissiiann ,  pour  U 

lliabiient.  victoires  qu'il  remporta  cette an- 

SiaioYAOBS  ,    (  C«JUOA^M.  )  née  au-delà  du  Danube  sur  kl 

I^oves  Samotépbs.  Tores.  £Ue  lai  permit  même  d* 
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choisir  un  canon  parmi  eenx  (}n*n  seai  ordinairement  on  Lapant  un^ 

prît    enr  les  ennemit    poar  être  forte  infdsîon  de  la  plante  nommée 

place  dans  ce  châtean  en  comme-*  Julmaria  bulbosa. 

moraiion  de  ses   Tictoires*  SsRi^oBSK  ,  (CepAoScKh.)  pet. 

SRWLDo^Aj(Cep/^o6a.)T\r»oon'  ville  da  gonv.  de  Saratof,  cnef- 

sidérable  dn  goDT.  de  Saratof  ;  elle  lieu    d'un    district  sur  les  deux 

frend  sa  source  dans  le  district  de  bords  delà  Serdoba,  à  176  w.  nord- 

ëtroTsk  ,    traverse  ensuite  celui  ouest  de  Sarakof.  Sa  position  géo« 

de  Serdobolsk  ,  et  s*j  jette  dans  le  graphique  est  sous  le   63^  3?'  de 

ILhoper.  Cette  rîT.  coule  partout  à  lat.  sept,  et  le  63^  2%'  de  long* 

trayers  un  pays  fertile ,  soii  cours  orient.  On  y  compte  3460  habi- 

est  de  80  w.  tans  des  deux  sexes.  Ce  sont  pres- 

SsROOBot ,  (Cepflo6oAh.)  pet*  que  tous  des  cultivateurs  qui  ne 

TÎlle  du  gouv.  de  Y ibourg ,  chef-  é  occupent  que  d  agriculture  et  de 

lien  d'un  district.  Les  Finnois  Tap-  l'éducation  des  bestiaux.  11  s^y  tient 

pellent  Sordovaïa  ;  elle  est  située  un  grand  marché  au  mois  de  juil- 

ad  bord  du  lac  de  Ladoga  ,  k  246  let.  Tout  ce  pays  et  riche  en  blé  et 

w.  nord-est  de  Viboarg .  sous  le  en  bestiaux,  la  terre  y  étant  extré- 

€1^   67'  de  lat  sepL  et  le  tfiP  ^V  moment  fertile,  et  les  sieps  voisins 

de  long,  orient.  Ses  habitans  sont  très-gras  et  très-abondans. 

an  nombre  de  1200  personnes  des  Sér^brénaia  9  {CepeBptnaA,) 

deux  sexes ,  et  sont  presque  tous  ou  la  rivière  d  argent.  On  nomme 

Finnois  de  la  religion  luthérienne,  ainsi  une  pet*  riv.  qui  coule  dans  le 

Il  7  a  cependant  quelques  Caréliens  gouv.  de  Perm  entre  les  monta- 

parmi  eux  qui  professent  la  reli-  gnes  et  s'y  jette  dans  la  Tchousso- 

gion  grecque.  On  trouve  dans  la  vaia. 

ville  une  église  luthérienne  où  SÉRÉda  (7u  Os^akba,  (C^pif^a 
lW6ce  divin  se  fait  en  finnois ,  et  viavl  Ocepe/^a)  rtv.  du  goov.de 
à  qnelques  werstes  de  la  ville  une  Voronége ,  elle  commence  son 
église  russe  où  Toffice  divin  se  cours  dans  le  dis  trio  t  de  Bobrovsk, 
fait  en  slavon  ,  dont  les  Caréliens  traverse  ensuite  celui  de  Pavlovsk^ 
Be  comprennent  pas  le  mot,  et  et  s*y  jette  dans  le  Don. 
que  le  prêtre  traduit  en  leur  lan-  Serxja  ,  (CepeiKa)  riv.  consi- 
gne. Les  habitans  de  Serdôbol  dérable  du  gouv.  et  district  de 
sont  pauvres,  leur  pays  étantaride  Nijni-Novgorod  ,  elle  coule  en- 
et  rempli  de  forêts  et  de  rochers  suite  dans  le  district  de  Gorbatof 
ne  prodoit  qu'à  peine  ee  qu'il  et  s*v  jette  dans  la  Técha. 
fiat  pour  leur  subsistance,  encore  SerÎii a  ,  (Cepeua.)  riv.  qui 
sont'ils  obligés  de  se  pourvoir  coule  dans  le  gouv.  de  Calouga  ,  y. 
quelquefois  du  nécessaire  à  Kex-  parcourt  les  districts  de  Mechto» 
holm  et  à  Chlusselbourg.  Il  se  hovsk  ^  Coselsk  ,  et  Férémychisk , 
tient  cependant  ici  une  petite  foire  et  se  jette  dans  ce  dernier  dans  la 
an  mois  de'janvier ,  à  laquelle  les  Jicdra. 

paysans  des  environs  s'assemblent  Ssrktk,  (Cepemh,)    pet.   riv. 
pour  trafiquer    entr'eux  ;    il  s'y  qui  coule  dans  le  gouv.  de  Podolie 
vend  beaucoup  de  peaux  de  linx  ,  elle  se  jette  dans  le  Dnestr. 
de  martres  et  de  renards  dont  le  Sxroatgiib  ,    (Cêpeazi  )    pet. 
abonde.  Non  loindeSerdoboL  ville  du  gonv.  de  Nijni-Novgorod  , 


vers  le  nord  le  pays  est  maréca-  et  chef-lie#  d'un  district  :  elle  est 

genx  et  couvert  de  forêts  ;  les  pay-  située  sous  le  55^  16'  de  lat.  sept, 

sans  qui  Thabitent  sont  sujets  à  et  le  63^  de  long.  orienL  ,  sur  un 

avoir  le  goitre ,  et  ils  s*en  guéris-  ruisseau  qui  porte  son  nom ,   et . 
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%m   te  jette  piiès  de  U  dans  la  ^ale  Ae  Moteoa  ,  j  a  étàtn  iSu 
Piana.   On  y  trouve  2  églises  et    par  ordre  du  GooTemement,  et 
1600  habitans  des  deox  sexes,  qui   en  a  donne  one  description  trè»- 
soot  presque.,  toos  caltÎTatenrs  ;  H   dëtaîllëe  ,     ainsi  qo'nne  analyse 
se  tieiit  an  printemps  nn  grand    chimique  de  ses  eaax.  C^toit  à 
marche  dans  cette  TÎlie  ;  elle  est  à   cette   source    qu'ëloit    placée  la 
1 3S  w.  sud-est  de  Nijni-NoTgorod.    principale  fabrique ,  dans  nn  petit 
^EtiQinTSKy(Cep9iescKh,)feU   fort  nommé  NoTO*Sergie&k,  qui 
ville  du  gonv.   d'Orenbourg  ,  ci*    est  tombe  en  ruines*  Aunewersie 
devant  chef-lieu  d'un   district  y  et    au-dessus  d'un  village  de  Ttcbon- 
relevant  maintenant  de  celui  de   vaches^  qu'on  nomme  Yakoocliî* 
Bouboulma  ,  elle  se  trouve  sous    na ,    on   trouve  sur   le  Schoam- 
le  62^  21'  de  lat.  sept,  et  le  69^  10'    boute  encore  4  sources  de  sonfre, 
de  long,  orient*  à  35o  w.  sud-est   dont  une  forme  un  lac  considë- 
d'Oofa.  On  y  trouve  près  de  1000   rable>  les  autres  des  ruisseau, 
habitans.  Cette   pet.  ville  est  sur   qui ,  tous  ensemble  rendent  odii 
une  montagne  au  bord  du  Soc^    de    Schoumboute    si    snIfareU) 
oui  reçoiten  cet  endorit  la  pet.  riv,   qu'il  est  impossible  de  boire  de 
hourgout.  Elle  a  été  bâtie  en  1 708    son  eau  ,  et  qu'aucun  poisson  os 
par  ordre  de  la  cour,  onycons-   sauroit  j  vivre,  quoique  le  bé- 
truisit  des  fortifications  en  bois  de   tail  la  recherche  beaucoup.  Les 
.  chêne,  qui  l'année  suivante  furent   pajsans  s'en  servent  dans  lesbaios 
démolies  pour  être  transportées   domestiques  comme    un  remède 
sur  le  Térek ,  et  on  en  fi\  de  non-  contre  les  maladies  cutanées.  Os 
velles  en  terre.  Les  environs  ren*   s*en    sert   aussi   intérieuremeat, 
fermentplusieurs  sources  de  soufre,   et  depuis  quelques  années  il  l'j 
surtout  entre  les  riv.  Soc  et  Sour-   rassemble  heancoup   de  mabda 
goûte.  Le  profeasear  Pallas  en  re*  qui  en  reçoivent  du  soulagement, 
marqua  plus  de  la  très-considé-  et  souvent    la  guérison  de  pln- 
rables  sur  un  espace  de  moins  de  sieurs  maladies  contre  lesquelles 
3o  w.  Toutes  ces  sources  se  trou-  Tart  des  médecins  avoit  échoué. 
Tcnt  en  partie  le  long  duSour*-       Serpsisk,   (Cepneùckfb.)  pet. 
gonte ,  et  en  partie  sur  les  bords  ville  du  gouvem.  de  Calooça  ;  ci- 
do  ruiaseau  nommé  Schoumboute,   devant   chef- lieu  d'un    district , 
qui  se  jette  dana  le  premier.  Dans  mais  relevant  depuis  1796  de  œ- 
toutes  l'eau  est  non-seulement  très*  lui  de  Mestchovsa,  dont  elle  est 
soufrée  et  ne  gèle  jamais,  mais  elle  k   19  w.   Elle  est  située  sons  le 
dépose    une    matière    sulfureuse  54^  33'  de  lat.  sept,  et  le  52<'56' 
blanche  comme  do  kit,  et  si  abon-  de  long,  orient.  ,  sur  les  bords  dn 
dantc  ,  que  sous  Pierre-le-Grand   ruisseau  nommé  Serpéika.  On  j 
il  J   avoit  pluaienrs  fabriques  de   trouve  4  églises  et  900  babitans 
soufre,  qui  dans  la  suite  ont  été  des  deux  sexes.  Ils  font  on  petit 
abandonnées  et  transférées  à  Ser-  commerce  de  pierres  -de  menle 
noi-Gorodok  sur  le  Volga ,  de  sor-  qu'ils    tirent   des  carrières  foi^ 
te  qu'il  ne  se  Hait  plus  de  soufre  sines  de  leur  ville, 
ici.    Une  des  plus    considérables       SEaPOUXHOV ,    (Cepn^xâth.) 
de  ces   sources  ,  .e^t  celte  située  ville  du  gouv.  de  Moscou ,  et  cheP 
dans  l'angle  formé  par  le  Soc  et  lieu  d'an  district ,  sur  )a  Narsi 
le  Sourgoute,  environ  4  5  w.  et  â  4*  w.  de  -son  embouchure  daas 
vis-à-vfts  de  Sergiefsk.  Le  profita-  TOoa.    Sa  situation  géographique 
aeur  Charles  Jénich ,   de  l'Àcadé-  est  sous  le55o  de  lat,  sept,  et  le 
mie  Impériale  Médico-Chirurgi*   54®  4^'  ^^  lonf*  orient. ,  à  93  ^• 
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tfod  de  Moscoii.  On  ignore  VëpO"  Ib  font  ëgalemenl  an  grand  coni- 
que précise  de  sa  fondation ,  les  meroe  en  bestianx ,  soif ,  cuir  ^ 
uns  la  fixent  à  l'année  1 328,  d'an-  miel  et  cire  ;  ils  achettent  tons  ces 
Ires  croiront  qu'elle  a  été  bâtie  en  dîffërens  objets  dans  Tin  ter  leur  et 
1874  sons  le  règne  dugrand^duc  le  revendent  ensuite  à  Moscou  , 
de  Moscou  Dmitri  iyanoritch  ùon»  Fëtersbourg  et  ArkbangeL  Ils  ont 
skoie  y  par  son  cousin  Vladimir  aussi  plusieurs  fabriques  dans  leur 
Andrèëvitch  qui  avoit  un  apanage  ville  ,  nommément  7  fabriques  de 
dans  cette  contrée.  Elle  fut  prise  toiles  a  voile,  une  de  drap  et  8  de 
et  ravagée  en  i383  par  le  khan  cuirs,  ce  qui  ne  contribue , pas 
Takhtamyche.  On  voit  par  une  peu  à  Vétat  d'aisance  dans  lequel 
chronique  du  couvent  de  Y isotsk  se  trouvent  les  habitans  de  cette 

[ui  est  dans  cette  ville,  qa'en  i4o5  pet.  ville. 

e  prince    Vladimir  Andrèévitch        Sesgar,  (Cecxaph»)  C*est  une 

Doaskoie  ,  surnommé  le  Cours-  pet.  Ile  qui  se  trouve  au  milieu  du 

geux  •  j  régnok.  £n   1410  elle  fut  golfe  de  Finlande  et  k  5o  vr.de 

ruinée  par  Svedrigail  Olguerdo-  Cronstadt.  Elle  a  une  rade  spa- 

ritcb  qui  retournoit  alors  de  Ria-  cieuse  et  où  même  des  vaisseaux 

sanenLitbnanie.  En  i5îi6  leTzar  de    guerre  peuvent    mouiller  en 

Ivan  Vassiliévitcb    fit  construire  sûreté.   On  j  a  établi  une  quaran- 

une  forteresse  dont  les  murs  de  taine  pour  tons  les  bâtimens  qui 

Sierrede  taille  avoient  10  arcbines  viennent  du  Levant  et  de  la  Médi- 

ebautenr  et  4^8  toises  de  cir-  terranée. 
cuit.  En  1598  ,  sous  le  règne  de        Sesso  ,  (Cecco.)    pet.   endroit 

Boris  Godounof,  toutes  les  forces  du  gouv.    de  Courlandc  dans  le 

de  Tétat  y  furent  rassemblées  pour  district  de  Baousk  ;  il  est  bâti  sur 

a^opposer  aux  Tatares  de  Grimée  un  rui$seai|.du  mémenom. 
qoi  menaçoient    la  Russie  d'une        Sestra  ,  (Cecmpa-)    riv.  qui 

invasion*  Dans  son  état  actuel ,  le  coule  das   la  partie  nord  du  gouv. 

mur  de  pierre  de  taille  est  tombé  de  Moscou;  elle  arrose  les  dis«>. 

en  ruine,  mais  le  rempart  de  terre  tricts  de  Cline,  de  Dmitrof ,  entre 

est  encore  en  bon  état.  La  ville  se  ensuite  dans  le  gouv.  de  Tver  par 

divise  en  trois  parties:  la  première  eclui  de  Cortcbeva  ^  et   s'y  jette 

est  formée  par  le  fort  et  les  mai*  dans  la  poubna. 
sons  qui  lui  sont  contigues  entre        Sestxa  ,  (CecmpcL)  pct«  fleuve 

la  Nara  et  la  Serjpeika  ;  la  seconde  qui  coule  dans  le  gouv.  de  Péter»* 

comprend  tons  lès  bÀtimens  qui  boui^ ,  du  côté    de  Yibonrg ,  et 

•ont  sur  la  rive  droite  de  la  Nara  ^  se  jette  dans  le  golfe   de  Finlande 

et  la  troisième  tons  ceux  qui  sont  k  3o  w.  de  la  capitale.  On  a  établi 

anr  la  gauche  de  cette  rivière  et  de  des    forges    et  une   manufacture 

la  Serpéika.  Il  y  a  dans  la  ville  un  d^armes  sur  ses  bords, 
pont  de  radeaux  sur  la  Nara  qui        Sestrabek      ou     Sistrebex  9 

réunit  les  diAérens  quartiers.  On  (CempaôeKi  wah   CucmpeôeKh.} 

y  trouve  18  églises ,  les  tribunaux  C'est  un  village  à  a5  w.  de  Péter- 

de    justice,   une  école  centrale,  sbourg,   sur  la  Sestra.  Pierre-Ie* 

trois  magasins  publics  et  56oo  ba-  Grand  y  établit  en   17 16  des  for» 

iMtans  des  deux  sexes.  Les  mar-  ges  considérables  pour  y  travailler 

chands    de  Serpoukhow  sont  en  tout  ce  qui  a  rapport  aux  flottes, 

général    riches  j    ils  font  par  le  On  y  a  ajouté  dans  la  suite  une 

moyen  de  TOca  un  commerce con*  grande  fabrique  d'armes^  maïs  Ici 

aidérable  en  blé  avec  Orel ,  et  le  digues  et  autres  ouvrages  ayant  été 

transportent  en  hiver  à  Moscou*  considérablement  endommagés  en 
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1758  par  les  dëbordemenS)  on  a  le  Taman.  On  trouve  traontnge 
reoonstrait  à  neuf  et  agrandit  cet  altemànd  intitule:  Collections poor 
ëtablitsement ,  qui  est  dans  ce  l'histoire  de  Russie  ,  à  la  psge  879 
moment- ci  un  des  plus  considéra-»  et  suit,  une  description  détaillée 
blés  de  l'Empire,  il  s'j  traraîlle  de  cet  établissement  Cosaqne. 
des  armes  d'une  qualité  supërieu-  Quant  à  leur  histoire,  elle  est  tel- 
re ,  et  on  y  consume  à  cet  usage  lement  liée  à  celle  des  Cosaques 
près  de  10,000  ponds  de  fer  ,  et  d'Ukraine ,  on  de  Russie  mineure, 
au  moins  3o,ooo  tonneaux  de  char-  que  nous  renverrons  le  leclenrà 
l>ons*  cet  article  et  à  celui  des  Cosaques 

SxTCRK-ZAPOiioJSKÀrÀ ,  (Cezh  Zaporogues. 
SanopoMiCKaA.)  On  nommoit  ain-  Setomlia  ,  (CemojuJiA.)  C'est 
•i  le  principal  ëtablissement  for-  une  rÎT.  ciiëe  dans  Thistoire  h 
tifië  des  Gosaqaes  Zaporogues  ,  ou  Russie  ,  elle  coule  non  loin  cle 
d'au-delà  des  cataractes  ,  qui  vien«  Kiew,  du  càtë  deTripolia.£n  io36, 
nent  d'être  transportes  sur  le  Ta-  les  Petôfaenègoes  fayant  d'auprès 
man,  et  qui  ont  pris  depuis  le  nom  de  Kiew  et  poursuÎTis  par  le  grand 
de  Cosaques  de  la  mer  Noire  ou  prince  Jaroslaw  s'y  noyèrent  en 
Tchernomors  (  Voye^  Cosaques  grand  nombre.  Selon  Topinion  ds 
.TcHERNo MORS}.  Cet  ëtablissement  M.  Baltiùe ,  cette  rÎT.  doitélreli 
âe  trouvoit  sur  la  rive  occidentale  Yëta  actuelle  qui  ooule  dans  Ten- 
du Dnepr ,  sous  le  47^  3l'  35"  de  droit  indique  par  les  chroniqoei ^ 
lat.  sept.,  à  l'embouchure  du  Bou-  à  ao  w.  de  Kiew  du  c6té  de  l^asil- 
xoulouk.  L'ëpoqoe  de  sa  fondation    kof. 

date  Traisemblablement  du  règne  SstaStiakopxa  ,  (  CesacmA* 
deSîgismondI».  roi  de  Pologne.  neâKa,)  colonie  allemande  qui  se 
C'ëtoit  le  lieu  de  rassemblement  troore  dans  le  gouv.  de  Saralof, 
des  gens  non  maries ,  qui  viroient  district  de  Canaychine  •  elle  est 
de  guerre  et  de  pillage.  Oo  j  comp-  composëe  de  69  familles  luthérien- 
toit  179I 17  habitans  tons  guerriers  nés  ,  qui  forment  une  popnlatlon 
et  capables  de  porter  les  armer,  de  S70  individus.  Cette  petite  oo» 
ib  éioient  partages  en  38  courènes  lonie  est  situëe  fort  agrëablemeot, 
ou  compagnies  ,  chaque  compa-  et  dans  un  pays  fertile  à  58  w.  an- 
gnie  avoit  un  chef  ou  attaoïan  qui  dessous  de  Saratof  sur  la  rivedroî- 
tous  dëpendoient  du  chef  général  te  du  Volga, 
qu'on  appeloit  cochevoie  attaman.  SevastopoI.,  (CeaacmônoJUi 
Il  y  avoit  un  château  oii  logeoit  le  (ou  Sëbastopol.)  ▼illenoureliemeot 
commandant  russe  et  une  fort  bel-  bâtie  en  Crimëe  snr  remplacement 
le  ëglise  ;  jamais  aucune  femme  ne  d'un  village  tatare  qu'on  nomoiott 
pouvoit  entrer  dans  la  Setcha ,  et  Akhtîar.  On  en  a  jeté  les  premier 
celui  des  Cosaques  qui  Touloit  se  fondemens  en  17869  à  cause  de 
jmarier  ëtoit  oblige  d'en  sortir  et  son  port  qui  est  un  des  plus  heûta 
de  6*ëtablir  k  une  certaine  dis-  de  l'Europe.  La  ville  a  pris  en  peo 
tance  qu'on  lui  assignoit.  Cet  en-  de  temps  un  accroissement  coosi- 
droit  a  ëtë  ruiné  eu  1708  ^  en  pu-  dërable.  SëTasiopol  est  située  sor 
nition  de  leurs  révoltes  en  faveur  k  c6te  occidentale  de  la  presqa'iley 
de  Maseëpa.  Alors  les  Cosaques  se  4ous  le  44**  4^'  3o''  de  laL  sept  et 
soumirent  aux  Turcs  ,  et  vécurent   le  5i<>  1 5'  de  long,  orient. ,  en  anh 

1)rès  de  la  Crimëclls  revinrent  fiiire  phitéâtre.  an  sud  du  port ,  le  long 
ettr-soumission  à  l'Empire  en  1735,  d'une  pointe  de  terre  qui  conrt 
et  restèrent  tranquilles  jusqu  à  Té-  entre  la  pet.  baie  du  port  appelée 
poque  de  leurs  établissemens  dans   Youjnaîa  (du  sud) ,  et  celle  pl(0 
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petite  encore  de  l'artillerie  )  être-   pagne  oa  mëtaires  appartenantes 
pr<$sente  un    plateau  de  coacfaea    à   des  officiers  de  marine.  La  tjl* 
calcaires  qui  s'ëlève  k  partir  de  la    le  de  Sëvastopol    par  elle-même 
pointe  da  c6të  de  la  terre ,  et  qui    n*a  pas  toat«à-fait  une  wersteet 
Bravant  gnère    plus  de  3o  pieds    demie     de    longueur  ,    et    nolle 
d'ëlëfationprèsae  cette  pointe,  en    part  une  largeur  déplus  de  aoo 
prend  une  toutefois  de  190  au-des-    toises  ;  mais  ni   les  casernes  dea 
SOS  du  nivean  de  la  mer  ,  près  de    rëgimens  ,  construites  à  plus  de 
la  partie  supérieure   de  la  Tille.    4^0  toises  de  la  partie  snpërien- 
Cette  ëlëvation    garantît    avec  le    re   de  la  ville  ni  celles  pour  leé 
bord  escarpé    de  la  mer  qui  lui    matelots  Tis-à-vis  de  la  ville  mé- 
fait  lace  et  est  également  d'une    me,    ni  les  hôpitaux  pris  de  la 
roche  calcaire  y  la  baie    du  sud,    petite  rade  yis^à-vis  des  premiè-* 
que    Ton    appelle  aussi    le  petit    res   casernes    ne  sont  comprises 
port ,  de  manière  que  de  lahau-    dans  cette  étendue  ^1).   Le  porty 
leur  la  vue  plonge  comme  dans    comme  Tobjet  le  plus  important 
fine  cavité ,  et  qu  à  quelque  dis-    pour  Sëvastopol ,  et  que  les  offi- 
tance  du  rivage  on  ne  peut  pas    ciers    de    la    marine  anglaise  ne 
voir  la  mâture  des  vaisseaux.  La    savent    comparer    qnà    ceux  de 
ville  bâtie  en  rues  parallèles    et    Malte  et  de  Mahon ,  mérite  sur« 
qui  vont  en  montant ,  est  divi-    tout  une  description  particulière* 
sëe    en  quartiers    par    quelques    La  baie  principale    que  les  Ta» 
autres  transversales.  On  voit  sur    tares  appeloient  ci-devant    Cadl» 
la     pointe    de    terre    la    maison    £//7ia/iet  dans  sa  partie  supérieure 
arrsungëe  en  1787  pour  y  recevoir    AçUia ,  s'étend  presque  directe- 
l'impératrice    Gatnerine  IL  Im«    ment    du  côté    du  sud-est  dans 
mëdiatement     après    Tarairautë ,    la  terre  ,  et  offre  de  Sevemaia- 
l'arsenal    et  les  maisons  des  of-    Cessa  (peinte    du  nord)  près  de 
ficiers  de  marine^  mais  plus  baut    son  emboucbure ,    jusqu'à    celle 
les  habitations  des  bourgeois,  le    du    ruiseau     ByJoug'Omen ,  qui 
msirchë  et  l'église  grecque,    in-    tombe    à   la  pointe  de   la  baie^ 
dëpendamment    de  laquelle    il  7    une  longueur  pleine  de  6  w.,  sur 
en  a  encore  une  russe  à  T usage    une  largeur   de  600  toises ,    qui 
de  la  flotte.  Les  bâpitaux  et  les    va    jusqu'à    800    en-dedans,  di- 
casernes  pour  les  matelots  et  les    minuant  toujours  successivement 
magasins    sont  en  grande  partie    de    35o  jusqu'à    3oo  toises.    La 
de  Vautre    côté  du  petit  port,  et   profondeur    moyenne  n'a  depuis 
forment ,   ainsi  que   les .  casernes    son  emboucliure    jamais  au-delà 
delà  garnison,  bâties  à  quelques    de  10  à  11   toises,    et  jusqu'au 
distances,    une    espèce    de   fau-    ci-devant     village   d'Akhtiar    oik 
bourg.  On  voit  bors  de  la  ville,    sont  établis  les  magasins  de  la  raa- 
près  de  la  baie  de  Tartillerie,  les    rine  ,  une  profondeur  de  9  toises , 
casernes  de  ce  corps ,    quelques    en  diminuant  régulièrement  vers 
entres  maisons ,    puis    tout  près    les  deux  ports    |usqu'à  celle  de 
de    la   petite    baie    suivante ,    la    5  toises.  Il  n'y  a  pas  un  écneil 
maison  de  santé  ou  quarantaine,    dans    tout  le  port ,    mais  devant 
et  çà  et  là  près  du  rivage  de  la    la  Sévernaia-Cossa  seulement  uu 
vrânde  rade,  des  maisons  de  cam*    petit  banc     de  sable    qu'on  doit 

(1)  Cette  description  de  U  ville  et  du  port  de  Sëvastopol  sont  de  M.  Pallas,  je 
l'ai  irouvëe  si  exacte,  que  je  u'aipaaiens  faire  i^tte  de  la  prendre  leute  eaUecedaes 
l'euTra^e  de  ce-c41^bre  voyageur* 
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criter  avant    cl'y  entrer,    et  o&  imniddiatement   vers    le  sud    (  â 

les  matelots  troaTent  I»  pèche  la  Test  de  celle-là)  une  petite  anse 

pins  abondante.  A  rextr^mitë  do  ëlroîte,    entonrfe     d'habitations 

Îort,     Teaa    est    tonîoars    pins  pour  les    matelots,    et    toat     au 

asse  dnns   la  dirr^nion  d'Inker-  pins  d'nne  longnenr  de  3oo  toi* 

mane ,    et  n*a  gnère    vers  Vem-  ses  ,  snr  nne  largenr  et  profbn— 

boncharedehi  pet.rÎTière,  qn'one  denr  alternantes  de  6  li  9  ^   sans 

demie    et    même    nn    qnart    de  jamais  les  dépasser   que  dans    la 

toise    de  profondeur ,    tellement  sînnosité  de  sa  pointe.   Qnand    la 

20e    les  chaloupes   restent    dans  flotte  désarme  ell^  entre  dans  œ 

i  Tase    et    qu'on   est  obligé  de  port   adjacent,    où    elle    est     en 

les  remettre  k  flot  en  marchant  pleine    sûreté;      et    quand    elle 

dans  la  Êinge.   I/entrée  du   port  arme  elle  passe  de  celui-là  dans 

est  déiendue  pas  de  fortes  batte-  le  grand  port  où  elle  se  met  en 

ries  placées  aux  deux  pointes  de  ligne  en  |etant  Tancre.     Ia  pe- 

terre    qui  sont  opposées  Tune  à  tite  baie    de    l'artillerie    qui   n*a 

l'autre.  Outre  ces  batteries  il  j  tout    au  plus  que  3oo  toises    de 

en  a  encore  une  vis-l^yis  de   la  longueur ,    et   à  laquelle  on  n'a 

Tille,    et    deux   sur    la     double  donné  ce  nom  qu'en   raison  des 

pointe  de  terre  de  la  Tille,  avec  casernes  qu'on  a  construites   an- 

une  r<*doute  plus  élevée.  Une  de  près  pour  ce  corps ,  et    an  pev 

ces    batteries    qui    est  en  demi-»  plus  rapprochées  de  rembooclia- 

cercle ,    défend    en  même  temps  re  du  grand   port ,     est  séparée 

rentrée  de  la  baie  de  1  artillerie ,  seulement    du    petit    dont    nous 

ce  qui  sans  cela  feroit  courir  de  avons  feiit    mention    plus    hant, 

grands  dangers  à  la  Tille,  Le  grand  par  la  pointe  de  terre  de  la  lar- 

port  est ,  ainsi  que  le  petit,  par-  geur    de    200   à  3oo    toises    snr 

&itement  protégé  par  les  courbes  laquelle    la    ville   est    sitace.     A. 

calcaires  qui    prennent  toujours  900  toises  du  petit  port  est  nne 

plus   d'élévation   en  -  dedans  des  petite  anse  étroite  que  les  Tstaret 

terres,  de  tons  les  vents;  et  de  temps  appelolent  ÀTlita  ;  on  peut  7  mew 

à  autre  seulement  on  a  tu  quel-  re  commodément  les  Taisseanx  de 

qnes    tempêtes  de  Touest  y  eau-  guerre  sur  leur  côté  ,    pour  les 

8cr    quelques  désordres ,  en  fai-  réparer    à    neuf  et    les    br&len 

sant   chasser    quelques   bâtimens  Le$  Ters   de  mer  qui  percent  le 

snr    leurs    ancres  ,    quand    elles  bois  des  Tsisseaux  sont  en  grande 

aToient  pu  y  pénétrer  par  l'em-  quantité  dans  Ta  mer  Noire,  sniw 

bouchure.   A  ybo  toises  environ  tout  à  la  c6te  de  la  presqn'ile  de 

de  Tembonchure    extérieure,  le  Crimée,  depuis  ici  jusqn^à  Théo* 

§rand  port  destiné  aux  vaisseaux  dosie  et  Kertche,  et  même  dans  le 

e  guerre  forme ,  pour  ainsi  di-  port  de  Sévastopol.   Dans  moins 

re,    un  plus  petit    bras  dans  la  de    deux  années,    si  le  Taîssean 

direction    du  sud    à   l'ouest.    Ce  n'est  pas  doublé    de  enivra,  ces 

bras  dVau  que  les  Ta  tares  appe-  vers  viennent  à  bout    de  ronger 

loient    ci-devant     Cartali  ^  Coche  entièrement    le  bordage.  On  n'a 

(baie     des     Vautours),    s'appelle  trouvé  Jusqu'ici    aucun    remède 

aujourd'hui     Youjoaià  — Loukhta  plus  efucace  que  de  faire  pasaer 

ou  le  port  méridional.     Ce  der-  les  vaisseaux  au  moins    tons  let 

nier    s  avance    au-delà    de    deux  deux  ans  dans  cette  petite  anse  y 

iverstes    et  demie    dans    le  pa^s  de  \e%  mettre  sur  le  o^të  et  de  les 

élevé  à  une  largenr    de  aoo  toi-  brûler  en  employant  le  gondroa 

£cs  à  sou  embouchure  et  donne  et  le  bois  de  genièvre ^  opération 
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aussi ^dangerease  toatefoU  parle  SKrs&inr*OxEANC,(Citf«pKfr»it* 

dommage  qa'il  peut   en   résulter  OxeaHÔ.)  On  TOcéan  cla  nord.  Il 

ponr  lenr  constroction  ,  par  la  né-  borne  la  Russie  an  nord,  et  formé 

cessitë  de   les  mettre  sur  le  côté  y  plusieurs  golfes  dont  les  plus  con« 

.que  par  le  danger  même  du  feu.  sidérables    sont  connus  sous  les 

Le  Toisinage  de  la  mer  et  la  situa*  noms  de  mer  Blanche  et  mer  4d 

tion    avantageuse   et  dégagée    de  Carsk,  en  russe  Carskoé-Moré  J 

Sérastopol  ^r  un  sol  sec  j  procura  les  golfes  d^Obsk,  de  Tazofsk,  d'Ié^ 

un  aîr  sain  9  tempéré  en  été  par  nisséisk  et    de  Lena.   Les  glaces 

les  Tenta ,  et  plus  doux  en  hiver  étemelles  qui  obstruent  cette  mer 

Su'en  beaucoup  d*antres  endroits  ont  rendu  jusqu'à  nos  jours  infrn-^ 

e  la  Crimée ,  par  Tabri  des  mon^  ctueuses  les  entreprises  qu'on  a 

tagnes  an  nord  et  k  Test,  La  plus  faites  pour  y  naviguer.  La  pre- 

grande  chaleur  en  été  ne  va  point  mière  expédition  a  été  faîte  parles 

au-delà  de  26  degrés  de  Réaumur.  Hollandais  -dans  le  XVI*  siècle 

Des  Tcnts  de  terre  et  de  mer  alter-  entre  le  Spitx-Bergen  et  la  Novaia- 

nant  successivement  le  matin  et  le  Zemlia^   ensuite  les  Anglais,  et 

soir  dans  la  direction  du  port ,  ra-  encore  uift  fois  Ws  Hollandais  ont 

fraîchissent  l'air  et  favorisent  en  essayé   à  plusieurs  reprises  de  ê'j 

même  temps  l'entrée  et  la  sortie  frayer     une    route   vers  TOcéan 

desbâtimens,  tandis  qu'en  pleine  orientaL  Les  Russes  ont  aussi  fait 

mer  et  hors  du  port,  ce  sont  les  des  essais    mais  inutilement.  Ib 

venta  de  nord-ouest  et  de  nord-est  ont  doublé  quelques  caps  en  Ion-* 

qui  y  régnent  le  plus.  gcant  toujours  les  côtes  de  la  Sibé* 

SÉvs,  (Ci«d  )  pet,  riv,  du  gouv.  rie ,  ti^ntot  vers  Toccident ,  Unt6t 
d'Orel  y  elle  prend  sa  source  dans,  vers  l'orient  j  des  voyagea  entrer 

le  goQV.    de  Courskf  district  de  pris  en  1734  9   ijSS,  celui  du  ca« 

Rybk,  se  jette  dans  la  Néroussa ,  pitaine  Billings  en  1785   et  1794 

sur  les    limites    des  districts  de  n'ont  produit  rien  de  satisfaisant} 

Sevsk  et  de  Troubtchelsk.  on  a  découvert  quelques  lies  vers 

SivBBXA  ,  (CteepKCL)  pet.  riv.  le  pôle,  et  on  commence  à  suppo- 

qui  coule  dans  le  gouv.  de  Moscou,  ser  l'existence  d'un  grand  oonti- 

elle  prend  sa  source  dans  le  di»*  nent  polaire  dont  on  a  de  forte 

trict    de    Serpoukhow ,    traverse  indices  j    la  plus    grande    qu'on 

celui  de  Bronnitzy  et  une  partie  de  connoisse  dans  cet  Océan  est  U 

oelnt  de  Colomna.  Là  elle  se  jette  KonyelleZttahle (Nopata-J^emlia.) 

dans  la  Moskva.  Ssvsk,  (Cétf  cx5.)  ville  du  gouv» 

SivERNATA  -  Cr^post  ,    (Cè-  d'Orel  et  chef-lieu  d'un  district  f 

«epHaA-Xpinoc/n».)  pet.  fort,  qui  elle  est  située  sous  le  5^<»  i3'de 

setrouvedanslegouv.  du  Caucase;  lat.  sept,    et  le  b^^   /^i'  de  long, 

il  est  situé  sur  la  rive  droite  du  orient.,  à  148  w.  sud-ouest d'Oreli 

Caraonsse  qui  se  jette  dans  le  Ma-  sur  la  rive  gauche  de  la  Sève  e*t  à 

nitche ,  et  fait  partie  de  la  ligne  rembouchure  de  la  Moritza  dans 

militaire  du  Caucase.  Ce  fort  a  été  cette  première.  Il  y  avoit  aupara- 

bâti  en  1771  ;  on  y  entretient  ton*  vaut  des  fortifications  qui  consis^ 

joars  une  garnison  suffisante  d*in-  toient  en  un  mur  de  bois  de  ché^ 

fiinterie ,  et  une  partie  du  régi-  ne  flanqué  de  tours  et  entoarée 

ment  cosaque  de  Kboperskyest  d'un  fossé  profond}  on  trouve  dans 

établi*  cette  petite   ville  nu  couvent  de 

Skybrnoib-Doivetz  ^  (C%âep»  religieuses  et  10  églises.  Le  nom« 

H^u*^OKac45.  )    Voyez    DoNlTZ^  bre   de  ses  habitans    se  porte  à 

SiVKRKoiE.  -4^^^  personnes    des  deu&  sexes* 

ÏOM.  ir.  a6 


:2Û2 


SIB  SIB 


On  trouire  dans  la  ville  un  moulin  froid  en  empécliant  lea  tefita  du 

sur  la  Moritza  et  deax  fabriqnea  midi  d'y  pénélrer  ,  et  en  y  arrè- 

dc  vert-de-^ris.                                ;  tant  ceux  du  nord  qui  soaftlent 

Sezsmka,  (CesejuKa.)   H  y  à  aans  obstacle  en  passant   par  ks 

deux  petites  riv.  de  ce  nom  dans  glaces  éternelles  du  p61e,  D^aillears 

Je  gouY.  de  Frnza  y  Tune  se  jette  Ta  partie  méridionale  de  ce  pajs 

dans  la  Mokcba^  la  ville  de  Troitsk  est  beaucoup  plus  élevée  que  la 

est  batie  sur  ses  bords  :  et  l'autre  septentrionale,  et  sans  les  glaœs 

«coule  dans  le  district  deNaroft*  qui  ne  fondent  jamais  dans  le  nord 

çliate  et  se  jette  dans  leMor-La-  cette    dernière   ne   seroit   qu'au 

mof*  mardis  impraticable.  Ce  paysat 

SiAj(CbA,)  riv.  du  gouT.  d'Ar-;  resté   entièrement    inconnu   au 

IhangèL  dans  le  district  de  Kbol-  Busses  jusqu'au  XV'  siècle*  Les 

mogor  )\llc  se  jette  dans  la  Dvina.  Permiens  qui  liabitoient  près  des 

SiASSE  ,  (CACh'}  riv.  assez  con-  sources  de  laCama  ,  et  les  Vogoo* 

mdaai 


l^ord,  et  entre  dans  le  goav.  de  roient.    On  cite    une  expéditios 

Pétersbourg  pour  s'y  jeter  dans  que  ces  derniers  firent  en  i^g) 

le  lac  de  Ladoga  ,  on  a  creusé  un.  contre  les  Yougoriens  et  lea  Oâ- 

canal  de  communication  delà  Sias-  doriens  lis  partirent  des  borda  de 

se  à  la  Svir  pour  faciliter  le  retour  la  Pétcbora ,  et  se  portèrent  à  Vo- 

des  barques  qui  arrivent  à  Péters-  rient    jusqu'aux     monts    Oarab 

bourg.  qu'ils  passèrent  an  nord,  et  péoé- 

SiasSj{Cacckoû  KanaJih,)  (cA'  trèrent  pour  la  première  foisea 

nal  de)  cVst  une  continuation  du  Sibérie  ;  ils  poussèrent  leurs  ooo^ 

canal  de  Ladoga  ,  pour  réunir  le  ses    jusqu  à   l'Ob  ,    pillèrent  ks 

Yolkbovr  et  la  Siass,  et  c'est  entre  Vogoulitcbes  ,  les  Ostiaks  et  d  ao- 

ces  deux  riv.  qu'il  prend  le  nom  de  très  peuples  Sibériens  qu'ils  reft- 

canal  de  Siass.  con  trèren  t  et  revinrent  en  1 5o2  avec 

Sibérie,  (Cuâupt.)  On  com*  des  prisonniers  etnnrtcbe  batia 

prend  actuellement  sous  cette  dé-  en  fourrures  et  autres  tributs  ion 

nomination,  toute  cette  vaste  éten-  posés  à  ces  nations*  Cette  première 

due  de,  pays  qui  s'étend  depuis  le  expédition  n'établit  cependant  pas 

mont    Oural    à    l'ouest    jusqu'à  la  domination  des  Russes  dans  oe 

l'Océan    oriental  k  l'est ,  et  qui  pays ,  elle   n'arriva   que  soof  k 

embrasse  par  conséquent  tout  le  règne  du  tzar  Ivan  'Vassiliévitcii 

nord  de  l'Asie ,  sur  un  espace  de  Le  premier  qui  y  donna  lieu  fat 

300,000  milles  géograpbiques  car^  un  ricbe  marcband  nommé  Anib 

rés.  bile  est  bornée  au  septentrion  Strogonol  qui  possédoit  près  des 

par  Tocéan  Glacial,   et  au  midi  montagnesd'Onral,  vers  les  sonr* 

J>ar  une  cbaine  de  montagnes  qui  ces  de  la  Cama  et  de  la  Tclioiii- 

a  séparent  des  stepps  des  KirguisS"  sovaia ,  des  salines  très-considé- 

Cai'ssaks  et  de  la  Tatarie  cbinoise|  rables.  Il  Tendoit  son  sel  aux  dif- 

et  qui  continue  sans  interruption  férens  peuples  voisins  en  écbaage 

en  prenant    cependant    ditïerens  des    fourrures  qu'il   en  reccvoit 


principale] 

non   interrompue    de  montagnes    ëtoient  infiniment  supérieures, il 
qui   rend  le  climat  de  la  Sibérie  si    voulut   connoitre  pins  particnliè' 
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le  pays  qai  ks  prodaUoit  y  une  source  de  richesse  inépuisable, 

•ty  enToya  quelques-ona  des  sîens  fit  naître  en  lui  le  désir  d'en  faire 

poar  faire  des  découvertes.  Ilconn-  la  conquête.  L'entreprenant  Yer* 

mença  même  à  y  envoyer  ses  mar-  mak  passa  donc  en  i  S8o  avec  ses 

chandtses  ei  à  y  faire  le  commerce  Cosaques  le  mont  Oural  et  tomba 

par  lul-même.Cette  nouvellesonr-  sur  les  possessions  de  Coutchoum 

ce    de    richesses  n  ayant  pu  être  Khan  9  qui  régnoît  alors  dans  le 

long- temps  cachée,  il  se  vit  dans  Tourau  (i)«   Les  souverains  de  ce 

k*  nécessité  d'en   faire  part  &  la  pays  habitoient  ordinairement  dans 

eour,' qui  ordonna  de  suite  une  une  ville  fortifiée  sur  la  rive  droite 

expédition  dans  ces  contrées.  Les  de  Tlrtyche ,  à  16  w.  de  la  ville  de 

troupes  qu'on  y  envoya  pénétrèrent  Tobolsk  actuelle.  Ou  présume  que 

I'nftqu'à    la    partie    intérieure  de  cette    ville  se  nnmmoit  Isker  et 

'Ob  qu'ils  remontèrent  ensuite ,  les    peuples    voisins    l'appeloient 

et  parvinrent  même  au  bord  de  Sibir  ^  nom  qui  a  prévalu  et  s'est 

rirtyche;  ils  levèrent  des  tributs,  éteudu    dans  la  suite    sur  toute 

soumirent  qaolques  peuplades,  et  la  partie  septentrionale  de  l'Asie, 

revinrent  en  Russie ,  après  quoi  Yermak  aj^nt  surmonté  toutes  les 

le  Tsar  Ivan  Yassilievitch  ajouta  à  difBcultés  qui  renaissoieat  k  cba- 

son  titre  celui  de  souverain  d'Ob*  que  pas  an  passage  des  montagnes,' 

dorie,  Tougorie  et  des  contrées  ne  connoissant  ni   le  pays,  ni  la 

Sibériennes.  Mais  la  véritable  oon-  langue    des  habitans,  manquant 

qaéte  de  ce  pays  est  due  à  une  cir-  presque  toujours  de  vivres  ,  ren- 

Constance    particulière  ,  et  voici  oontra  enfin  les  Tatares  qu'il  bat* 

comment  elle  eut  lieu.*  Les  brigan-  tit  à  plusieurs  reprises,  mais  ses 

dages  continuels  des  Cosaques  du  victoires  mém««  dimipuoient  sans 

Don   et  lears    pirateries    sur  le  œsse  ses  forces  :  de  6000  Cosaques  • 

Volga  et  la  mer  Caspienne  ,  obli-  qu'il  avolt  en  entrant  dans  de  pays, 

gèrent  le  tsar  Ivan  Yassilievitch  il  se  vit  réduit  à  Soo  lorsqu'il  s'ap- 

en  1577,  d^nvoyer  pour  les  ré-  procha    des    bords  de    Vlrtyche. 

primer  des  forces  considérables.  Malgré  ce  petit  nombre  «  il  ae  dé"' 

Ces   pirates    furent  battus  :   une  cida  à  livrer  bataille  à  Coutchoum- 

partie  fut  taée,  on  lit  beaucoup  de  Kiban  ,  et  remporta  sur  lui  une 

prisonniers,    et    quelques    chefs  victoire  oomplette    en     i58f  ,  an 

furent  pendus.  Yermak  Timophèié-  mois  d'octobre.  Coutchoum  ahao- 

vitch,  Tun   d'eux  voyant  «a  re*  donna  sa  capitale ,  Yermak  y  entra 

traite  vers    le   Don    coupée ,    et  victorieux  >  et  y  reçut  le  serment 

craignantdetombercntre  les  mains  de  plusieurs  peuples  qui  venoient 

do  Tzar  ,  continua  à  remonter  le  volontairement  se  soumettre  i  sa 

Yolga    avec   6000  Cosaques  ,    et  puissance  et  loi  payer  tribut.  Ce 

parvint  ainsi  à  la  Cama  et  à  la  héros  sentoit  cependant  «{u'il  lui 

Tchonasovaîa  ,  où  il  fut  accueilli  seroit  impossible  de  se  maintenir 

par  la  famille  des  Strogonof ,  qui  dans  ses  conquêtes  ,  tant  qu'il  ne 

lui  fit  un  éloge  de  la  Sibérie  en  la  pourroit  renouveler  son  armée  ré* 

lui  dépeignant ,  en  même  temps,  duite  presqu'à  rieo«  Il  se  décida 

^mme  un  pays  encore  inconnu  et  donc  à  députer  à  Moscou  un  de 


ar  TcbaU 
•oas  le 


(0    Goutchoum-Khan    éloit    uq   de&cendant  de    Tchinguiss-Khaa  pa 
kana^KUaa  ^  auquel  Batou-KKan  donna  la  pariie  oiëridionaie  de  la  Sibérie  , 

les   peuples  plus  éloignés  loi 


Boni  d'Empire  de  Touran.  Cet  EVnpire  s'ëfeeodoit    itir  les    bords    du  Tobol ,  de 
^hiycbe,  de  la  Ton»  et  mdmo  juairu'à  TOb,  et 


Soient  tributaires. 
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qui  portent  les  noms  de learschefii-  qiiît)nl  conquis  une  partie  de  ce 

lieux,  ce  sont  i*  Sinebirsk  qai  est   pays  dans  le  aV«  siècle  et  s'y  sont' 

en -même  temps  la  capitale  de  tout   établis.  Les  Calmonks  de  la  race 

le  goar.,  2*  BoQÎnsk  ,  3»  Conrm j*  des  Z a ngors  sont  établis  dans  lej 

cfae  ,    4^Alatyr,  5^  Ardatof,  6^   environs  et  k  Stavropol  même ,  ils 

Corsoone  ,  j^  Singoileef ,  8»  Stav-   sont  presque  tous   chrétiens.   Lar 

jropol ,  9»  Samara  et  io«  Syzranne.    majorité  des  habitans    est  malgré 

On  y  trouve  en  outre  trois  petites   cela  tbrmée  de  Russes*  Le  ciei^é 

▼illes  qui  n'ont  point  d*arrondis^   y    relève     de     rarchevéque    de 

•ement^  ce  sont  Canadei ,  Tagaie,-    Cazan.  ^ 

et  Cotiakof.  Les  principales  riviè-       Sinebirsk  ,  (Cun6upcK%.)y'i\^ 

res  qnrl'arrosent  sont  le  Volga  ,  la   capitale  du  gouv.de  oe  nom^  etc^ef* 

Saura,  la  Samara,  le  Tchérémcha-   lieu  d'un  district;  elle    est  bâtie 

ne,  laSviaga,leSoc,  la  Caria,  l'A-   moitié  sur  une  hauteur  et  moitié 

frai,  TAlatyr,  la  Motcha^  la  Piana,   au  pied  de  la  montagne  au  bord  d« 

etc.  De  toutes  ces  riv.il  n'y  a  que   Volga  et  de  la  Sviaga  ,  de  manière 

le  Volga  et  la  Soura  de  navigables,    que  cette  dernière   riv.  coule  dor* 

Ce  gouv*  est  en  général  extrême--   rière  la  montagne, n'est  séparée  da 

ment  fertile  ,  la  contrée  qu'arrose   Volga  que  par  la  ville  et  nes'j 

la  Soura  est  très- riche  en  bois  de    réunit  cependant  que    loow.  plas 

construction,  et  celle  qu'arrose  la   bas.  La  position  géographique  de 

Samara    en    excellens  pâturages.    Sinebirsk  est  sous  le  54**  :^4'  ^^  ^^ 

C'est  en  grande  partie  un  pays  de   sept,  et  le  66<>  2'  de  long,  orient,  i 

plaines  ;   il  y  a  malgré  cela  quel-    y  1^5  w.  de  Moscou.  Sa  fondatioD 

qnes  petites  montagnes  qui  ne  sont   ne  date  que  depuis  164B.  'Elle  est 

proprement  que  des  ramilications    assez  bien  bâtie.   La  hauteur  rar 

éloignées  de  TOnral ,  elles  bordent    laquelle    elle  est  assise  ,   la  lar- 

le  Volga  ;  on  y  troure  du  souflre   geur  du  Volga  qui  a   ici  ïi  w.  ;  k 

en  assez  grande  quantité,  et  dans   grand  nombre    de  clochers  et  la 

quelques  endroits  du  naphte.  Les   quantité  de  jardins  qn'on  tronvf 

rivières  y  sont  excessivement  pois*    dans  la  ville  en  rendent  la  vue  int'* 

•onneuses  ,  aussi  la  pèche  est-elle   posante  et  pittoresque.  On  y  troo« 

nno  des  branches  d'industrie  les    ve  2  couvens  ,  1 5  églises ,  )%3  bon* 

plus  productives.  Presque  tous  les    tiques  et  magasins,  et  i  D,8oo  babi- 

gentilhommes  de  oe  gonv.  entre*-    tans  des  deux  senes,    il  s  y  tient 

tiennent  des  haras  de  chevaux  d'n-   annuellement  une  foire  qui  dire 

ne  fort  bonne  race.  L'agriculture   trois  jours  au  mois  de  juillet,  l/s 

y  est  florissante  et  ce  pays  exporte   marchauds  de  Sinebirsk  sont  ri- 

chaque  année  beaucoup  de  grains    dies  ^  les  pêcheries  du  Volga  et  k 

dans  le  gouv.  de  Saratof  et  dans   commerce  de  blé  sur  oe  fleuve  leur 

les  provinces  du  Nord  par  le  moyen    procurout  unegrande  aisance.  Cet- 

dn  Volga.  On  y  trouve  plusieurs    te  ville' et  ses  environs  prodaiBeol 

espèces   de  manufactures  j    telles   dexcellens  fruits;  la  seule  chose 

que  des  fabriques  de  draps ,    de   qui  leur  manque  c^est  le  boisde 

toile8,de8  papeteries,  des  verreries,    construction  et  de  chanlFage  qo  oe 

de  fiibriques  de  soufre ,  de  potas*»   est  obligé  d'apporter  d'asses  Utù 

se  y  des  forges  ,  etc.  £n  général  ,    sur  le  \  olga. 

les  habitans  y  sont  à  leur  aise  ^  on    -    SineouilÉep  ,  (  CuniuJieeêt) 

en  compte  8^5,4^^  des  deux  se-    pet.  ville  du  gonv.  de  Sinebirik) 

xes  «  ce  sont,  outre  les  Russes,    chef-lien  de  district ,  bâtie  sorb 

des  Mordnans ,  des  Tchouvaches ,    rive  droite  dn  Volga ,  et  sur  le* 

des    Tehéremîsses  et  dc»^  Ta  tares   bords  de  deux  ruisseaux,  à  49  ^' 
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sad  de  Sînebîrsk.  On  j  trmure  une  rW.  e$i  cëlèbre  dans  Iliistoîre  rat* 
seule  église  et  2600  habîtans  des  se  par  une  bataille  sanglante  qu'j 
4eux  sexes,  dont  une  partie  tait  livra  an  1  Tarares  le  prince  Jonri 
un  commerce  de  blé  très-considé-  de  Vladimir ,  après  la  prise  de  sa 
rable ,  et  l'autre  s'occupe  d'agri*  capitale.  Malgré  les  eflorts  inoais 
enltore.  On  trouve  dans  son  dis-  qu'il  lit  pour  vaincre,  malgré  le 
tricron  village  nommé  Térenga  ,  désespoir  des  Russes  et  la  ven« 
appartenant  à  un  gentilhomme ,  geance  qui  les  animoit  alors,  lenra 
où  est  une  très-grande  manniactu-  femmes  et  leurs  enfant  ayant  été 
re  de  drap*  p^ris  et  massacrés  à  Vladimir  par 

SiffioVKBAj(CuHK>»a.)  pet.  rlv*  ces  barbares ,  ils  furent  vaincus  el 
boueuse  et  d'un  cours  très^lent ,  le  grand-duc  ainsi  que  son  fils  tué. 
qai  coule  dans  le  gouv.  de  ILher-  Cette  aOk ire  eut  lieu  l'an  1237^ 
son.  La  ville  d*01viopol  est  bâtie  le  4  mars. 

«partie  sur  set  bprds  ;  elle  réu^  Sitionac,  (CmmutnaK^.)  C'est 
mt  a  elle  les  eaux  de  la  Vissa  avant  ^^e  petite  île  inhabitée  dans 
de  se  jeter  dans  le  Boug.  Cette  rrv.  i^icéan  orienUl ,  entre  le  Camt- 
a  formé  ayant,  la  paix  de  1791  ehalha  et  l'Amérique  septentrio- 
avec  les  Turct ,  la  frontière  des  ^^,^,  Qn  y  trouve  un  volcan, 
deux  Empires.  On  a  voulu  par  son  glle  est  à  20  w.  à  l'ouest  d'Am^ 
moyen  reunir  le  boug  et  le  Dnestr  tchitka. 
en  creusant  un  canal  deSàôw        «',  .• 

qntdevoit  joindre  la  Codima  et  .,^'^^>  (Cnea.)  riv.  considéra. 
Jaourlik  du  Dnestr  ;  mais  les  dit-  *>*«  qui  prend  sa  source  dans  le 
ficoltés  qu'on  auroit  renconUées  go«v-  de  Perm  ,  district  d  Ok- 
dans  ce  pays  encore  désert ,  et  le  chansk ,  et  qui  coulant  du  nord 
peu  d  utililé  qui  en  seroit  résulté  ^^    ««?    forn»e   pendant  quelque 

Sar  la  même  raison,  ont  fait  aban-  ««mps  les  limites  de  cecouv    avec 
onner  ce  projet.  ^''"  ^^  WatU  ,  dans  lequel  elle 

SiovsE,  (CioecKd.)  C'éloit  une  ^"^''^ ?«««»»?  P?^  *«  ^,'»*'^'^'  ^«  ^- 
ancienne  viÙe  de  U  principauté  de  "P®'»^  >  «*  »  7  }«**«  ^°»  ^  ^""•• 
Tchcrnigof,  célèbre  par  deux  vie-  ^  ^^  vache  ,  (Cuôamh.)  ou  mer 
toires  que  les  Russes  ont  rempor-  tourne.  Voyez  les  articles  Cki- 
lecs  sous  ses  murs  sur  les  Polovt-  mée  et  Pont-Euxin. 
%j$  (Voyes  cet  article)  i  elle  porte  SizLA,  (CusJia*)  P^t,  riv.  da 
maintenant  le  nom  de  Gorodnia  gouv.  d'Olonetz,  district  de  Poté^* 
(Voyez  GoRODU I a}.  netz ,  elle  se  jette  dans  le  lac  One-» 

Si&ÉKBTz  ,  (Cupeneub.)  en  al-  ga, 
lemand  Neischloss.  C'étoit  ancien-.  Slanetz  ou  Slonetz  (  C3«- 
jiement  un  château-fort  qu'on  avoit  neufi  hjih  C^one  z45.)  i'Î^*  QQÎ  cou* 
bâti  à  l'endroit  où  la  Narova  sort  le  dans  le  gouv.  de  Tobotsk  dit- 
dn  lac  Petpus.  Le  tzar  Ivan  Vas-  trîct  de  Tumene  ;  elle  sort  d*ua 
eilieritch  le  fit  raser.  C'est  actuel-  lac  et  dirigeant  son  cours  du  sud* 
lement  une  seigneurie  où  Ton  trou*  ouest  à  Test  l'espace  de  100  w.  , 
▼e  an  port  pour  les  bateaux.  elle  se  jette  dans  le  Tobol  5o  w.  aa- 

SiTX,  (Cum5*)  riv.  oui  prend  dessous  de  Toura. 
•a  source  dans  le  gouv.  oe  Tver,       Slastchovskaia  -  Staititza  ^ 
district  de  Crasnokholm  etqnicou-  (CJiaui,oêCKaji'CmaHuxi/u)  bourg . 
lant  ensuite  dans  celui  de  Jaro-  oes  Cosaques  du  Don  sur  les  bords 
elaw  par  le  district  de  Mologa  for-  du  Khoper. 

ne  la  frontière  des  deux  gouv.  >       Slaveptka,  {CAaéSHKa*)  rir. 
elle  se  jette  dans  la  Mologa.  Cette  dont   les  sources   se  rapprochent 
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beaacoap  do  lac  Coabtnakoe  dans  et  n'ont  «adopté  le  nonide570«>M 

le  gouT.     de  Yologda ,    et  par  le  que  quelque   temps  après.  C'ett 

moyen     de  laqnelle    on  ponrroit  ponrqnoi  on  n'a  oommencé  à  les 

pent-étre  efTectner  le  projet  de  rëa-  connotire    en  Eorope  sons  celts 

nir  la  mer    Blanche  avec  la  mer  dénomination  qne  depois  le  IV* 

Baltiqoe  par  le  moyen  de  la  Souk-  siècle.  L'histoire  bicantine  paris 

honia  qni  sort  du  même  lac  et  for  «  déjà    de  lenrs  faits  d'armes ,  et 

me  une  des  principales  branches  Prooope  prétend  qu'ils  habitoint 

de  la  Dvina  du  nord.  alors  vers  les  bouches  du 'Volga; 

-  mais  œs  mêmes  historiens lesooa* 

StAVtysx,(Cjia»eHCKd.)  La  fondent  sonvent ,  tanlftt  avecki 
chronique  de  Novgorod  dit  que  les  ^^^^^  ^^,^4  ^^^  i^,  Bnigart», 
Slaves  du  nord  avoient  une  grande  <^„i  .  fréquemment  induit  « 
ville  i-peu-près  à  l  endroit  où  est  ç^„,  quelques-uns  de  nos  pro- 
NoTgorod  ,  et  que  cette  ville  s  ap-  historiens.  Les  véritobWSk. 
fdoit  Sla^ensk.  mais  cette  ville  tes  sont  ceux  qui  depuis  leur  mi- 
ayant  été  deux  fois  ravagée  par  k  jj^^  d'orient  sont  venus  diiw- 
guerre ,  et  ses  habitans  presoue  ^g^^J^^  .'^ublir  en  Hongrie  m 
rxtermmes  par  la  peste ,  une  colo-  j^,  b^^,  j„  Danube ,  et  en  SUto- 
nie  de  Slaves  arrivée  pour  la  reU-  ^jg  qu'actuellement  on  nomiM 
bhr ,  choisit  un  autre  endroit  et  improprement  Esclavonie  :  (te 
batit  une  ville  qne  pour  distinguer  colonies  détachées  se  sontétabliei 
de  la  première  ,  on  nomma  Novgo.  en  Bosnie,  Serbie,  Valachie,  Mol- 
rod  («7/*  newe).  Les  restes  de  davie,  Pologne,  etc.  D'autres  pes- 
1  ancienne  Slayensk  se  voient  en^  j^  barbares  éunt  venus  d'Asie, 
coreamordhui  près  de  là,  dans  Jl, commencèrent  à  les  resjerwr 
un  endroit  que  1  on  nomme  i^C^ro*-  ji  „„  ^ôté,  tandis  que  les  Romaiai 
Gorodistche  (emplacement  de  k  k,  inqoiétoient  sans  cesse  de  l'as- 
vieiUe  villel.  Il  y  a  une  autre  pe-  ,„.  ,]>„„  „„e  grande  partie  qaim 
tite  ville  de  ce  nom  dans  le  gouv.  1.  Hongrie,  et  réunis  %»  Vente 
des  Slobodes  d  Ukraine ,  district  i^„  compatriotes ,  ils  allèiwt 
d  Ixom ,  sur  la  Tore  i  177  vr.  de  j,„,  ,g  ^^^  ^  l'AUemagnej  me 
Rharkof;  elle  s  appeloit  aupara-  p.riiesefiM  enProsse  etdsnsle 
vaut  Tor ,  d  après  la  cet.  riv.  sur  MeUenhonrg  :  une  autre  tira  va» 
laquelle  elle  est  située  ,  mais  à  Kiew,y  subjuga  lesSarmatwqm 
1  organisation  du  gouv.  d  Ecathe-  ^^jj^n',  ^4,^^  g»  .'étendit  j«^ 
nnosUw,  en  1784.  «"«  l"'/»'  qu'aux  environs  du  UcIlmeB.ll 
annexée  comme  chef-lieu  de  dis-  ^^^  y^^  d'observer  qne  presqat 
trict ,  sous  le  nom  de  Skvensk.  On  4^^,  prirent  leurs  noms  des  »- 
y  trouve  1  églises  et  un  magasin  j^ji,  ^^  j,,  ,•^^,blissoien^  et  qar 
de  sel.  Il  y  a  dans  ks  environs  de  kng-temps  cenx  des  environs  ds 
cette  petite  vilk  quelques  kcs  sa-  i.,i„,g„  gardèrent  seuk  k  nom  par 
lins.  Ce  pays  abonde  en  mar-  j^  Skves,  les  antres  senomnè- 
^f»^^^'  rent  Polaheê  deLab»(EU)«)  ^f 

Slaves,  (Cjuxe/uie.')    Slavons,  dans   la  kngne  skvonne  signifie 

en  russe  Slaviani ,   du  root  Slava  ,  sur ,    auprès  ,  ainsi    Polaba  tu 

gloire.     Ces  ancêtres  des  Russes  l'Elbe;  Pomorcanj  Poméranieai, 

sont  venus  d'Asie,  ils  sont  issus  de /"o,  sur  et  Afore mer;  Bai'd' 

eux-mêmes    des    Mèdes    appelés  lan^  qni  habitoient  près  de  la  ri- 

Sanroniales  ou  Mcdes  du  nord.  Ik  vière  de  Uavel;  Uorahari,  m 

ont    long-temps  habité    cpirc  le  les  bords  de  la  Morava  ;  Po/o/cAo* 

Volga  ,  le  Don  el  le  moul  Caucase,  néj  celles. de kPoloU  }  lU'Khn- 
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pcUesvïvoieiiltênTles montagnes (i)  rente»  ëpoques  et  les  unesaprèf 
etc.,  les  DrevUens  y  leêGorianiy    le»  antres. 

Polianiy  CripiichiSy  DriagtyvUchis^  '  SlaVIAHKA  j  (Cjuiôauko.)  pet. 
Sé^rianiy  Gulîani,  Liakhi^  Lechs  ri?,  du  gour.  de  Pëtersboarg  ,  qai 
àjL  Poliakhi  (  Polonais  )  ,  enfin  se  jette  dans  la  NëTa  ^  du  CQté  da 
iRo^i^^v^  desquels  les    Knsses  mo-    midi. 

demes  ont  pris  leur  nom  en  86il.  SlAV  iAFSKiriL*Cl.UTC9X  f  (CAmm 
Les  Slaves  ëtoient  idolâtres  ^  Us  «AKCKi/i-XjijDCu.;pet.  riv.  qaicon- 
adoroientaassi  etsacrifioient.aux  le  dans  le  giiov.  et  le  district  de 
lacs  j  anx  forêts ,  an  soleil  et  au  Pscow  ^ .  et  qui  se  jette  dans  le  lao 
fea  ;  ils  ëtoient  donx  ,  brares  ,  dn  mène  nom  :  elle  est  remarqua* 
bospitaliers,  et  ayoient  beancoap  ble  parce  qne  l'ancienne  ville  des 
d'ëgard  ponr  le  sexe.  Ils  ëtoient  Slaves  j^mmëe  I&borsk  ëtoit  bâtie 
partages  en  différentes  peuplades  j  sur  ses  bords.  CVtoit  la  capitale 
cbacnne  avoit  son  prince  partion-  des  Etats  et  la  rësidence  du  prince 
lier  y  mais  il  n^avoit  pas  le  pouvoir  Tronvor  frère  cadet  de  Kiirik  fve^ 
absolu  ;  c'ëtoit  autant  de  petites  mier  souverain  Russe.  ' 
républiques ,  ok  les  grands  parta-        SloBODSS  «  d'Uilrainb  f  (b^o« 

Epient  avec  lui  Tautoritë  ,  et  dans  ôoACKaji  -  l/xpauncKOA.  )  (gpuv. 
occasions  importantes  on  pre«  des).  Il  sWt  forme  en  1765 ,  d'une 
noit  l'avis  du  peuple.  Le  prinoe  partie  de  l'ancienne  province  de 
commandoit  les  troupes  et  les  me-  Selgorod ,  et  a  pris  son  nom  des 
noit  à  la  guerre.  C'ëtoit  le  premier    rëgimens  Slobodiens  qui  y  avoient 

Earmi  les  siens ,  mais  il  etoit  su*  leur  domicile ,  mais  eq  1780  on  lui 
ordonne  ,  aux,  lois ,  et  la  puis^  donna  le  nom  de;gopLV«  do  S.har- 
sance  législative  appartenoit  au  kofqn'ilporta  jusqu'en  1796  qu'on 
peuple.  Aussi  le  souverain  en  mon-  lui  rendit  son  ajucien  nom.  Cegouv. 
tant  sur  le  trône ,  soit  par  droit  est  situe  entre  les  -49^  ^^  ^^^  ^ 
de  naissance,  soit  par  élection  pré-  lat.  sept,  et  le  Si»  et  60*  de  long, 
toit  sernMAt  à  la  nation  de  uHiin-  orient.  Il  s'étend  en  longueur  do 
tenir  les  lois  ,  et  le  peuple  juroit  Torient  à  Toccident  sur  290  w. ,  et 
de  lui  être  fidelle  tant  qu'il  le  se^  en  largeur  du  nord  au  midi  sur 
roit  à  la  constitution.  Hurik  s'ar*  35o.  Il  est  borné  au  nord  par  les 
rogea  l'autorité  absolue, mi^s  ans-  gouv.  de  Coursk  et  de  Yoronéje ,  à 
•i  quantité  de  Slavej  l'abandon-  Torient  celui  de  Voropéfe  et  les 
nèrent  ponr  émigrer  vers  Kiew,  et,  terres  des  Cosaques  dn  Don  9  «Q 
lient  souvent  des  troubles  à  apai-  midi  celui  d'EcatberinosIaw  ,  etè 
ser.  lÏQUs  ne  pouvons  fixer  au  juste  l'occident  oelni  de  Poltava.  On  le 
l'époque  de  rétablissement  deoe  divise  en  dix  districts  qui  portent 
peuple  dans  nos  contrées  ;  tAte  les  noms  de  leurs  çbefs-lieux  f  ce 
nos  chroniques  varient  là-dessus  ;  sont  :  i»  Kharkof ,  capitale  de  tout 
nous  observerons  seulement  qui  le  gouv. ,  3<>  Yalki ,  3<>  Bobodouk'*» 
plusieurs  siècles  avant  le  oommen-  hof ,  4^  Âkhtjrrka ,  5«  Lébédine  , 
cernent  de  notre  histoire ,  c'est-k-  6^  Soummy  ^  j^  Yoltehansk  9  8^ 
dire  avant  Rnrik ,  on  lés  voil  déjà  Coupensk ,  9*  Isume  et  io<>  Zmiefl 
établis  sur  les  bords  ènDnepret  On  j  trouve  en  outre  plusieurs 
dn  côté  de  Novgorod.  On  ne  sait  villes  sans  arrondissement ,  telles 
également  pas  si  toutes  les  diffé-  que  Crasnokontsk  ,  9fedrigaïlof, 
rentes  peuplades  ëmigrèrent  à  la  Belopolié,  Zolotcbef,  MiropoKe 
fois,  on  si  elles  sont  venues  à  diffii-    et  Tchougouief.  Les   principales 
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rîv.  qai  Tarrosent  som)  lo.  ]eSé^  de rancienne ligne  d'Ukraine,  éta- 

vernoie-Donetz  ,  2^  TOscol  ,  3®  la   blie  poar  la  défense  du  midi  de  la 

Vorscla  et  4^  le  Psiol ,  ontre  qaan**   Russie  ,   sons  le  règne  de  Tlmpé- 

titë  de  petites  qu'il  seroit  trop  long   ratrîce  Anne  ,  en  ijSi. 

de  nommer  ici.  Ce  gouv.  est  nn       Slobodskoie^   (CaoSo^ckoû,) 

des  plus  fertiles  de  l'Empire.    Il  pet.  ville  du  gonv.  de  \iatLa,  ebef- 

est  bien  boisé  ,  malgré  les  immen-  lieu  d'un  district,   elle  est  située 

ses  plaines  on  steppes  qu'il  ren-  sous  le   58^  28'  de  lat.  sept,  et  k 

ferme  ,     il  produit  ane  quantité  ôfr^  4^'   ^^  ^o^g*  <ur-)  ^^^  ^  ^^^^ 

prodigieuse  ae  blé  ;  les  frjûts  des  droite  de  la  Viatka  ,  à  32.  yr.  nord 

Tergers  j  sont  également  fort  bons  de  la  capitale  du  gouv.  Cest  une 

et  en  très'-grand  nombre.  CegouT.,  ancienne  colonie  de  Norgorod ,  et 

outre  le  blé  qu'il  consomqiv  pour  comtemporaine    de  Khljnov.  On 

l'entretien  de  ses  babitans  ,  et  Tu-'    y  trouve  actuellement  9  églises,  da 

sage  qu'il  en  fait  aux  distilleries  couvent  de  moines  et  plus  de  1000 

d''cau-de-Tie ,  exporte  année  com-  maisona»  Ses  babitans  sont  ricbei 

mune  plus    de  deux  millions  de  par  le  commerce  de  blé ,  de  snif 

tcbetverts  de  dilTérens  grains  dans   et  de  graines  de  lin  qu'ils  font  sfee 

lés  autres  provinces  de  l'£mpire.   le  port  d^Ârkhangel*   Il  se  tient  $ 

L'éducation  des  abeilles  et  celles   grands  marcbés  par  an  dans  cette 

des  bestiaux  sont  ici  des  brancbes  ville.  Elle  possède  quelques  fabri- 

d^* économie  très*ppodnctives.   Les  ques  de  savon  et  de  tannerie  t  et 

sauterelles  ravagent  quelquefois  les  il  7 -a  des  forges  considérables  aaai 

récoltes  ,  et  sont  un  fléad  qui  est  son  district.  L^éducation  des  bes- 

comtfaun  à  ce  gCQif  ^  aveo  plusieurs  tiaux  et  des  abeilles  j  est  aussi  ose 

autres  du  midi'  de  l* Empire.  On*  brancbedVconomietrès^prodQCtire. 

commence  à  y  cultiver  la  vigne       Slonime  ,  (C^OKujci&O  viUeda 

dans  quelques  vergers»  Le  mûrier  gonv.  deGrodno  et  cbef-Hfta  d'sa 

y  réussit  fort  bien  ,  et  l'éducation   district ,  elle  est  sous  le  52*  h^  de 

de  vers*à-soie  commence  à  y  âiire  Tat.  sept,  et  le  ^'^^-12^  Se  long. 

des  progrès.  On  trouve  de  très-  orient  ,  sur  les  bords  de  la  Cbanj 

beaux  baras  de  chevaux  dans  ce  qui  se  jette  dans  le  Niémen  ^  et  à 

gonv. ,  et  il  s'en  vend  beaucoup  j   i8g  w.  de  ^Grôduo.  On  y  voit  os 

principalement  aux  foires  de  Kbar-  ancien 'chât^aa  et  la  maison  qai 

kof  et  d'izum  ;  les  fabriques  n*y   appartenoit  ci-devant  aux  Jésuites* 

sont  pas  très^ nombreuses  ^  cepen-  Cette  petite  ville  est  assez  peuplée. 

dantonfait  d'assez  beaux  tapis  à   Elle  elpit ,  sons  le  régime  polo- 

Kbarkof,  et  on  trouve  quelques   nais  ,  chef-^liea  d'un  dis trictySifCe 

manufactures  de  drap ,  plusieurs   d'une  di^tine  ^  du  grod  et  de  11 

tanneries  et  des  fabriques  de  sa-   stàrostie  ,  et  on  y  tenoit  quelque- 

von  dans  cette  province.  lie  nom-*'  fois  la  diète  générale  de  Iiithoanift 

brc  de  ses  babiuns  est  de  835^5oI    %  sa  réunion  à  l'empire ,  elle  t  cte 

personnes  des  deux  sexes.  Le  cler^   capitale  de  gouv.  jusqu'en  1797* 

gé  y  est  régi  phr  un  archevêque        SloVTCUE^  (Cjii^h,)l\jàé«oi 

qui  prend  le  titre  d'arcbevéque  de    riv  4^  ce  nom  :  la  première  conk 

Kbarkof  et  des  Slobodes  d'Ukrai*     dans  le  gottv.  volhinie ,  elle  piw 

ne  ;  il  siège  à  Kbarkof.  sa  source  près  des  frontières  dek 

SlobobskaiA'^ChI^.post  ,  (Cao^   Podolie  , , coule  d'abord  à  l'^T; 

do^cKaA-^Kp^noemb  )  C'est  une   ensuite  an  nord,  puis  au  nom- 

}>etite  forteresse  qui  se  trouve  dans   ouest ,  et  da  recbef  au  nord  y  eHe 
e  gonv.  des  Slobodes  d'Ukraine  |    traverse  tout  le  gouv.  avant  de  se 
district  de  Zmiei^  elle  iaisoit  partie   réunira  la  Goryne  dans  ledistnct 


SLT?  SMO  211 

ùe  Louuk;    oa    poarroit  facile-    de  Côometo,   elle  sort  d'an  lac 

.   Vient  la  rendre  navigable  en  conc-    qui  est  dans  les  montagi^es  ^  et  se 

trnisant  quelques  écluses  près  de    jette  dans  l'Anouïe. 

sa  senrce^  ce  qui  seroit  d'un  avan-        Smblo£  ,  (  CjwhJiog,)  c'est  nn 

tage  inapréciable  pour  toute  cette    bourg  du  gouv.  de  Tcbernigof,  dis* 

I    contrée.  La  seconde  rly.  dece  nom    trict  de  Conolop  ,  qui  est  remar- 

ooale  dans  le  (îouii.  de  Minsk  ^  elle    quable  par  quamre  grands  marchés 

commence  entre  tes  districts  d1[-    qui  s'y  tiennent  ,  et  dans  lesquels 

gonmène  et  de  Sloutsk ,  traverse    il  se  vend  uAe  grande  quantité  de 

ce  dernier  et  tombe  dans  le  Pripet    cbevans  et  de  bétes  à  corne. 

dans  le  district  de  Mozjr.  SHOLSif  s&  ,  (Cjuoa  encKan  F^» 

Slovtsk  ,    {C<^^^ld>.)   ville  da    50/?HiA.)  (gouv.  de)  il  occupe  pres^ 

Soav.  de  Minsl  et  chef-lieu  d'un    que  tout  -  le   pays   que  possédoit 
iatrîct^  elle  est  située  sousle69<»    1  ancienne  grande  principauté  de 
36'  de  lat*  sept,  et  le  t^^  69'  de    ce  nom,  e.  â  d.  qu'il  est  situé  entre 
long,  orient.,  à  164  w.  snA«stde    le  48<*  et  \h  56»  de  lat.  sept,  et  le 
Minsk,  sur  la.Sloutche,  qui  se    55o  et  670  de  long,  orient.,  s'éten- 
jette  dans  le  Pripet.  C*étoit ancien-    dant  du  nord  au  midi  sur  3oo  w.^ 
nement  une  prindnauté  apanagée    et  de  Forient  à  l'occident  sur  a5o 
dea  princes  russes  ne  Polotsk  ;  elle    w.;  il  est  borné  an  nord  par  les 
'  passa  ensuite  sons  la  domination    gouv.  de  Pscow  et  de  Tver  ,  à  To- 
aes  grands-dues  de  Lithnanie,puis    rient  Moscou  et  Caionga  ,  au  mi- 
des  rois  de  Pologne,  et  appaAint    di  Orel ,  Tchernigof  et  Mohilew , 
à  la  famille  des  princes  Radzivill.    et  à  l'occident  par  le  gouv.  deVi- 
Sous  le  règne  de  Sigismond  i«r,    tebsk.  ^'est  en  général  un  pajs 
roi  de  Pologne ,  les  Tatares  furent   plat ,  ce|^endant  it  renferme  qneU 
battus  trois  fois  sous  les  murs  de    qnes  petites  moiptagnes.  Les  bords 
cette  viHe.  Elle  a  été  presqu'en-   du  Dnepr  surtout  sont  très-élevés* 
tiërement   réduite  en  cendre  par   II  communique  par  ses  riv.   avec 
un  incendfe  en  1774-  Elle  est  gran-    trois  différentes  mers  ,  ce  qui  rend 
de,  bâtie  presqn'entièrement  en    ses  exporta  tiens  très -faciles  et  très- 
bois,  les  convens  et  églises  exoep-   avantageuses.  Le   gouy.  de  Smo- 
téa  quî  sont  en  pierres.  Bile  a  trois    lensk  est  partagé  en  1 2  districts  , 
châteaux^  plusieurs  églises  «t  cou-    qui  portent  chacun  le  nom  de  leurs 
▼ena  du  cfilte  catholique  grec  ,  et    chefs-lieux  ,  ce  sont,  i^  Smolcnsk  , 
quelques  églises  du  culte  romain  ,    7^  Dorogobouje  ,  3^    Donkhovst- 
cotre  une  luthérienne  et  une  ré-    china  ,  4*^  Poretchié ,  5<>  Beioie  , 
formée,  ainsi  qu'un  gymnase  de    6»  Sytchevsk  ,  7<»  Gjatsk  ,  Bo'Viaz* 
cette   dernière    communion.    Qn    ma  ,  9»  Yonkhnow  ,    lo^  Roslavl , 
▼ientd'j  organiser  une  école  cen-    ^1^  Yelnia  ,  et  I2<>  Crasnoe.  Les 
traie  qui  relève  de  l'université  de    endroits    remarquables    qu'on    j 
Vilna  ,  et  dans  laquelle  on  professe    trouve  en  outre  sont  :  Androns*- 
les  sciences  physiques  et  mathé-    sova ,   Casplia ,  Doubrovna ,  etc. 
matiques  y  la  philosophie ,  les  bel-    Le    premier  surtout   est  célèbre 
les-lettres  et  les*langues  latine  et    par  la  paix  qui  y  a  été  conclue 
allemande;  la  communion  évan-    avec  la  Pologne  en  1667.  Les  prin- 
géliqoe  y  a  anssi  une  école  oÀ  Ton    cipales  riv.  qui  arrosent  ce  gouv. 
professe  les  mathématiques ,  Vélo-    sont  le  Dnepr  ,    la  V  iazma  ,    le 
quence,  les  langues  française,  aile-   Vop  ,1a  Dvina  ,  la  Méja,  la   Cas- 
mande  et  russe.  "  pi|a  ,    l'Oogra  ,    la    Vazonza,   le 

Slvbbnka,   (  Cji^wA^uKa.  )  pet.   Gjat ,  etc.  etc.  Son  terroir  est  en 
riv.  da  gouv.  de  ïomsk ,  district  général  assez  fertile ,  il    produit 
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beancoùp  de  sel^  de  lia  et  de  cliati-  l'époque  précine  de  sa  fondatidll  ^ 
▼re;  les  pâtarages  j  sont  fort  bonsj  ainsi  que  le  nom  de  son  fondatear, 
ses  récoltes  non -seulement  suffi-*  mais  elle  est  pour  le  moins  aussi 
sent  à  Tentretien  de  ses  liabitans  ,  ancienne  que  Kièw  j  MoTgorôd  ^ 
mais  il  reste  encore  au-delà  de  StaraiA  Ladoga,  Rostof  et  Mou^ 
300,000  tchetrerts  dedifTërens  blés  rom  ,  elle  exisloit  déjà  dans  le  9* 
pour  d'autres  usages.  Quelques  siècle  et  se  trouToit  dans  un  eut 
districts  de  ce  gouv.  sont  ricbes  florissant  avant  la  venue  de  Rnrik 
en  bois ,  et  même  eitl>ois  de  cons*  à  NoVgorod  ;  cap-  Oscold  allant  à 
tructioil ,    d'autres  en  manquent    Kiew  en  854  la  trouva  très-penplée 

1)resqu*enttèrement.  Ses  prihcipa-  et  très-ricbe.  Il  parolt  cependant 
es  productions  sont  le  seigle,  le  pi^bable  que  cette  vilfe  a  été  fondée 
lin  ,  le  chantre  ,  le  miel  ^  la  cire  ,  par  les  Crivitch'es  ,  qpi  étoient 
les  cuirs  ,  le  suif ,  les  soies  de  co-  nne  des  premières  colonie  des  Sla- 
chon  >  et  en  objets  manufacturés  ^  vesarrim  d'Orient  dans  cette  cou-* 
des  tapis  d'une  très-'bonne  qualité}  trée*  Atnolensk  a  été  indépendante 
on  fiotte  les  bois  de  construction  desprincipautésdaRiewetdeNov- 
et  de  mâture  par  le  mojren  delà  gofodjnsqn  à  l'année  881;  son  gon» 
Casplia  et  de  la  Dvina  à    Riga  ,  et    vernemeut  étoit  populaire  ;  mais 

Îar  le  Grjat  et  la  Vazouza  à  Péters^  à  cette  époque  elle  fut  soumises 
ourg.  On  trouve  aussi  dans  le  Novgorod  par  Oleg  tntenr  d'Igor^ 
gouv.  de  Smolensk  des  mines  de  et  lorsque  le  siège  du  gouv.  fut 
£er  et  de  cuivre  ;  ces  dernières  transféré  à  Kiew  ,  elle  dépendit 
sont  même  exploitées  avec  avanta*»  de  cette  dernière.  £Ue  necommen* 
ge.  Les  eaux  y  sont  poissonneuses  ça  à  avoir  ses  princes  particuliers 
et  les  forêts  remplies  de  bêtes  Êiu-  iTu'au  partage  que  fit  Vladimir  !«' 
ves  et  de  gibier.  Où  y  compte  de  ses  Etats  à  ses  fils.  Smolensk 
jusqu'à  900,000  habitans  des  deux  échut  à  Stanislas  en  996)  ei  il  en 
sexes.  Le  cierge  j  est  régi  par  un  devint  ainsi  le  premier  souverain, 
archevêque  qui  réside  à  Smolensk^  Dans  la  suite  elle  éprouva  diffcren* 
et  prend  le  titre  d^Archevéque  de  tes  révolutions.  En  1 1 3o  la  peste 
Smolensk  et  Dorogobouje.  Ce  sié-  ravagea  toute  cette  contrée ,  et  on 
ge  est  un  des  plus  anciens  de  Y  Em-    compte  que  Smolensk  seule  perdit 

ÎKre,  il  a  été  érigé  en  1 1^8  sons  i^^^ootphahitsins*  Le  premier  ai^ 
e  règne  du  grand  prince  de  Smo*  épiscopal  y  fut  érigé  en  11281 
lensk  Mstislaw  Vladimirovitch.  Tontes  ses  dépendances  forent 
Smolensk  ,  ( CjuoJteHcKh.)  TtUe  ravagéls  en  1 1 58  par  ceux  de  Po- 
capitale  du  gouv.  de  ce  nom  ,  et  lotsk^  réunis  aux  troupes  do  grand- 
chef-lieu^  d'un  district ,  elle  est  dois  Iziaslaw.  Les  Lithuaniens  y 
située  sous  le  54**  4^'  de  lat*  sept<%  firent  nne  invasion  en  i2^j,  mais 
etleSoo  3'  de  long,  orient.,  à  716  ils  furent  battus  et  chassés  par  le 
w.  de  Pétersbourg,  et  584  de  Mos«  grand  prince  de  Smolensk  ^  laros- 
cou  y  sur  les  deux  bords  du  Dnepr   lavr    Ysévolodovitch.    Le   prince 

3 ni  la  traverse  d'orient  en  occi-  Sviatoslaw ,  aidé  par  les  tronpes 
eut,  et  en  grande  partie  sur  sa  de  Polotsk  ^  la  prit  d^assant  et  la 
ri ve gauche  très-élevée; 3  antres  pe*  saccagea  en  1232.  Le  prince  Ro* 
tites  riv.  coulent  dans  la  ville, on  les  man  de  Briansk  en  brûla  les  fiinx* 
nomme  :  Ratchefka,  Gonrylofka  et  bourgs  en  1286.  Les  Tataret  con- 
Gorodenka.Smolenskétoitanctenne-  doits  par  leur  Khan  Taylonbej)  et 
ment  la  capitale  d'une  grande prin^  aidés  du  prince  de  Riazan  Ivan 
cipauté  qui  tenoit  le  premier  rang  Ivanovitch,  anmommé  Corotoipol> 
après  celle  de   Kiew.  On   ignore    ainsi  que  des  troupes  du  grand- 
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âne  ie  Moscoa ,  j  mirent  le  si^ge  le  aiege  en  i6i3  et  en  ravagèrent 

et  ravagèrent  ses  environs  en  1339.  les  environs;  mais  qaoiqn'abon- 

En  i356  ,  les  Lithuaniens,  sons  donnée  aux  Polonais  par  la  paix  de 

la  oondnîte  de  lénr prince  Olgnerd,  Dëonline  9  en  16 18>  elle  fut  bien** 

ravagèrent  tonte  la  contrée^  firent  tôt  après  reprise  par  les  Rnsses» 

i>risonnier  le  prince  Basile  de  Smo*  Le  roi  de  Pologne  Sigiamond  la 
ensk  ,  et  exigèrent  inutilement  la  prit  en  16649  mais  le  tzar  Alexis 
la  reddition  de  cette  ville.  Ils  re-  Mikbailovitch  la  reprit  cette  même 
vinrent  à  la  charge  nne  seconde  année  snr  s<m  successeur  Jean^ 
foisen  i35g,  sonslerègnedu  grand  Casimir  ^  et  la  réunit  à  jamais  à  la 
jMrince  Svialoalaw  ^  et  ensuite  Russie.  L'Empereur  Pierre  -  le- 
une  troisième  fois  en  1378  y  et  tout  Grand  la  fit  rétablir  et  augmenter 
aussi  inutilement  quels  première,  ses  fortifications  à  la  moderne  en 
£n  i386  9  le  fils  d'Olguerd,  nom-  1724  >  et  on  couvrit  le  pont  d'un 
taê  Svidrigail  ,  prit  une  contribn--  ouvrage  à  couronne-  La  partie  de 
tien  snr.la  ville  qui  se  racheta  par  la  ville  qui  est  bâtie  sur  la  rive 
là  d'un  siège.  En  1 388,  la  peste  y  gauche  du  fleuve  est  entourée  d'un 
fit  de  tels  ravages,  qu'il  ne  resta  mur  de  briques  et  de  pierres  de 
que  dix  personnes  vivantes  dans  taille ,  qui  a  5  w.  d'étendue.  Sa 
cette  ville  si  peuplée  ,  et  qu'on  hauteur  est  de  6  à  7  sagènes ,  et 
fut  obligé  de  Tabandonner  et  d'en  son  épaissenf  de  deux  et  demie.  Il 
fermer  les  portes*  Dans  la  suite  les  étoit  flanqué  de  36  tours ,  dont  il 
Lithuaniens  y  placèrent  le  prince  ne  reste  maintenant  que  3o  y  deux 
Jonri Sviatoslavitch.  En  1 393,  le  ayant  aauté  en  l'air  pendant  la 
prjpce  Yitovft  de  Lithunanie,  pro-  prise  de  cette  ville  par  Sigismond  ^ 
fitaat  de  la  mésintelligence  qui  ré-  et  quatre  autres  détruites  après  à 
gnoit  parmi  les  boyards  ,  la  prit  cause  de  vétusté.  Il  y  a  cinq  por- 
par  trahison  ,  et  y  plaça  seê  gon-  tes  dans  oe  mur  ,  deux  au  nord  ^ 
Verneurs  ;  mais  battu  à  son  tour  nne  au  sud<»ouest ,  une  au  sud  , 
par  1^  Ta  tares  il  en  fut  expulsé  et  une  à  Test.  Il  est  entouré  de 
«n  i^oi  par  Jour i  Sviatoslavitch  trois  côtés  par  un  fossé  et  défen- 
qat  y  retourna.  Vitoft  essaya  vai«-  due  par  une  citadelle  et  deux  ra- 
nement  de  la  recouvrer  deux  ans  vellins ,  dans  Fintérieur  se  trou- 
âprès,  et  une  seconde  fois  en  1404*  vent  six  autres  fossés  très  «  pro* 
liréussit  cependant  quelques  mois  fonds;  les  fauxbonrgs  sont  au- 
ensuite  pendant  nne  absence  du  delà  de  ce  mur.  La  partie  de  la 
prince  Jouri  de  Sraolensk,  et  s'en  ville  qui  est  sur  la  rive  droite  est 
fendit  maître  après  un  siège  de  également  fortifiée,  mais  ses  rem- 
deux  mois.  Smolensk  resta  ainsi  parts  sont  de  terre.  &es  plus  beaux 
aux  Lithuaniens  jusqu'à  l'année  édifices  qu'on  trouve  à  Smolensk 
t5i4,  ^^  ^^^  ^^^  reprise  parle  sont  les  deux  cathédrales  bâties 
grand-prince  de  Moscou  Yassilei  avec  gf  ùt  et  magnificence  ,  et  en- 
Ivanovitch.  Les  Lithuaniens  vin-  richies  des  dons  de  Catherine  II 
^ent  Tassiégér  en  i535,  mais  ils  qui  y  déposa  des  ornemens  d'ë- 
farent  battus  et  chassés  avec  une  glise  magnifiques  ,  des  vases  d'or 
perte  considérable.  Le  tzar  Feodor  enrichis  de  pierres  précieuses,  et 
Ivanovîtch  commença  à  l'entourer  d'autres  objets  tout  aussi  riches  ; 
d'un  grand  mur  de  pierres,  qui  ne  la  cloche  prineipale  y  pèse  1000 
fut  achevé  que  sous  le  règne  du  ^  ponds  j  le  palais  archiépiscopal  y 
tzar  Boris  Godounof,  en  i  S99.  Leé  trois  ooovens  dont  un  de  religieu- 
Polonais  la  prirent  et  la  dévasté-  ses  ;  celuF  d'Abraham  a  été  fondé 
îenten  i6o6.  Les  Russes  y  mirent  dans  le  XU«  siècle*  Les  Polonais 
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TaTOÎent  donné  aux  Dominicains  etc.  Le  Dnepr  n'y  est  encore  ni 
et  y  avoieut  établi  on  séminaire,  large  ni  profond  ,  mais  an  pria- 
Il  y  existe  toajonrs  one  école  ponr  temps  il  se  déborde  ooQsidërabI&« 
le  clergé  anqnel  on  enseigne  les  ment.  L'impératriee  Catherine  II 
langues  mortes,  la  théologie  et  les  est  venne  à  Smolensk  avec  TEmpe* 
humanités  sous  la  snnreillance  reur  d'Allemagne  Joseph  I]  qot 
d'un  recteur  qui  est  toujours  ar-  yoyag^oit  alors  (  17S0)  sous  le  nom 
chimandrite  de  ce  couvent.  L'au-  du  comte  de  Falkenstein.  Paol  I«< 
tre  couvent  avoit  été  donné  aux  accompagné  de  TËmpereuraciael- 
Bernardins ,  et  celui  des  religien-  lement  régnant  et  du  grand  ànc 
•es  aux  jésuites;  c'est  le  tzar  Constantin  y  •sont  aussiveoosaa 
Alexis  Mfikhailovitch  qui  lésa  1297.  A.o  mois  d'octobre  de  l'amiée 
rendu  au  culte  catholique  Grec ,  1 801  on  y  a  ressenti  uneseooasse 
pour  lequel  ils  avoient  été  fondés  de  tremblement  de  terre  qui  asor- 
originairement.  On  compte  à  Smo-  tout  été  sensible  près  des  boréis 
lensk,  avecles  fauxbourgs,  i6églî»  du  fleuve.  Il  n'en  estcapendant 
ses  paroissiales ,  et  6  pour  les  ci-  résulté  aucun  dommage, 
metières ,  une  église  catholique  du  Sm OLIANT  »  {Cmojuahm.)  gros 
culte  romain  et  'une  luthérienne,  bourg  dans  le  gouv.  de  Mohilew , 
Les  tribunaux  sont  bitis  sur  une  district  de  Copys  j  dans  lequel  il 
belle  place  qui  est  presque  au  y  a  trois  églises  de  Grecs-Unis  et 
milieu  de  la  ville.  Le  gymnase  j  une  Synagogue.  On  voit  tout  près 
l'école  militaire  et  celle  de  com-  les  ruines  d  un  château  et  no  coa- 
merce,  un  hospice  ponr  las  enfans  vent  de  Dominicains.  C'est  ici 
trouvés,  un  consistoire  et  un  se-  qu'en  170B,  le  3  août  les  Ras|ss 
minaire,  un  magasin  de  vivres  et  firent  prisonnier  le  général  saé- 
un  de  sel  ^  une  maison  decorreo-  dois  Ranifer  avec  tout  le  corps 
tion ,    une    maison    d'assemblée  qu'il  commandoit,    et  ilestpro*  | 

i)onr  les  bals  de  la  noblesse ,  sont  bable  que  c'est  à  cette  époque  que 
es  principaux  établissemens  de  le  château  fut  ruiné. 
Smolensk.  On  y  trouve  aussi  quel-  Snaooste  ,  (CHaeocmh,)  pet 
ques  frabriques  et  manufactures,  riv.  du  gouv.  des  Siobodes  d'Uk- 
Le  nombre  ae  ses  habitansestpor-  raine^  près  de  la  ville  de  Bolopolié; 
.  té  à  12600  personnes  des  deux  elle  se  jette  dans  le  Seïm. 
sexes.  Le  peuple   y  est  doux  et       Snkjite,  (CHejKnmé.)  j^Ufif^ 


cent  particulier  en  trainani  les  ^j,^  parcourt 
mou  qu  il  pr«once  ;  cela  tient  de  ^^^  ^^  ^^^^^ 
ML  longue  domination  des  Polonais  \  .  •■ 
dans  cette  ville.  Un  homme  de  ^  ^now,  (CH0d5.)  nv.  dagouT. 
60  ans  n'est  pas  compté»  par-  de  Tchernigof ,  elle  traverse  pla- 
mi  les  vieillards,  che.  eux  il  est  «'««""s  distriels  avant  de  se  jeter 
encore  vert  ;  les  femmes  y  sont  au  °^*  **  Desna. 
contraire  extrêmement  actives,  ,  SoB ,  (Coôh.)  grande  riv.  do 
non-seulement  elles  remplissent  gouv.  de  Tobolsk ,  district  de  Bé- 
tons les  devoirs  du  ménage  pro-  rézof,  elle  sort  des  montagnes  j 
près' à  leur  sexe,  mais  encore  elles  parcourt  un  espace  de  200  w.  sar 
font  le  commerce  •  vont  dans  les  lequel  elle  reçoit  d'autres  riv. 
foires,  souvent  elles  font  le  mé-  dans  son  sein,  et  se  réunit  à  l'£- 
tier  de  roulier ,  transportant  des  riambo  avant  de  se  jeter  dans 
marchandises  d'une  ville  k  l'autre,  TOb. 
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Soc ,  (Cok5.)  riv.  considérable  Solakh  ,  (CoJtcucb.)  fleuve  qui 
qaî  prend  sa  source  dans  des  mon-  coule  en  Sibérie  4nns  le gouv.  d'Ir- 
tagnes  Scbisteuses  et  crayeuses  du  koutsk  ,  district  de  Iakoutsk  ,  non 
goay.  d'Orenbonrg  ;  elle  entre  en-  loin  de  Ji^^ansk  ;  il  vient  d'orient 
laite  dans  le  gouv,  de  Simbirsk  ,    et  se  tournant  an  nord  ^  il  se  jette 

SASse  devant  Sergiefsk  et  se  jette  dans  la  mer  Glaciale, 
ansle  Volga.  Ses  bords  sont  mon-  Solba  ,  (C^Jiôti,)  pet.  riv.  qui 
tagneux  et  couverts  de  belles  fof  éts  commence  dans  le  gouv.  de  Vladi- 
où  le  tilleul  domine;  on  trouve  mir,  district  de  Pereslavl,  elle  entre 
iusi  près  de  ses  bords  des  sour-  ensuite  dans  celui  de  Tver  par 
c^e  bapbt^  celui  de  Caliazîn  y  et  b'j  jette  dans 

VoOA  )  (Coea.)'  rhr.  du  gouv.  de    la  grajide  NerL 
hroslav,  elle    sort  d'un  maraia     8otQALlrêKAÏAJ(CoJUculu^KaA.) 
dans  le  district  de  Pocbekhonie  et    pet  ville'du  gouv.  de  Costroma  e| 
tambe    dans  la  Sogoja  aprèa  un    chef-lieu  d'un    district  ;  elle  est 
0>ars  de  5o  w.  située  sous  le  S^**  4'  ^^  ^^  ^^P^  ^^ 

.  SoeoJA,  {CoêOJKa.)  riv.  aises  le  60^  3' de  long,  orient.  ^$ur  leè 
eoDsidérable  du  gouv.  de  Jaroslav,  bords  de  la  Costroma  et  à  31 5  w* 
cUesort  également  d'un  maraiii^t  nord  de  la  capitale  du  gouv.  Soit 
isQS  le  même  district ,  elle  entre  nom  lui  vient  des  salines  qui  r 
ensuite  dans  celui  de  Mologa  où  existoient  auparavant*  Cette  vilïe 
tUe  se  jette  dans  laCheksna.  renferme  6   églises  ,  ses  habitane 

Soj£oiiSoJA>(CojK&HjiHCoiKa.)  font  un  petit  commerce  ches  eux 
jnnde  riv,  q ai  a  sa  source  dans  le    et  dans  les  provinces  voisines  ,  et 

CDV.  de  Smolensk^  d'où  elle  /poule    il  se  tient  ici  deux  grands  marcfaée 
iC  celui- de- Mobilew  qu'ell^é-    par   an»  Les  paysans  de  ce  district 
Mire  sur  un  certain  espace  de  ce-   font  beaucoup  de  cbanx« 
ai   de  Tcbernigof,  ensuite   elle       SoLiANOiE-PûYcaOTi,  (Coa;t> 
tombe  dans  le  Dnepr  au-4essous    Hoû^lloâopomd,)    C'est    le  nom 
ie  Rogatcbef ,  dans  le  gouv.  de   d'unp  redoute  qui  se  trouve  sur  la 
Minsk.    Cette    riv.  est  navigable    rive  droite  Je  Tlrtyche,  et  qui 
iisqu*à  Mstislaw  ;  elle  reçoit  sur    fait  partie  de  la  ligne  de  défense 
la  rive  droite  la  Vékbrj  ,   le  Voit-    établie  le  long  de  ce  fleuve,  elle  est 
^anv  et  la  ||rony  ,  et  sur  sa  gan-    entre  la  ville  d'Omsk  et  le  fort 
ibel  Ostr  et  la  Bésed.  Elle  est  ra-    Gélésinsk,  à  io4  w.  de  la  première 
^ide   et  profonde,   et  ses  bords    et  107  du  second» 
injeux  et  couverts  de  ioréts  1^       Solicamsk ,    (  CojtuKcuucKh.} 
endent  semblable  au  Dnepr  au-    ville  du  gouv.  de  Perm  et  cheN 
[uel  elle  ne  le  cède  presque  pas  on    lieu  d'un  district  ;  elle  est  située 
apidité  et  en  profondeur.  On  flotte    sur  les  bords  de  TOussolié  qui  se 
ar  son  moven  beaucoup  de  bois    jette  à  7  w.  de  là  dans  la  Cama.  Sa 
A  construction  à  £.iew.  Les  autres    position  géographique  est  sons  le 
réductions,  telles  que  le  chanvre,    5g^  39'  de  lat  sept,  et  le  j/^^  6'  de 
'  blé  qu'on  envoyé  à  Riga  desceuqb  long,  orient.,  à  a63  w.  nord  de 
eut  cette  riv.  et  ensuite  le  Dnepr    Pérm.  Cette  ville  a  été  bâtie  quel«> 
isqo'à  Doubrovna,  d'où  elles  sont    que  temps  après  la  conquête  de 
r^nsportées  par  terre  un  espace    Cazan  ,  sous  le  règne  du  tzar  Ivan 
e  4^  w.,  jusqu'à  1^  ville  de  Babi-    Vassilievitch  ,  par  des  colone  li- 
ovitcbi  et  au  printemps  ,  par  le    bres  qui  y  établirent  les  prenifers 
lof  en    de    la  Loutchossa  ,  elles    des  salines ,  ce  qui  fit  donner  le 
:»nt  rembarquées   et  descendent    nom  de  Solicamsl^  à  l'endroit.  Il 
lus  la  Dvina,  est  même  probable  que  cet  évéuo- 
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loent  Arriva  avant  Tannée  1 558  ^  tes  les  parties  de  l'Empire.  Il  «  été 
car  lorsqa'à  cette  ëpoqoe  le  Tzar  commencé  en  1429-  par  rërection 
donna  aai  ancêtres  des  vStrogonof  d'nne  croix  et  la  constractioa 
toutes  les  terres  situées  sur  la  d'une  petite  chapelle  parStS»b» 
Cama  et  La  Tcboussovaia  5  il  fat  bâtie,  mais  après  samort,arri» 
ordonné  que  cette  domination  ne  yéeen  i43i ,  St.  Zossime  orgaaiii 
s'ëtendroit  que  jusquà  la  Lissia  ,  le  courent  d'après  la  permission  et 
ce  qui  prouve  que  la  ville  subsis->  les  Secours  qui  lui  furent  acMSordéi 
toit  déjà  9  et  c'est  d'autant  plus  par  la  république  de  Novgorod.  Ce 
probable  que  la  famille  S trogonof  couvent  continua  âi  s'agrandir  et  î 
n'a  aucune  part  dans  les  salines  de  s'enrichir  jusiia'au  iégne  da  t|r 
Solicamsk.  On  y  trouve  actnelle-  Ivan  Yassiliévitch  qui  le  BteDtoQ- 
mentuncouventdemoines,  6  égli-  rer  d'une  forte  muraille  flani)ti^ 
Ses,  2  maisons -^le  charité,  79a  détours  et  armée  de  batteries  ()e 
tnaisons,  16  salines,  y  tanneries  et  canons,  et  depuis  il  a  été  regardé 
a  fabriques  de  savon  ;  le  nombre  comme  une  forteresse  ;  ear  et 
de  SCS  habitans  est  évalué  à  4000  1667,  lorsque  les  moines  refaïaatj 
personnes  des  deux  sexes  ,  ils  font  d'aameltre  les  -nouveaux  livret 
tin  commerce  asses  considérable  d'alise  revus  et  corrigés  par  b; 
en  pelleteries,  hes  salines,  quoi*  patriarche  Nikon,  en  chaisèreit 
que  d'un-  moindre  rapport  que  le  supérieur  et  s*y  enfermèrent) 
celles  d'Oussolié  ^  sont  cependant  ils  y  soutinrent  an  siège  de  plu* 
assez  productives,  par  la  beauté  et  sieurs  années ,  jusqu'à  ceqn'ea- 
la  blancheur  da  sel  qu'elles  don-  fin  en  1675  ,  sous  le  tzarFéodor 
nent  par  la  cuisson.  Alexievitch  ,     les    assiégeani  ae 

SoLoMiNO,  (CoAOjuuKo.)  C'est  s'éUnt  plus  retirés  en  hivftk 
le  nom  d'un  lac  qui  se  trouve  dans  Soumskoé-Ostrog  ,  comme  m* 
le  gouv.  de  Pscow  ,  près  de  la  ville  paravant,  le  couvent  fut  (trisd'is*^ 
deXoropetz;  la  Torapa  s'y  jette  et  saut.  On  le  peupla  denoavem 
eu  ressort  pas  trois  bras.  religieux  oui  furent  obligés  dere* 

80LOTOURNE  ,  (  CoAom^pnd.  )  cevoir  et  de  garder  pen£int  ïï&» 
Colonie  allemande  dans  le  gouv.  une  garnison  de  6000  Strâtôi. 
deSaratof^  district  deYolsk,  sur  L 'enceinte du  monastère  est  dejs' 
les  bords  du  Volga,  à  81  w.  au-  toises,  elle  est  bâtie  9  avectoatei 
dessus  de  Saratof.  On  y  trouve  180  ses  dépendances,  en  pierres.  L'Ejb* 
habitans.  •  •  percur  Pierre-le-Grand  y  esltest' 

SoLovA,  (CoAoea*)  pet,  riv.  du  deux  fois  ,  Tune  en  l'année  i(gf 
gouv.  de  Toula ,  district  de  Cra-  eu  mois  de  juin,  et  Vautre  en  170) 
pivna  ,elle  se  jette  dans  TOupa.  au  mois  d'août ,  aœompagn^  i^ 
SoLoYETSKOiE,  (Cojtoêeu,Koû.)  son  fils  le  tzarévîtcfa  Alexis  Petrr 
(vulgairement  dit  Solovki)  ile  de  la  vitcb.  Tous  les  sonv<u*ains  nuitf 
tncr  Blanche,  elle  dépend  du  gouv,  ont  plus  ou  moins  orné  etenrid* 
d'Arkhangel ,  district  d'Onega,  sa  ce  couvent.  Parmi  les  lieux  de* 
distance  de  la  terre  ferme  et  de  la  ^pendance  ,  ceux  de  K.eiiiskois» 
capitale  du  gouv.  est  de  5oo  w.,  de  Gorodok  et  de  Sonmskoie-OstroJi 
la  ville  d'Onega  300,  et  60  seule-  dont  on  a  déjà  parlé ,  ftoat  pos'', 
ment  de  la  ville  de  Kémi.  On  y  vu»  de  toutes  sortes  de  mimitiflii> 
trouve  un  couvent  très-considéra-r.  de  guerre.  Cette  ik  fournit  dotijc 
ble  et  célèbre  par  les  corps  de  ses  transparent ,  qui  est  aussi  ebtf 
saints  fondateurs  qui  y  reposent ,  que  du  cristal ,  et  qu'on  empk}* 
et  qui  attirent  chaque  année  un  beaucoup  pour  le»  vitrages  des  v<i^ 
grand  nombre  de  pèlerins  de  tou*  seaux  et  les  lanternes  mariiiG^ 
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Sot-VTTCHEGODSK  ,     (  CoJik  -  Pëtersbourg  et  le  maiiqae  d'eau 

êbizeeoAcnb.)  que  les  Zyrians  ap-  seront  toujours  des  obstAcles  in- 

pellenl  Soldor  ,  est  une  petite  tîI-  surmontables  pour   la  prospérité 

le  do  gonv.  de  Vologda  ,  et  chef-  de  ce  petit  endroit, 

lieu    d'un  district;    sa   situation  SoRiLT,  (Copu.ihi.)    C'est  le 

géographique   est  sous  le  61^  33'  nom  de  trois  petites  rir.  du  gonv. 

e  ku  sept.  etle63<'  5i' de  long,  de  Tobolskj    elles  sortant  de  la 

orient.,  sur  les  bords  delà  Vyt-  montagne  nommée  Ouloatow,rune 

dbeg(ia  qui  se  jette    i6w.au-des-  au  on  uomme  supérieure  se  jet^ 

loQs  de  la  Tille  dams  Û  Dvina.  Elle  aans  richîme ,  et  les  deux  autres 

est  à  544  V*  Bord-ést  de  Yologda.  dans  le  Tobol. 

On  j  trouve  des  salines  qui  étoient  Soboda  9    (Copo^a.)    p6t..  riv« 

anciennement  plus  considérables,  du  gouv.  de  Novgorod,  elle  se  jotie 

et  plas  productives.  La  ville  ren-  dans  la  Msta  ;  au  prÀniempa  lors-* 

ferme  un  couvent,   16  églises  et  que  les  eaux  sont  hantes,    on  fait 

a5oo  habitans  des  deux  sexes  9  qui  flotter    des    radeaux    de  bois  d* 

l'occupent  presque  exclusivement  chauHage  par  son   inoyen* 

,da  commerce.  Ils  vont  trafiquer  Soaoka  ,    (  Co^okcl  )    riv.  dii 

tn  Sibérie;  à  Arkhangel  et  à  la  foi-  gouv.  d'Olonetz  ,  elle  sort  du  lao 

re  de  Macarièf  ;   il  se  tient  ici  une  Vigo  ,  et  coule    ensuite    dans  le 

fcire  au  mois  dé|tiin  qui  dure  trois  gouv.  dÂrkbangel  ,  où  elle  se  jette 

jours.  dans  le  Vygue. 

SoMiNA  ,   (  CojuuHa.  )  riv,  du  SoEotghinskaia  ,    (  CopozuH^ 

(Duv.  de  Tver  ,  sur  laquelle    on  ckoa,)  CVst  le  fofi  le  plus  consi- 

oonstrnît  beaaconp  de  bateaux  de  dérable  de  tous  ceux  qui  forment 

transport  qu^on  appelle  tikhyinki,  dans  le  gouv.  d'Orenbourg  la  ligne 

die  est  peu  profonde    et  on  est  militaire  dite  de  Samara.  Il  a  été 

Ablieé  de  charrier  tes  marchandises  construit  en  1737  sur  le  bord  ês- 

Eidant  90  w.  par  terre  ,  pour  les  carpe  de  la  Samara  ;  ses  fortiôca- 

encr  à  Tikhvine.  tioas  consistent  en  un  mur  de  bois 

SoMTNO ,    (CojuuHO.)  c'est   un  flanqué  de  tours  ,  et  un  rempart 

lac  qui  se  trouve  dans  legonv.de  de  terre  régulièrement  construit  ^ 

Vladimir  ,  district  de  Péréaslaw  ,  avec  des  fossés  qui  Tentourenr ,  au 

il  se  réunit  au  lac  Pletcheief  par  lieu  de  chemin  couvert  on  a  mis 

laVeksa,  qui  lorsqu'elle  sort  de  des  chevaux  de  frise.  On  j  trouve 

(%  dernier  prend  déjà  le  nom  de  nue  église,  la  maison  du  oomman* 

grande  Nerl ,  pour  aller  se  jeter  dant ,  des  casernes,  des  magasia» 

làhs  le  Yolga  ,  a^  district  de  Ca«  et  plus  de  200  maisons. 

Bazin  gouv.  .d^  Tver.  Sorote,  (Copomh  )  pet.  rîv.  da 

Sophie,  (Co(piji.)  p.  ville  du  ffouv.  de  Pscow  ,  elle  se  jette  dans 

Jouv.  de  Pétérsbourg  ,  à  aa  vers-  la  Yélikaia  ,  sur  sa  rive  droite. 

le  de  cette  capitale  sur  le  chemin  Sosiia,  (Cocko.)  on  donne  <to 

le  Moscou  ,  elle  est  attenante  au  nom  à  un  bras  navigable  du  Don , 

ihâteau  et  à  la  nouvelle  ville  de  et  à  deux  riv.  dont  Tune  se  trouve 

btarskoé-Sélo.  L'impératrice  Ca-  dans  le  gouv.   de  Voronéje.  On  la 

herine     II    la  fit  bâtir  en   178S,  nomme  aussi   Tikhata-Sosna  (oa 

(t  en  fit  un   chef-lieu  de  district,  la  Sosna  tranquille)  ;  l'autre  coule 

>n  j  trouve  quelques  bâtimens  en  dans  le  gouv.  d*Orel ,  on  la  dis-* 

irîques  et  ane  fort  belle  église  que  tingue  par  Tépithète  de  Bystraia 

Impératrice  fit  bâtir  en  petit,  sur  (ou  la  rapide)  ,  elle  a   sa  source 

es  plans  de  celle  deSte  Sophie  à  dans  le  district  de  Malo-Arkhangel^ 

^nsuotlnople.    Le  voisinage  de  traverse  ceux  de  L/vny  etd'Eleti« 

ToH.  II.  28 


ai  8  SOS  SOU 

«t  après  un  coart  de  loow.  en  denx    rivières    sont    converU  de 

tout  y    elle  se   jette  dans  le  Don.  forêts  et  habités  par  les  Vogook. 

On  voit  pr^s  de  son  emboncliure  Soucha    ou   Zoucha  ^  (  Cytua 

des  cellules  de  moines  et  des  gale*  h^h   3yiaa.  )  riv.    qui    prend  sa 

ries  entières  taillées  dans  la  pierre  soarèe  dans  le  gouv.   de  Toala, 

crayeuse    qui  constitue  W9  bords,  coule  ensuite  dans  celui  d*Orel  et 

SosNiTZA  ,  (CocHu^a.)  pet.  vil-  «^/^"^  ;J?«*  ^^ea ,  non  loin  dek 

le  du  gouv.    de  Tchernigof,    et  ^ ^I*  de  MtzensL 

clief-lieu  d'un  district ,  elle  est  si-  ./°^^,^  »  {^^'^Ao.)  "v.  asses  con- 

tuée  sous  le  590  23'  de  lat.  sept,  et  f^derable  qui  prenant  sa sourccdaa 

leSoo  29'  de  long,  orient.  ,â  86  kgouv.  de  Petersbourg,  distnct 

w.  de  la  capitale  du  gouv. ,  sur  les  de  ^ovaia-Ladoga ,  coule    vers  le 

bords  dW  petite    riv.  nommée  °^id.     et  traversant  une  partie  de 

Oubed  ,  et  quîse  jette  dans  la  Dé-  f^ïî|  ^^  Novgorod  ,  s  J  leUe jlans 

sna.  Sosnit^  contient  10  églises;  »*  Cheksna ,  au  district  de  Tchcie- 

elle  est  assez  peuplée,    et  il  s>  P^^'^  Cette  nv.    est  navigabfc, 

tient  5  grands-   marchés  par  an.  *°^'°^^  ^^"  *^»  embouchure.  On 

Dans  lequel  il  sevend  une  quantité  ^  ^.^'^»t'-"»^  beaucoup  de  barques. 

considérable  de  blé  et  de  bétail.        ,  ^^J^f^^f.  (CuAaKh.)    pet.  en- 

droit  de  la  Crimée  ,   qui  se  troow 

SosNoVETZ,  (CocH0d<?^5.;  C  est  Jans  la  partie  méridionale  de  œtte 
une  peu  Ile  de  la  mer  Blanche  près  presqu'île  et  au  bord  de  U  mer. 
des  bords  du  district  de  Cola  ,  et  c'est  l'ancienne  SoUaya  desG^ 
à  1  embouchure  d  un  petit  fleuve  noîs.  Elle  a  reçu  son  nom  dm 
nomme  Sosnovka.  wallon  ainsi  appelé.    Il  est  sitoé 

SosNOVKA,  (CoCHOôKa.)  colo-  sur  un  roc  déchiré  etescarpéde 
nie  allemande  du  gouv.  de  Saratof,  ^ous  côtés ,  mais  particulièremenl 
dans  le  district  de  Camychme ,  et  ^grs  celui  de  k  mer,  etdontle 
sur  la  rive  droite  du  Volga,  à  4i  w.  plaieaa  oblong  du  sommet  s  indi- 
au-dessous  de  Saratof.  Ses  habi tans  ne  vers  le  nord,  ii  rexcepUon  da 
qui  sont  au  nombre  de  /So  person-  ^ôté  de  la  mer  où  il  est  plus  éleré. 
nés  des  deux  sexes  sont  luthénens.    Au  bord  ,  elle    est  enceinte  dm 

SosvA  9  (Cocôo,)  deux  riv.  por-  haut  et  épais  mur  garni  de  10 
tent  ce  nom  en  Russie,  la  première  tours  ,  en  partie  rondes  et  en  par- 
prend  sa  source  dans  le  gouv,  de  tie  earrées.  y  qui  n'est  interrofflpn 
Tobolsk,  district  de  Bérézof,  elle  que  du  côté  de  la  mer  ,  où  les  ro- 
se forme  de  deux  branches  qui  chers  se  présentent  d^un  escarpe- 
portent  le  même  nom  qu'elle  et  mentroide.  Cependant  ontroQTe 
qu'on  distingue    parTépithète  de  encore  ici  un  mur  qui  monte  do- 

Î[rande  et  de  petite  Sosva,  elle  cou<-  ne  tour  que  Ton  Toît  plus  baS| 
e  d'occident  en  orient,  25o  w.  jusqu'à  celle  d'observation  bâtie 
avant  de  se  jeter  dans  rOb.  La  deu-  ^ur  la  partie  la  plus  élevée  dek 
xième  commence  son  cours  dans  montagne,  et  dans  lequel  00 voit 
le  gouv.  de  Perm,  district  de  Yer^  des  conduits  qui  paroissent  avoir 
khotourie.  elle  y  coule  3oo  w.  du  porté  les  eaux  de  pluie  danskt 
nord  vers  le  midi,  puis  tournant  grandes  et  profondes  citernes  voih 
.à  l'orient  elle  entre  dans  le  gou-  tées,  et  parfiiitement  constniitsi 
vern.  de  Tobolsk  par  le  district  de  la  forteres^.  Ce  lien  n  a  qa  su 
de  Tonriiisk  ,  et  s'y  réunissant  endroit  commode  pour  y  monter; 
^avec  la  Losva  ^  prend  le  nom  au  coin  du  nord-ouest,  entre I0 
de  Tavda  ,  sous  lequel  elle  se  jette  hautes  tours  ;  et  ce  chemin  estent 
dans  le  Tobol.   Lçs  b(^ds .  de  ces  core  défendu  par  un  ouvrage  exté- 
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riean  On  Tovoît  en  plusieurs  en-  dent  malsaine  et  boaease,  car  ces 

droits  sor  les  murs  et  les  tours  qui  eaux,  se  débordent  souvent  auprin- 

sont  lombes  ,  en  partie  en  ruine  ,  temps.  Elle  manque  de    bols  de 

des  inscriptions  en  caractères  go-  construction,  et  les  habi  la  ns  sont 

tbiques  de  beaucoup  de  goût  et  en  obligés  de  l'acbeter  dans  le  gon* 

bas-relief  y  dont  plusieurs  ont  été  Ter nemen t  des Slobodes  d'Ukraine. 

enleYées  d'ici ,   et  quelques-unes  Les  vergers  de  cette  ville  ont  une 

seulement  sont  restées ,  ainsi  que  grande  réputation  et   prodaisent 

le  bas  -  relief  d*un  saint  George,  beaucoup  et  de  bons  frnits  ;  le  ter- 

C'est  dans  un  ouvrage  particulier  roir  des  environs  est  extrêmement 

du  Génois  Odérico  ,  qu'il  faut  au-  fertile.     On  y   trouve  8  églises,  4 

joard'bui  cbercberdes  éclaircisse*  maisons   de  cbarité  ,  -et  5ooo  ba- 

meàs  historiques   et  Tcxplication  bitans  des  deux  sexes, 

de  h  majeure  partie  de  ces  tnscrip-  SonoJOUK-liALÉ  ,   (CVi4«y«5- 

tions.  Beaucoup  de  bâtimens  rui-  Jta^tf  )  C*eit  un  petit  fort  de  Hgare 

nés  ,  mais  d'un  style  gotbique  et  carrée  que  les  Turcs  avoient  cons- 

recberché  pour  le  goût  qui  exis-  trnit  an  bord  de  la  mer  Noire  ,  à 

toient    encore  en   1799,  ont  ëtë  120  w.  sud-est  de  l'île  de  Taman, 

abattus  pour  la  construction  des  tout  près  est, un  fort  bon  port.  Cet 

casernes  que  Ton  a  placées  dans  endroit  étoit  devenu  trcs-impor* 

riniérieur  des  murailles  ,  et  il  ne  tant  pour  les  Turcs  qui  y  avoieut 

reste  pins  sur  la  pente  orientale  de  un   commandant  pour  la  faciliuT 

laville  que  la  grande  et  belle  église  qa*il  leur  donnoit  de  maintenir  les 

cathédrale  Toûtée  \  les  tours  et  les  peuples  de  rAbkbane  et  de  la  Cir-    \ 

murs  de  la  place ,  tout-à-fait  au  cassie  dans  Tobéissance.  C'est  la 

bas  de  la  montagne  sur  laquelle  qu'ils  faisoient  apporter  les  tributs 

est  assise  la  forteresse.  La  mer  for-  qui  leur  éloient   dûs,  et  c'étoit 

me  un  petit  port ,  fermé  par  une  aussi  le  principal  débouché  que 

file  d'écueils  qui  le  ceignent  ;  mais  les  peuples  du  midi  du  Caucase  et 

le   véritable  port    génois  étoit  le  les  Abases  avoient  pour  leur  com- 

Soudag-Liman  qui  se  trouve  à  c6-  merce  d'esclaves  ,  etc.  Lorsqu'on 

té  an  pied  de  la  montagne  de  pier-  1791  9  le  comte  Jean  Goudovitcb 

re  meulière  de  Coutlak.  Le  vallon  eut  emporté  d'assaut  Timportante 

de  Soudak  est  un  des  plus  agréa-  forteresse  d^Anapa ,    il  détacha  un 

bles  et  des  plus  fertiles  de  la  Cri-  corps  pour  s'emparer  de  Soudjook- 

mée.  Les  vins  qu'il  produit  ont  Kalé  ;  mais  les  Turcs  effrayés  ne 

la  réputation  d'être  les  meilleurs  l'attendirent  pas  ,   ils  y  mirent  le 

de  tous  ceux  de  la  presqu'île.  feu  et  rabandonnèrent.  Leurs  al  • 

SouDJA,(Cy^iKa.)  riv.  du  gouv.  liés,  les  Tcherkesses ,  les  pillèrent 

deCoursk,  elle  se  jette  dans  la  Psla.  dans   leur  retraite  ;  les  Russes  en 

SoUDJA,(Cy/;7Ka  )  ville  dugooT.  arrivant  trouvèrent  encore  2 5  ca- 

dëCoursk  et  chef-lieu  d'un  district  nous  et  des  munitions  dans  ce  pc« 

elle  porte  le  nom  de  la  riv.  sur  les  tit  fort  qui  appartient  maintenant 

bords  de  laquelle  elle  est  bâtie,  ^a  à  la  Russie. 

situation  géographique  est  sous  le  Soudoga,  (Cy^oea.)    rir.  qui 

61^  12'  de  lat.  sept,  et  le  53°  3'  de  coule  dans  le  gouv.  do  Novgorod, 

long,  orient.,  à  91  w.  sud-ouest  de  Soudooda  ,  (CVi40S4a.)  riv,  da 

Coursk.  Elle  a  été  fondée  en  171a.  gouv.  de  Vladanir ,  qui  ^ireiMOt  sa 

Sa  situation  basse  et  les  deux  riv*  source  dans  U^  district  de  Mélenki, 

qui  Tarrosent ,  la  Soudja  et  l'Ole-  coule    dans    celui    de     Soudogda 

chmia  ,  ainsi   que  le  lac  qui   se  pour  s'y  jeter  dans  la  Cliazma  ;  au 

trouve  an  milieu  de  la  ville  U  ren-  printemps ,  lorsque  les  eaux  sont 
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hauti^s ,    on    fait   flotter  par  son  Soukuodrow,    (C^^vo^poeh) 

niojen  des    bois  de  chauffage  et  pet.   rîv.    da   gouv.  de  Caloaga  y 

de  construction  à  Co?row  et  d'an-*  dans  lequel  ellfe  parcourt  plusieurs 

très  endroits.  districts  avant  de  se  jeter  dans  la 

Souoo6DA,fCVi4oe4a.}pet.  ville  Cbania. 
du  gouv.  de  Vladimir  et  chef-  lieu  Soukhoni  a  ,  [Ct/aroHA.)  C'est 
d*un  district,  Sur  la  rive  gauche  de  une  grande  riv.  du  gouv.  de  Vo- 
la riv.  du  même  nom  et  à  Sy  w.  logda  qui  se  réunissant  au  IToug  , 
sud-est  de  Vladimir  ,  elle  est  en-  autre  grande  riv.,  prend  le  nom 
tonrée  de  boisson  y  trouve  une  de  Dvina  septentrionale  ;  elle  est 
belle  église  que  l'Impératrice  Ca-  pnrtout  navigable  et  sert  h  trans* 
therine  II  y  fît  bâtir  à  ses  frais  ,  porter  plusieurs .  marchandises  qui 
et  à-peu-près  25o  habitans  des  arrivent  en  hiver  à  Vologda,  et 
deux  sexes.  s'embarquent  sur  cette  riv.,  pour 

SoUDOST,    (Cy^dc/n*.)  fiv.   du  continuer  leur  route  jusqu'à  Ar- 

gour.    de  Ichernigof ,  qui  prend  kbangel. 

sa  source  dans  celui  d*Orel,dis-  Soula  ,   {Cujia.)  riv.  considé- 

trict  de  TroubtehefsL  ^  elle  coule  rable  qui  prend  sa  source  dans  le 

du  nord  au  midi  pour  se  jeter  dans  district  de  Lebedîne  du  gouv*  des 

la  T)esua.  Slobodes  d'Ukraine;  elle  traverse 

SoUGRow,  (  Cvp<po«&.  )Cestle  ensuite  dans   le  gouv.de  Polla- 

nom   d'une  ancienne  ville  que  les  va  les  districts  de  Romène,  Lokb- 

Po^jvtzys  avoient  au  bord  du  Do«-  vitz,  Loubnj  et  Khor^l ,    poar  se 

netz  ,  et  qui  probablement  portoit  jeter  dans  le  Dnepr  ;  partoot  elle 

le  nom  de  leur  Prince  Sougra  ,  le  parcourt  un  pays  fertile,  malgré 

même  qui   en  1 107  fut  prisonnier  cela  ses  eaux  sont  mauvaises  et  mal 

des  Russes.  Cette  ville  fut  soumise  saines. 

par  Jaropolk,  fils  de  Vladimir  Mo*  SouiAX  9  (Cy^afcS.)  pet.  flenve 

nomaque  en  1 1 16.  du  gouv.  du  Caucase  ,  qui  se  jette 

SouïsSAR  ,  {Ci^ûcaph.)  il^  qtiî  dans  la  mer  Caspienne, 

se  trouve  sur  le  lac  Onega  ,  près  Soulakhost,  (  Cyjta^ocm».  ) 

des  bords  du  gouv.  d'Olouetz  ;  elle  pet.  riv.  qui  sort  du  gouT.  de  \  U- 

a   10  w.  de  long  et  4  k  5  de  lai^e  ;  drmir ,  conle  dans  celui  de  Jaros- 

toute  sa  surface  est    couverte  de  law  ,  à  travers  le  district  de  Ros- 

bois;    on   y  trouve  cependant  un  tow  et  s'y  jette  dans  la  Cotorosle. 

petit  village.  SotJMA,  (Cyjwa.)il  y  a  un  fleuve 

Soukhaia->6alacL£ixa  ,    (Cy«  et  une  riv.  de  ce  nom  :  le  premier 

ôraA^BoAaKJieùKa')  pet.  riv.  des  se  trouve  dans  le  goUv.  d'Oloneta, 

Slobodes    d'Ukraine ,    elle   coule  il  est  rempli  de  cascades  et  inutile 

dans  le  district  d'izum,  et  se  jette  pour  la  navigation  ,  il  se  jette  dans 

dans  la  Balaclëika  moyenne.  la  mer    Rlanche.  On    trouve  on 

SoUKHA  ia-Groun  ,    (Cy^avt'*  petit  ostrogbâtiàson  embouchnrei 

Tp^nh^  )  pet.  riv.  qui  commence  d'où  plusieurs  pèlerins  s'enibar- 

son  cours  dans  le  même  gouv.  que  quent  pour  aller  au  couvent  de 

la  précédente  ,  elle  entre  ensuite  Solovetzkoie.   La  riv.  de  ce  nom 

dans  le  gouv.  de  Tchernigof,  et  s'y  coule  dans    le  gouv.  des  Slobodes 

jette  dans  le  Psiol.  d'Ukraine  ,  k  travers  le  district  de 

SoURHODA,  {CifXOfla.)  pet.  riv,  Soumy  ;  elle  se  jette  dans  le  PsioL 
qui  sort  du  gouv.  de  Vladimir  et  8otJMERXENTE,[Cyjee^pK0H/n5.) 
coulant  ensuite  dans  celui  de  Ja*  CVtoit  anciennement  une  grande 
roslaw,  forme  sur  un  certain  espa*  ville  des  Bolgares  occidentaux,  si- 
ce  les  limites  des  deux  gouv.  tuée  sur  un  bras  du  Volga,  au-de<- 
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BOUS  de  la  TÎUe  moderne  de  Tza-  sous  le  4^°  ^o'  de  lat.  sept,  et  le 

ritzioe.  Le  fleuve  eu  se  débordant  qS*  de  long,  orient.  9  à  sept  jours 

Teulouroît  de  tous  côtes,  et  elle  de  marche  vers  le  nord  de  Bonk- 

proîssoU  être  alors  sur  une  île.  bara.   (Voyez  Histoire  Génëalogi- 

Balou-Rhau  Tassiëgea  pendant  8  que  des  Tatares,  T.  I  pag.  353  ,  T. 

BRS  ,  et  finît  par  s'en  emparer  et  II  y  pag.   92  el  94,  et  Rubruquis 

la  détruisît  de  fond  en  comble.  Il  dans  la  collection  des  voyages  ca- 

hâtit  alors  sur  la  rive  gauche  du  rieux    imprimés  en    français^  k 

Volga  Saraie  (le  palais  d'or),  tout  Leîdeen  1729,  T.  IIL} 
prèi  de  Tendroit  où  est  actuelle- 

ment  Tzaritzine  ,  et  dont  on  voit  SoUMSKOTE-OsTRoo,(Cy^/CKJoû^ 


merkenle.  Les  eaux  auroient-elles  ** ,  ^^^  Blanche.  On  y  ti-ouve  2 
couvert  cette  place,  ou  bien  les  ^g"«e«>  et  ses  habitons  ont  la  ré- 
inondations  anroient-elles  amassé  P»^««^on  ^'^^^e  les  plus  hardis  pé- 
des  sables  sur  cet  emplacement,  ce  ^"«'*''*  «*  ^\\^\xa  côtiers  de  ces 
qui  arrive  fréquemment  dans  ces  mers.  On  trouve  tout  près  de  li 
endroiu  ?  La  ressemblance  des  «n  petit  golfe  nommé  Yalovelskoie- 
noms  a  fait  croire  à  quelques  géo-  SolniUa,  où  l'amirauté  a  fait  cons- 
graphes  que  Soumerkenle  néroit  *''""^  un  petit  port ,  les  vaisseaux 
antre  chose  que  Saniarcande  que  P«>»vant  y  mouiller  en  sûreté  ^ans 
nous  connoissons  au-delà  de  la  ^^"^^  '^*  ^'^"^P*  >  ****^**  l'*®  Soums- 
mer  Caspienne  ;  mais  Guill.  de  "'«J^e-Oslrog  offre  plusieurs  incon- 
Knbruqnis,  dont  les  opinions  font  ▼eniens. 

autorité  pour  tout  ce  qui  a  rap-  SpUJUY  ,  (Cyje/M.)  ville  du  gouv, 
port  anx   Ta  tares,  décrit  dans  ses  desSlobodes  a  Ukraine^  et  chef- 
Voyages  (\\ ,  faits  en  i253  par  or-  lien  d'nn  district,   sous  le  5o^  49' 
dre  du  roi  de  France  Louis  IX,  les  de  lat,  sept,   et  le  62^  4^'  ^e  long, 
▼illes  de   Soumerkonte  et  Chéri-  orient^  sur  la  rive  droite  du  Psiol 
Saraie ,    ou    simplement    Saraie ,  et  les  deux   bords   des  ruisseaux 
Assigne  leur  position  sur  la  carte,  Soumy  et  Soumki  ,  qui  la  traver- 
et  y  place  également  la  Samarcan-  sent ,  elle  est  à  i44  ^*  nord-ouest 
ded*Asi0  très- loin  des  deux  pre-  de  Kharkof.  Sa  fondation  ne  date 
mières.   La  généalogie  du  peuple  que  de  Tannée  i653,    et  bientôt 
tatare  ,    écrite  dans  leur  idiome  elle  devînt  la  principale  parmi  ton- 
marque  encore. plus  positivement,  tes  celles  des  Slobodes.  Elle  est  en- 
et  assez   conformément  à  Rubru-  tourée  d*nn  rempart  de  terre  et  de 
quîs  ,  la  place  de  ces  deux  villes,  fossés  ,  et  renferme  dans  son  sein 
Il  y  est  dit  nommément  que  Sa-  une  espèce  de  citodelle.  On  trouve 
raie  étoit  très-près  de  la  Tzarîtzine  dans  la  ville  B  églises ,  des  maisons 
«ctuelle  }    que  les  restes  de  plu-  de  charité  ,  quelques  magasins  et 
sieurs  souverains  ta  tores  y  avoient  un  moulin.  £lle  contient  10,000 
été  déposés  ,  et  que  probablement  habitons  des  deux  %^iJts.  Il  se  tient 
c'est  Timur-Leng  (Tamerlan)  qui  quatre    grands    marchés  par    an 
l'a  détraite.    Ce    même  ouvrage  aans  cette  ville ,  auxquels  il  vient 
marque  la  position  de  Samarcande  beaucoup  de  marchands  forains  , 
■                                               ■  1                                               I      ■■ 

Ci)  Voyages  faits  principalemeut  en  Asie  daaslea  ia%  13%  i4*  ot  i5*  siècles* 
par  Benjainin  deTudela,  Jean  du  Pian-Carpin ,  N,  Asc^lin,  OuiU.  deRnbruqnis 
eic«  La  Haie  ileaa  Nésulae  )  17^  »  ^ax  Toin.  en  an  vol.  in -4** 
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tant  Grocs  que  Rnsses  qui  y  ap**  ceux  cl u  Volga.  L(*sprÎDCÎ pairs  rir. 

portent  difTërentea  marchandîsea  qui  s'j  jettent  sont  la  Penza^Tinza^ 

étrangères.  Les  habltans  a'occn-  rAclitjrina  ,  la  Sara,  TAlatir  ,  la 

peAt  cependant  d'agricalture  ,  le  Kîcba  y  la  grande  et  la  petite  Me^ 

pays  étant  extrêmement  fertile.  diana  ,  la  Ptana  ,  le  Barjcbe,  la 

SoUNDJA  ,    (C^MuSiKa)  riv.  du  Bezna  et  la  Cadala. 

i;on?.  du  Caucase^  elle  se  jette  dans  SoItraje  ,  (Ci^paxb.)  pet  ville 

e  Tërek.  du   gouv.    de    Vitebsk^  et  cbef^ 

Sound JIK  ,  (C^H^xiUKh.)  C'est  lieu    d'un  district  ^  elle  est  batte 

le  nom   d*un  petit  golfe  de  la  mer  sur  la  rive  gaucbe  de  la  Dvina  oc-* 

Ivoire,  que  les  anciens  Grecs  appe-  cidentale  et  la  droite  de  la  Soaraj- 

loient  SindicoS''Limany  et  au  fond  ka  ,  outre  cela  le  ruisseau  Casplîa 

duquel   ëtoit   bâtie    la  forteresse  y  a  son  emboucbure  danslaDvîna. 

d*Anapa  ,  que  les  Russes  prirent  On  y  trouve  une  église  H-»  ^— »*»•- 

d'assaut  rn  1791  y  malgré  ^S^ooo  Unis  et  une  S}  nagogue. 


deGi 
Le  nom* 


«xFuif  unuv  t«i  nnssie  lo meure  \  on  es i  a  40  w.  a  1  est  uc  ▼  iirjj»&« 

la'nommoit anciennement Souboie;  Souraje  ou  Sourajitchi   (Cy- 

elle  prend  sa  source  dans  le  gouv.  paiRb  viavl  Cupamuzu,)  pet.   ville 

de  TcbernigofT,  district  de  Cozé-  du  gouv.  de  Tcberuigof ,  et  ebei^ 


anciennement  Rosse.  elle  ne  renferme  rien  de  remar- 

SoURA,  {C^pa.)  C'est  une  gran-    quable. 
de  riv.  qui  prend  sa  source  dans        Sourassou  y  {Ci^paci^^  frayez 
le  gouv.  de  Simbirsk,  district  de    Sarassou. 

Canadey  elle  entre  dans  le  gouv.        Sourgoute  ,    (Cype^/nb.)  rlv. 
de  Penza ,  retourne  dans  celui  de    assez   considérable    du   gouv.  de 
Sîmbirsk  ,  parcourt  1  ensuite  une    Tobolsk  ,  elle  se  jette  dans  TOb  , 
partie  de  ceux  de  CazanetdeNijni-    après  un  cours  de  160  w. 
Novgorod,  et  se  jette  dans  ce  der-       Sourgoute  ,  (Cjfpcym5.)  pet. 
nier  dans  le  Volga  près  de  la  ville    ville  du  gouv.  de  Tobolsk,   dans 
de  Vassil;  elle  est  remarquable  par    le  district  de  Bérézof,  bâti  en  i  SgSj 
les  belles  et  vastes  forêts  qui  crois-    elle  est  située  soûs  le  61^  25' de 
sent  sur  ses  bords,  et  parce  qu'elle    lat.  sept,  et  le  go**  4^'  ^^  1^>%? 
lormoit  les  frontières  de  TEmpire    orient,  sur  la  riv.  droite  de  TOb  , 
du  cl^té  des  TaUres.  l^a  Soura  est    à  7^5  w.  nord  de  Tobolsk.  Elle  est 
navigable  dans  toutes  les  saisons,    environnée  de  palissades  et  on  7 
Une  quantité  de  bateaux  cbargés    trouves  églises  et   168  maisons  , 
de  grains,  la  descendent  sans  cesse    C'est  la  résidence  d'un  commis^ 
pour  entrer  dans  le  Volga  ,  et  de    saire  cbargé  de  la  perception   do 
Ik  à  Pétersbonrg;  elle  amène  des    tribut  annuel  des  Ostiaks  ,  seols 
l>ois  de  construction  etdesmàtu-    babitans  de   cette  contrée.    Onj 
res dans  différens  endroits  de  l'em-    trouve  beaucoup  de  zibelines  ^  de 
pire ,    et  enricbit  par  là  les  con-    renards  noirs,  blancs  et  ronges^  de 
trées  qu'elle  arrose.  Elle  est  très-    beaux  petits-gris  ,  et  de  bons  pois- 
poissonneuse,  et  les  sterlets  qu]on    aous  ,    mais   il  n'y  croit  point  de 
y  prend  ont  un  goût  supérieur  à    blé  J  celui  qui  est  nécessaire  à  la 
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con50inm«illon  da  peu  dHiabUans  ge  ne  fût  transféré  à  Yladîmir.  On 
qa  il  j  a  dans  la  villc^  leur  est  ap-  troilve  dans  la  ville  5  couvèns,  dont 
porté  de  Tobolsk.  Vis-à-vis  de  cet  deux  de  religieases  ,  an  séminaire 
fodroil  coule  un  petit  bras  de  et  des  maisons  de  diarité.  Les  églL- 
rOb,  lequel  se  réunit  «H  ce  fleuve,  ses  y  sont  fort  anciennes)  vastes 
après  un  cours  de  6  w.  Les  Ostiaks  et  riches  en  ornemens  et  vases  sa« 
nomment  ce  bras  Sourgout-Mo-  crés»  On  conserve  dans  celle  qui 
goût,  et  les  Russes  Soursoutka.  Ce  est  au  Créml  une  ancienne  incrip- 
dernier  nom  est  resté  à  la  ville.         tion  qui  porte  qu*en  997  le  grand  - 

SousLY  >  (Ct^cJiM  )  colonie  al-  prince  Vladimir  est  venu  à  Souz- 
lemande  du  gouv.  et  du  district  aalpour  y  convertir  le  peuple  au 
de  Saratof  ,  à  4o  w.  de  cette  ville  y  cbristianisme^  et  qu*il  y  fonda  cet- 
sur  le  ruisseau  nommé  Grand-  te  église  sous  T invocation  de  TAs- 
Carama;  on  y  trouve  140  faabi-  somption  dé  la  Ste  Vierge.  La  ville 
tans  des  deux  sexes  ;  ils  professent  de  Sonzdal  est  située  dans  une  vas- 
la  religion  catholique  au  rit  ro-  te  plaine;  elle  est  entourée  et  rcn- 
main.  ferme  un   grand  nombre  de  ver- 

SouTKA  ,  (  Ci^mKa.  )  pet.  riv.  gers  ,  qui  produisent  d'exeellentei 
du  gouV.  de  Jaroslaw  ,  elle  prend  cerises  ^  et  en  si  grand  nombre^ 
sa  source  dans  un  marais  ,  et  cou-  que  les  habitans  et  font  un  com- 
lant  40  w.  dans  le  district  de.My-  merce  assez  considérable  en  les 
cbkine  y  elle  va  se  jeter  dans  le  vendant  à  Moscou.  On  compte  à 
Volga.     .  Sonzdal  2900    habitans  des  deux 

SouzANENTAL,  (Cy^^K^Kma^^O  sexes. 
colonie  allemande  dans  le  gouv.  Soyotes  ,  (Co^omM.)  peuple  de 
de  Saratof,  dîstrit  deVnlsk^  sur  race  Samoyède.  {Voyez  Saïates. 
un  ruisseau  qui  tombe  dans  le  Spask  ,  (CnacKh,)  Il  y  a  trois 
Volga ,  â  70  w.  au-dessus  de  Sara-  pet.  villes  de  ce  nom  :  la  premiè- 
tof ,  elle  renferme  86  habitans  des  re  ,  nouvellement  organisée  dans 
deux  seines.  le  gouv.  de  Cazan,  est  chef-lieu  d'un 

'  SouzDAt  9  (C^a^ojih.)  ville  du  district,  à  l34  w.  sud  de  la  cap  i— 
gouv.  de  Vladimir  ,  chef-lieu  d'un  taie  du  gouv.  ;  çlle  est  sotis  le  55^ 
district ,  au  bord  d'une  pet.  riv,  4'  de  lat.  sept,  et  le  67^  18'  de 
nommée  Camenka,  et  à  3i  w.  au  long,  orient. ,  sur  les  bords  de  la 
nord  de  Vladimir.  Cette  ville  est  Bezdna,  qui  se  jette  dans  le  Volga, 
si  ancienne  parmi  toutes  celles  de  On  y  trouve  une  seule  église.  La 
la  Russie  qu'aucune  de  noschroni-  seconde  se  trouve  dans  le  gouv,  do 
qaes  ne  parle  de  sa  fondation.  Elle  Riazan  ,  elle  est  également  chef - 
ia  long-temps  appartenu  à  la^prin-  lieu  d'un  district;  sa  situation  est 
cîpauté  de  Rostof,  mais  ensuite  au  sud-est  de  Riazan  ,  à  ^j  w.  de 
elle  est  devenue  la  capitale  d'une  cette  ville ,  et  à  une  verste  des 
principauté  apanagée,  et  sonpre-  bords  de  TOca  ,  sur  les  bords  d*u- 
m îer  souverain  é toit  Jouri ,  fils  de  ne  espèce  de  canal  qui  s^y  jette  et 
Vladimir  Monomakh.  Elle  se  par-  qui  sert  de  port  à  la  ville.  On  y 
tage  en  trois  quartiers  ,  parmi  les-  trouve  2  églises  et  un  grand  mafia* 

3aels  il  y  en  a  un  qui  est  entouré  sin  de  sel  ;  cette  pet.  ville  est  tres- 
*an  rempart  de  terre  et  de  pro-  vivante,  à  cause  de  la  grande  quan- 
fonds  fossés.  OnVappelle  Creml.  tité  de  bateliers  qui  s  y  rendent 
C'est  \k  qoe  se  trouvent  les  tribu-  pour  s'engager  k  mener  les  bar* 
baax  et  l'ancien  palais  archiépis-  ques  qui  remontent  TOca.  Elle  fait 
copal  où  les  archevêques  avoient  aussi  un  commerce  considérable 
leur  résidence  ^  avant  que  leur  sié-  de  blé.    Le  nombre  de  ses  habi- 
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taus  n'est  que  1400  personnes  ^cs  On  j  trouve  nne  église  ,  (!/>&  ma* 
deux  sexes.  La  troisième  peu  ville  gasins  et  des  casernes,  ainsi  que 
de  ce  nom  est  dans  le  goav.  de  jo  maisons  dans  le  faubourg. 
Tambow  ,  &  aoj  w.  au  nord  de  la  Stanovaia-Riassa  ,  tmano* 
capitale  du  gouv.  Elle  est  chef- lieu  eo/i-PAca,)  pet.  riv.dugouv.de 
d'un  district.  On  y  trouve  2  égU-  Riazan  ,  qui  arrose  la  ville  de  Ra- 
ses en  bois  et  i5oo  habitansdes  neobourg  ;  elle  commence  son 
deux  sexest  Une  pet.  riv..  la  Stou-  cours  dans  le  district  de  Donkow, 
dentsa  ^  traverse  cette  ville  qui  au  et  se  jette  dans  le  Voronëgesur  les 
reste  est  assez  pauvre.  fronlîèi*es  du  gouv.  de  Tambow. 

SpLaVNOUKHA  ,    (Cn-ia«MWJra.)  Stanovoïe-KhrÉbet  ,    (Cmch 

colonie  allemande  du  gouv.   oeSa-  Hoaoû"  Xpeôemb.  )  On    nomme 

ratof,  district  de  Camychine^  sur  ainsi  la  chaîne  des  montagnes  qui 

un  ruisseau  qui  lui  a  donné  son  côtoje    la  mer  d*Okhouk  et  qui 

nom  9  qui  se  jette  dans  le  Caramj-  projette  une  branche  dans  le  Cam- 

ch<^.  £ile  est  à  63  w.  deSaratof ,  tchatka  ,    les  iles  Courilles ,  etc. 

et  on  y  trouve  près  de  400  habi-  Cette  dernière  s'appelle  Rbrébel- 

tans  y  tous  de  la  religion  réformée.  Camtcharskoïe.     Le     StanoToîe^ 

Sredni  a-Ralàcleika  y  àCp  e^*  Rhrébet  se  termine  au  cap  Tcboo- 

HnH-EaAaKJieÛKa,)i^ey'^r\yAngoxiy*  khotskoie ,    à    moins    qu*oD   ne 

des  Mobodes  d'Ukraine 9  qui  coule  veuille     considérer    comme    noe 

dans  le  district  d'izum  y  et  se  jette  continuation  de  cette  mémo  chaîne 

dans  le  Donetz.  les  montagnes    des  iles  des  Re- 

Sredn  1  A-CoTELVA,  (Cp  «^KA/i-  nards,  et  Âléoutiennes. 

KQmeJihôo^)   pet.  riv.    du  même  Staraia  Ladoga  y  (  CmapoA 

gouv.  que  la  précédente  ^  celle-ci  ^a^oea.)  Voyez  Ladoga  vïkul 

coule    dans  le  district  de  Cras-  Staraia  Ri az an,  (CmapoAP* 

nocoutsk^  et  se  jette  également  dans  ^aK5)  ou  vieux  Riazan  ,  on  noo- 

le  Donetz.  me  ainsi  un  village  peu  considén- 

Stan  ITZ a  9  (Cm anui^aO  Ce  mot  ble  qui  se  trouve  sur  l'empbce- 

Î provient  de  Stane^  campement,  ment  de  l'antique  Riazan  dëlrallfl 

ien    de  halte  y  et  est  approprié  en  1 568  par  les  Tatares,  il  se  troa« 

maintenant  à  tous  les  villages  et  ve  sur  le  bord  de  TOca  vis-à-vii 

hourgs  des  Cosaques.  Ces  peuples  de  la  ville  de  Spask  et  à  5o  versifs 

étant  originairement  nomades  et  de  la  Riazan  actuelle  j  on  y  TeInt^ 

crrans  dans  les  Steppes  y  n*avoient  que  encore  quelques  restes  dW 

d'autres     habitations    que    leurs  vragesen.terre  quifaisoientprob»' 

camps.  Depuis  qu'ils  se  sont  éta-  blement    partie  des  fortificatioil 

blis  à  demeures  fixes,   ils  ont  con-  de  celte  ancienne    capitale  d'un 

serve  à  leurs  villages  le  nom  qu'ils  des  premières  principautés RussA 

donnoient  à  leurs  campemens  ,   et  Staraia  Roussa  y    (  Cmapaâ 

ce  nom    s'est    maintenu  jusqu'à  Pi^ca.)  'Ville  du  gouv.  deNorg(»* 

présent.  rod  et  chef-lieu  d'un  district,  sotf 

Stanovaia,  (CmaHoaa/i  )  c'est  le  67°  5i'  de  lat.  sept,  et  le  49^  3^ 

nne  petite  forteresse  qui  se  trouve  de  long,  orient,  ^k  120  w.  9od# 

dans  le  gouv.  de  Tobolsk  ,  et  fait  Novgorod.  Cette  pet*  ville  estamt-l 

partie  du  cordon  militaire  d'Ichi-  sée  par  trois  rivières  la  Polista^k 

me.  Elle  est  entre  les   forts  de  Ste  Poronssië  ,  et  la  Pérérjtitsa  ;  eh; 

Croix  {Spiatahocresta)  et  de  Près-  est  en  même  temps  k  1 5  virerslei  i^ 

nofskaia,  à  61  w*  du  premier  et  lacllmen.  La  première  de  ces  rif* 

72  du  second.  C'est  un  carré  flan-  est  navigable,  il  laut  supposer  q# 

que  de  quatre  bastions  aux  angles,  cette  vule  «  été  fondée  aiosi  qtfl 
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PoroLliof  par  tea  Novgorod iens ,  car  tonte  la  principauté  de  Trer 
mais  OB  la  voit  trct-pea  citëe  dans  ne  tarda  pas  à  y  être  réunie,  ce  qnî 
nos  chronînnet.  On  Ta  entoorée  en t  Heu  en  i486.  An  commence^ 
depais  peu  a  un  rempart  de  tcrrej  ment  du  règne  do  tsar  Ivan  Vas* 
et  on  T  trouve  nn  convent  de  moi-  silîévitcfa  ,  Staritsa  ëcoit  gouverna 
nés 
le] 

tannerieS] 
scies  et  à 

kment  plps  de  i5o,ooo  ponds  de  régente  de  son  fils  encore  en  bas 
lel.  n  7  a  ponr  cela  deux  bâti-  Age.  et  craignant  d'être' arrêté  ,  it 
mens  de  graduation  ,  et  les  sour-  voulut  s'entuir  à  Novgorod  ,  dont 
ces  d^ean  salée  qni  se  trouvent  au  les  citoyens  lui  témoignoîent  de 
milieu  de  la  ville  produisent  une  l'attachement.  Il  y  alla  effective* 
once  de  sel  sur  4  livres  d'eau.  Le  ment  en  i53t ,  avec  sa  femme  et 
nombre  de  ses  babitans  est  de 6)00o  son  fils  ^  mais  ayant  ëti^  joint  par 
personnes  des  deux  sexes;  les  mar-  l'envoyé  dn  Tzar  ,  il  se  laissa  per<* 
cbands  y  font  nn  commerce  très  suader  et  conduire  à  Moscou,  sont 
avantageux  en  lin ,  huile  et  grai-  la  promesse  qu'il  ne  lui  seroit 
ne  de  Un,  en  bois  de  chêne  et  en  i*ien  (ait;  cependant  à  peine  ar* 
chaux.  Il  se  tient  ici  trois  grands  rivé  il  fut  emprisonné  avec  toute 
marchés  par  an.  sa  famille ,    et  quelques-uns  des 

STARArA«*ToTMA  ,  ^Cmapa/t-  boyards  qui  lui  éloient  attachés 
Tomhjua,)  riv.  du  gouv.  de  Vo-  furent  mis  ib  mort.  Ce  malheureu:( 
logdsj  elle  ae  jette  dans  la  Sou-  prince  finit  ses  joars  en  captivité 
Ihonia.  en  1537.  Après  sa  mort  on  rendit 

Sta&itza  9  (  Cmapui^h,  )  cdlo-  son  appanage  de  Staritsa  à  son  fila 
nie  aljemande  du  gouv.  et  du  dis-  Vladimir  Andrèévitch  qni  y  vécut 
trict  de  Saratof ,  sur  le  grand  Ga*  assez  tranquille ,  il  jouissoit  mé^ 
raman;  on  y  compte  67  familles  me  d'une  grande  faveur  auprès  d a 
Lothériennes.  Tzar  son  cousin,  qu'il accompa* 

Staritsa  ,  {Cmapui^a,)  Tîlle  du  gna an  siège  de  Cazan,  où  il  se  dis- 
gouv.  de  Tvér  et  chef -lien  d'un  tingna  et  mérita  tonte  sa  confiant 
district  sous  le  5?^  21'  de  lat.  sept,  ce  ;  mais  n'ayant  pas  voulu ,  pen-* 
et  le  53^  4c'  de  long,  orient,  à  67  dant  la  maladie  du  souverain.  pré«« 
Wers  tes  sud  -  ouest  de  Tvér.  Elle  ter  serment  à  son  fils,  le  jeune 
•st  bâtie  sur  les  deux  rives  du  Vol-  Dmitri  Ivanovitch  ^  et  espérant 
(a  et  arrosée  en  outre  par  pne  après  la  mort  dn  père  se  faire  un 
pet.  rivière  qui  s'appelle  comme  parti ,  il  fut  trompé  dans  son  at- 
la  ville ,  et  s'y  jette  dans  le  Volga,  tente  ,  car  le  Tzar  ayant  recouvré 
£Ue  est  fort  ancienne  ,  mais  on  ne  la  santé  fit  arrêter  le  prinœ  Via- 
connoit  pas  l'époque  précise  de  sfr  dimir  et  le  punit  de  mort  en  i570« 
fondation.  On  sait  seulement  qn'el-  La  ville  de  Starilza  retourna  donc 
J^  a  toujours  appartenu  ilaprid-  encore  une  fois  aux  domaines  de 
cîpanté  de  Tver  jnsqu^i  la  guerre  la  couronne.  Elle  eut  beaucoup  k 
qui  eut  lien  entre  le  grand-duc  de  souffrir  dans  les  guerres  civiles  et 
lloscon  Dmitri  Donskoie  et  le  prin-  invasions  des  Polonais,  sons  les 
^  Michel  de  Tver  qui  lui  dispu-  règnes  des  faux  Dmitri,  On  y  trou^ 
toit  la  grande  principauté.  Le  ve  dans  ce  moment  quelques  ma- 
Grand  -  Duc  prit  cette  ville  en  gasins  ,  les  tribunaux  ,  7  églises  y 
1375,  et  il  parott  que  depuis  elle  un  convent,  une  école  et  deux 
>^ta  au  graiid-dnchë  de  Moscou  ^  maisons  de  charité.  Il  y  a  un  po9t 
TOM.    II.  UQ 
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ToUnt  snrle  fleuve, et  on  pont  de  et  retotirna  à  U  Pologne  ptfr 
boU  sur  la  Siarîtsa.  Il  se  tient  3  on  traité  fait  en  iSog.  L  osorpn- 
grands  marchés  par  an  dans  cette  teur  Otrépief,  sons  le  nom  da 
yllle:  \es  marcbands  y  font  on  prince  Dmitri  s^en  empara  en 
grand  commerce  en  blé  et  aotres  1 6o4  i  les  ToëTodes  rosses  en  cbas- 
marcliandises    qn^il    transportent   sèrent  ses  officiers  ^  mais  en  1617 

Ear  le  mojen  da  Volga  à  Péters-    les  Polonais  la  reprirent  aox  Ra»« 
ourg*  On  compte  dans  cette  ville    ses  ;    Tannée    suivante ,  elle    fot 
235o  habltans  des  deu  sexes.  rendue  à  r£mpire  par  le  traite  de 

Starobelsk,  (CmapoôexhcKh.)  Déoolina;  elle  changea  encore  plu- 
pet,  ville  du  gouv.  de  Voronége  y  sieurs  fois  de  maîtres  dans  les 
chef-lien  d'un  district  ,  bâtie  sur  guerres  suivantes ,  jnsqnà  ce  qae 
la  rive  gauche  de  TAidara  qui  se  les  Cosaques  Malorossiens  Tayant 
jette  dans  le  Sévernoie  -  Donetz  ;  prise  sur  les  Polonais  en  firent  le 
elle  est  à  ^ij  w»  de  Voronége.  On  qoartîer-major  d'un  régiment  qvi 
n'en  peut  rien  citer  de  remarqua-  prit  le  nom  de  la  ville  et  elle  ae 
ble.  réunit  avec  eux  ^  oomme  noas  Tn^ 

STARO0OUB,  Cmapo^i^Sh.)  pet.  tons  vu  plus  haut ,  à  son  ancien^ 
ville  du  gonv.  de  Tchernigof,  et  ne  mère-partie.  Le  grand-duc  Jonrt 
chei-Ueu  d*un  district.  C'étoit  une  Vladimirovitch  Dolgoronki  avoil 
des  quatre  villes  de  garantie  don-  bâti  près  de  Vladimir  une  TÎUe  à 
nées  par  les  Cosaques  de  la  Russie  laquelle  il  a  voit  aussi  donné  le  nom 
'mineure  ,  lors  de  leur  soumission  de  Starodoub.  Cette  ville  n'existe 
k  FEmpire.  Elle  est  sous  le  52^  36'    plus^ 

de  lat.  sept,  et  le  So»  20'  de  long.      STAROOLADKA,(CmapoeAa4ica.} 

orient.,  à  176  w.  de  Tchernigof ,    c'est  un  bourg  des  Cosaques  Gre- 

sur  les  bords  de  la  Babintsa  qui  se   bedskie  dans  le  distriet  de  Kîslar, 

jette  dans  la  Vablia.  On  j  trouve   il  est  â  33  w.  de  cette  ville,  sur  les 

des  fonderies  en  enivre  ,  et  quel*  bords  du  Térek^entouré  d'un  rem* 

ques  tanneries.    Les  habitans  de  part  et  fortifié  comme  tontes  les 

cette  pet.  ville  font  un  comn  erce  habitations  de  ces  Cosaques. 

assez  considérable  en  mâts  de  vais-       Staroie-Bykhow,  (Cmapoû^ 

seaux,  blé  ,  eau-de-vie  de  grains,   £wjro«5.)  pet.  ville  dn  gonv.de 

lin  et  chanvre  qu'ils  transportent  Mohilew  et  chef-lieu  d'un  district^ 

au  port  de  Riga ,  et  à  ceux  de  la  â  44  ^*  *^^  ^e  Mohilew,  snr  la 

mer  ^oire.    Starodoub  a  essuyé   rive  droite  du  Dnepr.  Cette  ville  a 

plusieurs  révolutions  et  a  souvent   été  bâtie  par  Fhetmann  de  Lllhna* 

changé  de  maîtres.  Elle  fut  long-   nie  Sapiena,  sous  le  règne  dn  roi 

tempft  assiégée  en  1096  par  laro-  Sigismond  qui  luîenavoit  donné 

nolk  et  Vladimir ,  qui ,  ajant  fait  l'ordre.  Deux  fortes  tonrs  élevées 

la  paix  avec  Ol^,  prince  de  Tcher-  an-dessus  des   portes    défendent 

nigof,  levèrent  enfin  le  siège  ;  en   bien  cette  p.  villej  elle  est  en  outre 

1378  elle  fut  prise  par  les  troupes   entourée  d  un  bon  rempart  de  terre 

du  prince  Dmitri  Ivanovitch  Don-   et  d^un    fossé.  Le  roi  Etienne  la 

skoie.  Lors  de  Finvasion  des  Ta-   donna  à  son  général  Charles  Khod* 

tares  dans  l'empire  de  Russie,  elle   kiévitch  qui  a  orné  cet  endroit  en 

se  donna  k  la  Poloene.  En  1 44^  9  7  faisant  élever  des  couvens  et  des 

le  roi  de  Pologne  la  donna  au  prin-  églises  d'nne  architecture  moder- 

ce  Vassilei  laroslavitch,  qui  luyoit  ne;  on  y  trouve  un  château  qui  a 

l'usurpareurChémiaka.  Cette  pria*   ci-devant  appartenu  à  la  femiUe 

cipauié  revint  k  la  Russie  en  i5oo,   Sapieha,  et  devant  lequel  il  y  a  une 

sous  le  règne  d'IvanVassiliévitchL)  asses  belle  place,  a  églises  rosses 


STA  STA               a37 

«t  denx  de  Grecs-ITnis,  une  sjna-  trîct.  Sa  position  géographique  est 

gogne  et  quelques  boutiques.  La  sons  le  63o  aj'  de  lat.  sept,  et  le 

majeure  partie  de  la  population  de  66«  53'  de  long,  orient.,  à  i33  w. 

cette  ville  sont  des  Juifs.  On    j  au  snddeSimbirsk;  elle  est  très* 

compte  ia5o  babttans.  agréablement    située    sur  la  rive 

Staroie-Oscol  )    (Cmapoû^  orientale  et  élerée  d'un  bras  du 

OcKOjih.)  peu  Tille  du  gour.   de  Volga ,  appelé  Counéy-Volochkcu 

Coorsk  et  chef-lieu  d'un  district;  Elle    est    enrironnée    de  collines 

elle  est  sous  le  5o<»  4^'  ^^  ^^*  ^P'*  agréables  eouTcrtes  de  bots  de  pins 

et  le  55<*  a6'  de  long,  orient. ,  au  et  de  bouleaux.  Sur  la  rire  oppo«- 

bord  de  l'Oscol,  et  sur  une  haute  sée  se  présentent  de  hautes  mon- 

montagne,  à  i5o  w.  an  sud-est  de  tagnes  calcaires  ,   qui    accompa- 

Coursk.  Elle  est  très-moderne^  car  gnent  la  rive  droite  du  fleuve  et 

à  peine  a-t^lle  200  ans  d^ancienneté.  qui  prennent  ici  le  nom  de  monts 

On  7  trouve  près  de  5ooo  habitans  Chigonlefskia  ,    d'un   village     de 

des  deux  sexes^  8  églises  et  deux  ce    nom ,     situé   entre    le   fleu<* 

moulins*  Les  vergers  de  cette  pet.  ve  et  ces  montagnes.  IjC  centre  de 

▼iile  ont  beaucoup  de  réputation  à  la  ville  forme  une  espèce  de  cita- 

cause  des  excellens   fruits  quils  délie,  oompossée  d'une  enceinte 

produisent.  de  palissades  ,  flanquée    de  qnel- 

STAyROPOL,(C/natfponoAft.}On  ques   tours,  avec  une    batterie, 

donnoit  depuis  long-temps  ce  nom  Cette  enceinte  renferme  une  église 

à  quelques  terres  qui  se  trouvoient  de  bois  et  une  église  primatiale  en 

dans  1  ancien  goov.  d'Astrakhan^  pierres  d'une  bonne  constrnction. 

au-delà  du  Térek,   entre  les  riv.  On  7  remarque  aussi  la  maison  du 

Soolac  et  Agrakhan,  et  d'après  les**  commandant ,  les  tribunaux  et  les 

quelles   les    archevêques  d'Astta-  habitations  des  ehefs  des  Calmouks 

Ihan   ajoatoient  à  ce    titre  celai  et  de  quelques  autres  personnes  en 

d'évéque  de  Stavropol.  On  prétend  charge,  des  magasins  de  sel  et  pour 

qu'avant  Tintroduction  du  maho-  les  vivres  ,  des  boutiques  et  en6n 

mëtisme  dans  ce  pays,  il  7  avoit  une  école  publique.  On  a  construit 

nne  ville  grecque  de  ce  nom,  qui  au  bas  du  fort  plusieurs  rues  qui 

dans  la  suite  a  été  détruite,  et  que  sont  occupées  par  lés  soldats  de  la 

c'est  d'elle  que  cette  petite  contrée  garnison  ,  et  par  des  Cosaques.  Ce 

a  gardé  ce  nom.  L'Empereur  Pier*  quartier   renferme  ausi  une  église 

re-le-Grand   en    revenant  de  ^e9  en  bois  ;  il  y  en  a  une  autre  dans 

campagnes  de  Perse,  remarqua  cet  le  faubourg  des  marchands,  située 

endroit  qui  lui  parut  convenable  au  bas  du  fort.  Le  nombre  des 

potir  7  bâtir  nn  fort  qui  put  servir  maisons  est  d'environ  45o,  et  celui 

il  contenir  dans  l'obéissance  le  Da*  des  habitans  est  de  23oo  personnes 

gaestan,etassttrer  une  libre  com-  des  deux  sexes.  Cette  ville  a  été 

monication  avec  Derbent,  il  le  fit  bâtie  en   1757  pour  les  Calmouks 

élever  et  lui  rendit  son  ancien  nom  qui  se  sont  baptisés  ;  on  les  trans«* 

de  ville  de  la  Ste^Croix,  mais  à  la  léroit  déjà  dans  cette  contrée  dès 

paix  de  1735  avec    Sçhah-Nadir,  l'année  1673,  étalera  A7onk-Khan 

elle  fut  abandonnée  et  ses  habitans  s'obligea  à  ne  point  redemander 

transportés  à  Kiclar.  ceux  qui  s'enfuiroient  de  chez  lui 

STAVKOPOt,  (  Cmaêponojn.  )  pour    se  faire  chrétiens.   Depuis 

117  a  dans  ce  moment  deux  villes  1724  jusqu'à  1736,  il  ^aeu  StiSi 

de  ce  nom  en  Russie.  La  première  Calmouks  qui  se  sont  faits  baptiser; 

se  trouve  dans  le  gouv.   de   Sim<»  mais  la  dernière  année  le.  Àhan 

birsk^  elle  est  chef«*lieu  d'un  dis*  Doundook-Ombo  aTant  désiré  que 
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la  Rusâie  défendu  aax  Calmouks  et  des    plaines  îmmenaea  qui  %t 

de  se  faire  chrétiens ,  ou  one  du  trouvent  dans  difUerentes  parties 

moins  ceux  qui  le  deyienarotent  de  cet  Empire  ;  elles  sont  désertes 

quittassent    les    hors  da  Volga  ;  et  nues  ,  pour  la  plupart  oonyer- 

pour  le  satisfaire   Sur    le  second  tes  de  riches  pâturages  «  et  soarent 

point  la  Tille  de  Stavropol  fat  bâ-  bien  arrosées.  Lcb  principales  abnt: 


de  mille  familles  Zungoriennes.  par  une  branche  des  montagnes  de 
Lenrs  troupeaux  font  leurs  prin*  TOural  qui  se  prolonge  dans  le 
cipales  richesses,  quelques-uns  gouv.  de  Vologda.  LesolTestpoiir 
cependant  ont  commencé  à  s'adon-  la  plus  grande  partie  sablonneux , 
ner  k  ^agriculture  ,  mais  ils  em-  ikiarécagenx  et  presqu'entièrement 
ploient  des  journaliers  pour  tra-  inhabité.  II.  Le  stepe  du  Dnepr» 
railler  leurs  champs ,  et  ne  font  11  comprend  la  grande  plaine  si'- 
coltirer  que  ce  qui  leur  est  néces"  tuée  dans  les  gony.  d*Ëcatberino- 
saire.  On  ne  peut  se  flatter  qu'une  slaw.  et  Khcrson ,  entre  le  Dnepr 
nation  accoutumée  à  une  vie  aussi  et  le  Boug  ,  le  steppe  de  Crimée 
libre ,  aussi  oisive,  et)  à  bien  des  sur  la  rive  gauche  du  Dnepr  ,  et 
égards ,  aussi  agréable  que  la  Tie  tout  lespaoe  qui  s'étend  au-delà 
pastorale  ,  puisse  jamais  se  résou-  du  Donetz  ,  jusqu'au  Don  ,  et  le 
dre  à  Féchanger  contre  un  état  long  de  la  mcraÂKof,  jusqaaa 
aussi  pénible  que  celui  de  labou^  Pont<*£uxLn.  Cette pbioe  immense 
rcur.  Il  ne  demeure  à  Stavropol  qui  comprend  la  plus  grande  par- 
que leurs  Siarchines  (anciens),  qui  ti#des  gouv.  d'Ëcatherinoslaw,  de 
composent  le  Soud  on  tribunal  Tauride,  de  Kherson,  et  une  partie 
militaire  ,  avec  un  certain  nombre  de  ceux  des  Slobodes  d'Ukraine  de 
d'officiers  qu'ils  se  sont  choisis  ;  Voronége  ,  est  en  général  d'an  sol 
cas  derniers  ont  le  titre  de  Kho»  très-secet  sablonneux.  Il  renferme 
roungie  (port/»  enseigne)  eïd'Yé^  plusieurs  lacs  salés  et  des  espaces 
saul  ou  adjudans}  ils  jouissent  de  terres  salines,  et  il  n'est  encore 
tons  d'une  solde.  Ces  peuplades  que  très-peu  habité.  Cependant 
asiatiques  sont  sous  la  direction  de  on  }  a  établi  nouvellement  plu* 
plusieurs  prêtres  qui  parlent  tous  sieurs  colonies  bulgares  et  aile» 
leui*  langue  j  il  j  en  a  un  dans  mandes.On  y  trouve  à  la  vérité  qnd* 
chaque  village  avec  un  chirurgien,  qnes  bosquets  de  chênes  et  an- 
La  seconde  ville  de  ce  nom.  est  très  arbres,  mais  sa  plus  grande 
dans  le  gouv.  du  Caucase ,  elle  est  partie  est  dépouillée  ae  bois,  elle 
bâtie  sur  1^  rive  gauche  de  la  Ta->  est  cependant  très-propre  aux  pà- 
chla  qui  se  jette  dans  le  Calaous  ;  turages  et  à  l'agriculture.  ill« 
c'est  une  forteresse  qui  renferme  Steppe  du  don  et  du  P^o/ga.  Il  oo- 
3  églises  ,  des  magasins  considé«>  cupe  tout  Tespace  entre  le  Don,  le 
râbles  et  un  millier  d'habitans  des  Volga  et  le  Couban.  il  est  plutôt 
deux  sexes,  outre  la  garnison*  Elle  aride  que  fertile ,  totalement  dé^ 
est  chef-lien  d'un  district,  et  se  nné  deboisetajantfortpend*eaa; 
trouve  k  l63  w.  de  Georgtetsk.  On  il  contient  plusieurs  laes  salés  ,  et 
vient  d'y  établir  quelques  tan-  parties  de  terres  salines,  Salant^ 
neries  et  une  fabrique  de  savon.  c/takis.  Il  ae  répand  dans  la  plus 
Steppes,  (Cmênu)  on  donne  grande  partie  du  gonv.  du  Cau- 
oe  nom  en  Russie  à  des  pays  plats    case  ,  et  dans  ceux  de  Saratof  et 
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AitraUan.  Sas  montagnes  minera»  plnt  grande  partie  forme  une  ënor- 

logiques  contiennent  du  charbon  me  plaine  de  sable.  V.  Steppe  de 

de  terre  ^   des  pyrites  de  souiTre  et  tirtyche.  On  comprend  sons  ce 

des  eaux   minérales.  Cette  plaine  nom  la  grande  plaine  qui,  s'étend 


uoama.  ei  s  eiena  an  sua  aes  n-  i  trijcne  ei  ae  i  yjo^  ex  qui  couvre 

tes  du  Térek  et  de  la  mer  Caspien-  un  énorme  territoire.  Uest  comme 

ne  ,  jusqu'à  l'autre  côté  de  la  Sar->  parsemé  de  lacs  salés  de  différen- 

pa  an  nord ,  et  à   l'éit  jusqu^au  tes  espèces  de  sel,  séparés  par  de 

Volga.  Tout  le  steppe  de  Conmane^  nombreuses  forêts  de  pins,  sapins, 

d'après    Falc,  ressemble    à  une  cèdres  et  bouleaux;  il  est  presque 

mer  desséchée.   C'est  une  plaine  partout  très-propre  aux  pâturages 

sablonneuse  partie  argileuse,  par-  et  à  Tagriculture,  mais  il  est  peu 

tie  salée  et  sans  arbres.  Il  paroit  peuplé  en  proportion  de  son  éten* 

avoir  formé  le  fond  d*nne  mer.  lia  due.  £ntre  rirt};che  et  TOb  il  ren- 

prenve  de  cette  assertion  est  le  ferme  aussi   cette  belle  et  fertile 

Esu  d'élévation  des  rives  de  la  mer  plaine  bien  arrosée  appelée  le  step- 

aspienne  et  de  la  mer  d'Àzofl  Le  pe  de  Baraba  ou  Barabine  qui  oon- 

peu  de  profondeur  de  ces  mers  sur  tient  plusieurs  lacs  considérables, 

leurs  cotes  y  qui  diminue  constam-  Une  partie  de  cette  grande  plaine 

meut ,  le  niveau  bas  du  steppe  ,  entre  Tlcbime  et  Tlrtyche  se  nom«* 

dans  lequel  laConma,  le  Manitche  me  le  steppe  d'icbime ,  qui  abonde 

etc.,  ont  à  peine  de  conraus  ,  sans  particulièrement  en  lacs    amers  ^ 

parler  de  la  qualité   saline  du  sol  ,  mais  sous  tons  les  autres  rapports 

et  des  terrains  salés  qu'il  contient,  il  ressemble  au  steppe  de  Baraba, 

les  lacs  salés  et  la  quantité  de^lso-  On  y  trouve,  comme  dans  celui-ci, 

quilles  marinea   qu'on    y    trouve  une  grande  quantité  de  tombeaux* 

partout  dans  le  sable  ,  et  plusieurs  Le  steppe  Barabiue  occupe  l'espace 

•utres   circonstances,  confirment  situé  entre  Tlrtyche  et  TOb,  au 

encore  ce  sentiment.  IV.    Steppe  sud  des  montagnes,  au  nord  de  la 

du  Volga  et  de  i'Ourah  Cette  plai-  partie  la  plus  éloignée  du  Tara,  et 

ne  étendue   comprend,   entre   le  au-delÀ  de  la  riv.  de Tonie*  Cette 

Volga  et  rOural ,  tout  le  pays  plat  grande  région  de  plus  de  600  w.  de 

qui  portoit  autrefois  le  nom  des  longueur  du  nord  au  sud,  sur  4^0 

steppes  des  Calmouks  ,  et  entre  de  largeur  de  Touest  à  l'est,  est  uu 

l'Oural  et  l'fimba  ,  la  partie  du  pays  to  talement  plat,  dont  le  niveau 

eleppe  des  Kirguiss  qui  se  trouve  est  k  peine   interrompu  par  une 

dans  les  frontières    de  l'Empire,  seule  colline;  elle  contient  bean- 

On  l'appelle    le  steppe  des  Cal-  coup  de  lacs  d'eau  douce,  quelques 

mouks ,  parce  qu'une  horde  de  ce  lacs  amers  et  un  petit  nombre  de 

peuple  en  fut  laissée  en  possession  salés  qui  iburnissent  du  sel  marin, 

«t  Ta  habité  jusqu  à  son  émigra-  La  majeure  partie  de  cette  plaine 

tion    en  I77i«  Les  Calmouks  Pap-  offre  un  bon  sol  de  terreau  noir 

pellent  Gahsen  (le  désert).  La  par-  ombragé  de  nombreuses  et  agréa- 

cie  occidentale  tii*e  son    nom  du  blcs  forêts  de  bouleaux  qui  l^mbeU 

Volga  f  la  méridionale  de  la  mer  lissent.  Tout  prouve,  ait  M*  Falc, 
Caspienne,    et    celle  de  Test  de'  que  le  Baraba  doit  avoir  été  ancien* 

l'OuraLEile  consiste  en  une  chaîne  aement  couvert  par  les  eaux,  et 

très-protottgée    de  montagnes  de  que  plus  récemment  il  devoit  oon- 

sable  connue  tous  le  nom  de  Ryn-  tenir  beaucoup  plus  de  lacs  et  de 

V tAX  [Voyez  cet  arUcU)^  mais  «a  maraia.  De  aaémoire    d'hommes. 
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ai  on  8*eii  rapporte  aux  Tatarea  ei^iâe  oeloi  de  Pëtro-PaTloTak. 
Barabmcs,  la  climinntîon  des  lacs  Stepnaia  ,  (Cmennaji.)  C*est 
et  le  dessëcbement  des  marais,  ont  aussi  le  nom  d  nne  colonie  all^- 
^të  très-sensibles  ainsi  qae  les  mande  dans  le  gonr.  de  Sarato^ 
acquisitions  de  la  terre  ferme.  VL  district  de  Camjebine,  k  ^S  w. 
Steppe  de  tOh  et  du  Jënisséu  II  sur  le  Volga  andessus  deSaratof. 
renferme  tont  le  grand  territoire  On  j  compte  58  familles  lathé- 
situé  au  «delà  du  Tehoulim,  entre  riennes. 
rOb  et  le  Jënisséi ,  qui  s'étend        STE&IITAUATSX^/Cmepjiumc»* 

i'usqn  aux  côtes  de  la  mer  glaciale.  juamcK^-  }  pet.  ville  du  gouT. 
Jes  meilleures  forêts  ne  se  trou-  d'Orenbourg,  nouyellement  orga- 
vent  que  vers  le  sud,  dans  le  voisi*  nisëe  en  cbef-lien  de  district;  ell« 
nage  des  montagnes.  Près  de  la  est  sous  le  53^  33'  de  lat.  sept,  et 
mer  glaciale  le  bois  est  petit  et  le  74^  16'  de  long,  orient,  sur  la 
rabougris.  SU.  Steppe  du  Jénisséi  Sterlé  qui  se  jette  dans  rAcbkada^ 
et  de  la  Lena.  Ce  grand  désert  est  et  eelle-ci  dans  la  Bélaia.  Cette  pet. 
borné  par  le  Jénissëi,  la  Toungou-  Tille,  qui  n'est  qu'à  5  w.  de  la 
aka  et  la  Lena,  comme  le  précé-  Bélaia,età  m  d*Uufa,  est  entourée 
dent  il  s  étend  au  nord  jusqu'à  la  de  bois.  On  y  construit  des  bateaux 
mer  glaciale.  Il  tient  de  la  même  pour  transporter  le  sel  qui  arrime 
nature  et  qualité.  VllI.  Steppe  de  ici  de  l'ilek  par  terre,  et  qu'on 
ïa  Lena  et  de  l* Indiguirka,  La  conduit  d'ici  dans  des  bateaux  aux 
même  description  peut  s'appli-  lieux  de  sa  destination, 
quer  à  cette  région  peu  connue  qui  St ira,  [Cmupa,)  rÎT.  qui  prend 
forme  une  vaste  plaine  sur  les  sa  source  dans  le  gouv.  de  V olhî* 
bords  de  la  mer  Glaciale,  entre  la  nie^  et  qui  coulant  vers  le  nord, 
liéna  et  la  Colyma,  des  deux  côtés  entre  dans  celui  de  Minsk,  où  elle 
de  rindiguîrka.  se  jette  dans  le  Pripet,  non  loin  de 

Stepnaia,  {CmêTiHàA.)  fertqui  Pino.  On  pourroit  la  rendre  navi- 
ae  trouve  dans  le  gouv.  d'Oren-  gable  jusqu'à  TOulens  et  même 
bourg, district  de  Yerkbo-Ouralsk,  jusqu'à  Doubny  avec  quâqoes 
et  qui  fait  partie  de  la  ligne  de  dé-   frais. 

fense  d*Ouisk;  il  est  sur  la  rive  Stolbovskaza  ,  (  CmojiSoe^ 
^aucbe  de  TOuie,  qu'on  passe  vis-  ckoa.  )  C'étoit  un  vtlkge  qui  ae 
à-vis  du  fort  pour  y  arriver;  c'est  trouvoit  entre  les  villes  de  Tikbvi- 
nn  carré  parfait  dont  les  fortifica-  na  et  de  Ladoga.  Il  a  été  remarqua» 
lions  sont  en  bois.  Il  contient  outra  ble  par  la  paix  quia  été  conâne 
leglise  la  maison  du  commandant,  en  1617  le  27  février,  entre  la  Rna» 
celle  des  officiers  et  les  casernes,  sie  et  la  Suède.  Ce  traité  oonsenre 
plus  de  aoo  logemeus.  Sa  garnison  le  nom  de  cet  endroit.  On  y  atî- 
est  formée  de  deux  compagnies  de  pula  que  les  frontières  des  deox 
dragons  et  une  demi-compagnie  états  passeroient  entre  Ladoga  et 
d'infanterie.  Les  Kii^uiss  vinrent  Nettebourg  (aujourd'hui  Cblassel- 
Tattaqueren  1770,  ils  réussirent  à  bourg),  et  seroient  marquées  par 
emmener  les  ebevaux  des  dragons  le  cours  de  la  Lava  qui  se  Jette 
et  quelques  soldats  qui  les  gar*  dans  le  lac  de  Ladoga.  Ce  village 
doient  dans  le  voisinage  du  fort,  n'existe  plus. 
C'est  pourquoi  la  garnison  étant  Stolbovskaxa  ,  (  CmoxSoB'^ 
démontée  ne  put  poursuivre  ces  cKa/t.  )  C*est  aussi  le  nom  d'un 
pillards  qui  étoient  au  nombre  de  fleuve  qui  coule  dans  la  presqotle 
1000  hommes.  Ce  fort  est  à  472  w.  du  Camtcbatka.  Il  est  très-large  et 
d'Orenbourg,64du  fort  de  Troïuk    se  jette  dans  TOoéan  oriental,  Oa 
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Toil  k  son  emboachnre  trois  ro«  Stb£tsn8k  ,     (Cmp^mencKb») 

chers  qui  de  loin  ont  Tair  de  colon-  peu  TÎlle  dn  gonv.  d'Irkontsk ,  cî^ 

nés,  ce  qui  a  fait  donner  ce  nom  devant  cbef-liea  d'nn  district,  et 

an  flea?e  f  i).  Les  Camtcliadales  le  relevant  actuellement  de  celai  de 

nompaent  Onnagkik.  Nertcbinsk  ;  elle  est  sur  les  borde 

Stoud£netz  ,   (  Cm^A^neifi.  )  de  la  Cbilka ,  à  io43  w.  à  l'est 

pet  Ht.  du  gonv.  de  Tamoow,  sur  d'Crkontsk*  Le  terroir   des  envi* 

laqoelle  la  ville  de  Spask  est  bâtie,  rons  de  ce  petit  endroit  est  trèa* 

die  se  jette  dans  le  Vade.  fertile, 

Stoudenok-Colodez,  (Cmy^B-  SnovuivEJCmpujueHb.)  pet. 

HOKÎ^oAOAeêk.)    deux   pet-    m.  ,;^,  d„  ^^^^^  ^  Volbinie,  ont 

portent  ce  nom.  L'une  coule  dans  ©onUint  vers  le  nord  se  îette  dane 

le  gouv.  des  Slobodes  d  Ukraine,  fe  Pripet,  Avec  quelques  travaux 

passe  à  quelques  lieues  de  Tcbou-  on  pourroit   la  rendre  navigabte 

Puiefetse  jette  dans  le  Donetz.  jusqu'à  GevëL 

autre  est  dans  le  gouv.  d'Orek  .,               .  ^           .      , 

eeUe-là  tombe  dans  le  Don.  ™^  K  (  ^*?f*«  )  ,  '*^-    «"«* 

.  ,  ...    considérable  qui  prend  sa  source 

Stougna,  (  Cmti9Ha.  )  riv.  qui  jans  le  gouv.  d'Orel  ,  district  de 
foule  dans  le  gouv.  de  Kiew,  et  se  Cromy,  tout  près  des  sources  de 
jette  dans  le  Dnepr.  Elle  passe  roca  ;  elle  coule  ensuite  dans  le 
devant  \assilkof  et  Tripolie.  go„^^  deCoursk  et  forme  sur  un 

Strelna,  (CmDi^^Ho.)  cbâteau    ceruin  espace  les  limites    de  ce 
de  plaisance  impérial  à   17  w.  de    gouv.  ainsi  que  de  celui  d'Orel, 
Pëtersbourg ,    sur   le  cbemin  de    Cette  riv.  se  jette  dans  le  Sëim. 
Péterhof,  sur  le  golfe  de  Cronstadt.        SyÉABORO  ou  Sweaborg,  (Csea^ 
Sa  situation  est   agrëable  et  pitto-    ^^^^5    j  ^aie  de  la  Finlande  nou- 
resque.  On  y  jouit  d'une  vue  ma-   vellement  conquise,  forteresse  for- 
geifique  sur  Cronstadt  «»  Pëters-    mîdable ,  port  et  cliantier  ,  sur  le 
bourg,  ainsi  que  sur  tout  le  golfe,    golfe  de  Finlande  ;  elle  se  trouve 
Il  avoit  été  commencé  par  Pierre-    tout  près  de  Hekingfors,  dont  elle 
le-Grand  en  1711.  Ce  souverain    étoit  auparavant  une    espèce  de 
en  6 1  don  à  sa  fille  U  princesse    dépendance  ou  de  fort,   età4ia 
Elisabeth  qui  ne  l'habita  jamais,    ^.  je  Pétersbourg.  Les  travaux 
et  ne  le  fit  pas  achever.  Ce  bâti-    considérables    que  les  Suédois  y 
ment  commençoit  dé  à  à  tomber    ont  fait  dans  ces  derniers  temps  , 
en  ruines  lorsqu  on  le  fit  relever    et  ceux  qu'on  y  a  continué  depuis 
sous  le  règne  de  l'Empereur  Paul    h  conquête  la  rendent  dune  très- 
I«.  Il  est  maintenant  achevé  et   grande  importance.  Lefortexté* 
appartient  &  monseigneur  legrand-    ^ieur  se  nomme  Gustafs^woerd  , 
duc  Constantin  qui  1  habite  quel-    presque  toutes    les   fortificatione 
qnefois  dans  la  belle  saison.  3on  t  faites  dans  le  roc  et  sur  des  ilea 

StrbLNA  •  (Cmp'bAhHa.)  riv.  du    qui  se  communiquent.  On  peut  m 

{[our.  de  Tologda ,  district  de  Yé-    considérer  comme  imprenable.  Le 
iko-Oustioug ,  qui  se  jette  dans  la    gouvernement    y  entretient    une 
Sonkhonia;  elle  est  remarquable    tlotille  et  une  garnison  nombreuse. 

Kr  la  quantité  de  barques  et  de  Svensar  ,  (Cdenca/^i^.)  Onap- 
teauz  qu'on  y  construit  pour  pelle  ainsi  la  presqu'île  sur  laquelle 
être  conduits  sans  aucune  charge  la  ville  de  Toméo  est  bâtie  (f^o^^c 
k  Onstioug.  cet  article)* 

(i)  Siotb  vout  dira  eu  nisi«  oolonn^  ou  pUlUr, 
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SvîAOA  ^fCtffjieo.)  grande  PÎT.  SriAToooRSKOrs  -  Monas- 

navigable  et  très-poUsonnease  qui  tyr  ,    (CeA/noeapcKoû  '^MonaC'^ 

prend  sa  source  dans  legonv.de  mb*p»)  C'est  un  célèbre  couvmit 

Slmbirsk ,  dîstrici  Canadeïsk  ,  elle  de  moines ,  près  da  Donetz   dans 

sort  d'nne  petite  cbaine  de  mon*  le  gonv  ,  des  Slobodes  d'UkraÎTte  « 

tignes  qni  bordent  pour  ainsi  dire  district  d'Iznm  ;  il  est  bâti  an  pîecl 

le  Volga  ,  et  en  séparent  la  Sviaga.  d'nne  montagne    de  craie ,  dans 

C'est  pourqnoi    elle  conle  long-  laquelle  les  religieux  de  ce  mona»* 

temps  parallèlement  à  ce  fleuve  ,  tère    avoient  creusé  ,  avant  qirU 

seulement  en  sens  contraire,  c'est-  fût  fortifié  ,  des  allées  son  terra  »- 

li*dire,dumidi  au  nord;  ensuite  elle  nés,  et  même  une  église  pour  se 

s'y  jette  près  de  la  ville  de  Sviajsk.  mettre  en  surelé  contre  les  Tata«* 

SviAJSK  ,  {C6iAm.cKh>)  ville  du  res. 
gouv«  de  Cazan  et  cbef-lieu  d'un  SviatOie-NossE  ,  {  Côjtmoà-' 
distrtct ,  elle  est  située  au  haut  Hoch,)  ou  le  cap  Saint,  On  donne 
d'une  monlagne,  sur  la  rive  gau-  ce  nom  à  deux  caps  ,  Tnn  se  tron- 
che de  la  Sviaga ,  et  près  de  son^  ve  en  Laponie  ,  k  l'entrée  de  VO^ 
emboQcbure  dans  le  \olga  ,  sous  céan  Glacial  dans  la  mer  Blanch^ 
le  55^  38' delat.  sept*  etle  66»  3i'  l'autre  est  en  Sibérie  entre  les 
de  long  orient.,  à  J2  w.  de  Cazan.  fleuves  Tana  et  Indiguirka. 
Le  tzar  Ivan  Yassiliévitch  la  fit  Syiato-TroitskaïaSebgibva 
bâtir  en  i55i  par  Chéi&k-Alej,  Layra  ,  (  CoAmo  -  Tpout^itJt, 
roi  de  Cassimof,  après  sa  pre-  CepeueeaAaepa  )  F'oyez  TkoïT'^ 
mière  expédition  contre  Cazan,  «KOïK-MoNASTTa. 
afin  d'y  faire  tons  les  apprêts  né-  Svidjs  ,  {Csu^h)  riv. ,  on  le 
cessaires  pour  sa  seconde  invasion,  nomme  aussi  Sonaa  ;  elle  prend 
qui  plus  heureuse  que  la  premiè-  ^  source  dans  un  lac  qni  se  trouve 
re ,  finit  comme  on  sait  par  la  'Qt*  les  limites  des  gouv,  de  Nov« 
prise  de  Cazan,  On  trouve  dans  gorod  et  d'Olonetz,  coule  du  nord- 
cette  ville  3oo  maisons,  deux  Cou-  ««  sud-est  à  travers  les  di^ftricU 
vens  dont  un  de  religieuses  et  y  de  Belozersk  et  Tcfaérépoveiz  et  ae 
églises.  Les  habitans  qui  sont  au  réunit  dans  ce  dernier  à  la  Chek* 
nombre  de  près  de  3ooo  person-  ^na* 

nés  des  deux  sexes  j  font  un  petit~^      Svidita  ,  (Ceuflua,)    riv.  asses 

commerce  en  grains  qu'ils  achet-  considérable  du  gouv.  de  Tcbei^* 

tent  dans  les  villages  voisins,  qu'ils  nigof. 

font  moudre  et  revendent  ensuite        Svina,  (CsuHa-)  riv.dngour. 

dans    les    villes    supérieures    du  d*Orel ,  elle  se  jette  au-dessous  de 

Yolga,  La  ville  de  Sviajsk  a  une  Briansk  dans  la  Desna,  On  vojoit 

belle  apparence  lorsqu'on  arrive  anciennement    sur    ses  bords  la 

du  c6té  du  Yolga  ,  elle  la  doit  à  sa  ^'Me  de  Bérézof  appartenante  aux. 

situation  élevée ,  à  ses  deux  cou-  Viatitcbes, 

vens  et  aux  églises  qui  dominent  SvintzakT  ,  (Câuwj^auhi.)  pet, 
sur  les  petites  maisons  des  habi-  ▼îHe  du  gouv,  ae  yilna  et  chef- 
tans  ,  et  forment  de  loin  une  vue  lîca  d'un  distrtct  sur  laSvila,  ji 
assez  pittoresque.  On  trouve  en-  ^4  w.  àVest  deVilna.  Lesendroiu 
core  dans  cette  ville  une  fabrique  les  plus  remarquables  qui  se  trou** 
de  potasse  et  quelques  tanneries,  vent  dans  son  district  sont  Cotser- 
SvrATOiE-MoRÉ,  (  CâAmoe-^  guichek  ,  Dolgoliehki  ,  Cobîlinik 
Mape.)   ou  mer  Sainte,  On  ap-  etSvir. 

pelle  ainsi  en  Sibérie  le  lac  Baï-        SviR,  (Câuph.)  rir.  considéra- 

kal  (payez  cet  article).  ble,  elle  sort  de  k  partie  méridio* 
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fkth  in  1«o  On^ga,  cUps  le  goav.  dîilrict  de  Yolkoviski  Tanlre  daiia 
d'Olooets,  et  coule  de  là  dans  le  ledUtrict  de  Grodoo,  et  le  troUlè'- 
gOQT.  de  Pêtersbourg,  à  travers  le  me  dans  le  goav,  4e  Minsk,  district 
district  de  Novaia- Ladoga.  £lle  de  Bobroni^k* 
jbrinoit  aiiciennement  les  liniite«  SyoLifA,  (CâqjihHa,)  vW.  a^sse^ 
des  possession5  d^  la  républîqiie  considérable  du  gQuv.  de  Yitebsk 
de  Norgprod,  du  côté  des  Yéramis,  dans  le  district  de  Drjién  ;  elle 
peuples  que  les  Novgorodiens  ne  sort  du  lao'Svolus  dqi|t  elle  prend 
soumirent  que  très-tard,  ^n  1123  |e  nom  et  ra  se  jeter  dans  la  Drissa* 
)e  prince  Ysévolod  Mstisla^itch  de  S^LVA}  {ÇbtJiea.)  riv,  dugour. 
Novgorod  remporta  sqr  les  bords  de  Perni,  qui  se  jette  dans  la 
de  cette  rir.  i|ne  victoire  sanglante  Tchou^sovaia,  la.  ville  deCouogonr  ' 
sur  ea:^  et  emmeoa  beaucoup  de  e^t  située  sur  ses  bords< 
prisonniers.  L^  Svir  est  navigable;  Syrovatxa  ,  (  ÇbLpaeamKa.  ) 
on  transporte  beaucoup  d'objets  pet.  riv,  du  gouv,  des  Slpbodes 
produits  daqs  les  provinces  limi-  d'Ukraine,  elle  parcourt  les  dis- 
iropbes  par  lemojendecetteriv,i  tricts  de  Miropol  et  de  Spncny  , 
Pétersbourg.  Elle  forme  upe  des  pour  se  jeter  d^us  le  Psiol  sur  sa 
principales  branches  de  communia**  rive  gauche. 

catioQ  dans  celle  qu'on  a  établie  St ^i  an kAi  (ÇupAH^ca)  pet.  rir^ 
entrela  Covja  et  la  Yytegra  parle  du  goifv.  de  Yologda,  qui  se  jette 
moyen  du  canal  Marie.  Il  est  vrai  d^ns  la  Vytcbegdaf 

3 ne  les  petites  cascades  qui  existent  Sj ssoL  a,  (Çb^co^a^)  riv^  coi^sî-r 
ans  son  cours  forment  un  obstacle  4^rable  et  navigal^le  du  gouv.  de 
^n  retour  des  bateaux ,  mais  on  Yologda  qi|i  se  jette  daps  la  Yyt- 
s'occupe  à  les  faire  saater.  )1  existe  cbegda.  Elle  prend  sa  source  dans 
plosienrs  chantiers  sur  les  bords  legouv.  de  Yiatka.  Son  cours  est 
de  cette  riv.  oh  Ton  construit  des  de  plus  de  5oo  Wf  On  j  embarque 
bâtimens  de  diiOférei^tes  grandeurs,  beaucoup  de  blé,  de  iers  et  dés 
dont  qnelques-qns  même  ont  été  aqcres  qu'oi|  transporte  à  Arkhai^-r 
f  a»qn  aux  grandes  Indes,  Cette  riv.   gel. 

est  poissonneuse  dans  tout  son  STTÇHsySK  |  (C^fv^tfo/c^.)  pet. 
coars;  plosienrs  petites  riv.  y  ont  ville  du  gouv .^  de  Smolensk,  nou-r 
leurs  embonchures,ielleto|nbe  elle-  vellen^ent  érigée  ea  cbef-ltei|  de 
même  dans  le  lac  Ladoga.  district;  elle  est  b4tie  sur  les  bords 

SyiALoTSE,  {C^upJ|,o^h.)  riv,  delaYazouxa  qui  se  jet^  daqs  le 
îa  gouv,  de  Minsk,  et  la  plus  gran-  Yolga.  On  y  trouve  deux  église^, 
le  de  tOQtes  celles  qui  se  jette  dans  deux  n^onlins,  quelques  tanneries 
la  Beresina;  lorsque  les  eaux  sont  et  des  brasseries.  I^e  nombre  de 
liantes  au  printemps  elle  est  navî*  ses  faabttans  est  de  1400  persoqnes 
table  jusqu'à  Minsk  |  surtout  poqv  des  deux  sexe$.  Cette  pet.  ville  es$ 
es  radeaux*  ^  9^4  ^*  nord-est  de  Smoleusk. 

SviRSXQE-OïBao,  (Cdupc/coe-  SrzEBAifK,  {ÇbisepaHb)  riv, 
7^epor)  ou  lac  de  Svir.  On  donue  du  gouv.  de  Simbirsk,  qui  com- 
le  nom  à  deux  lacs,  dont  Ton  se  menoe  son  cours  dan«  le  district 
roi>ve  dans  le  gouv.  de  Novgorod;  de  Canadèi,  le  continue  ^  travers 
a  ville  de  Kirilcff  est  bâtie  sur  seê  celui  de  Syierane,et  s'y  jette  dai|s 
^rds,  L'autre  est  dans  le  gouv,  de  le  Yolga ,  après  s*élre  réunie  avee 
^ilna ,  district  de  Svintsany.  ^  1a  Crymza. 

SviSLOTCHE,(CtfMCJioc*J  C'est  le  SyzeraNE,  {ChisepaHt.)  pet, 
omde  trois  gros  bourgs,  dont  Tnn  yille  du  gouv.  de  Simbirsk  ^t  chef-* 
$  cronre  dans  le  gouv,  4©  Prod^o,  lieu  4' W  district ,  a  1 2?  W.  sud  d» 

loM.  IL  5o 
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Sîaibîrsk,  '  sur   lea   bords   de   b  en  bols.  La  Tille  renferme  iincoa- 

Cjrymsa  et  de  laSjscrane,  qailai  Tent,  loëglîses,  iSio  maitoiis,  5 

a  oonné  son  nom.  £lle  est  bâtie  monltns  et  7000  habltans  des  deox 

entre    les  deux  rÎT.  dans  nn  en-  êeieSé  II  s'y  tient  an  grand  marché 

droit  assez  éleyë.  On  y  trouve  les  an  mois  de  juillet*  Le  clergé  y  relè- 

reste  d'une  ancienne  fortification  Te  de  larcbeTéqae  de  Casin. 


T. 


JL  ABALY,  (TaôoJibi-)  Tl  y  a  deux    sud-est  dTcatbcrinoslaw,  etkSo 

Setites  rÎT.  de  ce  nom  dans  legouT.  -w.  ouest  de  l'emboucbure  da  Don. 
e  Toula ,  district  d*£pîpbane ,  Pierrc-le-Grand  en  fit  jetfr  kl 
elles  se  jettent  toutes  les  deux  dans  premiers  fondemens  en  lyoG^après 
le  Don.  ta  prise  d'Azof,  sur  le  mémeempla* 

Tac  AVANÇA  y  (  Taxas  anea.  )  cernent  où  ëtoit  alors  une  toor 
Voyez  '^Ki^Kf&iL.  sur  laauelle  on  plaçoit  les  faaaax. 

Taoaie,  (  Tasau.)  pet.  ville  du  La  Tille  fut  démolie  en  1711 1 
gouT.  et  du  district  de  SinebirsL,  d'après  un  article  du  traité  depiix 
à  49  ^*  >od  de  cette  ville,  bâtie  sur  conclue  sur  le  Prout.Onne  larebl- 
remboucbure  de  la  Panzjrka  et  de  tit  qu*en  1769,  à  l'occasion  de  la 
la  Tagaîka  dans  la  Soura.  On  y  guerre  qui  se  ralluma  avec  h 
trouTc  une  seule  église,  quelques  Turquie.  On  crensa  le  port  et  oa 
magasins^  4  moulins  à  blé  et  isoo  fortifia  conTcnablemcnt  b  pboe. 
babitans  des  deux  sexes  qui  ga-    Taganrog  est  situé  sur  la  partie  b 

S  ment  leur  vie  par  le  labourage  et  plus  élerée  d'une,  langue  de  terre 
a  fabrication  des  cuirs.  qui,  coupée  par  des  fonds  preaut 

TagaLounk,  (To^ojivhô.)  C'est  la  direction  de  la  mer,  savaace 
une  des  lies  Aléontiennes  qui  comme  un  cap  dans  le  golfe>  ^ 
appartient  au  petit  archipel  qu'on  lequel  se  décharge  le  Don,  et  vai* 
•nomme  Andrianqfskia;  elle  a  4o  vis  de  laquelle  on  peut  distinguer) 
w.  de  circuit,  est  entourée  de  par  un  temps' serein,  la  fortere*iB 
rochers  et  par  conséquent  d'un  aAsof.  Cette  langue  de  terre  est 
abord  difficile  et  dangereux,  elle  coupée  delà  c6  te  de  la  mer  jniqi' 
est  cependant  habitée  par  4  iamil*  la  smuosité  ou  Liman  du  Minsf'' 
les  des  insulaires  de  ces  contrées.      nn  retrancbement^  où  se  tient  vif 

Taganka,  (TaeoHFca.)  pet.  rÎT.  garde  de  péaffe.  La  forteresac a ei« 
do  gouv.  et  district  de  Penza,  elle  construite  d  après  nn  plan  trèi* 
se  jette  dans  le  Khoper.  régulier  de  fortification,  à  Textr^ 

Taganrog,  (Tataupoeh.)  forte-  mité  ronde  et  élevée  de  la Uflf* 
resse  et  port  sur  la  mer  d'Asof,  de  terre,  au-deU  du  portmîlitij* 
elle  appartient  au  gouv.  d'Ecathe-  Cette  place,  revêtue  de  troishaitio* 
rinosiaw,  district  de  Bostow,  sa  pleins,  deux  demi,  quatre  raîelii| 
position  géographique  est  sous  le  et  quelques  batteries  élevéea  iorV 
470  12'  4©''  de  lat.  sept,  et  le  56»  côté  escarpé  de  la  mer,  estinabo^ 
16^  46"  de  long,  orient.,  k  466  w.    dable  de  ce  m4me  c6té  pars* 
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rite  droite  et  haaledeplasde  iS  lesquelles    2Qoo   â-pen-prè«  sont 

toUeSy  et  a  do  côté  de  terre  des  des  marins  soos  les  ordres  da  capi- 

remparts  fort  ëlerës  et  de  profonds  taine  da  port,   1 5oo  appartiennent 

ponrvns   de    reyétemens ,  à  la  garnison  sons  les  ordres  du 


mais  qai  ne  sont  point  achèves,  et  commandant  et  le  reste  consiste 
qui,  en  raison  de  ce  qae  cette  ior-  en  marchands  dont  une  grande 
teresse  n'est  plus  considérée  corn*  partie  sont  des  Grecs.  Le  port  de 
me  un  btfalerard,  se  dégradent,  Taganrog  est  d'une  nécessité  aliso- 
ainsi  que  les  ponts  qui  traversent  lue  à  la  Russie ,  à  ne  pas  l'euTisa*- 
œs  fossés.  D  après  Vaucîen  plan,  ger  même  sons  les  rapports  des 
le  faubourg  du  c6té  de  terre  deroit  avantages  du  commerce,  car  on  ne 
nuire  le  tour  de  la  forteresseenrues  peut  se  procurer  qu^ici  les  mâts, 
régulières  et  de  traverse,  mais  il  fers  et  autres  objets  de  consiruction 
est,  si  on  excepte  les  rues  qui  Ion-  pour  la  flotte.  On  y  livre  par  la 
gent  la  mer  du  côté  du  nord,  et  la  voie  de  mer  les  fers  de  Sibérie,  bois 
partie  méridionale  occupée  par  les  de  construction  et  autres  objets  de 
soldats  de  la  marine,  encore  très*»  nécessité  que  l'on  voit  arriver  ici 
mal  bâti,  et  presque  généralement  nar  le  Don  et  le  Volga  k  Tusage  de 
en  bois,  qu'on  doit  faire  venir  par  la  flotte,  et  transporter  de  ce  lieu 
le  Don  et  payer  fort  cher.  Le  mar-  par  des  bélimens  k  Kherson,  Nico- 
cbé  est  grand,  pourvu  de  nom-  laef,  Odessa  et  Sévaitopol.  L'en 
brevses  nontiques  en  bois,  et  les  commence  aussi  4  exporter  un 
Grecs  en  ont  une  file  particulière,  charbon  de  terre  tout»à-fait  sem- 
o&  d'après  la  manière  orientale,  blable  à  celui  de  Newcastel  en  An- 
ils  tiennent  des  gargottes  et  places  gleterre,  et  qui  se  réduit  facilement 
à  prendre  le  café  pour  les  gens  de  eii  cendres.  On  trouve  ce  charbon 
mer.  Outre  la  cathédrale  qui  est  en  mines  délits  autour  de  la  source 
dans  la  forteresse,  la  ville  possède  deCrynekaetduSevernoï-Donetz, 
encore  deux  églises,  dont  Tune  à  lao  w.  de  la  ville.  Taganrog 
russe  est  placée  près  du  côté  de  la  seroit  d'une  ressource  bien  plus 
terre  de  la  forteresse,  et  la  greoque  avantageuse  encore  pour  le  com- 
près  de  la  mer.  La  ville  a  aussi  du  merce,  si  la  communication  entre 
oôté  du  baft-fond  au  nord  quelques  le  Don  et  le  Volga  éioit  plus  di- 
carrés  de  boutiques  qu^on  appelle  recte.  Sous  le  rapport  du  commerce 
bonrse,  où.  les  bateliers  et  fréteurs  maritime  à  Vétranger  ,  pour  les 
déchargent  les  marchandises  qu'ils  Etats  de  la  Porte  Ottomane  et  toute 
exposent  en  vente.  Immédiatement  la  Méditerranée,  cette  ville  <>gi  en- 
après  est  le  chantier,  par  contre  le  core  une  place  aussi  avantag<»usé 
llaaaret  est  situé  à  Fouest  du  port  qu'importante  pour  l'empire.  Elle 
militaire  que  Ton  voit  directement  le  sera  bien  plus  encore  par  la  paix, 
ao-dessotts  de  la  forteresse  devant  quand  on  connoitra  mieux  toutes 
la  rade  foraine.Ce  port  qui  &vorise  les  ressources  qu'offre  son  oom- 
infiniment  le  commerce  de  ce  lieu,  merce  d'exportation  qui  seroit 
a.  été  construit  au  moyen  d'une  considérable,  si  des  négocia  us  et 
jetée  dans  la  mer ,  que  fit  Caire  commisiîonnaires  industrieux  que 
Pierre-le-Grand,  et  qui  se  présente  ce  commerce  ne  saurait  manquer 
encore  très-élevée  par  les  basses  d'augmenter  ,  pouvoient  établir 
eaux^  mais  à  laquelle  on  n  a  pas  une  place  d'entrepôt  entre  Ta^an- 
enoore  donné  Tétat  de  perfection  rog  et  Théodosie  ou  Rertche ,  où 
nécessaire  pour  Tachevcr.  Le  nom-  de  plus  grands  bàtimens,  poavaut 
Jjre  des  habitans  de  Taganrog  se  aborder  dans  toutes  les  saisons  de 
porte  à  plus  de  6000  âmes,  parmi  Tannée,  viendroient  charger*  k  im 
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itiodîqne  fret  lei  prodtictrbiiè  ie  \k  i^htaîtté,  et  les  trîbtinaiit  ée  jtllti* 

Russie,  qui  exigent  par  lear  nature  ce  qa'oil  a  transporté  ici  du  che^ 

hn  grand  èniplacemcmL    Tous  les  lieu  do  district, 

bâtiraèns  employés  ad  cômnieriie  TaïblTk,  (  raâ5^i4x5.)  pet*rit» 

tnaritinic  de   Taganrog  sont  à  2  et  An  gbay*    de   Saratof ,  qai  se  jette 

3  mâts  )  ont  un  chargeiiient  qui  dans  le  Volga  an-dessos  de  Ia  vîUé 

leur   fait  tirer  de   lo  jusqu'à   t2  de  Sai^atof. 

pieds  d'eati)  et   leur  équipage  est  TAÎMOtTR  ,    (  Taûjri^ph-  )   (  cap 

composé  de  dix  ihatelots  et  davan-  de  )   il  se  trouve  dans  le  gbnr.  de 

tàge.  Les  bâtimeils  qui  tirent  pltls  Tt)msk,distHctdeTouronkYiansk,et 

d'eanqUelrs  précédens  nepren  lent  s*il?aUice  dans  TOcéan  Glacial  très* 

pas  leur  t»rgaisota  complette,  mais  avant  sods  le  pâle.  Dans  toutes  les 

atirès   avoir  paSsé    le   Bosphot^e  ,  expéditions  qtii  ont  été  faites  dans 

s  arréteilt  quelquefois  à  Théodosie  tette  mer,  bd  n'est  jamais  parréiia 

jpbdr  la  compléter.   La  navigation  à  le  doubler, 

est  interrompue  ici  dans  les  mois  TAiMbi^RA  ^  (Taûjuypa,)  fleové 

d'hiver)  parce  qu'à  cette  époque  nui  coule  dans  le  gouv.  de  Tomsà^ 

la  route  do  Kertcbe  et  une  grande  aistrict  de  Touroakbansk  ;    il  9é 

Ïartiedelamerd'Âsofsontgeléesi  jette     dans  une  baie  de  TOc^ait 

la  mer   gèle  communément   en  Glacial ,  à  laquelle  il  donne   aon 

décembre  ^  et  reste  dans  cet  état  nom. 

jusqu'au  mois  de  mars  ^  mais  lé  Ta^ala  ,  (ToMtUia.)  p^U   fir* 

charriage  des  glaces  dans  '  le  Bos~  dd  gouv.  d'Oloneu  elle  se  jette  dd 

t^bore  empêche  toutefois  plds  tard  côté  du  nofd  dans  le  lac  de  L»» 

a  navigatioUé  On  compte  parmi  d<^d. 

les  objets  principaux  du  comnierce  Talba  ,  (ToÀÔa)   grande  rir%, 

d'exportation  de  Taganrbg  les  sui-  de 'la    Sibérie,  elle  cotile dans  lé 

Vans:  tels  que  fers  >  ioniens,  bcnt^-  district  d'Okhotsk  du  midi  ao  uord^ 

res,  suifs,  cordes,  cordages,  toiles  à  et  se  jette  dans  la  Leda. 

▼bile ,  chanvres ,  toiles  de  Russie,  TalNIK  ,  (Tajunilkh-)  pet.    rin 

teviarsaléeipressé^cuirs'deRodssie  qdt  eôule  dans  les  terres  d<es  Co^ 

soies  de  cochon f ,  peaux  de  lièvres  saques  du  Dbn^  et  qui  se  jette  dans 

et   antres    pelleteries  ,    etc.   etc.  le  Don  ad-dessons  des  riv.  Taimlta 

L'importation^  qdi  ne  iadroit   à  etCourncbana. 

beaucoup  près  baladoer  l'expbru-B-  TaMaKOVxa  >   (  tajuaKoaK&  ) 

lion ,  consiste  principalement  ed  l'îv.  qui  coule  danA  le  gonv.  et  le 

vins  de  la  commune  espèce  d'Archi^  district    d'Edatlierinoslaw  et  qui 

pel,^  d'Italie  et  métkie  d'Espagne,  se  jette  dans  le  Dnépr  après  «lA 

puis  en  fruits  secs,  noix  d^Anodolie^  cours   de  40  w.,  vis-à-vis  d'nne  ile 

noix  de  galle^  qnelqdes  étoffes  dé  qdi  porter  son  nom. 

soie  et  de  <^oton  de  Tur^dle,  parmi  Taman  ,  (Tajuanbi)  tle  qui   se 

lesquelles  on  en  remarque  rare-  trouve  dans  la  mer  Noire  ;  elle  fait 

Inent  de  belles,  citrons  frai s>  oran-  partie  dd  gouv*   de  laTanrideel 

ges,  jus  de  citron  et  rum  (i)^   |jà  appartiedt  aux  Cosaques  Tclier* 

ville  de  Taganrog  a  sbugomierneuir  domors  (Ployez  cei  article  >  wnsi 

particulier,  elle  a  un  commandant  que  celui  dé  Phanooorix. 

pour  la  forteresse  et  un  pour  le  TamboW  ,  (  TajukoôCKaA  Ty^ 

port)    un  mattire  de  policé,  ufn  GepuiA,)  (gonv.   de)  il  esthoraé 

bureau  de  quarantaine  et  une  qua-  au  nord  par  tes  gont.  dé  Vladimir^ 


•*  '         •  '        ^  .  :     . 


(ij  kl  /  a  quol(|ii8i  cUaogoiikoas  depuis  te  deraier  Itrif. 
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Htâtiun  et  Nîini-NovgDrod  ,  i  IV       TaMbow,    {TaMSo^i.)    TÎIle 
l*irnt  ceux  de  P<*ij£a  et  Saralof,  au    cipitale  da  fioav.  de  ce  nom  ,  elle 
midi  Que  parlie  de  celui  deSaratof   est  aitaée  6ous  le  Si^  l^V  4^"  de 
et  celui  de  Vofouéje,€l  à  Toccideat    laU  sept,  et  le  bg^  25'  de  lon^.  or,^ 
]>aroedei*aier  et  uoe  partie  de  ceux,    «ur  la  rive  gaaclie  de  la  Tana  ^  à 
d^Orei  I  Riazao    et  Toula  qui  se    477  ^*  ^^  Moscou*  Un  ruisseau 
irapprochent   tous  vers  ce  «^té.  Le    nomoié'    Sloudenetz     traverse    la 
godv»  de   Tambow  est  nu  des  plus    ville ,  la  sépare  eu  deux  parties,  et 
fertiles  de  la  Kussie  ,  à  cause  de    s'y  jette  daus  la  Tsna.  Tid  partie  de 
son  excellent  terroir^  et  étant  par*    la  ville  qui  se  trouve  à  la  droite  du 
tout    bien  arrosé,   il  possède  do    ruisseau  est  la  plus  remaniuahle  ; 
riches  et   gras  pâturages^  lise  di-*'    c'est  là  que  se  trouvent  les  princi'* 
Vise  en  \i  districts  qui  portent  les    paux   balimcns  y   tels  que   les  trl^ 
noms  de  letlrs  che&'^ieùx.  Cesontt    buiiaux  ,  les   magasins  ,  les  boQ- 
lo.  Tambow  capitale  du  j^onv. ,  ^^,    tiques  ,  etc.  Tambow  a  été  fondée 
Morchansk ,  3®  Spask  ,  4^  Cazlow  )    en  Tan    i636  par  les  ordres   du 
b^  Lebediane ,  6°  Lipetsk  7^  On-    tcar    Michel    Féodorovîtch    pour 
smane  ^  6^  Borisoglebsk ,  90  Kir-    servir    de  boulevard    de  ce  côté 
saiiof,   lo»  Ghatsk  ,    11^  Temnî-   contre  les  incursions  des  Ta  tares  ; 
kof,  et  110  Ëlatma.  La  partie  nord   elle  étoit  entourée  d'un  mur  de 
de  ce  goav.  abonde  en  bois ,  sur*   bois  flanquée   de  douze  tours  et 
tout  les  bords  de  la  Mokcha.  Il  est   d'un  fossé  profond  ,  outre  cela  on 
l*îche  en  blé  de  tontes  espèces  ;  on   s^oit  construit  an  ostrog  pour  ser« 
y  sème  beaucoup  de  millet  et  d'é*   vii"  de  citadelle ,  qui  étoit  en  ton* 
paatre.  Dsns  les  environs  de  Li-   ré  de  hantes  palissades  de  bois  de 
}>eisk  on  trouve  des  sources  d'eau   chéne^  également  flanqué  de  tours 
minérale    qui ,    depuii  quelques  ^t    entouré     d'un     fossé  ;     il^  ne 
,  années ,  j  attirent   beaucoup  de   reste    maintenant    de  toutes  ces 
gens  qui  viennent  -j  prendre  des   fortiûcations    que  les  fossés  qui  ne 
bains  et  en  boire  pour  la  santé,   sont  pas  encore  entièrement  oom- 
Les  principales  riv.  qui  arrosent   blés.  La  ville  renferme  2  coavens 
Ce  gonv.  sont  TOca  ,  la  Tsna  «  la   dont  un  de    religieuses  >  1 3  égl»- 
Mokcha  )  rOusnàane  ^    le   Vade ,   ses  ,  un  séminaire  ,  le  consistoire , 
^tc  Le  nombre  .de  ses  habitans  est   une  école   centrale  <)ui  est  sous  la 
de    1)0117,352  personnes  des  deux   direction  de  l'université  de  Gasan^ 
Bex.es,  parmi  lesquels   oU  tr(Ktve   ^t  10,700  habitans  des  deux  sexes, 
beaucoup  de  Tatares  et  de  Mor-»    Le  principal  commerce  de  cette 
daaos  ,  surtoiit  du  cdté  de  Tem-   ▼iUe  consiste  en  suifs ,  cuirs,  lai- 
nikow  et  Morch a nsk.  L'agriculture   ues   et  viandes  qu'elle  euvoie    k 
et  lV<lncation  des  abeilles  est  IcUr   Moscou  et  à   Pétersbourg.  Il  s'y 
Iprîncipale  occupation;  cependant    tient  deux  grands  marchés  par  an. 
il  Y  a  quelques   fabriques  dan«  le    Le  sel  y  est   apporté  dugour.  de 
goUv.  de   ramboi^  ,  telles  que  des    Saratof.  Ou  vient  d'établir  à  Tam- 
Btannfactures  de  drapai ,  de  toiles    bow  une  manufacture  de  draps  \ 
b  voiles  >  beaucoup  de  diMtill'^ries    ^u  reste  ,  elle  ne  contient  rien  de 
d'€aU<»de*vie  di>  grain^^,  il  s'y  trou     remarquable. 
T9  aussi  des  verreries  et  d'^s  tan         TAaiSE.4,    {TuueJid!)  C'est  le 
aertes  eonsidérables.    L*?  clergé  y    Uom  i  une  paro  .4se  qui  se  trouve 
Bat    régi  par  un  archevé^u*  qui    dans    la  Finlande     nouvellement 
[>rend    le    titre  d'archevêque  de   conquise,  pas  loin  de  Titvastehou^» 
famboir  et  de  Ghatsk.  il  itéside  k   On  y  trouve  àft$  mines  de  enivre  et 
rsKUboiTb  de  léi\ 
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Tana«a  ,  (ToMoêa.)  tle  qui  se  ties  basses  de  Tile*  Les  robes  et  les 
tronre  dans  rOcëan  oriental,  et  manteaux  qae  font  les  saoragei 
.qui  est  née  de  celles  qn'on  nom*  «toc  la  pean  et  les  plnmes  de  œt 
me  Andrtanofskîa  ;  elle  &ît  par-  otseaa  sont  les  plos  estime  de  os 
tie  de  Tarchipel  alëontten  ;  elle  genre,  parce  qu'ils  sont  pins dom, 
est  snrlont  remai^nable  par  nn  pins  chauds  et  plus  forts  que  tons 
▼olcan  très-haut  qnî  s'y  trouve,  tes  autres.  On  ne  tronre  point  de 
et  dont  la  partie  sopérienre,  ëter-  bois  dans  cette  ile ,  maïs  elle  pn>- 
nellement  couverte  de  neige ,  vo«-  duit  beaucoup  de  souffre, 
mit  de  la  lave  et  des  cendres  en  Tanaî's  ,  (  Tanauch-  )  Voyes 
grande  quantité.  La  partie  septen-  Don. 

trionale  de  Tile  est  montaense  et  Takaïs  ,  (Tanauct,)  U  J  SToit 
très-életëe,  et  la  méridionale  est  autrefois  une  ▼ille  grecque  de  ce 
basse ,  baignée  par  des  lacs  d*eau  nom  ,  bâtie  à  l'embouchure  dt 
douée ,  et  entremêlée  de  quelques  Don  ,  h  rendreit  même  où  est 
petites  collines,  près  desquelles  on  actuellement  AsoL 
Toit  les  demeures  des  indigènes  ;  TANALYT5CAiA*CRipo8T,  (ré- 
elle offre  de  bons  mouillages  aux  K(XJ»MmcKa>i-JCpinocmft.)C*est  le 
vaisseaux,  et  File  est  séparée  de  nom  d'un  fort  qui  se  trouve  dans 
«elle  de  Canaga  par  un  canal  qui  le  gouv.  et  le  district  d'Orenboarg, 
a  7  w.  de  largeur ,  et  dans  lequel  sur  U  rive  droite  de  l'Oural,  à  73 
la  navigation  est  très-dengereuse,  iv«  du  fort  d^Orsk  et  à  32 1  d*Orea- 
S  cause  des  bas-fonds  et  des  rochei*8  bourg.  Il  a  été  bâti  en  174^*  ^  J 
dont  il  est  rempli.  Tanaga  éloit  trouve  une  petite  église  pour  h 
autrefois    très-peuplée,     elle  est  garnison* 

presque  déserte  actuellement,  à  Taouroouen  ,  (  T4i^po»BH^'] 
peine  j  tronve-t*on  une  trentaine  gros  bourg  et  bien  Seigaeorialdaoi 
d'individus  des  deux  sexes.  Ces  legouv.  de  Vilna,  district  de  Boi- 
babitaus  s'habillent  précisément  sienne;  on  y  trouve  de  snperbci 
de  la  même  manière  que  ceux  haras  de  chevaux* 
d'Onnalachka  ,  mais  leurs  fem«  Tapa,  (Tana.)  pet.  riv.  dugovr. 
mes  portent  moins  d'ornemens  de  Tobols\,snrlesbordsdelaqoei- 
qne  celles  de  cette  dernière  Ile.  Ils  le  on  avoit  construit  Tostrog  ^ 
£  arien  t  un  dialecte  de  la  même  Tarkhj«nsk  ;  elle  se  jette  dans  k 
ingue  d'o&  est  dérivé  celui  des  Tobol. 
Onnalachkans.  Cependant  ils  ont  Tapka,  (TartKa,)  pet.  riv.  di 
des  danses  et  des  jeux  qui  ne  res-  gouv.  de  Mohilef;  elle  se  jette  dsoi 
semblent  point  à  ceux  de  ces  der^  TOstr,  et  n'est  remarquable  qse 
iiiers.  Ils  ont  de  la  grâce  dans  parce  que  la  ville  de  Climovitchi 
leurs  monvemens ,  et  ils  ne  s'écar-  est  bâtie  sur  ses  bords, 
tent  jamais  de  la  plus  modeste  dé-  Tara,  frapa.)  riv.  assescosfi' 
cenoe;  bien  difTérens  en  cela  de  dérable  de  la  Sibérie;  elle  commea* 
tous  les  autres  sauvages,  qui  mon*  ce  son  cours  dans  le  gouv.  Je 
trent  souvent  beaucoup  delasci-  Tomsk,  district  de  Cai'nsk,  coaUit 
veté.  Des  baleines  sont  souvent  d'orient  en  occident  Tespaoe  de  leo 
jetées  sur  la  plage  sablonneuse  de  w.  elle  entre  ensuite  dans  le  goev. 
la  pointe  de  Tanaga ,  et  fournis-  de  Tobolsk,  dana  lequel  elle  ooak 
sent  alors  aux  hahitans  de  Tile  de  encore  70  w.  avant  de  se  perdre 
quoi  se  nourrir  et  s'éclairer  Ions-  dans  Tlrtyche. 
temps.  L'ilé  de  Tanaea  est  la  seule  Tara,  (Tapa,)  ville  du  gouv.  de 
où  1  on  voie  Toie  k  duvet.  Il  j  en  Tobolsk  et  chei-Ueu  d'un  district, 
a  beaucoup  dans  les  lacs  des  pa^-   sons  le  56«  54' 4^''  delat.  sept,  et 
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le  9a«  lo'  ie  long,  orient. ,  an  I>ord  paatë  apanagée  des  princet  cadeU 
de  FArkarka  qai  ae  jette  dana  de  Tcbemis;of.  Ses  aouyeraina 
l'Irtycbe,  et  unewerate  aenlement  expulsas  par  lea  Ta  lares  prirent  le 
dea  bords  de  cette  dernière  riytère;  nom  d*autrea  possessions  qa*ila 
elle  esta  56ow.snd-est de Tobolak.  avoient  et  se  nommoient  prmcea 
Cette  ville  a  été  bâtie  en  i594«  Sa  de  Coninskj,  et  ensuite  Yolkonskî, 
situation  est  en  partie  anr  nne  familleqni  subsiste  encore.  Tarons- 
montagne,  et  en  partie  dana  la  sa  passa  sous  la  domination  des 
plaine  qui  borde  la  rivière.  Sur  la  grands  princes  de  Moscou,  par  une 
montagne  est  un  ostrog  bâti  en  donation  du  kban  de  la  grande 
1669,  après  un  grand  incendie  oui  borde^  Takbtamycbe,  qui  la  con-> 
a  ravage  la  ville  ;  les  maisons  des  céda  à  Vassileî  Dmitnevilcb  en 
particuliers  sont  autour^  et  cette  1392.  On  voit  encore  des  restes  d« 
partie  de  la  ville  est  ceinte  d*ua  ses  anciennea  fortiBcations  qui 
rempart  de  terre.  La  ville  basse  est  consistoient  en  un  rempart  de  terre 
babitëe  par  des  Tatares  et  de  Bon-  et  uil  fossé  entièrement  comblé, 
khares  qui  j  ont  une  mosquée.  La  On  y  trouve  dans  ce  moment-ci 
ville  a  en  tout  5  égliaea  et  2000  3  églises^  70  maiaons  et  5  bouti* 
habitans  dea  deux  sexes,  qui  font  ques.  Le  nombre  de  ses  habitana 
un  assez  joli  commerce  d'écbange  est  k  peine  de  600  personnes  dea 
en  Boukbarie  et  sur  les  frontières  deux  sexes,  qui  gagnent  leur  vie  en 
chinoises.  Ils  ont  dans  la  ville  une  allant  travailler  aux  fabriques  de 
ISdbrique  de  chapeaux  et  une  de  toilea  à  voiles  de  Serpoukbow.  Il 
vitriol ,  mais  leur  principale  indu-  se  tient  dans  cette  ville  unffrand 
atrie  est  la  fabrication  des  maro-  marché  an  mois  de  juin,  et  if  dure 
quins  et  des  peaux  en  général.  trois  jours. 

TaRASSOVXA  ,    (  TapaeoeKa.)        Tarsa  >  (Tapca)  peU  riv.  du 
pet.  riv.  qui  coule  danalestepdu    gouv.  de  Penza ,  district  d'Inzara^ 
gouv«  d'Ecatherinoslaw,  aur  une    elle  se  jette  dans  Tissa, 
étendue  de  low.etqui  va  ae  jeter       Tasekva,   (Taceeaa.)  riv.  du 
dans  le  Dnepr.  gouv.  de  Tomsk,  district  de  Jénia- 

Tabastcha  ,  (  TapamcL  )  pet.  séisk,  elle  se  jette  danslaToungou^ 
Tille  du  gouv.  de  Kiev  noi^velle-  aka,  à  60  w.  de  aon  embouchure 
ment^rigée  en  chef-lien  de  district;  dans  le  Jénisséi.  Cette  riv.  près  de 
elle  est  bâtie  sur  un  ruisseau  qui  se  sa  source  porte lenom  de  Tchouna^ 
vette  dans  le  Rosse.  Sa  diatance  de  et  vers  son  embouchure  celui  de 
TLxew  est  de  122  w.  vers  le  sud.  On  Ouda. 
n'y  trouve  rien  de  remarquable.  Tatarxa,  {TamapKcu)  pet.  riv. 

TaROUSSA,  {Tapiéccu)  riv.  du  du  gouv.  d'EcatherinoÂaw,  sur  les 
|[Ouv.  de  Galouga ,  elle  commence,  bords  de  laquelle  les  Russes  avoient 
aon  cours  dans  le  district  de  cette  construit  nne  redoute  pendant  la 
▼ille,  et  après  Tavoirtraverséentiè-  guerre  de  1786  avec  la  Porte  Otto- 
rement  ainsi  que  celui  de  Taroussa,    mane. 

elle  va  se  perdre  dana  TOca,  dana        Tatarik,  {TamapÎA  jucuula.) 
la  ville  même  de  aon  nom.  (petite}  c'est  le  nom  qu'on  donnoit^ 

TaRovssa,  {Tapioca,)  viUe  du  sous  le  gouvernement  turc,  aux 
gouv.  dfCalouga,  et  cbet-lieu  d'un  possessions  du  Khan  de  Crimée, 
district  bâtie  sur  la  rive  gauche  de  £Ue  étoit  bornée  au  nord  par 
rOca  et  à  Tembonchure  de  la  Ta-  rukraine  ou  Russie  mineure  et  au 
roussa  dana  cette  riv.;  elle  est  à  6a  midipar  la  merMoîre;la  presqu'île 
w.  nord  de  Calouga.  C'étoit  aupa-  de  Crimée  en  fa îsoit  partie.  Ce  paya 
rayant  la  capitale  d'une  pet.  priaci-   ferme   actuellement  le  gouv.    âc 
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iTaaride,  une  partie  de  ceux  d'Eca-  gaerrea  roiueuses.  A  l'épeqiie  àp 

therinoslaW)  Kheraon  et  Caucase  Tchîngqîss-KhaUjiqaelquesTatarea 

(Voyez  ces  articles).  habîioient     sur    rOaone   et    sqp 

TATAR£S,(TamapM.)  (peuples)  TAmoun    Téasoukai,     père    de 

ils  sont  une  des   soaches    itères  Tchînguiss^     avoit   soutenu    des 

Sarmi  les  nations   qui  Labitent  la  guerres  sanglants  contre  une  rac« 
Russie.    Plusieurs    écrivains    ont  ae  ce  peuple,  (jcs  Tatares  ne  conn* 
appliqué  improprement  ce  nom  à  mencent  à  jouer  un  r&le  important 
tontes  les  tribus  qui  babitent  an-  qu  à  l'époque  où  ils  furent  auhia-< 
delà  de  la  Perse  et  de  Vlnde^  jusqu'à  gués  par  les  Mongols.- La  première 
la  mer  orientale ,  sans  avoir  égard  entreprise  du  grand  Tchinguiss* 
à  la  diflérence  d'origine,  de  langage,  ]vban  fut  dirigée  contre  eux,  et  il 
de  mœurs,  de  religion  et  de  ooutu-  est  œrtain  qu'avant  de  ravager  h. 
mes,  d'autres  ont  mérne  douté  de  Cbine  ayec  ses  armées,  ce  conque- 
Texistence  d'un  peuple  particulier  rant  avoit  déjà  réduit   toutes  les 
de  ce  noip.  On  sait    maintenant  bordes  tatares  sous  son  autorité} 
avec  certitude  qu'ils  forment  une  tranquille  possesseur  de  leurs  do- 
nation distincte  qui  est  originai-  maines,  il  n'eut  aucun  obstacle  à 
renient  sortie  de  la  grande  soucbe  craindre  de  ce  côté^  à  Tépoqué  do 
turqoe  (i).  Je  ne  parlerai  pas  ici  son  expédition  contre  les  Nionds-» 
des  différentes  branches  de  celte  cbés;  mats  du  moment  où  l'histoire 
nombreuse  famille,  quoique  plu*  des  Tatares  excite  quelque  atlei^ 
sieurs  d'entre  elles,  telles  que  les  tion^  elle  cesse  d*étre  celle  d'one 
KLozares,  les  Pétcbénègues  et  les  nation    particulière.      Distribués 
Ouzj  ont  joué  un  grand  rAle  dans  sous  les  bannières  et  les  coipiiian^ 
l'histoire  de  Russie,  et  ont  beau-  dans  mongols,    ceux- cl  jouissent 
coup  influé  sur  les  destinées  deui  seuls  aux  jeux  de  la  postérité, de 
peuples  qui  habitent  cet  empire;  la  gloire  ae  leurs  victoires  et  de 
j'en  ai  parlé  en  abrégé  dans  diffé-  leurs  conquêtes  ,  tandis  que  par 
rens   articles  de  ce  dictionnaire,  et  un  caprice    surprenant  de  la  ior- 
nommément    à  ceux  de  Crimée  ,  tune ,  les  Tatares  sont  obligés  de 
Pétchénegues,  Polovtzis,  eto«  etc.  prêter  leur  nom  aux  déTastattoos 
Je  ne  traiterai  donc  dans  cet  arti-  qui  marquoient  partout  en  oarao* 
cle  que  de  ce  qui  a  rapport  à  la  lères  de  sapg  ,  les  progrès  de  leurs 
branche  qui   porte  encore  le  nom  armées.  Une  conséquence  de  l'asv 
de   Tatares  ;    c'est    une  des  plus  sujetissement  des  Tatare«  ,  fut  que 
anciennes  et  des  plus  fameuses,  ti-  le  nom  de  cette  nation  qui,  à  l'ex^ 
rant  son  origine,  d'après  Aboul-  ception  de  la  Chine  et  de  la  Mon-r 
hazi-Bay$idour-Jiban  (a)  d'un  chef  goiie,  avoit  été  jusqu'alors  îdcobt 
de  cette  nationnommé  7a/'a/'.  Cette  nu  au  reste  de  l'univers,  oom-r 
branche  qui  s  augmenta  jusqu'au  mença   alors  à  se  répandre  dans 
nombre  de  70,000  familles,    fut  TAsie  occidentale  et  dans  TE  a  ropq 
d'abord  gouvernée  par  un  chef;  elle  les  Taincus  furent  ainsi  substitpés 
se  divisa    ensuite  et  se  répandit  aux  vainqueurs.    Daus     les  der^ 
dans  différentes  contrées,  lia  partie  nières   expéditions    militaires   de 
la  plus  considérable  s'établit  sur  Tchinguis-Khan,  les  Tatares  corn* 
les  frontières  delà  Chine,  ei tomba  posoient  la  très-grande   majorité 
sous  la  domination  de  cet  Empire,  de  son  armée«  Leur  langue  devint 
Elle  se  révolta  souvent  et  causa  des  la  dominante   de    tQU#    W  P^J' 


(1)  Vojrez  dans  Aboulhazii  hiitorien  de  cçtta  Dst^po» 
(9j  tiisioire  Kéuéalogi(|ue  dffs  Târplr 
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CpnqiiU ,  qin  avoieiit  en  joaqn'a-;;  nenttom  cl? ilcs  et  des  partages  , 
lors  leurs  langages  propres.  hl]\e  jusqu'à  ce  que  Tamèrlao  en  Rlla 
domina  donc  dans  la   petite  et  la  couqûéte  vers  la  fia  du  XIY*  sic* 
grande  Bukharie  ,  parn»i  les  Bach*  cle ,  et  renversât  la  dypastie  de 
kirs    et  les  Tchouvaclies ,  dans  U  Tçhingnis-Khan.   La  Hnrde  d'or 
Crimée  et  le  Couban,  etc.  l^^e  ilioiq-  se  partagea^sous  ces  successeurs  en 
bre  inconipar9l>tement  plus  grand  plusieurs  rojauines  ou.  ivlianats^ 
des   Tatares  deroît  naturellement  et  forma  ninsi    ceux  de  Cazan  , 
faire  disparnttre  te  noqa  mongol  Astrakhan  ,   Captchak ,  et  la  Crî^ 
^  dani  toutes  les  contrées  de  Vocci-  Vf^ée,  he  H^anat  do  Captchak,  qui 
dent.  £n  ontre^  des' guerres  entre-  depuis  le  temps  de  sa  séparation 
prises  et  soutenues  de  concert,  une  en  i ^^i ,  avoit  son  siégé,  principal 
^onomunaiitë  djE!  résidence,  et  uki  4aqs  la  plaine  appeléegiuiQurd  hui 
chef  commun  9'  étoient  favorables  steppe  de  Saratof ,  sqr  les  bords 
91a  mélange  des  deux  nations.  Les  du  Volga  ,  fut  le  premier  détriiit} 
vestiges  de  ce  mélinge    sont  teW  ilperdit  son  dernier  ]il<anem5fo6| 
{enient  effacés  ,  depuis  la  destruc-  ùt  fut  divisé  entre  les  squvèrains 
tion    de  l'empire  '  mongol  y  qu'à  de  Cazan,   d'Astrakhan  et  de  Cri- 
l'exception  d'une  similitude  éloi*  mée.  Il  fut  soumis  à  la  Aussie  par 
gnéeue'Iàbgage  (i),  on  n  aperçoit  la  conquête    des    deux  premiers 
iplas  aujourd'hui  la  plus    légère  états.  Ces  déiiienibremeps  succès* 
relation  entre- ces  deux  peuples,  sifs  a  voient  rédoit  le  reste  des  Ta- 
Les  traits  même  de  la  figure  et  U  tares  du  Çaptch^k  à  un  nombre 
constitution    politique    des  deux  insignifiant.  Chassés  aujourd'htii 
nations,  offrent    une    différence  de  leur   ancienne    résidence,   ils, 
très-caractéristique.  La  constitur  habitent  parmi  les  Bachkir^  et  les 
tîoopolitiquedcs  Tatarêfliapprocho  Rirguiss  ^   quoiqu'ils  Hcbosenrent 
darantage    de  la  démocratie  que  encore  leur  qoni  et  la  mémoire  de 
celle  àes  Mongob.  patou-HliAU  ,  leur  origine.  Le  ^kai|at  ou  royan^ 
fils  de  Giougi-Ehan  et  petit-fils  n^e  df  Cazan  subsista  comme  état 
de  Tcbinguis-tLhan  ,  conduisit  les  particulier  jusqo'eii  l55a^  époqosi 
armées  de  son  grand-père  dans  le  àî^'  i(  fot  conqqis  par  (é  tsa'f-  Ivan 
Itord  ;  il  fit  c^iiuQitre  le  preniier  ya^iliévitch  et  oour  j^mi^is  inûor* 
anx  Rosses  le  nom  tatare  ,  et  cou*  pqr^  h  leoipire  ae  Hussie*  Ce  kh^* 
qatt  leur  pays  en   iiSj.  Il  fotida  nat  éto^t    devenu  ifidépéndant  k 
cet  Empire  in|metise  connu  sou4  Tannée   i44^  )  ^^  la 'Crimée  s'ér 
le  ilon^  d'Empire  du  Csptchak  qqi  tQÎt  séparée  du  Çaptch^kf  I^e  kfaa- 
flomina    long*tcmps  sqr  tput  le  nat  ou  royaume  d'Astrjikhan  fut 
nord  de  TAsie  ,  la   Russie,   que  fqrmé  après  cciqi  dèÇas^ad'oô 
partie  de  la  Pologne  et  jusqii*eo  dén|erabpement  dq  Captchak;   i)i 
Altemagiie  et  en  Hqngrie.  }l  éta*  fot  conqols  par  le  t^ar  i?aq  Vassiv 
bitt  sa  résidence  à'Saraiï,    qu'oq  liévitob  ea   i^b^^    l^e  khaqat' de 
yioniaya  la  Horde  d'or  ou  lagr^nde  Crimée  qui  jusqu'en   ijS),  9  con** 
Horde.   Dans  la  suite  des  temps  tiqué  de   fprmer  \m  étiit  partica- 
0el  empire  s'àflbiblit  par  des  dis*  lier,  a  égslem^qt  été  réuni  i|  TEni- 

i^   ■  •      •  ■     ■       "  .        ■■'  .1       .      '"X  f 

{  I  )  tiA  tangue  talare  coDlient  «l^s  moti  mongols  au'oa  ne  trouve  pat  dans 
Iv  'turc.  Celte  richesse  proTient  probablement  de  ce  que  lei  soldats  de  l'ar«^ 
méa  mongole  ëlanl  tous  céUbatairesi  leur  raee  s'éteifjnit,  Lesaafaqs  qu'ils  eureqt 
dlea  iemmet  lalarps  dans  tes  paya  conquis»  apprirent  le  langage  de  leurs  mèr 
x«a.  On  ne  conserva  donc  dans  ces  contrées  qu'une  légère  couuoissaoce  d^  der* 
Xiier.  Lusage  domina  toujours  de  plus  en  plus  daqa  la  suita ,  jusqu'à  ce  ^u  cuiio  il 
Bi«  rasUt  plus  qa  un  peiii  nombre  de  noU  de  la  laiij(U«  iiioAgeIbs, 

ToM.  II.  3| 
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pire  9  comme  pu  Ta  m  k  son  arfi-  re  de  celui  des  TaUres  de  Cazaa  f 
de.  Noot  allons  passer maintenanl  en  œ  que  les  mancbes  de  leurs 
h  la  description  des  mœnrs  et  nsa-    habits  ne  vont  que  jiisqa  au  ooude 

Ses  des  Tatarei  dépendans  de  la  Ils  portent  des  bonnets  ronds  ds 
lussio,  selon  les  diffërentes  bran-  ?eloars  ou  de  drap,  sous  lesquels 
ehes  dont  ils  descendent ,  et  les  les  TÎelllards  portent  des  caloltee* 
diverses  contrées  qa^îls  habitent  ^  même  les  jeunes  gens  ne  se  rasent 
en  traitant  chaque  article  séparé-  pas  tons  la  tête,  plusieurs  coupent 
ment*  aimplement    leurs   chereux*  Les 

femmes  se  rapprochent  beaooonp 

TatarfS  d'AsTR  axhak  ,  {  Tg'^   par  leur  costume  des  arménienne^ 

mapM    AcmpaxancKiA.  )    Ceux    elles  ont  une  ceinture  ornée  d'ar» 

d'anjoard'hni  sont  pour  la  plupart   gent  massif  et  d*aulres  babioles  en 

Nogais  ;  ils  sont  distingués  en  Ta-    relief,  et  fermée  par  derant  sTec 

lares  de  villes,  de  villages  et  de  ten-    une  boncle;  elles  tressent  lenrs 

tes.  Les  premiers  habitent  la  ville    cheveux  et  les  filles  j  aitscbent 

d^Astrakhan  ,  les  seconds  dans  six    des  rubans  et  des  franges  qui  lew 

villages  près  de  cette  ville  ,  et  les    descendent  sous  les  genoux.  Quand 

derniers  vivant  sous  la  tente  ,  er-  '  elles  sont  parées  elles  portent  des 

rent  aux  environs  de  la  mer  Cas-   bonnets  plats   de  martres  Zibelî« 

pienne.  Lors  de  la  conquête  d'As-    nés ,     et    lorsqu'elles    paroisaent 

trakhan,  la  ville  et  les  villages  ta-    dans  les  rues  elles  jettent  nn  ▼oW 

tares  contenoient  2  5,ooo  combat-    le  par  de8su&.Dans  la  chambre  elles 

tans;  en  1715  ils  étoient  encore   portent  également  leur  voile^L'hs- 

12,000  mais  en  1772  il  n'y  en  avoil   billement  de  dessous  consiste  en 

plus  que  1^200,  et  parmi  les  Ta-    un  large  pantalon  de  toile  et  des 

tares  vivant  sous  la  tente ,  à  peine    pantoufles ,  elles  portent  anssî  des 

trouvoit-on  3oo  marmites  ou  fa-    bottines  de  maroquin  brodé.  Oo- 

milles.  Cette  diminution  provient    tre  les  bagues  et  \è%  boucles  d'*oraI« 

de  leur  caractère  vagabond  qui  les    les  ,  les  femmes  tatares  d'Astrs- 

Soi'te  k  changer  souvent  de  ré^i-  Lhan  portent  quelquefois  on  sn« 
ence.  lis  partent  seuls  ou  par  neau  d  or  qu'elles  passent  k  Irs- 
troupes  et  s'en  vont  joindre  les  vers  le  eartilage  du  nés.  Ao  resls 
Tatares  dà  Cad  case  et  de  la  Cri'*  leur  culte  ^  cérémonies  de  maria* 
mée  ,  les  Bachkirs  et  même  les  ge  ^  d'enterremens  ,  etc.,  sont  sb* 
Kirgniss.  Qtielques^uns  de  leurs  solument  les  mêmes  que  ebes  les 
mourzes  00  chefs ,  Comme  les  On-  Tatares  de  Cazan  [voyez  cet  arti^ 
roossof^les  ChaidiakofetlesBakh-  e/e).  Ceux  qui  habitent  la  tîUs 
tiarof  se  sont  convertis  avec  tous  sont  presque  tous  commerçans^ 
leurs  sujets . à  la  religion  chrétien-  plusieurs  a'entr'eux  possèdent  des 
tie.  Ceux  qui  sont!  Astrakhan  7  fabriques  de  savon  j  ceux  des  ril- 
forment  une  colonie  séparée ,  y  lages  sont  agriculteurs  ,  coItÎTCKt 
ont  nn  kau  bâti  en  pierres  et  beau-  des  jardins ,  en  vendent  les  firoits 
ooujp  dé  boutiques  ;  ils  ont  leur  à  Astrakhan.  Ils  payent  une  petite 
propre  tribunal  où  un  juge  de  leur  capitation  ^  mais  plus  souvent  ils 
nation  siège  ,  assisté  a  un  asses-  Tacquittent  en  travaillant  nn  mois 
seur  russe  qui  veille  uniquement  pendant  le  printemps  et  un  antre 
-  à  ce  que  les  lois  de  TEmpire  soient  pendant  Tautomne  dans  les  ▼>» 
suivies  dans  les  sentences  qu'U  gnobles  de  la  couronne.  LesTat» 
porte.  Leurs  mœurs  et  usages  ne  rcs  errans  entretiennent  la  poste 
diffèrent  en  rien  de  ceux  des  No-  entre  Kislar  et  Astirakhau^  et  sont 
gais.  Quant  nu  costume  ^  ildîJBfè-  employés  comme    oourriers»  Us 
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TÎremt  3a  prodmt  de  leurs  irbii*  Narjm.  Ils  paroUsent  aToir  la  mé« 

peaax.  me  origine  que  ceux  deToboUk 

Tatabis  Bachkirs,  (ramapM  et  de  Tomsk  ,  maïs  Us  sont  beao- 
faïaarttpbA.)  Voyez  Bachkirs.  couj)    pins  paavres  qu'eux.  Une 

Tatarbs  BaRaMIN es  9  {j'ama'  partie  de  ces  Tatares  tîl  à  demeu- 

phiBapcLJùuHiiu)    Voyez  Bara-  res  fixes  dans    S^rillages;  parmi 

BINX8.  oeux-ci  il  7  a  peu  de  Mahomëtaus, 

Tatarcs   Beltirs  ,  (Ta/napM  ils  se  sont  presque  tous  convertis 

Bejiimupubi.)  Voyez  BthTl^ê*  au  christianisme  ;  ils  vivent  d*a« 

Tatares  de  CasSIMof  (7*a/na-  griculture    et    surtout  de  pèche. 

pbi  KacujuoâCKtA)  Voyez  CaS-  Ceux  d'entre  eux  qui  nomadisent 

SiifOF  (Tatares  de).  sont  chasseurs  ,  leur  genre  de  vie 

TaTares  Catch  INES  y  (Tamo'  ressemble  assea  à  celui  des  Ost«aks^ 

pb€  KazmucKÎA.)  Voyez  CaCHINES  ils  sont  mahom^tans  et  assez  igno« 

(Tatares).  rans  dans  leur   religion.  Les  uns 

Tatares  de  Gazan  ,  Tamaph^  et  les  autres  pavent  leur  capitaiion 

KasaHCKÎA.)  Voyez  Cazak    (Ta-  en  fourrures  et  peaux  de  rennes 

tares  de).  qu'ils  lii^rent  à  Tomsk. 

Tatares    Couwdotirof,  (Ta-  Tatares    d'OuFA,  (Ta^nap^s 

mapu  Ki^K/^t^voêcmA.  )     Voyez  ffrpujucKÎA.)  VoyezOvrA^TtiXê,^ 

CoDprDoUROP  (Tatares.).  res  d*). 

Tatares  d^lTCBiEiicsxoiB,  Tatares  Saoates  ,  (Tamapn 
TamapbiMzumiHCKÎA,)  C'est  une  Catauij,hi,)  Voyez  SaOkHES. 
petite  cobnie  de  Tatares  de  Casan  Tatares  Satanés  ou  Zaïanbs  | 
qui  ëmigrèrent  pendant  la  mino-  ÇTamapu  CgahckIa  via»  3aAn»' 
rïié  de  Pierre-le-Grand  pour  s'ë-  ckîa.)  Ils  se  nomment  eux-mêmes 
tablir  en  Sibérie  ,  près  aes  bords  Ze^gnes,  et  c'est  par  corruption 
de  risset.  Ils  habitent  un  village  que  les  Russes  les  ont  nommés 
dans  une  contrée  assez  agréable  |  Zai'anes,  leur  nom  vient  des  monta 
au  bord  d'un  Lac.  Leur  nom  leur  Sa  joues  qu'ils  appellent  Zejene* 
est  venu  du  ruisseau  Ilchikine  qui  Taw,  C'est  une  branche  de  la 
se  jette  dans  ce  kc  près  de  leur'  grande  chaîne  du  mont  Al  taie  qui 
habitation.  Ils  forment^  anjour^  se  projette  depuis  l'Ob  à  Torient 
d'hni  plus  de  deux  cents*  familles  et  au-delà  du  Jenisséit,  et  sépare 
dispersées  dans  les  villages  arrosés  la  Sibérie  de  la  Mongolie.  Ce  peu- 
par  la  Tétcha  et  ta  Miasse.  Ainsi  pie  j  nomadise  sur  les  bords  de 
que  les  Mestchériaks  ,  ils  servent  i  Abacane ,  Télé  dans  les  hautes 
sans  solde,  et  sont  en  conséquence  montagnes  que  cette  rivière  par« 
exempt  d'enrôlement  et  de  oon-  court,  et  l'hiver  dans  les  plaines 
tribution.  Ils  cultivent  beaucoup  qu'elle  arrose,  et  par  conséquent 
de  sarrasin.  non  loin  des  Tatares  Catchines,  et 

Tatares  Mbstgh£ri aes,  (to-  de  ceux  des  montagnes  de  Couz- 

mapu  MeanepAKu.)  Voyez  Mes-  netsk.    Ils  aveient  anciennement 

TCRÉRf  AES.  un  taïche  ou  prince  qni  comman* 

Tatares   Nooaî's  ^  (Tamapu  doit  aux  deux  hordes  dont  ce  pe» 

HotaûcKtA.)  Voyez  NooAÏs.  tit  peuple  étoitcoraposé.Mais  lors- 

Tatares  Obskia  ou  deTOb,  ou  on  soumît  en  i6i 6  les  Tatares 

(Tamapty  OSckîa.)  On  les  nom-  des  montagnes  ,  la  horde  orientale 

me  ainsi  à  cause  que  leurs  villages  des  Savanes  fut  également  réduite 

sont  établis  près  de  l'Ob  ,  et  sur  à  l'obéissance  ,  mais  l'occidentale 

\e%  riv.     qui    s'y    jettent   depuis  qui    se  trouvoit    alors    dans  les 

Vembonduirè  de  la  Toma  iusqu'ao  monts  Altaie  se  retira  au-delà  des 
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troniïirei  ie  rEmpîré.  Ceux  tpii  àntupëKi/i,)  Le  H^atuhe  dtt  kbi» 

sont  restés  sôat  rédaits  à  un  très-  aat  die  'Sibérie  ,  oa  le  kbanal  de 

Elit   nombre  par  la  guerre  que  Touratt ,  fut  fondé  vers  le  niiliea 

\    Rîr^uiss  et  les  Zongors  leur  dd  X11I*    siècle  par  Cbelbanj  > 

ont  laite   k  pltl5Î<*drs  reprises  ,  et  lievea  de  13aton*Khan«  Il  prit  nais* 

Avant    que    les   lifçnes    niilitaires  sance  dans  la  région  des  montagnes 

fussent  si  bîén  gardées  en  Sibérie.  d'Oiiral,  et  sur  le  flenyedeccilonu 

Ils  ne  pavent    à'  Codznetsk  leur  Ce  Khan  reçnt  en  héritage  de  Ba- 

tribnt  que  pour  nne   population  tou-Kbau  ces  possessions.   Il  let 

de  i5o  miles. Ils  se  partagent  néan-  étendit  bientôt  par  ses  conquêtes 

tnoids    en    plusieurs  Âîmaks  ôa  en  Sibérie,   an  point  de  fornoer 

familles  qui   chacune  a  son  bach-  tin  territoire  considérable.  Lapre- 

likoâ  chef.  Celui-ci  juge  et  gon-  mière  résidence  des  princes  tata^ 

Verne  son  aïmak  ,  et  rassemble  le  res  Sibériens  snl*  la  Toura  9  à  la 

tribut  A6tLX  il  est  redevable  k  la  place    où  est  sitnée  aujourd'hui 

couronne  j  ce  tribut   consiste  en  Tumen,  fut  appelée  rcAiÂK/r</i>iey 

trois  2ôbles  oU  autant  de  l*oubl6s  à   rhonneiir  de  Tchinguis-Khân. 

par  tétp;  Lectrs  moeurs^  coslumeS|  Cette  ville     lut     rasée   dans    la 

nonrritiire  et  usages  sont  al)So)n-  snite  et  les  Khans  s'établirent  sur 

|tnent    les    mêmes  que  ceux  des  la  i*ive  orientale  de  rirtyche^oà 

Catchines.   Ils  sont  en  général  dé  ils  bâtirent  la  ville  d'isker ,  qœ 

très-adroits  chasseurs,  et  tirent  les  naturels  dnpays  appelent  Sibir, 

parfaitement  de  Tare.  On  envisage  à  pen  de  distance  de  Tobolsk.  Le 

oomme  extrêmement  riche  celui  dernier  Khan  de  Touran  ,  avant 

301  possède  100  chevanx  ,  autant  la  conquête  de  la  Sibérie  y  Coat« 
e  gros  bétail  et  le  double  de  cbotim  ,  étoit  de  la  race  de  Tchin- 
tnenu.  Leurs  tentes  sont  faites  de  gois,  de  la  branche  du  Captchak. 
feutres  I  les  femmes  s'habillent  ilavoîtpassédelaÇosatskaia  Orda 
comme  les  femmes  Càtchinês*  en  Sibérie,  et  a  voit  soumis  cet  état 
Elles  filent  nne  espèàe  de  lin  sa u-  par  droit  de  conquête,  ou  du  ii- 
Vage  qui  croit  en  qU{intité  dans  le  ore  consentement  des  habitans.  Ce 
stf*ppe,  CVst  \e  lilium pérenne  de  prince  fût  le  premier  qui  établit 
Jtinnée  ;  elles  emploieut  au  même  en  Sibérie  la  religion  mahométaoc; 
nsage  fu'riica  cannaàina.  Les  dat-  quoiqu'elle  se  tût  introduite  béan- 
tes qui  leur  servent  de  tapis  sont  coup  plutftt  parmi  les  Tatares ,  il 
tis«ues  avec  Therbe  connue  en  fallut  cependant  employer  toute 
botanique  sous  \e  n6m  A  hèmero^  la  persuasion  de  Tenthousiasme, 
iera///5.  Quelques  Sajanes  sont  for-  et  même  la  force  des  armes  ,  pouf 

{[erons  ,   ils  emploient  pour  cela  rendre  son  adoptiob  plus  générale, 

e  fer   qù*on  trouve  en  quantité  L'arrivée  des  Russes   interrompit 

Sresque  k  la  superficie  de  la  ttïrre  cesconversiousavaurqù'elles  pus^ 

ans  leilrsmdnugups.  Depuis  queU  sent  être  complettes  ^  et  les  pro- 

ques  années  plusieurs  se  sont  con-  vinces  les  plus  éloignées  da  rovan- 

▼ercîs  au  christianisme ,  on  leur  a  me  étoient  encore  plongées  dans 

•onstmit  une  église  sur  les  bords  le  paganisme.    L'étendue  de  Tem* 

deTÀbacane,   les  autres  suivent  pire  dont  Contchonm  étoîi  souv» 

le  cbamanisme.  Ils  déposent  leurs  rain  ne  peut  être  définie    d'une 

morts  dans    de»  cercueils  qu'ils  manièreexacte ,  mais  ilestccrtaia 

suspendent  k  des  arbres ,  où  ils  que  les  Tatares  de  l'Irtjche  >  dt 

restentjusqu  à  rentière  dissolution  Tobol  etdasteppe  de  Baraba,lcs 

du  cadavre.  Ostiaks  et  les  Yogouls  ,   lears  yot- 

Tatauss  deSiBiais,(7aii»apii4  aias ,  faisoient partie  de  soa  sajets. 
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SlimDl  tffkriqnet   tradi lions ,  les    Kban.  Mais  à  cette  ëpoqae  la  Crl-^ 

Tatares  oe  la  Toura  etdel'Isset    mée  avoit  encore  pea  d'habitans 

Ibrinoiènt  nn  éiat  particalîer  în^    tatares.  MengnileyGairey   ajànt 

(ct^^pendanl  die  Codtchoilin  dont  Ife    battu  snr  le  Volga  les  hordes  No« 

l&ban  r^sidoit  à  Tnmen.  La  génér    gais  fat  le  premier  qaiy  transbol^ta 

rallié  des  coloiUes  qui  composent    des  -colonies    nombretisos    ne   ce 

aojourd^hai  les  Tatares  libériens  ,    peaple.  Ses  successeilrs  imîtèrfmt 

me  remoate'  pas  jusqu'à,  i-<^poqae    son  exemple  ,  et 'bientôt  la  Ta  o« 

de  Vagrandiasement  dn   territoire    ride  et  les  steppes  voisins  se  p<*u«> 

knottgolo-^tatare  dans  leXllI*  siè*    plèrent  entièrement    de  Tatares. 

de.    Cependant  plusienirs  dé  ces    Cefutanssi  Mengnilej  qni  se  re- 

tribas    paroissent    avoir  possédé    connut  vassal  de  la  Porte  (t)  qui 

lon^-temps.   avant .  dette   époqne    s'arrogea  bientôt  le  droit  de  mettre 

quelques  cantons    de  la  Sibériie.    des    impositions    sut*     le     com-r 

D'après  leurs  traditions  verbales  ,    meroe    des  Tatares  ,  d^entreteûir 

elles  se  regardent  cbmme  les  habi*    des  forts  dans  leur  pays  ,  et  de 

tsDs  originaires  de  ce  psys  ;  mais    éréer  ou  déposer  leurs  Khans  à 

rbisioire  garde  on  profond  silence    volonlé.  La  Crimée  subsista  sousi 

h  ce  sujet  La  généralité  des  tribus    te  dépotîsme  cruel  jusqu'en  1774* 

taiores  se  sont  teliement  mélan-*    Parle  traita  de  psix  de  Condshottk^^ 

gées  avec  les  «ntres  nations  de  la    Cai'nardji  conclu  à  cette  époqne  > 

Sibérie^qn* il  es L presque  impossible    Catherine  H  fit  reconnoitre  l'in- 

de  découvrir   leur    origine.  Nous    dépendance  du  Khan  ,  et  obtint 

^  dislingaerons  qtielqlies-nnespar   quelques  places  fortes  sur  les  fron- 

les  contrées  qu'elles  habiteni.  •  lières  ,  pour  servir  de  sauve-gak*- 

TaTares  TAraiENS  011  de  Crt-^    de  contre  les  incursions  des  Ta- 

»ée,  (Tamapbt  TaepuzecKtM  viavi    Ures.  On  sait  qu en  1 783  toute  bi 

ipujneKfM!)  i^'Empiie  dn  Capi-    Crimée  avec  le  Nogai   oriental  , 

cbaks'éiaut  divisée^  quatre  royau-    passa    sous  lès  lois   de  Tempire* 

mes  ou  kfaaoats  ,  comme  nous  l'a*^    i^es   Tatafcs    Tanriens  provieh- 

vous  %n  à  l'article  Jiitoré'j,  la  Cri-    nent  des  iNogais  ,  mais  il  y  a  un 

talée  en    fot  un.  Son  fondateur  fut    mélange  de  Mongols  parmi  eux. 

&ad{i  Giiiréy  ,  vers  rani44'«l^*    1'^    ^  divisent    en  quatre -races 

Tatares  datent  leur  domination  d^    qui  sont  :  les  Chirines  ,  les  Bari-* 

tette*  époque;  leurs  khans  étoirnt    nés  ,  les  Monsoures  et  les   Sout^ 

des    dâœndans    de    Tchinguis-    chouvoudes  ;  chacune  de  ces  races 
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(I)  Menguiioj  Guiréy  descvndoit  de»  princes  de  1*  famille  de  Tchioguis-^k&n. 
Kuiil  eùcore  irè^-jeune  ii  lui  fait  îprîsoii nier  dans  an  combat  contre  le»  GWoîs 
qm  Je  Brentëteverei  le  traitèrent  comnte  un  prince.  Réduits  par  les  Tatares  aux 
aatrëmitéa  -  le*  Géuois  «nvoyèrent  à  Goustanlinople  le  jeune  Menguiley  avec 
pliisieure  de  leur»  principaux  cliaf»  pour  «àcher  d'engager  Maliomet  II  k  les  prendre 
loua  sa  prolectiou.  Ub  Suhao  inontia  beaucoup  d'affection  pour  Meoguiley. 
Eies  Tatare»  ayant  ruinée  par  leurs  diftseusiuus,  le  coin  aie  rce  intérieur  de  ^  leur 
otLfu^  tU  prièreoi  Mahomet  de  leur  donner  un  Rhaa  de  leur  nation.  Ce  Prince 
■ofuioa'  Manguîley-Guiréy  «  qui  de  son  côté  reconnut  la  suzeraineté  de  la  Porte. 
Det  étal  do  dépeuda'ice  n étant  pas  agréable  aux  Tatares,  Menguileyi  peu 
ipî^e  san  arrivée  en  Grimpe  ,  ii|l  obligé  de  demander  a  us  Turcs  des  troupes  auzi*' 
iiairee.  Il  réduisit ,  avec  ce  secours  ,  les  Tarares  à  l'obéiftsance  en  t^yS  i  et  anéan- 
it  oréme  dau»  la  presqu'île  l'autorité  des  Gén.  is.  ]!^l«iis  Menguiley  ayant  augmen- 
i^aèt  fof^et  partes  cooqDéies  et  celle»  de  plusieurs  colonies  Tatares  1  résolut  de 
ecoikor  ia  auprémàtie  de  la  Porte.  Les  Turcs^  envoyèrent  alors  des  garnisons  dans 
99  principales  villes*  et  réduisirent  le  IÇiiaa  dans  une  dépendauce  qui  devint» 
tar  la  suiràf  ans  ftujélioosàtièco,particttiièioaieut  depuis  l'auuco  iSS^ 


a|Ô 
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a  «a  nobletse  (nkoorxes}  ptrtîeii-  be^îam  ^  laboureai  aofsMâ  téi^i 
liè^e  et  hërédîtaîre  ,  parmi  laqael*  maïs  n'ont  aacua  go&t  poor  la 
le  le  pLa$  ancien  de  cliaqne  famille  callnre  des  jardins.  Là  oh  la  pie^ 
porte  le  titre  de  Bëy.  Le  khai;i  re  leur  manque  ils  la  retàpiaeent, 
eloit  éligible,  mais  lonjours  dans  pour  leurs  constructions  ^  par  <lii 
la  famille  des  Guiréj.  Depuis  leur  briques  d*ai^iles  ^  dont  ilsseisN 
Ténnion  k  l'Empire  de  Russie  ,  la  Tent,  comme  en  Bookbarîe,  Sam 
noblesse  ta  tare  a  reçu  les  mêmes  les  fisire  passer  un  four  ,  etWor 
droits  et  pri?ilëges  que  la  noblesse  cbauflage  est  une  tourbe  de  famier 
russe  •  à  Texception  qu'il  leur  est  qu'ils  préparent  en  hiver ,  et|»li* 
défendu  d^'acheter  des  V tildes  peu-  cent  en  murailles  élevés  poarli 
plés  de  pajsans  cb rétiens.  Le  faire  sécber.  En  approcbani  àk* 
nombre  des  Tatares  Tauriens  est  vantage  des  montagnes  ^  on  ape^ 
considérablement  diminué  depuis  çoit  dans  ees  Tatares,  aîniione 
la  réunion  de  leur  pays  à  la  Russie»  parmi  leurs  nobles ,  un  sangplin 
Dana  Tintervalle  de  1785  à  86  ^  mélangé  avec  celui  des  Tara, 
des  milliers  de  Tatares  ëmigrèrcnt  toutefois  ils  ont  encore  un  peaé» 
dans  l'Anatolieet  la  Romélie,  où  ressemblance  dans  les  traits  di 
ae  rendit  aussi  presque  tout  ce  qui  visage  avec  les  Mongoles  -  C<1* 
restoit  de  la  fs mille  souveraine  de  monks^maia  on  ne  trouve  prssqst 
Guiréj^  et  beaucoup  de  noblesse  aucun  de  ces  traita  dansceaide 
sans  l'aire  mention  encore  de  la  toute  la  noblesse.  La  troisième 
perte  en  bommes  qu'a  faite  la  classe  enfin  est  celle  des  Ttttra 
presqu'île  dans  les  troubles  pré-  habitant  les  vallons  méridtdnaux 
c^dens ,  par  la  peste  et  quelques  des  montagnes ,  race  mélangée  et 
révoltes.  lien  restée  peine  1S09000  composée,  h  ce  qu'il  parait,  de 
âmes  des  deux  sexes  dans  ce  mo-  divers  reates  de  peuples  repooMéi 
ment-ci.  On  peut  diviser  les  babi-  jusque  dans  la  Crimée  ,  k  IVpo* 
tans  tatares  de  la  Tauride  en  3  que  de  la  conquête  qnen  final 
classes  :  la  première  est  celle  des  âiire  par  leurs  armées  les  soofe* 
fiiogais ,  qui  sont  encore,  ainsi  que  rains  dea  Mongols.  Cette  dsiie 
le  prouvent  les  traits  de  leurs  vi-  d'une  plysionomie  tout*k-fait  dif- 
sages,  les  descendans  les  moins  tingnée  ,  ayant  une  pins  forte  biN 
mélangés  de  la  race  mongole  qui  be,  des  cheveux  plus  dairsqne 
faisoit  la  plus  belle  partie  des  ar-  les  autres  Tatares ,  n'est  poiat 
mées  de  Tchinguis  -  Khan  ,  qui  regardée  par  ccnx->ci ,  comme  de 
couvrirent  comme  on  le  sait  la  véritables  descendans  de  leur  peu* 
Russie  et  la  Tauride.  La  seconde  pie,  aussi  les  nomment- ils  atei 
cla^  est  celle  des  Tatares  qni  ha-  mépris  Tat  (i).  Ils  diffèrent  lieaa* 
bitent  les  steppes  de  la  Crimée  coup  dans  leur  babillemeot  dei 
jusqu'aux  montagnes  et  la  partie  Tatarea  ordinaires  des  steppsif 
au  nord  de  celles-oî ,  et  qni  dans  quoique  celui  de  leurs  femmet  H 
le  district  de  Perecop  ou  ils  sont  fenr  manière  de  se  voiler  en  sor- 
moins  mélangés  que  les  pemiers  ,  tant  soient  les  mêmes.  I^urs  nui* 
ont  conservé  encore  beaucoup  de  sons  sont  par  moitié  en  terre ^ 
ressemblance  avec  les  Mongols  d'après  1*  habitude  qu^ils  ont  de  Ici 
dana  les  traits  du  visage  ,  porunt  appnjer  à  la  pente  escsrpée  dei 
vue  barbe  peu  fournie,  continuent  montagnes  ,  ou  dans  le  roc  mètofi 
&  s 'occuper  plus  que  les  Tatares  et  ce  n'est  que  la  moitié  dn  mvt 
montagnards  de  la  nourriture  des  de  devant  do  ces  maisons  qni  ^ 


(Ô  I^u  nom  turc  Mur-^Tai  %  rentlgUit 
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fB  pSerrei  brutes  ,  le  toit  nVtavt  mârqm  d'on  hadji.  On  Toit  aii8ti 
qo*ua  plateaa  de  terre  aor  lequel  quelcriies  ëmira  ca  Taaride ,  qui 
on  peat  se  promener*  Ces  Tatares  ont  le  bandeau  vert  antonr  de  la 
lonl  en  partie  de  très-habiles  vi-  tète.  Les  jcnnes  nobles  ont  ThabH»' 
gnerons   et  jardiniers,    qnoiqoe  tode    de   se  couvrir  du    bonnet 
trop  paresseux  la  plupart    pour  tcherkesse.    La  physionomie  des 
fitire  des  plantations  nouvelles  y  et.  vrais  Tatares  de  la  Tauride  tient 
ila  se  coatentent.de  mettro/à  profit  beaucoup  de  celle  des  Turcs  et  dee 
les    i^tsblissemens    des  ci-^erant  Européens.  On  voit  parmi  eux  de 
jiabilans ,  mais  surtout  des  Grecs  beaux  hommes    robustes,  d^mio 
iodiistrieni.  Ces  montagnards  s'a*  taille  svelte  j  et  peu  d*entre  eux 
doDueut  aussi  à  la  culture  du  tabae  ont    des    dispositions  à  prendre 
(H  du  lin  ^   choses  inconnues  jua-  trop  d'embonpoint*  Ils  ont  kpeaa 
qu'alors  efaex  les  Tatares  des  step-  esses  blanche  et  les  cheveux  noirs 
pes;  peut-être  les  amèneroit<H>Q  ou  très-bruns»  Les  enftins  et  Jet 
enfin  à  celle  du  vin  et  de  la  soie  jeunes  gens  ont  presoue  tous  lee 
On  remarque  quelque  difîérence  traits  du  visage  agrcaoles  et  dé- 
dans  l'habillement  ordinaire  dM  Ucats.    Le9    femmes  tatares  sont 
ïaiares  de  la  plaine*  Les  jeunes  pour  la  plupart  d'une  petite  taille^ 
gens  qui    appartiennent  spéciale*  résultat  pent^étre.  de  l'éducatiott 
nent  aux  oastes  nobles  et  aux  fa«  qui  les  tient  enfermées,  mais  d'une 
nilles  riches  ,  s'habillent  presque  figure  asses  agréable.  Elles  difle* 
comme  les  Tcfaerkesses  et  les  ùo^  rent  beaucoup  dans  leur  mantèrn 
laques  ;  les  manches  de  leur  ca-  de  se  vêtir  ,  de  celles  des  Nogaïs** 
fetan  ou  aurtout  sont  courtes  et  Les     filles  ne'  portent,  indépen« 
Sïndnes.  Lee  vieux  Tatares  noblea  damment  d'un  ample  caleçon  ,  et 
m  contraire  portent  ces  m^ancbes  une  chemise  fendue    par-devant 
ermccs  ,  comme  ceux  de  la  classe  qui ,   du  cou  oii  elle  est  fermée  ^ 
ordinaire,,   et  les  vieillards  enfin  descend -jusqu'aux  cenoux ,  qu'o^ 
aissent  croître  leur  barbe ,  tan-  ne  robe  coupée  sur  Te  devant  a 'une 
lia   que    le»   jeanea   gens  et  les  étoffe  de  #oie  rayée ,  avec  de  Ion*»' 
lommes  du  meilleur  âge  ne  por«-  gués    manches   étroites  j    ornées 
ant    qu'une  moustacbe.  Ils  ont  d'un  revers  large  d'étoffe  brodé# 
ux    pieds  ,des    demi*bottea    de  à  fleura  d'or  y  et  par-deasus  cett« 
Mroqoin^  principalement    dans  robe   un  surtout    d'une  couleur 
^    villes  9    par-dessus  lesquelles  tranchante  avec  de  courtes  man«- 
b  chaussent  pour  sortir  des  pan-  ches  à  la  turque, bordé  d'hermine^ 
mfles    ou    galoches.  Ils  portent  pelisse  quelconque,  ou  d'une  tres- 
ir  la  tête  rase  ,  ou  couverte  au  ao.  Elles  portent  autour  de  l'habit 
loins  de  cbevenx  très-courts ,  un  de  dessous  ,  comme  les  femmes  ^ 
(mnet  élevé ,  rempli  en-dessous  nue  ceinture  de  filigrane  ,  ou  d'un 
s  epCon,  d'une  couleorcommo-  travail    bosselé,    fermant   par* 
hnent  verte  >  et  bordé  de  peaux  devant  avec  une  serrure  formée 
agneaox  noires  ou  grises ,  qu'ils  de  deux  grosses   boucles  ^  &bri* 
6tent  jamais  pour  saluer.  Par-  qnées  par  les  Arméniens  on  Juib 
issons  ce  bonnet  les  prêtres  et  du  pajs*  Ellea  nattent  leurs  che« 
I  vieillards  portent  aussi  quel-  veux  par  derrière  en  autant  do 
lefoia  leyèz ,  ainsi  appelle ,  ou  tresses  pendantes  qu'ils  peuvent 
le  «flotte  rouge  tissée.  Ceux  qui  en  fournir,  et  les  couvrent ,  maie 
it  fait  on  vojage  k  la  Mecque ,  surtout  dans  la  grande  jeunesse  , 
rtent  pn  linge  blanc  autour  du  d*nn  petit  bonnet  ronge  ou  fez, 
rd  d0    €•  bonnet^    comme  la  ou  bien  encore  d'un lingo croisé 
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aons  le  menton.  Elks  ne  te  pei»  jointuiie)  et  sVpîlent  4oiit  le  corpi 

gnent  que  les  ooglet  despîedtet  avec  ane  masse  composée  de  chaux 

«les  mains ,  ofont  eiies  ornent  d'ail*"   et  d'orpiment,  Lrs  filtes  aînai  qns 

leurs  les  doigts  de  bagnes  ,  avec  le  les  femmes  portent  des  de^ii-  boW 

Cna  (lawsonîa]  qn'on  apporte  de   tes  de  maroquins  ,  des  lias  ou  en 

Constantinopie  pour  cet  usat^e  y  et  cban&sons,  et  mettent  des  pantoor 

auquel  elles  a^tontent  quelquefois   fies  ronges  à  fortes  semelles  qnanj 

dn  YÎtriol  pour  en    rembrunir  la   elles  ■  sortent ,  on  font  nsage  d'é- 

ooulenr  et  lui  donner  une  pluç  chasses,  comme  les  femmes  tcljep4 

longue  durée.    I#es  611cs  sans  cela  kesses ,  lorsque  le  temps  c^t  mas* 

Be  sont  point  dans  Thabitude  de  Tais,   Elles  mettent  hors  de  lenn 

mettre  dn  rouge.  Les  femmes  cou^  maisons  une  robe  de  chambre  (ffr 

peut  obliquement  les  oherenx  dé   rédjé)  de  laine  blanche  d'ane^to^ 

devant    pardessus    les  jeut ,  et  fe  tissée  peu  serrée  qnVIIes  fa* 

laissent  pendre  deux  toulfi^  cou-  briquent  elles-mêmes,  iM^eoigneot 

nées  dans  le  même  sens  sur  les   la  té^e  de  quelques  mouclioirs  de 

)oues.  Elles  attachent  ensuite  au<^  coton  turc  colorés  où  blancs,  qn*él* 

tour  de  la  tète  on  long  et  étroit   les  attachent  sous  le  menton,  et 

jnorceau  d'élofife,  demies  extré^   couvrent  tout  cela  d'un   linge  de 

mités  pendefiit  par-fdcrrière,  et  sur   toile  blanche  qui  descend  îmsqo't 

lequel    elles    rangent  le  reste  de   iportié  du  bras  ,   en   le  dirigeafit 

leurs   cheveux*   en  deux  grandes   sur  la  figure  avec  la  main  droite  de 

Presses.  Eliea;   teignent  aussi  leurs    manière  qu'on  ne  peut  aperceroir 

cheveux  d'un  rouge  brun  j  comr-   que  leurà  yeux  noirs.  Nonobstant 

me    lea  Persans  ,     avec   le  cna.  ce  travestissement  elles  se  <:ncbeBl 

Leur  habit  de  dessous  est  plus  ou*   encore    le  plus  au*elles    penveat 

vert  sur  la    poitrine ,  mais  sians   des  hommes ,  et  la  décence  exigCi 

ù'on  remarque  toutefois  quelque  lorsqu'elles  en  rencontrent  qa'i4* 

itlcrence  dans  la  coupe,  non  plus   les  ne  peuvent  éviter,  oa  qaVIkt 

que  dans  leur  surtout ,  semblable   détournent  le  vis«ige  ou  qo 'elles 

k  ceux  des  jeunes  filles  ,  einsi  que   te  t6urnei|t  contre  une  moraîOe. 

leurs  ceintures  qui  sont  exacte-   La  noblesse  et  le  clergé  ont  toa- 

ment  les  mêmes.  Le  ronge  dont   jours  conservé  une  grande  consî- 

f\it%  tout  usage  est  une  espèce  de   dération  parmi  les  Tatares  de  Cri« 

Gooh4aiille  ,    et    leur    blanc  «ine   mée ,  et  leur  influence  aulref«& 

chaux- d'étain  ((7/7/A:)  qu'elles  font   étoit  telle,  que  souvent    ils  pon- 

elles- mêmes*  Elles  se  servent  pour  voient  résister  au  ihan  et  le  faire 

colorer  en  bleu  le  Manc  des  yeux   déposer.  On  devoit  pour  faire  am 

d*une  mine  de  cuivre  vitreuse  {mO'  khan  le  choisir  de  tout  tcipps  (com- 

^etache)  brodée  de  la  plus  grande  me  nous  Tavons  déjà  dit  pins  haut) 

finesse,  qu'on  fait  venir  par  Coii-   dans  |a  famille  de  Guiréj  ,  de  cette 

sUntinople,etlrs  sourctlsaînsiqtie   famille   dont  il  n'existe    plus  ^ 

les  chevenx  d'une  espèce  de  ponti-  descendsint  n|âle  en  Crimée^  msîi 

made  qui  donne  un  noir  éblouiti-   plusieurs  en  Turquie.   Le  Calga- 

sant    pendant     plusieurs     mois.   Sultan  et Nonraddin-Sultan,étoieBl 

A  répoque  d'une  noce  ,  ou  quatid  toujours  après  le  kh9n  les  d<*nt 

cllesétalcfit  un  luxe  de  garde- rolie,   personnel  les  plus  considérables 

les  riches  s'appliquent  deâ  fleqrs   du  pays.  Outre  la  noblesse  béré» 

et  des  ornemens  d'or  battu  sur  1^   ditaire  ,  il  y  avoit  encore  une  ao- 

▼isage.  ElU^s  se  teignent  avec  le   tre  classe  de  nobles  ouMoarzrs, 

cna  les  ninins  et  les  pieds  d'tin    du  nom  de  Gxpi^holki  (serviieart 

rouge  jtfune*,  jusqu'à  lir  première   delà  Porte)  ^  gnide  drnoblesss 
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Tenu  de  ceux  qui  ayoîent  occupé  Les  cadîs  jugent  dans  les  dlscus^ 
sous  la  domination  des  Khans  les  sîons  relatives  aux  successions  et 
places  les   plus  considérables  de  af&îres    conjugales ,    dans   celles    ' 
leur  covr  ,  elle  vivoit  dans  une  ja-  élevées  au  sujet  des   terres  et  de 
lousie  continuelle  avec  la  grande  leur  vente ,  et  le  cadi-esker  étoit 
Dobiesse.  Ces  nobles  gratifiés  par  la  première  instance  ^  à  laquelle 
les  klians  de  terres  qu'ils  ne  possé*  on  transmettoit  la  connoissanee  de 
doient  en  partie  que  pendant  leur  certains    revenus  de  ces    terres  | 
vie ,  et  oui  psssoient  aussi  quel-  celle  de  leur  achat  et  de  leur  ven-* 
qoefois  a  leur  postérité,  reoevoient  te ,  pour  la  porter  dans  des  livres 
encore  la  noblesse  pour  leurs  des««  particuliers  qui  ser voient  de  do- 
eendans  ,  mais  pas  toujours  la  for-  cumens*  Il  est  inutile  d'entrer  ici 
tane ,  ce  qui   faisoit  tant  de  pan-  en  détail  sur  les  cérémonies  du 
Très  dans  cette  classe ,  que  beau-  culte  ,  celles  qui  se  pratiquent  aux 
coap  d  entre  eux  pouvotent  à  peine  mariages/   ou'    autres    coutumes 
subsister ,  et  étoient  réduits  pour  établies  chea  les  Tatares  ,  d  après 
vivre  k  tomber  à  la  charge  du  peu-  la  parfaite  ressemblance  qu'elles 
ple.Âprèsceux  dont  nous  venons  de  ont    avec  celles  des  Mahométans 
parler,  viennent  les  Tchélébi,  ainsi  Turcs  ,   si  bien  connues  de  tout  le 
'appelés  descendans  des  monftis  on  monde.  On  voit  rarement  les  Ta- 
prétres  considérables.  Ils  n'appar-  tares  Taurieus  avoir  plusieurs  fem- 
tiennent  point  précisément  à  la  mes  ,  et  la  nobleSi»e  ne  se  le  per^ 
noblesse ,  mais  ils  sont  estimés  ,  met  pas  plus  que  les  gens  riches 
eonsidérés  et  distingués  de  la  clas-  àe%  villes  ,  quoiqu'on  en    Iroui'e 
se  ordinaire  des  Tatares.  Le  haut  aussi  quelques-uns  qui  ont  deux 
clergé  consiste  ,  indépendamment  femmes  ,  et  que  cela  ne  soit  point 
damouphli  ,qui  pompte  par  son  sans  exemple  dans  lesviUages.il 
l'ang  avec  ceux  de  la  quatrième  u'y  en  a  que  peu  qui  aient  des  es- 
ela^se  de  l'Empire  ,  et  quia  une  claves des  deux  sexes  ,  mais  U  no« 
pension  d^  2000  roubles ,  dans  le  blesse  entretient  au  contraire  une 
cadi'Esker  j  effendi  et  cinq  Ou/^-  foule  de  domestiques  oisifs  q  ui  l'ap* 
^as ,  qui   forment  entre  eux  une  pauvrissent.  La  plupart  des  n»» 
sspéce  de  Synode  ou  consistoire ,  blés  ou  mourzes  étoient  si  igno- 
•nt  un  petit  traitement ,  et  parmi  rans,  qu'ils  ne  savoient  ni  lire  ni 
lesquels  ,  d'après  un  ordre  émané  écrire  ,    et  qn^au  lieu  d'écriture 
de  la  cour,  on  doit  toujours  choisir  Tempreinte  de  leur  anneau  ,  sur 
le  plus  ancien  pour  succéder  au  lequel  on  voit  ordinairement  gravé 
nioufti.  Le  bas  clergé  est  composé  quelques  mots  turcs  ,   présentoit 
des  cadis  des  villes  sous  la  juris-  la  signature  qu'ils  dévoient  appo«> 
diction  du  movfti  ^t  des  cadis  des  ser  k  un  acte  quelconque.  Les  jeu- 
villages  subordonnés   au  cadi-es-  nés  gens  cependant  commencent  k 
ker  ;  puis  de  chadips  attachés  an  s'appliquer  non  seulement ,  à  Té- 
service  I,  ^s    medjets  principales  tude  du  russe  ^  dont  ils  reconnois- 
Ott  celles  de  la  campagne  ;  enfin  de  sent  la  nécessité,  mais  encore  à 
simples  imams.  On  appelle  Mullah  lire ,  écrire  ,  et  se  civiliser  davau- 
in  docteurs  de  la  religion ,  ceux  tage.    La    prodigalité  qu'on  leur    , 
même  qui  ne  sont  point  imams,  voit    mettre  pour  la  parure  des 
Le  clergé  en   activité  de  service  femmes  enfermées  dans  leur  ba- 
dans  une  mosquée^  entre  en  jouis-  rem  ,  ne  le  cède  d'après  leur  for« 
sance  des  terres  données  à  l'église,  tune  et  leurs  habitudes  ,  presqu'ea 
^t  ces  terres  (  tpacouf)  consistent  rien  à  celle  des  Européens  ,  et  on 
en  jardins^  prairies  et  champs,  n^  voit  chex  eux  d' autre  difl'érea^ 
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qa'en  ce  qne  les  modes  ne  sont  sobre ,  simple  et  sans  InqniëtiMlfl , 

point  anssi  joarnalières*  Iln'ja  ces    Tatares  chaudement  vétos, 

pas  jusqu'aux  femmes  tatares  dt  sans  négliger    cette     précaution 

la  classe  commune  dont  le  oostu*  même  en  été ,  et  ne  faisant  point 

me  ne  soit  une  étoffe  de  soie ,  ou  d'exercice  trop  fatiguant ,  ontpea 

une  brochée  en  or  qu'on  fait  ve-  de  maladies  y  et  ne  sont  pas  saisi 

nir  de  Turquie.  X 'indolence  et  la  sujetsaux  fièvres  blUieuses  et  into^ 

crédulité  appartiennent  eu  gêné-  mittentes  ,  souvent  mortelles ,  qni 

rai  aux  traits  caractéristiques  de  attaq uent ordinairement  les  étnn- 

cette  nation.  Assis  souvent  plu»  gers  qui  ne  prennent  pas  les  mé- 

sieurs  heures  consécutives  sur  un  mes  précautions  en  Crimée.  Béas- 

banc  ombragé ,  ou  sur  une  colline  ooup  d^entre  eux  parviennent  k 

on  les  voit  la  pipe  à  la  bouche ,  une  grande  vieillesse  en  conseil 

lors  même  qn  elle  est  déjà  vide ,  vaut  de  la  gaieté»  On  nejaoroit 

regarder  sans  aucune  espèce  d'in-  attribuer  les  douleurs  rhlmstii» 

térét   la  plus  belle  nature  qu'ils  niales  qu'on  leur  voit  qu'à  la  n^li- 

ont  devant  eux ,  faire  de  longues  genoe  de  se  procurer  des  fenétm 

pauses  dans  leurs  travaux,  ou  s'en  pour  remplacer  de   petits  bâtoni 

abstenir  même  tout-à-falt  quand  en  forme  de  grilles  qni  leoret 

ils  le  peuvent.  Il  n'y  a  que  la  chas-  servent  j  dans  une  chambre  ton- 

se  avec  la  grande  espèce  de  lé-  jours  exposée  à  beaucoup  daifi 

vriers ,  qui  est  fort  commune  ici ,  que    doit    échauffer    une  grande 

avec  des  faucons  et  des  éperviers ,  cheminée  ouverte.  Ces  chambrei 

qui  ûisse   faire  quelques  mouve-  sont  ches  les  gens  riches  dn  paji 

mens  aux  mourzes.  La  nourriture  garnies  de  divans  élevés ,  et  diâ 

du  Tatare  de  Crimée  est  assez  re-  ceux  de  la  basse  classe  des  mate* 

cherchée.  Les  sens  considérables  lats  et  coussins  rembourés  de  oo* 

font  servir  quand  ils  traitent  indé-  ton  ^  sont  appuyés  aux  marsilki 

pendammeni  des  fruits  qu'on  pré-  et  par  terre  pour  se  reposer  M 

sente  au  dessert,  une  profusion  dormir. 

de  mets  simples  et  apprêtés  avec       Tatares  Tgha&t^  (Ttmapu 

beaucoup  d'art.  La  viande  de  pou-  ^apu.)  On  appelle  ainsi  les  Tala- 

lain  passe  chez  quelques-uns d^en*  res  qui  habitent  près  deTonuk. 

tre  eux  eneore  pour  un  mets  déli-  On  en  compte  7  db  800  famitto* 

cat  et  un  grand  nombre  de  No-  Ils  sont  tons  mabomélans.  Uxn 

Sais  sont  restés  fidelles  à  l'usage  mœurs  et  coutumes  ressemUcnl 

e  manger   celle    de  cheval.  Les  beaucoup  à  ceux  des  Tatares  de 

Tatares  tuent  rarement  des  bœufs.  Caian.  Il  est  même  aaaec  probaUe 

La  boisson  ordinaire  d'un  grand  ou'après  la  chute  de  oe  royao^ 

nombre  est  une  eau  dans  laqueUe  des  fugitifs  de  Cacan  vinrent  s'é- 

ils  ont   fait  dissoudre  un  fromage  tablir  ici.  Leurs  femmes  portent; 

broyé  (d/asma)  ou'ils  préparent  contre  la  coutume  des  antres  fa^ 

avec  du  lait  gardé  {yougourte  )  ;  mes  Tatares ,  une  calotte  par-des- 

mais  celle  en  vogue  parmi  eux  et  sus  leur  voile  ou  tastar'y  cette  et* 

qu'ils  préfèrent  à  tout,  est  une  lotte  n'a  point  d'ouverture  an-d(^ 

espèce  de  bierre  (^ouza)  enivrante,  sus  dn  crâne,  mais  elle  couvre 

laite  avec  de  la  farine  de  millet,  toute  la  tête.  Les  filles  portent  ces 

L'eau-de-vie  (  arraki  )  ne  trouve  mêmes   calottes  sur  leurs  eherevi 

pas  moins  .  d'amateurs  ,  et  cette  découverts ,    qu'elles  divisent  en 

distillation  de  toute  sorte  de  fruits  trois    tresses    ou  davantage.  Cet 

est  l'ouvrage  des  Tatares  des  mon-  Tatares  choisissent  le  bord  d'osé 

tagnes.  Avec  un  genre  de  vie  assez  forêt  pour  enterrer  leurs  moru* 
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Ils  biti0ê«iit    aa-dessus  de  lears  paîn.  Ils  payent  lear    tribut  eil 

tombes   des  cabanes  de  cbarpente  foarrares  qaMs  portent  à  Conz- 

si  solide ,    qne    leurs   cimetières  netsk.  Au  reste  leur  langage  est  à- 

ressemblent  de  loin  à  des  villages,  peu-près  le  même  que  celui  des 

lia  ont  dans  leurs  maisons  et  sur-  Abintzys  ^  -et  comme  eux  ils  sont 

tout  dans  leurs  appartemens  d'ét<f,  idolâtres  et  suivent  le  cbamanisme. 

des  cheminées  à  la  bachkire*  Ce  Leurs    femmes  et  leurs  filles  for^ 

sont  d'excellens  agriculteurs.   Ils  ment  quatre  tresses  de  leurs  cbe* 

payent  avec  plaisir  la  capitation  veux  ,  et  les  ornent  de  grains  de 

depuis  qu*on  les  a  exemptés  de  la  coraux  et  de  toute  sorte  de  colifi— 

fourniture  des  cbevaux  de  relais  h  chets  quand  elles  peuvent  se  les 

Tomsk.  Ils  prennent ,  au  lien  de  procurer.  Ils  sont  pauvres  et  sau- 

thë  j  la  racine  de  la  tormentille  vages. 

Îtorm^tilla  erecta)    qui  rougit  TataRSKAIA,     {  Tamap CKati.) 

'eau.  C'est  le  nom  d'une  riv.  de  Sibérie, 

Tatars9  de  ToBOLSK  ,  {Tamo'  qui  coule  du  nord  au  sud  dans  le 

pM  ToôoJihCKÎe,)  C'est  le  reste  de  gouv.  de  Tomsk,  district  de  Jénis- 

ceux  qui  formoient  la  majorité  des  séisk  ,  et  se  perd  ensuite  dans  la 

sujets  de  Coutchoum-Khan ,  après  Toungouska  supérieure, 

la  chute  de  leur  royaume;  près-  Tatistghevskaia  - Crepost, 

que  tous   se  dispersèrent:  il  ne  (  Tamuuneecxaji  ^^  Kpimoemh*  ) 

resta  que  4000  hommes  à  peu  près  Cette  forteresse  est  dans  le  gouv. 

qui  habitent  dans  ce  moment  k  et  le  district  d*Orenbourg  ;  elle  est 

Tobolsk  et  dans  ses  environs,  ils  située    sur  une  hauteur  près  du 

sont  mahométans.   Voyez  pour  la  Camyche-Samara   k  environ   une 

partie  historique,  Tarticle  Tatares  demi-werste  de  son  embouchure 

de    Sibérie.    Quant    aux  usages ,  dans  l'Oural  ,  et  à  peu  de  distan- 

Baœurs  et  coutumes  ,  ils  ont  à  peu  ce  de  l'enfoncement  qui  forme  le 

de  chose  près  ceux  des  Tafttres  de  lit  de  ce  fleuve.  Cette  place  est  un 

Cacan  ;  ils  sont  cependant  moins  carré  irrégulier  ;  elle  est  fortifiée 

éclairés  qu'eux.  d'une  murraille  de  poutres  cou* 

Tatares  de  Yerkho^Tomsk  p  chées  les  unes  sur  les  autres,  et  de^ 

i  Tamaphi    eepxo  ^  ToJucKÎe,  )  chevaux  défrise.   Les  angles  sont 

C'est  une  petite  branche  de  Tata-  garnis  de  batteries  construites  en 

res  Sibériens  qui  nomadisent  sur  bois.  Elle  renferme  plus  de  soo 

les  bords  de  la  Toma ,  dans  sa  par-  maisons ,  outre  les  casernes  de  la 

tie  supérieure  ;  c'est  pourquoi  ils  garnison  ,  deux  églises  et  quelques 

portent  le  nom  de  Y erkho-Tomsk.  maisons,  occupées  par  les  officiers. 

Ils  ont  leurs  propres  bachliks  ,  ou  Taiistchefskaia    est  une  des  plut 

chefs  ,  et  sont  an  nombre  de  3oo  grandes  places  de  la  ligne  de  l'Ou- 

pcrsonnes  en  comptant  les  deux  rai  y  et  des   plus  peuplées  après 

sexes.   Ils  paroissent  être  ,  comme  Orenbonrg.  C'est    la  résidence  de 

les  Âbintzys  ^   une  race  de  Tatares  Tétat  major  et  du  commandant  en 

mêlés  avec    les  Calmouks  dont  ils  chef  des  troupes   dispersées  dans 

portent  quelques  traits.  Ce  petit  la    partie  inférieure  de  la  ligne, 

peuple    possède    quelques    trou-  Les  dragons  et  les  Cosaques  for- 

peaux  ;  mais  il  se  nourrit  princi-  ment  la  garnison  ordinaire  de  cette 

paiement  du  produit  de   la  chasse  forteresse.  LeB  Bachkirs  et  les  Cal- 

et  de  racines  de  plusieurs  plantes  mouks     chrétiens    de  Stravropol 

dont  ils   font  provision  pour  l'hi-  gardent  les  postes  avancés  situés 

ver.    L'agriculture  leur  est  incon-  sur  la  ligne    de  l'Oural ,  ainsi  que 

nue ,    et   ils  ne  mangent  pas  de  rintervalle    des    forteresses ,  de- 
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pQÎs  le  premier  jour  da  printemps  Mahomëtans  ont  leur  monfti  qvi 
usqii'ii  la  Gn  de  L'aotODine  :  on  ne  réside  h  Baktchiaaraîe  ,  el  lea  Jiiîfii 
es  relève  qa*aa  bout  de  ce  temps*  leurs  rabbins.  Pour  ce  qaî  regarde 
Tauride,  {  TaeputecKaji  Fii"  les  prodoct ions ,  l'industrie  et  le 
SêpHÎA.)  (goav.  de)  Il  est  borne  ao  commerce  de  ce  paja  ,  TOjes  l'ar- 
nord  par  ceax  d'Ecatberinoslaw  ticle  Crimée.  lje%  terres  des  Cosa- 
et  de  Kherson  ^  à  Torienl  par  la  quesTcbernomors  dépendent  aussi 
mer  d'^Asof  et  le  gouv.  du  Cancase,  de  ce  gonv.  ;  elles  s  étendent  de» 
an  midi  et  à  l'occident  par  la  mer  pois  la  mer  d'Azof  snrla  riye droite 
Noire*  Il  renferme  toute  la  Cher-  dn  Conbane  jusqu'à  remboocbure 
sonèse  taurique.  ou  la  presqu'île  do  Laba  ,  et  toute  Tile  de  Tamane 
de  Crimée  ,  1  lie  de  Pbanagorie  ou  y  est  comprise.  C'est  un  pays  fer- 
le Tamane,  et  la  partie  de  la  terre  tile  dont  les  babitans  ne  pre&tent 
ferme  qui  est  comprise  entre  le  guère  s'occupant  presque  unique» 
Dnepr  et  la  mer  d'Azof}  depuis  la  ment  de  pécbe  et  à  tirer  le  sel  de 
riT.  Conskiévody  qui  se  fette  dans  leurs  lacs.  On  y  compte  i4<»^oo 
le  premier  et  la  Berda  qui  se  jette  Cosaques.  Leur  capitale  est  £ca- 
dans  la  mer  d'Âzof.  Le  Onepr  (ait  tberinodar.  On  a  commencé  «oos 
aussi  se%  limites  depuis  l'einbon-  le  règne  actuel  à  mulUplter  les  mé* 
cbure  dn  Conskiévody  jusqu'à  la  rinos  avec  beaucoup  de  sncoès  dans 
sienne  dans  la  mer.  Comme  la  le  gony.  de  Tauride.  CVat  une 
pins  belle  partie  de  ce  gouy*  a  branche  d'économie  qui  promet 
déjà  été  décrite  à  Tarlicle  Crimée^  beaucoup  de  profit ,  et  qui  néces- 
nous  n'en  dirons  ici  que  quelques  sàiremeut  deviendra  florissante, 
mots.  Les  plaines  qui  se  trouvent  Tavastehous,  [^Taeacmti^cb, 
en-deçà  de  l'isthme  de  Pereoope  C'est  la  principale  ville  dn  dis- 
sont  unies  ,  dépourvues  de  bois  ,  trict  de  Myland  ,  dans  la  Finlande 
peu  fertiles  ,  mais  remplies  d  ex-  ci-devant  suédoise.  Elle  aétébi- 
cellens  pâturages  et  de  lacs  salins  lie  env-1650  par  le  comte  Pierre 
dont  les'  plus  beaux  se  trouvent  Brahé  y  au  bord  d'un  lac  dana  une 
cependant  renfermés  dans  La  près-  contrée  agréable.  Les  Russes  s^en 
qo'lle.  lis  produisent  année  com-  étoient  déjà  emparés  en  1713^  ren- 
mune  plus  de  5  millions  de  pouds  due  aux  Suédois  par  la  paix  de 
de  sol.  Ce  gouv.  se  partage  en  6  Nystad  ,  elle  a  encore  une  fois  été 
districts  qui  portent  les  noms  de  reprise  dans,  la  guerre  snivanlei 
leurs  cliers-lioux,  ce  sont  :  1»  Sim-  Le  traité  d'Abo  Ta  remit  de  non* 
phéropol  capitale  du  gouv.,  a<>  veau  à  la  Suède;  elle  vient  d'être 
Eup  lorio  y  3«  Pérécop ,  4**  Théo-  définitivement  réunie  à  Tempire 
dosie  ,  50  Dnéprovsk  ,  6^  Melito-  avec  toute  la  Finlande  par  le  der- 
>ol.  On  y  trouve  en  outre  les  vil-  nier  traité  de  paix.  Le  diâteau  y 
es  de  Sevastopol,  Balaclava ,  Bak-  est  assez  bien  fortifié  ,  elle  a  un 
tchisaraie,  Carasson- Bazar  ,  Eski-  arsenal  et  on  magasin  qui  appar- 
Crime  ,  Sondakh  ,  Kertche  et  Yé-  tient  à  la  couronne.  Sous  le  régi* 
nikol  ^  qui  sont  sans  arrondisse-  me  suédois  ,  elle  étoit  la  97*  à  la 
ment.  La  population  de  ce  gouv.  diette. 

peut  être  portée  à  207,000  person-  Tavatoma  ,  {Taeamojua,)  riv. 

nés  ^e%  deux  sexes.  Elle  est  com-  qui  coule  dans  le  gouv.  d'Irooutsk, 

posée  9  outre  les  Russes  ,  de  Ta  ta-  district  d*Igiguinsk.  Elle  est  re- 

res  qui  en  forment  la  majorité  j  marquable  par  des  sonroes  d'eaa 

de  Grecs,  d'Arn^niens  el  de  Juifs,  bouillante  ^  qui ,  sortant  des  mon- 

Le  clergé   russe  relève    de  Tar-  tagnes    près  de  sa  rive  gauche  9 

cbevéque  d*Lcatherinoslaw.    Les  forment  un  ruisseau  qni  se  jette 
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Jiii«  la  Tavatoma.  L'eao  de  ces  et  quelques  bontîqnea  poar  les 
oQrcea  a  an  coût  et  ane  odear  marchamls  qat  Tinrent  y  traBqaer. 
le  foie  de  souffre  ;  lorsqu'on  s'en  On  y  recommença  à  construire 
a%e  la  bouche  ou  le  visage  elle  es*  des  vaisseaux  en  1736  à  l'occasioa 
iorie  subitement  la  peau.  de  la  guerre   qui  éclata  alors  a?eo 

Tavda  ,  fTaâ^cu)  deux  rir.  de  la  Porte  •  Ottomane  ,  mais  ces  tra- 
nbérie  ,  la  Sosta  et  la  Losva  for-  vaux  ne  continuèrent  que  jusqu'en 
nent  par  leur  jonction  la  Tavda ,  1740  où  ils  furent  discontinues. 
fui  commence  k  porter  ce  nom  Depuis  cette  époque  Tavrow  ne  fit 
ious  le  63^  de  kt.  sept,  et  le  80^  que  déchoir:  1  acquisition  des  ports 
le  long,  orient.  Elle  se  jette  dans  sur  la  mer  Noire  ,  la  fondation  de 
ie  Tobol.  Le  pays  qu'elle  parcourt  nouvelles  villes  plus  propres  à  y 
lans  sa  partie  supérieure ,  est  ha-  établir  des  chantiers,,  et  surtout 
bité  par  les  Vogonltsys  ^  et  Tin-  Vinoendie  de  1744  qui  y  brûla  le 
Eerieure  par  des  Tatares.  palais ,  les  magasins  et  plus  de  5oo 

Tavrow  ,  (Taapoêh,)  Pierre-  maisons  achevèrent  de  la  ruiner 
le  —  Grand  en  avoit  fait  une  ville  entièrement.  Ses  fortifications  sont 
fortifiée ,  dans  laquelle  il  y  avoit  détruites ,  on  en  voit  cependant 
smirauté  et  chantier  pour  des  quelques  restes.  Dans  ce  moment- 
raisseanx  de  guerre.  Elle  étoit  ci  Tavrow  est  un  bourg  où  l'on 
dans  le  gouv.  de  Voronége ,  à  12  trouve  a  églises  et  1000  habitans 
w.  au  midi  de  la  ville  de  ce  nom  ,  des  deux  sexes. 
aur  le  bord  de  la  Tavrovka  qui  se  Taze  ,  (Tash.)  fleuve  qui  prend 
jette  dans  la  Voronége ,  qui  elle-  sa  source  dans  legonv.de Tobolsk, 
même  tombe  5  ou  6  w.  plus  loin  district  de  Sourgoute.  il  sort  par 
dans  le  Don*  Cet  établissement  deux  bras  de  deux  lacs  ,  le  Dine  et 
avoit  pria  un  très  -  grand  accrois-  le  Cou,  entre  ensuite  dans  legour, 
sèment ,  au  point  que  dans  Tan-  de  Tomsk  ,  district  de  Tonrou- 
néc  J704  on  y  comnieuça  la  cous-  khansk .  et  continuant  toujours  à 
trnetion  dewix  vaisseaux  de  guer-  couler  du  midi  au  nord,  il  se  jette 
re  de  80  canons  chacun.  Ces  vais-  dans  l'océan  Glacial ,  formant  à 
seaux  dévoient  descendre  dans  la  son  embouchure  une  baie  très- 
mer  Noire  par  le  moyen  du  Don.  vaste,  et  qui  porte  son  nom  (Tazo- 
Mais  lorsqu'on  troufa  que  la  posi-  pskaia  gouba)  golfe  de  Tazow. 
tion  de  Pavlovsk  présen toit  plus  Tghadobetz,  (Ya/^o^ee^^).  riv. 
d*avantage  et  de  facilité  pour  cet  considérable  qui  prend  sa  source 
objet ,  on  y  transporta  une  grande  dans  Icgouv.  d'Irkoutsk,  et  qui 
partie  de  l'amirauté,  des  magasins  entre  ensuite  dans  celui  de  Tomsk, 
et  des  chantiers  de  Tavrow.  Mal-  où  elle  parcourt  plus  de  400  w. 
gré  cela  les  travaux  y  continuèrent,  dans  le  district  de  Jénisséisk  avant 
et  lorsque  l'Empereur  y  vint  à  de  se  réunir  k  la  Toungouska. 
son  retour  de  Perse  9  il  y  ordon-  Tchaoane,  {Hatanh).  riv.  qui 
na  la  construction  de  i5  prames  ,  sort  du  steppe  des  Kirguiss  Cais- 
i5  galères  et  5o  autres  bàtimens  saks ,  et  qui  coulant  long-temps 
d'une  moindre  grandeur.  Ce  qui  parallèlement  à  l'Oural,  finit  par 
fut  exécuté  dans  l'année  1725.  Ce  se  réunir  au  Derkoul,  elles  tom- 
souverain  y  avoit  fait  construire  bent  ensemble  dans  l'Oural.  Tout 
un  beau  palais  en  bois  pour  son  son  cours  est  de  i5o  w. 
usage  ,  deux  iauxbourgs  où  lo-  Tchaooda  ,  {Hato^a)*  r!v«  qui 
geoient  les  matelots  et  les  ouvriers;  coule  dans  le  gouv.  de  Jaroslaw^ 
on  y  avoit  établi  une  manufacture  et  qui  se  jette  dans  la  Mologa. 
de  draps ,  des  magasins  nombreux   Des  bateaux  qui  ne  prennent  pas 
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plus  de  deux  pieds  d'eau  y  peu-  Tghaptcratch i ,  (  ^^ancatu,} 

▼ent  facilement  naTÎcuer.  C'est  le  nom  qn'on  donne  à  an 

TcHAOOULAX  9     (  Haê^^oK^  )•  emplacement  qui  se  tronve  dans  la 

C'est  le  nom  d'une  petite  ile  qui  steppe,  entreVOnralellel^olga, 

appartient  k  l'archipel  aléootien.  à  80  w.  d^Ënotaefsk  ,  pet.  TÎlk  dm 

TcHAGEA,    (Vaepa)-    riv.  qui  gouT.  d'Astrakhan.  Onjadëooa- 

eonle  dans  le  goov,  de  Saratof  ^  et  vert  un  sel  gemme.  Le  nom  de  ose 

qui  se  jette  dans  le  Yolga  sur  sa  endroit  Tent  dire  en  langage  cal» 

rive  gauche  y  ses  bords  sont  inha-  laovkuneplaceoàfon  iratfoUIeè 

bités  ,  et  elle  traverse  malgré  ce-  la  pioche»  Ce  sel  j  esten  trèa-gnn> 

la  une  contrée  fertile  ;  elle  appai^*  de  quantité  et  d'une  tranapaxenea 

tient  an  district  de  Khvalinsk.  qui  ne  le  cède  pas  k  celle  on  cris* 

TcH  AOUiRSxoiE,  (Vaaiipdcoâ*}  tal  déroche.   11  est  étonnant  qae 

Poste  fortifié  sur  les  frontières  de  Ton  ne  songe  pas  encore  à.aon  ex* 

TEmpire  du  côté  de  la  Chine.    Il  ploitation  en  règle.  Le  tranaportà 

est  entouré  d'un  rempart  de  bois  trarers  un  steppe   sablonneux  cm 

et  d'un  fossé.     On  j  troure  des  est  peui-^tre  un  obstacle  j  paroe 

casernesi  quelques  maisons,  outre  que  d'ici  au  Volga  on  a  ploa  de  80 

celle  du  commandant  ^  et  deê  ma*  w.  k  travers  des  collines  de  aaUa 

gasins,'  où  la  route  est  presque  impratica- 

TcHAt  ANOA ,   {^aJioHea')  pet.  ble  en  été ,  ou  an  moins  trèa-péaî- 

riv.  du  gouv.  de  Penza  ,  district  de  ble  ,  k  moins  qu'on  ne  reaiUe  se 

Mokcbansk  y  elle  se  jette  dans  la  servir  de  chameaux  poor  oe  trana- 

Kéranda.  port ,  ce  qui  conviendroit  même 

TcHALBAK    ou   TCHEMBACHE  ,  oeauooup  à  Icurs  propriétairea  les 

(  HoAôaKh  viAvi  HejuÔamb,  )  pet.  Calmouks,  qui  gagneroient  beau* 

fleuve  du  gouv.  du  Caucase ,  dis-  coup  d'argent  par  ce  moyen, 

trîct  de  Stavropol ,  il  se  jette  dana  TcHiiinAXLi ,     (  Hap^aKJui,  ) 

lamerd'Âzof.  colonie  grecque  quon  a  projette 

TcHANTy(YaKM.)^''^^*S^^^^^^  d'éublir  en  1779  dipa  le  gonv. 

qui  ae  trouve  dans  le  gouv.    de  d'Ecatherinoslawà  192  w.  deœtie 

Tomsk  ,  district  de  Caïnsk ,  dana  ville  ,  sur  les  borda  du  Voltdiev  ; 

le  steppe  Barabine  enjre  TOb  et  elle  devoit  être  de  200  &mm»i , 

rirtjche.  Il  doit  avoir  i-peu-près  mais  'û  s'en  trouve  actueUenent 

100  w.  de  long,  sur  40  ^  &^  ^®  beaucoup  moins, 

large.  Il  communique  avec  les  lacs  Tchartche  ,  (*fapMia&.)  C^esl 

Moloki    et   Abichkane.  Plusieurs  une  riv.  considérable  et  exoeasive* 

petites  riv.  viennent  %j  perdre  et  ment  rapide  qui  'prend  sa  soarœ 

il  abonde  en  poissons.  dans  les  monts  Âltaïs  ;  elle  a  nn 

TcHA*OussY,  (VaucM.)  ville  du  cours  très-tortueux  pendant  lequel 

50UV.  de  Mohilew  et  chef-lieu  d'un  elle  traverse  les  districts  de  Bilsk 

iistrict ,  sur  la  rive  droite  de  la  et  de  Couznetsk  ,   dans  le  gouv.  de 

Bassia,  pet.  riv.  qui  se  jette  dans  la  Tomsk.  avant  de  se  jeterdaua  l'Ob. 

Pronia  ;  elle  est  à  4^  w.  sud-est  de  Le  fond  de  cette  rivière  est  pîei^ 

Mohilew.  On  v  trouve  un  couvent  reux ,  elle  est  trèa-poissonnenae  et 

de  Carmes ,  une  église  catholique  reçoit  quantité  de  petites  riv.  dans 

grecque  et  une  de  Grecs-Unis  ainsi  son  sein. 

qu'une  Svnagogue  et  une  école;  le  Tchattrdao  ,    {Hamhip^Mb) 

nombre  de  ses  habitans  se  monte  à  C'est  la  plus  haute  montagne  d^ 

2100   personnes  des  deux  sexes,  toutes  celles  qui  se  trouvent  dans 

et  il  s'j  tient  un  grand  marché  la  presqu'île  de  Crimée  (  Voyez 

par  an.  cet  article  ). 
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TcH^BABCOùL  ,  (  ^tCapK^Ab.)        TcHELBAiE,  {HcxSkA)  pcU  rîr. 
tercsse,  cQe  se  troure  daos  le  ■  du  goor.  de  Penza,    dUtrict    de 
[iv«   d'Oreitboarg ,    district    de    Nîjni-Lomoisk  ^  elle  se  perd  dans 
troîi tsk  ,  «Q  iiord--est  d'an  grand   TAtmisse. 

^Ife  forme  par  la  lac  Tchébar-        Tchéliabinsk,  {HejLhSuncKb) 
\\A  |(  I  )  dont  la  rive  est  composée    TÎlle  da  goar.  d'Orenbonrg  et  cbef- 
rocners  ëleyës  et  saiUans.    Ses    lien  d'an  district,  sor  la  rive  droite 
tifîcations  consistent  en  an  mar    da  Miasse  qoi  se  jette  dans  rissetie, 
plancbes,  en  cberaax  de  frise  et   et  à  400  w.  à  Test  d'OnfTa.  C'éloit 
une  charpente  (  Nadolby  ),  avec   auparavant  le  principal  endroit  de 
(  tours  garnies  de  canons  qui    la  ligne  militaire  de  l'Issette,  et  il 
ment  les  portes  de  la  place.  On    ëtoit  d'une   grande   importance^ 
compte  à  pea  près  3oo  maisons    étant  situé  au  milieu  des  terres  des 
35o  Cosaques  commandés  par    Bacbkirs.  On  y  a  transporté  les 
\T  ataman.  On  y  remarque  deux    tribunaux  du  district  en  178a.  On 
lises  de  bois  y  fooe  pour  l'hiver    trouve  dans  ce  moment  à  Tchélia* 
l'autre  pour  Tété.  Cette  pet.    binsk  2  églises,  quelques  boutiques 
rteressse  est  k  5o8  w.  d'Oren-    et  près  de  5oo  maisona  réparties 
>iirg  et  à  64  àe  Tchéliabinsk.  sur  les  deux  rives  du  Miasse  }  ses 

TcHÉBocsAB,    {HeôoKcaph^.)    fortifications  consistent,    comme 
ille  du  gouv.  de  Cazan ,  et  cbei^    presque  toutes  celles  de  ces  con« 
a  d'un  district,  sur  la  rive  droite    trées  en  un  mur  de  charpente  Avee 
élevée  du  Volga ,  à  une  demi-    quelques  tours  aux  portes ,    des 
erste  des  bords  du  fleuve ,  et  à    chevaux  de  frise  et  un  fossé.  La 
mbouchure  de  deux  ruisseaux  ,    garnison  consiste  en  une  oompa- 
Sigouchka  et  la  Tchebocsarca.    gnie  d'invalides  et 3oo  Cosaques, Il 
le  est  k  1 36  w.  nord-ouest  de   se  tient  deux  grands  marches  par 
Casan.  Cette  ville  a  été  bâtie  en    an  dans  cette  ville. 
l556,  par  les  ordres  du  tsar  Ivan        Tch  en  bar,  (^tfK5ap5.)per.  ville 
Vaasiliévitch.  Ses  fortifications  qui    du  gouv.  de  Penzactcnef-lieu  d'un 
étoient  en  bois  furent  brûlées  en    district  depuis  1780;  elle  est  située 
1609  pendant  le  grand  incendie    sous  le  5  3<>  a' de  la  t.  sent,  et  le  6 1* 
qi]^  réduisit  alors  toute  la  ville  en    7'  de  long,  orient,^  sur  les  bords  de 
sandres.  On  j  trouve  dans  ce  mo-    la  petite  Tchenbar  ,  à  129  w.  sud- 
ment-ci,  outre  la  cathédrale  .^  10    ouest  de  Pensa.  On  j  trouve  une 
^lises  et  un  couvent  de  moines;    seule  église  en  bois,  deux  magasins, 
un  grand  magasin  et  FhôteUde-    l'un  de  sel  et  Tautre  de  iarine ,  et 
ville  sont  en  pierres,  ainsi  que    1 52  maisons  habitées  par  668  per-^ 
quelques   boutiques  et  plusieurs    sonnes;  ils  tontpresque  tous  cuUi- 
maisons  de  particuliers.  Cette  ville    vatenrs. 

renferme  5ooo  habitans  des  deux  Tchendone*  {Hen^onh-)  fleuv* 
sexes.  Ils  font  un  commerce  fort  qui  coule  dans  le  gouv.  d'Irkoutsk| 
étendu  en  blé,  cire  et  miel;  la  ville  canton  d'Iakoutsk ,  district  de  Ji« 
renferme  en  outre  quelques  (abri*  gahsk;  il  coule  du  midi  an  nord  et 
qaes.  se  jette  dans  TOcéan  glacial,  aprèa 

TcHicANDA,  (VexaK^a.  )  pet.  avoir  formé  un  lac  vers  son  embout 
rir.  du  gouv.  de  Penza,  district  de  chure  qui  renferme  5  petites  îles» 
Narovtchat;  elle  coole  dans  une  Ce  fleuve  détache  aussi  un  bras  qui 
forêt  et  se  jette  dans  l'Oiva.  se  réunit  à  la  Yana. 

(i)  Tohc^aritoul  lignifie  Utt  tt^rè. 
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TcHEPT8A,(!Jtfni<a.)  grande  Ht.  la  catliédrale  est  fort  ricbe, 

qui  coule  plus  de  400  w*  dans  le  maison  de  charité,  un  magasin,  1 5 

gouT.  de  Viatka  ,  et  s'y  jette  dans  boutiques  et  enviroiTSSo  maisons. 

la  Viatka,  la  ville  de  Glazow  est  Autant  l'ancienne  Tcherdj ne  ë toit 

bâtie  sur  ses  bords.  riclie  et  florissanjte,  autant  la  riUe 

TcRE&DYNE,  (HepAbikà.)  yiWe  actuelle  est  paurre  et  mal  bâtie. Le 
du  gouT.  de  Perm ,  etoepuis  1781  commerce  de  pelleteries  qu'elle 
chef-lien  d*un  district.  £Ue  est  fiiisoit  auparavant  ne  rapporte  plus 
située  sous  le  600  24'  de  lat.  sept,  rien,  à  cause  de  la  diminution  des 
et  le  74®  10'  de  long,  orient. ,  sur  bétes  fauves  dans  ses  envinons.  Ijes 
les  bords  de  la  Golva  qui  se  jette  babitans  ,  qui  ne  sont  plus  quau 
dans  la  Yychera,  et  cette  dernière  nombre  de  aooo  personnes  des 
dans  la  Cama.  Tcherdine  est  k  377  deux  sexes ,  sont  presque  tous 
w.  au  nord  de  Perm.  C'est  le  plus  cultivateurs  ;  ils  pajent  une  par- 
ancien  endroit  habité  de  cette  con«  tie  de  leur  redevance  à  la  couroii- 
trée.  On  ignore  k  quelle  occasion  ne  en  peaux  de  rennes, 
et  à  quelle  époque  les  Russes  jont  Tghérémcbane  Bolghoie, 
paru  pour  la  première  fois.  Les  (Hepe.xéUjLaHb  Bo^kuioù)m  on  ia 
peuples  qui  y  vivoient  étoient  grande  Tcbérémcbane,  rÎ¥.  qui 
payens.  Saint  Etienne  ,  évéque  ,  prend  sa  source  dans  le  goav.  d'O- 
ies convertit  au  christianisme  en  renbourg ,  district  de  Boahonl* 
y  préchant  TEvangile  en  1372;  il  minsk)  elle  coule  de  là  dans  le 
renversa  les  temples  des  idoles  et  gonv.  de  C^zan,  district  de  Tchis- 
détruisit  Tidolàtrie  dans  tout  le  topolié  ,  .où  elle  se  réunit  à  la  po- 
pays.  Il  est  probable  qu'alors  les  tile  Tchérémchane  et  entre  dans 
Russes  vinrent  habiter  parmi  eux}  legouv.  de  Simbirsk  dans  leqnel 
des  colonies  nombreuses  de  Novgo-  elle  se  réunit  au  Volga  ,  tout  son 
rodiens  qui  fuyoicnt  les  discordes  cours  est  de  aoo  w.  ;  elle  est  très- 
civiles  Gont  la  république  étoit  rapide  et  ses  eaux  sont  claires  eC 
troublée  à  cette  époque,  en  for-  limpides,  elle  parcourt  on  pajs 
moient  la  majorité.  On  connoît  par  nartout  très-fertile  et  engénênl 
des  traditions  que  Tcherdyne  étoit  bien  boisé. 

une  ville  riche  et  très-florissante  ,       Tgherehisses  ,  (Hepêjuucht)» 

que  son  commerce  s'étendoit  de»  peuples,  ils  sont  de  race  finoîse , 

puis  la  mer  Caspienne  jusqu'à  la  bab;tent  les  gouv.  de  Yiatka  ,  Ca- 

mer  Glaciale;  des  vaisseaux  étran-  san  ,     Simbirsk ,    Orenboai^    et 

gers  arrivoient  sur  ces  deux  mers  Perm  ,  les  deux  rives  du  Volga 

pour  apporter  à  Tcherdjne  leur  or  et  principalement  la  rive  gaucbe 

et  leurs  marchandises  en  échange  et  les  bords  de  la  Cama  vers  son 

de  celles  qu'ils  recevoicnl  de  cette  embouchure.     Ils    se    nomment 

ville  {voyez  Permis).  Il  ne  reste  Mari  y    c'est-à-dire  hommes;  le 

plus  rien  de  sa  grandeur  passée  nom  de  Tchérémisses  (orienta ox) 

que  les  remparts  de  terre  à  demi-  leur  a  été  donné  parlesMordoana, 

ruinés,  et  une  description  faite  en  à  cause  qu  ils  vivoient  à  Test  de 

1 725  qui  prouve  qu'il  y  existoit  un  ces  derniers.    Leur  langage  est  na 

Crcml  entouré  de  murailles  d'une  dialecte  finnois ,  mélangé  de  naou 

très-grande  hauteur   quoique  en  russes  et  tatares.  Pendant  la  do» 

bois;  plusieurs  tours ^  dont  une  mination  des  Mongols,    ils  leur 

avoit  55  toises  de  hauteur,  et  crue  étoient  soumis ,    et  vivoient  alors 

la  ville  avoit  une  étendue  considé-  plus  au  midi  entre  le  Volga    et  le 

rable.  Dans  ce  moment-ci  on  j  Don.  Us  avoient  leur  propre  kbao^ 

trouve  3  églises  parmi  lesquelles  qu'ils  conservèrent  encore  long- 
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feaips  8008  la  domination  russe  J   bleat  h  celles  de  ces  dierniers ,  elles 
mais  leur  race  s'est  éteinte  dans    n'ont  point  de  coar  et  sont  dis- 
la  personne  d'Adaé,  prince  brave   perséea.   Dans  la  plupart  de  ces 
et   très-attaché  à  la  liussîe.     Ils   maisons  ,  il  y  a   an  appartement 
n'oatactnellement  ni  monrzes  ni   d'été   et  un    a'hiver  ^    aveo  une 
noblesse  parmi  eai«     C'étoit  un   galerie  couverte  et  un  escalier*  La 
paaple  paatear  ^  mais  étant  res-   distribution  intérieure     est  ^    ea 
serré  dans   ses  possessions  ,   il  est   tout ,  la  même  que  celle  des  mai- 
der<h»tt  agricole,  à  l'imitation  d^s   sons  tatares.   Ce  sont  d^exoellens 
B.ossesau  milieu  desquels  il  vit.    agriculteurs)    aussi  af>ondent-iU 
lies  Tcbéremîsscs  s'entendent  par*»   en  grains.    Lorsqu'ils    moisson-i 
£iitement  à  Tëdocation  des  abeil^   aent ,  ils  empilent  les   gerbes  ea 
les  ^  et  cette  branche  d'économie    meules  en  forme  de  cônes,    qui 
est  extrêmement  productive  entre   sont  soatenues  par  quatre  pieux 
leurs  mains.  Ils  sont  fort  igno*   ou  poteaux  avec  des  traverses ,  et 
fana  ;    n  ajant  pas  de  lettres  al«   couvertes  de  morceaux  d'écorcea 
phabëtiques>  ils  n'ont  pu  Conser-    d'arbres  ,  ce  qui  les  met  à  Tubrî 
▼er  aucune  notion  de  leur  ancien    dessouriset  de  la  poari'iture*    Ils 
eolte  9    de  leurs  lois  ni  de  leur   ont  beaucoup  de  chevaux  et  de 
.'  histoire  ;  ce  qu  ils  en  savent  enco-^   bétes  à  cornes.  Une  partie    des 
r  re  n'est  que  par  tradition,  et  celle-    Tchérémisses  vit  dans  l'idolâtrie  , 
là  s'elFace  tous  les  jours  de  leui^   et  ceux-là  niangent  volontiers  la 
mémoire,  sur-toat  depuis  qu'une    viande  de  cheval ,  d'ours    et  de 
grande  partie  de  ce  peuple  s*est    tontes  sortes  d'animaux ,  les  bétes 
convertie  au    christianisme.    Ils    mortes  et  lé  cochon  exceptés  qu'ils 
sont  de  taille  médiocre  5  ont  près-    ont  en  horreur^    Ijorsqu'il  leur 
que  tous  les  cheveux    châtains**    nait  un  enfant  le  premier  venu  lut 
clairs  ^  on  blonds  ou  roux.  Ces    donne  un  nom  ;  si  c'est  un  ^far^ 
couleurs    se    distinguent  surtout    çon ,  c'est  à  un  homme  à  le  nom- 
dans  leur    barbe ,  qui  n'est  pas    mer,  si  s'est  une  fille^  c'ejt  à  une 
très-garnie»  Ils  sont  très-blancs    femme.  Ils  achellent  leurs  fom- 
de  visage  ,  mais  ils  ont  de  gros    mes  ,  et  le  prix  ordinaire  est  de 
traits^  ils  ne  sont  pas  robustes,    4ot  ^o  ^  jusqu'à  cent  roubles.  La 
et,  ce  qui  est  assez  ordinaire ,  ils    polygamie  est  permise  parmi  ces 
sont  cramt  ifs,  dissimulés,  et  d'un    idolâtres,    mais    ils    n'épousent 
entêtement  sans  égal.    Le  sexe  y    jamais  une  parente,  et  ne  peuvent 
est  d'une  figure  assez  agréable.  Le    même  épouser  les  deux  ^œurs  j 
e(»8tame    des     Tchérémisses    est    mais  après  la  mort  de  la  première 
presque  le  même  pour  les  deux    ils  peuvent  prendre  l'autre  ^  si  elle 
^êexes  que  celui  des  Morduans ,  à    y  consent.  C'est  toujours  celui  qui 
quelques  petites  différences  près  ,    a  donné  le  nom  au  garçon  qui  est 
excepté  encore  que  chez  les  Tché-    l'entremetteur  de  son  mariage.  Le 
rémisses,  les  femmes  mariées  et    jour  des    fiançailles^    le   promis 
les  fiUess'habîllent  demême^  Elles    arrive  avec  ses  amis  ches  la  pro-* 
portent  rhiver  et  l'été  des  cale-*    mise ,  el  y  donne  une  espèce  de 
cens  sous  leurs  chemises  qui  sont    bal ,    car  il  amène  des  danseurs 
étroites  et  assez  courtes.  Les  Tché-    et  des  musiciens  ;  il  paye  le  reste 
remisses  sont  plus  propres  dans    de  la  somlfte  convenue  pour  sa  ftt-« 
leurs  habitations  que  les  Votiaks  ,    ture  ,  et  fait  des  préseos  aux  assis-i 
Morduans  et  Finnois  i  et  appro-    tans  ,  après  quoi  Toii  se  divertit 
chent  beaucoup  en  cela  des Tchou-    jusqu'au  lendemain 4  Alors  il  em«« 
Taches.    Leurs   maisons  rsssem«   mène  la  fianoëe,  malgré  ses  pleurs^ 
TOM*   II.  33 
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sescrUet  sa  feinte  résistance,  dans  habillent  le  défont  de  ses  pl« 
son  logis.  On  met  dans  la  maison  beaux  habits ,  et  loi  consent  qoet 
où  doit  se  faire  la u&oe  ane  tableau  qnes  pièces  de  monnoîe,  dans  k 
milien  de  laquelle  00  nose  Tidole  ceinture.  On  j  joint  «n  bâioa 
du  dîeupénateauquel  le  JT^r/^ou  pour  qu'il  puisse  se  défendre 
prêtre  payen  adresse  des  prières,  des  chiens  ,  et  quelques  verges  de 
On  dîne,  et  ensuite  les  divertis-  rosiers,  qui  sont  un  préservatif , 
seinens  recommencent.  Ils  cou-  selon  eux  ^  contre  les  mnavais  g»* 
sistent  en  danse  et  musique.  Les  nies.  Lorsque  le  cercueil  est  le- 
instrumens  en  usage  sont  lepsal-  couvert  de  terre,  ils  allument  de»- 
térion  ou  harpe  couchée  ,  la  cor-  sus  autant  de  petites  boogies  qu'ils 
nemuse  et  la  guimbarde;  leur  chant  ont  déjà  perdu  d'amis,  et  répè- 
est  monotone  et  désagréable.  Pen->  tent  plusieurs  fois  ces  mots:  Vwa 
dant  ce  temps  on  habille  la  pro-*  en  paix!  Pendant  cette  cérémonie 
mise  dans  une  maison  voisine  ,*  ils  mangent  des  galettes  danslet- 
on  lui  met  le  bonnet  en  pain  de  quelles  ils  mordent  auparavant 
sucre  ou  plutôt  en  cône  tronqué  trois  fois  ,  el  en  mettei^t  les  mor- 
en  usage  parmi  les  femmes  ,  et  ceaux  sur  la  tombe  en  disant:  Cek 
quand  elle  est  prête  Vépoux  vient  pourra  vous  servir.  Ils  ont  ia 
la  chercher  ,  et  lui  donne  la  main  jours  de  Tannée  où  ils  cél^mt 
pour  ramener  dans  Tappartement  des  prières  en  commémoratioa 
où  on  a  placé  l'idole.  File  se  met  des  morts.  Ils  obéissent  aveuglé- 
à  genoux  ,  et  le  Karie  prononce  ment  à  leurs  prêtres  qu'ils  nom- 
la  prière  d'usage  ,  après  quoi  elle  ment  Machane  ,  Kartr  ,'  et  fe 
se  lève ,  distribue  des  présens  aux  grand  sacrificateur  s'appelle  Too^ 
assistans  et  leur  présente  à  boire  tiche»  Ils  nomment  Dieu  Yùuma 
de  la  bierre  ,  de  i  hidromel  ou  de  et  Coyou-^Youma  ,  le  Dieu  très- 
Tean-de-vie ,  et  retourne  dans  la  haut  ;  après  lui  ils  rendent  les 
maison  où  elle  s*est  habillée.  liors-  plus    grands    hommages      à   son 

S[ue  l'heure  de  se  coucher  arrive  y  éponse  qu'ils  nomment  Yonmone- 

es  parens  la  forcent  à  se  coucher  Ava  y  mère  des  dieux  inférieurs; 

et  1  enferment  avec  son  mari»  Le  ils  ont  ensuite  des  divinités  subal- 

léndemain  le  parrain  arrive ,   nn  ternes ,    bienfaisantes  y  qai  pra- 

fouet  à  la  mam  ,  et  si  tout  est  en  viennent  de  ces  premiers  ,  etqni 

règle  il  témoigne  son  contentement  sous  eux  gouvernent    le  monoc^ 

en  buvant  un  verre  de  bierre  qu'il  dans  les  différens  emplois  qui  leur 

reçoit  des  mains   de  la  nouvelle  sont  assignés.  Ils  eroientaossi  à 

épouse  ,  si  non  il  la  menace  du  quelques  saints  de  la  légende  ros« 

fouet ,    et  quelques    jours  après  se  y    et  au  Mahomet  des  Tatarei 

les  effets  suivent  infailliblement  la  qu'ils  révèrent  sous    le  nom  ds 

menace.     Les    amnsemens  de  la.  Pouhmbar  ,  qui  signifie  en  laa- 

.  veille    recommencent    encore    ce  gue  ta  tare  un  prophète.  Le  nom 

jour'lâ  y    et  lorsque  les  convives  des  principales  divinités  subaltei^ 

boivent  le  dernier  verre  de  vin  on  nés  sont  Pougourcha^Youma  y  k 

de  bierre  avant  de  s'en  aller,   ils  y  Dieu  du  soleil,    Coudorlché^Yo^ 

mettent  quelques  petites  pièces  de  ma ,  le  Dieu  dn  tonnerre  y  et  par- 

monhoies  pour  les  époux.     Les  mi  les  déesses  Catchebou  la  mère 

Tchérémisses  idolâtres  enterrent  du  soleil,  Cabou,  etc.  Le  roi  des 

lenrs  morts  le  jour  même  du  dé-  dieux    malfaisans  est    Chaiianey 

ces  ;  \\t  ont  soin  de  poser  leceT'*  mais  ils  ne  prononcent  jamais  son 

cueti  du  sud  &  Test ,  de  façon  que  nom  en   parlant  de   lui  ^    ib  le 

la  tèie  du  mort  soit  au  sud.    Ils  désignent  par  le  nom  Yaone  j   il 
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ftabîte  dans  Tean  ,  et  c'est  Ters  le  cërémonies   soBt   détaillées  dans 

miliea  da  jour  qu'il  est  le  plas  plasiears  ouvrages  des  vojagenrs 

xnalfaisaul.     Les  bois    ont  leurs  Russes ,  et  <|u'il  seroit  lr«p  long 

fiiunes,  Védaches  ,  qui  sont  aussi  de  rapporter  ici.    Les  Tcbérémis* 

trèa^méchans.  \^%  cérémonies  re->  ses  Chrétiens  ont  conservé  plu- 

ligieoses  et  lessac^fices  ont  lieu  sieurs  usages  et  superstitions  du 

dans  des  endroits  sacrés>  situés  en  paganisme  ,  et  Us  se  joignent  en- 

pVisin  air,  et  qu'ils  appellent  Kéré-  core  volontiers  aux  iao^atres  pour 

ntcl:  c'est  ordiaairement  dans  detf  les  cérémonies  et  les  pratiques  re« 

forêts  ou  des  bois  sacrés,  et  là  où  il  ligieuscs  de  ceux-là  ,    et  surtout 

ne  a 'en  trouve  pas  ,  il  faut  absolu-  quand  ils  croient  pouvoir  le  faire 

xnent  qu'il  y  ait  au  moins  quel-  impunément  et  à  Tinçu  de  leur 

ques  arbres  auprès  \  les  bois  de  curé.  On  compte  encore  plus  de 

chêne  sont  préférés  pour  cela  à  %|D,ooo  Tcbérémisses  dans    toute 

toas  les  autres.    Le  Kérémet  est  Tetendue  deTEmpire  russe. 

entouré  d'une  barrière,  ilaordi-  Tcreremka^  (V^pe^Ka)  pet. 

nairement  de  loèi  20  toises  d'éten-  riv.  du  gouv.  de  Jaroslaw  ^  elle 

due  ;  on  y  pratique  trois  portes  ,  sort  d'un  marais ,  parcourt  une 

la  preuaèreà  Voccidentjpour  Ten-  partie  du  district   de  Bvbinsk   et 

trée  et  la  sortie  du  peyïe ,    la  se-  se  jette  dans  le  Yolga  auprès  de 

conde  à  Torient  pour  introduire  cette  ville. 

les  victimes^  et  la  troisième  au  TcHER£Poy£Tz,(Vtfptf7tod^H5.) 
sud  pour  apporter  l'eau  \  il  est  pet.  ville  du  gouv.  de  Novgorod 
aëvèrement  déiéndu  aax  femmes  et  cbef-lieu  d'un  district.  C'étoit 
d'approcber  du  ILérémet  y  les  auparavant  un  couvent  de  moines 
hommes  même  qui  veulent  j  en-  qui  dépendoit  immédiatement  dn 
trer  sont  obligés  de  faire  des  ablu-  patriarche ,  on  Ta  érigé  en  ville 
lions ,  se  vêtir  proprement ,  et  en  1776.  Elle  est  située  sur  les 
surtout  de  tâcher  A'y  apporter  bords  et  à  Tembouchure  de  la 
toujours  quelques  offrandes.  Le  Yagorba,  dans  la  Cbeksna,  à 
Tendredi  est  chez  eux  le  jour  le  5i8w.  nord-est  de  Novgorod.  On 
plus  favorable  pour  les  grandes  y  trouve  l'église  cathédrale  qui 
cérémonies  ^  c'est  aussi  leur  jour  étoit  auparavant  celle  du  couvent  ^ 
de  repos.  Ils  oiTrent  en  sacrifice  et  4  é^^lises  paroissiales  ,  ^dcux 
des  chevaux ,  des  vaches^ -des  bre<»  magasins  de  sel  et  un  d'eau-de-vie, 
bis  y  enfin  toutes  sortes  cl  animaux  et  près  de  mille  habitans  des  deux 
domestiques  et  sauvages,  de  même  sexes.  Il  se  tient  3  grands  mar- 
que des  oiseaux  ,  des  gâteaux,  du  chés  par  an  dans  cette  ville.  Le% 
pain  ,  de  la  bicrre  ,  de  Teau-de-  deux  riv.  sur  lesquelles  cette  ville 
vie,  etc.  Il  est  permis  de  man-  est  bâtie,  la  Cheksna  et  la  Yagorba 
ger  les  restes  du  sacrifice  au  logis,  sont  très-poissonneuses, 
et  même  les  femmes  peuvent  y  Tchebikof,  (HepuKoeh,)  pet. 
parti 
*ont  I 
aa<ftl 

stances  il  est  aussi  permis  de  sacri-  lat.  sept,  et  le  49^  ^i'  ^^  long, 

fier  les  noirs ,  mais  jamais  et  sous  orient.  ,  à  79  w.  an  sud  de  Mobi- 

aucun  prétexte  ceux  qui  sont  bi-  lew  ,  sur  la  rive  droite  de  la  Soja, 

garrés  ou  qui  ont  des  taches  de  dif-  Cette  pet.   ville    a  été  bâtie    en 

lérentes  couleurs  ne  peuvent  être  1604  par  Sîgismond  lU  roi  de  Po- 

agréés  pour  cela.    Ils  ont  par  an  logne.   CbarlesXIl  vonlut  passer 

un  grand  sacrifice  dont  toutes  les  en  1708  la  Soja  en  cet  CTidroit 
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maïs  il  fut  rcponssc^  par  les  trou-  Vters.  CV  loi  t  avaii  lia  fondation  dt 
pea  roases.  Oo  troaveacluelleiuent  ^lOuveau-^Tcberkaak ,  dont  bohi 
dnns  cette  «rille  deux  ëgliaea  caiho-  parlerons  plus  bas  dada  un  artide 
liqnea  grecques,  une  synagogue ,  réparé,  le  rendes-vons  général  dt 
nne  école  publique  et  plus  de  3oo  la  nation  ,  tontes  les  fois  qu'il 
maisons.  '  s 'agissoit  de  délibérer  snr  les  be- 
TcHEBKASK  9  (  Hepicar.kb.  )  soins  communs;  oe  qui  se  taitcoo- 
CVieux)  viiie  ci-devant  capitale  des  formrmentà  la  constitution  dëma- 
Cosaques  du  Don,  et  ancienne  rési-  cratiqne  (  i  )  qu'ils  dlit  adoptée ,  et 
dencé  de  leur  principal  chef  (A  tta-  toutes  les  fois  aussi  qu'il  faut  M 
manj.  C'ctoit  le  dépôt  de  leur  préparer  à  quelques  eipéditioBi 
grosse  artillerie  et  de  leurs  muui-  militaires.  Dans  le  nombre  des  11 
tions  de  guerre,  ils  y  meiioient  Stauttz«>8  qui  formoient  tonte  la 
aussi  leurs  meilleurs  ellets  en  population  de  la  ville,  il  y  en  avoit 
temps  de  guerre,  comme  en  un  une  entièrement  formée  de  Ta  tara 
lien  de  sûreté.  Cette  ville  est  mabométans,  elle  étoit  composée 
située  sons  le  fy]^  \V  34''  de  lat.  de  i5o  familles.  Ces  Talares  soit 
sept.,  et  sous  le  57?  36'  de  lt>ng.  ici  depuis  nn  temps  très-recalc, 
orient.,  à  1189  w.  de  Moscou^  sur  et  doivent  avoir  été  les  premiers 
la  rive  droite  du  Don  et  entourée  babi tans  de  |kï  lieu.  Ils  sont  sork 
en  outre  par  une  petite  riv.  nom—  pied  des  Cosaques,  conservant  toiH 
mée  Yassilievka ,  qni ,  sortant  d'un  tefnis  leur  idiome,  religion,  etioat 
bras  du  Don  nommé  Aksaï ,  vient  aisés  dans  leurs  moyens.  Cotre  li 
se  réunir  de  nouveau  ^  ce  fleuve  catbédrale,  on  trouve  ici  6  ^tÎMS 
non  loin  de  TcberLask  ;  oe  qui  &U  et  tgoo  maisons, la  plnparten  boit, 
que  cette  viUe  est  en  quelque  façon  des  magasins,  quelques  écoles  eC 
snr  une  tle:  voilà  pourquoi  ellfi  des  maisons  de  cbari lé.  I^e  nombre 
est  msll->saine  car  le  fleuve  déborde  des  babiians  étoit  un  peu  plosile 
ton»  les  ans  au  commencemeot  lo^ooo  bommes.  On  ne  saaroit 
d'avril,  inonde  toi^te  (a  ville,  seule-  guère  faire  Téloge  de  leurs  mœor^ 
ment  peu  de  place  autour  de  la  une  bonne  obère  continuelle,  V^* 
eatbédrale  reste  à  sec,  de  manière  naction,  résultats  de  l'abondaDCt 
que  les  étages  inférieurs,  qui  scr-  que  les  possessions  excellentes  <k 
▼eut  la  majeure  partie  d'entrepôt  cette  libre  milice  occasionnent,  Ici 
aux  babitans  pour  renfermer  leurs  ont  coroalpns,  et  le  Inxo  a  fait  diV 
provisions,  sont  entièrement  sons  pa  roi  tre  Tan  tique  simplicité  qoij 
rean,  et  qu'on  va  d'un  endroit  à  régnoit.  Us  sont  cependant  très^bos- 
Tautre  en  bateau.  Cette  inondation  pitaliers  ,  et  accueillent  favorable- 
dure  jusqu'à  la  fin  de  juin.  Tcber-  ment  et  avec  plaisir  les  étrangerSi 
kaskaétébàti  en  1670;  elle  étoit  I^a  culture  de  la  vigne  a  iait  d^ 
formée  de  1 1  Stanitzes ,  dont  5  granda  progrès  dans  les  environs 
étoîênt  dans  i*enceinte  même  et  6  de  cette  ville  et  les  pécberiesy  sont 
dans  les  fauxbourgs.  La  ville  est  mal  d'un  très-grand  rapport.  Tcberlast 
bâtie,  les  rues  sont  étroites  et  tor-  a  généralement  une  grande  â|^ 
ttieuses,  elle  renferme  cependant  tenoe  pour  le  commerce  ma ritlhe^ 
quelques  bâtimens  en  pierres  ,  tels  et  seroit devenu  une  ville  beaocoop 
que  la  catbédrale,  l'arsenal  et  une  plus  importante  enoore  bi  la  qn>' 
vingtaine  de  nia>0ons  de  particu-  rantaine  générale  de  Kertcbe  pro* 


pour 
rvivétir 
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*w^c  depuis  long-temps  pour  ton  le  rées  aa  cordeau,    maïs   elle»  ne 

la  mer  d  Azof  avoil  lieu  ,  et  sur-  sont  encore  ni  pavées  ni  éclairées. 

tout  si  la  nouvelle  Tille  ne  Tavoit  Une  partie  de  la  TiUe  est  sur  le 

fntièremeût  ruinée.  Son  clergé,  pencbant  d'une  coUme,  i  autre  est 

^insi  que  tout  celui  des  Cosaques  sur  la  hauteur,  et  c  est  le  plus  i^pau 

du  Don  est  sous  la  surveillance  de  quartier.  Les  maisons  sont  a  une 

l'archevêque  de  \  oronéje.  très-grande  disUnce  1  une  de  l  au- 

XcHEREASE  (Nouveau)  (Haeo^  tre;iln>enaqueioouiaconslrui. 

wpjcacKS.)  Cette  nouvelle  capitale  tes  en  pierres  ,  les  autres  soûl  dea 

des  terres  des  Cosaques  du  Don  petites»  maisonnettes  en  bois.   Les 

nesiiste  que  depuis  six  ans;  on  églises  sontde  même  petites  et  cons, 

s'est  décidé  à  la  bâtir  et  à  y  établir  truites  en  bois.   La  cathédrale  va 

le  siège  du  gouv.  qui  auparavant  être  bâtie  sur  un  nouveau  plan  et 

étoit  au  vieux  Tcherkask,  à  cause  en  pierres.  On  bà tu  sur  la  grande 

des  terribles  inondations  auqnelles  place  un  magnifiquepwiilondesti- 

eette  dernière  ville  est  sujette.  Celle  né  pour  le  général  Platoi.  iNovo- 

dont  nous  parlons  est  située  sur  tcherkask  a  un  gymnase  où  on  en- 


k  i6w.  du  vieux  Tcherkask.  De  sophie,etc.  Il  y  a  un  fort  bel  h  ô- 
plusieurs  plans  qui  ont  été  faits  ,  pital  avec  120  lits  et  nneapothicai- 
8«  M.  I.  a  approuvé  celui  présenté  rerie  de  la  couronne  ;  toul<»s  les 
par  r  Attaman  Platow  ,  et  d'après  autorités  ,  les  administrations  ,  la 
lequel  la  ville  se  bâtit.  Le  gouver—  chancellerie  du  Don  et  les  bureaux 
nementa  donné  toutes  les  facili-'  de  poste,  ainsi  que  Tarsenal  v  sont 
tés  possibles  ;  mais  ce  n'est  qu'avec  également  ,  et  le  vieux  Tcherkask 
peine  que  les  babitans  de  la  vieille  privé  de  tout  cela  et  de  ses  princi* 
ville  se  décident  à  venir  habiter  la  paux  habitans  ,  n'est  plus  qu'un 
nouvelle.  Ils  sont  fâchés  de  se  voir  chétif  bourg  qui  doit  se  dégrader- 
ai loin  du  fleuve  qui  leur  facilitoit  tous  les  jours  davantage, 
extrêmement  l'arrivée  des  vivres  Tcherkassy  ,  \HepKacbh)  pet. 
et  les  moyens  de  commerce  eu  gé-  ville  du  gouv.  de  Kiew  et  chef-lieu 
nëral.  Ils  sont  très-impatiens  de  d*an  district ,  située  sur  la  rive 
voir  le  déblayement  de  1*  A.ksai  qui  droite  du  Dnepr ,  à  25i  w.  au-des- 
doit  leur  ouvrir  une  communica-^  sous  de  &iew.  LUe  a  été  hàtie  à  la 
tion  avec  le  Don  ;  mais  ces  ouvra-  fin  du  i3*  siècle  pcir  les  Cosaques. 
ges  sont  difliGiles  et  demandent  du  Dans  ce  moment  on  n^y  trouve 
temps.  En  attendant  les  babitans  rien  de  remarquable. 
de  la  nouvelle  ville  se  plaignent  de  Tcherlakofskoie,  (  Hepjia^ 
la  cherté,  et  regrettent  sur-tout  Koscna/t  Kp-bnocmh.)  C'est  un 
qu'on  n^ait  pas  choisi  Âksaï  pour  pet.  fort  du  gouv.  de  Tomsk ,  dis- 
être  le  siège  du  gouv.  La  popula-  trict  de  Biisk  ,  il  appartient  à  la 
lion  de  Nouveau-Tcherkask  est  en*  ligne  d'Irtyche  ;  sa  position  est  sur 
corie  peu  de  chose  ,  eu  égard  h  sa  un  bras  de  ce  fleuve  dont  les  bords 
grande  étendue  qui  est  de  7  w.  à-  sont  très-escarpés.  Il  est  entre  la 
peu-près.  Elle  a  tout  au  plus  2600  ville  d'Omsk  et  te  fort  de  Gélé- 
babitans.  Les  Tatares  qui  habi-  zinsk ,  ài^Sw.  de  la  première  et 
toient  le  vieux  Tcherkask  y  ont  été  82  du  dernier.  On  ne  trouve  dans 
transportés ,  ils  habitent  un  fau-  lenceinte  du  fort  que  la  maison 
bourg  séparé  et  y  ont  une  mos-  du  commandant,  celles  desofii-* 
(laécf   Les  riiea  de  la  ville  soat  û^   piers  ^t  des.  casernes  ^  mais  il  y  a 
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Que  église  et  une  soîxanlalne  de  se  contre  les  incursions  postérieur 

maisons  dans  le  fauboarg.  res.  Cette  ville  est  très  -  pauvre 

TcifERNAlA,  {Uepna/i.)  Il  y  a  dans  ce  moment-cr.  On  y  troave 

ail  petites  riv.  de  ce  nom  :  la  pre-  cependant  quatre  églises  dont  one 

mière  conle  dans  le  gouv.  de  Jaro-  seulement  en  pierre,  quelques  ma- 

«law,  district  de  Romanof,  elle  sort  gasins  et  une  brasserie,  bes  habi- 

d'un  marais  et  après  un  .cours  de  tans  sont  au  non^bre  deâooper- 

aow.  elle  se  jette  dans  rOord^nna.  sonnes  des  deux  sex^;   ils  T<^t 

La  seconde  est  dans  le  gouv.  de  trafiquer  dans  les  villes  voisines  ^ 

Tobolsk ,   elle  coule  du  nord  au  et  rapportent  cliez  eux  quelques 

sud ,   k  travers  le  district  de  Tou*  marchandises  qu'ils  débitent  eo- 

rinsk  Tespace  de  loo  w.    pour  se  suite  les  jours  de  marché, 

jeter  dafis  la  Tavda.  La   troisième  Tchernigof,     (HepHutosd.) 

coule  dans  le  gouv.  de  Tomsk,  dis*  (  gouv.  de  }  il  est  entouré  par  lei 

iQÎct  de  Touroukbansk ,  et  se  jette  gouv.    de  Mohilew  ^    d'Orei ,  de 

dans  FËloliouie.  La  quatrième  et  Coursk ,  de  Poltava ,    de  Kiew, 

la  cinquième  sont    deux  pet.  riv.  de  VolhinieetdeMiusk.  LeDnepr 

du  gouv.  de  Pétersbourg ,  et  toutes  coule  dans  sa  partie  occidentale  et 

méiE 

près ,    _ 

Newsky ,    et  l'autre  dans  la  grande  Le  terroir  y  est  partout  l'ertile  et 

Ncvka  dans  le  quartier  de  Vibourg.  produit   une  grande   quantité  de 

La  sixième  est  une  petite  riv.  du  bled.  On  y  sème  aussi  beanconp 

gouv.  de  Podolie  ;  elle  se  dessèche  de  lin  ,  de  chanvre  et  du  tabac 

en  été  ;  son  embouchure  est  dans  Ce  gouv.  est  également    riche  en 

le  Dnepr.  bois ,  surtout  sur  les  rives  de  la 

TcHERNE,  (Hepm.)  pet.  riv.  qui  Desna,  et  on  y  construit  beau- 

a  sa  source  dans  je  gouv.  de  Toulay  coup  de  barques.  L*édu.cation  des 

^  district  de  Tcherne,elle  entre  en-  bestiaux    et    des    abeilles   y    est 

suite  dans  le  gouv.    d'Orel  parle  également  une  branche  d*écon(v 

districtde  Mlsensk  ets'y  jHledans  mie    très  -  productive.    Les    ver- 

la  Zoucha.  Cette  riv.  arrose  par-  gers  sont  riches  en  fruits  de  tou- 

tout  un  pays  fertile  et  agréable,  te  espèce.   Les  principaux  objets 

TcBERNE,  ^^^pM.)  pet.  ville  du  d  exportation  y  sont  le  chanvre, 

Souv.  de  Toula  ,  et  chef-lieu  d*un  la  toile  ,  la  viande  salée  ,  l'huile 
îstrict,  elle  est  située  sous  le  53^  de  chanvre  >  le  miel,  la  cire  et 
45'  de  lat.  septent.  et  le  54°  3o'  de  Teau-de-vie  de  grains.  On  y  trou- 
long,  orient,  sur  les  bords  d'uue  ve  des  usines  de  fer  ,  des  verreries, 
pet  riv.  du  même  nom,  dont  nous  des  fabriques  de  savon  ,  des  tau- 
avons  parlé  à  l'article  précédent,  nerîes  ,  des  brasseries  ,  et  surtout 
Sa  distance  de  Toula  est  de  107  vir.  de  beaux  haras  de  chevaux.  Ils 
au  sud-ouest.  On  ne  connoitpas  possèdent  en  manu&ctures  qœl- 
répoque  précise  de  sa  fondation  ,  ques  fabriques  de  draps  et  de  toi- 
mais  il  est  probable  que  c'étoit  une  les.  On  divise  le  gouv.  en  12  <Bs- 
dépendance  de  la  principauté  de  trictsqui  portent  tous  les  noms 
Movosils,  et  qui  a  été  ruinée  à  la  de  leurs  chefs-lieux ,  ce  sont:  i». 
même  époque  qu'elle  par  les  Tata-  Tchernigof  qui  est  en  ménic 
res.  On  voyoit  eucore  jusqi/à  l'an-  temps  la  capitale  de  tout  k  gouv., 
Bée  1760  un  reste  de  fortification  a».  Néjine  ,  3».  Cozélélz  ,  4*" 
en  bois  flanquée  de  quelques  tours,  Dorsna  ,  5^.  Conotop  ,  6<>.  Gloo* 
quiscrvoitprobablemenldedéfen-  kkow,  70,*  Sosnitsa  ^    8*».  Novgo* 
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rod-ScverAoye ,  g»,  Suroclonli ,  frnstrés  da  pillage  ravagèrent  cn- 
10*.  MgUne  ,  ii^.  Gorodnia  ,  core  nne  fois  tonte  la  contrée.  En 
i^o.  Novoe^Mesto.  On  y  tronTe  1096,  tons  \c.s  princes  russes  s'é-* 
en  entre  les  Tilles  de  Bérëzna,  Co-  tant  assemblés  ,  convinrent  de  la 
Tope  y  Oster  ,  Crolevetz  ,  Son-  oeder ,  avec  d*autres  possessions, 
Ta)e  et  Pogar  qui  sont  sans  arron-  aux  cnfansdeSviatoslaw.  En  1127, 
dissement.  Ce  eouv.  a  1,014)550  le  prince  Vsevolod  Olgovitch, 
babitans  des  denx  sexes  outre  prince  de  TmouUrakan  ,  Tôu  à 
les  Russes  qni  en  forment  la  gran-  Jaropolk,  qnoi<]^ne  le  grand-prince 
de  majorité ,  on  y  trouve  des  de  Kiew ,  Mstislaw  fût  venu  à 
Gr6cs,  quelques  colons  allemands  son  secours,  et  voulût  obliger 
et  beaucoup  de  Juifs.  Le  clergé  Ysevolod  à  restituer  la  ville,  il  ne 
est  sous  la  régie  d'un  arcbcvèque  put  y  réussir  et  fut  obligé  de  la  lui 
qui  réside  à  Tcbernîgof,  et  qni  laisser.  En  ii34,  Jonri  Vladîmi- 
prend  le  titre  d'arcbevéque  de  rovitcb  Dolgoronki  attaqua  inuti« 
Tchernigof  et  de  Néiine.  lement  Tcbernîgof,  maïs  il  en  ra« 

TcHRBNiooF.  (ij«pHMeoa5.)^>l^  vagea  les  alentours;  le  grand* 
le  capitale  dagouv.  de  ce  nom  et  prince  de  Kiew  Iziaslaw  Fassiégen 
chef-lien  d*un  district,  elle  est  aussi  inutilement  en  il47*  ^ 
située  sons  le  5l^  24'  de  lat.  sept,  prince  Jouri ,  aidé  des  Polovtzys  , 
et  le  49^  i3"  de  long,  orient.,  sur  fit  encore  d'inutiles  tentatives  en 
la  rive  droite  de  la  Desna  ,  et  un  11 52.  Cinq  ans  après ,  le  grand- 
ruisseau  nommé  Strijka  qui  s'y  prince  Iziaslaw  II  la  donna  co'm- 
jette,  àii59W.  de  Pétersbonrg  me  apanage  à  SviatoslawOlgovitch. 
et  656  de  Moscou.  On  ignore  Té-  En  11 63  ses  fanxbonrga  furent 
poqne  précise  de  sa  fondation  ,  brûlés  et  pillés  par  les  Polovtzys  , 
mais  on  peut  supposer  avec  beau-  et  en  121 4  par  les  Novgorod iens* 
coup  de  vraisemblance  qu'elle  est    Après^la  malhenrense  bataillé  ok 

5oar  le  moins  contemporaine  de   les  princes  rosses  furent  battns  par 
Liew  ;  car  lorsque    Oleg  trans-    les  Talares  sur  les  bord^  de  la  CaU 
Sorta  le  siège  du  gouvernement    ca,eu  I226,labrancfaedeaprincea 
ans  cette  dernière ,  Tcbcrnigof  de  Tcbernîgof  fut  éteinte  ,  et  le 
sabsistoit  déjà  et  avoit  ses  princes    prince  Oleg  échappé  an  massacre 
particuliers.    Oleg  en  fît  alors  la   de  cette  journée  si  désastreuse  p 
conquête.    On  voit  ensuite  le  nom    s'empara  du  trône.  En  1239,  les 
de  celte  ville  parmi  celles  qni  sont   Tatares  ,    après    avoir    remporté 
marquées   dans  le  traité  de  paix    nne  victoire  sanglante  sur  ceux  de 
d'Oleg    avec    l'empire  d*Orient,    Tchernigof,  et  après  une  défense 
pour  recevoir  un   certain  tribut    opiniâtre  de  la  part  de  ceux-ci , 
des  Grecs.  En   1024  9  Mstislaw  ,   s'emparèrent  de  la  ville  et  en  roas« 
prince  de  Tmoutarakan  .  Venlera    sacrèrent  tons  les  habitans.    De- 
î  son  frère  Jaroslaw  Yladin^lro-   puis  cette  époque  elle  passa  soua 
vitch  grand-prince  de  Kiew.    En    la  domination    litbiianienne ,   et 
1067^    ^*  Polovtzys    ra vaguent    fut  repeuplée  de  transfuges  et d^é« 
toute  la  \contrée  de  Tchernigof;    migres  russes  qui  fnyoient  de  tout 
en  1094  9  Oleg,  prince  de  Traou-   côtés  devant  les  Tatares  j  elle  y 
tarakan  ,  vint  avec  les  Polovtzys    resta  jusqu'au  règne  de  Vassilei 
mettre  le  siège  devant  cette  ville  ;    Ivanovitcb  qni  la  rénnit  de  recbef 
mais  Vladiofir  voulant  la  sauver   à  la  Russie  par  nn  traité  fait  avec 
dn  pillage  et  d'une  entière  des-   la  Lithuanie  en  1609.  1^'tisurpa-* 
truction  ,  aima  mieux  la  lui  ce-    tenr  Otréplef  s'en  empara  en  160 4^ 
der ,  alors  les  barbares  se  voyant    ensuite  elle  lut  prise  par  les  Polo« 


V 
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nais  en  1617,  maïs  Tanut^e  snivan*  TcflEaNORETSKOiE^,   (  ^epn^m 

te  restilaëe  à  la  Russie  par  ie  trai-  pei^Koû')  C'est  le  nom  aanere* 

te  de  Dëoalîne.   Ces  guerres  fré-  doute  qui  appartient  à  la  ligne  mi- 

qoentes.  et  ce  changement  contî-  litaire  de  ririjche  ;  elle  se  trouTe 

nuel  demaitrés  ont  entièrement  danslegonv.  de  Tomsk,  distrtet 

ruiné  cette  TiUe}  U  lui  reste  enco-  de  Bitsk,    entre  les  forta   Gcl^ 

re  un  rempart    de  terre  et  une  sinsk  et  Yamyche&k)  à  129  w«  d« 

espèce  de  citadelle  entourée  d*nn  premier,  99  du  second  ,  sur  ki 

ibssé  et  de  palissades,  dans  laqneU  bords  de  l'Irtrche  ;  on  j  tronre, 

le  on  voit  Téglise  cathédrale  bâtie  outre  une  église  ,    la  maisoa  da 

en  pierre  dans  le  XI  siècle ,    une  commandant  et  les  casernes,  une 

autre  église  en  bois  et  un  couvent  trentaine  de  maisons  habitée»  par 

de  moines ,    dans  Tenceinte  du-  des  Cosaques  et  des  vëtérana. 

quel  se  trouve  le  paUis  archiépis-  TcmKVorAMK,{^epHo^pcK^.) 


hgieuses,  8  éghses,  un  fémi-  5 1  '  de  lat.  sept,  sur  la  rive  droite 
naire  ,  un  gymnase  qui  dépend  j^  y^^^  ^  ^,^  ^  ^^^  d^Asirs- 
de  1  université  de  Kharkof,  et  dans    1^^^,  q^  i^^,  4^,^^  ^  ,5.,^    4  j.^ 


-         -  ,-.  ,  ^,  —  .« jportë  •  — 

etc.  ,  les  langues  russe ,  Utine  ,  position  actuelle  en  i634.  Ses  for- 
allemande  et  française.  Il  j  aen  tificaiîons  sont  régulières  et  bien 
outre  ICI  une  école  de  district.  11  entretenues;  les  remparU  et  les 
se  tient  trois  grands  marches  par  bastions  sont  en  terre.  On  y  trou- 
an  dans  cette  ville;  l  archevêque  ^^  ^  églises  en  pierres,  il  y  a 
y  a  toajours  sa  résidence.  auprès  de  chacune  un  hospice 
TCHERNOK  -  MoRK  ,  ^epuoe  -  pour  les  infortunés ,  des  magasina 
^^ope.)  ou  naer  ^olre,  (  Voyez  assez  considérables  et  des  cascmeq 
PoNT-LuxiN.)  1^1  maison  du  commandant  se 
.  Tchernovskata-Stanitza,  t^^„^^  également  dans  la  fortë- 
(HepHOôCKM-  CmaHiiu,a.  )  C  est  ^^^^  ^^^^  j^  faubourg  est  une 
^y't.]r^!^.t:\l:r^:^:Lt  école_ publique,  17  boutiques  et 


_                       ^  ^^^  pecneries  qui    sont  ici   ires- 

«t  on  7  tponve  une  «^Iw..  productives ,  et  de  l'ëduclion  des 

rcHEHNORKTCHENSKAiA  KEK-  be»tîaux.  On  trouTC  dan»  legOOT. 

fo^Ty     (HepHopecencKan  Kflr  de  Tomsk  ,  district  de  Biisk  ,  une 

««c/w»  )  (.e  pet.Uorl  .e  trou»e  »ur  ^^„,g  du  même  nom,  elle  est 

la  rive  droite  de  1  Oural,   i8  w.  .«r  ta  bord  de  l'Irtiche ,  entre  les 

au-deMon.dOrenbourg,  dans  une  fo^„  ^^  Géléxiusk  et  de  Yamj- 

Situation  tort  agréable  ;  on  v  trou-  ehcfsk 

ve  une  église  ,  des  casernes ,  un  ' 

magasin  ,  et  deux  cents  maisons  TcHiRTOMLYK  ,    (  HtpmoM" 

pour  les  habitans.    La   garnison  -^/^kô-)  "v.  du  gouv.    d  Ëcathe- 

consiste    ordinairement    en    une  ""inoslav  ,    qui    se    jette    dans  k 

compagnie  et  demie   d'infanterie  ^^^?^  i  ^5  w.  au-dessao»  de  la 

cl  5o  Cosaques.  Podpolnoick 
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TcHERToaiJSK ,       (  Hepmo^   qQÎ    appartient   à    la  famille  des 
pujKCKù,)  C'étoit  une  petite  ville'  comtes    de  Tcheroichef,    que  le 
de  la  Podlésic  ou  Russie  Noîre  en    maréchal  Zachar  ,  son  avant-der^ 
Pologne  y    et   anciennement    une    nier  propriétaire,  a  beaucoup  em- 
dépendanoe  de  la  principauté  de    bcllt  et  agrandi.   Il  est  agréable-» 
de  Toorow.  On  voit  dans  nos  chro-    meni  situé  dans  le  gour.  de  Mohi* 
niques  russes  qu'en  I  i«o  legrand*   lew  ,  district  de  Rogatchet',    sur 
prince  de  Kie^^,   Sviatopolk  II,    les  bords  d'une  pet.  riv.  du  ipeine 
la  donna  ,  avec  d'autres  villes ,  au    nom.   On  y  trouve  un  couvent  ea- 
prince  David  Tgorévitch  en  échan-    tholique  romain  et  quatre  églises 
ge  de  Vladimir.  Cette  ville  fit  par«*   de    Orecs-Uuis,     une  svoagogne 
tie  de  la  principauté  d'Ostrogsk   et  une  maison  de  poste,   fl  se  tient 
des  princes  Lnbomirsky.  Striliovs-   ici  trois  ^ran.is  marchés  par  an. 
ky  prétend  que  celte  iamille  des-        TcHÉTTRt  liouoRA,  (  Hemnipu 
oend  directement  et  sans  interrup-  Bt^èpa*)    C'est  une  pet,    ile  de  la 
tion  jnsqu^à  nos  jours  ^  de  ce  mé-    mer  Caspienne  ,   sur  laquelle  il  y 
me  David  Tgorévitch  ;    ce  qui  ne  &  un  lanal  et  une  tour  de  signaux 
seroit nullement  surprenant,  car   (^«fj^^^  Caspienne  (mer), 
lise  trouve  encore  beaucoup  de       Tghifouo*  Calé  ,  (^a0]|^^5  « 
familles  russes  qui  descendent  de   Ka^e.)  pet.   endroit  k  i  w.  de  la 
Rarik*  Cette  ville  passa  ensuite  à   ville  de  Bakhtphissaraie  en  Cri- 
des  princes  Lithuaniens  de  Tillus-   m^e  9  il  est  situé  sqr  une  haute 
tre  famille  des    Coriboutes ,  qui    montagne  calcaire  y  placée   entre 
prirent  le  nom  de  princes  de  Tcher-   deux  vallons.   Il  est  aussi  connu 
tori jsk.  Ce  n'est  actuellemen  t  qu*un   sous  le  nom  de  forteresse  des  J uifs. 
gros  bourg  du  gouv.  de  Volhinie  ;   H  y  a  ponry  arriver  un  gjraud  che- 
il  se  trouve  k  286  w,  de  Jitomir.      .  n^iu  qui  tourne  sur  les  élévations 
TcHBRVLENNAiA ,   {  HepejLtH"  calcaircs  qui   bornent  au  sud  la 
Ha/i*)  Stanitza  ,  bourg  fortifié  des   ville  de  Bakhtchissaraie ,   autour 
Cosaques    Grebenskia  ^     dans    le   du  vallon  au  sud^ouestet  d'un  au- 

f;ouv.  du  Caucase  ,  district  de  Riz-  tre  adjacent.  Ce  chemin  ,  comme 
ar  ,  sur  le  bord  du  Térek.  On  y  taillé  dans  les  roches  calcaires  pe- 
trouve  une  église;  il  est  ibuni  d'u^  lées ,  peut  avoir  5  w.  de  longueur, 
ne  bonne  artillerie.  celui  pour  les  chevaux ,  beaucoup 

TcHERVONNAlA ,  C^epôQHHa^.)  plus  court ,  va  de  Bakhtchissaraie 
pet.  riv.  qui  coule  dans  le  steppe  droit  au  vallon  en  montant ,  et 
d^Ëcatherinoslaw ,  et  qui  se  jette  passe  près  du  couvent  grec  que 
dans  le  Dnepr.  l'on  trouve  dans  ce  même  vallon 

Tchétchène,  (H^tenh.)  pet.  tle  d'où  l'on  gravit  pour  arriver  à  la 
de  la  mer  Caspienne  ,  non  loin  du  ville  des  Juifs.  Ou  apperçott  au 
golfe  et  du  cap  Agrakhan.  On  pé*  commencement  du  vallon  ,  en  - 
cbe  beaucoup  degros  poissons  prés  dehors  de  la  ville  ,  le  cimetière  des 
de  ses  côtes.  Jnifjl  ombragé  de  très*beaux  ar«- 

TGH#.TGHERSK,(^0i;0pcK5.)C*é*  brcs  ;  les  Juifs  attachent  tant  de 
toit  auparavant  une  pet.  ville  de  prix  à  ce  petit  vallon  de  Josap bat, 
la  Russie  Blanche  ;  elle  étoit  fort  que  quand  les  ci-devant  khaas 
ancienne,  car  on  voit  qu'en  1 1 63  avoient  envie  d'exiger  d'eux  un 
legrand-ducde  Kicvr  ,  Rostislaw,  présent  ou  une  contribution,  il 
allant  à  Noygorod  ,  y  eut  une  en*  leur  luffisoit  de  les  menacer  defair 
trevup  avec  OlegSviatoslavilch  son  re  abattre  les  arbres  de  ce  lien  en 
jbeau*6ls ,  qui  y  régnoit.  Mainte*  prétextant  avoir  besoinde  leur 
liant  ce  n*-est  qu'au  gros  bourg  bois.  La  ville  des  Jaiisqul.com- 
TOM.    IL  34 
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mence  sur  la  partie  la  pins  étroite  ville  Au  gonr.  de  Etew  et  cLeMiet 
de  la  montagne ,  est  enfermée  en  d'nn  district*  C/étoît  ancienne- 
partie  par  des  mnrs ,  en  partie  ment  la  principale  parmi  o^llet 
anssi  par  des  habitationa  en  pier-  des  Cosaques  dXLraîne^  elle  che^ 
Tes  ,  avrc  autant  de  soins  du  pre-  lieu  de  leur  gouvernement.  Elles 
mier  côté  que  de  celai  de  la  pente  été  détruite  pendant  la  guerre  de 
élargie  derrière  la  ville.  Elle  a  1678  avec  les  Turcs,  etnVstpIos 
dcDX  portes  extérieures,  une  âi  qu  un  petit  endroit  très^cliétif  sur 
chacun  de  ces  côtés ,  que  Ton  a  les  bords  et  à  Temboncbure  de 
soin  de  tenir  fermées  pendant  la  l'Irklevtsa  dans  la  Tiasmine ,  et 
nuit.  Les  rues  sont  étroites  ,  tor-  celle-ci  se  jette  dans  le  Dnepr. 
tueuses  et  très-propres  ,  auxquel-  Elle  est  à  3o8  w.  sud-est  de  Kiew. 
les  le  roc  sert  de  pavé  ,  quoique  la  Tchikoie,  (Hukoû,)  rtv.  d« 
rue  principale  soit  revêtue  de  lar*  gouv.  d'Irkontsk  ,  district  de  Ker» 
ges  pierres  pour  la  commodité  des  tcbinsk  ,  elle  coule  du  sud-est  et 
marcbrurs.  Au  milieu  de  la  ville  reçoit  dans  son  sein  TOssactla 
on  voit  une  troisième  porte  qui  Manza,  ainsi  que  la  Khadantst 
indique  son  ancienne  grandeur  et  qui  forme  la  frontière  de  la  Cbine 
son  ei  tension  actuelle.  On  remar-  Le  TcbiLoie  sépare  également  Ici 
que  immédiatement  au  près  le  mau-  deux  Empires  sur  un  certain  espa- 
solée  d'une  fille  du  kban  Takbta-  ce  avant  de  se  jeter  dans  la  Se- 
mvcbe  ,  qui  consiste  en  deux  ca-  lenga. 

Teaux  mortuaires  placés  Tun  à  Tcrtkota^  {HuKoma.)  on  Tchi- 
côté  de  l'autre  ,  et  ornés  d'un  élé-  godane  y  ce:Ai  la  ai*  iledeTAr- 
gant  portique  rond  et  voûté. «La  cbîpel  des  Conrilles  ,  elle  eatà  70 
synagogue  est  bien  bâtie  ,  et  pos-  w.  de  la  20*,  a  lao  w.  de  longneor 
aède  en  outre  un  petit  jardin  dont  et  40  Ae  largeur.  Elle  contient  de 
on  fait  usage  pour,  la  fête  des  ta-  hautes  montagnes,  avec  des  foré  tS| 
bernacles.  Toutes  les  cours  sont ,  des  lacs  et  des  ruisseaux  de  borne 
d'après  l'habitude  des  Tatares,  en-  eau.  Les  babitans  y  sont  en  asseï 
ceinte  de  hautes  murailles  cous-  grand  nombre  ;  ils  vivent  dans  des 
truites  avec  des  pierres  calcaires  villages  aux  borda  dea  miaseavx 
brutes  et  de  l'argile.  lia  ville  comp-  et  des  lacs',  et  se  nourrissent  pour 
te  environ  900  maisons  très-rap-  la  plupart  de  pèche ,  ce  sont  des 
procliées  les  unes  des  antres.  On  Conrilles  velus.  On  trouve  des  re- 
estime la  population  à  1200  âmes,  nards  et  des  zobles  sur  cette  île. 
Tons  lés  babitans  sont  Caraites  on  Tchir  ,  (Haph.)  C'est  une  rîv. 
Caraïmes ,  comme  ils  s'appellent  qui  coule  dans  les  terres  des  Cosa* 
eux-mêmes  ,  et  ne  reçoivent  par-  ques  du  Don  ,  et  qui  se  jette  dans 
mi  eux  aucun  autre  Juif  qui  ne  ce  fleuve,  elle  a  donné  son  nom  à 
soit  Carai'te  de  Pologne,  et  qui  deux  atanitsa  ou  bourgs  si  taés  sur 
comme  eux  ne  rejette  le  Talmud.    ses  bords. 

Ces  Juifs  qui  tirent  aussi  leurs  Tchirinekoutane  ou  TcHl- 
bibles  de  Pologne,  ont  presque  gourcoutane  ,  (  HupuHK^manb 
complettement  adopté Fancien  cos-  h^h  '^uKJ^pK^manh,  )  C*est  nne 
tume  ta  tare  des  hommes  ,  et  par-  des  îles  Conrilles  ,  elle  est  la  9*  et 
lent  généralement  leur  langue  ,  de  distante  de  3o  v^.  de  la  8*.  Elle  est 
même  que  depuis  un  temps immé-  ronde  et  a  i5  w.  de  diamètre.  Une 
morîal  ils  ont  vécu,  commercé  ,  montagne  sur  le  rivage  jette  con- 
iabriqué  et  exercé  des  métiers  sons  tinuellement  de  la  fumée  ,  et  très* 
la  domination  des  Tatarcs.  fréquemment  de  grosses    pierrei 

IcHiGiEiME^  (TIuei/puK5.;  pet.  s'écroulent  suvun  de  ses  côtes;  de 


TCH  TCH  267 

tetle  manière  il  s'est  excavé  une  Tchoud-Bolvanskata,  fV^jç^ 
▼allée  du  sommet  jusqu'au  pîed.  BoA,6aHCKa/i.)  On  voit  dans  les 
La  côte  est  tout  autour  monta-  chroniques  de  Vîatka  une  ville 
gnenseel  hérissée  de  rocliers.  Cet-  nommée  ainsi;  elle  étoit  ài5w, 
te  île  sert  de  retraite  à  un  grand  de  Rlinoff  (  Viatka).  Lorsque  les 
Hombre  d'oiseaux  sauvages.  Elle  Slaves  venus  pour  conquérir  cette 
est  inhabitée.  contrée  eurent  soumis  cette  ville  , 

ils  la  nommèrent  Nipoulitsina  , 
ndtn  qui  est  resté  à  un  village  qni 

..,..,        .  se  trouve  actuellement  sur  le  mô- 
deux  antres  adiacentes.  L«  cslla  17»  ^      i  ^.^^„*„„'«„^:*  r«^,.:«« 

,  1  •     1'     Il  .A.  •  me  emplacement  qu  avoitl  an  luen- 

de  cet  archipel:  elle  peut  être  esii-  -ii     r\     .  „^-*  ^^^^-.,  a^  é-a» 

,    ,     .     *^    '  ^     /       «    t?ii  ne  ville.  On  y  voit  encore  de  tres- 

mee  a  i5  w.  en  tout  sens.  Elle  a  ,      ^  *^.    j     »  j«- r^. 

,  .  j  >hauts  remparts  de  terre ,    des  los- 

eu  un  volcan   qui  a  vomi  des  pier-      ,    ^    /.    /u^^    ».„,   .„^1  1^  ^^^-.^^ 

y     ^      ^         r  Al'  ses  en  fort  bon  étal  que  le  temps 

res  sur  toute  sa  surface.  Au  lien  ..     ^.«^^.^«     ^^1  :u  ««  «<,^r.f 

j   r    A.  •         ^  -^i  -  .^  A^  paroit  respecter  ,  car  ils  ne  sont 

oc  forets  on  ne  trouve  ici  que  de  *^  d^ffr   1 '« 

chctif.  rejetous  du  sorbier  sauva-  P't'c^Jq ^"^5  ,  (  vj^a.  )  C'est  lé 

ge,  et  pour  toute  eau  un  petit  lac  .^^  donioit''fnci;une,nént 

sale:  il  v  a  aussi  one  source  acidu*  .         ^ ,              i      ■            /•        • 

, ,   J     ^,7               ,            ^'A',A  -  à  tous  les  peuples  derace  finnoise, 

lee  dont  1  eau  perd  son  acidité  en  rH^vï^^^^è  k  ^»«  ,...: 

,      .,,     ^    -,     ^  r_i          .           1  mais  particulièrement  a  cenx  qui 

bouillant.  11  va  également  un  vol-  y^^^^,l^^^,  en  Livonie  ,  Esthonie, 
can  sur  une  lie  adjacente.  Courlande  et  une  partie  de  la  LitI 

TcRiSTOPOL  ,  (  HucmonoJib»  )  buanie.  Les  Russes  leur  firent  sou- 
pet,  ville  du  gouv.  de  Cazan  et  y^^^  la  guerre ,  et  les  TcKoudes 
chef-lieu  d' un  district ,  elle  est  si-  finirent  par  leur  être  entièrement 
tuée  sous  le  55°  32'  de  lat.  sept,    soumis. 

et  le  68°  21  '  de  long,  orient.  ,  sur  Tchoudivow  ,  (^u^noâd.)  pet. 
la  Cama  et  à  Temboucbure  de  la  yjHe  ^Jq  g^^^,  de  Volhinie  ,  ci-de- 
Berniadhka  dans  cette  riv.  Cette  ^^nt  chef-lieu  d'un  district,  et 
pet.  ville  est  k  i47  w.  sud-est  de  relevant  actuellement  de  celui  de 
Cazan  ;  ou  n  y  trouve  rien  de  re-  jitomir  dont  elle  est  à  56  w.  de 
marquable.  ilistaiice. 

TcHLA,   (Hjia.)   riv.  du  gouv.         TcHOiTDSKoi-OzERO ,    f  ^^4- 
d' Astrakhan  ,  elle  se  jette  dans  le    cKoe-'Osepo.  )  C'est  le  nom  qu'on . 
Calaousse.  donne  en  Russie  an  lac  Peipous,  il 

TcHONA  ,  (^OHa.)  riv.  du  gouv.  ^gj  ^j^^^  entre  les  gouv.  de  Petcrs- 
d'irkontsk  ,  district  de  Yakoulsk  ;  bourg  ,  Pscow  ,  Livonie  et  Ksllio- 
elle  coule  du  nord  et  tournant  un  ^jç^  j|  ^  environ  8o  w.  de  longueur 
peu  à  Test  elle  se  jette  dans  la  Vi-  ^^  g^  de  largeur.  Il  coinrnnnique 
luie.  par  un  large    détroit  au    Inc  de 

Tchortova-Lakhta  ,  (  Hop^  Pscow  ,  auquel  on  donne  5o  w.  de 
mo^a^AcLxrria*)  C'est  un  golfe  du  longueur  sur  4®  d®  largeur  qui  va 
lac  de  Ladoga  ,  qui  s'avance  beau-  toujours  en  se  rétrécissant.  Ccder- 
coup  dans  les  terres ,  il  est  très-  ^^^^  reçoit  la  riv.  Vélikaïa.  Du 
profond  ,  et  offre  en  tout  temps  peipous*  sort  la  Narova  qui  com- 
nn  excellent  mouillage  aux  ba-  mimique  par  VEmbakh  avec  le  lac 
teaax  et  la  facilité  d'y  charger  le  deVirt^Ervé.  Le  Fellin  qui  sort 
bois  de  chauffage  et  les  planches  de  ce  lac  a  son  embouchure  dans 
dont  leshabitans  de  cette  contrée  le  golfe  de  Riga.  On  pourroit  par 
font  un  grand  commerce.  conséquent  établir  une  navigation 

TcHoUBOUR  ,  (  y^y5yp5.  )   pet.    très-avantaj»euie  entre  Rigaetplu* 
leave  qui  coule  en  Crimée.  sieurs  provinces  de  Tintcrieur  des 
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terres  par  le  lac  Peipous.   Ou  est  54°  2'  (le  long,   orlcat.  5  sur  let  . 

maintenaDt  obligé  de  ialre  faire  ua  bords  du  Sévernol  -  DoueLz  >  à  3^ 

long   trajet  par  terre  aux  denrées  w.  sud-est  de  iLharkôf.   Elle  a  été 

et  uiarchandlses  qni  descendent  la  bâtie  sous  le  règne  du  tzar  Ivan 

^larova  pour  Tenir  à  Narya ,  à  rai-  Vassilievitch ,  et  a  long-temps  été 

son  des  chntcs  d'eau  ou  cascades  considérée  comme  lo  boulevard  de 

de  cette  riv.   Il  j  a  plusieurs  pcti-  l'Empire  de  ce  côté  ,  contre  les 

tes  lies  dans  le   Feipoos  ,  mais  à  incarsions  des  Ta  tares.    C  est  le 

Teiception  de  Porca,  appelée  Piw-^  quartier-général  d'un  régiment  de 

casaar  par  les  Esthoniens    (qui  Cosaques  réguliers  ,  qui  porte  son 

contient  trois  villages  et  est  bien  nom  (i).On  Irouveà  Tcbougouîef 

boisée),  les  autres  ne  méritent  au-  j  églises  toutes  de  bois,  3i  bonti- 

cune  attention.    Parmi  les  diÛé*  queset9000babitansdesdeux.se- 

rentes  riv.    et  ruisseaux  dont  le  les;  leur  principale  industrie  con-* 

Tcbondskoé-Ozéro  reçoit  les  eaux^  siste  à  travailler  mieux  que  par-* 

TEmbakh  est  la  plus  considérable*  tout  ailleurs  les  peaux  de  laoutoni 

Son  écoulement  se  fait  par  la  Na-  dont  ils  font  des  touloupes  (pélîs- 

rova   dans  lo  golfe    de  Finlande*  ses)  ,  à  faire  des  selles  ,  des  san^ 

Il  facilite  beaucoup  le  commerce  gles  et  dvs  ceintures  de  laine  qai 

entre  Pscow,  Derbt  et  Narva.  Lors  ont  ici  de  la  réputation.   Les  ver-* 

des  tempêtes  très-fréquentes  sur  gers  et  les  vignobles   de  Tcbou- 

ce  lac  ,  les  barques  et  autres  bâti-  gouief  sont  assez  renommés.   Il  se 

mens  mal  construits  soutfréquem*  tient  un  grand  marcbé  dans  celte 

ment    endommagés.     La   grande  yillc  le  6  août, 

multitude  de  poissons  qui  abon-  Tchoukhloma  ,    (H^jcjtojua*) 

dent  dans  ce  lac  ,  offrent  une  oc-  pet.  ville  du  gouv.  de  Costronia  et 

oupation    lucrative  «aux  habilaus  cbef-lieu   d*un  district,  elle  est 

des  rives  ,  et  augmentent  les  rêve-  sous  le  58^  iV  de  lat*  sept,  et  le 

BUS  des  domaines  adjacens  y  dont  60^  3f  de  long,  orient.  ,  an  boni 

les  propriétaires  louent  à  Tannée  du  lac  de  Tcboukhloma  dont  elle 

le.s  portions  \\m  aboutissent  sur  le  a  pris  le  nom,  et  à  i^  w.  au  nord 

lac.   Le  poisson  consiste  principa-  de  Costroma.  On  y  trouve  4  égli- 

lement  en  rebses  ,  espèce  de  ba«*  ses  et  5oo  babitans  des  deux  sexes, 

reng  ,  et  en  barbeaux.  Ou  y  pèche  Ils  font  un  commerce  assez  consi- 

en  outre  des  brochets  ,  des  per-  dérable  en  parcourant  les  différen- 

cbes,  une  espèce  de  carpe,  drs  lot-  tes  foires  de  l'Empire, 

tes,  des  merlans,  de  quabbs  et  TcHOUKHNT/ïi/TGHOUKHONTZTSy 

des    goujons.   Pétersbourg   est  en  ('^^jcHbt  HAVi  ^t^JC0H^hl*)Ce&t  le 

partie  approvisionné  de  ce  poisson  nom  que  les  Russes  donnent  im- 

gelé  en  hiver.   En  1702  il  y  eut  un  proprement  aux  Finnois  ,  et  plus 

combat  uaval  sur  ce  lac  entre  des  particulièrement  k  ceux  qui  habi- 

bateanx  russes  et  de  fortes  barques  lent  dans  l'Ingrie  aux  environs  de 

bien  armées  des  !^uédois ,  la  vie-  Pétersbourg  ,  et  entre  cette   ville 

toire  se  déclara  pour  les  premiers,  et  celle  de  Vibonrg.  (Voyez  Fiîi- 

TCHOUGOO  I EF  ,  [Hiittieoh'  )  vil-  NOÏS). 

le  du  gouv.  des  Slobodes  d'Ukrai--  TcHOtTKOTSKOlE  -  NosSB  ,  (Vy- 

ne,  ci-devant  chef-lieu  d'un  dis-  Komcycou-KOc&.)  ou  cap  Tcliouk- 

trict ,  mais  actuelletnent  relevant  hotsk;     c^est  le  plus  oriental  de 

de  celiii  de  Zmief.  Elle  est  située  l'Asie  ,  il  se  trouve  an   nord  du 

Sous  le  5o^   II'  de  lat.  sept,  et  le  Camtchatka,  à-pen-près  sons  le 


(1)  Voyea  l*artîcU  Cosaqufs  Tch9ug9ui(f, 
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.66^  de  lat.  sept  II  n*a  été  doQbtë   nombre  des  rivières  qai  ont  leor 
jjqa'Qne  seule  fois  en  164^  par  nn    emboachure  dans  la  Tcbouna  ,  les  ' 

'Stârchiae  de  Cosaques  y    nommé   plus  considérables  sont  la  Biriousaa  > 

^emen  Decbnef.  et  la  Tasséeva. 

TCHOTKTCHIS,    (VyKT^ll.)  P^Oplo  TCHOTTAOUKSOIT  ,  (  ^pyiccy.  } 

't[Uï  occupe  la   partie  nord^est  de  peu  riv.  do  la   Crimée  qui  arrose 
la  Sibérie  ,  vers  la  mer  Glaciale  ,   la  ville  de  Bakbtcbissaraîe. 
rOcéan  oriental  et  le  cap  de  Tchou-        ÏCHOUSSoVai\,  (^ycoaaju)  rîr. 
àotsL   Ils  ont  tant  de  ressemblan-    navigable  du  gouv.  de  Férm  ^    elle 
ce  avec  les  CoriaLs  ^  qn'on  pour-   prend  sa  source  dans  la  partie  sep* 
roit  être  tenté  de  considérer  les   tentrionale  du  mont  Oural ,    non 
deux  nations  cbmme  des  brancbes   loin  d'Ëcatberinbourg  ,  et  vient  se 
d'une  même  race.  Ils  peuvent  être    jeter  à    7   w«  de  la  ville  de  Pérm 
estimés  à  ^000  arcbers  et  plus.  Ce   dans  la  Cama  ,   sur  sa  rive  gaucbe. 
peuple  idolÀtre  est  pour  ainsi  dire   Son  cours  rapide  et  tortueux  dans 
indépendant)  et  comme  il  n'ap-   les  montagnes  peut  être  de  100  w» 
partient  pas  directement  à  TEmpi-    Les  bords  de  cette  riv.  sont  escar- 
1*6,  je  m'abstiendrai  d'entrer  dans   pés  et   peuvent    être    considérés 
des  détails  à  son  sujet.  Ceux  qui    comme  aes  montagnes  de  pierres 
sont  cnrieux  de  le  mieux  connoi^    à   cbaux*    Elle  est  très-poisson- 
ttTj  pourront  en  trouver  des  no«    neuse.  Ses  eaux  sont  immortalt- 
tions  et  une  description  assez  dé-   sées  par  rembarquement   du  la- 
taillée  dans  Tonvragede  M'.  Sauer,    menx  Yermak  Timofèévitcb  qui  a 
intitulé:  Voyage  J'ait  par  ordre  de   pris  cette  route  pour  faire  la  con*» 
f Impératrice  Catherine  II  ^  dans    q  né  te  de  la  vaste  Sibérie.   La  na- 
h  nord  de  ia  Russie  asiatique^  par    vigation  sur  la   Tcboussovaia  est 
le  Capitaine  Billings.  très-dangereuse,  à  cause  de  pin-* 

TcHouLiN ,  (Hi^Jinub.)  grande  sieurs  rocbers  cacbés  sous  1  eau 
riv.  dn  gouv.  de  J'omsL,  elle  se  qu'il  faut  bien  oonnoitre  pour  pon- 
forme  de  deux  riv.  nommées l'Ius-  voir  les  éviter.  Elle  est  cependant 
se  blanc  ,  et  Tinsse  noir  ,  et  après  d'une  utilité  majeure  pour  les  mines 
nu  cours  de  plus  de  5oo  w.  elle  de  fer  et  de  cuivre  tfituées  de  ce  co- 
vient  se  réunir  à  TOb  sur  sa  rive  té  des  monts  Ourab,  dont  les  pro- 
droile.  duits  ne  peuvent  être  transportés 

'  TcROiTMTCRA  ,  (¥{^jK/biat&)  riv*  bors  du  pays  oae  par  le  moyen  de 
elle  coule  dans  le  gouv.  de  Fomsk,  cette  riv«  et  d  antres  plus  petites 
ensuite  dans  celui  de  Tobolsk  ,  à  qui  s'y  jettent.  Le  tzar  Ivan  Vas- 
travers  le  district  de  Bérézof ,  oik  siliévitcn  lit  don  à  la  famille  de^  \ 
tlle  se  je  tie  dans  rOb,  après  avoir  Strogonof  de  tout  le  cours  delà 
reçu  dans  son  sein  un  grand  nom-  Tcboussovaia  f  maiè  ils  ne  purent 
!>re  de  riv.  de  moindre  grandeur.       l'occuper  et  peupler  le  pays  eu  en-                i 

TcHOUNA  ,  (Ht^Ha,)  grande  riv*  tier  ,  de  sorte  que  la  partie  supé-* 
le  la  Sibérie  ,  qui  se  jette  dans  le  rienre  vers  Ëcatherinbourg  ,  ap- 
^énisséî.  Elle  prend  sa  source  dans  partient  aux  mines  et  forges  do  la 
e  gouv.  d'Irkoutsk,    district  de    couronne. 

rijni-Oadinsk  ,  et  dans  le  côm-  TcHOUSSoTOiB  ,  (Hiicoaoc^) 
lencement  de  son  cours  elle  por-  Lac  qui  se  trouve  dans  le  gouv.  de 
?  le  nom  d'Ouda  ;  elle  entre  en-  Perm  district  de  Solioamsk  ;  il  a 
aîte  sons  son  nom  de  Tcbouna  10  w.  en  longueur  et  autant  en 
ans  le  gouv.  de  Tomsk  ,  et  arrive  largeur  ;  il  est  très-remarquable 
son  emboncbure  après  un  cours  en  ce  qu'il  sert  à  réunir  pour  ain- 
e  plat  de  45o  w.  Parmi  le  grand    si  dire  la  Caaa  et  Pttcuora  ^  et 
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Toîci  comment  :  à  3o  ir.  de  la  ville  sont  à  demeures  fixes  ,  et  s^atta- 
de  Solicarask,  la  Gama  reçoit  dans  chent  beancoap  à  Tagricaliare  , 
•on  sein  la  'Vicboora  qui  est  la  quoique  toujours  chasseurs  déter- 
plus  grande  de  toutes  les  riv.  qui  minés  ;  ils  ne  vivent  jamais  dans 
coulant  du  nord  viennent  se  jeter  les  villes.  Ceux  qui  sont  restés 
dans  la  Cama  ,  on  la  remonte  jus*  dans  le  paganisme,  sacrifient  cook- 
qu'à  Tembouchure  de  la  Colva,  on  me  les  Tchérémisses  dans  d^s  Ké- 
remonte  cette  dernière  jnsq u 'à  rémets,  et  le  plus  souvent  un  che- 
l'embouchure  de  la  Yichourka  qui  val.  Ils  donnent ,  comme  ces  der- 
sort  du  lac  Tchonssovoie.  On  entré  niers  ,  des  noms  aux  mois  de  l'an- 
de  ce  lac  dans  la  Bcrézovka  qui  v  née  ,  selon  les  occupations  qu'ils 
a  son  embouchure ,  de  celle  -  ci  amènent ,  et  commencent  leur  se- 
dans  la  Y^lov  ka  qui  coule  du  nord,  maine  par  le  Vendredi  qu'ils  nom* 
de  la  Yéiovka  dans  la  Vogoulka  \  ment  Ama  ,  c'est  eji^^  même  temps 
ici  la  navioation  est  interrompue  ,  chez  eux  le  jour  du  repos.  Au  res- 
et  on  est  obligé  de  transporter  les  te,  ils  ressemblent  presqu'en  tout 
marchandises  par  terre  l'espace  aux  Tchérémisses  ,  ayant  les  mé- 
de  4  ^"  <*  travers  un  pays  boisé  et  mes  coutumes  ,  mœurs  et  usages 
marécageux  pour  arriver  ayi  bord  qu'eux  ;  ils  sont  seulement  plus 
âe  la  Yolosnitza ,  où  elles  sont  em-  mal  propres  ,  et  les  pajens  parmi 
barquées  de  nouveau  et  descen-  eux  maïu^eut  toutes  sortes  d'ani- 
dent  ainsi  jusqu'à  la  Pétchora.  maux  et  de  bétes  mortes.  Ils  oui 
CVst  le  chemin  que  les  anciens  cependant  le  cochon  en  horreur  , 
prenoient  pour  arriver  jusqu'à  ce  qui  leur  vient  probablement  des 
rOcéan  Schjtiqne  ou  la  mer  Gla-  Tatares.  Leurs  cérémonies  de  ma- 
ciale.  Les  marchands  de  Solicamsk  riage  et  d'enterrement  étant ,  à 
le  prennent  encore  pour  approvi^  quelques  petites  différences  près , 
sionnerles  habitations  qni  se  trou-  les  mêmes  que  chez  les  Tchéré- 
Tent  sur  les  bords  de  la  Pétchora.  misses  y  dont  j*ai  déjà  parlé  ,  js 
TcHOUVACHES,  (Y^tfaïauOP^o*  n'eu  dirai  rien  ici  pour  ne  pas  me 

le  de  race  finnoise  ou  Tchonde  ;  répéter. 

es  Russes  et  eux-mêmes  se  don-  Técha  ,  {Teiutu)  riv.  da  gonv. 
nent  le  nom  qu'ils  portent  ^  mais  de  Nijégorod  ,  elle  se  jette  dans 
les  Morduans  les  nomment  Vidki  l'Oca  ;  les  villes  de  Loucoyanof  et 
et  les  Tchérémisses  Courk  -  mar  d'Arzamasse  sont  bâties  sur  sei 
(cVst-à- dire  gens  des  montagnes),   bords. 

Ils  sont  très-nombreux  et  payent  TÉche 7 KA,  (T^iu^^Ka)  riv.  da 
la  cap itàtion  pour  plus  de  20,000  gouv.  de  Yoronéje,  district  deZa- 
âmes  \  ils  habitent  sur  les  deux  donsk,  elle  se  jette  dans  le  Don. 
bords  du  Volga  ,  dans  les  gonv.  de  Tech^iar  ,  (  TeuiHHpo  •)  pet. 
Piijni  -  Novgorod,  Cazan  et  Oren-  riv.  du  gouv.  de  Penza,  district  àt 
bourg  ;  ils  ont  presque  tous  été  Gorodistché  }  elle  se  jette  dans  b 
baptisés  depuis  Tannée  1728  ,  et  Soura. 

Ton  peut  dire  qu'ils    sont  oxté-       Teje  ,  (  r^iKÔ.  )    riv.  du  gonv. 
rieurementchrétiens.  Leur  langage  de    Nijni-Movgorod  ,    qui     après 
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n'ont  pas  de  lettres  ,  et  ne  savent  au-dessus  de  Mourom. 
par  conséquent  ni  lire  ni  écrire.^  TÉLaW  ,  (  TeJtaeb^  )  p^t.  vills 
Ils  étoient  auparavaAt  nomades  de  Géorgie  et  chei-lieu  d'un  dis' 
et  idolâtres  y  mais  actuellement  ils  trict  sur  la  riva  droite  de  TAlazane. 
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Telchb  okTelcha,  (TâJihtub  bc;  celle  d'fcÎTcr  (Casse)  com- 
VAVJ  TcAhULO.)  pet.  ville  da  goUv.  mence  aycc  le»/  premières  neiges; 
de  Vîlna  et  ckef-lîeD  d^uadîatnct  chacoDe  de  ces  anuées  contient 
sxtr  la  Coammella  qoi  se  jette  dans  six  mois  lunaires  (af)^  le  treizîè- 
la  Vindau,  et  à  325  w.  deVilna.  me  est  confondu  entre  Tanni^e 
Soos  le  régime  polonais ,  eHe  for-  passe  et  la  nouvelle.  Le9  noms 
moît  un  des  a5  districts  qui  com-  qu'ils  donnent  k  leurs  mois  sont 
posoient  le  duché  de  Jmond.  pris  ,  comme  dans  les^  nouveaux 

TÉLéoULis  ou  TÉLElf GOUTB8  ,   Calendriers  français,  des  prodnc- 
(  TcAe^mb^   HAK    TeAeMi^mhi,  )    tions  de  la  terre  qui    leur  sont 
C'est  un  peuple  mêlé  de  Tatarcs   propres,  oo  des  phc^nomènes  de  la 
et  de  Calmouks.  Les  Russes   les   nature  qui  y  arrivent  le  plus  sou« 
appellent  Calmouks  blancs ,  parce   vent.     Ils  ont  leur    vendémiaire 
qn  ils  habitoiept  autrclois  parmi    (  Tchet^Ay  ),  leur  frimaire,    etc. 
les  Zoungars.   Aboulbazi  les  com-   Ils  commencent  par  celui  d'avril 
prend  parmi  les  races  mongoUes  ;    qu^ils  nomment  Courons-;  A  y  ,  le 
leur  langage  cependant   est  un  ta*    mois  de  l'ccureuil,   car  c'est  vers 
tare  corrompu.      Ils   tirent  leur   cette  époque  que  la  rliasse  de  cet 
nom  du  lac  Télcngonl ,  dans  les   animal  commence  chez  eux. 
montagnes  d'AlUj.   En   1609   ils       TIletskié-Gobt  ,  (Texeuxiem 
rendirent  hommage  h  TEmpire  de  Top  m*)  on  montagnes  de  Teletsk. 
Russie  pour  la  première  fois.    Ils   On  nomme  ainsi  une  partie  des 
ne  devinrent  réellf  ment  sujets  de   mon lagnes^ui  entourent  lelacde 
la  Russie  que  vers  le  milieu  du  Teletsk,  et  l'antre  partie  de  ces 
dernier  siècle  ,    époque  où  plu-  mêmes  montagnes  qui  est  renfer- 
sienrs  de  Içurs  tributs  transpor-  méeentreTOb  et  Vlrtyche,  apparu 
tèrent  leur   résidence  plus  haut  tient  déjà  à  la  chaîne  de  FAltaï. 
sur  b  Toma.  La  plus  grande  par-       T^tioovL^  (TêAuei^jiheKoû  sfè^ 
tie  des  Téléoutes    resta  avec  les   jiued,)  (goWe  de)  il  appartient  à  la 
Calmouks.    Ils  habitent  actuelle-  mer  Noire ,  et  se  tronve  dans  Id 
ment  le  gouv.  de  Tomsk>  district  gonv.  de  Kherson  ,  ,district  de  Ti- 
de  Cousnetsk,  leur  nombre  qui  est  raspol  ;    il  e^t  étroit ,  mais  il  sé^ 
^n  considérable  ne  monte  qu'4   tend  assez  loin  dans  les  terres.  On 
5oo  mâles.  Une  partie  de  oe  petit  pourroit  l'envisager  plutôt  comme 
peuple  professe  la  religion    cnré-   un  lac,  car  il  ne  communique  avee 
tienne,  une  autre  le  mabométisme   la  mer  que  par  un  petit  canal  qui 
et  une  troisième  le  Chamanisme  ;   a  à   peine    deux    pieds  d*eau  de 
cela  ne  les  empêche  point  de  vivre  profondeur.  Plusieurs  petites  riv. 
en  bonne   intelligence  entr'enx  ,   du  steppe  y  ont  leurs  embouchures, 
sans  jamais  se  reprocher  tel  ou   mais  elles  se  dessèchent  presque 
tel  ciute.  Depuis  un  petit  nom«   toutes  en  été.  La    Téligoul  seule 
bre  d'années  ils  sont  devenus  bons  qui  prend  sa  source  dans  le  dis- 
cultivateurs  ,  sans  cesser  d'être  de   trict  d'Olviopol ,  et  qui  y  a  égale- 
trèa-habîles  chasseurs  ;  aussi  ne  ment  son  embouchure  ,  ne  se  des- 
payent-ils  leur  redevance  (qu'ils   sèche  pas  entièrement ,  mais  seu- 
po'rtent  h  la  ville  de  Couznetsk  )    lement  dans  certains  endroits ,  de 
qu^en  fourrjires.  L'année  solaire   sorte  que  son  cours  est  alors  inter- 
qu'ils    nomment  inte  se  partage  rompu ,  mais  ces  parties  séparées 
ebes    eux    on  année  d'été  et  en   qui  forment  autant  de  petits  lacs 
année  d'hiver;  l'année  d'été  ^^a^^e   se  réunissent  à  la  moindre  crue 
«ommence  à  la  fonte  desgladcs  sur  des  eaux,  et  reprennent  leurs  coui*s 
)e«  rivières  et  à  la  première  her**  yers  le  golfe. 
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Tjêmkkntjc  9  {TêAiepHUKO.)  Tir»  nom  si^îfie  en  langage  UUre ,  U9 
da  gonr.  d'Ecalherinoslaw  ^  dis-  hoJnme  qui  nest  pas  en  état  t/i 
trict  de  Rostow  ,  elle  se  jette  dans  payer  la  capifation  ,  un  vagabond 
le  Don  y  entre  Tcherkask  et  Azof.      Maintenant  c*est  nn  petit  peup1< 

Temnikof,  {TejÊJiHUKoeb»)y\We  qnî  liabite  dans  les  terres  aesBa 
dn  gonv.  de  Tambow  ,  et  chef-lien  chkirs  de  TOnral ,  auquel  œtle  dé 
d'an  district ,  sons  le  54^  4^'  de  nomination  a  été  appropriée  ;  ei 
lat«  sep  (en  t.  et  le  6o^  4^'  "^  long*  Toici  l'origine.  Lors  de  la  destrno 
orient.  ,  à  açi  w.  de  Tambo\r  ,  et  tion  dn  royaume  rie  Cazan  par  k 
an  bord  de  la  Afokcba  sar  sa  ri*  tzar  Ivan 'Vassilié%'itcb,  une qoao- 
▼e  droite.  On  ne  sait  pas  Tépoque  tité  de  Ti«tare.s  ,  de  Tchifrémisseï 
de  sa  fondation,  mais  elle  a  éiè.  re-  et  de  Tchonyacbes  ne  voulant  pai 
bâtie  à  Tendroit  oii  elle  est  actuel-  se  soumettre  dans  la  crainte  qu'on 
lement  en  i556.  On  j  trouve  6  ne  les  forçât  k  eni|irasser  la  reli« 
églises,  17  boutiques,  une  petite  gion  dos  vainqueurs,  s'enfuirent 
fabrique  de  toiles  k  voiles,  et  â-  vers  TOural,  et  y  furebt  accueillis 
peu-près  joo  maisons.  Le  nombre  par  les  Bacbkirs  ;  quelques  mal- 
de  ses  babitans  est  porté  à  52oo  îaiteurs  et  déserteurs  russes  via* 
personnes  des  deux  sexes  ,  qui ,  rent  également,  les  joindre.  Ce  n- 
outre  un  petit  nombre  de  mar-  mas  de  différens  peuples  s'établit 
cliands  qui  font  le  commerce  de  à  demrure  fixe  ,  et ,  quoique  long- 
blé  ,  sont  presque  tous  maçons  t>a  temps  après  ,  s'adonna  à  Tagri- 
pUtrlers,  culture  et  k  Téducation  des  abett» 

Tem??o-Leskaia,  [Tejtmo^Jtec*    les.  Le  mélange  d'idiome  ,  de  rcli- 

xaA*)  C'est  un  poste  militaire  qui    gion  et  d'usages  produisit  une  os- 

se  trouve  dans  le  gouv.  du  Cauca-    tion  nouvelle  qui  a  conservé  01 

se  sur  les  limites  des  districts  d'A*   peu  de  cbaque  peuple  dont'clledes- 

lexandro?sk  et  de  Stavropol,  il  fait^  cend.   Ils  sont  cependant  presque 

partie  de  la  ligne  militaire  du  Cau*    tous  mabométans  ,  mais  ayant  ii« 

ease,  trodnit  clans  leur  culte  bennooap 

•    Temruk  ,  (TejfipioKb.)  Cest  un    d'usages  du  paganisme  ,    que  lij 

petit  endroit  fortifié  qui  se  trouve    Tcbérémisses  et  autres  peuples  ' 

dans  les  terres  des  Cosaques  Tcber-    race  finnoiscf  y  ont  apporté.  Il 

nomori  ,  et  fait  partie  de  la  ligne    sont  dans  oe   moment*ci  pins 

du  Couban  ;  il  est  situé  sur  nn    3 5,ooo  âmes  ,  et  ils  payent  ane 

golfe  de  la  mer  d'Azof ,  à  5o  w.  de    pitalion  comme  les  paysans  Ri 

Pbanagorie ,  et  sur  une  petite  lan-    ses  ,  quoique  moins  forte  ,  à  cai 

gue  de  terre   très-étroite  qui  s'a*«    de  l'obligation  où  ils  sont  de  trai 

vance  dans  te.  golfe.  La  forteresse    porter  800,000  ponds  de  seldepi 

k  demi-ruinée  contient  à  peine  60    l'Illek  jusqu'aux  bords  de  la  ~ 

maisons,    et  le  faubourg  autant,    laia  ,  où  il  est  embarqué.  On  k 

Sons  le  régime  turc  il  y  avoit  ton*    paye  il  est  vrai  par  pond  le  prij 

jours  une  garnison  de  2000  janis-*    fixé  par  la  loi  ,  mais  cette  oblig 

saires.  On  y   trouvoit  deux  mos-»    tion  fait  qu'on  est  au  moins  assai 

quées  et  plusieurs  boutiques  ;  ses    du  nombre  d'ouvriers  dont  oai 

batteries  étoient  de  plus  de  Bo  ca-»    besoin.    Ils  fournissent  en  oni 

lions.  4^^  pionniers  qui  voiU  cbaqne  ai 

T ET lKiysKAlA^( Te nuKUHCKan,)    née  réparer  les  fortifications  de 

Stanitza  ,  bourg  des  Cosaques  du    ligne  d'Orenbourg  ,  dans  les 

Don  ,  sur  les  deux  rive^du  Kbo-    droits  qui  en  ont  besoin.  Les  T< 

per.  Il  renferme  nue  église,  tiaris  sont  des  cbasseurs  délermJ 

Teptiaris,  {  Tenm/ipu»)  Ce    nés,  de  bons  laboureurs  ,  et 
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^dopi^s  desBaclikirs  WrsToîsIns  rlfes  sont  ornées  de  belles  forêts  | 

Icar  excellente  méthode  d'élever  particolièremeat  de  chênes  ^  d'ar- • 

les  abeilles.  Ils  ont  à-ppu-prè$  les  bres  fruitiers  sauvages,   et  d'un« 

mém^  mœurs  et  hiibîtudes  que  rarié^  d'autres  espèces.  11  ne  gèle 

les  I3achkirs  ,  mais  ils  sont  peut-  pas  tous  les  ans  ,  quoiqu'il  charrie 

être  encore  plus  mal-propres.  beaucoup  de  glaces  en  hiver.  Ses 

Tercoul,  {TepKi^jib»)  riv.  assez  eaux  assez  claires  en  cette  saison  ^ 

considérable    du    gouv.    d'Oren-  sont,  en  tout  Autre  temps  ,  trou* 

bourg  ,  qui  se  jette  dans  FOural.  blés  et  chargées  de  particules  de 

Terechka  ,  (  Tep.ewLKa*  )  peU  'terre  ,  surtout  au-dessus  de  Kiz-* 

riv.  du  gonv*  de  Saratof ,  elle  tr««  lar»  Aa-dcssous  de  cette  ville  le 

verse  les  districts  de  Khvalinsk  et  fleuve  est  beanconp  moins  rapide* 

de  Volsk  pour  se   jeter   dans  le  II  se  par  tageen  plusieurs  kras  pour 

Tolga.  fie  jeter  dans  la  mer.  Il  y  a  cepen- 

TÉREK,  (  Tepexà*)  fleuve,  il  dant  trois  principales  branches  par 

appartient  proprement    au  gouv.  lesquelles  les  bateaux  naviguent» 

du  Caucase ,  quoiqn^l  doive  être  Dans  ses    basses  régions  on  voit 

en  quelque  façon  envisagé  comme  sur  ses.rives  des  vignes  ,  des  m&- 

limite  de  l'Empire   dn  côté    des  riers  et  d*autres  arbres  fruitiers, 

peuples  tatares  des  montagnes  du  II  est  peu  abondant  en  poissons , 

Caucase.  ï\  prend  naissance  dans  cependant  presque  toutes  les  espè- 

ks  montagnes ,  court  d'abord  an  ces  qui  se  trouvent  dans  la  mer 

nord  ,  puis  à  Test  vers  la  mer  Cas-  Caspienne  s  y  pèchent  également, 

pienne  où   il  a  son  embouchure  On  trouve  des  mines  de  plomb. sur 

Ters  le  44^  de  la  t.  sept,  et  le  65°  ses  bords  vis  -  à- vis  d'A.riel ,  et 

de  long,  orient.  Outi;:e  un  grand  dans  les  montagnes  qui  bordent 

nombre  de  ruisseaux  qui  descen*  l'ÂLsate. 

dent  des  montagnes  ,  il  reçoit  en-  TeriaiSSa,    (  T^pviâca.  ),  pet* 

^'autres  rivières  la  Soudja ,  VAk-  riv.  du  gouv.  de  Penza  ,  district 

«aie,  le  Bakaan  et  la  Malka.  Il  tire  ^  d  lozara,elle  se  jettf  dans  l  Inzara. 

4  prôpremen t  parler,  sa  source  des  Terki  ,  (  TepKU  )  Les  Russes 

montagnes  couvertes  de  neige  du  ayant  conquis  sur  le  prince  tatar 

Caucase  ,  sur  la  partie  la  plus  éle-  Aguiche^  en  i^Sç,  la  ville  de  Tu- 

▼ée  des  frontières  de  la  Géorgie*  mène,  sur  les  bords  delà  Tu menka 

Son  cours  est  rapide  dans  sa  par-  qui  n'est  qu'un  petit  braa<lu  Té«> 

tie  supérieure  •  et  dans  les  mois  rek  ,  et   une  des  bouches  par  les- 

de  juillet  et    d'août,  lorsque  les  quelles  ce  fleuve  se  ré  unit  à  la  mer, 

neiges  fondues  descendent  par  tor-  la  fortifièrent  à  la  manière  de  ces 

rens  des  montagnes  dans  les  plai-  temps-là,  par  un  mur  de  bois  flan- 

nés  d'alentour,  elles  enflent  sen  que  de  tours,  y  envoyèrent  une 

lit  de  8  à    lo   pieds  an-dessus  de  garnison  de  Cosaques,  et  changé- 

ion  niveau  ordinaire  pendant  l'au-  rent  son  nom  en  celui  de  Terki. 

tomne ,  l'hiver  et  le  printemps.  Il  On  ne  peut  fixer  au  juste  l'époque 

déborde  alors  en  beaucoup  d'en-  à  laquelle  une  colonie  de  Russes 

droits  ,   inonde  les  contrées  ad[a-*  fut  envoyée  pour  la  penpler ,  on 

fientes ,  et  se  creuse  souvent  un  sait  seulement  que  ce  fut  par  les 

Bouveau  lit^  tandis  que  Tancien  ordres  du  Tzar  Ivan  Vassilîévitch, 

Bst  comblé  par  les  sables.  On  ne  qu'outre  les  streltzys^  il  y  avoit  des 

roit  presque  aucun   bois  dans  ses  Cosaques  du  Don^  d^s  Grebenskia 

parties  inférieures  jusqu'à  Ikizlar,  et  dos  (jTalliens.  £n  i594)  le  Tzar 

très*  peu   en  remontant  ju6qu'à  Féodor  Ivanovitch  envoya  le  prince 

itarogladka ,  mais  plus  haut  s^s  lUivorostinine    avec  des   troupes 
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ponr    étendre  les  conquêtes    des  Ternovxa,  (7«pH0«xa.)Ilyt 

Busses    de  ce    côté,    niais    cette  deux  pet.   riv«  de  oe  nom,  elles 

expédition  n'eut  pas  de  succès,  coulent  tontes  deux  dans  le  goonj 

par  la  résistance  et  le  courage  que  d'£catlierinoslaw,  district  de  Pavlo*! 

ceux  du  Pagestan  et  les  Coumyks  grad  ,  et  se  jettent  dans  la  Samara.  ' 

déployèrent  à  cette  occasion,  C  est  On-  les  distingue    en    grande  et 

à  cette  même  époque  que  le  prince:  petite. 

de  Circassie  Sountchouley  arriva  à  Terres  des  Cosaques  duDok, 
Terli  et  bâtit  un  faubourg  vis-à-  (  SejuJiu  ^oneKiuch  KosaKOâh.) 
vis  de  cette  place  sur  Fautre  bord  La  contrée  ^ u'babitent  les  Cosa- 
de  la  rivière.  Ensuite  le  Tzar  Boris  qaes  du  Don  en  Bussie ,  est  située 
Godonnof,  reprenant  les  projets  aans  la  partie  méridionale  de  l'Elu- 
de son  prédécesseur  sur  le  Dage-  pire:  elle  est  bornée  au  nord  par 
stan,  fit  de  rechef  occuper  Terki  ,  les  gouv.  de  Saratof  etdeVoronéje* 
la  fortifia  encore,  et  bâtit  quelques  à  l'occident  par  ce  dernier  ^t  celai 
nouveaux  forts  dans  les  environs.  d'Ecatberinoslaw  ,  an  midi  par  h 
Cette  ville  resta  long-temps  com-  mer  d'Azof  et  les  gouv.  deTaaride 
me  ville  frontière,  c'est  pourquoi  et  du  Caucase  et  à  l'orient  par  œox 
le  Tzar  Michel  Féodorovitch  fit  d'Astrakhan  et  de  Saratof.  Cette 
abattre  le  mur  de  bois  et  fortifier  grande  étendue  de  pays  est  partout 
la  ville  h  la  moderne  par  un  ingé-  fertile;  elle  est  arrosée  par  le  Don 
nieur  hollandais  nommé  Clausscn.  qui  la  parcourt  presque  en  entier, 
Son  successeur  fit  ajouter  beaucoup  a  abord  d'occident  en  orient ,  en- 
d'ouvrages  extérieurs  par  un  colo-  suite  d'orient  au  midi;  par  leKho- 
nel  écossais  nommé  Bailli ,  qui  per ,  la  Medvéditsa  et  an  grand 
étoit  alors  à  son  service.  Elle  resta  nombre  d'autres  riv.  plus  petites 
datifs  cet  état  jusqu'au  temps  où  qui  viennent  se  réunir  à  cet  pre- 
Pierre-le-Grand  y  arriva  en  I7a2  mières;  des  steppes  très-richà  en 
pour  son  expédition  de  Perse  ;  ses  pâturages  ,  des  bois  remplis  degi* 
conquêtes  s'étant  fort  étendues  biers  et  assez  nombreux  pour  les 
dans  le  pays  ,  Terki  cessa  d'être  beisoins  des  habitans  ;  des  rivières 
une  place  frontière ,  et  lorsque  ce  excessivement  poissonneases  ,  des 
souverain  fit  bâtir  la  forteresse  de  champs  fertiles  et  des  vignobles 
Ste-Croix,  aux  environs  duSoûlak,  suffisent  non-seulement  à  l'enCre- 
et  à  20  w.  de  Derbent ,  il  fit  raser  tien  de  ses  heureux  habitans,  mais 
Terki,  et  sa  garnison  fut  transportée  leur  fournissent  encore  les  moyens 
à  S  te-Croix.  Cette  dernière  fut  aban*  de  se  procurer  les  objets  de  laxe  et 
donnée  et  rasée  à  la  paix  de  1736^  ^'arts,  en  exportant  le  superfla  de 
et  on  bâtit  Kizlar  comme  place  leurs  oenrées.  Lea  seules  villes  qui 
frontière.  Mais  comme  cette  ville  ^e  trouvent  dans  le  pays  des  Coss- 
es t  encore  assez  éloignée  de  la  mer  ques  sont  le  nouveau  et  le  vieux 


irg  qui^  cependant 

près  de  la  mer  ,  et  dans  lequel  on  considérable  et  &meux  jusqu'à  la 

entretient  nne  garnison  peu  nom-  fondation  du  nouveau (^ojr^i;  ieurt 

breuse,  uniquement  pour  la  sûreté  articles).    Les    habit^itîons    de  œ 

des  bâ  timens  qui  viennent  à  Rizlar,  peuple  guerrier  s^appellent    Ji^- 

c'est  le  Terki  actueL  Le  peu  d'ha-  nitza ,  ou  lieu  de  campement ,  es 

bitans  qui  s^  trouvent  possèdent  sont  proprement  des   bourgs  ou 

des    vignobles  et  commencent    à  des    villages ,    presque  tons  avec 

cultiver  le  mûrier.  des  églises  qui  sont  bâties  pour  la 


TER  .           TEZ                !^^S 

plapart  aax  bords  des  rivières  qal  P1|itow ,  qui  s'est  si  fort  dîstîii{;iié 

arrosent  le  pays.  La^  constitatiou  dans  tontes  les  guerres  qaionteû 

des  Cosaques  y   leur  origine  ,  leur  lien  dans  ces  derniers   temps, 

histoire  ^  tont  est  décrit  aux  arti-  Terssa^,  {Tepca.)  riv.  du  gonv. 

clés  Cosaques  ^  Tcherkask  j  elc.'^  il  de  Saratof,    qui  se  jette  dans  la 

nous  reste  a  dire  ici  qu'on  compte  Medvëditza  ,  et  pourroit  être  na- 

35o,ooo  Cosaques  mâles  dans    ce  vigable  si  on  vooloit  y  faire  quel-* 

pays  ,    sans  -compter  les  paysans  ques  travaux  peu  considérables, 

russes  que  les  riches   Cosaques ,  Tesmine^  (Tecjuunb»)  ou  Tia- 

surtout  les  titrés  ,  y  ont  établis  smine ,  riv.   au  gouv.   de  Siew  y 

comme  colons  dans  des  villages  qui  elle  coule  k  travers  le  district  de 

leur  appartiennent,  et  qui  peuvent  Tcbîguirine  ,  et  long-temps  paral- 

former  une  population  de  Bo^ooo  lèlement  au  Dnepr  ,  tourne  ensni— 

mâles.  Tout  Cosaque  est  soldat  de-  te  à  l'est  pour  se  réunir  à  ce  fleuve 

.puis  Vâge  de!  5  ans  jusqu'à  celui  un  peu  au-dessus  du  bourg  de 

de  5o.  Leurs  régimens  sont  com-  Krilova. 

posés  de  5oo  h  700  hommes  tou-  TissE  ,  {Tech*)  riv.  du  gouv.  de 
jours  à  obevaL  Ils  ne  payent  aucu-^  Costroma  ,  elle  coule  ensuite  dans 
ne  imposition  à  l'Etat,  toujours  celui  de  Vladimir  pour  se  réunir 
en  activité  de  service  etàleurspro*  à  la  Cliazma. 
près  frais  ,  ils  suppléent  suffisam*  Tetgha,  {veza»)  riv.  assez  con- 
ment  par-là  à  ce  qu'ils  pourroient  sidérable  du  gouv.  de  Pérm  ,  elle 
payer  à  la  couronne  ;  mais  ils  ont  prend  sa  source  dans  le  lac  Kizyl- 
parmi  eux  quelques  petits  impàts  tache  ,  et  après  un  cour»  de  1 5o 
auxquels  ils  se  sont  obligés  eux-  w.  elle  vient  se  réunir  àl'Isset  non 
I  mêmes ,  pour  les  entretiens  des  loin  de  Dalmatofl 
jnoates,  la  police  de  Tcherkask  et  TâTÉRE^v,  (T^m^p^^S.)  grah- 
quelques  autres  besoins.  Ils  choi<-  de  riv.  qui  a  sa  source  dans  le  gouv. 
Hissent oans  chaque  stanitza  un  at-  de  Volhinie  f  district  de  Jitomir  , 
taman  annuel ,  qui  est  assisté  de  elle  coule  ensuite  au  nord-est  dans 
deax  assesseurs  ou  juges,  et  ceux-  le  gouv*  de  Kiew,  à  travers  les  dis- 
ci  chacun  d'un  aide  également  élec-  tricts  de  Radomysl,  et  se  jettfst  dans 
tifs  ,  qui ,  avec  les  anciens  du  vil-  le  Dnepr  ,  non  loin  de  Tembou- 
lag«9  règlent  les  discussions  et  les  chure  du  Pripet.  Cette  riv.  pour- 
querelles  qui  peuvent  survenir  ,  roit  devenir  navigable  jusqu  à  Ji- 
portent  à  la  connoissance  du  tri-  tomir  ,  si  on  y  employoit  quelques 
Lanal  suprême  qui  est  à  Tcfaer-  soinv. 

àask  ,  les  causes  d'un  intérêt  plus  TÉtuchi  ,  {Tenuomu-)  pet.  vil- 

majeur  ,  lèvent  les  troupes  chacun  le  du  gouv.  de  Cazan  et  chef-  lien 

clans  leur  arrondissement  y  et,  par  d'un  district  ;  elle  est  sous  le  S 4° 

les  ordres  de  Tattaman  général  ,  53  de  lat.  sept,  et  le 66^  4^'''^^^^F)* 

tontes  les  fois  qu'ils  en  sont  requis,  orient,  sur  le  bord  du  Volga  ,  à  85 

marquent  le  tour   de  service  de  w.  au  midi  de  (ïazan. 

chaque  Cosaque ,  et  surveillent  à  Téza,  {Te sa»)  riv.  qui  coule  d'a« 

,ce  qn'iljne  soit  pas  fait  d'injustice  'bord  dans  le  gouv*  de  Costroma  , 

dans   ces  répartitions.  L'attaman  où  elle  a  sa  source  ,  elle  entre  en- 

fénëral  est  toujours  nommé  par  suite  dans  celui  de  Tladimir  par 

Empereur ,  il  réside  ordinaire-  le  district  de  Chouîa  ,  traverlie  une 

ment     au   Nouveau    Tcherkask  ,  partie  de  celui  de  Covrof ,  ensuite 

qnand  il  n'est  pas  employé  à  la  tê-  celui  de  Viaznikof  où  elle  vient  se 

te  de   ses  troupes.    C'est  dans  ce  pen^e  dan»  la  Cliazma.   Tout   son 

moment -ci    le  célèbre  Mathieu  cours  est  de  i5o  w.  Anciennement 
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elle  éioit  navigable  pour  d«  petits  noÎ8sanoe«  utiles  et  des  mannscriu 
bateaux  ,  et  d'une  grande  ressour-  grecs  qu'ils  traduisirent  dans  leur 
ce  pour  les  babi tans  de  ces  con-  langue.  Le  plus  laborioax  de  ces 
trées,  en  leur  procurant  les  moyens  traducteurs  et  le  plus  savant  étoit 
de  p'ortcr  leurs  toiles  et  autres  ob-  Poiricius  surnomme  le  Pbilosopbe* 
jets  uianufacturés  dans  la  Cliazma,  Bientôt  les  lumières  se  rëpandi- 
ensuite  rOca  et  le  Volga  ,  et  d'en  rent  danscep^ys  naguère  barba* 
revenir  avec  du  blé  et  d*autrcs  re^et  le  règne  de  la  tzarine  Tama- 
denrées  nécessaires.  Depuis  qu'on  ra  vint  consolider  ces  heureux 
Va  construit  des  digues  et  des  mou-  commenceniens.  Les  écoles  s'éle- 
lins,  cette  navigation  a  cessé.  Il  se-  voient  de  tous  côtés  ,  le  nombre 
roit  très -facile,  si  le  gouverne-  des  bons  livres  augmcntoit.  La 
ment  le  vouloit ,  de  renouveler  protection  qu'elle  leur  accordolt  , 
cette  communication  en  détrui*  et  les  faits  éclatans  de  son  règne  , 
sant  les  digues  ,  ce  qui  seroit  un  ont  acquis  à  juste  titre  le  nom  de 
'  grand  bienfait  pour  les  babîtans*  grande  &  cette  souveraine  y  mais 
TiGHANSKAiA  ,  {TuiuaHcKaji»)  bientôt  apfès  sa  mort  leiameos 
Stanitza  ou  bourg  des  Cosaques  Tchioguis-iLban  vint  ravo^jtr^  dé- 
do  Don  j  elle  est  située  sur  les  truire  et  abîmer  ce  malbeoretix 
deux  rives  du  Khoper  }  on  y  trou**  pays  ,  en  vain  quelques  Géorgiens 
vc  une  église.  cbercbèrcnt  à  conserver  le  feu  sa— 

TiFLls  ,  (Tu<pJiucb»)  cbef-liea  crc  de  la  science  dans  quelques 
du  gonv,  de  Géorgie^  ancienne  ca-  couvens  isolés  et  des  places  fortes 
pitale  du  royaume  de  ce  nom  ,  et  au  milieu  des  montagnes  ,  où  on 
résidence  des  rois  de  Cartalinte.  cacba  des  manuscrits ,  mais  les 
Elle  est  située  à  Textrémil^  d'une   guerres  Continuelles^  les  discor- 

Setite  plaine ,  entre  la  rive  droite   des«civîles,  le  joug  des  Musulmans 
n  Coura  (le  Cyrus  des  Anciens),    dont    les  possessions  entouroient 
et  une  montagne  élevée  sur  laque)-   de  tons  côtés  celles  de  la^eorgie, 
le  se  trouve  la  citadelle.  Sa   posi-   et  ne  lui  la issoient  presque  aucune 
tîongéograpl^ique  est  sous  le  4^^    communication  avec  la  Grèce,  dont 
de  lat.  sept.  *et  le  63^  5o'   de  long»   le  trône  cbancelant  croula  faîon- 
orient.,  à  ^1627  w.  de  Pétersbonrg,  tôt  après.   Toutes  ces  causes  ré- 
el à  1900  de  .Moscou.   Ou  fait  re-   plongèrent    ce    malbeureux  pays 
monter  IVpoqne  de  sa  fondation    dans  un  état* de  barbarie  peut* 
h  l'année  469  ,  et  on  l'attribue  à    être  pire  que  celui  dont  il  com- 
TaLhtang  ,  souverain  poissant  et    mençoit  ii  sortir.  Depuis  leur  son- 
victorieux,  qui  soumit  à  cette  épo-*   mission  à  la  Perse  les  Géorgiens  , 
que  tous  les  pays  siiurs  entre  les    surtout  ceux  de  Tiflis  ,  s^adounè- 
mers  'Noire  et  Caspienne.    Titlis    rent  à  la  littérature  de  leurs  ta  in- 
s'^i^randit  et  s'embellit  considéra-   queurs^  et  alors  le  peu  d'amatenn 
blement  depuis  son  règne  ,  et  elle    de    la  littérature  nationale  se  vit 
devint    même  uife  de»  villes  les    confiné  dans  les  monastères  ;  elk 
plus  marquantes  du  nord  de  T  Asie,    ne  commença  à  refleurir  que  très- 
L*^  tzar  David  ,  surnommé  le  Res-    tard  sous  le  règne  d'Héraclios,  par 
taurateur  ,    qui  a  régné    depuis    la  protection  qu'accorda  aux  let- 
1089  jusqu'à   ii3o,  cUercba  ëy    très,  qu'il  cuUivoit  luÎMnème  avec 
faire  ileurir  los  sciences,  c'est  pour-    succès,  Antonius   I"'^  Catliolicos 
quoi  il  envoya  douze  jeunes  gens    des  Géorgiens.  Uéraclius  fonda  à 
de  bonnes  familles  étudier  II  Àtbè-    l'itlis  une  imprimerie  en  caractère 
ues  ,  cux-ci  revinrent  dai||  leur    Géorgien  ;  cet.établissement  fut  a- 
pairie  ^  et  y  rapportèrent  des  cou-  grandi:  par  les  soins  de  Gaios  ,  ai^ 
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eberéqne  de  Penza  y  qui  fit  don  à  Mmçréliens  ,  les  Persans  ,  les  Ta- 
la  nation  d'ane  imprimerie  qu'il  tares  et  les  Lesguines  ,  et  tous  ces 
avoit  à  Mozdoc.    Aga  Mélipmel  -  peuples  différens  sont  an  nombre 
Kban  vint  mettre  le  comble  aux  de  iS^ooo  bomraes,  maissioncom- 
malbenrs  des  Géorgiens  en  1795  >  pte  les  employés  du  gouv.  russe  et. 
il  se  porta  à  marches  forcées  de  la  garnison,  onpeutporteràao^ooo 
Gangea  à  TiÛis    avec  une  armée  bommes  la  population  de  Tif lis.  Ce 
nombreuse ,   surprit  le  tzar  Héra-  qu'on  j  trouve  encore  de  plus  re- 
clios  ,  qui  quoique  âgé  de  90  ans  j  marquable  ,  ce  sont  ses  bains  y  ils 
combattit  en  héros-,  tît  des  prodi*  sontvastes^bàtisenpiorres  etëclaî' 
ges  de  valeur  ,    mais  ne  put  sauver  rés  par  des  coupoles  ,  des  cuves 
que  sa  personne  et  sa  famille.  La  placées  dans  les  différentes  salles 
ville  de  Tiflis  tut  ravagée,  brûlée  et  souterraines  sont  remplies  par  des 
presque  entièrement  démolie.  Tous  eaux  sulphureuses  ,  plus  ou  moins 
ses  principaux  faabitans  ,  les  fem->  chaudes  y   qui  y  sont  conduites  et 
mes  surtout ,   furent  emmenés  en  renouvelées  par  des   tuyaux.    La 
captivité.    Héraclins    mourut    en  solidité  de  ces  édifices  ^   leur  belle 
1798  9  après  lui  la  discorde  se  re->  construction  ne  le  cède  pas  à  plu- 
nonvela  entre  les  difîérens  c'om-  sieurs  bains  encore  exi^tans  des 
pétîteurs  au  trône  ,  qui,  par  droit  anciens  Romains.    Ces  eaux >  ont 
de  priroogéniture  j  appartenoit  à  toutes    les  vertus  médicinales  de 
George  (ils  aîné  du  deruier  souve*  celles  qui  sont  le  plus  renommées 
raîn.  Omar,   Rhan  des    Avares,  en  Kurope,  et  par  conséquent  on  y 
Tint  faire  iine  irrnption    dan6  le  rencontre  le  double  avantage  de 
pays  ^  et  anroit  sans  doute  profité  pouvoir 's'en  servir  pour  Tagré- 
de  la   guerre  civile  pour  le  sou->  mentet  la  propreté,  ainsi qnç  pour 
mettre  entièrement,  si  1  armée  rus-  la  guérison  de  difïérentos  maladies.. 
6e,   qui  y  entra  à  cette  époque*,  Tifiis  est  entourée  d'une  muraille, 
n'eût  dispersé  les    troupes  de  ce  elle  a  la  forme  d'un   triangle  irré- 
Khan,    et  rétabli   la    tranquillité  gulier  ,  et  peut  avoir  près  de  4  w. 
daoji  le  pays.  George  Héracliévitcb,  de  tour.  Le  fleuve  qui  la  traverse 
sentant  approcher  sa  fin  y  et  pré-  y  est  fort  rapide  y  étant  resserré 
▼oyant  les  maux  inévitables  que  sa  par  des  rochers  ;  un  pont  de  bois 
mort  ramèneroit  dans  sa  maihen*  d*une  seule  arche  sert  de  commn* 
reuse  patrie  y  se  soumit  avec  tous  nication  avec  le  faubourg  d'Avla- 
les  princes  de  sa  famille,  les  grands  bar  qui  est  situé  sur   une  monta- 
et  le  penple,  à  l'Fmperenr  de  Rus-  gne  escarpée  de  la  rive  gauche,  et 
aie  Paul  !•'  ,  qui  fit  prendre  pos-  vis-à-vis  de  la  ville.  On  compte  à 
session  du  royaume  en  180 1  ,  le  Tifli s  près  de  vingt  églises  du  oui- 
i9  janvier,  par  un  manifeste  qu'il  te  dominant  ,    i5  arméniennes  et 
publia.  La  ville  de  TiÛis  actuelle  une  du  culte  catholique    roipain 
e«i  très- loin  de  ce  qu'elle  étoit  an-  desservie  par  dot  capucins  italiens, 
eiennement ,  ce  n'est  même  plus  Les  Persans  y  ont  aussi  une  mos- 
qu'une  oftibre  de  celle  que  décri-  qnée.  La  cathédrale  y  est  fort  an- 
Toit  Chardin  dans  son  voyage  de  cienne  ,  elle  est  d'une  belle  arclii- 
X673;  à  peine  un  tiers  eat-il  rebâti  tecture  ,  et  assez  vaste,  on  la  nom- 
aprèa  la  malheureuse  catastrophe  me  Féglise  de  Sion  ;  elle  a  été  fort 
de     1795.    Ses  babitans  sont   les  bien  resH urée  par  les   ordres  du 
Oeorgiens,  les  Arméniens  (f),  les  prince  Tzitzianof  fni  commandoit 
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l'armée  russe  dana  ce  pays.  On  y  fortifié  dé  la  presqu  tle  do  Cain* 
tronye  en  oatre  un  fort  bel  hopi*  tcbatka,  ii  se  trouve  sar  le  bord  da! 
tal  et  un  arsenal .  -on  doit  Tun  et  fleave  Tignil^  et  à  3o  w.  de  sonem- 
Tantre  an  général  en  cbef  Tormas-  boacliure.  Le  gouTemenent  Ta  bit 
aof  qui  ordonna  ces  bâtimcns  ,  eV  construire  en  lyyb  pour  réppimer 
de  plus  un  gymnase  pour  la  nobles-  lés  Tchouktcbis  ,  et  maintenir  lel 
se  et  une  cour  des  monnoies  ;  les  Coriaks  dans  Tobéissance*  On  y 
boutiques  ou  bazars  y  sont  bien  trouve  une  église  ,  des  casernes,  et 
fournis  en  marcbandises  de  Perse  la  maison  du  commandant ,  omro 
et  des  Indes.  Il  y  a  aussi  deux  ca-  cela  quelques  habitations  occupées 
ravanserais  attenant  aux  bazars  ,  par  des  Coriaks.  Tignibki-Ostrog 
y  tin  pour  les  Turcs  ,  l'autre  pour  est  à  267  Wr  de  Nijni-Camtchatskl 
les  Persans.  Les  rues  deTiflis  sont  TiQViViETSKOiEj(Tuéupei^oû') 
irrégulières  et  extrêmement  étroi*-  C'est  un  petit  fort  carré  tlanqné  de 
tes.  La  citadelle  a  été  bâtie  en  1676  bastions  aux  angles  ^  avec  uu  boa 
par  les  Turcs  ,  lorsqu'ils  se  furent  fossé;  il  appartient  à  la  ligne  de 
rendus  maîtres  de  la  ville  et  de  Colivan  ,  dans  le  gouv.  de  Tomsk , 
tout  le  pays  ,  après  plusieurs  vic->  district  de  Biisk.  Il  se  trouve  entre 
toîres  remportées  par  eux  sous  les  forts  Oust-Camenogorskoie  et 
les  ordres  du  ùmeux  Mustapha  Anouiskoie ,  à  196  w.  de  distance 
Pacha  ,  généralissime  des  troupes  du  premier,  et  216  du  second^noa 
de  Solijnau.  Cette  place  est  en  par-  loin  des  bords  de  la  Bia  ,  et  d'un 
tie  ruinée ,  mais  la  bonne  disposi-  ruisseau  nommé  Tiguirka.  On  y 
tion  des  ouvrages  ,  sa  force  natu-  trouve  des  casernes  pour  les  offi- 
rellc ,  les  murs  ,  les  tours  et  les  ciers  et  les  soldats  ,  un  corps-de- 
châteaux-forts  ,  qui  y  existent  en-  garde  et  un  magasin, 
core,  en  font  un  ensemble  et  une  TTKHAZA-GnoUNEKA^fTcLx'aii- 
masse  imposante.  Fp^HèKa.)  pet.  riv.   dugouT.das 

TiFLiSKOiE- Redoute  ,   (tu^  Slobodes  d'Ukraine  ,  elle  prend  sa 

Ajiuckoû  peflj^mb.)  ou  la  redoute  source  dans  le  district  d'Akhlirka, 

de  Tiflis;   c'est  une  fortification  d'où  elle  coule  dans  legouv.   de 

qui  existe  dans  le  gouv.  du  Caucase^  Poltava  pour  s*y  réunir  au  PatoL 

district  de  Stavropol  ,  sur  la  rive  Tikhaia-SoIsna  ,  [Tuaecui^Co» 

droite  du  Conban.  cna,)  pet.  riv.  du  gouv.  de  Voro- 

T I  GODA)  (Tueo^aO^iv.  du  gouv.  néje  ,  elle   commence  son   oonrt 

de  Novgorod, elle  se  réunit  au  Vol-  dans  le  district  de  Birutchensk  ,  L 

khow  ;   on  y  construit  quelques  traverse  ainsi  que  celui  de  Coro- 

bateaux.  toyak,  puis  dans  celui  d'Ostrogojsk; 

TiouiCHMA  ,  {Tueuuuua^  pet.  elle  tombe  dans  le  Don. 

rivfc  du  gouv.  d'Olonetz  ,  elle  se  Tikhvine  ,    {^Tuxeunh.)    pet. 

jette  ^ans  la  Vytégra.  ville  du  gouv.   de  Novgorod,  et 

TiGUiL  ,  (ru^.45.)  fleuve  oon«  chef-lieu  a  un  district;  elleestaons 

ftidérable  du  gouv.  d'Irkoutsk  ,   il  le  59<>  4^'  de  lat.  sept,  et  le  5i<>  &' 

coule  dans  la  presqu'île  du  Camt-  de  long,  orient. ,  sur  la  S'ikbvîoka 

cbatka  ^  du  sud-est ,  à  travers  le  qui  se  jette  dans  la  Siass,  et  à  2 1!!^ 

district  de  Nijni-Caratcbatsk,  et  se  au  nord  de  Novgorod.  On  y  trouve 

jette  dans  le  golfe  de  Penjine.  On  deux  couvens  dont  un  de  religîeo- 

trouve  près  de  son  embolîchure  de  ées.  Dans  celui  des  moines  est  une 

Fambre  sur  la  tôle.  image  miraculeuse  de  la  Ste.  Vîer- 

TiGUiLSKi-OsTROG  ,  (Tw«M;i*-^e  qui  y  attire  beaucoup  de  pële- 

cxià  ocmpotb!\  C'est  pour"  ainsi  rins.    Outre  ces  deux  couTens  9 

dire  le  seul  endroit  véritablement  Tikhviile  renferme  8  églisea  ,   des 
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magasins  de  blé ,  de  sel  et  d'eau-  niers  7  sont  les  plus  nombreuic.  A 
de-vie  ,  des  tanneries  et  àe9  fabri-  une  werste  de  fa  ville  est  une  for- 
qnes  de  suif.  Le  nombre  de  ses  ba-  te.resse  construite  en  terre ,  elle 
bilans  est  de  35oo  personnes  des  renferme  ^ne  bonne  garnison  y  et 
deni  sexes.  Il  s'y  tient  une  foire  a  été  placée  dans  cet  endroit  pour 
pendant  le  grand  carême,  et  elle  défendre  le  passage  du  fleuve  et 
dure    une  semaine.  couvrir  la   frontière  qui  étoii  là 

TiKRViNKA ,  {TuxôUHxa*)  pet.   avant  la  conquête  de  la  Modalvie. 
riv.  qui  traverse  la  ville  de  Tikbvi-       TiaiBik  ,    (  TupuÔuph,  )  pet. 
ne ,  elle  prend  sa  source  dans  le  fleuve  du  gouv.  d'Arkbangel ,  dis* 

|<lac  Ozerskoie.  Elle  est  navigable  trict  de  Cola  ,  il  se  jette  dans  TO- 

L pendant  les  hautes  eaux  pour  les  céau  Glacial. 

r.radeaux  et  les  barques  de  moyen-  Tirmentaou,  (TupjueHmai^.) 
ne  grandeur  ,  depuis  la  ville  jus-  Montagne  qui  se  trouve  dans  le 
qu'à  son  embouchure  dans  la  gouv.  d'Orenbourg ,  district  de 
Siass.  8tcrlîtamatsk  ;  elle  est  renommée 

Time  y  (  Tilwâ^»  )   pet.  riv.  du  par  unegrottetrès^curiensequ  el- 
gouv.  de  Coursk ,  elle  prend   sa  le  renferme ,  et'  qui  a  été  visitée 
source  à  7  vr.  de  la  ville  de  Time  ,  et  décrite  fort  au  long  par  l'aca-* 
et  se  réunit  dans  son  district  à  la   démicien  Lépékine  en  1770. 
Sosna.  '  Tmoutarakane  ,  (Tjui^mapa* 

Time  9  (Tujud»)  pet.  ville  du  Kaic&.)  Il  y  avoit anciennement  une 
gouv.  de  Coursk  ,  et  chef-lieu  d'un  principauté  ^t  une  ville  de  ce  nom 
district .  elle  a  reçu  son  nom  de  la  en  Russie.  L'histoire  fait  souvent 
riv.  sur  laquelle  elle  est  bâtie.  Sa  mention  des  princes  de  Tmouta- 
situation  géographique  est  sous  le  rakanQ,  mais  elle  ne  dit  nulle  part 
5i^  i5'  de  lat.  sept,  et  le  5o^  17'  positivement  où  étoit  située  leur 
de  long,  orient. ,  sur  les  bords  ae  ville.  Nos  historiens  modernes  se 
la  Time,  et  à  64  w.  à  Test  de  sont  confondus  en  conjectures ,  et 
Coursk.  On  y  trouve  deux  églises,  aucun  d'eux  n'a  rien  dit  de  satis- 
quelques  magasins  ,  une  auberge  faisant  à  cet  égard  ,  jusqu'au  com- 

f  et  2  moulins  dont  un  à  vent.  Il  s  y  te  Moussin  Pouchkin  ,  qui  parott 
tient  deux  marchés  par  an.  Le  avoir  trouvé  le  mot  deTénigme. 
nombre  de  ses  habitans  est  de  2000  M  •  de  Tatischef  a  cru  que  cette  vil- 
personnes  des  deux  sei^es,  le  étoit  dans  la  principauté  de  Ria- 
^  TiRASPOL ,  (TupacnojLb.)  pet.  zan  y  vers  les  sources  de  la  Pronia* 
ville  du  gouv.  de  Kherson,  et  chef-  La  chronique  de  Novgorod  et  le 
lieu  d'un  district,  au  bord  du  livre  des  degrés  la  placent  à  Astra- 
Dnestr ,  presque  vis-à-vis  de  Ben-  khan  ;  Théophane  Procopovitch  ^ 
der ,  forteresse  de  la  Bessarabie,  archevêque  de  Riazan  et  de  Mou- 
Cette  ville  a  été  bâtie  en  1793,  lors-  rom  ,  la  suppose  ,  on  ne  sait  pour- 
qu  après  la  prise  d'Otchakof  on  quoi ,  en  Lithuaiiie  ;  le  professeur 
avoit  commencé  à  former  un  cor-  Bayer  ^  à  la  place  où  est  aujour- 
don  on  ligne  de  fortifications  le  d'hni  Temruk  ,  le  prince  Stcher- 
long  du  Dnestr.  On  commence  à  batof ,  près  d'Azoph  ;  M^  de  BaU 
bâtir  régulièrement  cette  nouvelle  tine  avoit  suivi  l'opinion  de  M.  Ta« 
▼ille ,  les  rues  y  sont  larges  et  ti-  tischef ,  dans  sa  critique  et  ses  re- 
nées au  cordeau  ;  on  y  compte  marques  sur  Thistoire  russe  de 
déjà  plus  de  35o  maisons  et  deux  Leclerc  ^  mais  il  se  rétracta  ensui- 
églises.  Ses  habitans  sont  un  mé-  te  dans  sa  réponse  au  prince  Stcher* 
lange  de  Russes  ,  de  Moldaves ,  de  batof  sur  son  histoire.  Je  renvoie 
Grecs  et  d'Arméniens  ,  ces  der-  ceux  qui  voudroient  oonnoitre  W 
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raisons  sur  lesquelles  '  se  sont  foii-  droU  Sncllqaé  jason'ii  Kertcbeest 

dés  les  dUTérens  aatears  ,  à  lears  préctsi-ment  celle  marquée  suris 

propres  écrits  qu'il seroît  trop  loug  pierre. 

de  r  Apporter  ici  ;  fel  je  me  bornerai  Tobol  ,  f  To6oAb.  )  rÎT.  très- 
en  adoptant  l'opinion  du  comte  considérable  qui  prend,  sa  source 
IMoussin  Poncbkin  ^  à  dire  que  dans  le  steppe  dos  Rirguiss  *  sons 
Tmoutarakane  étoit  sur  Tile  de  le  52^  3o'  de  lat.  sept,  et  le  8i^  ètt 
Taman  ,  à  l'endroit  oii  est  actuel-  long,  orient.  £Ue  sépare  ,  près  du 
lement  Phanagorie ,  et  que  c* étoit  fort  Orsk  ,  les  terres  des  Kîrguiss 
la  même  ville  qu'on  trouve  mar-  du  gouv.  d'Uronbourg,  entre  ea- 
quée  dans  Constantin  Porphiro-  suite  dans  le  gouv.  de  Tobolsk, 
génète  {de  Administra  imp.)  sous  y  parcourt  le  district  de  Cou rgaue^ 
le  nom  de  Tamatarkbou.  l/inscrip-  Valoutorovsk  et  Tnmensk  ,  et  se 
tion  trouvée  dans  les  ruines  de  jette  près  de  la  ville  de  Tobolsk 
Pbanagorie  sons  le  règne  de  l'Im-  dans.L^irtyche  ,  après  un  cours  de 
pératrice  Catherine  II ,  lût  paroît  5oo  h'.  Son  nom  lui  est  venu  d'un 
seule  une  preuve  suffisante  pour  petit  arbre  nommé  Toboul  parles 
déterminer  la  position  de  cette  vil-  Kirguias,  le^  Knsses  l'appellent 
le«  ^le  marbre  sur  lequel  elle  est  Tapolga  ,  qui  couvre  ses  bords  ea 

Sravée  est  dessiné  dans  le  voyage  grande  quantité.   Les  riv.  les  pins 

e  Pallas,  et  dans  le  grand  diction-  considérables  qui  se  réunissent  au 

naire  géographique  russe  ;  il  porte  Tobol^  sont  L'Ouï  sur  sa  rive  gao- 

que  Dans    f  année  6576(1068)^  che  ^  et  c^est  de  sou  embouchure 

fe  6   de  tindict:   Gleb  ,  prince  ,  que  le  Tobol  commence  à  devenir 

a  mesuré  la  mer  sur  la  glace  depuis  navigable ,  ensuite  l'isset,  la  Tou- 

Tmoutarakane  jusqu'à    Koriche^  ra^  et  la  Tavda  du  même  coté.  Les 


eiai ,  se  trouve  en  toui  contorme  sus  ae  1  uni ,  mais  plus  loin  %n 

avec  les  chroniques  de  ce  temps  ,  bords  commencent  déjà  àétrepe«iF> 

qui  se  réunissent  toutes  à  dire  que  plés  jusqu'à  son  emboucbnre.  Il 

précisément  à  cette  époque  le  Bos-  est  à  observer  que  l'eau  du  ToboH 

pborc  fut  gelé;  que  Gleb ,  fils  de  est  saumâtre  "setz  ses  sources  et 

Sviatoslaw,  régnoit  alors  à  Tmou-  picoie  la  langue,  cela  provient  des 

tarakan,  quoiqu'il  en  eûtétéchassë  marais  imprégnés  d*alun  etdevi- 

pour  la  seconde  fois  en.io64psr  triol  qu'elle  traverse;  mais  plus 

Bostislaw ,  prince  de  Vladimir-  loin  Teau  devient  meilleure  park 

Tchcrvon* • ^^  ' •  ^^  -.-«..-.: —  .i»-.-- r_:i. —     — . 

ce  prince 

son  en  loi  ^      ^  _ 

que  Nicon  de  1  chernigof ,  et  ^'^^  bol  sont  bas  ,  ce  qui  occasionne  de 
rétablitsur  le  trône.  On  a  égale**  fréquens  débordemens. 
ment  prouvé  que  la  mesure  sagène  Tobolsk,  (  ToôoJthcKOA  ^^» 
étoit  déjà  connue  et  en  usage  dans  ôepHi/i.)  (gouv.  de)  il  se  trouve  en- 
ce  temps-là  ,  et  que  les  caractères  tre  les  55°  et  72»  de  lat.  sept,  et  les 
de  l'inscription  étoient  en  tout  77°  et  12  5<>  de  long,  orient.;  il  a 
conformes  à  ceux  qu'on  employoït  dans  sa  plus  grande  longueur  a5oo 
alors  ;  la  dernière  preuve  ei  qui  tv«  et  dans  sa  largeur  2000.  Le 
meparoU  la  plus  décisive,  c'est  qne  gouv.  de  Tobolsk  est  borné  au  nord 
la  mesure  du  Bosphore  depuis  l'en-  par  la  mer  Glaciale  ,  à  Vorient  el 

(i)  Kerlcha* 


\ 
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an  mSdî  par  le  gonv.  de  Tomsl  et  rares  sont  très-recbercliées  dans 
le  steppe  dos  Kirgniss,  et  à  l'occi*  le  commerce*  Les  pécl>Pries  dans 
dent  par  les  goav.  de  Perm ,   d'O-  les  lacs  et  des  grandes  riv.,  ainsi 
renbonrg  etd'Ârkbani^el.Lesprin^  que  IVducatîon  des  beslianx-dans 
cipaux  ilenves  qni  Tarrosent  sont  la  partie  mf^ridionale,  y  sont  très*- 
rôb  oui  se  jette  dansTOcéan  Gla*  productives.  Le  nombre  des  babl- 
cial  ,  l'Irlycbe  ,  le  Yakb  9  la  Sosva  tans  n'y  est  cependant  pas  propor- 
qui  se  jette  dans  l'Ob  y   l'Orne  ,  la  tionné  à  sa  grande  étendue  ,   car 
Tara ,  la  Demianka  ,  l*Icbimc  ^  le  on  y  compte  à  peine  4^0,000  âmes* 
Vagaie  ,  le  Tobol  et  la  Conda  dans  Les  peuples  qui  composent  cette 
rirtvcbe  ,  Tlssette  ,  la  Tonra  et  la  population  ,  sans  compter  les  Rus* 
Tarda  dans  le  Tobol ,    et  une  inti-  ^%  ,  sont  les  Zirianes  ,  les  Ostiaks, 
nité  d^aatres' riv.   d'ane  moindre  les  Samoy èdes  ,   les  Vogoales  ,  les 
.grandeur  qui    le  parconrent    en  Tcbonvaches    et  les  Toungouzes, 
ton i  sens.  On  voit  déjà  par  Tim-  dont  une  partie  professe  Tlslamis- 
menae  étendue  de  ce  gouv.  que  la  me  et  l'autre  le  paganisme.  Le  cler^ 
fertilité  de  son  terroir  ne  peut  être  gé  russe  y  est  sous  la   direction 
parfont  la  même  ;  les  contrées  qui  d'un  archevêque   qni  réside  à  To- 
avoisinent  le  eercle  polaire  sont  bolsk  et  qui  prend  te  titre  d'arcbe* 
coaTertes  de  marais,  et  ne  produi-  vêque  de  Tobolsk  et  de  Sibérie.  On 
sent  que  qoelqnes  arbres  nains  et  divise  ce  gouv.  en  9  districts  ,  qui 
des  arbustes  rabougris ,   des  baies  portent  le-  nom  de   lenrs  chefs  - 
de  dtflférentes espèces,  et  une quan-  lieux,  ce  sont  eenx   i<>  de  Tobolsk 
tîté    de  mousses    dont  plusieurs  capitale  du  gouv. ,  2*>.  de  Tnmène, 
n'ont  pas  encore  été  décrites  par  3^.  de  Toarinsk,  4*.  Yaloutorovsk^ 
les    Botanistes.    Les  contrées  qui  S^*.  Cour^ane,  6<*.Ichime,  7o.Tara, 
nvoisinentcelle-ci  jusqu'au  58^  la t«  B<>.   Omsk  ^  et  go.   fiérezof.  On  y 
sept,   sont  couvertes  d'immenses  trouve  encore  les  endroits  su i  vans: 
forêts  et  de  marais.   Le  steppe  de  Sonrgoute,  Péline  et  Obdorsk^  qui 
Barabine  an  contraire  est  un  pays  sont    sans    arrondissement.     Lcu 
fertile  ,  riche  en  pâturages  et  très*  bourgs  de  Samarofsk  ,  Demiansk 
Ipropre  k  Tagricnlture  ;  sa  partie  et  Abalak  sont  remarquables^   La 
méridionale,  aux  environs  d'Omsk^  ligne  militaire  d'Icbime  se  trouve 
et    sur    les    bords    de    Tlcbime ,  aussi  dans  ce  gouv.,  elle  commen- 
josqu'à     ceux    du  Yagaic  ,    Test  ce  à  la  ligne  d'Ouie  et  continue 
l>eiiacoup  moins:  elle  renferme  un  sans  interruption  sur  une  distance 
steppe  sablonneux  rempli  de  lacs  de  5oo  w.  jusqu'à  Omsk.   I^es  forts 
salîntf ,  et  qui  n'est  guère  propre  qui  la  composant  sont  les  snivans: 
au  labourage.  Les  rives  du  Vagaie,  Zvérinogolovskaia  ,      Prcsnogor- 
]ea  terres  qui  avoisinent  le  cours  skaia  ,  Caban ia  ,  Presnovodskaia  , 
xnërîdional  do  Tobol  y  de  l'isset ,  Senjarskaia  ,  Stanovaia  ,  Petropav- 
de  la  Tours,  et  jusqu'à  la  Tavda,  lovskaia,  Poloudennaia  ,  Lebiajia. 
produisent  an  contraire  nne  si  im-  Nicolaevskaia  et  Pocrovskaia.    Le 
mense  quantité  de  blé  ^  que  non-  gouv.  de  Tobolsk  ,  quoique  près- 
seulement  elle  suffit  àapprovision-  que  partout  plat ,   et  même  incli- 
ner les  contrées  septentrionales  et  né  vers  le  p<^le  ,   a  cependant  .de 
încaltes  de  ce  gouv.  ^   mais  encore  hautes  montagnes  granitiques,  car 
\    l 'exportation  dans  les  gonv.  de  le  mont  Oural  qui  le  sépare  des 
Perm  et  d'Orenbourg.  Les  immen-  gonv.  d'Orenbourg,  Permie  et  Ar- 
leA  ibréts  qui  couvrent  une  partie  khangel  y  court ,    sans  interrnp- 
le  ce  gouv.  sont  remplies  de  bêtes  tion,  depuis  le  steppe  des  Rirguiss 
*Aiives  dont   les  précieases  -four*  jusqu'aux  bords  de  la  mer  Glacis- 
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le.  Ce  gonv.  est  très-riche  en  m!*  fermée  par  des  bâtînieas  de  pter- 
néraax  ,  et  on  peut  dire  en  génë-  res  formant  deax  étages  de  boati- 
ral  qu'ail  est  encore  une  source  iné-  ques  marchandes.  Ontre  quelques 
pnisable  et  peu  connue  pour  les  boutiques ,  la  ville  basse  a  son 
recherches  du  naturaliste^  dans  les  marché  particulier ,  où  se  Tendent 
trois  règnes  de  la  nature.  Les  ma*  toutes  les  denrées  dont  on  a  besoin 
nufactures  et  fabriques  qu'il  pos-  dans  la  TÎUe  y  8  paroisses  et  un 
scde  se  réduisent  à  peu  cfe  chose ,  cou?ent  de  moines  baii  en  pierres. 
quelques  distilleries  ,  forges  ,  ver-  Elle  esr  traversée  par  3  pet.  rnîs- 
reries  ^fabriques  de  savon^  de  suif  seaux  qui  vont  se  jeter  dans  Tir- 
et de  potasse  est  tout  ce  qu'on  y  tyche.  I^a  ville  haute  a  cet  avan- 
tronve  en  ce  genre.  Son  commerce  tage  qu'elle  n^est  jamais  exposée 
intérieur  se  vivifie  presqu 'entière-  aux  inondations,  mais  on  esl 
ment  par  celui  de  la  Chine.  obligé  d*aller  chercher  Teaa  an  bas 
ToBOLSR,  (  To5oJi»cK&*  )  ville  de  la  montagne.  La  ville  basse  a, 
capitale  du  gouv.  de  son  nom  ,  elle  il  est  vrai ,  V eaa  à  sa  proximité  , 
est  sous  le  58°  12'  de  lat.  sept,  et  mais  elle  est  mauvaise  ,  soit  dans 
le  85°  4^'  de  long,  orient,  sur  les  fontaines,  soit  dans  la  rivière, 
la  riv.  gauche  de  Tlrtychc,  et  et  elle  est  très-sujette  aux  inon- 
tout  près  de  l'embouchure  du  To-  dations  ,  ce  qui  cependant  ni^  lui 
bol  dans  cette  riv. ,  à  3o55  w.  de  arrive  pas  tous  les  ans.  Les  deux 
Pétershonrg,  et  23o5  de  Moscou,  villes  communiquent  ensemble 
C^étoit  originairement  un  ostrog  par  trois  chemins  ^  dont  Tan  esl 
bâti  en  1687,  qui  ayant  brûlé  en  la  plupart  du  temps  pratiqué  au 
1643  ,    fut  remplacé  par  la  ville  printemps  et  en  été ,  le  deuxième 

3ui  y  existe  aujourdnui.    On  la  Test  rarement  à  cause  delà  roideur 

tvise  en  ville  haute  et  ville  basse,  de  la  montagne  en  cet  endroit ,  et 

lia  ville  haute  est  placée  sur  le  ri-  le  troisième  est   pratiqué  le  plus 

vage  très-élevé  de  Tlrtyche ,  du  en  hiver.  Les  deux  villes  renfinr- 

oôtédeTest,  et  la  ville  basse  sur  ment  18  églises.     Les  établisse* 

le  terrain  qui  est  entre  ce  rivage  mens  les  plus  remarquables  qu'on 

et  le  fleuve.  Itfi^  deux  villes  prises  y  trouve  encore  sont  un  séminai-  \ 

ensemble  ont  un  grand  circuit^  rc,   une  école  centrale ,  une  mai- 

mais  les  maisons  sont  presque  ton-  son  pour  les  enfans  trouvés  ,  des 

tes  de  bois.  Dans  la  ville  hante^  ou  maisons  de  charité  ,  un    tlié.âtre 

la  ville  proprement  dite,  est  la  for-  et  une  imprimerie.  Les  rues  com* 

teresse  on  Créml ,  que  le  gouver-  mcnoent    à   être    larges    et  bien 

neur,  prince  Gagarin  y  fît  bâtir  en  alignées,  et  les  maisons  régulière-» 

pierres  et  flanquer  de  tours;  elle  ment  bâties.    Le  nombre  de  ses 

est  presque  entièrement  ruinée  et  babitans  estde  lô^^ôgames,  lesTa- 

démolie  dans  ce  moment- ci.   Les  tares  forment  près  d'un  cinquiè- 

tribunaux  du  gouvernement  y    le  me  de  cette  population,  ils  ëtoîent 

Ïialais  archiépiscopal, la  bourse  où  en  partie  domiciliés  ici  avant  la 

es  marchands  étrangers  déposent  conquête  de  la  Sibérie  \    d'autres 

leurs  marchandises,  deux  églises  et  descendent  des  Bonkhares  que  le 

un  couvent  de  religieuses  sont  les  commerce  a  attirés  de  la  grande 

seuls  hâtimens  en  pierres  qu'elle  et  petite  Boukharie.   Ils   sont  en 

renferme.  On  y  trouve  en  outre  général  fort  tranquilles  ,    yivant 

deux  églises  en  bois  et  plusieurs  du  commerce ,   n'exercent  aucun 

magasins.     Au  midi    du    Créml  métier  ,  et  regardent  rîvrognerîe 

e%\  maintenant  la  place  du  prin^»  comme  une   infamie.     Ils  occu- 

cipal    marché  ,   laquelle  est  ren-  poient  autrefois  la  ville  basse  ^  et 
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habîloîent  an  quartier  qu'on  nom*  Thiver  par  le  traînage.     Il  arrive 

moit    le    quartier    tatare  ^    mais  aussi  en  cette  ville  au  coramence- 

oomme  le  feu  prenoit  souvent  à  mept  de  l'hiver  des  caravanes  de 

leurs  habitations,  et  que  relative-  Calmonks  et  de  Boukhares,  qui  y 

ment  à  leur  manière   étroite  de  séjourneiit  pendant  toute  cette  sai- 

hâtir,  .loin  de  pouvoir  être  éteint  son  pour  faire  leur  négoce.    To- 

£sicilement ,    il  se  comrouniquoit  bolsk  est  aussi  Ventrepôt  des  pel-» 

au  contraire  aux  maisons  russes  ,  leterics  destinées  pour  la  couron- 

on  les  a  transfères   dans  un  fan-  ne.  L'établissement  de  deux  ban* 

bourg  hors  de  la  ville.    On  n'a  qaes  d'assignats,  depuis  quelques 

jamais    interdit  aux  Tatares  d'à*  années  ^  j  ^  encore  beaucoup  vi« 

voir  une  ou  deux  mosquées.   Par«  viQé    le  commerce.    Quant-  aux 

^jni  les  habitans  russes  ,  il  y  en  a  fabriques  qui  existent  dans  cette 
beaucoup  dont  les  ancêtres  y  ont  ville ,  elles  se  réduisent  à  u/ie 
été  exilés  poor  punition  de  crime,  de  toile  où  on  îàh  d'assez  bon  na- 
Il  y  a  aussi  plusieurs  Allemands*  page ,  une  de  rubans  de  soie,  une 
Des  officiers  suédois  ,  du  nombre  tannerie ,  une  fabrique  de  chau- 
de ceux  qui  furent  pris  à  la  ba-  délies  et  une  de  savon.  On  trouve 
taille  de  Poltava  ,  et  qui  furent  aussi  dans  le  district  de  Tobolsk 
envoyés  ici,  établirent  en  171 3  une  une  papeterie  et  une  verrerie* 
école  à  Tobolsk ,  et  enseignèrent  '  Tok  ,  (  Tonh*  )  riv.  assez  cou- 
aux  enfans  suédois  ,  russes,  cosa-  sidérablc  du  gouv.  d'Orenbourg  , 
que»,  tatares  et  autres,  les  langues  elle  se  jette  dans  la  Samara  sur  sa 
allemande  ,  française  et  latine  ,  rive  gauche.  * 
les  instruisirent  dans  la  géogra-  ïolotchine  ,  {' Tojiozunb.  ) 
phie,.la  géométrie  et  le  dessiu.  c'est  un  gros  bourg  du  gouv.  de 
Cette  école  acquit  une  telle  renom-  Mohilew,,  district  de  Copisse ,  sur 
mée  ,  qu^on  y  envoya  des  enfans  la  rive  gauehe  du  Drouiiz.  On  y 
dts  endroits  très^éloignés.  Elle  trouve  un  couvent  basilien  de 
dura  jusqu'au  départ  des  Suédois  ,  Grecs-Unis,  une  église  catholi- 
qni  eut  lieu  après  la  paix  de  Nj^-  que  grecque  ,  une  autre  de  Grecs- 

kstadt.   Depuis   1770  il  y  a  aussi  Unis,  une  synagogue  et  une  maison 

une  communauté  d'Allemands  lu-  de  poste.  Avant  la  réunion  de  la 

th^riens,  laquelle  a  un  ministre  Lithuanie  à  l'Empire^  il  y  avoit  ici 

aux  frais  du  gouvernement.    Le  une  douanne. 

commerce    de  Tobolsk    est    fort  Tolsbooro  ,  (  TojLbcÔ^peh*) 

.important  et  étendu.  Le  négoce  C'étoit  un  chàteau-fort  bâti  en 
des  marchandises  russes  et  autres  i^y^  sur  le  golfe  de  Finlande, 
venant  de  l'Europe^  se  fait  près-  actuellement  c'est  un  bien  seigneu- 
qne  toujours  au  printemps^  lors-  rial  avec  un  petit  port;  il  se  tron- 
que lesfleuves  libres  déglaces  lais-  ve  dans  le  gouv.  d*Esthonie,  dis- 
sent aux  négocians  russes  la  faci-  trict  de  Yirland. 
lité  de  continuer  leur  route  pour  Tom,  (Tojuh-)  c'est  une  des 
les  autres  villes  de  la  Sibérie.  En  plus  grandes  riv.  parmi  celles  qui 
revanche  il  revient  de  ces  villes  à  se  jettent  dans  TOb,  elle  prend  sa 
Tobolsk,  et  principalement  d'ir-  source  sous  le  33^  de  la  t.  dans  le 
koutsk  et  des  frontières  de  la  Chi-  gouv.  de  Tomsk,  district  de  Conz- 
Xke,  rers  la  un  de  Tété,  des  bateaux  netz,  coule  du  sud  au  nord,  et  après 
chaînés  de  poissons  et  de  diverses  avoir  dépassé  la  ville  de  T-omak, 
marchandises  de  Sibérie  et  de  la  tourne  à  Toccident  poor  se  réunir 
Cbinc  ,*dont  la  plus  grande  par*  à  l'Ob  soos  le  ÔB^  de  lat.  sept* 
lie  est  transportée  en  Russie  dans  Toitf  acofxa.  ^    (  TojriaKOâKa*  ) 
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pet.  riv.  da  steppe  d'Ecatherlocv* 
slaW)  qui)  après  ua  cours  de  60 
w.  ,  se  jettb  dans  le  Doepr.  LUe 
est  remarquable  pa^ce  que  les  Za- 
porogues  y  av oient  établis  leur 
Sëiclia  pendant  les  guerres  des 
Cosaques  avec  la  Pologne. 

ToaiéK,  {Tojuckoji  ri^ôepniji') 

igouv.  de)  il  u*a  été  organise  que 
epuis  1B003  se»  limites  sont  au 
nord  rOceau  Glacial  y  à  l'orient 
le  gouv«  d'irkoutsk  ,  au  midi  la 
Znngorie     la  Mongolie  et  le  step- 

Fe  des  Kirguris-Kaissaks  ,  el  à» 
occident  !<*  gouv.  de  Tobolsk.  Les 
principaux  fleuves  qui  l'arrossent 
sont  le  Jénissél  qui  reçoit  sur  sa 
^  rive  droite  la  Tonba  ^  la  Mana,  le 
Cane  et  les  trois  Toungouska,  rt  sur 
sa  gancbe  T^bacane,  l'hlolioui 
et  le  Touroukhane  j  TOb  qui  y 
reçoit  le  Telionmvcbe  «  le  Tora  et 
le  Rete.  L'irtjcbe  lui  appartient 
aussi  en  partie  et  y  reçoit  la 
Boukbtorma  et  rOulba.  Ce  gouv. 
ren terme  de  grands  lacs  dont  les^ 
principaux,  sont  le  Tchany  et  le 
Téletskoé.  Sa. partie  septentrio- 
nale y  depuis  Jénisseisk  est  cou* 
Verte  de  marais  et  d'immenses  fo- 
rêts qui  diminuent  vers  le  cercle 
Solaire^  où  on  ne  trouve  plus  aue 
es  mousses  et  des  arbustes  nains 
dans  des  marais  qui  sans  les  glaces 
éternelles  seroient  impraticables. 
Sa  région  moyenne  depuis  la  ville 
de  Jénisseisk  ,  en  remontant  le 
Jénisséi  et  sur  les  bords  des  riv. 
qui  s'y  jettent,  ain^i  que  sur  ceux, 
de  rOb,  est  fertile,  bien  cultivée, 
et  produit  du  blé  en  si  grande 
abondance,  qu'il  suffit  non-seu- 
lement à  Tapprovisionnement  de 
la  partie  septentrionale,  mais  que 
souvent  on  en  exporte  pour  le 
gouv.  d'irkoutsk  La  partie  mé- 
ridionale entre  l'Ob  et  Tlriyche 
est  dans  an  très-beau  climat  :  les 
inelons  et  les  pastèques  y  vien- 
nent dans  les  cbamps ,  on  y  en- 
treiiont  de  nombreux  troupeaux 
qui  malgré  les  fréquentes   épidc- 
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mies  dans  cette  contrée^  s*y  nivl- 
tip lient  considérablement  ;  c'est  \ 
p<^ulf-éti*e  aussi  la  seule  partie  de 
la  Sibérie  où  Ton  trouve  des  abetl« 
les.  hlles  y  furent  apportées  il  }a 
vingt  ans  seulement ,  et  s'y  soit 
multipliées  à  un  point  incroyable. 
Les  montagnes  du  midi  de  ce 
gouv.'  ëunt  remplies  des  mias 
les  plusi  ricbes  d'argent  ,  decoi- 
vre  et  de  fer  ,  les  habitaus  s*ooei- 
pent  beaucoup  de  leurs  exploiu- 
tions  et  de  leur  transport.  La 
ricbe  mine  d'argent  de  Baroiool' 

Îr  est  comme  au  centre  de  toota 
es  autres  j  j'ai  parlé' à  son  article 
de  leur  exploitation  et  de  leur  ré- 
gie. La  partie  de  ligne  militaire 
oui  est  placée  sur  la  rive  droite  de 
1  Irtycbe  appartient  aussi  à  ce 
gouv.  Les  principaux  forts  qui  k 
composent  sont  :  bookhiarmis* 
skaia,  Oust-Camennoj>orskaia,Se- 
mipalatnaia,  Gélézinskaia  et  YaoïT* 
cbefskaia.  Les  montagnes  qui  sfpi- 
rentcegouv.  de  celai  d  f  rkoutsk  k 
trouvent  a  l'orient,  mais  leur  pre- 
mière chaîne  est  entre  les  deux 
Toungou&ka^  la  supérieure  et 
l'inférieure*  Les  froids  sont  li 
excessifs  dans  le  nord  de  ce  goar.) 
que  très-sou.vent  les  oiseaux  y  gè-j 
lent  dans  l'air  j  il  j  a  des  endroit! 
où  la  terre  ne  dégèle  jamais,  coof 
me  dans  le  district  de  Toaron- 
khan&k  et  d'autres-  Les  eaui  oy 
sont  libres  de  glaces  qae  yenk 
mi  -  juin  ,  et  regclent  à  la  fii 
d'Août.  Le  tonnerre  est  presqw 
inconnu  dans  ces  contrées ,  et  on 
ne  Ton  tend  jamais  vers  le  pôle , 
mais  les  aurores  boréales  y  sool 
très-fréquentes.  Le  goov.  èa 
Tomsk  ^t  très-riche  en  minéraux 
de  toutes  espèces.  Les  aaimant 
qui  donnent  les  plus  belles  fou^ 
rures  ,  comme  1  ours  ,  le  renarJ 
blanc ,  bleu  et  rouge,'  le  castor, 
le  lyax^)  l'isatys  et' le  xobtes'/ 
trouvent  en  quantité.  Le  nombre 
de  ses  haliitansestévalué  à  35i<oO« 
amcs  parmi  lesquelles  on  troavei 
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outre  les  Russes ,  des  Polonais.,  les  irlbnnaaiL ,  les  archives  et  le 
des  Samojèdes  ,  des  Oslîaks  ,  des  trésor  ,  les  magasins  de  pelleteries 
Yakoutes  ,   des  Toungoazes  ^  des  qui  se  donnent  en  tribnt^  ui^  corps- 
Catch  ioes  et  des  Coïbals.    On  dî«-  de-garde,  et  une  cave  pour  reaa« 
vîse    ce  gour.   en  d  districts  qi|l  de-vîe  et  la  bierre  ;  plasieurs  mai- 
sont  ceax    i^,  de  Tomsk  capitale  sons  bourgeoises  ,  celle  dn  go uver- 
du  gouT.  2<>.  de  Jénis&éisk,  5^.  de  neur ,  les  prisons  et  les  corpS'-de^ 
Touroukhansk  ,•    4^.  de  Narym  ,  garde  de  la  place  sont  sur  la  mon- 
5^.  de  Crasnoyarsk,  6''.  de  Caynsk,  tagne.  La  partie  orient,   de  la  ville 
70.   de   Cooznetsk  et  80.   de  Biisk.  renferme  l'église  de  la  Résurrec- 
Lr  clergé   russe  j  est  sous  la  di-  tion  ,  une  chapelle  qui  domine  sur 
rection     de  Tarchevéque    de  To-  la  campagne  et  les  magasins  de  set» 
bolsL     l^a  principale  richesse  de  La  portion  la  plus  considérable  de 
cegouY.   consiste  dans  ses  mines  la  ville,  est  an  bas  de  la  montagne, 
d'argent  ,   de  plomb,    de    cuivre  le  long  du  fleuve.  En  général,  rien 
et   de  fer,    en  pelleteries    et  en  n'est  aussi  irrégulier  que  les  an- 
grains,  cîennes    rues    et  les  maisons    de 
Tomsk  ,  (T(7.«C7C&.)  ville  capila-  Tomsk,  les  rues  sont  étroites  et 
le  du  goiiv.  de  son  nom  ,  et  chef-  tortueuses  ,   les  maisons   ne  sotkt 
lieu  d'un  district ,  elle  est  située  point  alignées ,  et  débordent.  Il 
sous  le  56^  3o'  de  lat.  sept,  et  le  est  vrai    que  depuis  les  fréquent 
102^  39'  de  long,  orient.,  à  44^^  ^*  incendies  qui  ont  en  lieu,  on  rebà* 
de  Pétersbourg,  et  8755  de  Mos-  tit  sur  un  plan   plus  régulier  ,  et 
cou  ,  sur  la^rivc  droite  du  Tom  ,  à  les  nouvelles   rues  sont  larges  et 
près  de  40  w.  de  son  embouchure  tirées  au  cordeau.  On  7    trouve 
daus  rOb.   Cette  ville  a  été  bâtie  dans  ce  raoment-ci  deux  couvens 
en  1604  comme  un  simple  ostrog^  (ils  sont  dans  la  partie  basse  de  la 
k  la  demande  d'un  petit  chef  tatare  ville)  dont  un  de  religieuses  ,  et  6 
qui    campoit    dans    les  environs,  églises ,  une  maison  de  ville  ,  des 
Après  un  incendie  qui  la  réduisit  magasins  ,  des  boutiques  ,  etc.  8a 
eu  cendres  ,  on  la  rebâtit  en  1648  population  peut  être  portée  à  plus 
comme  ville,  mais  elle  n'a  été  réel-  de  6,000  personnes  des  deux  seses. 
lement  capitale   d*un    gouv.    que  Les  bateaux  abordent  daùs  la  par- 
depuis    1800.  Tomsk  est  bâti  sur  tie  inférieure  de  la  ville,  parce  que 
un  terrain  très-^inégal  et  varié  par  le  Tom  ,  près  de  l'emboiicbure  du 
des  éminences  et  des  fonds  ;  elle  lac  Yessélicbnoie ,  est  rempli  de 
longe  le  fleuve  du  sud  au  nord  ,   il  bancs  de  sable  ^  et  a  des  places  où 
reçoit  au  midi  un  canal  qui  vient  les  eaux  sont  très-basses.  Le  com- 
d'un  lac.  C'est  ici  que  demeurent  merce  fait  vivre    la  plus  grande 
la  plupart  des  Tatares.  L'Ouchaï-  partie  des  habitans  de  Tomsk.  On 
lui ,  pet.  ruisseau  qui  se  joint  à  ce*  n'y  trouve  d'autres  manufactures 
lui  d'Igoumofka  ,  sépare  cette  por-  que  des  tanneries  de  cuirs  de  Rous- 
tion  méridionale  de  la  ville  d'avec  sie,  et  des  imprimeries  eu  étotle. 
Tautre    partie  qui  est  bien  plus  Cette  ville  est  très-aTantageusc- 
considérable.  Il  s'élève  à-peu-près  nient  située  pour  le  commerce  ,  à 
dans  le  milieu  de  la  ville  une  émi-  cause  de  la  communication  des  ri-* 
nence  assez  considérable  qui  s'étend  vières,  c'est  pourquoi  celui  de  Si- 
du  nord  au  midi,  vers  rOucliaïka.  bérie  s'y  fait  généralement^  le  pain 
Le  Créml  ,    forteresse   construite  et  la  viande  y  sont  à  très-J>on  mar-. 
dans  le  17»  siècle  ^  est  presque  en-  ché.  Le  Tom  et  l'Ob  fournissent, 
tièrement  ruinée.    On  voit  dans  une  si  grande  quaitité  de  poisson, 
M»a  enceinte  Té^lifse  cathédrale  |  qu'on  peut  en  approvisionner  plu- 
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•îcars  antrea  places  pendant  l'hi*  dantdeox  semalnet ,  et  s'en  ëtant 

▼er»  reada  maître  il  fit  main  basse  snr 

T0B9  (Topb,)  riy.  qui  coule  dans  tons  les  habî tans.  Il  est  à  remar^ 

le  go  UT.  des  Slobodes  dXkraine  ,  qnerqne  ce  fnt  là  le  terme  de  ses 

et  sar  les  bords  de  laquelle  la  vil-  cpnqnétes  vers  le  nord^  car  il  n'ai* 

le  de  Slavensk  est  bâtie  ;    elle  se  la  jamais  pins  loin*  tjes  princes  de 

jette  dans  le  SéTemoie»Donetz«  Tver  et  ceux  de  Moscou  s'en  emp»- 

lORETZ  ,  {Topeuf).)    Il  y  a  trois  rèrent  plusieurs  fois  ,  mats  k  cha- 

fet.  rÎT.  de  ce  nom  qui  tombant  que  paix  elle  fut  toujours  rendue 

une  dans  Fautre ,  se  réunissent  aux   Novgorodiens.    Il    est  arrivé 

toutes  dans  le  Tor.  On  adécoavert  souTcnt  que  la  république  donnât 

des  cbarbons  de   terre  sur  leurs  Torjok  en  apanage  à  des  princes 

bords*  de  la  famille  de  ses  souverains , 

ToROOViTZA,    (  Topeoôuu,a.  )  mais  la  forme  du  gonv.  répnblir- 

C*iest  un  bourg    considérable  du  cain  y  étoit  toujours  maintenoe  ^ 

gouv.    de  Volhinie  ,    district  de  et  après  leur  mort  ,   la  ville  reve- 

Doabno  ,   il  est  sur  la  rive  droite  noit    à  sa   métropole.  Lorsqn'en 

de  rikva  qui  se  jette  dans  leStir,  i47^)  Novgorod  fut  soumise  par 

et  à  263  w.  de  Jilomir.  le  grand-duc  Ivan   Yassiliévitcb  , 

Torjok  ,    (TopjaoK^.)  ville  du  ïorjok  devint  une  dépendance  de 

Souv.  de  Tver ,  et  obel-lieu  d'un  Moscou  ,  et  les  souverains  de  celte 

istrict.  Llle  est  sur  la  grande  rou-  ville  la  gouvernèrent  jusqu'au  ré-^ 

le  de  Pétersboorg  à  Tver,  à  66  w,  gne  de  Pierre-le- Grand  par  des 

de  cettr  dernière  ville  et  sur  la  ri»  Boyards  au 'ils  y  envoyoient,  et  qui 

TC  droite  de   la  Tvertaa ,  soos  le  étoient  cbargés  de  leur  pouvoir. 

67^  56'  de  lat.  sept,  et  le  55°  35'  Pendant   le  règne  du  tzar  Vassilet 

de  loog.  orient.  Un  petit  ruisseau  Ivanovitcb  Cliouisky  ,  Torjok  fnt 

nommé  Zdorovctz  la  traverse  et  ravagée  par  les  Polonais^  et  le  cou- 

s'y  jette  dans  la  grande  riv.  On  ne  vent  des  Ss.  Boris  et  Gleb  fnt  brà- 

peut  fixer  au  juste  l'époque  dp  sa  lé.  Elle  eut   à  souffrir  de  la  peste 

fondation  ,   mais  on  voit  par  d'an-  dans  les  années  16259  1669  ,  et  an 

cienni^s    chroniques    que  lorsque  commencement   de   1710  de  fré- 

saiut  Kphrém  y  vint  dans  le  cora-  quens   incendies    aidèrent  égale- 

menreracntdu  ii«  siècle,  il  fonda  meut  k  la  ruiner^   celui  de  1767 

le  couveni  qui  y  existe  encore  sous  réduisit  plusieurs  églises  et  les  tri* 

Viuvocation  do  Saint  Boris  et  de  bunaux  en  cendi*es.  L'Impératrice 

Saint  (jleb  ,  la  ville  étoit  déjà  très-  Catherine  II  la  releva  par  ses  bien- 

peupiéf».  Elle  a  toujours  été  une  faits  ,  et  depuis  ce  temps  elle  est 

dépeuiiance  de  Novgorod  y    et  une  rebâtie  plus  régulièrement.   D*a- 

ville  frontière  de  cette  république  près  Forganisation  des  gouverne- 

du  c6té  de  la  principauté  de  Tver  ,  mens  en  1775  ,  elle  fut  annexée  à 

et  ensuite  de  celles  de  Vladimir  et  celui  de  Tver.  On   y  trouve  dans 

deSousdal;  c'est  pourquoi  elle  a  ce  moment -ci  l'ancienne  église 

eu  beaucoup  k  soniVrir  dans  toutes  eatbédrale  bâtie  par  les  Novgor«>« 

les    guerres    qui  se  sont  élevées  diens  en  1 364  >  et  dans  laquelle  oa 

entre  ces  diflerens  Ltats.  Maintes  conserve  le  corps  de  Ste  Julienne  | 

fois  prise  ,  saccagée  et  hrùlée^  tan-  princesse  russe^ai  paroisses^  deux 

tdt  par  un  parti  ,  tantôt  par  rau-*  couvens  ,    celui  des  Ss.  Boris  et 

trc  ,  elle  s* est  cependant  toujours  Gleb  ,  dont  nous  avons  déjà  parlé, 

relevée.  En  ia58  le  trop  fameux  et  dans  lequel  on  conserve  le  onrps 

l-atou  -  khan  vint  l'assiéger  :     il  de  sou  saint  fondateur  ,  et  celui 

V Attaqua  ^  fit  battre  ses  murs  pen«  de  religieuses  sous  T invocation  de 
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la  Kësarrcclion  ^  une  maison  Je  bonrables.  On  prêche  dans  cette 
pierres  bâtie  pour  les  souverains  église  eu  suédois  qui  est  la  seule 
quand  ils  s'arrêtent  ici  dans  leurs  langue  des  habitans.  Il  y  a  encore 
Toyages ,  une  maison  de  poste  y  dans  Tile  de  Biœrkœbn,  aussi  voi* 
plusieurs  magasins  publics,  une  sine  de  la  ville  ,  une  antre  église 
école  normale  et  un  hospice  pour  bâtie  en  .pierres  ;  où  le  service  se 
les  orpbelins  ;  des  boutiques  et  fait  en  langue  finlandoise  pour  les 
plus  de  1000  maisons  dont  près  de  domestiques  ,  et  ceux  qui  habit^e^t 
3oo  sont  en  briques.  Cette  ville  ans  environs  de  la  ville.  Toutes 
possède  aussi  quelques  fabriques  les  maisons  de  la  ville  et  de  la  carn- 
et on  j  travaille ,  fort  bien  en  ma-  pagne  ont  une  grande  cour  carrée, 
roqnin.  £Ue  est  très-commerçante.,  dont  deux  côtés  au  moins  sont  bor- 
La  navigation  sur  la  Tvertza  ,  le  dés  par  les  appartemens ,    et  les 

.  grand  nombre  de  rouliers  et  de  deux  antres  par  les  écuries  et  les 

voyageurs  qui  y  passent  sans  cesse,  granges.   A  la  campagne  les  conrs 

cette  ville  étant  sur  la  grande  rou-  sont  exactement  carrées  ,  et  â  la 

te  de  Moscou  à  Pétersbourg  ,  et  la  ville  elles  forment  un  carré  long, 

facilité    à.'e^  transports,  ajoutent  Les  Russes ,  les  Suédois,  les  La- 

beaucoup  à  Tactivité  et  au  bien  pons  et  les  Norvégiens  entretion- 

'  être  de  ses  babitans ,  dont  le  nom-  nent  dans  cette  ville  un  commerce 

bre  peut  être  porté  à  10,000  per-  très-considérable.    Charles  XI  la 

sonnes  des  deux  sexes.  Il  se  tient  visita  en  1694,  accompagné  deplu- 

icî  trois  grands  marchés  par  an  ,  sieurs  savans,  et  observa  le  14  juin, 

un  pendant  la  seconde  semaine  du  de  dessus  la  tour  de  réglrée  ^  le  so- 

frand  carême  ,  il  dure  deux  jours,  leil  an  milieu  de  la  nuit  ;  on  Va- 
antre  au  6  de  janvier ,  et  le  3*  perçoit  en  effet  à  minuit  dans  ce 
an  1 5  septembre.  temps-là,  Tornéo  ^t  ses  environs 
Torn£o  ou  Torns  ^  {Toj>neo  jusqu'à  Kittis ,  sont  devenus  fa-« 
Tïjci\  TopHÔ,)  pet.  ville  maritime  meux  par  les  observations  que  M. 
dans  la  presqu'île  de  Swensar,  que  de  Maupertuis  et  quelques  antres 
le  fleuve  de  Tornes  forme  à  son  membres  de  TAcadémie  des  scien- 
embouchure  dans  le  golfe  de  Bot-  ces  de  Paris,  y  firent  en  iy56  et 
hnie,  et  qui  n*a  qu  environ  ioo  173?,  pour  déterminer  la  figure 
maisons  de  bois.  Elle  est  ^  g33  w«  de  la  terre.  Cette  ville ,  avant  sa 
nord  -  ouest  de  Pétersbourg.  La.  réunion  à  TEmpire  de  Russie,  é toit 
hauteur  du  pôle  y  est  de  65^  5o'  la  76®  h  la  Diète. 
5o".  Cette  ville  est  la  plus  reculée  Toropa,  (Topona.)  riv.  assex 
de  l'Europe  vers  le  nord ,  et  en  considérable  du  gouv.  de  Pscow  ^ 
xnême  temps  la  plus  ancienne  de  elle  prend  ss^  source  dans  le  dis- 
la  Bothnie  occidentale.  Le  fleuve  trict  de  Toropetz ,  coule  du  Nord 
•ar  lequel  elle  est  bâtie  forme  les  au  midi ,  et  vient  se  jeter,  près  des 
limites  de  l'empire  de  Russie  et  limites  du  gouv.  de  Smolensk^  dans 
de  la  Suède  depuis  lé  dernier  traité  la  Dvina.  Cette  riv.  traverse  le  lac 
de  paix.  La  ville  a  quatre  rues  pa-  Solomino,  elle  y  entre  par  un  bras 
rallèles  qui  vont  du  nord  au  midi ,  et  ressort  par  trois.  Les  marchands 
et  14  petites  qui  la  eroiseut.  L'é-  de  Pscow  naviguent  sur  la  Toro^ 
^Itse  ,  qui  n'est  aussi  qu'en  bois  9  pa  ,  avec  des  bateaux  plats  pour 
est  un  peu  éloignée  des  maisons  ,  transporter  tontes  sortes  de  mar- 
eependant  elle  est  comprise  dans  cbandises  en  Pologne  et  à  Riga, 
l'enceinte  formée  par  des  palissa-  Toropetz,  (Topo  n^z^ô.)  ville  du 
des  ,  lesquelles  renferment  une  gouv.  de  Pscow-et  chef-lieu  d'ua 
assez  grande  quantité  de  terres  la-  district  depuis  Tannée  1777  J  elle 
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est  sons  le  56°  22'  de  lai.  sept,  et  re  quelques  restes  de  ses  rem- 
le  49^  56'  de  long,  orient,  sar  les  parts.  On  y  tronve  dans  ce  mo- 
deux  l)ords  do  la  Tornpa  et  celui  ment-cî  Téglise  cathédrale  et  i3 
du  lac  SnVomlno;  un  ruisseau  nom*  paroisses  ,  deux  conrens  dont  au 
inë  Oncléinla  vient  aussi  traverser  de  religieuses  et  8000  habitans  des 
la  ville  pour  se  jeter  dans  la  gran-  deux  sexes.  Us  sont  prévue  tons 
de  riv.  Cette  Ville  est  à  357  ^'  ^^^~  adonnes  au  commerce  ,  qu'ils  font 
est  de  Pscow.  LVpoque  précise  de  en  Pologne  ,  à  Riga  et  dans  l'inlé- 
sa  fondation  est  inconnue^  mais  rieur  de  TEmpire.  Il  se  tient  un 
on  la  voit  déjà  citée  dans  nos  an-  grand  marché  à  Toropetz  pendant 
ciennes  chroniques  comme  ville  le  mois  de  juillet, 
sous  la  date  de  1016.  Elle  éloit  Tortchine  ,  (  Tope mh5.  )  gros 
très- peuplée  et  libre  dans  le  XII*  boui^  du  gouv.  de  Yolhinie,  sitpé 
siècle,  pendant  le  règne  du  grand-  sur  une  pet.  riv.  qui  se  jette  dans 
duc  André  Jouriévitch  ,  surnom-  la  Stir,  il  est  à  3o3  w.  de  Jitomir , 
mé  Boholubski,  la  forme  du  gouv.  non  loin  des  villes  de  Loutsk  et 
y  étoit  popnlaire.  Ensuite  elle  de-   Vladimir. 

vint  l'apanage  d*un  prince  russe ,  Tosna  ,  (TocHa.)  riv.  du  gouv. 
et  son  premier  souverain  fot  et  du  district  de  Pétershourg,  elles 
MstislaWy  fils  de  Mstislaw.  De-  se  jette  dans  la  Neva  sur  sa  rive 
puis  cette  époque  elle  ne  cessa  gauche.  On  fait  flotter  beaucoup  ' 
de  dépendre  de  quelques  sou-  de  bois  par  le  mojen  de  cette  riv. 
Terains  ,  et  subit  divers  change-  dans  la  capitale, 
mens.  En  12 12',  les  Novgorodiens  1 OT m. \^(To m  h jrAa.)jie\,\i\\edn 
y  exilèrent  Mitrofane  leur  évéque.  gouv.  de  Vologda  et  chef- lien  d'un 
Eu  1259  ,  le  grand-duc  Alexandre  district^  sous  le  59"  54^  de  lat.  sepL 
Nevsky  y  épousa  la  fllle  de  Bria*-  et  le  600  10'  de  long,  orient.  ,  sur 
tchislaiv  prince  de  Polotsk.  Ce  mé-  la  rive  gauche  de  la  Soukhonia ,  et 
Yne  grand  -  duc  vainquit  dans  7  sur  les  bords  de  la  Totma  qui  tra- 
combats  l^s  Lithuaniens  sous  les  verse  la  ville  pour  aller  se  jeter 
murs  de  cette  ville  ;  il  remporta  quelqqes  werstes  plus  loin  dans  la 
une  autre  victoire  et  au  même  en-  première.  Cette  ville  est  à  ao4  w. 
droit  en  1245.  En  i5qo  le  grand  -  nord-est  de  Vologda  ;  on  y  trouve 
duc  de  Moscou  Ivan  Vassiliévitch  i3  églises  et  3  autres  dans  le  fau- 
fit  prendre  possession  de  la  ville  bourg  nommé  Zelenaia  -  Sloboda 
en  son  nom  par  des  voévodes  (Jejaubourg  perd)^  au-delà  duquel 
qu'il  y  envoya.  En  1606  elle  fut  on  trouve  lé  couvent  de  Spaso- 
assiégée  par  ïe  hetman  de  la  Polo-  Oumorine  ,  devenu  célèbre  par  le 
gne  et  le  chancelier  de  Lithnanie  ,  corps  de  saint  Théodose  de  Totma 
mais  ils  furent  battus  par  les  habi-  qu'on  vient  d'y  trouver  et  qui  y 
tans  et  obligés  de  lever  le  siège,  attire  un  grand  nombre  de  peler  insb 
leur  armée  fut  presque  entière-  Celte  pot.  ville  est  assez  peuplée  ; 
ment  détruite  pendant  leur  retrai-  on  trouve  dans  son  district  deux  sa- 
le. Pierre-le-Grand  y  vint  dans  les  lines  et  un  moulin  à  scie  qui  fonr» 
années  1698  et  1706.  Elle  souffrit  nit  une  quantité  énorme  de  plau- 
beaucoup  d'un  incendie  qui  eut  chcS  au  commerce  d^Arkhangel. 
lieu  en  1738  et  d'un  autre  en  1742,  Totskaia-Crépost,  (ro/îicfa.t- 
pJus  de  la  moitié  de  la,  ville  tut  /Tp^ocm».)  C'est  un  des  forts  qui 
brûlée.  Il  y  avoit  anciennement  constituent  la  ligne  militaire  de 
une  forteresse  qui  étoit  sur  une  es-  Saniara  ,  dans  le  gouv.  d*On*n- 
pèce  d*lle  ,  car  elle  étoit  entourée  bourg,  il  se  trouve  dans  le  district 
d'eau  de  tous  c6tés  ,  on  voit  enco«  de  Bouzonlouk  ,  à  rembouchure 
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de  la  Sorola  clans  la  Samara  ,  et  à  Crapima  )  Epiphane  et  Donkow 
^8  w.  d  Orenboorg.  On  j  troure  qui  le  sont  extrémenieni.NoQ  sen- 
i5o  maisons  et  nne  église*  Xes  lement  il  snfTit  k  lui-même,  mais 
fortifications  de  celte  place  sont  il  exporte  nne  grande  qaantitë  de 
insignifiantes.  grains  et  dechanTredans  les  antres 

TouBA  ,  (Tu6a-)  C'est  nne /provinces  dertmpire,  ei  parti- 
des  grandes  riT.dogonT.  de  Tomsk.    colièremout  k  Moscou.  Il  est  asseï 

TouBiNZis,  (Ti^6uH*4hi.)  C'é-  riche  en  bois,  et  IVdncation  des 
toit  un  peuple  asses  nombreux  et  abeilles  ainsi  que  celle  des  bestiaux 
fort  braTe,  de  la  race  des  Sa*  j  prospère.  Les  principales  manu- 
moyèdes.  Il  rivoit  ,  avant  la  cou-  factures  consistent  en  papeteries 
qaéte  de  la  Sibérie  par  les  Russes,  et  en  fabriques  de  toiles;  IVs  tan- 
sur  le  bord  oriental  du  Jénisséi  et  neries  j  sont  aussi  un  objet  dè~ 
les  rives  de  la  Tonba  dont  il  a  pris  commerce  très  -  considérable.  Il 
son  nom.  Ils  sont  presque  tous  se  divise  en  li  districts  qui  por- 
exterminés  par  les  maladies  et  les  tent  les  nom^  de  leurs  chefs-lieux, 
gaerrcs  ;  ils  sont  aussi  mêlés  avec  Ce  sont:  i<>.Toula  capitale  du  gouv., 
les  Catchines  et  les  antres  peupla-  2*>.  Alexine,  3<>.  Cachira,  A^.  Ve- 
des  de  la  Sibérie.  new,  5^. Bohoroili tsk, 6**.  Epiphane, 

ToucotJM  ,  (TtfKifJuh.)  pet.  ville  7*.  Efrémof, 8».  Novosil,  90.  Tcher- 
da  gonv.  de  Cour  lande  et  chef-lieu  ne  ,  lo».  Crapîvna  ,  1 1».  Odoew, 
d'un  district,  avec  un  château  la*».  Bélew.  Le  clergé  y  est  sons  la 
rainé  ,  elle  /Dst  située  non  loin  du  direction  d'un  archevêque  qui  ré- 
golfe de  Riga  ,  et  à  54  w.  nord-est  side  à  Toula,  et  prend  le  titre  d*ar- 
deMîttan.  Il  ne  s'y  trouve  rien  de  chevéque  de  Toula  et  de  Bélew. 
remarquable.  On  compte  dans  ce  go uv.  904^0^5 

Toula  ,  (Ti^jibcKan  ri^6epHi/i.)    personnes  des  deux  9exeB. 
(gOQv.  de.  1  il  est  situé  entre  le  54°        Toula  ,  (Tt^jia  )  ville    capitale 
3'  et  ie  52^  55'  de  lat.  sept.  Sa  Ion-    du  gonv.  de  ce  nom  ,  et  chef-lien 
gaenr  du  nord  au  midi  est  de  217    d'un  district ,  située  sur  les  deux 
w.  et  de  Torient   à  Toccident  sa    bords  de  i'Oupa  ,  à  909  \|r.  de  Pé  • 
plas  grande  largeur  est  de  189  w.    tersbourg  et  à    i85   de  Moscou  ^ 
Il  est  borné  au  nord  par  le  gouv.    sous  le  54°  ti'  de  lat.  sept,  et  le 
de  Moscou,  h  Torient  celui  de  Uia-    54°  55'  de  long,  orient.  Elle  a  été 
zan  ,   au  midi  par  ceux  de  Tara-    butle  en  i5o9  k  la  place  où  elle  est 
bow  et  d'Orel ,  et  à  l'occident  par,   aujourd'hui  ,  mais  il  existoit  déjà 
ce  dernier  et  celui  de  Calouga.  Le    une  ville  de  ce  nom  bien  avant  la 
gouv.  de  Toula  est  fort  bien  arro-    fondation    de  Moscou.    Elle   doit 
se  y  car    il  renferme  plus  de  200    avoir  été  tout  près  de  la  ville  ac^ 
riv.  tant  grandes  que  petites.   Les    tuelle ,   et  même  attenante  ,  car 
principales  sont  l'Oca  qui  le  sépa-    c'est  à-pen-près  k  Tendroit  où  se 
re  du  gouv.  de  Moscou  ,  TOupa  ,    trouve  maintenant  la  grande  ma- 
rOselr  ,  la  Crassivaia-Mctcha  ,  la    nofacturc  d'ormes  qu'on  en  voit 
Zoucha  ,  le  Chatc  et  le  Don  qui  j    quelques  traces.    Le  grand  -  duc 
prend  naissance  dans  rivan-Ozé-    Vassilei  Ivanovitch  fit  fortifier  Ton- 
ro  ,  ou  Inc  Tpan.  C'est  en  gêné-    la  sur  la  rive  gauche  de  I'Oupa  par 
rai  un  pays  plat  où  on  ne  rencon-    un  mur  de  bois  de  chêne  flanqué 
tre  nulle  part  une  montagne  un    de  tours  il  le  joignit  k  la  riv.  par 
peu    remarquable.    Ce   gouv.  est    un  rempart  de  terre ,  et  le  tout 
presque  partout  fertile  ,  et  il  s* y    fut  entouré  d'un  fossé.  Cette  forti- 
trouve  quelques  districts  ,  comme    fîcation  Subsista  jusqu'à    L*année 
par  exemple  ceux  de  Novosil^de    17^0  j  mais  l'imporunce  de  cett« 
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yîlle  sîtnée  sur  le  chemin  que  pre-  dans  les  terres  de  Tonla*  Celle 

nuienl  tOQjonrs  les  Ta  tares  de  Cri-  mée  fat  battue  etdétrnîle  par 

mée  et  les  Polonais  lorsqu'ils  fai-  prince    apanage    d^Odoef   que 

soient  des  irruptions  dans  le  pays,  grand-duc  de  Moscou  envoya 

engagea  le  même  grand-duc  à  con-   tre  lui*  En  1 552  9  lorsque  le 

struire  une  citadelle  dans  Tencein-   Ivan  Vassiliévitch    s'apprètoil 

te  même  de  la  forteresse.  Il  l'a  fit   marcher  contre  Cazan  ,  et  ao 

commenceren  i5i4i^t^U^^ii^dche-  ment  où  il  avoit  déjà  une  gra 

véo  en   l52i.  Cette  citadelle  étoit  partie  de  son  armée  sur  les  bo 

attenante  à  la  rive  gauche  de  rOn-    du  "Volga,   Devlet-Guiréy-Rhaa^ 

pa  ;  elle  avoit  la  figure  d*un  carré   voulant  profiter  de  son  absence^ 

long ,  ses  murs  étoient  de  pierres  ou  peut-être  faire  une  dÎTerskm 

de  taille  jusqu'à  la  moitié  de  leur   en  faveur  du  roi  de  Cazan  y  entra 

hauteur  qui  éloit  de  4  sagènes  ,   et  avec  une  nombreuse  armée  dans 

le  reste  en  briques.    Elle  avoit  4   ^^^  frontières  de  l'Empire.  Le  tzar 

tours  rondes  aux    angles    et  des   qui  s^étoit  déjà  mis  en  marche  pour 

tours  carrées   dans  le  milieu  de   Cazan,  ajant  appris  cette n'ouTelie^ 

chaque  face.  Les  murs  et  les  tours   s'arrêta  à  Colomna  pour  atta&dra 

ëtoient  crénelées.    Cette  fortifica-   le  Khan«  Celui-ci  ,  intimidé.  Ton- 

tion  que  le  temps  avoit  commencé  à  lut  retourner  sur  ses  pas,  mais  ses 

ruiner,   fut   restaurée  à  neuf  en  généraux  lui  ayant  représenté  la 

1784  par  Ic^  t>rdres  de  rimpéra-  honte  d'une  telle  retraite,  etea 

trice  Catherine  II,  et  restera  long-   même  temps  la  facilité  d'atlaq[iier 

temps  comme  un  monument  eu-   Toula  qu'ils  supposoient  sans  clé- 

rieux  de  Tantiquité  :  on  y  a  ajouté  fense  ,  Devlet-Guiréj  se  décida  k 

un  fossé  d'une  sagene  c(e  profon-   tenter  cette  entreprise.  Il  fit  00m- 

deur  ,  et  deux  de  largeur  avec  un   mencer  le  siège  de  cette  ville,  et 

glacis.  L'histoire  ne  fiait  pas  men-   donna  le  premier  assaut  le  as  de 

tion    d'une    seule    irruption  des   juin.    Le  Tzar    détacha    aossîl^t 

ennemis  tant  Tatares  que  Polonais  deux  corps  de  troupes  pour  seooo- 

dans  nos  frontières,  sans  que  Tou-  rir  la  place,  le  premier  sous  les  or* 

la  n'y  ait  pris  une  part  active  ou  dres  du  fameux    général  prince 

passive  ;    ayant  presque  toujours  Courbsky ,    et  l'autre  sous  ceux 

été  le  théâtre  de  la  guerre  ,  il  n*est  des  princes  Pronsky  et  Kfailkof. 

pas  étonnant    que  sa  population  Les  assiégés    se  défendirent  avec 

soit  allée  en  diminuant,  jusqu'aux   vigueur ,    bourgeois  ,    vieillards  , 

temps  heureux  où  la  dynastie  des  femmes  et  enfans  ,  tout  prit  part 

Komauof,  qui  a  assuré   la  tran-  au  combat,   et  malgré   les  canons 

quillitc  à  1  Empire  ,  ait  redonné   et  autres  armes  à  feu  que  le  Khan 

la  paix  et  le  bonheur  à  cette  ville,   avoit  dans  son  armée  ,  malgré  un 

Toula  envahi  par  les  Lithuaniens,  grand     nombre     de    jannissairet 

est  retournée  en  149  3  sous  la  do-    turcs  qui  montèrent  les  premiers 

mination  russe.  Je  ne  parlerai  pas   à  l'assaut ,  ils  fut  repoussé  avec 

des   irruptions  des  hordes  tatares   perte.  Dcvlet — Guiréy  ayant  ap- 

cn  1258  sous  Batou  Rhan,  de  celle  pris  que  non-seulement  les  troifr- 

de  1348  sous  Ternir  y  et  de  1 583   pes  que  le  Tzar  avoit  détachées 

sous  Taklitamyche-Khan,  où  toute   approchoient,  mais  que  lui-même 

la  contrée  de  Toula    fut  ravagée  marclioit    avec  toute  son  armée 

avec  une  grande  partie  de  la  Rus-   pour   les  soutenir  ,  se  décida  le 

aie.  Mais  en  i5i7  ,  Tokonzan,  Ta-   lendemain  à  donner    un  nouvel 

tare  de  Crimée  ,  vint  faire  une  in-   assaut  avant  leur  arrivée.  Au  mo- 

vasienafec  beaucoup   de  troupes  ment  qu  il  commençoit  iattaqoe , 
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ks  assièges  aperçarent  An  haut  les  ordres  d^an  clief nommé  KLIop- 
des  remparts  l'armée  da  prince  sky.  Ce  brigand  s'empara  de  Ton-* 
Coarbskjqni  s'avançoiten  bon  or-  la  ,  Calooga  et  de  tonte  cette  cou- 
dre; encouragés  par  ce  secours,  ils  trée  ;  îl  fit  de  ces  deux  villes  ses 
firent  une  sortie  générale,  répons»  places  d'armes  y  et  ravageolt  ,  pil- 
sèrent  et  mirent  en  faite  les  assié-  toit  et  incendioit  de  là  tout  le  pays, 
geans  qui  se  trouvant  pris  entre  On  fut  obligé  d'envoyer  une  armée 
deux  armées ,  furent  presque  tous  .  contre  lui  ,  commandée  par  Bas- 
taillés  en  pièces;  ils  abandonne-  manof.  Le  combat  fat  sanglant,  le 
rent  leurs  canons ,  beaucoap  de  courage  du  désespoir  animoît 
pondre  et  une  partie  du  bagage.  Kblopsky qui  mourut  en  combat- 
Courbsiy  les  poursuivit ,  et  mal-  tant;  le  général  russe  fat  égale^ 
gré  la  rapidité  des  marches  du  ment  taé,  mais  les  brigands  fu- 
X>ban  ,  car  il  falsoît  jnsqu'à  70  w.  rent  comptettcment  battus,  le  peu 

Sarjour^  ilTatteignit  sortes  Dords  qui  échappa   au  carnage  fut  pris 

e  la  Cbivorona ,  et  détruisit  les  et  puni  de  mort  à  Moscou.  Toula 

restes  de  cette  armée.    Le  Khan  souffrit   de    grands    malheurs  en 

pat  à  peine    se  sauver  avec  une  i6o5.  Etoit-ce  par  haine  pour  Go- 

poîgnée  des  siens.   Le  Tzar  ayant  doanof  qui  Topprimoit ,  éloit-ce 

appris  l'entière   défaite  des  Tata-  par  conviction  ,  ellr   fut  une  des 

res,  s^arréta  à  Cachira ,   où  Var*  premières  à  lever  Tétendart  delà 

tillerie  ,  les  chameaux  et  les  pri-  révolte,  eta  reconnotlre  Grichka 

sonniers  lai  furent  présentés  ;  il  Olrépiew  pour  le  prince   Dmitri 

envoya  le  tont  à  Moscou.  En  1 587  assassiné  à  Oaglitch.  Ses  citoyens 

Salaiftet  -  Guiréy   Ht  une  tentative  séduits  par  un  nommé  Bolotnikof 

sar  Toula  ,  mais  av^nt  appris  que  et  un  gentilhomme  nommé  Pach- 

farmée  russe  venoi  l  pour  la  secou-  kof,  députèrent  leurs  notables  pour 

rir ,  il  se  retira.  En  1692  ,  sous  le  lui  prêter  hommage.   Ils  prévin- 

règne  de  tzar  Feodor  Ivanovitch  ,  rent  en  même   temps  ses  ordres  , 

Cazy  -  Guiréy  ,    fils  du  Khan  de  et  réunis  à  ceux  de  Cachira  ,  Ria- 

Crimée  ,  ravagea  les  environs  de  zan  et  Calouga,  ils  marchèrent  sur 

cette  ville  ,  attiré  par  Godounof  Moscou ,  mais    ils  furent  battus 

qui  Tasuroit  de  T impunité;  ce  que  par  les  tronpes  du  Tzar ,  tout  près 

les  Toulains  ayant  appris,  ils  mur-  de  cette  ville  ,  à  Colomenskoé.  La 

marèrent  hautement  et  nommé-  même  année  ,  le  prince  Yorotyn- 

rent  Godounof  comme  Va  ùteur  de  sky,  commandant  les  troupes  du 

tOQs  leurs  maux.  Il  s'en  vengea  Tzar,  voulut  s'emparer  de  Toula 

crneilement ,  en  faisant  faire  des  ponr  réprimer  les  révoltés  ,  mais 

récberches  sur  les  auteurs  de  ces  il  fut  battu  par  cax  et  eut  beau- 

braits  injnrienx  ponr  lui ,   et  on  coap  de  peine  à  se  sauver  avec  les 

ponit  de  mort  à  cette  occasion  une  débris  de  son  armée  à   Alexine* 

quantité  de  citoyens  de  Toula.  En  Cette  même  année  ,  le  i«'  de  juin 

1602  ,  sous  le  règne  du  même  Bo-  Grichka  Otrépief  entra  avec  une 

ris  Godounof,   la  famine  qni  ré-  nombreuse  armée  à  Toula ,  où  il 

gnoit  dans  presque  tonte  la  Russie,  fut  reçu  comme  tzarévitch  Dmitri, 

donna.lieu  à  un  rassemblement  de  avec  de  graudes  acclamations  ;  et 

brigands  qui  infestoient  alors  ton-  c'est  d'ici  qu'il  envoya  Plechtchéef 

tes  les  grandes  rentes  ,  et  parti-  à  Moscou  pour  sommer  la  ville  et 

colièrement  celles  de  Moscou  ;  le  les  grands  de  l'Etat  h  le  reconnoi- 

nonibre  8*en  accrut  à  un  tel  point,  tre  comme  souverain  de  tonte  la 

qa'ib  parvinrent  à  former  un  corps  Russie,  et  lui  prêter  serment  de  û' 

d'armée  de  20,000  hommes  ,  sous  délité,  ce  qui  futfiiit  leao  du  même 
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mois*    Eq    1607  les  malhearenx  TÎIle  U  y  en  ami  sur   an    raYÎa 
Tonlains  se  ivplobgèreat   dans  les^  très-prolond  et  qui  est  constrnîten 
horreurs  de  la  gocrre  cÎTile  :   ils  pierres.  On   trouve  à  Toula  deux 
prirent  part  à  la  révolte  d'un  antre  cx)uvens  ,  dont  un  de  religieuses  , 
imposteur  qui  après  la  mort  du  l'archevêque  habite  celui  des  moi- 
faux  Dmitri  ^    se  disoit  le  prince  nés;   25  églises  de  pierres  et  une 
Pierre  ,  Hls  du  tzar  Foodor  Ivano-   de  bois  ,  6  chapelles  ,11  hospices 
TÎtch.   Ce  brigand  aidé  des  Cosa-  pour  les  pauvres  infirmes  ;  les  l ri- 
ques  dn  Térek  et  du  Don ,  et  en-  hunanx    bâtis  en  pierres  ,    drnx 
suite  des  Zaporogues^    parvint  à   corps-de- garde  ,  un  lazareth,  Thô- 
former  une  armée  très-nombreu-   tel  de  l'archevêque)  un  consistoire 
se  y   il  alla  de  Pontivl  à  Toula  ,  et  et  un  séminaire  ,  deux  apothicai- 
de  là  à  Çachira.  Le  tzar  Yassilei   reries  publiques;  le  gymnaze  ;  ane 
Ivanovitch  Chouisky  marcha  lui-  école  pour  la  noblesse  peu   lorta- 
méme  contre  ce  fourbe  ,  détacha   née  y    instituée    nouvellement    et 
le  prince  Basile  Gallitzin  qui  lui   nommée    Ecole     Alexandre    en 
livra  bataille  près  de  Cachira^  et   T honneur  de  S.  M.    TEmperenr 
ayant  entièrement  défait  son  ar-   actuellement  régnant  ;  une   naai-» 
mée ,  le  poursuivit   sous  les  murs  sons  deB  enfans  trouvés  ;  les  prî- 
de  cette  ville  où  il  en  détru'^sil  les   sons  publiques  ,  4  ponts   en  pier- 
restes.    Le  Tzar  prit    Alexinc  et   res  et  5  en  bois  ;  le  corps  dea  boo- 
vint  mettre  le  siège  devant  Toula    tiques  qui  en    renferme    3oo  en 
où  Timposteur  s'étoit  réfugif  avec  pierres  et  400  en  bois  ;  34  ibrges^ 
quelques  débris  de  son  armée.   La    3a  cabarets,  et  106  rues.  On  com- 
yille  tut  inondée  par  Aes  digues   pte  à  Toula  2  5,5oo  babitans  ,  cet« 
que  les  assiégeans  construisirent    te  ville  renferme  un  grand  nombre 
sur  rOupa  ;  ce  qui  réduisit  les  ha-   de  fabriques  et  de  manufactures  , 
bitans  à  demander  grâce  ;   ils  li-    telles   que  d'étoffes  de  soie  ,    de 
vrèrent  le  faux   prince  Pierre  et   chapeaux,     des  corder ies  ,  et  de 
ses  complices  qui  furent  tous  con-   tontes  sortes  d'ouvrages  en  serro- 
dnits  h  Moscou  ,  et  Toula  se  $ou-    reries  ,  des  tanneries  y   des  iabri- 
xnit.  Fn  161  3  ,  cette  ville  fut  pil-   ques  de  chandelles  ,  de  savon,  etc. 
lée  et  ses  environs  ravagés  parles   etc.  Mais  rétablissement  le  plos 
Polonais  sous  les  ordrt^j)   du  fa-   remarquable    de  Toula  est  la  fà^ 
meux    partisan     Lissovsky  ,    qui    meuse  manufacture  impériale  d'ar- 
bîentôt  après  lut  battu   et  chassé    mes.  Voici  son  origine.  Les  riches 
du  pnys  par  le  prince Féodor  Kou-  mines  de  ter  qui  se  trouvent  dans 
rakin.   (>  n*est  que  depuis  Tannée   les  environs  de  cette  ville  ,  enga* 
16S9  ,  époque  de  l'avènement  au   gèrent  le  gouvernement  à  établir 
trône    du  tz^r   Michel  Féodoro-   encore  vers  la   (indu  17^  siècle, 
vitch  que  Toula  a  commencé  a  re*    une  trentaine  de  forgerons  dans  un 
naître,    Klle  s'est  repeuplée ,   et   des  fauxbourgs  de  Toula.  On  les 
sauf  quelques  incendies  ,  elle  n'a   occupa  à  faire  des  armes  à  fen  et 
cessé  de  jouir    d'une  prospérité    des  armes  blanches.  Des  privilé- 
constante.  La  ville  de  Toula  ,. telle   ges  et  des  exemptions  qui  leur  fa- 
qu'elle  est  actuellement,  se  trouve   rent  accordés  ,  engagèrent  proba- 
sur  les  deux  rives  de  rOupa,  elle   blement   d'autres  ouvriers  à  venir 
se  partage  en  3  quartiers  ,  elle  a   grossir  leur  nombre ,   etnommé- 
trois    liauxbourgs.  Les  parties  de   ment  dans  les  années  1686  ^  1687, 
la  ville  qui  sont  séparées  parla   et  1707.  Cette  colonie  se grossis- 
riv.  communiquent  entre  elles  par    sant  tous  les  jours  ,  le  tzar  Féo- 
des  ponts  de  bois  }  au  milieu  de  la    dor  Alexievitch  permit  ^  par  on 
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ëdU,  k  tons  ceux  qni  saurolent  à  17  de  Bralslaw.  Une  peL  riv* 
faire  des  armes  à  fea  de  s'inscrire  qni  va  se  jeter  dans  le  Boug  la 
parmi  eax  ,  à  jouir  de  leurs  pri-*  •  traverse  ,  elle  appartient  à  la  far- 
▼iléges.  Mais  la  vraie  fondation  de  mille  des  comtes  Pototsky.  Un  pa-* 
cette  belle  manufacture  est  due  à  lais  et  des  jardins  magnifiques  ren<- 
Pierre  «le  -  Grand.  Ce  souverain  dont  l'habitation  de  ces  seigneurs 
ordonna  en  17 12  9  par  un  oukaze,  digne  d'un  souverain.  . 
la  construction  de  toutes  les  ma-  Ï0UN60Uzss,(TyHeyjM.)  peuples 
chines  et  bàtimens  nécessaires  de  race  mandjoure.  Ils  s'appellent 
pour  un  grand  établissement  de  eux-mêmes  Avoënnes  et  Donka  , 
ce  genre  ,  ce  qui  fut  exécuté  et  quelquefois  aussi  Toug-Boie  (hom- 
achevoen  i7a8.  Depuis  ce  lemps  mes)  ;  les  Ostiaks  et  les  Tatares  de 
cette  manufacture  n'a  pas  cessé  Jénisseisk  ,  ainsi  que  les  Russes 
de  prendre  de  Tex tension  et  de  se  les  nomment  Toungouzes ,  ce  qui 
perfectionneras.  M  TEmpereur  veut  dire  corAon^  en  langue  tata- 
Alexandre  y  a  beaucoup  contri-  re  ,  dénomination  que  les  orgueil- 
bué  y  en  faisant  construire  et  per-  leux  Tatares  leur  ont  donné  pour 
feciionner  les  digues  et  écluses  et  désigner  leur  soumission  ou  peut- 
tontes  les  machines  en  général,  être  leur  mal-propreté.  Au  reste 
Plus  de  7000  ouvriers  y  travail-  les  Mandjoures  les  appellent  quel- 
lent  aux  armes  à  feu  et  aux  armes  quefois  Ssollomes  {  archers  )  9  et 
blanches  pour  les  armées  deTËm-  quelquefois  Orontchones  (conduc» 
pire  ;  ils  ibnt  aussi  divers  instru-  teurs  de  reunes)  ;  les  Mongols  et 
mens  de  physique  et  de  mathéma-  les  Bouriats  Kham  -  Nogones  et 
tiques,  et  autres  ouvrages  recher-  Ssollones,  Les  vastes  déserts  dans 
cbés.  Les  armes  sont  en  général  lesquels  ils  nomadisent  aujour- 
d*ane  très -bonne  qualité.  Cet  éla-  d'hni  sVtendent  de  l'ouest  à  Test  ^ 
blisseroent  réunit  encore  un  arse-  depuis  le  Jénisséî  en  traversant 
nal  pour  plus  de  loo^ooo  hommes,  la  Lena  jusqu'à  l'Amour  ,  et  à  la 
Cette  fabrique  peut  être  regardée,  mer  Orientale  du  sud  au  nord.  Ils 
dans  toutes  ses  parties,  comme  une  occupent  du  53^  au  65^  de  lat. 
des  plus  considérables  qu  il  y  ait  sept. ,  par  conséquent  ils  n'appro* 
dans  ce  genre  en  Europe.  chent   point  des  frontières    de  la 

TouLoLA  y  {Ti^JibJia  )  C'est  une  Zungorie  ,  ni  des  côtes  de  la  mer 
pet.  île  du  lac  de  Ladoga  ,  dans  le  Glaciale.  Les  Toungouzes,  peuple 
gouv.  de  Finlande  ,  elle  peut  avoir  très  -  accommodant,  ont  admis 
8  w.  de  circonférence.  C''est  ici  dans  leur  territoire ,  les  Ostiaks  , 
qa'on  prend  le  beau  granit  dont  les  Samoyèdes  et  les  Yakonts.  Lea 
on  se  sert  pour  les  bâtimeus  à  Pë-  contrées  que  nous  venons  demen- 
tersbourg.  tionner  ,  sont  en  plus  grande  par- 

TouLo0CHEEVA  OU  TouLOU-  tic  situées  dauslegouv.d'Irkoutsk; 
TCHEEVi^,  (r^jiyiue««a  wjiH  T^-  tin  petit  nombre  de  Toungouzes 
Jt^zeesa.)  riv,  assez  considérable  sont  regardés  comme  étant  du 
du  gouv«  de  Voronége  ;  elle  prend  gouv.  de  Tomsk.  Les  Ostiaks  de 
sa  source  dans  le  district  de  Bohou-  Jénisseisk,  ont  fait  connoitre  ce 
tchare ,  y  parcourt  3oo  w.  à-peu-  peuple  aux  Russes.  Plusieurs  tri- 
près  >  et  s  y  jette  dans  le  Don  sur  bus  Toungouzes  reconnurent  en 
sa  rive  gauche.  1607  la  suprématie  des  Bonriat» 

ToULTCHiNE  ,  fTi/Jizuhh.)  pet.  qui  avoient  été  chassés  depuis  peu 
ville  du  gouv.  de  Podolie ,  dauî»  le  de  la  Mongolie  ,  lorsqu'ils  furent 
district  de  Bratslaw ,  elle  est  à  attaqués  par  les  Russes.  Ils  dé- 
)4B  w.deCaménetz-Podolski  y  et  ployèrent  beaucoup  plosdecou- 
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TSLge  qne  les  antres  peuples  de  la  le  temps  qu'ils  recaelllenl des  baies 
Sibérie  ,  ils  n'ont  été  soumis  que  dans  les  lieux  solitaires  ,   ëloigoés 
postérieurement  au  milieu  du  17"  de  ceux  qu'habitent  les  Cosaques, 
siècle  ^  mais   leur  soumission  est  Ils  déposent  dans  ces  endroits  des 
imparfaite.  Au  dernier  dénombre-  provisions    de  poisson  sec  et  de 
ment,  il^  consistoient  en  16,000  baies,  qu'ils  mettent  dans  de  graii«* 
maies.  D'autres  tribus  distinctes  des  caisses  placées  sur  des  arbres 
des  Toungouzes  ,  qui  composent  ou  sur  des  poteaux  ,  afin  qa^elles 
environ  2000  familles ,   nomadi-  servent  soit  à  eux-mêmes  ,  soit  à 
sent  parmi  les  nations  sibériennes,  des  personnes  de  leur  tribu  ,  lors- 
Quoique   ce  soit  une  des  nations  qn  ils  voyagent  en  hiver.  Les  Tona- 
les plus  nombreuses  de  la  Sibérie,  gouzes  mêlent  les  baies  avec  de  la 
on  ne  peut  avoir  un  dénombre-  moiisse ,  on  du  lichen  ruminé  par 
ment  exact  des  tribus  qui  la  corn-  les  rennes  ,  et  ils  en  font  des  gi- 
poéent,  à  raison  de  leur  vie  erran-  teaux  minces  qu^ils  étendent  sor 
te,   Les  Toungouzes  qui  nomadi-  de  Técorce  d'arbre  ,  et  qu'ils  ex- 
sent  vers  les  côtes  de  la  mer  or ien-  posent  au  soleil  et  au  ven|  sur 
taie  ,  sont  coonns  sous  le  nom  de  leurs  huttes  pour  les  fiaiire  sécher. 
I^amoutes  ;   600    de  ces  derniers  Leur  occupation  la  plus  constante 
étoient  seulement  inscrits  pour  le  est  la  chasse  ,  ensuite  la  pêche;  ils 
payement  du  tribut  dansTavant-  paroissent  être  peu  sensibles  an^ 
dernier  dénombrement.  Les  Tonn-  effets  du  froid  et  de  la  chaleur.   Ils 
gouzes  sont  d*uae  taille  médiocre,  couvrent    leurs    tentes   avec  des 
et  d*une  grande  agilité.   Ils  ont  de  peaux  de  chamois  ou  avec  delà 
petits  yeqx    ot  une  physionomie  seconde  écorce  de  bouleau  qui  de- 
très*riante.   liCur  visage  est  plus  vient  aussi  souple  que  du  chamois 
applati  et  plus  grand  qne  celui  des  quand  elle  est  roulée  et  exposée 
Mongols.  Ils  ont  peu  de  barbe  ,  quelque  temps  à  la  vapeur  deTeaa 
plusieurs  n*en  ont  pas  du  tout.  Les  bouillante.  Les  Toungouzes  se  vê- 
Tieillards  conservent  long  -  temps  tissent  en  hiver  de  peaux  de  ren- 
lenr  fraîcheur  et  toute  leur  force,  nés  ou  de  peaux  démoulons  sau- 
Les  Toungoiues  ont   la  chevelure  vages,  dont  la  fourrure  est  en-de- 
noire  et  longue,  ils  la  laissent  peu-  dans.  Ils  ont  sur  la  poitrine  nne 
dre  naturellement    autour  de  la  grande    pièce  de  la  même  peau, 
tête  à  une  longueur  uniforme,  lis  qu'ils    attachent  autour  de  leur 
sont  francs  ,  sincères  ,  d'un  ca-  cou  ,  et  qui  en  s*élargissant  tom- 
ractère  ouvert  ^  et  détestent  tout  be^  jusqu'à  la  ceinture.  Cette  pièce 
mensonge  ;  ils  ne  jurent  jamais  et  est   bordée  très  -  élégamment  et 
croient  que   leur  pnrole  doit  su f-  ornée    de    grains  de    verroterie, 
fire.  Le  vol  et  la  fraude  sont  in-  Leurs  pantalons  sont    également 
connus  parmi    ce    peuple.     Les  de  peau  ;   ils  portent  en  outre  des 
Toungouzes  errent  avec  leurs  trou-  bas  courts,  avec  des  bottes  de  peaa 
peaux.  11  est  rare  que  leurs  tentes  de  jambe  de  renne  ,  dont  le  poil 
restent  plus  de  six  jours  au  même  est  en-dehors.  Ils  sont  coiffés  d'un 
endroit;  il  faut  qu'ils  les  chan-  bonnet    de    fourrure   et  ont  des 
gent  de  place  ,  ne  fût-ce  que  pour  gants  fourrés.    Leur  habillement 
les  porter  à  vingt  pas  de  distan-  d'été  ne  difïère  point  pour  la  for- 
ce (1)  ,  mais  à  la  vérité  c'est  peu-  me  de  celui  d'hiver ,  mais  au  lieu 
daut  la  saison  de  la  pêche ,  et  dans  de  fourrures  ils  portent  des  peaux 


{\)  Ils  disent  que   leurs  tentes  contractent  une  odeur  désagréable  quand  elles 
reitent  long-temps  à  la  même  plac«. 


TOU  TOU  i95 

tannés,  Pea  dVntr'eax  ont  em*  visions  pour  ThiTer.  Ce  sontelle» 
brassa  le  christianisme  ^  Ips  autres  qui  font  les  liabîls  ,  les  chemises 
sont  ponr  la  ptnpart  dëmouolà-  et  travaillent  les  peaux.  Elles  sont 
triens  ;  ils  ont  des  oonjnrenrs  et  en  général  jolies  jnsqn'à  nn  cer*^ 
sacrifient  aux  mauvais  esprits.  Les  tain  âge  ,  mais  les  vieilles  sont  hi- 
Tonngouzes  chassent  en  gênerai  denses.  On  dislingue  les  Toungou- 
avec  Tare  et  la  flèche  ,  mais  quel"  zes  en  troi»  espèces  :  les  Toungon- 
qqes-tins  ont  des  fusils  carabinés,  zes  à  rennes  ,  ce  sont  les  nomade» 
Ils  n*enlerrent  point  leurs  morts  ^  du  nord  ,  on  les  nomme  aussi 
ils  les  vêtissent  de  leurs  plus  beaux  Toungouzes  des  bois  on  chasseurs; 
habits  ,  les  mettent  dans  une  cais-*  les  Tonngouzes  à  chiens  j  ce  sont 
•e  bien  solide  et  les  suspendent  ceux  qui  vivent  aux  environs  delà 
entre  deux  arbres.  Les  instrnmens  mer  d'Okhotsk  et  vers  le  Cani- 
de  chasse  qui  appartiennent  an  tchatka  9  ils  voyagent  en  traîneaux 
mort  sont  enterres  au-dessous  de  traînes  par  des  chiens  ;  les  Toun- 
la  caisse.  Lorsqu'il  u*y  a  point  de  gouzes  à  cheval ,  ce  sont  les  Tonn-« 
chaman  ou  con|ureur  présent ,  cet  gouzes  de  la  Daonrie ,  ilspossè- 
enterremçnt  se  fait  sans  cérëmo-  dent  de  nombreux  troupeans  de 
nie  ;  mais  s'il  y  en  a  nn ,  on  im-  bêtes  à  corne  et  de  chevaux  ,  queU 
mole  nn  renne ,  on  en  offre  une  ques-uns  même  se  livrent  h  Fagri^- 
partie  aux  démons  et  on  mange  le  culture  ,  et  ressemblent  beaucoup 
reste.  La  polygamie  est  en  usage  par  leurs  moeurs ,  usages  et  coa- 
parmi  les  Toungouzes ,  mais  ils  tûmes  aux  Bouriats  ;  les  petite 
ont  toujours  une  principale  femme  chefs  qn  ils  ont  s'appellent  Toïon. 
qne  les  antres  sont  obligées  de  ser-  Le  plus  grand  ennemi  qu'ayent 
Tir*  La  cérémonie  de  lenr  mariage  les  Toungouzes^  tant  c^ux  du  nord 
n'est  autre  cliose  que  Tachât  qu'ils  que  ceux  du  midi ,  c'est  la  petite 
font  d'une  fille  à  son  père.  Ils  la  vérole  qui  (ait  à  certaines  époquea 
payent  depuis  20  jusqn  à  100  ren-  des  ravages  terribles  parmi  eux. 
UPS  ,  ou  bien  ils  travaillent  un  cer-  Tounoouska-Nijnia  j  (  T^m. 
tain  laps  de  temps  pour  le  père.  etfCKa  humh/ih.)  ou  la  Toungouska 
Les  filles  des  Toungouzes  ne  se  inférieure  ;  c^cst  la  plus  considéra- 
dUtingnént  pas  par  leur  chasteté  :  ble  des  trois.  Ses  sources  ne  sont 
sonvenrt  un  homme  prête  sa  iille  pas  loin  de  celles  de  la  Tonncon- 
à  nn  ami  on  à  un  voyageur  pour  ska  moyenne  y  mais  elle  prend  son 
qu'il  prenne  du  goût  ponr  elle  ;  cours  beaucoup  plus  vers  le  ^ord^ 
s  il  n'a  point  de  fille  il  prête  sa  ser^  et  après  avoir  parcouru  i5oo  w« 
Tanteet  jamais  sa  femme.  Les  Tonn-  an  moins  ,  elle  vient  se  réunir  aa 
gonzes  se  rendent  souvent  dans  les  Jénisséy  près  de  la  ville  de  Ton- 
Habitations  solitaires  des  Cosa*-  ronkhansk,  dans  le gonv.de  Tomsk. 
ques ,  que  le  gouvernement  en-  Elle  reçoit  dans  son  sein  la  Rok-« 
tretient  dans  divers  postes ,  parce   hmala  ,  la  Tonriga  et  la  Gorslaia 

30e  ces  Cosaanes  lenr  vendent  or-  sur  sa  rive  droite ,  et  la  Népa  ,  là 
inairement  oe  Tean-de-vie  ,  des  Sroma  et  le  Taïmoura  sur  sa  gan<* 
jiignilles  ,  du  fil  et  d'antres  petits  che.  Il  y  a  des  tournans  très-dan- 
jirticles  dont  ils  ont  besoin  pour  gereux  dans  cette  riv.  près  ducon* 
eux  et  ponr  leurs  femmes  qui  les  vent  nommé  Troitskoie-Tonrou- 
accompagnent    presque    toujours   khanskoïe. 

4lans  ces  courses.  Les  femmes  sont  Tounoouska-Sreonia  ,  f7*y?{- 
ohargées  par  eux  de  tout  le  soin  ei^cKa  cpe^HA a,)  ou  la  Tonngous- 
du  ménage  ,  elles  sèchent  le  pois-  ka  moyenne.  Elle  prend  sa  source 
son  9  et  préparent  tontes  les  pro«  danslegonv.  dlrkoutsk^  près  de 
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Kîfensk ,  A'oh  elle  conle  dans  le    qtiable  qne  pa^  la  TÎlle  de  Mecli- 
gouT.  de  Tonisk  à  travers  le  dis-    (chovsk  bâtie  shr  ses  bords, 

trict  de  JénîssëUk,  et   après  an  TotTRiNSK,    (TupuncKb,)  vîUe 

cours  de  800  w. ,  elle  vient  se  jeter  dn  goav .  de  Tobolsk  ^  et  chef-lien 

sons  le  62^  de  lat.  sept:  dans  le  Je-  d'un  district  sous  le  5y°  56'  de  lat. 

nissëy.    Les    principales   riv.  qqî  sept,  et  le  81^  35' de  long,  orient., 

s'y  jettent  sont  le  Tchonkh  et  la  sur  les  bords  de  la  Tonra  ,   à  45o 

Tchernaia  ,  tontes  les  deux  snr  sa  w.  ouest   de  Tobolsk*  A  1  endroit 

rive  droite»  même  où  les  Russes  ont  bâti  cette 

Toungouska-Verkhnia,  (Ti^h^    ville  en  1660  ,  il  en  existoit  anpa- 
é^cKa^BepscHJiJi.)  on  la  ïotingou-    ravant  une  dee  Tatares  ,  et  lors- 

ska  supérieure  ,  riv.  du  gouv.  de  que  Jermak  les  vainquit,  elle  étoit 

Tomsk  ^  elle  prend  sa  source  dans  soas  la  puissance  d'un  petit  prince 

celui  d'Irkoutsk ,   et  sort  du  lac  nommé  Epantcha  ou  Épantze  qui 

Baïkal,  avant  sa  réunion  avec  rili m,  la  lui  céda  ^    et  de  là  vient  qu'on 

elle  s'appelle  Angara  ;  son  fond  est  nomme    quelquefoib  encore  cette 

rocailleux  ,  et  elle  est  relnplle  de  ville  Ëpantchine.  On  j  trouve  dans 

cascades  ,  maigre  cela' elle  est  na-  ce  moment  un  couvent  de  moines, 

vigable  quoique  dangereuse.    Les  6  églises  dont  deux  reniement  sont 

principales  riv.  qui  s'y  jettent  sont  bâties  en  pierres  ,  et  près  de  4«ooo 

rilim  , .  la  Coda  ,  le  Tcbadobetz  ,  habitans  des  deux  sexes.  Les  Tata- 

ririca ,  la  Caraenka,  TOlenka  et  res  y  vivent  séparément  dans  nn 

la  Tatarca  ^ur  sa  rive  droite  ,  et  la  faubourg. 

seule  Tchouna  sur  sa  rive  gancbe.  Todrka  ,  (TupKa.)  pet.  riv.  dn 

La  Toungouska  supérieure  te  jette  gouv.'d'Irkoutàk^  district  de  l^er- 

dans.  le  Jénisséy.  kbné-Ondinsk  ,    elle  se  jette  dans 

TouNOCHMA  ,  (Tt^HOujutla.)  riv.  le  Baîkal.  On  trouve  snr  les  bords 

qui  commence  son  cours  dans  le  de  cette  riv.  une  source  chaude 

gouT.  de  Costroma,  mais  qui  entre  dont  les  eaux  sont  purgatives, 

d'abord  dans  celui  de  Jaroslaw,  TouroukranE  >    (T^p^JcaH^.) 

parcourt  le  district  de  Jaroslaw  et  riv.  assez  considérable  qui  conle 

s'y  jette  dans  le  Tolga  ^  tout  son  dans  le  gouv.   de  Tonisk  ,  district 

cours  est  de  40  w.  de  Touroukhansk  ,  eite  se  dirige 

Tour  a,  (T^pa.)  Il  y  a  deux  riv.  vers  Test  pour  se  jeter  dans  le  Jé- 

dc  ce  nom  :  Tune  est  fort  peu  cou-  nisséy.  Son  cours   est  de  pins  de 

Mdérable^  elle  coule,  dans  le  gouv.  3oo  w. 

d'Irkoutsk,  district  de  Nertcbinsk^  Touroukhansk,  (T^p^xaHcKb.) 

et  se  jette  dans  l'Ingoda.  L'antre  Voyez  Mangaséa» 

est  très-grande,  elle   commence  Tourow  ,  (r^potf5.)  Cétoîtau- 

son  cours  dans  le  gouv.  de  Pérm  ,  paravant  une  ville ,  maintenant  nn 

district  de  Verkbotourié ,  sous  le  gros  bourg  du  gouv.  de  Minsk , 

59^  de  lat.  sept.  ,  et  après  y  avoir  district  de  Mozyr  j  il  est  situé  snr 

rénni  à  ses  eaux  celles  de  la  Sadka,  le  Pripet,  <H  rcmbonchnre  presqoe 

du  Tagnil ,   de  la  Pycbma  et  de  la  ^e  la  Sloulcba  dans  cette  riv.,  et  â 

Nitza  ,  elle  entre  dans  le  gouv.  de  280  w.  de  Minsk.  Anciennement 

Tobolsk  ,  y  parcourt  les  districts  Tourow  étoit  la  capitale  d*unc  pe- 

de  Tonrinsk  ,  Tumène  et  Yaloulo-  tite  principauté  apanagée  ,  et  en- 

rovsk ,  en   tout  plus  de3oow.  et'  suite    an  oommencemeni  da   12* 

se  réunit  dans  ce  dernier   avec  le  siècle  y  le  métropolitain  de  Kiew 

Tobol.  La  Toura  est  navigable.  Térigea  en  évécbé.  Il  y  avoit  denx 

ToURÉA  ,  (T//P e a.)  pet.   riv.  dn  antres  villes  de  ce  nom  en  R nssie, 

gouv*  de  Calouga,  elle  n'est remar*  qu'on  voit  souvent  citées  dans  nos 


TRO  TRO      ,         397 

chrbniqucs  ,  maïs  on  ne  connott  bâtie,  elle  est  snr  Taotie  rire  vert 
pAsprécisémeallcureuiplacement.  la  partie  occapée  par  les  Kir^uiss* 
Les  rt*cberche$  qu^oa  â  laites  à  ce  C'est  le  lieu  où  se  iait  le  commerce 
•ujet  seroient  trop  longues  et  trop  avec  les  peuples  deTAsie.  Cette  en- 
peu  intéressantes  pour  être  rap-  ceinte  lorme  un  carré  très-vaste 
portées  ici.  construit  en  bois  ;  on  y  voit  une 

TousciB,   (Ti^CKaph.)    riv.  du  avant-conr^  un  marcbé  pour  les 

gouv.de  Coursk,  elle  traverse  la  Boulbares  à  gauche^  nn  ^otre  à 

ville  de  ce  nom  ,  et  se  jette  daus  le  droite  pour  tes  marchands  du  pays, 

Seïm.  et  un  troisième  pour  le  commerce 

Traî'linskaia  •  Stanitza  ,  des  liirguiss,  celui-ci  est  entouré 

{'TpaiULUHCKaji-'  CmaHuu,a,)Cesi  de  boutiques,   l/entrée  est  délen- 

le  nom  d'un  bourg  àes  Cosaques  due  par  plusieurs  bastions  et  une 

du  Don  9  on  y  trouve  une  église ,  tour  d'observation  construite  eo 

il  est  bâti   sur   la  rive  droite  du  bois.   Eile  fait  tiaice  au  steppe  des 

Don.  '  Kirguiss  ,  et  est  revêtue  de  cbe- 

Treiden-Aa,   (TpeÛAcnb'Aa.)  vaux,  de  frise  et  d'un  lossé  de  trois 

Voye2  kK.  câtés.  On  a  bâti  sur  les  rives  de 

Trskhtkmirow,  {Tpejtmejuif  TOuï  plusieurs  gargottes  pour  la 

poeb.)  Cet  un  bourg  du  goov.  de  .commodité    des    marchands.    Le 

jLiew  ,  dans  le  district  de  Bonhou-  commerce  d  échange  est  iei  très* 

alaw,  sur  le  bord  du  Dnepr.  Il  est  considérable ,  et  même  plus  avan-* 

très-connu    par  ses  carrières  de  tagoux  que  celui  d'Orenhonrg,  car 

pierres  de  meules  dont  on  fournit  les  Kirguiss'  de  la  petite  horde  qui 

9on-saulement  toute  la  province  ,  trafiquent  à  Troilsk  sont  plus  ri*- 

mais  encore  une  grande  partie  de  ches  que  ceux  de  la  horde  moyenne 

la  Russie  mineure.  qui  vont  à  Orènbourg  ;  d'ailleurs 

ÏROITSK  ^  (T/>9ue4K&.)  ville  du  les   marchands    de  Cachekara  et 

Souvd'Orenbourg^ebef-lieud'un  ceux  de  Tachekend  viennent  do 

istrict  et  forteresse;  elle  est  située  préférence  ici.  Il  y  avoit  une  autre 

sons  le  54^   i5'  de  la  t.  sept,  et  le  ville  de  ce  nom  danslegouv.  do 

48^  i5'  de  long,  orient,  snr  la  rive  Penza,  à  i34  w.  ouest  decette  ville, 
gaucbe  et  très-élevée  de  L'Ouï ,  k  .  mais  elle  vient  d'être  convertie  en 

4.63  w.  à  Test  d*Ou[a.  Ses  fortiC-  bourg.   Les  babitans  qui  y  sont 

cations  sont  en  bois ,  c'est  an  car-  presque  tous  cultivateurs  sont  an 

ré  flanqua  de  tours  aux  angles  ^  nombre  de  plus  de  3ooo personnes' 

quelques  ravelins  ,  un  fossé  y  un  des  deux  sexes.  On  y  trouve  6  égli« 

glacis  et  des  chevaux  de  frise;  elle  ses. 

est  munie  dd  l'artillerie  nécessaire        Troitskoie  -  Monastère  , 

à  sa  défense.  Ses  édifices  publics  (  Tpouu,Koà     Monacmb^ph.  )  On 

sont  une  église  cathédrale  en  pier-  le  nomme  ordinairement  Si^iatO'* 

res  située  dans  la  partie  sud  ,  une  troiiskaia  Serguieça  LaprOfCQ  qui 

autre  église  en  bois ,  la  maison  du  veut  dire  le  Laurier  ou  la  Courtj/t" 

commandant  ^  la  cbancellerie.  les  ne  de  St.  Serge  sous  t invocation 

casernes  des  officiers  ,  des  écuries,  de  la  Sainte   Trinités  Ce  couvent 

etc.  On  remarque  la  maison  du  di-  est  le  premier  do   tdut  TEmpire 

recteur  de  la  dooanne  et  plusieurs  après  celui  de  Péichorsk  à  Kicw  , 

maisons  de  négocians.  On  compte  il  est  aussi  le  plus  riche>  et  il  l'é- 

«n   tout  5oo   maisons    dans  cette  toit  immensément  avant  que  l'im- 

-ville,  les   rues  y  sont  droites  et  pératrice  Catherine  n'eût  ordonné 

régulières.  Uy  a  un  pont  sur  l'Ouï,  par  un  Oukase  que  les  terres  et  les 

La  cour  d'échange  est  très- bien  vasseaux  des  monastères  seroient 
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rénnis  an  fisc  ei  qu'il  seroll  anexë    pins  bcaa.  Maigre  cela ,  on  ne  doit 
des  sommes,  et  d'après  nae  rëpar-   attribuer  la  grande  puissance  et  la 
tîtion  convenue,  pour  l'entretien    renommée   à  laquelle  cecooTent 
des  couYCns  et  en  général  de  tout   s  est    élevée   rapidement  dans  la 
le  clergé  régulier.  Ce  monajSlère  se    suite  qu'à  son  saint  fondateur ,  et 
trouve   dans  le  gouv.  de  Moscou  ,    en  voici  l'origine.  Saint  6erge  dé- 
à  64  w.  nord  de  cette  capitale,  sur   cîda  par  ses  conseils  ,  en  i38o,  Is 
k  grande  route  qui  conduit  à  Ros«    grand-duc    Dmitri    Ivanovitch  , 
tow.    Il  est  entouré  d'un  bourg    non-seulement  à  résister  an  khaa 
dans  lequel  on  trouve  plus  de  800    Mamaï,  mais  encore  à  l'attaquer 
maisons  et  8  paroisses.  Le  couvent   au-delà  du  Don  ;  il  lui  donna  ayec 
est  situé  sur  une  élévation  qui  do-    sa  bénédiction  deux  guerriers  pour 
mine  d'autres  collines  d'une  moin-    lors  moines  dans  son  couvent  (1), 
dre  bautenr,  et  qui  le  laissent  aper-   qui  maintinrent  le  prince  dans  sei 
cevoir   à  plus  de  10  w.  de  dis  tance   bonnes  dispositions  ,    lui  rappe- 
de  tout  côté.  Un  ruisseau  nommé   lant  sans  cesse   la  promesse  qoe 
Contchoura   baigne  ses  murs  de   lui  fit  le  saint ^l'nne  victoire  édi- 
Vouest  et  du  sud.  Au  commence-    tante.  Ils  combattirent  à  latétedei 
ment  du  règne  du  grand-duc  Si*    troupes  ,  et  faisant  des  prodiges  de 
méon  Ivanovitcb ,  en   1 337,  Saint   valeur ,  contribuèrent  beaucoop à 
Serge  abbé  et  tbaumatnrge  de  Ra-   la  célèbre  victoire  qui  mérita  le 
donége  ,  se  retira  dans  le  bois  qui   surnom  de  Donskoi  à  Dmitri.  Li 
se    trouvoit     sur    remplacement    reconnoissance  du  souverain  d  eot 
qu'occupe  aujourd'hui  le  couvent,    pas  de  bornes.  Il  combla  le  couTent 
j  bâtit  un  petit  ermitage  et  une   de  bienfaits,  et  de  ce  moment sei 
église  en  bois.  Bientôt  les  vertus   successeurs  rivalisèrent  entr'eu 
et    la  réputation    de  sainteté  de   à  qui  renricliiroit  davantage.  Lors 
Serge  y  attirèrent  d'antres  moines    que  3o  ans  après  la  mort  duSaiot| 
ni ,  pour  se  fixer  auprès  de  lui ,   son  corps  reparut  intact,  on  lai  fit 
â tirent^  avec  son  agrément ,  des   nne  cbâsse  ,  et  la  dévotion  pour 
cellules  en  bois  ;  leur  nombre  res-  ces  restes  de  St.  Serge  fut  extrême, 
ta  long-temps  à   12,  mais  ensuite   On  baptisa  dans  ceoouventen  i53o 
il  augmenta  considérablement,  et   le  tzar  Ivan  Yassiliévitcb  ,  et  ses 
ce  fut  là  Torigine  du  couvent  et   parens ,    après  la  cérémonie  dn 
ensuite  du  bourg  deTroïtra.  Après   baptême,  allèrent  déposer  Tén- 
ia mort  du  Saint,  arrivée  en  iSgS.   faut  dans  le  tombeau  dl^aint ,  le 
Son    disciple  et  son   successeur,  consacrant  de  cette  manière  à  St. 
comme  supérieur  du  couvent  ,  St.   Serge  ,  aous  la  protection  duquel 
Niçone,  vit  tous  les  travaux  de  son   ils  le  mettoient.  Aussi  le  tzar  Ivan 
prédéce^eur  détruits  par  une  in-  Yassiliévitcb  eut  pendant  tonte  it 
vasion  que  firent  alors  les  Tatares,   vie  une  dévotion  particulière  pour 
souaEdiguéy;  ils  brûlèrent  non-  le  Saint.  Il  avoit  dans  tontes  ses 
seulement  le  couvent  ,  mais  ils  dé-  campagnes  avec  lui  uneéglisede 
truisirent  et  ravagèrent  tpatesles   camp  sous   son  invocation,  et  il 
habitations    des    environs.    Saint   lui  consacra  ,  de  même  qu'il  l'a- 
Nicone  revint  après  leur  départ ,  voit  été  ,  son  fils  Dmitri.  Le  Tzar, 
et  répara  tout  le  dégât  qu'ils  firent  attribuant  à  la  protection  que  loi 
dans  le  couvent;  aidé  des  bienfaits  accordoit    le   Saint  Tbaumatni^ 
du  Grand-duc  et  des  grands  de  les  succès    de  ses  armes,  enrichit 
l'Etat,   il  le  rebâtit  plus  vaste  et  le  couvent  après  la  conquête  de 

(1)  Al«xaiidr«    Pérésvétc   et  Rodion  Osliabia, 
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Cazan  et  d^Astralliaii  de  nonyeanx    prit    i5^ooo    roubles  ,    Olreplef 
bien&îts.  Il  ajouta    beaucoup  de    ou  le  faux  Dmîtri ,  lorsqu'il  fut 
,  bÂ timons  en  pierres  à  ce  qui  exis-   maître  du  trône  ,  So^ooo  ;  le  tzar 
toit  déjà  ^  et  fit  faire  en  rcrmeil   Vassilei  Tranovitch  reçut  20^000  ; 
la  châsse  dans  laquelle  reposoit  le   et  dans  la  suite  Pierre-le-Grand  y 
corps  de  Saint  Serge  ,  le  couvercle    emprunta  au-delà  de  iSo^ooo  rou- 
fnt  enrichi  de  perles  et  de  pierres    blés  pour  les  besoins  de  la  guerre, 
précieuses ,  ainsi  que  de  plaques    Pendant  Tinterrègne  qui  suivit  la 
d'or  sur  lesquelles  étoient  les  ins-   prison  du  tzar  Vassilei  Ivanovitch 
crîptîons.  Ce  sont  ces  grandes  ri-    Chouiskj^  le  supérieur,  Dionisius, 
chessei  successivement  accumulées   envoya   5o  hommes   d'armes,  et 
dans  ce  couvent  qui    le  mirent  à    d'autres  secours  à  Moscou.  Abra- 
méme  de  donner  de  si  grands  et   bàm  Politzinc,  célèbre  moine  de 
de  si  utiles   secours  à  la  ville  de    ce  couvent ,  parcouroit  les  vîllei  ^ 
Moscou  pendant  les  troubles  des    et  par  son  éMquoo ce  et  son  pa trio- 
guerres  civiles  ,  causées  par    les    tisme  ,  négocioit  la  paix  entre  les 
fiinx  Dmîtri^  tour-à-tour  soutenus    chefs  russes  que  la  désunion  em- 
par  les  Polonais  qui  sous  leur  nom    péchoit  d'agir    de    concert  pour 
parvinrent  àenvahir plusieurs  pro-    chasser  les  Polonais.  11  parvint  à 
vinces  russes  et  à  s'emparer  de  la    engager  le  célèbre  prince  Pojarsk^ 
capitale.  Pour  la  priver  de  cet  ap«    à  marcher  sur  Moscou  ,  et  on  lui 
pui ,  les  Polonais  se  décidèrent  à.  doit  une  grande  partie  des  succès 
mettre  le  siège  devant  le  couvent    de  ce  général.  Le  courent  s'épui- 
de  Troïtza  ,  ce  qu'ils  exécutèrent    soit  en  même  temps  d*hommes  çt 
en  1609  sous  la  conduite  du  het-    d'argent  pour  la  cause  commune  , 
man  Sapieha  ^  et  du  général  Lis-   et  lorsque  le  succès  couronna  cette 
•ovsky.  Ces  deux  généraux  tenté-    belle  entreprise  ,  il  eut  la  gloire 
rent  u'abord  de  séduire  le  supé-    de  voir  traiter  et  conclure  la  paix 
3rîenrducouvent,qniétoitJoasaph,    dans  un  village  de  sa  dépendance 
et  les  commandans    des  troupes    (Déoulina)  situé  à  3  w.  du  couvent, 
russes  j  le  prince  Grégoire   Dol-    Dans  la  snite^  il  eut  encore  la  gloire 
goronky  et  Alexis  Golokhvastow.    de  sauver  Pierre-le-Grand  et  son 
N'ayant  pu  y  réussir ,   ils  cher-    frère  le  Tzar  Jean  qui  vinrent  s^j 
chèrent  à  les  intimider  par  des  me-    mettre  à  couvert  des  entreprises 
naccs  ;  ces* moyens  ayant  eu  aussi    des  streltzys    révoltés.  Pierré-le- 
peu  jie  Succès  ,  ils  attaquèrent  le    Grand  y  revînt  une    seconde  fois  , 
couvent  en  forme  avec  des  forces    lorsque  Stchéglôvitof  à  la  tête  des 
supérieures.  Les  assiégés    se  dé-    mêmes  strelti^s  conspira  contre 
fendirent  avec  courage,    et  mal-    lui.  Ce  Souverain   ainsi    que  î^^ 
gré  des  assauts  réitérés  et  des  brê-    successeurs  ,  jusqu^à  TEmpercur 
cbes  considérables  que  les  eanons    Alexandre  acCueliefnent  régnant  , 
avoient  faites  dans  plusieurs  en-    «nt  tous  enrichi  pa/  dés  dons  ce 
droits  ,  les  Polonais,  après  un  an    superbe  couvent ,  et  Tout  agrandi 
^t  4  n^ois  de  travaux  et  de  combats^    par  de  nouveaux  bâtimens.  A  Té- 
se  virent  obligés  de  lever  honiteu-    poque  où  Catherine  II  ôta'  les  vas- 
eement  le  siège,  et  d^évacuer  toute    saux   aux    monastères,  celui  de 
la  cou  trée.Dans  plusieurs  occasions,    Troitzaenpossédoi't  106,000  mâles, 
le  couvent  oflrit  des  sommes  con-    dans  diltéfentes  provinces ,  outre 
sidërables  aux  souverains  russes ,    des  maisons,  des  moulins,  etc,  etc. 
dont   les  trésors  épuisés  par  les    Tenons  à  sa  description,    lia  643 
guerres  civiles  ne  pou  voient  suffire    sagènes   de  circuit,    le  mur  qui 
au  besoin  d«  l'Etat.  Godonnof  y    l'entoure  est  flanqué  de  huit  hautes 
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et  superbf»s    loars  j;;olhîqaes  ,  la  rimpcralrîcoCallicrlnoîî.Saliaa* 
hantettr  des  murailles  est  de  4?  6  leur  est  de  ^i  sagèoes  et  une  ar- 
et  quelquefois   7  sasîènes  ,  selon  La  chine  avec  la  conpole qui esl dorée, 
sinuosité  du  terrain,  elles  ont  par-  Il  renferme   au  premier  étage  la 
tout  plus  de  trois  sai:;ènes  d  Vpais-  bibliothèque  du  séminaire  ,  com- 
seur.    Du   côté    de  l'est   il  y  a  un  posée  de  6,000  volumes  en  livre» 
fossé   revéta    de  maçonnerie  sur  russes  ,  grecs  ,   latins ,  hébreux, 
lequel  sont  deux  ponts  de  briques,  français  et  allemands.   I^  grosse 
Les  quatre  tours  des  angles  sont  cloche  du  poids  de  ^ooo  ponds  ett 
entourées  de  bastions    en    terre,  an  second  étage  (1);  il  y  a  une  an- 
LVglise  principale  de  la  Trinité  a  tre  cloche  qui  porte  le  nom  de  ffO* 
été  bâtie  sur   le  tombeau   de  St.  donnof,  elle  est  de  i85opoudsy 
Serge,  vers   la   fin  du  règne   du  une  troisième  de  127^,  une  de  62^ 
grand-duc  Vassîlei  Dmitrîevilchet  et  une  de  3 15.  l\  nVxiste,  je  crois, 
ail    commencement     de  celui  de  sur  aucun  clocher  an  monde  ,  une 
Yassilet     Yassiliévitch     Temnoie.  collection  pareille    de   cloches  de 
Elle  est  tonte  en  pierre  de  taille  ,  gros  poids  ;  il  a  en  outre  une  lior* 
deux  grands  réfectoires  lui  sont  loge  et  un  carillon  qui  sont  placés 
attenant  ;  le  tombeau  du  Saint ,  le  au  quatrième  étage.    Le  couvent 
baldaquin  sous  lequel  il  est  placé  ,  renferme  en   tout  9  églif>es  ,  plu* 
tout  est  en  argent  massif;  les  ima-  sieurs  chapelles  ,  de  vastes  réfec< 
ges  qui  sont  dans  cette  église  sont  toires  ,  le  palais  impérial ,  coloi  de 
couvertes  de  plaques  d^argent  for-  l'archevêque  ,     un    séminaire  oè 
tement  dorées  ,  et  plusieurs  curî*  plus  de  3oo  élèves  sont  onlretenoi 
chies  de  pierres  précieuses.  Non-  et  fort  bien  instruits  ;   et   outre  U 
seulement  la  couverture  des  cou-  biblîollièque  dont  nous  avons  déjà 
pôles ,  mais    celle  de  tonte  cette  parlé ,  une  autre  particulière  aa 
église  est  de  cuivre  fortement  do-  couvent,  dans  laquelle  on  conserre 
ré.  Elle  renferme  en  outre  des  ri*  plusieurs  manuscrits  qui  ontrap* 
cbesses  inimenscs  en  vases  sacrés  ^  port  à  Thistoîre  russe;  un'hôpiial; 
lustres  ,  candélabres  ,  et 'autres  or-  une  quantité  de  cellules  pour  les 
nemenft  d'église  en  or  et  en  argent,  moines;    de  beaux,    appartemeos 
plusieurs  sont  enrichis  dediamans  pour  l'archimandrite  ,  le  reclenr, 
et  autres    pierres  précieuses.    La  le  préfet   et  les    autres  autorités 
Cathédrale  de  r Assomption  est  un  dn  monastère  ;  les    magasins,  les 
vaste  bâtiment  ,   il  est  surtout  re-  cuisines  ,   les  caves  ,   tout  est  en 
marqnable  par  les  tombeaux  de  pierres  et  très-solidement   coiur 
plusienrs   personnages    célèbres,  Iruit.   On  y   remarque  encore  les 
^els  que  le  tzar  Boris  Godounof ,  chambres  du  trésor^  dans  le^qael' 
sa  femme  ,  son  fils  et  sa  fille;  celui  les  on  conserve  la  garde-robe  da 
de  Dionisins  ,   archimandrite  du  clergé  ,  des  habits  sacerdotaux  ri- 
couvent  ,  qui  a  rendu  de  si  grands  chemcnt  brodés  en  pierres  préeieo- 
services  k   l'Etat  durant  les  guer-  ses  et  en  perles  fines ,  des  caliœi 
res  civiles  et  l'interrègne,  est  dans  d'or ,  des   Evangiles  ,  des  patènes 
une  église  latérale.    Le  grand  clo-  enrichis  de  diamans,  le  tout  d'ai 
cher  de  cette  église  est  d'une  belle  prix  inestimable.   C'est  sans  coQ' 
architecture;  il  a  été  commencé  tredit  un  des  plus  riches  monattè* 
sous    le    règne    de  Tinipératrice  res  qui  existent,   et  un  des  ploi 
Anne ,    et  achevé  sous  celui  de  remarquables  par  les  grands  éTe» 
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(xj  c'est,  je  crois  «  la  plus  grosse  clocbe  qui  existe  parmi  celles  dont  «s 
^if\t  usage  1  car  ta  fameuse  cloche  de  Moscou  est  brisée ,  d  ailleurs  on  tf 
*'en  est  jamais  servi. 
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itpmensliîstorlqaes  qu'îl  rappelle 
et  auxquels  il  a  pris  part  par  \os 
serricesimportans  qn*ila  rendus  à 
la  patrie,  et  par  les  hommes  ce Lc- 
bres  qu'il  a  fournis.  On  distinguo^ 
ra  parmi  ceux-ci  le  supérieur  ac- 
tuel ,  Platon  y  métropolitain  de 
Moscou  ,  qui  9  par  son  éloquence  , 
son  génie  et  ses  écrits  est  déjà  si 
connu  et  si  célèbre  .en  Europe  ;  et 
qui  mérite  encore  tonte  la  reçon- 
uoissance  de  ses  compatriotes  par 
les  soins  qu'il  s'est  donné  pour 
éclairer  notre  clergés  Le  couvent 
de  Troitza  lui  doit  la  restauration 
de  la  plus  grande  partie  de  ses  bd« 
timens.  1 1  a  employé  de  très-gran<- 
des  sommes  pour  embellir  ,  per- 
£k*ctionner  9  on  y  élever  des  monu-* 
mens  qui  imortaliseront  son  nom. 
I^es  dons  qu'il  a  faits  à  ce  couvent 
sont  immenses.  Il  habite  dans  un 
ermitage  nommé  Berhanie  ,  qu'il 
a  bâti  à  3  w  du  monastère  ,  et  où 
il  a  fondé  un  séminaire  à  ses  pro- 
pres frais. 

Troitsko-Savskaia-Crétost, 

Ce  petit  fort  se  Irouvedans  legonv. 
d'IrkonUk,  district  de  Verkhné- 
Oudinsk,  sur  la  Kiâ.khta,  qui  dans 
les  domaines  mongols  se  jette  dans 
la  Boura  ,  celle-*ci  dans  l'Okhone 
et  rOkhone  dans  la  Sélenga.  On  y 
trouve  la  chancellerie  chargée  des 
affaires  qui  surviennent  avec  les 
Chinois.  C'est  ici  que  résident  les 
commissaires  chargés  de  surveil- 
ler les  frontières. Sa  garnison  con- 
siste ordmairement  en  une  com- 
pagnie d'infanterie.  Ce  petit  en- 
droit est  à  5 18  w.  d'irkontsk. 

Troki  ,  (TpoKu.)  ville  du  gouv. 
de  Vilna  et  chef-lieu  d'un  district, 
elle  est  sous  le  54^  33^  de  lat.  et  le 
43^  5o'  de  long,  orient. ,  sur  nn 
lac  nommé  Bressale  qui  communi- 
que par  an  canal  avec  la  Villia. 
Celte  ville  est  à  21  w.  ouest  de  Vil- 
na. Elle  a  été  fondée  en  i32i  par 
Guedemin,  grand-duc  de  Liihua- 
nie.  Les  flammes  la  consumèrent 
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<^\B  ^   un  CQU- 

eist  DU 
•^  ^  ^•-•J'ymenka 

lises> 

le, 

baye  de  . 
châteaux  ,  1 
sur  une  île  du  lac  i>. 
est  assez    grande  ,  mai» 
tous  ses  bâ timens  sont  en  i>x. 
elle  a  trois  paroisses,  dans  la  prin- 
cipale   desquelles  est    une  image 
de  la  S  te  Vierge  qui  y  attire  beau- 
coup de  pèlerins.  On  trouve  dans 
son  district'  une  verrerie  considé- 
rable* 

Trostenskoé,  (TpocmeHCKoe,) 
C'est  un  petit  lac  dans  le  gouv.  de 
Moscou ,  district  de  Rou/a ,  qui 
donne  naissance  à  la  Ozerna,  par 
laquelle  on  flotte  beaucoup  de  bois 
dans  la  Rouza  et  de  celle-ci  dans 
la  Moskva. 

Troubéjc,  {Tpi^ôemb.)  Il  y  a 
trois  riv.  de  ce  nom  en  Russie  ^  la 
première  coule  dans  le  gouv.  de 
Vladimir ,  district  de  Péreslavl , 
traverse  la  ville  de  ce  nom  et  va  se 
jeter  dans  le  lac  de  Plestchèevo.  La 
seconde  a  par  tient  au  gouv.  de  Pol- 
tava  ,  elle  coule  près  de  la  ville  de 
Péréaslaw  et  se  jette  dans  le  Dnepr 
sur  sa  rive  gauche;  il  paroit  qu'an- 
ciennement elle  éloit  navigable, 
car  on  trouve  souvent  an  fond  des 
débris  de  très-gros  bateaux.  La 
troisième  n'est  proprement  qu'un 
bras  de  TOca  qui  s  en  détache  et 
coule  sous  les  murs  de  Riazan ,  et 
va  ensuite  se  réunir  à  TOca  à  quel- 
ques werstes  plus  loin. 

Troubtchevsk,  {Tpn6zeecKb.) 
ville  du  gouv.  il'Orel  et  chef-lien 
d'un  district,  sitnée  sous  le  52^  37' 
de  lat.  sept,  et  le  5 1°  3o'  de  loujç. 
orient,  sur  la  rive  droite  de  la 
Desna  ,  dans  une  situation  char- 
tuante,   à  166  w.  sud  d'Orcl  ;  elle 
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et  superbt^s    t^tlfîcaUons  en  terre  qal  s'cchapipent  des  Kirgnîs.  Ik 
banteur  des  /encore  quelques  reâ-  sont  tous  malioniëlâns.  Ceux  qui 
et  quelque(y6uve  8  églises  ,  tin  m&-  vivent  sur  les  bords  de  la  Coamâ 
sinuosité  f^el,  19  boutiques  et  ))lus  et  en  général  dans  le  gouv.  d'A»- 
tont  plti^aisons  presque  toutes  en  trakban,  sont  aisés,  vifs,  bien  faits, 
senr.  Xes  babitans  font  un  coim-  et  celui  de  tous  les  peuples  faabi- 
fossé>e  assez  considériible  en  cban-  tans  les  steppes  ,  qui  met  le  plus 
leq/^et  en  grains  qu'ils  cbarrient  de  luxe  dans  sa  manière  de  se  vé« 
^qu'à  Gjatsk  et  de  là  par  eau  à  tir.  Ils  sont  ricbes  en  cbameaux , 
jga  et  Pétersbourg.  La  ville  pos«-  bétes  à  cornes  ,  moutons,  et  cfae- 
•ède  encore  une  âibrique  de  vert-  vaux  qui  sont  d'une  bien  plas  bel- 
de-gris.  Il  se  tient  ici  une  foire  an-  le  race  que  celle  des  cbevaux  cal- 
nuclie  à  la  Pentecôte.  mouks  ordinairement  maigres  et 
•    TnoviYA  ,  [Tpt^eâal  pet.  riv.  serrés  de  la  poitrine  ,  tandis  que 
du  go^uv.    de  Saratof  dfistrict  de  ceux  qu'ils  élèvent  sont  de  hante 
Couznetsk ,  elle  se  «jette  dans  la  taille ,  vigoureux^  durables,  vites 
Soura.  et  ont  le  sabot  dur.  Ils  habitent 
TRotrKRMENES  OU  TovRCOMANS,  SOUS  des  tentes  de  feutres  ,  par- 
^pi^acjueHtibinjiviTypKOjuaHiibi)  fa itement  semblables  à  celU»   des 
C'est  une  nation   ta  tare,  dont  la  Calmouks ,    et    n'ont    pour  tout 
souche  mère  ,  que  les  Russes  ap-  chauffage  que  du  fumier  de  vai^ 
pellent  Ta  tares  Térékémeni,  no-  desséché    et  des     roseaux.   Leur 
xuadise  encore  sur  les  côtes  orien-  nourriture  consiste  en  viande  et 
taies  de  la  mer  Caspienne,  où  leur  lait  aigri ,  si  Ton  en  excepte  quel- 
territoire  s'étend  jusqu'à  la  Perse  qcïe  peu  de   âirine   ou  ae  gruan 
«t  au  lac  Aral.  Les  Troukhmèties  qu'ib  achètent  des  Russes.  La  vian- 
possèdent  sur  la  rive  occidentale  de  dé  cheval  est  celle  qu*iU  man- 
de la  mer  Caspienne,  la  partie  des  gent  le  plus  volontiers.  Ce  peuple 
montagnes  de  cette  mer  jusqu'à  la  mène  une  vie  fort  heureuse  ;  tenu 

trovrnce  de  Rakliétie  en  Géorgie,  seulement  à  fournir  des  chevaux 

A  généralité  des  districts  ont  des  pouf  le  service  des  courriers  et  des 

princes  qui  leur  sont  communs,  militaires  ,  il  n'a  nulle  imposition 

d'autres  forment  des  états  parti-  à  payer  ,  et  vit  sous  la  direction 

culiers  ,    et  quelques-uns  recon-  d'un  préposé  particulier  (en  Russe 

XKoissent  une  souveraineté  étran-  Pristaf  ).  Ce  dernier  a  nn  très- bon 

gère.  Dans  les  5o  premières  années  poste ,    il  babite  au  milieu  d*eux , 

du  siècle  passé ,  une  partie  de  ces  entouré  de  plusieurs  interprètes , 

hordes  fioit  soumise  à  Ayouk,  khan  veille  sur  leur  conduite  ,  appaise 

des  Calmouks.  Va  grand  nombre  et  termine  toutes  les  querelles  ou 

de  familles  troukhn^nes  se  réfu-  dissentions  qui  s^élèvent  entr'eux, 

gièrent  parmi  les  Tatares  d'Oren-  et  auxquelles  ils  paroisseilt  avoir 

boutg^  d'Onia  et  d'Astrakhan.  £n  assez  d'inclination*  On   à  accordé 

1770,  époque  de  la  fuite  des  Cal-  à  plusieurs   de  leurs  anciens  on 

inouka,  les  restes  de  ce  peuple^  qui  chefs    la  distinction   d'un    grade 

jusqu'alors  avoient  été  sous  la  do-  militaire  ,  et  tous   les  riches  pa- 

inination  des  Calmouks,  recouvré-  missent  n'avoir  pas  moins  d'am- 

rent    la     liberté.  Ils  nomadisent  bition  pour  obtenir  la  métne&veur 

aujourd'hui  comme  sujets  libres  et  prérogative*    On  neut  évaluer 

de  l'Empire  de  Kussie  aux  envi-  leur  population   a  plus  de  mille 

rons  de  l'embouchure  de  la  Cou-  tentes*  Ce  peuple  est  poli,  ofBcieux, 

ma.  lieur  nombre  s'augmente  cou-  commun  icatif,  mais  le  plus  extraor- 

ttnueLement     des   Troukbmènes  ditiaiirement  désceurré*  On  k  voit 
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fommaB^ment  moater  àoh^al^  fërîeoredoUTonra)  îl7«6Tëgli-« 
armé  de  carquois  et  d'arcs  très-  'ses  coosiriùies  ea  bois,  ao  coa- 
orn^s,  a^e  pour  laquelle  il^  ont  Teo^  de  religieuses  avec  une  ^glisej 
ifne  adresse  nierveilleuse.  De  ri-  k  Toz.U'éwté   de  la  Tille  est  nu 
çhe^ ceintures  dfi  sabres  foo^t  ^core  ost^og  ;  au-dcssu$  de  la  Tnmenka 
une  paj*lie  de  leur  çc^t^ume  qui  ^ton^conveii^de  moines,  3égli«e9> 
consiste  à  s'habliUer  ei^  étolîes  cra-  çn  pierres  ,  et  daqs  le  faubonrg 
jmoisîej9,  et  dans  l'image  dç^ga.lojOtS,  V^t^re  une  église  en  bois  et  une 
ce  qu'on  n^  voit  nulle  part  aussi' 'mosquée.  Ojn  y  trouve  en  outre 
^mipunément  parmi  lies  peuplar  800  maisons,  une  fonderie  d^  clo«. 
des  qui  habitent  les  steppes.  La  çhes ,  dçs   fabriques  de  sjivon  el 
Il^îë1;^e  partie  porte  ^es  bidni^etii  des  tanneries  considérables  font  sa; 
ronds ^  garnis  de  peaux  d'agneaux  principale  ricUesse.  Tumène  a  été 
noirs  à  Tinstar  des  Polonais.  Qs  se  la  première  ville  bâ^ie  par  les  Rus- 
rasent  la  téte^  et  beaucoup  aussi  la  ses  en  Sibérie ,  et  a  beaucoup  con« 
moustache*  liCS  vieillards  cepen-  tribué  à  assurer  leurs  établi^se- 
dant  laissent    croître  leur  barbe  xpen^  dans  ce  pays  nouvellemeoi. 
sous  le  menton.  Le  costume  dp  conquist 

leurs  femmes  et  de  leurs  filles  es^       TvEa  ,   (  têispcKOu  KancM.  ) 

absolument  le  m^me  que  celui  des  (Canal  de)  U  sert  conjointement . 

femmes  Nogaïs,  et  les  leurs  portent  avec  celui  de  la  Tsna  à  réunir  U 

'  aussi,  comncie  les  femmes  tatares  Tvertsa  et  la  Msta.  Il  a  une  éten«* 

d'Astrakhan,  un  anneau  à  une  n^*  due  de  4  w.  tx  demie ,  sur  laquelle 

rine.  on  a  ménagé  des  réservoirs  pour 

Tuc-CAaAOAiE,  (7V7K5»>irapa^  I^  cas  ou  Veau  seroit  trop  basse* 

tail)  Cap  de)  Il  se  trouve  si^  la  C'e^ft  par  ce  canal  que  Pétersbonrg 

côte  orientale  de  la  mer  Caspienne  sefoprnit  de  tons  les  objets  qui' 

et  il  est  cèaligti  au  gouv.  d  Astra^  viennent  de  Tintérieur  de  l'Ëm«- 

ifaan.(^oy^£CA$PiBNNB),  pire.  Avant    qu^on  l'eût  creusé  ^ 

Tumx;ne  ,  (TtoAieub.)  yille  du  tes  barques    qui     remontoient  la 

gonv.  de  Tobolsk,  et  chef-lieu  d'un  Tvertsa  déchargeoient  leurs  mar^. 

district  ;  elle  est  située  sous  le  57^.  chandîscs  pi^ès   de  Termitage  de 

de  la  t.  sept,  et  le  83^   de  long.  St^    Nicolas-du-Pilier ,    lesquellea 

orient.  ,  h   2^1  w.  de  Tobplsk  sur  de  là  étoicnt  menées  par  terre  jus« 

le  bord  méridional  de  la  Tours  ,  qu'à  Yycbi^i«yolotcnok  >  où  elle» 

elles*appeloit  autrefois  Tchingui-  se  rembarquoient  sur  la  Tsna  ,  et 

Toura.  La  ville  actuelle  fut  bjitie  continnoient  leur  route  par  eaa 

eu    1686  sur  remplacement  de  la  jusque  la  capitale.  Pour  éviter  cet 

ville  tatare  dont  on  voi^  encore  des  embarras ,  Pierre-le«Grand  réunit^ 

resers.   £lle  a  un  Êiubourg  sur  la  par  un  petit  canal,  qui  se  trouve 

rive  opposée  du  même  fleuve,  vis-  dans  la  villedeYychni*Yolotchok, 

À-vis  de  la  ville  ,  et  dont  les  habi-  la  Tvertsa  et  la  Msta,  et  réunit  par 

tans  sont,  pour  la  plus  grande  là  le  Volga  et  la  Neva,  et  par  con- 

partie^  des  Tatares  et  des  Boukha-  séquent  la  mer  Caspienne  avec  la 

res.  Cette  ville  est  traversée  par  la  mer  Baltique.  Et  c  est  pour  cela 

petite  riv*  de  Tumenka  qui  se  jette  qu'on  creusa  le   canal  qui  réunit 

datis  -la  Toura  vers  l'extrémité  de  la  Tsna    et   la  Tvertsa,  et  qu'on 

la   ville.    Il  y  a  sur  cette  riv.  un  construisit  des  écluses  de  pierres, 

pont  de  83  sagènes  de  longueur,  d'abord  sur  le  bord  de  la  Tvertsa 

près  doqoel  est  la  forteresse  inté-  et  ensuite  sur  celui  dp  la  Tsna.  On 

rieure  et  une  église  principale  bâ-  éleva  par  des  digues  les  eaux  de 

Mie  en  pierres.  Vers  la  partie  in«  cette  dernière  riv. ,  et  on  en  rem« 
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plit  le  canal.  Mais  comme  malgré  noms  de  leurs  cbefs-Ileiix^ce  sont: 
cela  il  ne  s'y  trouva  pas  assez  d'eau  i^.  Tver  capitale  de  toal  Ir  ^out.  , 
pour  les  bateaux  qui  portoîeot  une  2''.  Cacbine^  3®  Béjetsk  ,  ^^  \^ich- 
grande  charge,  on  y  an^ena  encore  ni  —  VolotcholL      5^  Torjok  ,  6*. 
les  eaux  de  la  Clilina,  cequi  né-  Ostacbkof,  70  Rjew-Volodimérof , 
crssîla  la  construction  de  plusieurs  j^  Zoubtsof ,  9^  Staritsa ,  io<>  Cor- 
autres  canaux  et  écluses.   CVsl  un  tcbcva ,  1 1»  Coliazine  et  12^  Vfsia- 
marcliand  nommé  Serdukof  qui  a  gonsk.  On  y  trouve  en  outre  la 
creusé  à  ses  frais  le  canal  de  T ver,  ville  de  Criisnoi-kholin  ,  qui  ni 
et  Pierre-le- Grand  lui    donna    le  pas  de  district,  excepté  les  Russes 
privilège  de  prélever    un  certain  qui  forment  la  grande  majorité  t^e 
droit  sur  <les  bateaux  qui  passe-  sa  population  ,  on  y   trouve  «ox 
rotent  par  ce  canal  jusqu'à  ce  qu'il  environs  de  liéjetsk  des  F/mnois 
fût  remboursé  de  sa  dépense.  on  plutôt  des  Caréliens  qui  pro- 
Tv  ER  ,  (TeepcKOA  tf^ÔepHlA.)  fessent  comme  les  premiers  la  re- 
(Gouv.  de)  il  est  situé  entre  le  55<^  ligion   catboirquc     grecque.  Pln« 
et  le  59°  de  lat.  sept,  et  le  5o®  et  sieurs  d'entre  les  villes  de  ce  goat, 
le  59^  de  long,  orient.,  a  an  nord  sont  riches  par  le  commerce  qu'el- 
le gouv.   de  Novgorod,  à  l'orient  les  font  moyennant  les  canaux  et 
celui  de  JaroslaW)  au  midi  ceux  de  les  fleuves  qui   traversent  le  pajs 
T lad i m ir^  Moscou  et  Smolensk,  et  et  réunissent  ici  les  mers  Caspien- 
à  l'occident     celui  de  Fscovir.  Il  ne  et  Baltique ,  y  attirent  toutes 
s'étend  du  sud-ouest  an  nord-est ,  les    denrées    et  marchandises  de 
sur  plus  de  5oo  w.,  et  du  sud-est  1  Empire.  On  y  compte  97^,000 
au  nord-ouest  sur   200.  La  Dvina  babitans  des  deux  sexes.  Le  clfi^e 
occidentale  et  le  "Volga  y  ont  leurs  y  est  régi  par  un  archevêque  qui 
sources  J  ce  dernier  y  reçoit  dans  prend    le    titre    d'archevêque  de 
son  sein  la  Vazouza  eila  Chocha  ;  Tver  et  de  Cachine.  Il  réside ordi- 
les  autres  grandes  riv.  qu'on  y  trou-  nairetnent    à   Pétersbourg,  étant 
Te  sont  la   Mologa  (qui  le  sépare  membre  du  St.  Synode.  Son  Aliesie 
sur  nn  certain  espacedugouv.de  Impériale  le  prince  George  d'Ol- 
Jaroslaw) ,  la  Msta  ellaMedvé-  d(  nbourg,  époux    de  Madame  Ii 
ditsa.  On  y  trouve  plusieurs  lacs  grande    duchesse    Catherine,  est 
considérables,  tels  que  le  Séliguer,  gouverneur-général  de  Tver,J«- 
le  \  olga  et  le  Dvinelz.  La  terre  j-  roslaw  et  Novgorod;  illiabite,  avec 
est  assez  fertile  moyennant  les  en-  son  auguste  épouse  ,  la  ville  de 

["^ais  ,  et  dans  les  bonnes  années  Tver. 

os  récoltes  y  suffisent  aux  besoins        TvER  ,    (Tôeph,)  ville  capital* 

de  ses  babitans,  dans  d'autres  on  du  goav.  du  même  nom^  chcf-H^o 

est  obligé  d'avoir  recours  aux  gou-  d'un  district ,  sous  le  67^51' de 

vrrnemens  voisins.  Il  abonde  en  lat.  sept,   et  le  54^  4^'   deloDg> 

bois,  surtout  en  celui  de  construc-  orient.^  sur  le  Volga  qui  la  traver- 

tij>îT3-  dont  on  fait  ici  une  grande  se  et  à  l'embouchure  dans  ce  fleo- 

consommaticii  pour  la  construction  ve  de  la  Tverlta  qui  s'yjcllcdti> 

clés  barques  ^   les  babitans  ,  outre  côté  ,   et  de  la  Tmaka  quPs'y  jette 

l'agriculture  ,  gagnent  leur  vie  en  de  l'autre.  Elle  est  k   564  ^'^ 

conduisant   les  bateaux  et  eu  ser-  Pétersbourg    et   164  de  Moscos- 
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intérieure  de  Tempire.   Il  est  par-    dimir,    fit  bàlir  à   l'emboncliort 
ti.-,ô  en    i'^  dislricis,  portant  les    de  la  Tvcrtxa  un  fort  sur  le  Volga» 
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ponr  coavrîr  nés  EtaU  de  ce  côlé  ces  Jean  ie  PéreasUvl  et  George 
contre  les  încnrsîons  des  brigands  Panilovitch  de.  Moscoa.  Les  f^oy- 
de  Novgorod  et  de  M o voie-Torque,  gorodiens  sVtant  aassî  soulevée  ^ 
Mais  les  habitans  de  ce  nouvel  m-  il  les  battît  si  complet tcment  en 
droîl  s'étant  bientôt  aperçus  que  i3l5  à  Torjok^  que  leur  arra<^e  fut 
Tautre  côté  du  fleuve  seroit  beau*  entièrement  détruite  ,  car  tout  ce 
coup  plus  avantageux   ponr  eux ,   qui  ne  fut  pas  tué  fut  pris  avec 

1>1usieurs  s'y  fixèrent ,  et  à  la  fin  armes  et  ba  .«âges.  Le  prince  de 
e  grand-duc  Jaroslaw,  fils  de  V se-  Moscou  conservant  sou  an imos île 
Tolod,  j  fit  transporter  le  fort  en  réussit  par  ses  menées  auprès  du 
I!i4<^,  absolument  à  l'endroit  où  kban  de  la  grande  borde  à  le  faire 
est  la  ville  de  Tver  actuelle.  Son    déposer    du    trône  de  "Vladimir. 

Sremier  prince  fut  Jaroslaw^  fils    Micbel  le  combattit  en  i5i8  près 
n  précédent  et  frère  de  St.  Aie-   de  Tver  où  il  étoit  venu  faire  une 
xandre  Newsky  ,  qui  y  établit  le    invasion  avec  ses  troupes,  le  vain- 
premier  siège  épiscopal  en  1 271.    qnit,  et  fit  sa  femme  et  son  frère 
Depuis  celui-ci  Tver  eut  constam-   prisonniers  ,    ainsi    que  Cavidaie 
ment  ses  souverains  particuliers  ,    général  des  troupes  tatares qui ser- 
qui    agrandirent    beaucoup    leur    voient  comme  auxiliaires  dans  Far- 
État  aux  dépends  des  principautés    mée  du  prince  George  de  Moscou, 
voisines,  tantôt  par  des  guerres  beu-   Ce  dernier  eut  beaucoup  de  peine 
rensement   terminées ,  tantôt  par   h   se  sauver   par  la  Tuite.  La  paix 
des  héritages  on  des  concessions    fut  faite  bientôt  après  dans  une 
Tolontaires  des  princes  de  Vladi-   entrevue  quils  eurent  ensemble  ; 
mir,  Souzdal  ot  Rostow,  et  souvent   mais  Cavidaie  et  le  prince  de  Mos- 
de  la  république  de  Novgorod,  qui    cou  firent  tant  qu'il  fut  appelé  dans 
plaçoil  quelquefois  sur  son  trône   la  horde  par  Usbek-Klian  qui  I  j 
des  princes  de  Tver';  mais  parti-    fit  massacrer  en   i3i9   le  22  no- 
cnlîèrement  par  la  protection  des   vembre.  Des  quatre  fils  qu'il  laissa, 
Khans  de  la  grandehorde  qui  leur  l'aîné  lY.    Dmitriluisurceda.il 
donnèrent    l'investiture    de  plu-   fut   con tin uellem ment  en  golerre 
sieurs  villes  et  terres  voisines.   A   avec  le  prince  George  de  Moscou  , 
Jaroslaw  qui  mourut  en  1 271,  après  ^t  voulant  toujours  venger  la  mort 
un  règne  agité  mais  glorieux  ,  car   de  son  père  ,  il  parvint  à  le  tuer 
il  gouverna  Pskow  ,  ensuite  Tver   de  sa  propre  main  en  i326  au  mî- 
et  Novgorod  ^  et  à  la  6n  fut  pen-    lien  de  la  horde  oùilssetronvoienl 
dant  7  ansgrand-durde\iadimir,    tous  deux;  le  khan  Usbek  le  fit 
succéda  comme  régent ,  IL  Jaro-   punir  de  mort.  Il  régna  7  ans.  V. 
alaw  ,  fils  de  Jaroslaw.  Celui-ci  fil   Son  frère  Alexandre,  oui  fut  égale-» 
la  guerre  au  prince Dmit ri  Alexan-   ment  souverain  de  \ladimir  ,  lui 
drovitch  pour    la  principauté  de   succéda.   Le  Ehan  ayant  envoyé  à 
Novgorod,  elle    finit  bientôt  par   Tver    en     1827   un.  ambassadeur 
un  accommodement ,  et  à  la  majo-   nommé  Chavkal  avec  des  troupes 
rite    de  Michel    Jaroslavitch  ,  ce  ta  tares  ,  celui-ci  se  conduisit  avec 
prince  se  retira  h  Briansk,  où  il  fut   tant  d'insolence  ,  pillant  et  oppri- 
toé  en   i3io.    III.  St.  Michel  Ja-   mant  si  impitoyablement  les  babi- 
jroslavitch,   fils  posthume  du  pre-  tans  de  Tver,  que  le  prince  A  le- 
snier  prince  de  Tver ,  fut  élu  et  xandre  se  vit  obligé  ,  conjointe^ 
confirmé  en    i3o4  grand-duc  de   ment  avec  son  frère  Constantin  , 
Vladimir,  il  fut  également  prince  de  tomber  sur  les  Tatares  dans  la 
de  Novgorod.   Ce  souverain  eut  à  ville  même  pour  les  repousser.  11 
»oa tenir  la  guerre  contre  les  prin-  les  battit  complettcment  |  et  Tani- 
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hiissacicur  ft'ëtant  retrancliê  claim  monrot  €n  i4ti5  ,  après  nn  règne 

le  palais  du  prince,  il  Vj  fit  brûler  .  de  26  ans.  Le  fils  de  celuî-cî  nom* 

avec  le  palais.  Le  Khan  pour  ven-  mé  X.  Alexandre 9  niourul  de  la 

{[er  1  insalte  faite  à  5a  majesté  dans  peste  ,  n'ayant  régné   qn'nn  an. 

a  personne  de  son  ambassadeur  ,  Le  !XI*  souverain  de TTcrfulGeor- 

envoya    contre  Tver  des  troupes  ge  fils  d''Alexandre^  îl  régna  très» 

qui  mirent  tout  h  feu  et  à  sang.  Le  peu  de  temps.  XIL  Le  frère  de  et 

prince  Alexandre  s'enfuit  à  Pscow  dernier  ,  nommé  Poris  ,    mourut 

dont  il  prit  le  gouvernement  ;  son  en  iâ6j,  après  un  règne  de  36 ans. 

frère  Constantin  Yy  suivit.  Ils  vé-  Sa  fille  Idarie  fut  mariée  au  grand- 

curent  en  Litbuanie  jusqu'en  i338  prince  de  Moscou  Ivan  Yassilié- 

où  il  fit  un  voyage  dans  la  borde ,  yitcb  l«r.  Xlll.  Micbel  III  Boriso- 

et  y  obtint  son  pardon,  mais  ca-  vitcb,  beau-frère  du  grand-^prinee 

Ipmuié  par  plusieurs  princes  rus-  de  Moscou  ,  succéda  à  son  père 

•es  ,    il  y  fut  rappelé  Vannée  sui-  Eorîs  ,  et  vivant  d'abord  en  bonne 

vante  et  mis  à  mort  ainsi  que  son  intelligence  avec  le  souverain  de 

£ls  Théodore.  YL  Son  frère  Con-  Moscou^    fit  conjointement  avee 

jtantin    lui  succéda    pendant    sa  lui    la  guerre  aux  KovgorodienS| 

fuite;  après  celui-ci  le  trône  de  mais  eHrayé    de   la    trop  grande 

Tver  échut  à  VU.  Basile  prince  de  puissance  de  son  beau-frère,  il  cben- 

Cachine^  qnimonrut  en  i365sans  cba  à  lui  susciter  des  troubles  et 

postérité.  YIII.  Michel^  fils  d'Ale-  engagea  le  roi  de  Pologne  à  lui  faire 

xandre ,  ne'  à  Pscow  pendant  Të-  la  guerre  ;  ce  qu'ayant  appris  k 

migration  de  son  père  ^  monta  en-  grand-prince  Ivan  Vassiliéviteh, 

suite  sur  le  trône  ,  aidé  des  Polo-  il  la  déclara  au  prince  de  Tver, 

nais  et  des  Lithuaniens  ,  il  fit  une  puis  ayant  assiégé  avec  de  grandes 

guerre    cruelle  an  grand-duc  de  forces  sa  capitale  en   1486^  il  en 

liloscou  Dmitri  Ivanovitch  Dons-  brûla  les  fauxbourgs*   Le  prince 

loie,  auquel  il  disputoit  la  grande  Michel  voyant  la  trop  grande  supé- 

Îrincipanté  ;  dont  il  avoit    reçu  riorité  des  forces  de  Moscou, et 

investiture  de  Marnai- Khan«  Cet-  s*étant   aperça  en   même    temps 

te  guerre  dura  5  ans ,  dans  Tes-  de  la  trahison   de  $es  principaux 

pace  desquels  Moscou  fot  assiégé  boyards  ,  sVnfuit  eu  Litbuanie  et 

et  brûlé  deux  fois ,   et  Tver  une  y  mourutbientôt  après.  Les  grands 
fois,  en  i374*  Ce  prince  prit  et  \  de  l'Etat  remirent  alors  la  rille  de 

brûla  Torjok^  dont  il  transporta  Tver  et  toute   la  principanlé  ai 

les  habitans  à  Tver.  On  voit  par  souverain  de  Moscou  qui  la  réi»- 

son   testament  qu  il  possédoit  ou-  nit  ainsi  à  ses  Etats.  Ce  prince  k 

tre  la  ville  de  Tver,  celles  deBjew,  concéda  cependant  à  son  fila  Ivan 

Zoubtzov,  Staritsa,  Badilovr,  Vyb-  Ivanovitch  qui  j  régna  A  ans  et 

rine,  Opoki,  Yertiazine,  Belgorod,  mourut  à  Tver  en  1490.  Il  a  ëté  le 

Kovoie-Gorodpk,  deux  Micoulint  ,  XI Y®  et  dernier  souverain  de  cette 

Cachine  etSkniatine.  Cette  nomen-  principauté,  qui,  après  la  mort 

clature    prouve    Tétcndue    delà  d'Ivan  Yassilicvilch  suivit  ton  jours 

!)rincipauté  de  Tver ,  et  combien  les  destins    de  Moscou.     Sons  le 

a  puissance  de  ses  souverains  s'é-  règne  du  Tzar  Ivan  YassiliéTÎtd 

toit  accrue  en  peu  de  temps.  Le  et  de  Boris  Godounof ,  on  reloua 

prince  Michel  IJ  ,  le  plus  remuant  è  Tver  le  ci-devant  roi  de  Cazan, 

et  le  plus  ambitieux  de  tous  les  Siméon  ,  qui  mourut  avcnclë  par 

souverains  de  Tver  ,  mourut  dans  les  ordres  de  Godounof ,  dans  oa 

sa   capitale  en   1399.  Il  eut  pour  village  près  de  cette  ville.   Les  Po^ 

suceessenr  IX.  son   fils  Jean  qui  louais  assiégèrent  en  1606  et  pri- 
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KMil  par  sarprîse  Tver,  qa^îls  sac-  gee  volontairement  de  rnmbouraer 
cagèrent  et  brûlèrent  ;   mais   en   en  entier,  arec  les  intérêts  la  som- 
1609  les  Russes,  aidés  des  Suédois,   me  de  700^000  R.  qai  a  été  em«- 
ajant  baltu  les  Polonais,  reprirent   prnntée  poar  la  construction  da 
la  ville*  £Ue  eut  à  souffrir  de  la   canal.  Conformément    aux  désirs 
peste  en  i^iy,  14^^,  23  et  ii5,  en-   de  ce  corps,  il  a  été  ordonné  que  le 
snite  en  1655;  cette  dernière  fut   canal  seroit  nommé  Canal  de  Ca^ 
si  rlolente  que  tous  les  liabitan»  de  therine ,  en  riionneur  de  Madame 
la     yille    périrent ,    et  qu'on  lut  la  Grande  -  Duchesse*    Tver    est 
oblîgéd'y  a  mener  des  colonies  pri-   maintenant  après  Pétersbourg  et 
ses  dans  les  environs  pour  la  re-   Moscou  la  ville  de  Russie  la  plus 
peupler.  De  fréqnens  incendies  et   régulièrement  bâtie ,  et  une  des 
la  famine  la  ravagèrent  aussi  quel-   plus  avantageusement  situées.  Ou 
qnefois.  Catherine  II  releva  par   j  trouve  deux  couvens,  dont  un 
ses  bienfaits  la  ville  de  Tver  ;  elle   de  religieuses;  l'église  cathédrale 
la  fit  rebâtir  pour  ainsi  dire  à  neuf  bâtie  en  1687  ,  tout  près  du  palais, 
sur  un  plan  régulier  ,  fit  tirer  les   c^  pierres  de  taille  et  d'une  asses 
rues  an  cordeau,  et  construire  des   belle    architecture    gothique,    le 
places  qui  ornent  beaucoup  cette   corps  de  St.  Michel  Jaroslavitck 
ville.  Sons  le  règne  actuel  on  a   prince  de  Tver,  y  repose  dans  une 
agrandi    et  meublé    somptueuse-   belle  châsse  ;  outre  ct*lie-là  Tver  a 
ment  le  palais  pour  l'usage  de  S.   encore    ^27    églises  ;  le  ci-devant 
A*  !•  Madame  la  grande-duchosse  palais  archiépiscopal    dont    on  a 
Catherine,  qui   riiablte  avec  son   fait  un  snperbe  palais  pour  Mad. 
ëpoux  le  prince  George  d'Olden-  la  Grande-Duchesse  et  son  époux; 
bourg  ,  gouverneur  -  général    de   Thôtel  dugouvernement,  les  tribu- 
Tver,  Novgorod  et  Jaroslaw.  Sous   naux,  une  maison  pour  les  orphe- 
leur  administration  Tver  s'embel-   lins  ,  F  hôtel -de-ville ,  les  maisons 
Kt  tous  les  jours  davantage,  tant   da  gouverneur  et  du  commandant; 
par  les  bâtlmens  que  par  ïes'éta-   les  séminaires  et  plusieurs  écoles  ; 
blissemens  utiles  qu'ils  y  ont  or-   le  corps  des  boutiques  fort  bien 
donnés.  C'est  sur  leur  projet  con-<   construit  ;  et  plus  de  200  maisons 
firme  par  S.  M.  I.  qu'il  a  été  ordon-   en   pierres  régulièremf'nt  bâties  , 
né  de  faire  de  la  p.  rlv.  Tmaka  un   sans  compter  les  malsons  de  bols, 
canal  qui  sera  de  la  plus  grande   donnent  à  Tver  un  aspect  Impo- 
Qtillté  pour  la  navigation  in  térieu-  saut  et  fort  agréable.  On  y  trouve 
re.  On  y  retirera  à  la  fin  de  Tau-  en  outre  des  maisons  de  charité 
tomne  les  bateaux  qui  ne  peuvent    pour  les  deux  sexes  ,  des  pecslon- 
rester  pendant  Thiver   ni  sur  le   nais  pour  Téducation  de  la  jeune 
*Volga  ,  ni  sur  la  rlv.  de  Tvertza.   nobless<7,  et  plusieurs  autres  Insti- 
On  y  établira  des  cban tiers  pour   tutions  dans  ce  genre;  différentes 
la  construction  des  bateaux^  et  Ton    manufactures  et  fabriques.  La  ville 
placera  sur  ses  bords  des  magasins   se  divise  en  4  quartiers.   Il  y  a  un 
pour  le  dép6t  des  marchandises,    port  de  bateaux  sur  le  Volga  ,  qui 
Li'embouchnrc  de  la  Tmaka  sera   se  démonte  lorsqu'au  printemps 
fermée,  et  Von  fera  dégorger  le   la  rlv.  charrie ,  et  un  autre  sur  la 
canal  à  environ  cinq  w.  au-dessous    Tvertza  qui  est  construit  en  forme 
de  la  ville  dans  le  Volga  ;  de  sorte   de  radeaux.  £lle  possède  aussi  de«x 
qu'il  y  aura  un  vaste  emplacement  bonnes  auberges  pour  les  voyageurs 
pour  les  bateaux  pendant  l'hiver   qui    y  passent    conlinuellemeat , 
et  pour  leur  constrnction*  La  no-   cette  ville  étant  sur  la  roule  de 
blesse  dagoav.de  Tver  s'est  char-   Pétersboorg    à  Moscou;  on  7  a 
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commencé    la  construction    d^un  considérable  qui   prend  sa  source 

théàirey  et  (lepuîs  que  le  prince  dans  le  gouv.  de  l'vcr.  entre  W 

d'Oldenbourg  y  réside  ,  elle  est  le  districts  d  Ostachkof  et  de  Vichni- 

centrederadministrationdes  com-  Volotcliok,  et  traversant  celai  de 

mnnications  intérieures  par    eau  N ovo-R  je w,  se  perd  dans  le 'Volga, 

et  par  terre.  La  situation  de  cotte  dans  la  ville  de  Tver  même.  Cette 

ville  sur  le  bord  élevé  du  Volga  ,  riv.  est  d'une  très-grande  împor» 

ractivité  qui  y  reçue  par  la  grande  tance  pour  la  navigation  intérieure 

aftiuence  desl^atelierâ  et  des  nom-  de  TEmpire,  surtout  depuis  que 

breux  transports    qui    y  passent  Pierre-le-Grand  Ta  réunie  par  an 

6ans  cesse  y  en  rendent  le  séjour  canal  qui  passe   h  Vichni-Volo- 

agréable,  et  ajouteut  à  l'aisance  tchok  ,  avec  la  Ms ta.  Plus  <Je  6000 

des  babitans  par  les  moyens  qu'el-  bateaux,    dé    toutes    grandeurs  j 

le  leur  procure  de  tirer  parti  de  passent  annuellement  pour  se  ren- 

leur  industrie ,  et  de  trafiquer  sur  dre  à  Pétersbourg  et  allleui^. 
le  Tolga,  surtout  en  blé  de  tonte        Tyme  ,  (Tb^zb.)  riv.  du  gonr. 

espèce.  On  compte  à  Tver  plus  de  de  Tomsk  ,  district  de  Narym,  elle 

10,000  babitans    des  deux  sexes,  se  jette  par  trois  bras  dans  TOb) 

Les  marcbands  de  cette  ville  font  sur    les    limites    des  districts  de 

en  général  un  commerce  fort  éten«  Sourgout  et  de  Nary  m. 
du ,  par  le  moyen  du  Volga,  avec        Tyrnetz,  (Thipnetffi.)  riv.  assez 

Pétersbourg  et  les  autres  villes  de  considérable  qui  coule  dans  le gouv. 

riniérieur  de  TEmpire*  de  Riazan  et  se  jette  dans  TOcau 
TvEETZA  9  (Têepiia»)  riv.  assez 


V. 


V  Ans  ,    (Ba^h,)  riv.  qui  prend  kbangel,  et  s'y  jette  dans  la  Dvina; 

sa  source  dans  le  gonv..de  Pensa  ,  elle  est  navigable    au    printemps 

district  de  Rérensk  ,  coule  de  là  pour  des  bateaux  plats, 

dans  le  gouv.   de  Tambow,  et  se  Vaoaie  ,  {J3aeau.;riv.  dagooT. 

jette  dans  la  Mokcba  ^  près  de  Ca-  de  Tobolsk  ,  elle  coule  du  midi  ao 

dôme.  nord  Tespace  de  200  w.  avant  de 

VaOA  )  {Bâta,)  ville  du  gouv.  se  jeter  dans  1*1  rtycbe  ,  elle  prend 

d'Arkbangel  {voy,  Chrnkocrsk).  sa  source  dans  un  lac  assez  oonsi-* 

Le  nom  de  Vaga  n  est  remarqua-  dérable  du   district  de  Talouto- 

ble  que  parce  que  les  archevêques,  rovsk.         \ 

d'Arkbangel  depuis  Tannée   1682  Vaooola,  (Baeeojia.)  C*estnn 

jusqu'à  celle  de  i  ^35  l'ont  toujours  lac  assez  considérableqai  se  trouve 

mis  dans  leurs  titres.  en  Livonie ,  près   de  la  yille  de 

VAGA,(Baea.)  riv. , elle  prend  Vcrro. 

sa  source  dans  un  marais  du  gouv.  Vaïgatche  ,    (  BaHôocecKoà 

de  Vologda,  district  de  Totma,  elle  Ilpojtueb.)  (détroit  de)  Il  sépare 

entre  ensuite  dans  le  gouv.  d'Ar-  TUe  de  Novaia  Zemlia  (/«r/vneiii'^) 


^ 
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de  la  terre    ferme  daas  le  goay    vcat  qai  se  Iroave  ici,  et  qaî  sont 
d'Arkhangel.  le<i  seuU  ha bi tans  de  cette  contrée^ 

Vaïoatche,  (Baueazh.)  (île  de)  font  des  briques.  Il  se  tient  une 
Elle  se  trouve  dans  le  détroit  cl-  espèce  de  Ibire  près  dt/ couvent  , 
dessus  mentionné  ^  et  à  10  w.  sen-  et  c'est  à-peu-près  la  seule  époque 
lement  de  la  terre  ferme.  Les  ilol*  de  l'anuceoii  il  y  vient  quelqu'un^ 
landais  et  les  Anglaisent  inutile-  dans  tout  autre  temps  c'est  une 
mentet  plusieurs  ibis  tenté  de  pas-  solitude  parfaite.  Les  moine^ob- 
ser  eutre  cette  île  et  la  terre  ferme  servent  une  discipline  très-sévère, 
pour  entrer  dans  l'océan  Glacial  ils  s^oecupent  de  différens  ouvra— 
et  ensuite  l'océan  Oriental.  Les  ges  de  mains  et  d* agriculture. 
Russes  ont  été  plus  heureux  ,  car  Valoaïe  ,  (BoJi/^aâ  )  pet.  ville 
eu  1730  un  de  leurs  vaisseaux  e^t  du  gouv.  de  Novgorod,  et  chef- 
parvenu  à  traverser  le  petit  détroit,  lieu  d'un  district  depuis  [776.  Elle 
lia  pénétré  jusqu'à  Tembonobure  est  située  sous  le  ^7^  4^'  ^^  ^^^* 
de  rOb  ,  et  en  17^7  jusqu'à  celle  sept,  et  le  5i®  3o'  de  long,  orient. , 
du  Jénisséy.  Il  est  revenu  par  la  au  bord  du  lac  YaklaVe,  et  sur.la 
même  route  et  a  donné  une  des^  grande  route  de  Pétérsbourg  à 
cription  de  ce  passage*  Moscou,  i^  1 59  w.  sud-  est  de  Nov- 

Yaimodga,  (Baujui^ca,)  riv.  du  gorod.  Quatre  petits  ruisseaux  la 
gonvern*  d'Arkhangel  dansle  dis«-  traversent  pour  aller  se  perdre 
trict  de  Colmogor.  £lle  est  remar-  dans  le  lac.  Cet  endroit  fut  peuplé 
qaable  par  les  belles  forêts  qu^on  de  prisonniers  polonais  et  iinlan- 
trouve  sur  ses  bords,  et  dont  on  dais  par  le  tzar  Alexis  M ikhailo- 
transporte  beaucoup  de  bois  de  vitcli,  ce  qui  fait  que  les  habitans 
construction  à  Arkhangel.  ont  un  accent  qui  leur  est  p:irti- 

Vajka  ,  (  Bamna»  )  riv.  assez  culier.  Le  Tzar  fit  don  de  Yaidaïe 
considérable  du  gouv.  de  Yologda,  au  couvent  d'iverskoie  (i),  fondé 
elle?  se  jette  dans  la  Mézène  sur  sa  en  i655  ,  par  le  patriarche  Nicon, 
rive  gauche^  elle  porte  le  nom  et  qui  se  trouve  sur  une  île  du  lac 
d'Oudora  vers  sa  source.  Yaldaic.     Elle  resta  comme  une 

Yakhe  ,  (Bajci.)  grande  riv.  du  propriété  du  couvent  jusqu'à  Tan* 
gouv.  de  Tobolsk  ;  elle  prend  sa  née  1764,  époque  à  laquelle  les 
source  dans  le  district  de Tourouk-  biens  du  clergé  forent  réunis  au 
lian:»k,  coule  en  serpentant  de  Test  fisc.  Cette  pet.  ville  est  entourée 
il  l'ouest  et  vient  se  jeter  dans  TOb  de  trois  côtés  par  un  rempart  de 
sur  sa  rive  gauche,  dans  le  district  terre^  il  n'y  a  que  celui  qui  est  sur 
de  Sourgoute  ;  elle  a  plus  de  700  le  lac  qui  n'en  a  pas.  On  j4rouve, 
-w.  de  cours,  et  elle  est  remarqua-  trois  églises,  un  palais  déroute 
ble  en  ce  que  par  son  mojen  et  pour  les  souverains,  les  tribunaux, 
l'Elouhoui ,  on  peut  naviguer  de  le  corps  des  boutiques  et  quelques 
rOb  dans  le  Jénisséy.  maisous  de  marchands   bâties  en 

YaLaam,  (  Bcuiaeuuh^  )  C'est  pierres;  le  reste  des  bâtimcns  est 
ntie  île  du  lac  de  Ladoga,  vis-à^vis  en  bois.  On  y  compte  en  tout  5oo 
•  de  Serdobol  et  à  ^o  w.  de  cette  maisons  et  i5oo  habitans  ,  dont 
▼ille,  elle  en  a  25  de  circonférence,  quelques-uns  font  un  petit  coni- 
On  y  trouve  de  belles  forêts,  beau-  merce  ,  les  autres  sont  routiers  ou 
coup  de  mines  de  fer  dont  on  ne  cultivateurs;  il  s'y  tient  trois 
£aiit  aucun  usage,  et  de  la  bonne  grands  marches  par  an. 
argile  dont  les  moines  d'un  cou-       Yaldaïe  y(BaJl/^aucKi/leôpb^') 


(i)  Noire-Dame  d'ibérie. 


f 
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(montagnes  de)  Cette  petite  chaîne  par  le  grand  mattre  Eberhard  de 
de  montagnes  se  trouve  dans  le  Manheim.  On  y  troufe  une  cen-* 
ffouv.  de  Novgorod  ;  elle  court  du  taine  de  maisons  en  bois  et  900  ha- 
sud-est  à  Test  et  peut  avoir  ^00  w.  bitans  des  deux  ses.es.  Il  s'y  tient 
de  long  sur  80  à-peu-près  de  Large,  trois  grands  marchés  par  an. 
Ce  sont  plutôt  des  cot«^aux  dont  le  .Valki  ,  fBaJiKu,)  pet.  ville  da 
sol  consiste  principalement  en  gouv.  des  Slobodes  d*Ukraine.  £lle 
argile  et  en  pierres  à  chaux  qui  y  est  bâtie  sur  les  deux  bords  de  la 
sont  par  couches*  Le  professeur  Mja  qui  se  jette  dans  le  Donetz.  vSa 
Gméiin  en  a  donné  une  excellente  distance  de  Kharkow  est  de  53  w. 
description  physique  et  topogra-  On  y  trouve  5  églises,  6  boutiques, 
phique.  Il  y  a  découvert  ea  1768  4  "^^^^^'^^  ^"^  la  Mja  fait  tourner 
des  mines  de  charbon  de  terre,  de  et  près  de  i5oo  maisons  de  parti- 
l'alun  ,  du  vitriol,  ainsi  que  des  culiers ,  la  plupart  petites.  Il  s*j 
mines  de  fer  et  de  cuivre.  Cette  tient  5  grands  marchés  par  an. 
chaîne  de  coteaux  occupe  un  es-  Cette  ville  relève  du  district  de 
pace  de  terrain  entre  la  M  s  ta  et  la    Kharkof. 

Pola.  On  la  traverse,  enfilant  de  Valouie  ,  (  B«jiyû.  )  rîv.  qui 
IVIoscoa  à  Pétc^sbourg ,  dans  sa  prend  sa  source  dans  le  gonv.  de 
largeur,  depuis  la  station  de  ïé-  Coursk  ,  district  de  Bclgoroil.  Elle 
drow  jusqu  à  la  pet.  ville  de  Cres-  coule  au  sud  pour  entrer  dans  le 
t£ys.  On  n'a  pas  fait  nsat^e  jusqu  ici  gouv.  de  Voronéje  où  elle  se  jette 
du  beau  charbon  de  terre  qui  se  dans  l'Oscol  près  de  la  ville  de 
troQve  dans  ses  montagnes.  Valouiki. 

Yaldaie,  (Bo^i^aùc/coff  oj^po.)  Valouiki  ,  {Eo^i^ûku-)  pet. 
(lac  de)  il  se  trouve  dans  le  gouv.  ville  du  gouv.  de  Voronéje  et  cbef- 
de  Novgorod,  district  de  la  ville  lieu  d'un  district  depuis  1779.  Elle 
de  Yaldaie  qui  est  bâtie  sur  ses  est  située  sons  le  5o^  27'  de  lau 
bords*  Il  a  8  w.  de  long  sur  4  de  sept,  et  le  55^  iig'  de  long.  orient« 
large  ,  et  3o  à-peu-près  de  circon-  sur  la  Yalouïe  qui  se  jette  à  trois 
férence.  11  se  dégorge  dans  an  lac  werstes  de  la  ville  dans  TOsdbL 
voisin  par  le  ruisseau  de  Yaldaie-  Yolonïki  est  à  208  w*  de  Yoronége. 
ka.  Le%  eaux  de  ce  dernier  se  jet*  Sa  fondation  date  de  l'année  1693  ; 
lent  dans  la  Msta.  Le  lac  de  Val-  on  y  trouve  4  églises  ,  les  trtba- 
daie  renferme  plusieurs  îles  qui  le  naux  un  magasin  de  sel,  plusieurs 
rendent  agréable  ;  celle  du  milieu  forges  et  une  briqnerie.  Le  nom* 
est  surtout  remarquable  par  le  bredeseshabitansestde35oo  per- 
monastère  d'Ivcrskoie  fondé  en  sonnes  des  deux  sexes.  Ils  sont 
1654  par  le  partiarche  Nicon,  et  presque  tous  cultivateurs.  Il  se 
où  Ton  trouve  de  très<rbeaux  édi-  tient  4^'*andsmarcliéspar  an  dans 
fîces  eu  pierres.  Ce  couvent  et  les    cette  ville. 

bois  dont  denx  îles  et  une  près-  YarnavTne,  {BapnaBunb,)  pet. 
qu  île  de  ce  lac  sont  couvertes ,  ville  du  gouv.  de  Costroma  ,  et 
offrent  une  vue  très-pittoresque  depuis  1778  chef-lieu  d'un  dis- 
aux  voyageurs  qui  passent  sur  la  trict.  Elle  est  située  sous  le  bj^iV 
grande  roule  de  Moscou.  de  lat.  sept,  et  le  65^   de  long. 

VaLk,  (BaJLK'à.)  pet,  ville  du  orient.,  sur  la  rive  droite  de  b 
gouv.  de  Livonie ,  h  i49  w.  de  Vetlouga,  à  587  w.  de  Costroma. 
Riga,  sous  le  57°  4^"  de  lat.  sept.  On  y  trouve  3  églises.  Toutes  les 
et  le  43^  5o"  de  long,  orient.,  sur  maisons  de  la  ville  sont  en  bois, 
la  Pddel  qui  se  jotte  dans  la  haute  Le  commerce  qui  s'y  fait  est  pea 
Embakh.  Elle  a  été  fondée  en  1 343    considérable.    Le  district  abonde 
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en  bois ,  et  foumît  par  consëquent  sortes  de  grains  qa*oii  y  apporte 
k  Vpxporlalion  des  nattes^  du  gou-  en  hiver,  on  qui  y  viennent  par  la 
dron,  de  la  Taisselle  de  bois,  etc.       Soura  ^  et  qu'on  embarque  ensuite 

Vasa  ,  (Basa.)  pet,  ville  deja  sur  le  Volga  pour  être  transportés 
Finlande  y  et  port   sur  le  golfe  de  dans  le  nord  de  TEnipire  et  sur- 
Bothnie ,  elle  est  sous  le  63^  i5'  tout  à  Pétersbourg.  On  n*y  trouve 
de  lat.  sept.  Le  roi  de  Suède  Cbar-  malgré  cela  qu'une  seule  église  et 
les  IX  la   fit  bâtir  et  la  privilégia  près  de  200  maisons, 
en  1611»  Ses  habitans  commercent       Vasista  ,  (Bacucma.)  pet.  rir,* 
en  diilérentes  sortes  de  poissons;   qui  prend  sa  source  dans  legouv, 
ils  exportent  aussi  du  seigle  qui  ae  Riga,  district  de  Yenden^qu'el- 
réussit  fort  bien  ici  et  qui  est  ré-  le  sépare  de  la  Russie  Blanche  J 
poté   d'une    qualité    supérieure  ,  elle  se  jette  dans  la  Yekchta* 
c'est  pour   cela  qu'il  est  recherché       Vasougak  9  (  Bacutanb.  )  r\r, 
des  cultivateurs    étrangers    pour  assez  considérable  qui  coule  dane 
ensemencer   leurs  champs.  L'en-  le  steppe  des  Barabînes. 
trée  du  port  de  Vasa  est  fort  péni-       Yéchinskaia  ,  {B^uiuhckoji,  y 
ble ,  à  cause  des  bas-fonds  et  des  stanitza    ou  bourg  des  Cosaques 
îles    qui    Tobstruent.  On  trouve  sur  le  Don.  On  y  trouve  u^e  ég1i« 
dans  cette  ville  une   école  pour  les  se*   Elle  possède  plusieurs  métal- 
basses  classes  et  quelques  maga-  ries  sur  les  deux  bords  du  fleuve, 
sins.  Sous   le  régime  suédois  elle       \EissÉé  ,  {B eue ee.)  Il  y  sl  deux 
occnpoit  la  5o«  place  à  la  diette.       lacs  assez  considérables  de  ce  nom, 

YasilkoF;  (BacuJihKOsd.)  pet.  Tnn  se  trouve  dans  le  district  de 
ville  du  gouv.  de  Kîew  et  chef-  Riga  ,  et  l'autre  dans  celui  de  Per-- 
lieu  d'un  district  au  bord  de  la  nau  ,  ce  dernier  a  plus  d'étendue* 
Slougna  ,  à  35  w.  seulement  de  Veissenstein  ,  (  Beûcencme^ 
Kiew.Avantlaréumondesproyin-  ^^^^  ^^  eslhonien  Païde-Line , 
ces  polonaises  al  Empire,  cetoit  et  anciennement  en  rxi^e  Païda  y 
une  petite  ville  frontière,  et  on  y  pet.  ville  du  gouv.  de  Reval  à  34 
avoitélabhunedouanneetunpea-  ^^  ^j,,  chef-lieu  du  gour.  On  y 
ge.On  y  trouve  dans  ce  moment-  x^^^y^  ,ine  quarantaine  de  mai- 
cî  3  églises  ,  les  tribunaux,  une  3^^,,  ^^  château  bâti  en  1270  ,  a 
TOjrison  appartenante  au  couvent  ^^^  plusieurs  fois  assiégé  et  prir 
de  Pétchersky  à  Itîew,  et  quelques  jans  les  i6«  et  17*  siècle.  Il  est 
magasins.  Au  reste  eUe  n  a  rien  maintenant  ruiné.  Non  loin  de  là 
de  remarquable.  on  trouve  le  bien  noble  de Merhof, 

VASiL-SouRSK,(Bacu^»cypcjc6.)  Jont  le  propriétaire  ,  ainsi  que  de 
pet.  ville  du  gonvern.  de  Nijni-  Veîsenstein ,  est  le  comte  de  Slac- 
Novgorod,  et  chef-lieu  d  un  dis-  ielberg.  \ 

tricl  ;  elle  est  située  sous  le  559       -,  ,  x     *      j 

52'  de  lat.  sept,  et  le  63°  25' de  vekchta,  {BiHuima.)  nr.  da 
long,  orient,  à  144  w.sud-ouest  de  go«^-  ^^  Vitebsk  i  elle  prend  sa 
Niinî  ,  sur  la  rive  droite  du  Volga  source  dans  le  gouv.  de  Reval,  dis- 
ctàrembouchuredelaSouradans  ]^^^^  4®  ^en^en,  et  se]ettcdans 
ce  fleuve.  La  ville  a  été  bâtie  en  î»  ^v»»*  5  ««  prmtemps  lorsque 
i523  par  les  ordres  du  tzar  Vas-  les  eaux  sont  hautes,  on  y  fait  flot- 
silei  Ivanovitch.  Sa  situation  est  ter  beaucoup  de  bois  de  chauffage, 
extrêmement  fisivorable  pour  le  Vekhra  ,  {Bex^vq!)  riv. ,  elle 
commerce  de  blé;  aussi  il  s'y  trou-  prend  sa  source  aans  le  gouv.  dé 
ve,  ainsi  que  dans  son  district,  des  Smolensk  et  entre  dans  celui  de 
ilép6t$     considérables    de  toutes   Vitebsk  pour  se  jeter  dans  la  Soja.' 
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La  ville  de  Mstlslawl  es l  bâtie  snr  cliié;  elle  traverse  on  petit  1a( 

ses  bords.  et  après  avoir  arrosé  presque  io( 

VKKSa  ,  (BeKca)  denx  riv.  por-  le  goav.  de  Pscow  ,  elle  cuire  daj| 

lent  ce  uoni ,   l'ane  coale  dans  le  celni  de  Vitebsk  où  elle  divise  l| 

gonv.  de  Coslroma  et  se  jette  dans  dîslricts  de  Sêbêge  et  d*OpotcliU] 

la  Costroma  ;   la  ville  de  Boni  est  ensnite   elle  rentre  danslegoni 

bâtie  ^nr  ses  bords.  L'autre  appar-  de  Pscow  pour  se  jeter  7  w.  ai 

tient  au  gouv.  de  Jaroslaw   et  se  dessous  de  la  ville  de  ce  nom  dai 

ri'unissant  dans  le  district  de  cette  le  lac  de  Pscow.  Tout  son  0001 

ville  avec  TOnstié ,   elles  forment  est  de  plus  de  200  w.  Cette  mj 

ensemble  la  Cotoros te  qui  se  jette  est  très- large  et  fort  rapide ,  ell 

dans  le  Volga.  a  quelques  cascades  et  beaucoup 

\eLETMa.,  (Bejiemjua)  H  y  a  d'îles  à  son  emboucbnre.  Elle 

denxpet.  riv.   de  ce  nom  dans  le  célèbre     par    Tanecdote     d'Igoj 

gouv.   de  \ladimir^    l'une  coule  qu'Olga  passa  en  bateau,  et  qa'' 

près  du  couvent  de  Troitza  ,  et  épousa  dans  la  suite, 
sépare  le  gouv.  de  Moscou  de  ce-        Velikia  -  T^ouki  j'f  BeAiiKu 

lui  de  \ladimîr  ;  et  l'autre  dans  JIi/ku   )   ville   du  gouv.  de  PscoTr| 

le  district  de  Mourom  et  se  jette  etcbef-lieu  d'un  district,  elle 

dans  rOca.  située  sous  le  56^   22'  de  lat.  septJ 

Velige  ,   {BeJium'h.  )    ville  du  et  le  48^  58'  de  long,   orient. ,  saifl 
gouv«  de  \itrbsk   et  cbef-lieu  d'un  les  deux  rives  de  la  Levate  à  aSg* 
district  ;  elle  est  sous  le  55®  36'  w.  de  Pscow.  Cette  ville  est  fort 
de  lat.  ^  sept,  et  le  49®  38'  de  long,  ancienne*    On  cite  dans  nos  chro- 
orient.  sur  les  deux  rives  de  la  niques    une    entrevue  qui  y  est 
Dvina    et   k  l'emboucburc  de  la  lieu  en   11 55  entre  le  grand-doc 
Yéligka  qui  lui  a  donné  son  nom  ;  de  Kicw,Rostislaw,  et  son  fils  Svîa- 
sa  distance  de  Vitébsk  est  de  81  toslaw  qui  règnoit  alors  â  Novgo- 
Werstes.  Cetteville  a  été  bâtie  par  rod.   Elle  fut  souvent  prise  dans 
les  ordres  du  Tzar  Ivan  Vi^silié-  les  difTérentes  guerres  qui  eurent 
vitcb  en  1 536.  F.lle eut  beaucoup  à  lieu  entre  les  princes  m sses,  en 
souiTrir  pendant  les  troubles  occa-  1198    les  Litbnaniens      aidés  de 
sionnés  par  les  faux  Dmitri,  et  fut  ceux    de  Polotsk    vinrent    l'atla- 
enHn  prise  par  les  Polonais  et  réu-  qner  ,    mais    ils  ne  purent    sVn 
«nie  à  la  voévodie  de  Vitebsk.  Véli-  rendre    maîtres;     en     i44^   ^^ 
ge  ne  retourna  à  la  Russie  qu'avec  Kovgorodiens      la     cédèrent    an 
le  reste  de  la  Russie  Blancbe  en  grand-duc  de  Moscou    Ivan  Tas- 
1772.  Elle  a  un  cbàteau  ,  8  églises  siliévitcb  ;    en    i58o  ,    le  roi  de 
de  Grecs-Unis    et  une  du  culte  Pologne   Etienne  Batori  s'en  em* 
catholique  romain,  une  synagogue,  para,    mais    il    la    rendit    à    la 
et  i{'oo  babitans  des  deux  sexes  9  Russie    à  la  paix     qui  eut     lîea 
parmi  lesquels  il  v  a  plus  de  1000  deux  ans  après.    En  j6ii  ^    elle 
Juifs.  Cette  ville  fait  un  commerce  fut  prise    et  brûlée  par  les  par- 
asses   considérable    en  cbanvre ,  tisans   des  faux  Dmitri  ,   et  resta 
graines  de  lin  et  blé  que  ses  babi-  vide  pendant  neuf   ans.  Le    tzar 
tans  vont  acheter  dans   le  gouv.  de  Michel    Féodorovitch     la  repeu- 
Smolensk  et  chez  eux  pour  reven-  pla  en    j  envoyant    une  colonie 
dre  à.  Riga.    Il  se  tient  ici  doux  de  Cosaques  Uraliens  eV  du  Don^ 
grands  marchés  par  an.  qui  pour  punition  d*onc  rébellion 

Velikaia  ,  [BeJiuKaA,)  riv.  qui  avoient  été  envoyés  dans  une  ex- 

preiul  sa  source  dans  le  gouv.  de  pédition    en  Pologne    et    en  îâ- 

Pscow,  prcsde  la  villedeZarolot-  vouie,    dans    laquelle   ils  avoient 
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mérité  leur  pardon  par  nue  bonne   Baptiste,  et  en  1290  on  y  oonstrul- 
oondoite  ,  ces  gens  ne  se  souciant    sit  la  cathédrale  de  TAssomption  ; 
plus  de  retourner  chez  eox,  obtin-    ceux  qut  vinrent  s'établir  près  de 
rent  la  permission  de  s'établir  ici.    ces  édifices  entourèrent  Tcndroit 
Le  quartier  de  la  ville  qui  se  trou»    d'un  rempart  de  terre,  d'un  fossé 
Te  sur  la  rive  gauche  de  la  Lovate    et  d'un  mur   de  bois,  pour  se  ga- 
est  fortifié  d*un  rempart  de  terre  ,    rantir  des  incursions  ennemies^  et 
de  bastions  et  de  palissades  ;  on  y    nommèrent  leur  nouvelle  habita-> 
trouve  j  églises.  Celui  qui. est  sur    lion   Oustioug  \  yoWk    l'origine  de 
la  rive  droite    est  plutôt  envisagé    la  nouvelle  ville.  Il  ne  reste  actuel* 
(x>mme  faubourg ,   on  y  voit,  un    lement  de  toutes  ces  fortifications 
couvent  de  religieuses  et  trois  égli-    que  le  rempart.  On  ne  sait  égale* 
ses.  Les  deux  quartiers  se  réunis-    ment  par  qui  elle  fut  gouvernée  , 
sent  par  un  pont  de  bois  sur  la    mais  il  est  probable   quelle   lai* 
Lovate  ,  auprès  duquel  on  a  cons*    soit  partie  de  la  principaolé  Yon-^ 
fruit  un  moulin  à  farine  y  que  le   gorienUe ,  et  qu'elle  appartenoit 
seul  courant  de  Teau  ,  sans  aucune   par  conséquent  aux  Novgorod iens, 
digdo  fiait  agir.   La  ville  possède    contre  lesquels  elle  se  révolta  sou-» 
encore  27  fabriques  de  cuirs  que   vent.  A  la  chute  de  cette  répnblU 
SCS  marchands  conduisent  par  eau    que  le  grand-duc  Ivan-Vassilié- 
à  Pétersbourg.  Elle  estasses  peu-   viteh  la  soumit  à  ses  domaines* 
plée  ,  mais  n'est  pas  fort  riche*  Les  Tatares.,  pendant  leur  domi» 

YÉLiKi-OfJSTiouo,  (BtfAUKU-   nation  en  Russie  ,  y  cntretenoient 
Ucmweb  )  ville  du  gouv.  de  Vo«    toujours  un  officier  de  leur  na-> 
logda ,  et  ehef-lieu  d'un  district  ;   tien  pour   percevoir  les    trmuts. 
elle  est  située  sous  le  60^  i/\&  de    Oustioug  ,  par  sa  position  avan- 
la  t.  sept,  et  le  64°    10'  de  long,    tageuse    pour  le  commerce ,    se 
orient.  ,  à  433  w.  de  Yologda  ,  sur    seroit  déjà  élevée  depuis  bien  long- 
la  rive  gauche  de  la  Soukhonia  qui    temps  ii  un  grand  degré  de  pres- 
se réunissant  3  w.  au-dessous  de   périté  ,    iians    tous  les  malheurs 
la  ville  avec  le  Yoog  forme  la  Dvi-    qu'elle  eut  k  souilrir.  Déjà  en  1 193 
na  septentrionale.  Cette    ville  est    les  Tatares  de  Cazan  vinrent  y  ra- 
contigue  à  un  gros  bourg  nommé    vager  toute  la  contrée  ;  ils  furent 
Demkova  qui  par  conséquent  en    chassés  alors  par  les  troupes  que 
fait    partie.    On  ignore  l'époque   le  grand-duc  \sevolod  Jour iévitch 
précise  de  sa  fondation ,  on  sait    de  Vladimir  envoya   contre  eux* 
seulement  qu'elle  étoit  ancienne-   £n  13^4  et  ensuite  1898  les  Nov- 
ment  bâtie  sur  la  rive  droite  de  la    gorodiens    prirent ,  brûlèrent  et 
Soukhonia  ,  et  beaucoup  plus  bas  ,    pillèrent  la  ville  qui  se  releva  ce- 
c'estr-à-dire  au  confluent  presque   pendant  bientôt  après*  Le  prince 
de  cette  riv.  avec  le  Youg  ,  à  Ton-    de  Qiditche   Basile   surnommé  le 
droit  où  se  trouve  maintenant  le    Louche  ,  entra  par  surprise  à  Ons- 
cpuvent  de  la  Trinité,  et  un  ermi-    tioug  en  i436  ,  et  la  piUa.  En  1 537 
tage  de  saint  Jean  Thaumaturge    le  mur  de  bois  fut  reconstruit  à 
d'Oustioug*  On  fixe  l'époque  de    neuf  ;  en  1682  on  plaça  des  canons 
cette   translation  à  Tannée    iai2    sur  les  remparts.  La  peste  y  fit 
dans  laquelle  le  couvent  de  l'Ar-    des  ravages  en  1635;  de  grands 
change  y  fut  bâti.  En  1226  un  sei«-    incendies  ont  pensé  la  détruire  à 
gneur  tatare ,  ayant  embrassé  le    plusieurs  reprises  ;    malgré  'tous 
christianisme  ,  fonda  au  même  en-    ces  malheurs  Oustioug  est  encore 
droit    un  couvent    de  religieuses    une  ville  considérable.  On  y  tron* 
S0U6  Tinvocation  de  Saint  Jean-    ve  deux  couvens,  dont  un  de  reli* 
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gîenses;  le  palais  ci-devanl  arcliié-  YsNDEir  y  (Ben^enb.)  peL  ^îlle 
piscopal ,  les  calbédrales  de  Tâs-  do  gonv.  de  Riga  et  cbe^lîea  d'on 
soDiption  et  de  Saint-Jean  et  aa  district;  elle  eat  sons  le  bj^  2</ 
paroisses  ;  en  ontre  près  de  j5oo  de  lat.  sept*  et  le  43^  4'  ^^  loi^g* 
maisons  ,  et  près  de  lo^ooo  habi-  orient.,  a  loo  w.  de  Riga,  et  à  an 
fans  des  deux  sexes ,  dont  pins  de  denit-milie  des  bords  de  TAa.  Elle 
la  moitié  font  le  comnierce.  Ils  a  été  bâtie  en  ^ 2o5  et  ëtoit  antre- 
acbettent  à  Ârkbangel  des  mar-  fois  un  lieu  considérable  et  la  ré- 
cbandises  étrangères  dont  ils  Yen-  sidence  du  grand-maître  de  l'Or- 
dentane  partie  chec  eux  et  expor-  dre;  mais  depuis  Tîncendie  qaî 
tent  l'antre  k  Cazan  et  en  Sibérie ,  la  oonsama  entièrement  en  1748  9 
où  ils  les  échanj^eni  contre  des  ce  n'est  plus  qn^un  pet*  endroit 
marcbandises  cbinoises.  Ils  yen-  assez  insignifiant.  Le  roi Sigismond 
dent  eux-mêmes  an  port  d'Ar-  Auguste,  en  lui  confirmant  les 
Lbangel  du  blé,  du  chanrre ,  des  droits  de  cité  en  i56i  ,  yonlut 
toiles  et  toutes  sortes  de  produc-  Qu'elle  se  réglât  en  tout  sur  la  TÎlIe 
tjons  russes  qu'ils  vont  acheter  de  Riga,  relatirement  aux  affiiîres 
dans  rintérieur.  Les  riv.  naviga-^  civiles  et  à  la  magistrature.  Ces 
bles  sur  lesquelles  leur  ville  est  si-  privilèges  lui  ont  aussi  été  oonfir- 
tttée,  leur  rendent  les  transports  mes  en  1682  par  le  roi  Etienne, 
de  tous  ces  objets  faciles,  et  con-  et  en  1616  par  le  roi  Sigismond. 
tribuent  beaucoup  k  rendre  leur  Le  premier  de  ces  princes  j  avoit 
ville  florisante.  On  trouve  aussi  à  fondé  un  évécbé  ,  mais  il  ne  s*est 
Ousiioug  plusieurs  fabriques  de  pas  soutenu.  En  1622  Gustave» 
savon 'et  de  chandelles;  les  envi-  Adolphe  fit  présent  au  chancelier 
rons  de  la  ville  sont  remplis  de  Oxenstiem  de  la  ville  et  de  l'évé- 
forêts  ;  le  terroir  y  seroit  assez  fer-  ché  deVanden  avec  le  château  qui 
tile,  mais  la  rigueur  du  climat  fiait  en  dépend.  Lorsque  cette  ville  fut 
qu'on  s'occupe  peu  d'agriculture  ,  prise  par  les  Russes  en  1S77,  plu- 
ies gelées  permettant  rarement  sieurs  habitans  saisis  de  cramte  se 
aux  moissons  de  mûrir*  firent  sauter  en  l'air  avec  le  châ- 

\£LLIA  ,  (  BejiAA,  )  P^t*  riv*  teau.  En  1744  l'î opératrice  El isa- 

qui  a  sa  source  sur  les  limites  des  beth  fit  don  an  grand-chancelîer 

gonv.  de  Moscou  etdeTver.  entre  comte  de  Bestougew-Rumine  du 

les  districts'  de  Caliaaine  et  de  Dmi-  château  de  Yenden,  avec  plusieurs 

trof;  elle  se  jette  dans  la  Doubna.  dépendances    aux  environs,  lui 

Velsk  ,  (BeJikCKh,)  pet.  ville  du  conférant  tous  les  droits  et  privi- 

gouv.  de  \  ologda,et  cnef-lieu  d'un  léges  sur  le  mémepiedque  lecom- 

district ,  elle  est  bâtie  entre  deux  te  Oxenstiem  Tavolt  possédé  sons 

riv.  ,  la  Yaga  et  la  Yéllia  ,  sur  la  le  gouv.  suédois  ;  mais  la  donation 

rive  droite  de  la  première  ,  et  la  ne  fut  signée  d^  cette  princesse 

rive  gauche  de  la  dernière  qui  se  qu'au  mois  de  décembre  ae Tannée 

jette  quelques  werstes  au-dessous  1747*  Dans  la  suite  le  comte  Bcs- 

de  la  ville' dans  la  Yaga.  Yelsk  est  tougew  vendit  la  ville  et  le  château 

à  !28o  w.  de  Yologda .  On  n'y  trou-  au  baron  de  Yolfl  En  1758,  la  ville 

ve  rien  de  remarquable  ;  cette  pet*  s'étant  adressée  au  Sénat  dirigeant, 

ville  est  assez  pauvre  ,  elle  fait  un  demanda  que  les  biens  decam- 

petit  commerce    avec  Arkhangel  pagne  qui  en  avoient  été  aliénés 

par  le  moyen  de  la  Yaga.  La  prin-  loi  fussent  rendus  ,  et  que  Ton  lui 

cipale    induslrie  de  ^s  habitans  permit   de  reprendre  son  ancien 

consiste  k  distiller    une  énorme  titre  de  ville  impériale  ,  ce  qui  lui 

quantité  de  goudron*  lut  accordé  en  1760  avec  onesom- 
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hatit  de  73,134  écoa  en  dédomma^  y  compte  3o  familles,  moîttë  ca- 

gemenl  de   ses  pertes  ,  à  prendre  tholîqoes  ,  et  moitié  lathérienors* 

sur  les  biens  du  comte  Hestougew,  Verda,  (fiep/jo.)  pet.  Tille  dn 

mais  celnircij  au   retour  de  son  gonv*  de  Riazan  ,  dans  le  district 

exil,  en  1762  aemanda  que  les  biens  deScopine,  elle  se  jette  dans  la 

détachés   du  château  de  Yenden  Racora. 

lui  fussent  restitués.  Alors  iliuter-  VÉrea,  (Bepeji  )  ville  du  gonr. 

vint  en  1764  nn  arrêt  du  sénat,  de  Moscou  et  cheMieu  d'un  dis* 

qn» ,  en  confirmant  à  la  ville  ses  trict  ;  elle  est  bâtie  sur  les  deux 

anciens  droits  et  privilèges  ,  ainsi  rives  de  la  Protva  ,  à  98  w.  de  là 

que  le  titre  de  ville    impériale,  capitale.  Elle  est  fort  ancienne.  On 

ordonna  que  le  procès   entre  la  ignore  l'époque  précise  de  sa  fon- 

rille  et  le  comte,  au  sujet  du  dé-  dation,  ainsi  que  le  nom  de  son 

dommagcment  des  pertes,  fût  ter?  fondateur  ;  on  sait  qu'elle  a  pres- 

miné   séparément.   On  y  trouve  que  toujours  suivi  le  sort  ée  Mos- 

dans  ce  moment-ci  une  centaine  cou.  I/es  Ta  tares  ,  ensuite  les  Po- 

de  maisons  ,  i3  boutiques  ,  une  lonais ,  sont  Tenus  tour-à-tour  la 

école  ,  une  infirmerie  ,  les  tribu-  ravager  ;    mais  son    château  qui 

naax    des    premières   instances  ,  existe  encore  ,  et  dont  les  foriifi- 

deux  églises  do  culte  luthérien  ,  cations  consistent  en  un  rempart 

et  mille  babitans  des  deux  sexes,  de  terre  assez  élevé  ,  entouré  d*un 

YÉNÉw  ,(£6K€«5.)pet.  villedu  fossé,  n'a  jamais  été  pris.  On 
gouv.  de  Toula  et  chef-lieu  d'un  trouve  dans  ce  moment-ci  à  Véréa 
tlistrict  :  elle  est  située  sous  le  54^  4  églises,  parmi  lesquelles  la  ca- 
3o'  de  la  t.  sept,  et  le  65^  5o'  de  tixédraleest  fort  belle  ;  une  école  , 
long,  orient. ,  sur  les  bords  de  la  les  tribunaux  de  première  instan- 
Vénevka  qui  se  jette  dans  l'Osetr  ,  ce  ^  des  magasins  de  sel.el  d'ean- 
et  à  40  w.  de  Toula.  Yéné#  est  âe*vie,  63  boutiques,  et  à-peu- 
dans  une  contrée  très-fertile;  cette  près  800  maisons.  Le  nombre  de 
pet.  ville  renierme ,  Outre  l'église  ses  babitans  peut  être  porté  à  6000 
cathédrale  ,  7  paroisses  et  plus  de  personnes  des  deux  sexes»  Les 
600  maisons  ;  on  y  trooTc  quel-  marchands  de  cette  ville  sont  en 
qaes  manufactures  entre  autres  général  sriches ,  ils  foot  le  corn- 
une  d'étotFc  de  soie^  et  une  grande  merce  dans  tout  l'Empire  et  plu- 
fabrique  de  toiles'  à  voiles  ;  cette  sieurs  avec  l'étranger.  Les  tèm- 
dernière  est  cependant  hors  de  mes^u  peuple  s'occupent  ici  à  là i- 
renoeinte  de  la  ville*  Il  se  tient  ici  rendes  filets  pour  les  pécheurs  ,  et 
une  foire  annuelle.  il  s'en  exporte  une  grande  quan- 

Yerblugié  -  GoRLo,  (  Bep'  ti té  en  Ukraine,  chez  les  Cosaques 

CjiioJKhe  -  Fopjio.  )  pet.  riv.  du  du  Don,  et  même  à  Astrakhan, 

gouv.   d^IrkouLsk,  dans  la  près-  On    sème    une  quantité  énorme 

qn  île  du  Camtchatka  j  elle  se  jette  d'aux  et  d  oignons  dans  la  ville 

dans  le  Cboplad.'  même  et  dans  les  environs  de  Vé« 

Verbovetz,  (B«p5o«ei4&.)pet.  réa ,  et  cette  denrée  passe  pour 

ville  du  gouv.  de  Podolie  ,  elle  est  être  ici  d'une  qualité  supérieure, 

située  au  bord  d'un  pet.  ruisseau  ,  YERixHLlAifKA  ,  (BepejcAJin^ 
k  70  w.  de  distance  de  Caménetz-   kcl)  pet.  riv.  du  gouv.  de  Saratof  , 

Podolskoie*  elle  se  jette ,  après  un  conrs  de  14 

Verchikina  ,  (  BepuLUHUHa.  )   w.  seulement ,  dans  l'Inzara. 
colonie    allemande    du  gouv.  de       Virkhita,    (Bepxuma.)  pet. 

Saratof  à  87  w.  de  cette  ville  ,  non  riv.  du  gouv.  de  Yitebsk  qui  se 
loin  des  bords  du  Caramycbe.  On   réunissant  dans  le  district^  Ba- 
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bÎDovîtcht  k  la  Tcliernitsa  ,  pren-  ëchangent  ensuite  k  Kîailita ,  ooii- 

sent    ensemble  le  nom  de  Loa-  tre  des  marchandises  chinoises, 

tchessa*  Yerkhni  -  Akhtoubinskoie, 

VEAKHifEA^DoBRlNKA,  {BepX"  (BepjtKu^  Axm^ôuHCKOùJ    C'«t 

HA/i'/t,o6puHHa.)  colonie  alleman*  un  petit   endroit    dans    le  goQT. 

de  dans  le  gouv.  de  Saratof,  dis-  d'Astr&khan,  ilestbàti  surlebord 

trict  de  Camycliine  ,  sur  un  petit  de  TAkhtouba^  On  Ta  peuplé  de 

ruisseau  nommé  Dobrinka ,  elle  tontes  sortes  de  Tagabonda  aux- 

est  à  128  w.  de  Saratof.  On  jcom-  quels  le  gonyernement  a  impoié 

pie  1 5o  habitans   qui  professent  la  Tobligatlon  de  cultiver  le  mûrier 

religion  luthérienne.  On  commen-  qui  réussît  fort  bien  dans  cette  coa- 

ce  ici  à  cultiver  la  vigne.  trée.  Cea  gens  payent  leur  redevan- 

Vershn^a-Koulalinb  ou  Gai-  ce  à  la  couronne  en  soie.  Ontroo- 

£A  I  (  BepjcHAA  •  Ki^JiaJiuna  hjih  yeune  église  dans  ce  petit  bonrg. 

To^Aca.)  autre  colonie  dans  le  mé-  Verkhni  -  CaMTCHATSkou, 

me  gouv.  et  district    elle  est  corn-  ^^^           .  KojucamcKOÛ.  )  Cest 

posée  de  45  familles  lulberiennos,  le  premier  Oslrog  que  les  Bussa 

presque  toutes  venues    des  bords  ^-^^^  ^^ti  dans  k  presqu'île  da 

dti  Hbin.    La  culture  de  la  v igné  a  Kamtchatka  ,  à  remboucbore  du 

fait  de  grands  progrès  ici ,  et  un  ^^i;  ^3^,  ^  ^^^^^     ^t  ^  w^  ^, 

des  colons  norame  Pei  er ,  corn-  j^  Bolcheretsk.  On  y  trouve  qoel- 

mence  àyfa.redelres.bonsvms.  magasins    de  vivres  et  de 

\ERKHNE.OUDiNSK  ,  (B^pxMi?.  graissede  poisson  pour  récbiragp. 

^AUiiCKh.  \  ville  du  gouv.   d  Ir-  Les  environs  sontassw  suscepti- 

trouve  du 
istruciion   et  le 

•      .       -,     .       ,    ,wx    ,           »  chauffage ,  avantage  dont  tous  les 

la  rive  droite  de  l  Ouda    et  à  son  endroits  de  k  presqulle  né  jouis- 

embouchure   dans  la  Selenga  ,  a  ^^^^  ^^^^                  * 

395  w.  dlrl^outsk  par  le  Uaïkal.  On  *^ 

partage  la  ville  en  deux  parties ,  la  ^  erkhni-Lomof  , 


UAUHCKù.  )  y  ii\e  uu  gouv.  air-  Les  environs  sontassw 

loulsk  et  chef-lieu  d  un  district  ;  j,,^^  ^^  cxAinte,  et  on  y 

elleeslsous  e5i°'i8'delat.sept.  j^^j,    pour  la  construci 

et  le  124°  5o'  de  long,  orient. ,  sur  ^hanflLe  .  avantage  doi 


(BepxHW» 


teresse 


rcuicrnie   le  magasin  a  pouore  .  iv    '       iT      1    j    1     . r^ 

dépôt  de  ranillerie  et  un  corps-  go ur.  et  au  bord  delaLomof.Oa 

de-garde.  La  seconde  partie  con-  J  lronv«  7  églises  ,  679  maisons, 

tient  les  magasins    de    vivres  et  4  moulins  et  43oo  habiUns  des 

dVaux-de-vie  ,  le  dépôt  d'instru-  deux  sexe»,  qui  font  un  petit com- 

mens  pour  les  ouvriers  qui  travail-  ^^^^  <*»«»»  ^«  '"^^^  d«  ^  Em^in. 

lent  aux   mines;   les  boutiques ,  Verkho-Ouralsk  ^    (Bepx(h 

les  casernes,  les  tribunaux  et  les  l/pajucnh)  pet.  ville,  forteresse 

maisons  des  bourgeois ,  dont  le  et  chef-lien  a  un  district  dans  le 

nombre  s'élève  à  plus  de  100  ;  on  gouv.  d'Orenbonrg  ;  elle  estsom 

y  trouve  en  outre  3  églises.  Cette  le   53®   4^'  ^®  la  t.  sept,  et  le  7;° 

ville  est  pre.squ 'entièrement  peu-  10'  de  long,  orient.  ,  sur  le  bord 

plée  de  streltzys,  qu'on  y  a  exilé  de  TOural  ^  et  dans   sa  partiels 

lors  de  leur  révolte  contre  Pierre-*  plus  supérieure.  C'est  d'ici  que 

U'-Graud.  Les  habitans  de  Ytsrkh-  commence  la  ligne  d*Oni.  La  viiie 

ué  -  Uudinsk  commercent  en  pel-  renferme  deux  églises  et  à  -  peo- 

leteries  ,  ils  les  achettcnt  des  pay-  près  25o  maisons.  On  y  entretient 

sans  et  peuplades  voisines  |  et  les  toujours  une    petite  garnison  de 
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ienx  compagnies    de  dragons  et   ancien   fort  tatare,  qaelesnatu- 
nned'inianterie.  reU  du  pays  appeloieni  Nerom-^ 

VsRKHO  -  SoSKNSC  ,  {BepjcO"  Cara.  La  situation  de  la  ville  ac- 
CocencKh.)  pet.  vitle  du  goav.  de  toelle  est  agréable.  Ses  environs 
Voronëge'^  district  de  Birntche  ^  prodalsent  peu  de  blé  ^  mais  les 
anx  sources  presque  delà  Tlkhaîa-  fruits  ou  noisettes  de  cèdres  j  crois- 
Sosna  ;  elle  est  à  i3^  vr.  de  Voro*  sent  en  grand  nombre;  on  les 
néje  ,  et  i5  de  Birntche.  Sa  fon-  récolte  pour  les  envoyer  en  Rus- 
dation  date  du  règne  du  tzar  Aie-  sie  ^  et  pour  en  faire  une  huile 
xîs  Mikhailovitch ,  à  Tépoque  où  fort  agréable  au  goût.  Dans  le 
on  a  fait  une  ligne  de  défense  de-  district  de  Ycrkhotonrie  ,  se  trou- 
puis  Oscol  jusqu^à  Corotoyak.  vent  plusieurs  mines  et  usines  de 
Cette  pet.  ville  renferme  4  églises  fer  et  de  cuivre. 
et  près  de  Sooo  habitans  des  ^eux  Verkho-ToUrow  ,  (  Bepxo^ 
sexes.  Tt^poeh,)   C'est  une  pet.^  île    de 

VERKHOTouaiÉ  ,  {  BepxO'*  Tocéan  Oriental,  elle  se  trouve 
mi^pèe.  )  ville  du  go  uv.  de  Fer  m  vis-à-vis  le  cap  Ilpine  ,  et  selon 
et  chet-lieu  d*nn  district  ;  elle  est  Steller  près  du  golfe  d'Olntor  ,  à 
sous  le  58^  5l'  i5"  delat.  sepU  deux  milles  à  l'est;  on  y  trouve 
sur  les  bords  de  la  Tonra  ^  k  5o4  beaucoup  de  renards  noirs.  Quoi- 
w»  de  Perm.  Elle  a  été  bâtie  par  ,que  cette  ile  ne  soit  pas  marquée 
les  ordres  du  tzar  Féodor  Ivano-  dans  la  grande  carte  de  T Empire 
▼itch  en  1698  ,  lorsqu^on  a  établi  de  Russie,  elle  doit  nécessaire^ 
Itne  communication  de  Solicamsk  ment  appartenir  au  gouv.  d'Ir- 
par  cet  endroit  pour  pénétrer  en  koutsk  ,  car  par  sa  position  elle 
Sibérie,  et  ensuite  rélablisseoienl  se  Irouveroit  non  !  loin  d'Olek- 
d'une  douanue  pour  les  marchan-   minsk. 

dises  apportées  de  Sibérie,  ne  Verro  ,  (B^ppo.)  pet.  ville  du 
pouvant  être  nulle  part  plus  com-^  gouv.  de  Livouie  ,à  236  w.  de 
modément  placées  que  la  ,  on  se  Riga  ;  elle  est  située  sous  le  58^  a'^ 
décida  à  l'agrandir.  Sur  le  rô*  de  la  t.  sept,  et  le  45^  19' de  long. 
cher  appelé  Troïlskoie  Ramène  orient.,  sur  le  bord  de  la  Touda  ; 
(Rocher  de  la  Tiinité.)  est  un  fort  on  voit  tout  près  un  château  ruiné 
construit  de  pierres  et  flanqué  de  qui  lui  servoit  anciennement  de 
tours,  dont  les  murs  faute  de  citadelle.  La  ville  est  entourée 
soins  commencent  à  tomber  en  d*eau  de  trois  côtés  ,  ayant  un  lac 
raines  ,  l'église  principale  y  est  derrière  elle  ,  et  un  ruisseau  qui 
Bâtie.  On  trouve  de  plus  dans  la  en  sort  pour  se  réunir  à  la  Tou- 
Ttlle  4  paroisses,   plusieurs  ma^    da. 

gasins  ,  des  boutiques,  les  tribu-  '  Vertlianskaîa  Stanitza  , 
nanx  de  première  instance  et  45o  (BepmAAHCKaA  CmaHuna.)  C'est 
maisons.  Hors  de  l'enceinte  de  un  bourg  des  Cosaques  d' Astra- 
le ville  se  trouve  un  couveat  de  khaa  ;  il  est  situé  sur  le  bord  du 
moines.  Celte  ville  a  d'abord  dà  Volga  ,  enire  Tchernoyar  et  Eno- 
étre  bâtie  sur  la  [«obva  ,  dans  la  taevsk.  On  Ta  entouré  d'un  rem- 
auite  on  a  cherché  un  autre  em-  part  de  terre  et  de  fossés.' 
placement  pour  la  citadelle  de  Veselka  ,  (Btf5<?;iKa  )  pet.  rîv. 
celte  ville  sur  la  rive  gauche  de  la  du  gouv.  de  Coursk ,  qui  se  jette 
Toura  ,  à  quelques  werslesdela  près  de  la  ville  de  Belgorod  dans 
▼îUe  actuelle,  immédiatement  au-   le  Donetz. 

dessous    de  l'embouchure  de  la       Vesenbero  om  Veissenberg, 
Néromka  ^    où    existoit  déjà,  uu    (Bcêenâepôh  hau  BeûcêH$epeZf,) 
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toute  pet.  ville  de  l'Esthonle  ,  et  pet«  vîHedo  gouT.  deTver^soni  ! 

cependant  chef-lien  d'un  district  ;  le   58^   4^'  ^^  ^^^'  ^P^  ^^  ^^  ^^^ 

'les  Russes  la  nommoient  ancien-  i5'  de  lofig.  orient.,  à  241  v.  de 

nement  Hacobar^  et  les  £sthonions  Tver,  sur  la  Mologa  et  la  Ranna  j 

Jiakçerré;  elle  est  située  sons  le  on  y  trouve  400.  maisons  ,3égli« 

5g^  ^2*  de  la  t.  sept,  et  le  43^  44'  *^*  9  àews,  magasins  de  sel ,  quel* 

de  long,  orient.;  un  petit  ruisseau  qnes  boutiqnes.  deux  écoles  et  va 

du  même  nom  que  la  ville  la  tra-  hospice  pour  les  enfans  tronvés 

▼erse  pour  aller  se  jeter  dans  le  et   les  inlortnnés.  Il  se  tient  ià 

Îolfe  de  Finlande.  Sa  distance  de  deux  foires  auxquelles  il  vient 
levai  est  de  80  w.Elleavoitan-  des  marchands  de  presque  tontei 
ciennemment  un  château  situé  les  contrées  de  l'Empire;  il  s'y 
sur  une  montagne  ,  dont  on  voit  fait  un  assez  grand  commerce  ;  U 
encore  les'  ruines;  il  doit  avoir  ville  de  Vessiégonak  fait  flotter 
été  bâti  en  1233  par  Yaldémar  IL  beaucoup  de  bois  et  de  planches 
C'étoit  la  résidence  ordinaire  d'un  par  le  moyen  de  la  Mologa  daof 
intendant  du  grand^maitre.  Le  le  Volga  ^  et  elle  Rbrique  et  vend 
dernier  qui  l'a  occupé  l'abandon-  une  quantité  de  clous  à  Péters- 
na  en  1 558  de  peur  des  Russes ,  bourg.  On  y  compte  prcsdeSooo 
qui  s  en  étant  emparés  ,  y  ajouté-  habitans  des  deux  sexes, 
rent  quelques  fortifîca lions.  En  Vetchkeley  ,  (  BezKeAtû.) 
l58i  il  leur  fut  enlevé  par  les  pet.  riv.  du  gouv.  de  Saratof,  dis- 
Suédois.  En  1602  9  les  Polonais  trict  dç  CouznctEk ,  après  un 
a*en  étant  emparés  le  ruinèrent,  cours  de  7  w.  elle  se  jette  dant 
L'ancienne  pet.  ville  avoit  ^  à  la  l'AiVa* 

vérité  obtenu  ècè  privilèges  de  la        Yetka  ,    (  BemKa,  )  Cest  on 

Suède  en  1629  et  i655,  mais  ayant  gros  village  ou  plutôt  une  colonie 

été  réduite  en  cendres  en  1 704  9  que  des  déserteurs  russes  ,  d'nne 

les  propriétaires  des  biens  nobles  secte  nommée nurn/zz/i-^^oa béré- 

a'emparèrent  de  l'emplacement ,  tjque ,    avoient    fondée    dans  le 

ainsi  que  d'une  grande  partie  des  gouv.  de  Yitebsk  ^  district  de  Belt- 

possessions  des  boorgeois.  pu  n'y  tzys  ,  sur  une  île  que  forme  la 

trouve  dans  ce  moment*ci  qu'une  Soja.  Avant  que  cette  province  fût 

seule  rue.  La  plupart  des  habitans,  remise  sous  la  domination  rosse, 

dont  le  nombre  monte  à  4^^  P^**'  '^^  seigneurs  polonais  ,  profitant 

sonnes  des  deux  sexes  ,  sont  des  de    cette  émigration  ,  les  favori* 

ouvriers  allemands.  Il  y  a  cepen—  soient  beaucoup.  Ce  qui  augmen- 

dant  quelques  Russes  parmi  eux.  ta  leur  nombre  au  point  que  l'on 

Vessate  ou  VessÉte  ,   (jBtfc-  V  coraptoit  déjà  plus  de  ^OfWîù 

eamh  hah  Becctfm5.  )    riv.   du  ïiommes  ,  lorsqu  en  I735rimpé- 

gouv.  de  Reval ,  elle  a  sa  source  ratrlce  Anne  y  eovoj^a  des  troo- 

dans  un  lac  dont  elle  porte  le  nom,  pes  ,  avec  ordre  de  détruire  leurs 

elle  traverse  les  paroisses  de  Kal-  établissemens  et  de  les  ramener 

tzenau  et  entre  dans  le  gouv.  de  en  Russie.  Ce  qui  fut  exécuté.  Les 

Vitebsk  pour  se  jeter  dans  TEvst.  fanatiques  de  cette  secte  ,  qui  sool 

Cette  riv.  est  rapide ,  remplie  de  en  très-grand  nombre  dans  près- 

Cascades  et  son  fond  est  rocail-  que  toutes  les  provinces  de  fem- 

leux.  On  y  pèche  d'excellens  sau<-  pire  ,  y  retournèrent  pcn-à-pen  | 

mous  et  des    truites.  Son  cours  de  manière  que    5  ans  après  la 

est  de  5o  w.,  pendant  lequel  elle  destruction  de  Yetka  ,  elle  repa-- 

reçoit  dans  son  sein  rismate.  rut  plus  florissante  et  tout  aussi 

VESSiéoGNSK^  (BecietOHCKh.)  peuplée    qu'elle  l'étoit  avant  la 
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catastrophe.  Ils  bâtirent  des  eon-  située  aa  bord  de  la  Vètlonga  V 

Tens  qai  se  peuplèrent  de  plus  de  sous  le  67^  4^' ^^  ^^^* '^P^- ^^  ^^ 

1200  moines ,  tous  bér]^tiques  de  63^  4^'  ^®  long,  orient.,  à  359  ^* 

celle  même  secte;  et  ils  se  croyoient  de  Gostroma.  On  7  trouve  2  ëgll-^ 

déjà  fermement  établis  et  à  l'abri  ses  st  400  habitans  des  deux  sexetf 

des     nouvelles    poursuites  ;     on  presque    tous    cultivateurs.    Oa 

envovoit  des  aumônes  immenses  fabrique    dans    son   district  une 

de  toutes  les  parties  de  la  Rus-  quantité  de  nattes  ,  avec  1  écorce 

aie  ,   et  le  pins  grand  mal  qui  en  de   tilleul  ;  toutes  sortes  d'nsten- 

résultoit,    c'est    que    c'étoit  un  siles  de  bois,   ainsi  quedugoa*- 

asile    et  une .  protection  assdrée  dron ,  vu  l'énorme   quantité  d< 

qu'avoient  tous    les   malfaiteurs  forêts  qui  s  7  trouvent. 

et    les      déserteurs    russes    qui  Yetzelma  ,  (BenejihMa)  riv» 

ponvoient    y    parvenir.     Vaine-  du  gouv.  de  Saratof ,  dans  le  dis* 

ment  les  avoitron  redemandé  an  trict  de  Conznelskj  elle  se  jette 

gouvernement    polonais ,   vaine-  dans  Tlnza. 

ment  avoii-on  publié  des  armis-  Viarmia,  (B/ipJUA.)  pet.  rir# 

tices  en  faveuV  de  ceux  qui  von-  du  gouv.   de  Penza  ,   aistrict  d« 

droient    revenir    en^  Russie ,  ils  Lomof ,  elle  se  jette  dans  le  Chet^ 

restoient  toujours  dans  leur  colo-  cbkelej. 

nie  qui  leur  présentoit  des  fscili-  Vîatitches  ,   (J3/imuci/.)  Ce-» 

tés  pour  vivre  dans  la  d<:bauche  toit  une  petite  brancbe  de  la  gran-* 

la  plus  effrénée ,  et  s'y  plonger  de  famille  des  Slaves ,  qui  habiloii 

impunément    dans  toutes  sortes  en  Russie.  Ses   domaines  étoient 
4e  vices.  Enfin  le  sénat  donna  un  ^bornés    an    midi  par  la  princi^ 

onkaze  en  1764?  et  on  ordre  an  pauté  dePéréasIavl,  dontleSéin^ 

général  Maslow  de  les  aller  pren-  tes  séparoit;  à  l'ouest  par  celle  de 

Are  de  force.  Ge  qu'il  exécuta  en  Smolensk  jusqu'au  Soje  ;  au  nord 

ramenant  plus  de  20/>oode  ces.  par  celle  de  Rostow,  jusqu'à l'On-* 

^ematiques  qui  furent  tous  envoyés  gra  ;  à  l'orient  par  le  grand  step« 


en  Sibérie,  où  on  les  éparpilla  pe  des  Polo vtzis ,  jusqu'aux sour* 
dans  des  villages  9  et  quelques-  ces  du  Don.  Ge  petit  peuple  étoit 
uns  même  en  formèrent  de  nou«-  remuant  et  très-belliqueux  il  fai^ 
▼eaux.  G 'est  là  l'époque  de  la  des-  soii  sans  cesse  la  guerre  aux  prin* 
tmctîon  presqee  totale  de  Yetàa  ^  ces  russes  ,  jusqu'au  règne  de 
«ù  il  reste  à  peiae  quelques  babi-  Vladîmir-le-Grand  qui  les  son- 
tans*  mit  entièrement.  Les  ViatitcbeS' 

VxTLoiTGA,  (Btf  m^Vea  )gi*&flcie  ne  cessèrent  depuis  de  faire  par-* 

riv.  qui  a  sa  source  dans  }e  gouv.  lie  de  la  principauté  de  Séversk 

deÇostroma,  elle  coule  du  nord  ou  de  Tcbernigof ,  qnelques-une 

an  midi ,  à  travers   d'imn[ienses  de  leurs  domaines  tombèrent  ea 

£oréis^  et  après  avoir  traversé  une  partage  à  plusieurs  autres  prin- 

grande  partie  de  ce  gouv. ,  elle  cipautés  ^  apanagées   des  princes 

«ntre  dans  celui  de  Nijni-Novgo-  russes.  Les  villes  au^on  appeloit 

rod  y  et  ensuite  celui  de  Cacan ,  Viatitchiennes    étoient   Gozelsk  f 

^ù  elle   se  j^tte  ,  non  loin  de  la  Bolkhof,  Briansk,  Béléw,  Muensk, 

▼ille  de  Gosmo-Demiansk,  dans  Garatcbéw,  Dédoslavl,  PoulteUk, 

le  Volga.  Ses  bords  sont  assez  ha-  Dobrynsk ,  Dériatoretsk  y  ete. 

fcitës.  V I ATKA,  (BjimKa.)  très-grande 

VfiTtouoA  ,    (BimA^ea.)  pet.  rîv.  du  gouv.  de  Viatka  ;  Us  Vor 

ville  du  gouv.   de  Gostroma,  et  tiaks  rappellent  r*fl/A:a-(?rtmff,  le* 

ebef-lteu  d'un  district}  elle  est  TAérémiêêt^  Naonçrad-yUcfie , 
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et  les  Tatares  Naoucrad^Idele,  Ses    goav.,  Cotelnîtcfae  ,  3^  Slobo^sk  j 
sources  ne  sont  pas  éloignées  de  la    if^  Ourjoume ,  b^  Orlow  ,  6^  Ya-  ' 
rive  droite  delà  Cama,  dans  le  dis-    ransk  ,  7°  Glazow  ,  8^  Elabonga  , 
trîctde  Caïgorod;  dès  le  commen-    90  Sarapoul  et  10^  Noliusk.  Outre 
cément  de  son  cours  elle  répnjt    ces  villes  ,   il  s'en  trouve  d'autres 
beaucoup  de  ruisseaux  et  de  peti-    qui  sont    sans   arrondissement, 
tes  rivières  qui  la  rendent  d*abord    telles    que    Caïgorod  ^   Tzcfrepo» 
Assez  considérable  ;  elle  coule  en-    Sajitchoursk  et  Malnyche  y  toutes  ' 
suite  parallèlement  à  la  Tcbeptsa    trois  avoient  étécbeis-lieux  dedis- 
sur  un  espace  de  400  w.,  se  diri*    trict  auparavant  ;  ensuite  Oesody^ 
géant  toujours  au  n<trd,  puis  avant    Se2eneva   et  Chestakof.  Les  liabi- 
d^arriver  à  la  ville  de  Cotelnîtcbe,    tans  dace  gonv.,  qui  sont  au  n«ai- 
elle  tourne  au  midi   et. coule  ainsi    bre  de  908,708  personnes  des  deux 
jusqu'à  son  embouchure  dans  la    sexes,  sont  Russes  pour  la  plupart, 
Ca ma.  Tout  son  cours  est  de  i5oo    cependant  on  y  trouve  beaucoup  1 
w.   Elle  reçoit  dans  son  sein  plu-    de  Votiaks ,  de  Tcbouvacbc*^  et  de 
sieurs  riv.   navigables ,  comme  la    Tcbérémisses,  dontquelques-uos 
Corb,  la  Tcheptsa  ,  la  Kbaloupi-    encore  sont  idolalr<*s.  Le  sol  y  est 
Isa,  la  Tchernaia-Rbaloupitsa  ,  le    marécageux  et  en  quelques  en*» 
'Soi  y  la  Poujma  ^   l'Irjoume,  la    droits    montagneux.    On   trouve 
Chocbma  et  la  lîvstritsa  ,  outre    dans  ces  derniers  des  mines  de  Jèr 
un  grand  nombre  de  moindre,  La    et  de  cuivre  \    le  terroir  n*y  est 
Viatka  est  navigable  bor  une  très-    fertile  que  sur  la  rive  gauche  de 
grande  étend ae  ^    car  elle  com-    la  Cama ,  et  sur  les  bords  de  la 
mence   à  l'être  pour  de  gros  ba«    Tdieptsa  ;  aussi  l'agriculture  et 
teaux  au-dessus  de  Khlynow  (au-    l'éducation   des   bestiaux  y  pros- 
jourd'bui  Yiatka);  elle  est  par-    pèrent.  Les  autres    parties  de  ce 
tout  très-profonde ,   quoique  ses    gouv.  sont  couvertes  de  forêts  et 
eaux  ne   soient  pas  très-rapides»    de   marais.  Ses  principaux  pro- 
1*^%  bords  de  cette  riv.,  ainsi  que    duits  sont  le   fer  ,  le  cuivre ,  la 
de  la  plupart  de  celles  qui  s'y  jet-    potasse  dont  on  fait  une  grande 
tent,    sont  couverts  d  immenses    quantité,  les  cuirs  de  Roussie, 
et  belles  forêts  :  aussi  v  construit-    le  suif  et  surtout  Vcau-de-vie  de 
on  une  quantité  de  barques  qui    grains  dont  on  trouve  d'immenses 
servent  à  la  navigation  de  la  Cama    distilleries  appartenantes  à  la  oou- 
et  du  Volga;  elle  iest   très  pois-    ronnc.  Les  babitans  du  midi  de 
sonneuse  et  se  déborde  au  prin-    ce  gouv.  s^occupent  pour  la  plu-* 
temps.  part  d'agriculturect  de  l'exploîta- 

YiATKA  ,(BAmKa.)  (gpuv.  de)  tion  des  mines,  ceux  da  nord 
il  est  situé  entre  les  55^  et  le  61^  construisent  des  barques,  font  des 
de  la  t.  sept,  et  les  64^  et  75^  de  nattes  et  des  ustensiles  de  bois , 
long,  orient.  Ses  bornes  sont  an  et  vont  à  la  chasse.  Le  clei^é  y  est 
nord  le  gouv.  de  Yologda  ,  k  l'o-  régi  par  un  archevêque  qui  réaide 
rient  celui  de  Pérm,  au  midi  ceux    k  Yiatka. 

d'Orenbourg  et  de  Cazan  et  à  Toc-  Viatka  ,  {Bumna)  ville  capi- 
cident  ceux  de  Yologda  et  de  Cos-  taie  du  gouv.  de  ce  nom  ,  et  chef' 
troma.  U  s'étend  du  midi  au  nord  lieu  d'un  district  ;  elle  est  située 
de  3oo  jusqu'à  55o  w.  et  de  Test  sous  le  58^  24'  de  lat.  sept,  et  le 
k  r ouest  de  5oo  jusqn  à.  700  w.  68^  22' de  long,  orient.,  aux  bonis 
On  le  partage  en  1  o  districts  qu'on  des  riv.  Yiatka  et  Kblinovitza  ,  è 
nomme  suivant  leurs  chefs-lieux  ,  181&  w.  nord-est  de  Pétersboui^y 
ee  sont:   i<|  Yiatka  capitale  du    et  k  io85  de  Moscou.  Les  TaUrei 
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ei  Jcs  Tcliërémîsses    rap'pelolent      \iAZMA^  (B/i3hjua.)ji\\edugonY. 
NaouBrad ,    probablement    parce   de  Smolensk  el  cbef-lieu  d'an  di$^ 
qa'elle  ^loît  habitée  depuis  1181    trict;  elle  se  trouve  sous  le  55°  6' 
par  une  colonie  venue  de  Novgo-   délai,  sept,  et  le  52°  18' de  long." 
rod.  Cette  ville  avant  ces  colons   orient.  ^  à  i63  w.  sud-est  de  Srao- 
étoit  déjà  puissante  et  habitée  par   lensk  ,  sur  les  deux  bords  de  la 
un  peuple  de  race  tchoude,  que  les  Viazma,  et  à  l'embouchure  de  cel- 
Novgorodiens  vainquirent  (poyez*  le-ci  dans  la  Bébri.  Cette  ville  est 
Rhlinow).    210  anà  après  leur  fort  ancienne  et  fort  étendue.  C'é« 
établissement ,  cVst  -  à  -  dire  en   toit   autrefois    un    apnanage  des 
1391,  un    prince  Utare  nommé   princes  de  Smolensk  ,  dont  le  titre 
Bektoutche ,  fut  envoyé  pi?"  Takh-  s'est  conservé  dans  une  famille  qui 
Umyche,  khan  de  la  grande  horde,   existe  encore  en  Rusie.  On  y  trou- 
avec  une  armée  puissante  ,  il  dé-  ve  dans  ce  moment-ci  deux  cou- 
vasla  ,  pilla  ,   massacra  et  soumit  vens  ,  dont  un   de  religieuses  ,  la 
les  habitans  de  cette  ville  ,  dont  principale   église  sous  Tinvocation 
quelques-uns   se  rachetèrent  ce-  de  la  Trinité  et  17  paroisses.  La 
pendant  par  de  riches  présens»  63   ville  renferme  en  outre  un  grand 
ans  après  ,  le  grand-duc  Vassilei  nombre  de  manufactures  de  cuirs 
Dmitriévitch  fit  d'inutiles  tenUti-   un  moulin  el  près  de  7000  habi- 
yespour  les  soumettre,  mais  son   tans  des  deux  sexes  qui  apporteiit 
successeur  plus  heureux  que  lui ,   chet    eux    diverses  marchandises 
réunit    toute   cette  contrée  à  sa  de  Pélersbourg  et  de  Moscou,  et 
principauté  de  Moscou  ,  à  laquel-  font  un  commerce  assez  considé- 
fe  elle  ne  cessa  d'être  soumise  }us-   rable.  Ils  exportent  aussi  du  lin  , 
qu'à  nos  jours.  On  trouve  dans  ce  du  chanvre  et  de  la  graine  de  ces 
moment   à  \iatka  deux  couvens   deux  plantes  ,  qu'ils  ache lient  des 
dont  un  de  religieuses  ,  i5  parois-  cultivateurs  du  voisinage  pour  les 
âes,  un  séminaire,  un  Gymnase   revendre  à  Riga  el  Pélersbourg.  On 
et  10,000  habitans  des  deux  sexes  ,   fait  grand  cas  des  pains  d'épices 
qui  font  un  commerce  considéra»  qui  se  fabriquent  ici ,   aussi  les 
ble  avec  les  villes  d'A.rkhangel,Pé-   exporte-t-on  dans  l'Empire, 
iersbonrg  et  Astrakhan,  en  grains,       Viazniki,    (  B/ishuku.  )  peU 
lin    huile  de  lin,  suif,  miel  et  cire,   ville  du  gouv.  de  Vladimir  el  chef- 
Varchevêque  de  Viatka  y  a  sa  ré-  lieu  d'un  district  ;  elle  est  située 
^idence.  *^^*  ^^  ^^°   '^'  de  lat.  sept,  et  le 

ViAZEMJCA,  (BJi3ejuKa.)fet.  69°  3i'  de  long,  orient.,  sur  la 
riv.  du  gouv.  de  Peu za  district  de  rive  droite  de  la  Chazma  ,  à  120 
Kerenskielle  se  jette  dans  la  Vy-  w.  nord-est  de  Vladimir.  Celle 
^1^^^  pet.  ville  est  fort  bien  située  :1e 

ViAzMA,  (B/i3hjfia.)  11  y  a  deux  bord  de  la  riv.  sur  laquelle  elle  se 
riv.  de  ce  nom  ;  Tune  coule  dans  trouve  bâtie  est  très-élcvé  ,  il  prè- 
le gouv.  de  Vladimir,  elle  prend  sente  même  une  chaîne  de  pelileâ 
sa  source  dans  le  district  de  Souz^  montagnes  qui  commencent  de- 
dal,  et  traverse  celui  de  Covrof  puis  la  ville  de  Covrof ,  etconti- 
poor  se  jeter  dans  la  Cliazma  ;  elle  nuent  à  suivre  la  rivière  jusqu'à 
est  très-poissonneuse.  L'autre  ap-  celle  de  Gorokhof;  l'autre  côté  de 
partient  au  gouv.  de  Smolensk, elle  la  rivière  ,  vis-à-vis  de  Viaznikof  , 
prend  naissance  dans  le  district  de  présente  une  plaine  basse  et  unie , 
Tiazma,  coule  dans  celui  de  Belsk,  dans  laquelle  U  Cliazma  se  débor- 
et  s'y  jette  dans  leDneprsursa  de  an  printemps  sur  une  étendue 
rive  gauche.  ^^  P^w»  de  la  w.  en  largeur  ,lais- 

ToM.  IL  4i 
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tant  par-ci  par-là  quelques  lies  ^  YicXj  (£uk5.)  C'est  le  nom  d'un 
ce  qui  forme  un  coup-d'œil  très—  des  quatre  districts  on  cercles  qai 
pittoresque.  La  pet.  ville  de  Jaro-  composent  le  gonv.  de  Reval ,  aa 
poltche  bâtie  sur  une  bantenrtrèsr  capitale  est  HabsaL  On  y  trouve 
escarpée  du  bord  delaCliazma,  encore  Légal  ,  les  bourgs*  de  Fio- 
est  contigue  h  la  ville  de  Viazniki ,  kel  et  de  Verder;  les  iles  de  Pater- 
et  en  fait  partie.  On  trouve  ici  Moster ,  Scoldée ,  Papen  ,  Host* 
un  couvent  de  moines  et  deux  bolmen  ,  Ormsone ,  Kakkone  el 
ëii^ises.  La  ville  renferme  quelques  Odengolm  en  dépendent  ao^i. 
-jolies  maisons  en  briques  atbeau-  Vidzy  ,  (Bi/^jm.)  pet.  ville  da 
coup  de  fabriques  de  toiles  et  quel-  gonv,  de  Vilna,  a124w.de  cette 
ques  tanneries  ;  ses  vergers  sont  cap.  delà  Lithuanie  ,  elleeat  bâtie 
renommés  pour  les  belles  pom-  sur  les  bords  d'une  pet.  rtv.  qui 
mes  et  les  cerises  que  Ton  récolte  se  jette  dans  la  Dvina  ;  elle  étoiC 
ici  en^rande  quantité.  Le  nombre  cbef-lieu  d^on  district  jusqu'à  Tan- 
de  ses  babitans  peut  être  porté  à  née  1797*  On  tkj  trouve  rien  de 
1000  personnes  des  deux  sexes  ;  remarquable, 
il  s>  tient  un  grand  marcbë  par  Vigra  ,  (Butpa.)  pet.  rîv.  da 
an  ,  le  7  juillet*  gouv.  de  Penza  ,  district  de  Nîjnî- 

YiAZOFKA  ,  (BABOexa.)  pet.  riv.   Lomof;  elle  se  jette  dans  rAtmjs* 
du  gouv.  de  Penza  ,  elle  se  jette   se  y  après  un  cours  de  26  w« 
dans  la  Penza  après  an  cours  de       Yiléika  ,  (£ujt eûica.)  pet.  ville 
2  5  w.  dti  gouv.  de  Minsk    et  cbef-liea 

\ iBotRG  )  (Buâi^peh!)  gouv.  et  d'un  district ,  elle  se  trouve  sur  k 
ville  [Voyez  Vtbouro).  bofd  de  la  Yillia,  à  85  vr.  de  Minsk. 

'VicnÉRA  oi/YiCHoVRA.>  {  Bu-  On  j  trouve  une  seule  église  de 
uiepa -MïAvt  Buul^pa!)  Il  j  a  deux  Grecs-Unis.  LesJuifs  forment  la 
riv.  de  ce  nom.  La  première  est  moitié  de  ses  babitans.  On  n'j 
très-grande  ,  elle  se  trouve  dans  trouve  au  reste  rien  de  remarqua* 
le  gouv.   de  Pérm  ,  où  elle  sort  de   ble. 

la  baute  cbaine  du  mont  Oural  ,  YtliAD*  (Bu^a^5.  )  rîv.  do^ 
parcourt  un  pays  froid  ,  désert  et  gouv.  de  Vologda  ,  dans  le  district 
montagneux,  ses  bords  présentent  de  Solvvtcbégodsk^elle  se  jettedans 
des  rocbers  couverts  a  immenses  la  Yitcbegda. 
forêts;  ils  sont  presque  partout  ViLKOMiR9(Bt<^SKOjeiiip5.)pet 
déserts ,  à  Texoeption  de  quelques  ville  du  gouv.  de  Vilna  etcbe^ 
villages  qui  se  trouvent  vers  son  lieu  d'un  district ,  elle  est  sous  le 
emboucburedanslaCama^etquel*   55^  18'  de  lat  sept,  et  le  44^  iV 

Sues  familles  Yogoules  qui  noma-  de  long  orient.  ,  à  75  w.  de  Yilna , 
iseot  vers  ses  sources.  Celle  -  ci  sur  la  Svienta.  Elle  étoitsonsk 
est  partout  navigable  et  abonde  régime  polonais  le  siège  de  la  dié- 
en  poisson  de  toutes  les  espèces  tine  y  du  grod  et  du  staroste.  £Ik 
qu'on  trouve  dans  la  Cama.  L'an-  avoit  un  collège  des  écolea-jpies  9 
tre  appartient  augouv.de  Yologda,  et  un  cbâteau  bâti  sur  nnehautt 
elle  est  beaucoup  moins  considé-    montagne. 

rable  ,  elle  coule  du  nord  dans  le  Yillebianstrakd,  (Buxsjtto» 
district  de  \élikO'Oustioujsk9  (Bt  cmpoHA'b/^  pet.  ville  fortifiée  dt 
se  jette  dans  la  Yjtcbegdaaprès  gouv.  deYiboui^,  chef'-lieu  d'ua 
un  cours  de  200  w«  district }  elle  est  située  sons  le  61^ 

YiCHERKA,  (Buittepxd.)  pet.  6' de  la  t.  sept,  et  le  45^  5  5' de  long, 
riv.  du  gouv.  de  Perm,  eUc  se  jette  orient. ,  à  5o  w.  nord  de  Yiboui| 
danslaColva.  et  aubord  dulacSaïma»  Les  Fis- 
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nois  r&ppellent  Lapperanâa.  Soot  goav.  de  ce  nom,  et  ohef-Iîea  cl'aa 

le  rëgioie  soédois  elle  ct^it  la  ré—  districl,  sa  situation  géographique 

sidence  d'un  capitaine  provinciaL  est  sous  le  54^  4''  ^^  ^^^-  ^^P^«  ^^ 

£o  1741  9^3  août,  il  se  donna  une  le  44^   >&'  <!(*  long,  orient.,  ^  ^7^ 

sanglante  bataille  entre  les  Sné-  w.  de  Pétersboarg.    La   ville  est 

dois  et  les  Russes  commandés  par  bâtie    sur  diflérentos  collines  au 

le  célèbre  maréchal  comte  de  Las*  confluent  de  la  Villia  et  de  la  Vili- 

sj  ,  à  un  quart  de  mille  de  cette  ka.    Elle  doit  sa  fondation  à  Gue* 

ville/les  Russes  avant  remporté  demin  ,  grand^duc  de  Lithnanie, 

la  victoire ,  se  rendirent  maîtres  en   i3o5.  Âvant^sa  réunion    k  la 

de  Vilmanstrand ,  qui  leur  resta  Russie^  elle  étoit  la  capitale   da 

par  le  traité  de  paix  d'Abo.  On  y  grand-duché  ,   le  siège  du  palatin 

lri)uve  une  église   russe  et  une  lu-  et  d'un  caatellan  du  premier  rang, 

thérien ne.  Il  s'y  tient  deux  grands  de  la  diétine  et  du  grod.  Elle  est 

marchés  par  an.  Au  reste  elle  ne  très-éUmdue   et    a    deux    grands 

contient  rien  de  remarquable.  fauxbourgs  nommés   ^ntokolUeX 


rivDi  par  ceiui  ue  £Uin8&  ,  au  miai  saiic  uu  ui-acYaui  irmanai,  ei  vis* 

celui  de  Grodno  et  à  l'occident  la  à-vis   la  belle  église  da  châteaa 

mer  Baltique,  le  royaume  de  Prns-  élevée    en   i386.  On  garde  dans 

se  et  le  grand-duché  de  Varsovie,  cette  église  un  trésor  considérahlct 

Ses  principales  riv.  sont   le  Nié-  On  7  voit  aussi  la  belle  chapelle 

men  ,  la  Yillîa ,  la  Néveja ,  et  vers  de  marbre  de  St.  Casimir^  ^ont  le 

lenordTAa  etla  Yindavc.  Il  ren-  tombeau  d'argent  «doit  peser  100 

f^rme  )>eaacbap  de  marais  et  de  ponds.  Il  y  a  dans  la  ville  plusieurs 

Lacs.  C'est  on  pays  doj^tleter-  convens  et  au-delà  de  40  églises  j 

ritoire  est  en  général  assez  fertile  }  savoir  une  luthérienne,  une  réfor-r 

on  y  élève  beaucoup  de  bestiaux  mée ,  une  grecque  ,  une  mosquée 

surtout    de  brebis.  Les  habitans  tatare ,   une  synagogue ,  et  tout 

s^occupent  avec  succès  de  l'éduca-  le  reste    est    catholique   romain^ 

tion  des  abeilles  et  de  l'agricuU  Yilna  a  quelques  belles  places  or- 

tnre.  Ils  font  commerce  de  leurs  nées  de  maisons  en  pierres.  Outre  - 

produits  avec  la  Prusse ,  Riga  et  les  ravages  que  celte  ville  essuya 

Liban*,  et  proGtent  beaucoup  do  dans    les  diiTérentes   guerres  en 

leurs  distilleries    d'eau-dc-vie  de  1610,  i655  ,  1^93,  etceaxquiy 

crains.  Sa  population  est  composée  causa  un  inceudie  eu  i^Sj  ,  elfe 


ae  «111119,    on    V  trouve  a  U9  91   looo  ami»,     ^ui|    uiaisuus     uc    pitsrre»  , 

Tatares  ;  la  totalité  peut  être  por-  plusieurs  hôpitaux  ,  hôtels  ,  h^ins 

tëe   à  961,345  personnes  des  deux  couvens  ,  moulins  ,  1^6  boutiques 

sexes.    Le  gouv.  deVilna  se  par-  et  apothicaireries  ,  et  un   grand 

tage  en    11   districts   qui  portent  nombre  de  greniers  et  de  maga- 

les  noms  de  leurs  chers-lieux  ,  ce  sins  de  marchandises  furent  con- 

lont  :  10  Yilna capitale  du  gouv.  ,  sûmes  par  les  flammes.  Un  autre 

jo  Covno  ,  30  Rossieny,  4®  Telcba,  incendie  survenu  Tannée  suivs^nie 

50  Chavli ,  60  Povenéje  ,  70  Troki,  détruisit  encore  6  églises  ,  Th^tel- 

$0  Ochmiany  ,  9<>  Svintziany  ,  lo^  de-  ville ,  ^  palais  ,  et  ^77  autres 

Viàzjy  et  1 1<»  Vilkomir.  batimens  en  pierres.  Dans  la  seule 

Vi  I.N  A,  (Buji»Haj  ville  cap.  du  chapelle    de    Saint  Casimir,  on 
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perdît  des  mUlIons  entiers.  L'évé^r  ee  clans  le  gonr.  àe  Vîlna  9  C(^  se 
chë  catlioliqae  de  Viloa  fat*  fondé  jette  dans  la  mer  Baltîqne. 
en  1887.  Il  7  a  anssî  dans  cette  '  Yindau  ,  (fiwH^ay.)  p.  ville  du 
▼ille  nn  chapitre,  et  elle  contient  gonv.  de  Coorlande ,  elle  est  si- 
nne  grande  quantité  d'ecclésias-  tuée  sons  le  Sj^  12'  de  lai.  hept 
tiques  et  de  religieux.  L'Unirer-  et  le  Sg^.  aS'  de  long,  orient.,  à 
site,  que  VéTéque  Valérien  Chons-  i4o.w.  de  Mittau  et  à  l'embou-* 
kdvsky-ProlazeTÎtch  fonda  en  i  Sjo,  chare  da  Vindau  dans  la  mer  ;  ella 
et  qui  fut  confirmé  en  1579  P^^  a  un  port ,  et  il  y  ayoit  autrefois 
le  roi  Etienne  y  siège  dans  1  ancien  ici  un  chantier  de  construction, 
collège  des  Jésuites.  L'Empereur  C'est  avec  Goldingen  y  la  plus  an- 
Alexandre  ,  actuellement  régnant,  cienne  yille  du  pays  ;  mais  peu 
Tient  de  lui  donner  un  nouveau  avant  Tannée  149 5  elle  perdît  dians 
lustre  par  l'oukase  qui  organise  un  incendie  les  titres  de  ses  prÎTi- 
toutes  les  universités  de  TEmpire.  légés  ,  ce  qui  fut  cause  que  dans 
C'est  actuellement  le  prince  Adam  cette  année  -  là  le  grand-maitre 
Tchartorisky  qui  en  est  le  princi-   Yolterde  Plettenbergles  Inirenon- 

{>al  directeur.  On  y  a  joint  un  col'-  vêla.  Son  château  a  été  la  rési- 
ége  pour  la  jeune  nohlesse.  On  dence  d'un  commandeur.  H  ya 
trouve  aussi  à  Vîlna  un  collège  une  église  dans  la  ville  et  nne  dans 
de  Piaristes ,  et  nne  école  grecque  le  château.  Le  nombre  de  ses  ha- 
pour  la  théologie  spéculative  ,  un  bitans  est  de  3ooo  personnes  des 
séminaire  catholique ,  un    gym-   deux  sexes.  ' 

nase  et  5  imprimeries.  Il  y  a  aussi  Vindréevka  ,  {Bun/^peeeKo.) 
run  évéque  grec.  Vilna  a  été  la  pet,  riv.  du  gonv.  de  Tambow, 
patrie  d'un  célèbre  poète  polonais,  dans  le  ci*devant  district  deSpask, 
dont  Grotius  comparoit  les  poé-  il  y  a  de  grandes  usines  de  fer  sor 
aies  à  celles  d'Horace:  c'étoitCasi-  ses  bords  ,  on  y  travaille  près  de 
mir  Sarbiewsky.  On  compte  dans  70^000  pouds  ue  ce  métal  qu'on 
cette  ville  plus  3ooo  maisons  et  extrait  des  mines  voisines. 
a5,ooo  habitans  des  deux  sexes.  Vinnitza,  (  BuHHui^a.)  viUe 
Ils  font  un  commerce  considéra-  du  gouv.  de  Podolie  et  ehef- lica 
ble  en  envoyant  leurs  marchau-  d'un  district;  elle  est  située  sous 
dises  jusqu'à  Konigsberg.  Les  le  49^  28'  de  lat.  sept,  et  le  4^^  Si' 
Juifs  en  ont  presque  seuls  tous  de  long,  orient.,  au  bord  du  Boug; 
les  bénéfices.  elle  est  entourée  d*un  fossé  et  elle 

ViLLUiE  ,  (Bujiwû.)  grande  riv.  5  "?,  ^¥^*^«?  ^«'^'fi^-  LesCosaqucs 
de  la  Sibérie  ,  elle  commence  son  ^  draine  s  fu  étoient  empares  en 
cours  dans  le  gouv.  dlrkoutsk  ,    ^^^^/.  "*;*  *^«  Polonais  la  repn- 


d'Olensketd'Olekminsk,  etceux  ''^*^»®  ^^  *^?A  *®  palaUnat.Ony 
de  Yakoutsk  et  de  Gigansk.  Dans  ***^°^^  '^^  ?^"^ê^  ^?'  ^^'^  ^*-^^ 
ce  dernier  elle  tourne  de  l'ouest  à  ^*"*  ^'^^  Jésuites  ,  plusieurs  iSou- 
l'est  pour  se  jeter  dans  la  Lena  ▼««»  5^  fgl»*es  du  culte  catholique 
sur  sa  rive  gauche  ,  et  64  w.  au-  "^«^a»»-  ^f»  J«if«  «ont  ici  en  as- 
dessous  de  l'Aldane.  Tout  son  cours  ^^  ^^^^^  nombre.  Les  Tatares 
est  de  lODo  w.  furent  battus  près  de  cet  endroit 

en  i65o. 
Vindau,  (Bun/^ai^.)  pet.  fleuve       Virland  ,  CBupjiaH^h)     Ces 
de  la  Gourlande  J  il  prend  sa  sour-   le  nom  d'un  des   quatre  districts 


[ 
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[  qoî  forment  le  gour,  de  Beval ,    ça  par  le  dUtrîct  de  Cozelsk^  et  bj 
il  est  sîtaé  sar  le  golfe  de  Finlande.    ]ettc  dans  la  J  îzdra. 
Son  chef-lieu  est  Vesenberg.  Vitebsk  ,  {BumeôcKb.)  (gonv. 

YlRNo  y  (Bupno.)  C'est  le  nom  de)  Il  est  borné  au  nord  par  ceux 
d'on  district  de  la  ci-devant  capi*  de  Riga  et  de  Pscow^  à  Torientpar 
taincrie  d'Abo  ,  dans  la  Finlaode.  celui  de  Smolensk  ,  au  midi  par 
On  y  trouve  Saris  ,  ancien  bien  celui  de  Mohilew  et  une  partie  de 
domanial)  Pyhao  ferme  impériale^  celui  de  Minsk,  et  à  l'occident  par 
Monoîs  et  Nitou  ,  fermes  doma-  ceux  de  Minsk ,  de  Courlaade  et 
uiales  ,  Fagnerholm  ,  bureau  de  une  petite  partie  de  ceux  de  Vilna 
péage,  où  l'on  visitoit  tous  les  et  de  Riga.  Les  principales  riv, 
vaisseaux  qui  vont  à  Abo  et  qui  qui  Tarrosent  sont  :  la  Dvina  ,  la 
en  reviennent.  Méja  et  la  Casplia  ;  elle  renferme 

Yjrty     ou  Virtz  -  Yerve  ,    aussi  les  sources  de  la  Lovai  et  de 
{BupmMVUiviBapijfi'Epôe,)  C'est    la  Velikaia.  La  partie  nord-est  de 
le  nom  xi' un  grand  lac  qui  se  trou-    ce  gouv.   est  as&cz  élevée.   On  y 
ve  dans  le  gouv.  de  Reval ,  entre    trouve  plusieurs  lacs  ;   il  est  en 
les  districts   de  Derpt ,  Fernau  et    général  fertile  ,  et    produit  sur- 
Fellin.  Il  a  an  moins  35  w.  de  long    tout    de    très-beaux  chanvres  et 
du    sud  an  nord ,  mais  il  varie    lins;  les  habitans  s'adonnent  beau- 
beaucoup    dans    sa  largeur  y  car    coup  à  l'éducation  du  bétail  et  des 
dans  certains  endroits  il  a  à  peine    abeilles.   Les  grandes  for^s  dont 
3  w. ,  tandis  que  dans  d'autres,    il  est  plein  procurent  abondam- 
comme  par  exemple, vers  Tarvaste    ment  de  la  potasse.  Le  nombre  de 
ilenai^ysa  profondeur  est  sou->    ses    babitans    doit    être  porté  à 
vent  de  4  sagènes.>  Ce  lac  reçoit    672,000  personnes  des  deux  sexes, 
les  eaux  de  plusieurs   ruisseaux,    parmi   lesquels  outre    les  Russes 
La  rivière  d'Kmbakb  le  joiat  au    et  les  Polonais  ,  il  y  a  beaucoup 
lac  Peïpous.  de  Juifs.  On  divise    le  gouv.  de 

Vissa,  {Bucca,)  pet.  riv.  du  "Vitebsk  en  12  districts  qu'on  nom- 
gouv.  de  Klierson  ,  elle  se  jette  me  par  leurs  chefs-lieux,  qui  sont 
dans  la  hinioukba  ,  la  ville  de  Mir-  i^  Vitebsk  capitale  du  gouv.  2» 
gorod  est  bâtie  sur  ses  bords.  Polotsk  ,  3°  Driza,  4°  Dunabourg  , 

VissiME,  [BiLccujtib.)  Il  y  a  6»  Régitzy  ,  ô*»  Loutzyne*  7*Sé- 
deux  pet.  riv.  de  ce  nom  dans  le  bége  ,  8<>  Névéle  ,  90  Gorodok  ,  io« 
fiOQV.  de  Perni  :  Tune  se  jetie  dans    Vélige,  1 1®  Sourage  et  I2<>  Lépele. 

la  Cama  9  et  Tautre  dans  le  Méjé-  Vitebsk  ,  (Bum65cK&.)  ^P*  ^^ 
vaia-Outka ,  et  celle-ci  dans  la  gouv.  de  son  nom ,  et  cbef-liea 
Tcboussovaia.  d'un  district;  elle  est  sous  le  55^* 

ViTCHKA  ,  {BucKa  )  p«t.  riv.  Aa  "'  «^*  ''«V  ^''  <'> '«  4f  '  «*«  ^«"e- 

5oar.     d'Arkl.angel    elle  se  jette  orient  »  a  689  w  de  Petersboarg  , 

Lns  le  lac  Onega!  ^*  "3  «Je  Moscou  ,  .ur  Icâ  bord» 

.  de  la  Dvino.  La  petiteriv.  Viteba> 

ViTÉBA,    (Bumeôa}  pet-   riv.  quj   ^  ce  q<i*on  prétend  adonné 

lui  tMverse  la  ville  de  Vitebsk  et  «on  nom  à  la  ville  ,  la  traverse  et 

[ni  n'est  remarquable  que  parce  «'y  jeiie  dans  ie  fleuve.  Les  bis to- 

[u  elle  donne  son  noni  à  la  ville  î  ^iens  grecs  ont  À?jà  cité  cette  ville 

lie  se  jette  dans  la  Dvma.  dans  le  X*   sièckî ,  parce  que  les 

VlTEBETE,  (BumeCemh»)  riv.  peuples  du  nord  qui  descendoient 

foi  prend  sa  source  dans  le  gonv.  le  Dnepr  pour  aller  o.a  Grèce  pas- 

'Orel ,  district  de  Bolkbow  ,  elle  soient  très  -  près  de  là.  Les  trou- 

atre  ensoite  dans  celui  de  Calou*  pes  russes  s'en  emparèrent  en  iG54 
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•ons  le  règne  Axx  tzar  Aleiîs  Mî-  An    lac    Eravnîa ,  elle  tonrne  k 

khaflovitch  qui  j  sëjourna  pendant  'l'estponr  entrer  dans  le  district  de 

quelque  temps  en  1 656  ,  etconti-  Nertcbinsk,  qu'elle  parcourt, en 

vina  de  \k  sa   route  pour  faire  le  se  dirigeant  vers  le  nord  ;  ensaite 

•iëgc    de    Dunaboarg.    lie  fleure  elle  se  réunit  à  la  Lena  dans  le 

Dvina  partage  la  ville  en  deux  par-  disti^ict    d'Olekminsk.    Tout  son 

x^ties  ,  dont  celle  qui  est  sur  la  rive  cours  est  de  plus  de  5oo  w.  C'est 

gauche  est  la  plus  considérable  ;  le  vers  ses  sources  ,  et  au  bord  des 

château  s*y  trouve  au-delà  de  la  diflfërentes    riv.    qui  s'j  jettent, 

Vitéba  ,  il  est  entouré  d*un  rem->  qu'on  chasse  les  plus  beaux  zobles 

part  de  terre  très'élevë.  C'est  dans  de    toute    la  Sibérie^   aussi  dii 

ce  qna  rf  îer  que  se  trouvent  les  cou-  peaux  de  zobles  des  bords  du  Yi- 

vens  lo' des  Religieuses  de  l'Ordre  tinte  se  payent-elles    autant  qne 

de  St.  Basile,  2^  celui  des  Jésuites,  quarante  de  celles  du  Camtcbatka 

30  des  Triùitaires  ,  4^  de  Domini-  et  antres  contrées, 

cains  et  5^  de  Plébans  ,  ainsi  que  YizenthaL  ^   (  BuseumoM.  ] 

le  couvent  de  religieuses  sous  Tin-  C'est  le  nom   d'une  colonie  all»- 

Tocation  deSt.  Marciea  j  au-delà  mande,  établie    en     176 3,  près 

du  pont  rouge  qui  traverse  la  Vi-  d'Astrakhan,  sur  le  bord  du  Volgi* 

téba ,  se  trouvent   2  couvens  de  EHe  est  composée  de  â5  familles 

Bernardins  et  le  magnifique  cou-  luthériennes, 

vent  des  Basiliens  ,  ainsi  que  celui  Vladimir  ,    (    Bjia^muîph.  ) 

de  St.  Marc  dont  les  religieux  sui-  (gouv,  de)  Il  est  bornéau  nord  par 

vent  la  religion   catholique  grec-  ceux  de  Jaroslaw  et  de  Costroma, 

quct  Le  quartier  de  la  ville  qui  est  à  l'orient  par  celui  de  Nijni-NoT- 

sur  la  rive  gauche  du  fleuve  est  gorod ,   au  midi  ceux  de  TamW 

plus  uni  et  moins  élevé  que  Van-  et  de  Riazan  ,  et  à  l'occident  cent 

tre,  il  contient  cependant  d'assez  de  31oscou  et  de  Tver  ,  s*étendast 

belles  maisons  en  pierres,  et  le  de  l'est  à  l'ouest  sur  5oow. ,et 

couvent  des  Piaristes  {^Schoîarum  du  sud  au  nord  sur  200  w.  dansn 

Piarum).  On  y  trouve  une  église  plus  grande  largeur.  S^è  princi- 

russe  pour  la  garnison.  La  ville  de  pales  riv.  sont  l'Oca,  la  Cliaimii 

Vilebsk  renferme  en  tout  8  cou*  le  Nerl  ,  les  deux  Kerjatcbeeil» 

vens  d  hommes  et  3  églises  catho-  Colokoha,  le  Colp,  le  Cous,  ia  Sa^ 

liques  ,  11  églises  de  Or^cs^Unis  motcha  ,  la  Tésa  et  la  Yiazina,0 

et  2  couvens  de  Religieuses ,  un  gouv.  se  divise  en  l5  diUricts  por* 

gymnase ,  trois  synagogues  ,  des  tant  les  noms  de  leurs  cheis-lieai, 

magasins,  des  hôpitaux,  les  tri-  ce  sont:   i<»  Vladimir  capitale  de 

bunaux  de  la  ville  ,  la  prison,  des  tout  le  gonv. ,  2*^  Sonzdal ,  3°  P^ 

tanneries  as^ez  considérables,  une  reslavl-Zaleski ,    4^  Yourief-Pob- 

briqnerie  et  un  moulin.  Le  nom-  koie  ,SoChouia,  h^  Mourom,;^ 

bre  de  ses  ha bi tans  est  de  1 3, 000  Viaznikof,  8°   Focrof,  9oGoro« 

des  deux  sexes  qui  font  un  com-  khovetz,  lo^  Melenki ,  ii<»  Covroi| 

meroe  considérable  ^  surtout  les  i2oSoudogda  ,  et  i3<>  Alexandre^ 

Juifs  qui    8*y.  adonnent  entière-  C'est  en  général  un  pays  p1at,doat 

ment.  la  partie  de  l'est  est  assez  fertile; 

ViTtME  ,    {BumuAib  )     grande  la  partie  de  Touest ,  an  conlrairci 

riv.  du  gouv.  d'i'rkontsk  ;  elle  sort  est  remplie  de  loréts  ,   deniarail 

d'un  tac  du  district  de  Bargouzine,  et  de  sable.   L'air  y  est  sain.  Ut 

h  5o  w.  de  la  pet.  ville  de  ce  nom  ,  habitans  sont  en  général  indas* 

oonle  du  nord  au  sud ,  et  se  rén-  trieux.  ils  vont  dans    les  antres 

nissant  à  une  autre  riv.  qui  sort  gouv.  gagner  leufr  vie  ,  et  rappor* 


VLA  VLA  537 

tenl  beaucoup  d'argent  chez  eux.  duché.  Yladîmîr  resta  métropole 
€c  sont  dVicellens  charpentiers  ,  et  résidence    pendant    ijo  ans  ^ 
des    maçons  ,  des  plâtriers ,  des  C'est-ii-dire    jusqu'à   ce    que   le 
tîsserans  ,  des  faiseurs  de  briques  ,  grand-duc  l?an  DaniloTÎtch-Calita 
etc.  etc.  On  cultive  ici  beaucoup  eût  transporté  la  sienne  àJVfoscoa 
de  cerises  dans  quelques  districts  ,  en  1 528)  époque  depuis  laquelle 
et  elles  ont  la  réputation  d'être  Vladimir  fut  pour  tdvjours  réunie 
fort    bonnes.  On  compte  dans  le  au  grand  -  docbé  de  Moscou.  Le 
gour.  de   VJadîmir  890,519  babi-  fameux  Batonkhan    Tint  assiéger 
tans  des  deux  sexes  ,  les  nobles  et  eu  1257  Vladimir  avec  tontes  set 
le  clergé  non  compris.   Ce  gouv.  forces ,  et  après  quatre  jours  de 
est  très  •  riche  en   beaux  bois  de  siège  ,  il  l'emporta  d  assaut ,   la 
construction.  fit  brûler   et  massacrer  tous  lee 
Vladimir  )    (    Bjia^ujuipt,  )  habitans.  Le  grand -duc  George 
▼ille  capit.  du  gouv.  de  son  nom  ,  VserolodoTÎtch  étoit  pour  lors  ab« 
chef-lieu    d'un  district;  elle  est  sent,  il  étoit  allé  avec  ses  neveux 
située  sous  le  56^   2' i5"  de  lat.  Vasilek^    Vsevolod    et   Vladimir 
sept,    et  le  58^  1' ^o"  de  long,  pour  lever  une  armée  dans  la  prin« 
orient.,  sur  la  rive  gauche  et  très-  cipauté  de  Rostow  ,  laissant  sea 
élevée  de  la  Cliazma,  à  902  w.  de  fila  Vsevolod  et  Mstislaw  pour  dé-> 
Pétersbourg ,  et  1 76  de  Moscou,  fendre    la  ville  avec  son  général 
Sa  position    sur  des  collines  est  Pierre  Asleducovitcb.  Ce  malheu- 
trèa-agréable  et  pittoresque.  Elle  reux  prince  apprit  à  la  fois  la  des« 
est   traversée  par  le  ruisseau  Ly-  truction  de  sa  capitale  et  le  maa« 
ked  qui  se  réunit  à  la  Cliazma  au*  sacre  de  ses  fils  et.de  sa  femme  , 
dessous    de    la  ville.  Cette  cité  ^  que  Tarchevéque  Mi trophane cher- 
avant  qu'elle   fût  brûlée  par  les  cha  vainement  à  sauver,  s^étant 
Ta  tares ,  s'étendoit  jusqu'au  cou-  enfermé    avec  elle  et  ses  enfans 
Tent  de  Boholubof  qui  en  est  éloi*  encore  en  bas  âge  dans  la  cathé* 
gnë  maintenant  de  1 1  w.  Quelques  drale.  Les  Tatares  l'ayant  rempli 
historiens   russes  prétendent  que  de  bois    y  mirent  le  feu  et  firent 
cette  ville  fut  bâtie  dans  le  lo*  siè-  ainsi  périr  dans  les  flammes  Tar- 
de par  Vladimir-le-Grand  ^  lors-  cbevéqneetle  reste  de  la  famille 
aa'il  alloit  à  Souadal ,  Rostof  et  souveraine.  Vladimir   fut  ravagée 
OTgorod  pour  propager  la  reli-  une  seconde  lois  par  les  Tatares  en 
gioD  chrétienne.  D'autres  soutien-  1410.  Les  seules  antiquités  qu'on 
nent  9  avec  plus  de  vraisemblance  )  y  trouve  dans  ce  moment  sont: 
que  sa  première  origine  est  due  à  !<>.  l'église   cathédrale,  bâtie  sur 
Jonri   Vladimirovitch  surnommé  une  hauteur  au  bord  delà Cliaxma 
I>olgorouki ,  et  la  fixent  an  12*  en   1169  par  le  grand-duc  André 
slècie  \  dès  ce  moment  elle  appar-  Boholubsky  ;  elle  a  été  consacrée 
tînt  à  la  principauté  de  Rostow.  sons  l'invocation   de  TAssomption 
J^e  priiice  André   Bobolubski  fils  de    la  Ste.  Vierge.  Ce  bâtiment 
de  Dolgorouki ,  ayant  reçu  pour  étoit  revêtu  de  marbre  et  entiè- 
sippanage  la  principauté  de  Souc-  rement  doré  dans  l'intérieur  j  on 
dat^  ainsi  que  la  ville  de  Vladimir^  y  trouvoit  des  calices   d*or  enri* 
préféra  cette  dernière  ^  à  cause  de  chis  de  diamans  ,  trois  lustres  on 
•onbeausite^rcrobellit  et  l'agran"  candélabres   d'or   massif  et  plus 
«lit  beaucoup  \  il  l'entoura  aussi  de  20  en  vermeil  ^  toutes  ces  ri- 
d*iin  mur,  et  à  la  mort  de  son  chesses  on  t  péri  pendant  un  inoeu^ 
pcre  en  11&7  >  il  y  transporta  sa  die  qui  eut  lieu  en  1184  ^  le  peu 
jnésidenceetei^fitlcsié({edugrand-  qui  échappa  aux  flammes,  ei ce 
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qui  fat  £iît  de  noaTeaa  ,  devînt  la   nase  y  led  tribunaux  snpérîenrs  et 
proie  des  Ta  tares  en  1267.  L'fm-  de  première  instance;  la  maison 
pératrice  Catb(^rine  II   fit  restant  da  goavernear ,  le  corps  des  boa- 
rer  cotte  cathédrale  ,et  à  son  pas-  tiqnes  ,  le  tout  bâti    en  briques, 
sage  par  Vladimir  ,  elle  lui  fit  don  outre  plusieurs  jolies  maisons  de 
de    14)000  roubles.  On  conserve  particuliers    construites  en  bois, 
dans  un  appartement  du  second  On  y  trouve  encore    quelques  &- 
étage    de    cette    église    d'anciens  briques  de  toiles  et  quelques  tan- 
maiiteaux  ducaux  et  tous  les  cos-  neries.  Yladimir  est  le  siège  d'un 
tûmes  des  souverains  russes  ,  ain-  archevêque  qui  prend  le  titre  d'ar- 
si  que  des  casques  ,  des  cuirasses  chevéque  de  Vladimir  et  de  Soua- 
et  des   armures  complettes  de  ces  dal.  Cette  ville  n'est  pas  riche.  Le 
temps-là.  2°.  La  cathédrale  de  St«  voisinage  de  Moscou ,  et  son  éloi- 
Dmitri  de  Sallone ,  bâtie  par  le  gnement  des  grandes  riv.  naviga- 
grand-duc  Vsevolod  Jourievitch.   blés  mettront  toujours  obstacle  a 
On  sait  par  nos  chroniques  qu'el-  son  accroissement   et  a  la  prospé- 
le  se  trouvoit  tout  près  du  palais  rite  de  son  commerce.  Les  babi- 
des  souverains  de  Vladimir  ,  ikiais   tans  sont  au  nombre  d'à-pea-près 
il  ne  reste  aucun  vestige  de  ce  pa^    3ooo  personnes  des  deux  aexei. 
lais,  et  il  faut  croire   que  cette  Ils  cultivent  beaucoup  de  cerisien 
église  en  faisoit  partie ,  étant  la  dans  leurs   vergers  qui  ont  de  la 
chapelle  de  la  cour.  Elle  est  tonte   réputation^  et  dont  il  se  vend  nne 
de  pierre  de  taille ,  et  renferme  grande  quantité  sur  les  lieux  mé* 
quelques  chambres  dans  sa  partie  mes  et  à  Moscou  où  elles  sont  as- 
supérieure,    qui    communiquent  sez    recherchées.    Le    peuple  de 
avec  l'église.  C'est  ici  que  Mitro-^  Yladimir  gagne  aussi  quelque  ar^ 
phane  archevêque  s'étoit  renferme  gent  en  hébergeant  les  rouliers  qui 
avec  la  malheureuse  famille  de  son  passent   ici  en  grande  quantité  , 
souverain   pendant    le  sac  de    la  se  rendant  aux  foires  de  Macarîef 
ville,  et  qu'il  périt  avec  elle.  3<>.  et  d'Irbit,  et  allant  en  Sibëne^ 
La  porte  a  or  ,  ainsi  nommée  ^  on   cette  ville    étant  sur    la  grande 
ne  sait  pourquoi  y  par  le  prince  route  qui  mène  dans  la  plupart 
André  qui  la  fit  bâtir  en  iif>8,  de   des  provinces    de  Test  de  l'Em- 
pierre de  taille  ^  et  4°.  Téglise  de  pire. 

St.  George ,  ci-devant  monastère ,  Vladimir  ,  (  Bjtd^ujuiph.  ) 
bâtie  en  1 1 29  par  le  prince  Jouri  ville  du  gouv.  de  Yolhini'e  et  cl^ef- 
Dolgorouki.  La  Vladimir  moderne,  lieu  d'un  district,  elle  est  située 
quoique  beaucoup  déchue  de  ce  sous  le  5o^  4^^  ^®  ^^^*  ^^P^  ^  1^ 
qu'elle  étoit  anciennement,  ren-  4^^  ^^  ^^  long,  orient,  pas  loin 
ferme  cependant  encore ,  outre  les  du  Boug  et  sur  les  bords  de  la 
bâlimens  que  nous  avons  mention-  Louïa  qui  s'y  jette.  Sa  distance  de 
nés  ,  plusieurs  églises  ,  le  palais  Jitomir  est  de  3So  w.  £lle  doit 
de  l'archevêque  qui  étoit  aupara-  avoir  été  fondée  en  99a  par  le 
▼ant  un  couvent,  et  dans  lequel  grand-duc  Yladimir- le- Grand, 
se  conservoit  le  corps  de  St.  Aie-  pendant  son  règne  à  Riew*  On  la 
xandre  Nevski  avant  qu'on  Teût  voit  citée  dans  le  partage  qu'il  fit 
transporté  à  Pétersbourg  (ce  pa-  de  ses  Etats  entre  ses  fils  ,  et  elle 
lais  renferme  un  séminaire  pour  échut  à  Ysévolod  qui  y  fonda  le 
plus  de  i5o  (4èves  ,  le  consistoire  siège  d'une  principauté  connue  en 
et  deux  églises,  dont  l'une  étoit  Russie  sous  le  nom  deprincipau- 
entièrement  construite  en  tôle);  té  de  Yladimir  en  Volbiaie.  Au 
Uu  couvent  du  religieuses  un  gjm-   partage  qui  se  fit  entre  les  enfant 
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de  Jaroslaw  ,  elle  devînt  pnncJ-  rable  da  gour.  d'Arlliangel ,  il  est 

panle  apanagée.  Son  premier  sou-  à  40  w,  du  lac  d'Oni^ga  ,  et  coro- 

verain  fut  Rostislaw  ,  file  de  Via-  munîque  avec  lui  par  le  moyen  de 

dimir,  et  peut-fiU  de  Jaroslaw  ,  la  Vodia  qui  le  traverse.  Il  a  33  W. 

dont  les  héritiers  la  portèrent  d*a-  de  long  sur  1 2  de  large, 

bord  dans  la  principauté  de  Péré-  Vo«/.f  *  ^ .      /«                 \     • 

mychle  ,  ensuite  dan>  celle  de  Ga-  a  JZv     dl  r^^T""^*?'^-  VJ' 

liiche , 'et  lors  de  l'invasion  des  S^,  ^'''^-    de  Coursk  ,  district  de 

Taur^  en  Russie ,  elle  fut  sou!  Sjjî^orod  ,    eUe    se  jelte  dans  la 

mise  par  la  Pologne,  à  laquelle  ^*' 

elle  resta  jusqu'au    temps  où  il  VooE  ou  VooÉ ,  (  Bom,b  viau 

plut  a  la  Providence  de  l'en  de-  Borne.)  C'est  un  lac  considérable 

tacher  de  nouveau,  sons  le  règne  9°*  «®  trouve  dans  le  gouv.  dcNov^ 

de  Catherine  11 ,  pour  la  rendre  k  8^^^^  9  »*  »e  réimit  par  la  riv.  Svid 

sa  mère  -  patrie,  Cette  pet.  ville  ***  '^^  Latcha   qui  se  trouve  dans 

n'u^pas  considérable  5  dans  ce  ^®  6^^^'  d'Olonetz  ;  sa  longueur 

me  ceoen-  *•*  ^^  ^^  w*   cl  sa  largeur  est  de 

-P 

majorité, 

un  petit  commerce    en  soieries  et  »»  couvent, 

d'autres  étoffes,   et  en  selvqu'ils  Vogouls  ou  Vogoulitches  j 

reçoivent  de  la  Gallicie.  11  se  tient  (  Boei^jihi    uah  Boci^jgutu.  )  Ces 

ici   4  grands  marchés  par  an ,  et  peuples  de  race  finnoise  habitent 

on  trouve  dans  le  district  de  cette  la  partie  orientale  de  TOural  sep^ 

ville  5  papeteries  ,  une  manufactu-  tentrional.    Ils    nomadîsent    aux 

re  d'indienne  et  une  de  toile  ,  3  .  environs  des  rivières  qui  se  réu- 

verreries  et  deux  fabriques  de  po-  nissent  avec  Tlrtyche  et  l'Ob  à  la 

tasse*  La>ille  de  Vladimir  en  Vol-  mer  Glaciale  ,  ou  avec  la  Cama  et 

hinie  se  trouve  dans  une  contrée  le  Volga  à  la  mer  Caspienne,  prin- 

très  *  fertile.  EUe  étoit  ancienne-  cipalementdans  les  gouv.  de  Perm 

metit  le  siège  d'un  évéque  dont  le  et  de  Tobolsk.  Ils  se  donnent  les 

diocèse  étoit  considérable.  Actuel-  noms  de   Vogouly   Af^m^/ suivant' 

lecnent  elle  est  encore  la  résidence  M.  Gcorgi ,  et  sont  appelés  J^o- 

d'un  évéque  des  Grecs-Unis.  goulitchis  par  les  Russes ,  et  quel- 

VoDiANOiE-BouÉRAK  ^  (Ba/]/i-  quçfois     OugritchU  j    sans    doute 

Hoù^ÔJ^epaKb»)  Colonie  allemande  parce  que  les  analistes  ont  cru  que 

dans  le  gouv.  de    Saratof ,  sur  le  les    Yoiigry    ou   Ungern    étoient 

bord  du  Volga.  On  y  trouve  une  venus  du  pays  habité  par  les  Vo- 

église  luthérienne  et  une  école.  gônls.   Le  professeur  Fischer  est 

VoDLA  ,  {Bo/^/ia  )  grande  riv.  de  cette  opinion  :  il  pense  que  les 

du    gouv.  d'Arkhangei ,  elle  est  Vogouls  et  \eè  Hongrois  ne  sont 

rapide  etauncours  très- tortueux,  qu'un.méme  peuple.  Leur  langue, 

£Ue  n'est  navigable  quedepuissou  à  la  vérité ,  a  du  rapport  avec  celle 

embouchure    dans   le  lac  Onega  des  Finnois  ;  mais    elle  a  néan- 

jusqu'au    village  de  Podporogié  ,  moins  beaurconp  de  choses  qui  lai 

011  il  y  a  une  grande  cascade  ;  plus  sont  propres.   Les  Russes  crurent 

loin,  jusqu'à  la  ville  de  Poudoje  aussi  pendant  quelque  temps  qu'ils' 

qui  n'eu  est  qu'à  dix  w. ,  on  ne  formoient  un  même  peuple  avec 

peut  plus  remonter  k  cause  de  la  les  OstiaLs.  Des  docamens  histo^ 

hauteur  de  la  cascade.  riques  de  plus  de  3oo  ans  de  date  , 

VooLo  ^  (jBo^.iio.)  la«considé-*  les   désignent  comme  une  nation 

T«M.  IL  .42 
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distincte  (  1 }.  TooicB  k's  branches  reTanche  asses  d'anîmaax  aanva- 
des  Vogouls  j  dispersées  dans  dif-  ges.  Les  élans  sont  la  principale 
férens  cantons  ,  prises  collectÎTe-  noorritnre  des  Vogools  du  nord, 
vient,  composent  une  nation  nom-  Chaque  commnnanté  a  des  enclos 
hreuse ,  mais  on  ne  pent  aroîr  de  de  lo  à  12  werstes,  et  même  plus, 
dénombrement  exact  de  leur  po-  dans  la  forêt.  Ils  sont  entourés  par 
pulation.  Snivant  leur  tradition,  un  abatis  d'arbres ,  on  de  jeunes 
ils  ont  toniours  résidé  dans  les  pins  et  sapins  posés  en  travers 
lieux  qu  ils  habitent  auonrd'hni.  contre  des  pieux.  Ils  sont  trèa* 
Ils  passèrent  sous  la  souveraineté  jaloux  de  la  sûreté  de  leurs  endos, 
de  la  R  ossie  avant  la  conquête  de  ils  les  gardent  avec  soin,  ponr  que 
la  Sibérie.  Cette  nation  étoit  alors  personne  ne  Tienne  j  voler  leurs 
si  brave  et  si  guerrière ,  que  les  foins  ,eouper  du  bois  ,  s'y  établir, 
Russes  curent  beaucoup  de  peine  ou  s'emparer  du  gibier  qui  se 
à  les  réduire  sous  leur  obéissance,  prend  dans  les  pièges.  Ces  enclos 
Maintenant  ces  peuples  demeurent    oi^t  des  ouvertures  dedisU||pçà 

Iiar  famille^,  ou  parentés',  dans  autre;  ils  y  tendent dea pi^Ss et 
eurs  forêts.  Chaque  famille  étend  font  des  trappes  pour  prendre  le 
son  territoire  aussi  loin  qu'elle  gibier,  IjCs  Yogouls  payent  leur 
peut  chasser  ,  en  respectant  celui  tribut  en  peaux  d'élans  et  ils  ven- 
de la  famille  qui  Tavoisine.  N'ajant  denl  le  reste.  Ils  coupent  la  cbair 
diantre  occupation  que  la  chasse ,  de  ces  animaux  qu'ils  ne  peuvent 
la  nécessité  ne  leur  permet  pas  pas  consommer  dans  sa  fratchenr 
d*habiter  ensemble  dans  des  viU  en  longues  bandes ,  et  ils  les  font 
lages  ,  elle  les  oblige  au  contraire  sécher  à  Tair ,  ^ans  sel  ,  os  ils  les 
à  s'éloigner  les  uns  des  antres,  fument;  ils  la  mangent  cuite ,  et 
Rassemblés  ,  il  leur  seroit  impos-  même  crue  lorsqu'elle  est  séchée. 
sible  de  trouver  assez  de  gibier  Quand  ils  sont  quelque  temps 
pour  fournir  à  leur  subsistance,  sans  prendre  de  gibier  ,  el  qu'ils 
lis  n*ont  point  de  chevaux  ;  ils  se  trouvent  dans  la  disette  ,  ils  ont 
leur  seroirnt  presque  inutiles ,  recours  aux  os  ;  ils  les  cassent 
parce  qu'il  leur  est  plus  commode  par  morceaux,  et  les  font  cuire 
de  parcourir  à  pied  leurs  forêts  dans  l'eau;  ils  se  contentent  alors 
maréccigeuses;  d'ailleurs,  ils  n*ont  de  ce  bouillon  jusqu'à  (x  qn*ils 
point  de  pâturages  pour  les  nour*  puissent  se  procurer  de  nouvelles 
rir  ,  et  ces  animaux  seroieat  ton-    provisions.  Mais  ils  sont  rarement 

{'ours  eipoés  a  être  dévorés  par  réduits  k  cette  extrémité ,  parce 
es  ours  qui  abondent  dans  cette  qu'an  moyen  de  leurs  flèches  ou 
contrée.  Les  riches  ont  cependant  du  fusil  ils  sont  presque  toajours 
quelques  vaches  ,  qui  restent  au-  pourvus  de  toutes  sortes  de  gibiers. 
près  de  leurs  cabanes  avec  leurs  Ceux  qui  demeurent  près  des  ri- 
femmes.  Il  y  a  fort  peu  de  Vogonls  vières  trouvent  nue  ressonree 
qui  possèdent  des  chiens,  et  ils  dans  les  poissons  qu'ils  prennent 
n'ont  pas  d'autres  animaux  dôme-  au  filet  ou  à  la  nasse.  Ils  conatrui- 
stiqnes.  La  nature  leur  fournit  en    sent  a  cet  eûet  des  canots  y  avec 

(i)  Dan»  le  ZiV»r  des  degrés  (StepeDnaia  Kniga)  od  troave  le  passage  »aî- 
vanl:  a  En  Tannée  7007(14(^8;  le  grand-doc  Ivan  Vassiliévitch  1  envoya  sci 
)f  troupes  dans  le  pays  Ou^(>rien,  contre  les  Gogoulitcbes  ;  elles  s'emparèrest 
n  de  leurs  villes  et  de  leurs  pays  ,  aiiei^nirent  leurs  princes  ^  les  tirent  pri- 
»  sonniors  *  et  les  emmenèrent  à  Moskva^;  elles  tuèrent  le  reste  des  Ongrrs* 
n  longnens,  d'où  les  monia$;nes  Yougoriennes,  et  celles  de  TOurai  tirent 
*  leur  nom  et  des  Gogouliiches  (Vogoulitcbes)'  p 
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des  morceaux  d^ëcore  de  bouleaux  coîfTure  ui&  moncliotr  autour  de 
au'îls  assujettissent  avec  des  nerfs  la  tète  ;  elles  portent  dessous  un 
il  élans.  Ils  les  enduisent  ensuite  bandeau  noir  garai  de  coraux.  Les 
de  résine.  Ces  riandes  ,  les  aman-  filles  ont  leurs  cbeveux  tresiés 
des  ou  ptstacbes  de  cèdres  ,  et  les  comme  les  femmes  russes.  Ce  pen- 
{;raines  de  marais  composent  toute  pie  a  adopté  uoe  grande  partie  des 
leur  subsistance.  Ils  jouissent  de  mœurs  russes  ,  ainsi  que  lès  dan- 
la  meilleure  santé  ,  quoiqu'ils  de-  ses  qu'il  préfère  aux  siennes.  Leur 
.meurent  an  milieu  des  marais  et  instrument  ordinaire  est  une  es- 
des  forêts,  dans  une  contrée  très-  pèce  de  harpe  qu'ils  appellent 
froide.  Ils  ne  connoissent  pas  le  Chongour  ;  elle  a  la  forme  d'un* 
soo^utj  cependant  iis  ne  paryien-  petit  canot  coutert  d'une  table 
nent  pas  à  un  âge  très  -avancé,  narmonique  ,  sur  laquelle  est  posé 
Les  Russes  leur  vendent  la  farine  un  chevalet  ;  sept  cordes  de  boy- 
avec  laquelle  ils  s'accoutument  aux  sont  tendues  dessus;  elles  loot 
pea-à-peu  à  faire  toutes  sortes  de  attachées  à  Tun  des  bouts  de  l'ins- 
pàtes.  Ils  sont  fort  contens  lors-  trumcnt  par  une  cheville  qui  le 
qu^'ils  peuvent  se  procurer  des  traverse;,  le  musicien  tient  l'ins- 
liquenrs  spirituenses.  Ils  achel-  trnment  sur  ses  genoux,  il  marque 
lent  des  Russes  tontes  les  choses  les  tons  de  la  main  droite  et  joue 
nécessaires  à  leur  habillement ,  de  la  main  gauche.  Les  cabanes 
car  ils  ont  même  oublié  la  prépa-  d^hîver  des  Vogouls  ,  qui  n'ont 
ration  des  peaux  et  fourrures,  pas  de  maisons  pareilles  à  celles 
Lies  pieds  d'élans  leur  servent  de  des  paysans  russes  ,  sont  en  bois  , 
gants  :  ils  les  préparent  eo  les  de  forme  carrée  et  sans  toit  ;  elles 
frottant  avec  de  la  graisse  ou  de  ont  la  porte  au  nord  ou  ^  Test  ;  à 
l'huile  de  poisson  ,  et  ils  les  ma-  gauche  de  la  porte  ,  et  contre  le 
nient  jusqu'à  ce  que  la  peau  s'a-  mur  ,  est  un  fourneau  assez  bas , 
molisse.  ils  couvrent  lenrs  patins  et  une  cheminée  a  c^té,  au-dessus 
àneige  de  peaux  d'élans  ;  ils  les  de  laquelle  se  trouve  une  ouver- 
moniUent  avec  de  la  gomme  de  ture  carrée  qui  sert  de  passage  à 
mélèze  ,  ou  avec  une  colle  parti-  la  fumée  et  de  fenêtre  à  la  cabane, 
cnlière  ^  et  les  appliq^uent  dessus.  En  face  du  fourneau  est  un  large 
Cette  colle  est  faite  avec  du  sang  banc  pour  s'asseoir  contre  la  qaa- 
d^lan  et  de  la  farine  ,  on  de  la  trième  muraille.  Devant  cet  ap- 
corne  du  même  animal;  ils  lais-  parlement^  il  y  a  communément 
sent  ce  mélange  dans  un  poêle  une  antre  pièce  qui  est  couverte, 
chaud  pendant  une  nuit,  hcs  Vo-  Ils  y  serrent  tous  leurs  vases  et 
^ouls  sont  petits  et  ciféminés  ,  ils  ustensiles.  Oeux-là consistent  pri n- 
ressemblent  un  peu  aux  Calmouks,  cipalement  dans  des  auges  et  des 
excepté  qu'ils  sont  plus  blancs,  tonneaux  de  tronos  do  bouleaux 
Ils  ont  le  visage  ronrl.  Leurs  fem-  évasés  ,  ou  de  l'écorce  du  même 
mts  sont  a^sez  jolies.  On  les  dit  arbre  qu'ils  emploient  à  différens 
très-amoureuses.  Ils  ont  de  longs  usages.  Ils  eh  font  des  gobelets  et 
cheveux  noirs  ;  on  trouve  rare-  des  plats  ,  et  les  femmes  de  longs 
ment  parmi  eux  des  blonds  ou  des  berceaux  en  forme  de  batelets  , 
roui.  Ils  ont  peu  de  barbe ,  et  qu'elles  suspendent  en  l'air  pour 
elleleur  pousse  très- tard.  li'habil-  y  coucher  leurs  eo  fans,  etfde  plus 
lemcnt  des  femmes  consiste  dans  petits  pour  les  porter  suc  le  dos. 
une  longue  chtmise  de  dessus  ,  Ils  habitent  peu  leurs  Yourtens 
de  grosse  toile  blanche  ,  qui  des-  pendant  Tété  ^  ils  occupent  alors 
cend  jnsqu  à  terre.  Elles  ont  pour   leurs  Balagany  ou  cabanes  d  été; 
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elles  sonl  faites  dVcorces  de  bon-  rre  près  Xxva  pîn  fortëlevé  ,  ell« 

leanx  ,  et   ils  eotrotiennent  sar  le  repfcsentoit  an  homme  tenant  on 

devant  an   fea   continuel  poar  en  jarelot.  CVtoit  probablement  une 

éloigner  les  moaclics  et  les  laons  idole  Vogoale.   Ce  peuple  y  avant 

qai  fourmillent  dans  ces  contrées^  d'être  converti,  gardoit  cooimn- 

et  qui   ne  lear  laisseroient  pas  un  nément  ses   idoles  dans  les  antres 

moment  de  repos  sans  cette  pré-  des    rochers ,    on  au^essns   des 

caalion.    Ils  gardent  près    d'eux  rocs    escarpés ,    ou  sur  des  ptns 

leurs  animaux  domestiques.  Ceux  clerés  y  pour  sVxciter  à  nne  pla^ 

d'entre   les  Yogonls   qui   ne  sont  grande  Téncralion*  On  voit  près 

pas  encore  conTertis  au  Christia-  de  la  Lobva  y  au-dessus  du  rnts- 

nisme,  croyent  également  un  Dieu  seau    de  Chaïtanka  y     nne  fftoWit 

souverain  maître  du  monde;  ils  dans  nne  montagne  calcaire,  qne 

lui  donnent  le  nom  de  Torome ,  Ton     regarde  encore  aujonrd  nni 

çt  pensent  que  le  soleil  est  le  lien  comme  un   temple  vogonl.   Il  est 

de  son  séjour  ordinaire.  Ils  regar-  rempli  d'os  de  victimes  ,  eipnj 

dent  aussi  le  soleil  et  la  lune  com-  trouve  quelquefois  de  petites  Tma- 

me  de^  divinités   du  second  ordr«.  ges  ,  des  anneaux  de  cuivre  avec 

Leur  principale  fêle,  qu''ils  nom--  des    figures    gravées ,     et    antref 

ment    Yélbola ,    est  consacrée  ii  objets  que  les  Yogonls    achètent 

Torome  et  au  soleil.  Elle  se  célèbre  des  Russes,  et  auxquels  ils  rendent 

à  Pâques  qu'ils  regardent  comme  un  culte  secret.  Il  y  a  an  grand 

la  fête  de  la  descente  de  Dieu  sur  nombre  de  ruisseaux  et  de  llenx 

la  terre.   Cette  fête   à  laquelle  ils  dans  cette  partie  de  la  Sibérie  qnî 

donnent  le  nom  de    printemps  y  portent  le  nom    de  Chaîtanka  on 

est  l'époqae  À  laquelle  leur  année  Chaïtanskaîa  y   parce  que  les  Yo- 

commence.  Quand  la  nouvelle  lu-  gouls  v  sacrifioient  à  leurs  idoles  , 

ne  tombe  avec  la  première  de  ces  appelées    communément  ChaïUtn 

fêtes  ,  ils  en  font  aussi  une  solen-  par  les  Russes  de  cette  contrée. 

nité  qn''il8  célèbrent  sous  le  nom        Yqja  ,  {Bomn.)  i*I^*  assez  ooi 

SAnkoho.  Ces  jours-là  ils  offrent  sidérable  du  gouv.  de  Riazan  ,  elle 

en  sacrifice  des  élans  y  des  bœufs  ,  coule  vers  le  nord  pour  se  rénnit 

Afit  bêtes  fauves,  des  brebis,  des  à  TOca.  **" 

cochons  ,  des  oies  ,  de  canards  ,        Yoksa  ,  {BoKca,)  rlv*.  qui  coule 

des    pouW*,    des  gélinotcs,   des  dans  le  gouv.  de  Yjbonrg ,  elle 

perdrix,  des  aâteaux ,  du  miel,  réunit  le  lac  Sàïma  d^oii  elle  sort 

de  la  bterre  ,  de  1  hydromel  et  de  avec  le  Ladoga  ,  dans  lequel  elle 

Teau-de-^vie.    Ils    se  disonl    tons  tombe  ;  elle  forme  nne  magnifi- 

chrétiens  ;  il  est  cependant  car-  que  cascade ,  les  villes   de  Yille- 

tain  qu'ils  ont  un  grand  nombre  manstrand  vers  sa  source,  et  K.ex- 

d'idoles  à  qui  ils  rendent  un  culte  holm  à  son  embonchare  se  trou* 

secret  y  surtout  lorsqu'ils  partent  vent  sur  ses  bords. 

Eour  la  chasse  des  élans  ,  des  lÀ^        Yoloa  ,  {BoAta)  flenve,  an  des 

elines ,  etc.  \    ils  invoquent  des  pins  fameux   de  TEurope.    Il  est 

divinités  particulières  ,  et  immo-  nommé  Rha  on  Wiao  par  lesécri- 

lent  ces  animaax  devant  leurs  ido-  vains  de  l'antiquité  ;  les  Tatares 

les  ou  figures.  Des  mineurs  ,  oc-  le  nommoient  Idëly  Adel  ou  EdeH^ 

cupés  de  larechercfae  des  mines  ,  ce  qui  signifie  l'abondance  ,  la  gé^ 

tronvèi^pnt ,  il  y  a  plusieurs  an->  nérosité  et  la  richesse.  Il  prend  sa 

nées  ,    en    parcourant  une  forêt  source  dans  le  gomv.  de  Tver,  dis- 

consumée  par  le  feu  ,  entre  la  Sos-  trict  d'Oslachkof*  Son  cours  joS" 

va  et  la  Lobva  y  nne  statue  de  oui-  qa'à  l'emboachare  de  la  Cama  est 
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d  occident  en  orient,  de  là  îlcoale  cément  du  iS*  siècle,  Ie$  Vais- 
au  midi  josqa'à  son  emboacliare  acaai  à  sel  de  la  Sibérie  pouvoient 
dans  la  mer  Caspienne*  Ce  fleave  encore  se  cliar^^er  de  i3o,ooo 
trarerse  les  goav.  de  Trer  ,  Jaro-  et  i  So^ooo  ponds  de  cette  den- 
slaw,  Costroma,  Nijni-'Novgorod,  rée.  Aujourd'hui  ils  ne  pen- 
Cazan,  Simbirsk,  Saratof  et  Âstra*  Tent  en  prendre^  pins  de  90^000 
khan  ,  et  ae  jette  dans  la  mer  par  ponds,  11  est  extrêmement  abon- 
70  branches  ,  formant  par  con-  dant  en  poisson-f  ;  on  j  pêche  en 
séqncnt  une  multitude  d'iles.  Son  quantité  des  bélougas  ,  des  eslnr-- 
cours  «ft  estimé  de  plus  de  4600  geoos  ,  la  béla-ryba  ,  les  sterlets, 
w.  On  connott  l'ancien  projet  de  etc.  etc.  Le  Vol^a  dans  son  long 
réunir  le  Volga  avec  le  Don  ,  afin  cours  reçoit  un  grand  nombre  de 
^le  pouvoir  au  moyeifi  de  cette  com*  rivières,  les  plus  considérables 
m  un  ica  lion  par  eau,  passer  delà  sont  :  la  Tvertza  (2),  la  Mologa, 
mer  Baltique  et  de  la  mer  Caspien*  la  Cbeksna,  la  Costroma ,  rOunjay 
ne  dans  le  Pont-Euxin.  Selencns  le  Kirénets ,  la  Vetlouga,  TOca  , 
Nicanor,  après  Ini  Sélim  II ,  et  la  Soura  ,  la  Sviaga  ,  la  Cama  , 
enfin  Pierre-le»Grand ,  en  ont  en-  le  Tchérémchane ,  le  Soc,  la  Sa- 
trepris^rexécution ,  et  s'ils  n*ont  mara  ,  Tlrgnisse ,  le  Caraman  , 
pas  réussi ,  on  doit ,  suivant  ton*  rAVhtooba  (3)^  la  Sarpa,  la  Bagou- 
te  apparence  ^  en  attribuer  la  eau-  cha  ,  la  Darma,  etc.  etc. 
se  à  d'autres  circonstances  plutôt  v  Yolgo  ,  fBojieo.)  C*est  on  lac 
qn^à  la  difficnlté  de  l'entreprise  considérable  qui  se  trouve  dans  le 
(  I  )•  Le  Volga  arrose  plusieurs  gouv.  deCver,  district  d*Ostach- 
villes  importantes,  telles  que  Tver,  kof  ;  il  se  réunît  par  un  petit  ca- 
Onglitch  ,  Romanof ,  laroslaw ,  nal  avec  le  Volga. 
Costroma,  Balakhna  ,  Nijoi-Nov-  \oloougH4,  iBo^tiiuia.)  p<?l« 
gorod  ,  Conzmodémiansk  ,  Tche-  riv.  qui  sort  d'un  marais  du  gouv. 
hoksar ,  Cazan  ,  Sinebirsk  ,  Sye-  de  Moacou  y  dans  le  district  de 
ran  ,  Saratof ,  Tzaritsine  et  Astra*  Vérca  ,  elle  se  jette  dans  la  Ya- 
klian.  il  arrose  plusieurs  régions    khroma. 

fertiles  ,  et  est  orné  dans  ses  par-  VoLgscata  ,  (BoasckoA')  co1o« 
ties  inférieures  de  belles  forêts  de  nia  allemande  du  gonv.  de  Snratof, 
chônes.  Il  déborde  avec  violence  sur  les  bords  du  Volga.  Lors  de 
au  printemps  ,  et  devient  alors  na-  son  établissement  elle  portoit'  le 
rigable  dans  des  endroits  qui  ne  le  nom  àe  Neu-Braband  ,  mais  tonlft 
sont  pas  dans  tout  autre  temps,  les  noms  étrangers  étant  tombés 
Sa  principale  navigation  commen-  en  désuétude,  elle  n'a  gardé  que 
ce  à  Tver.  Le  Volga  possède  l'avan-  celui  qu'elle  porte  actuellement, 
tage  important  de  n^avoir  point  Elle  est  k  49  W.  de  Saratof. 
de  cataractes  ,  ni  aucun  passage  VoLHims ,  (  BùAbiHCKOA  Fv* 
dangereux  ;  mais  sa  profondeur  ôêpni/i.)  (gouv.  de)  11  est  borné 
diminue  graduellement  d'époque  au  nord  par  ceux  deCrodnoetde 
en  époque  ,  de  manière  à  donner  Minsk  ,  î  l'orient ,  ceux  de  Kiow 
lieu  de  craindre  qu'il  ne  devienne  et  de  Tcbernigof ,  au  midi  celui 
impraticable  pour  les  bâtimens  de  de  Podolie,  et  à  l'occident  par  la 
médiocre  grandeur.  Au  commen*  Gallicie^  C'est  un  des  plus  fertiles 
'    1    ■  ■  ■■  ■■■ ■  *  '  '    <    ■  ■         I .  ■■       ■     ■  1 1 

(1)    Ca  projet  a'oM  paa    abandonné,  ton •aéeulion  doit  avoir  liau  daut  queU 
ques  années. 

(a)  Plutôt   par  isA  imporlance  pour  la  navîgitîen  que  par    sa  p^randeur. 

(S)    CelleVci  n'est  propremeot  qi'un  bras  du'Vol|;t,  (^ui  §9  réunit   de  rechef 
mfc  ce  flenro  après  un  cours  attex  long;. 
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da  midi  de  la  Knssie*  Ses  prînci-  rod  ,  elle  sort  da  lac  Ilmène,  5  w. 
pales  riv. ,  telles  qae  le  Stroamén,  au-dessas  de  la  ville  de  Novgorod  y 
la  6tira  ,  la  Por«na  ,  la  Slootcha,  qu'elle  traverse ,  et  continiiaiil 
•ont  navigables  ;  la  Tétërcf  le  se-  son  ooors  à  travers  an  esj^ace  de 
roit  anssi  si  on  voaloit  faire  quel-    170  w.  elle  se  jette  dans  le  lac  de 

3 nés  travaux  ^  elle  Test  cepen-  l^adoga.  Cette  rtv.  est  navigable 
ant  jasqu^à  Jitomir.  On  j  trouve  ëtant  fort  profonde  et  rapide^  mais 
encore  le  Boug*  Ce  pa js  qui  an-  lorsque  les  eaux  sont  basses  elle  a 
ciennement  appartenoit  à  la  Rus-  dés  cascades  qui  forment  nn  obs- 
«ie  en  fut.,  dëtacbé  par  la  Pologne  tacle  aux  bateaux  qui  voudroient 
lors  de  Tinvasion  des  Ta  tares.  Ces  les  remonter  ;  an  printemps  lors- 
derniers  vinrent  souvent  en  Vol-  qu^elles  sont  hautes  on  ne  les  aper- 
hinie,  et  en  emmenèrent  môme  çoitpas,  et  les  bateaux  la  remoa- 
en  161 8,  3o,ooo  habitans  en  cap-  tent  à  la  voile, 
tivité.  Cegouv.  possède  de  belles  Yolkhovetz  ,  (  BoJu^oee^^.) 
forêts.  On  le  partage  en  11  dis-  pet.  riv.  qui  sort  ëgalement  da 
triots  qui  portent  les  noms  de  leurs  Laa  llmène ,  et  qui  après  un  cours 
chefs- 1 ieux  ,  ce  sont  :  i*.  Jitomir  de  ro  w.  se  jette  dans  le  Vol- 
capitale  du  gouv.  ,  2*.  Ovroutche ,    khow. 

3*».  Novograd-Volhinski ,  4**.  Sla-  VoLkoWsk  »  (  BoÀnoâuckb.  ) 
ro-Constantinow  ,  5^.  Zaslavl ,  b^,  pet.  ville  du  gouv.  de  Grodno ,  et 
Ostrog,  7*«  Rovna ,  8<>.  Vladimir,  chef-lieu  d'un  district^  àsSow. 
9^.  Covél,  100.  LoQtsk,  I  £<>.  Doub-  de  Grodno  et  au  bord  d'un  ruis- 
na  et  is^*  Crémëntz.  Il  abonde  seau  qui  se  jette  dans  le  Niëmeo. 
en  fruits  de  tontes  espèces  dont  On  y  trouve  quelques  fabriques, 
plusieurs  même  viehnent  sans  cal-  et  presque  tout  son  commerce  est 
tnre.  Ses  principaux  produits  sont  entre  les  mains  des  Juifs.  Avant 
les  blés  de  diverses  sortes  ,  et  ç*est  sa  réunion  a  la  Russie  ,  elle  ëcoit 
ce  qui  fait  la  richesse  de  ses  habi-  le  siège  d'unb  diëtine  etdusta- 
tans  ,  le  chanvre  ,  le  lin  ;  Tédu-    roste. 

caiion  des  bestiaux  et  des  abeilles  VoLMAl  ,  (BoAjttaph,)  pet.  vil- 
j  est  très-productive.  On  y  trouve  le  que  les  Russes  nommoient  aa« 
en  outre  qneiques  mines  de  fer  ,  oiennement  yolodiméretz^LU^n^ 
des  verreries,  des  papeteries,  quel-   sky.   Elle  se  trouve  dans  le  gour. 

Sfues  fabriques  de  potasse  ,  des  de  Riga  ,  «t  située  sous  le  67^  3o' 
oiles  ,  des  tanneries  et  des  forges,  de  lat.  sept,  et  le  4^^  ^^  ^^' 
Sa  population  est  composée,  ou-  orient.,  à  loS  w.  de  Riga,  %vs 
tre  les  Russes,  de  Polonais,  de  la  grande  route  de  Pëtersbourg, 
Lithuaniens,  de  Juifs  et  de  quel-  qui  passe  au  milieu  de  rette  peu 
qnes  Tatares.  On  j  compte  en  ville,  et  sur  le  bord  de  T Àa.  Soa 
tout  1,0649710  habitans  des  deux  nom  lui  vient  de  Valdemar  II 
sexes.  Le  culte  dominant  y  est  le  roi  de  Danemarck  qui  vainquit 
catholique  romain,  mais  il  y  a  près  de  là  en  laao  les  payens  de 
aussi  beaucoup  de  catholiques  la  Livonie.  I^a  ville  n*a  été  bâtif 
grecs.  Les  premiers  ont  plusieurs  qu'en  isSS  par  le  grand -maître 
évéques ,  nommément  à  Pinsk  ,  Guillaume  de  Schaucubourg.  Ea 
Xoutsk,  Vladimir,  etc.  L'arche-  1622  Gustave-Adolphe  en6tprë- 
véque  grec  réside  à  Ostrog ,  il  sent  au  chancelier  Oxensttem. 
prend  le  titre  d'archevêque  de  En  1689  et  1772  ,  elle  fut  pre»- 
Volhinie  et  de  Jitomir.  que    entièrement    consumée  pic 

VoLKHQW  ,    (  Bojixosh.  )  riv.   le  feu;  mais  elle  a  été  rebâtie  beaa- 
eonsidérable  dugouv.  de  ^iovgo-   coup  mieux  quelle  n*étoî t.    Dan* 
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èe  moment-ei  on  y  trouve  ane  soi-  snr  clés  collines  antonr  de  la  cita- 

xantaine  de  maisons  ,    nne  église  délie  qui  les  domine.  Elle  renfer- 

et  une  école  ,    son  commerce  est  me  8  églises  ,  un  magasin  de  sel  5 

à*pen-près  le  même  que  celui  de  lin  d*eau  -  de-vie  ,    une  école  e| 

la  ville  de  Venden.  Il  se  tient  ici  25oo  liabitans  des  deux  8ez.es.   Il 

trois  grands  marchés  par  an.  s'y  tient  au  mois    de  juillet  upe 

yoLocoLAVSKy  (BoJiOKOJucKb.)  petite  foire  qui  dure  deux  jours^ 

y oLOQVA  y  (  BoJioeo^  ~ 

ôepnÎA.)  (gouv.de)  il  s' 
quelques  endroits  depi 

deux  bords  d'un  ruisseau  nommé  jusqu'au  65^  de  lat*  sept,  et  le  56^ 

Gorodeàka  ,    à    loi  w,  de  Mos-  jusqu'au  76®  de  long,  orient.  lia 

cou.  On  ne  connoît  pas  Tépoque  au  nord  les  gouv.   d' Arl^bangel  et 

de  sa  fondati<|i ,  mais  on  sait  po-  d'Olonetz,  à  Vorientceux  de  To- 

sitivement  qu'elle  appartenoit   à  bolsk  et  de  Pérm ,    au  midi  ceux 

la  république    de  Novgorod  qui  de  Viatka  ,  Costroma  et  Jaroslaw, 

en   1177  la  donna  en  apanage  k  et  à  Toccident  celui  de  Novgorod. 

Jaroslaw  Mstislavitch  ,  petit-fils.  Sa  longneur  du  sud-ouest  au  nord 

de  George  Dolgorouki.    Elle    fut  est  à-peu-près  de   1200  tv,,  et  sa 

prise  et  brûlée  la  même  a^née  par  pins  grande  largeur  du  nord  au 

aon  oncle  Vsevolod ,  fîls  de  Geor-  midi     est  de  600  w .  Il  se  partage 

ge  ,  qui  emmena  le  prince  et  les  en  10  districts    qui    portent   les 

babitans    en  captivité.    En  1229  noms  de  leurs  chefs -lieux,  qui 

clk  appartint  à  Jaroslaw ,  fils  de  sont:   i».  Vologda  ,  cap.  de  tout 

Vsevolod  ,  qui  quitta  à  cette  épo-  le  gouv. ,  2^.  Nicolsk  ,  3*>.  Yarénsk, 

que  le  trône  de  Novgorod,    bile  40.  Velsk,  5».  Cadnikof ,  60.  Oa- 

fut  ruinée  une  seconde  fois  par  stioug-Veliki ,  7°.  Solvytcbegodsk, 

le»  Ta  tares  en  1237,  lors  deTinva-  8*>.  Totma  ,  g*».  GriazoveU  et  lo* 

sion  de  Batou-Khan  ,  et  une  troi-  Oust-Sysolsk.  Ce  gouiV.  est  coupé 

sième  en  129a  par  Dudéne  prince  de  collines  et  de  vallées  qui  dan» 

tatare.  Enfin  elle  devint  en  1426  certains  endroits  sont  très  -  pitto- 

îa  résidence  de  Boris  Vassiliévîtcb  resques.  Le  terroir  y  est  fort  bon  ^ 

Volotskoie ,  fils  du  grand-prince  mais  il   s'y  trouve  peu  d 'endroit» 

de  Moscou  Yassili  -  Vassiliévîtcb  susceptibles  de  culture  ,  la  partie 

TAveugle;  en  iSgg   le  tzar  Boris  du  nord  est  dans  uu  climat  trop 

Godounof  en  allant  an  couvent  de  rigoureux.  L'autre  est  couverte  de 

St.  Josenb  (  Osiphow  )  passa  par  lacs  ,  de  marais  et  de  forêts  im- 

eette  ville  ;  en  161 3  elle  fut  assié-  menscs  ,  cependant  le  peu  de  ter- 

gëe  par  Sigismond  roi  de  Pologne,  rain  qu'on  y  ensemence  produit 

qnineput  la  prendre  ,  et  fut  re-  parfaitement  bien.  Les  principa- 

ponssé   avec  perte  par  les'^géné-  les  riv.  qui  arrosent  ce  pays  sont: 

raux  russes  Caramycbef  et  Tclié-  laVologda,  la  Rabanskaia  -  Son* 


wuB  uuc;  uivuiB{^u«  iuri,c5«;arpife  au  V  i)a  ^  JJB    xoog  ,    la  Tyiuiicgua  ,  t« 

bord  de  la  Gorodenka.  Ce  n'est  Mézène.  et  la  Pétcbora.  Il  seroit 

plus  grand'cbose  dans  ce  moment-  presque  impossible    de  nommer 

ci  y  mais  avec  bien  peu  de  frais  ^  tous  les  lacs  qui  se  trouvent  dans 

on  poujrroit  en  faire    un  endroit  ce  gouv.  ;  les  plus  connus  comme 

très-fort.  On  y  trouve  la  catbé-  les  plus  considérables  sont  le  Cou- 

dralè)   les  tribunaux  et  la  prison  benskoe  ,    les    deux  Petigorskia^ 

<fe  la  ville.  Volocolamsk  est  bâtie  le  Coudasse  et  le  Sandor.  Le  nHim* 
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bre  de  se»  babitans  peut  y  être  d'appartenir  k  cette  répablique  y 
porte  à  569,920  personnes  des  et  passa  sous  la  doniîoatloo  de  la 
deux  »ei.eê  j  parmi  lesquels  il  se  principaaté  de  Roslow  ;  elle  re- 
iroQteqoelqoesZiriancSi  auxquels  ^  tourna  à  Novgorod  el  appartînt  à 
le  christianisme  a  ëlë  prêché  par  cet  Etat  jusqu'à  l'anoée  (S9O9  où 
St.  Etienne  de  Permie.  Lesprin-  elle  fut  conquise  par  les  Yoév odes 
ciptflas  productions  de  ce  pays  du  grand-prince  de  Moscou  Tas- 
sont  les  cuirs  ,  le  suif  et  les  grains,  silei  Dmitrievitch,  Elle  iie  oeua 
lis  exportent  le  tout  au  port  d*Ar-  dès-lors  d'appartenir  aux  aooTe- 
kbangel.  Leurs  fabriques  et  ma-  rains  de  cette  ville ,  malgré  plu- 
nuiacturcs  consistent  in  distille-  sieurs  incursions  des  Npvgoro- 
ries  d'cau-de-vie  de  grains,  d'hui-  diens  qui  même  la  pillèrent  soû- 
le de  térébenthine  ,  forges  et  ma-  vent  y  elle  rctoumoit  toujours  par 
nufactores  de  gros  drap  ,  corde-  les  traités  aux  souverains  de  Mos^ 
ries  et  papeteries»  cou.  On  voit  à  la  date  de  1 435  qu'à 

VolOGDA,(Bo^oe^(X.)  ville  cap.  cette  époque  Yologda  étoil  aéjâ 
du  gonv.  de  son  nom,  et  chef-  fortifié  ,  et  que  c'étoit  une  grande 
lien  d'un  district;  elle  est  située  cité.  Vassilei  VassiliévitchTeinnj, 
sons  le  59°  i3'  3o'' de  lai.  sept,  en  partageant  ses  domaines  entre 
et  le  57^  56'  de  long,  orient.  ^  ài  ses  eofans  en  1462,  la  donna  eu 
689  w.  de  Pétersbourg  ,  et  ^'i6  de  apanage  à  son  second  fils  André, 
IVloscou,  sur  les  deux  bords  de  la  mais  on  ne  voit  nulle  part  que 
Vologda.  Faute  de  doc  urne  ns  né-  cette  ville  ait  jamais  formé  une 
cessaires  ,  il  est  impossible  de  po-  principauté  particulière.  Sous  le 
ser  une  époque  juste  à  sa  fonda-  règne  du  tzar  Ivan  Yassiliévitcb, 
tion  ,  ni  de  donner  une  de&crîp-  en  i565  ,  et  pendant  son  séjour  à 
tion  des  peuples  qui  Ihabitoient.  Yologda,  ou  jeta  les  Ibndemens 
L^hîstoire  fabuleuse  des  préten-  d*un  mur  de  pierre'et  deplasieun 
dus  ^éans  nommés  yohtesjqvLi  tours  qui  dévoient  former  rencein* 
durent  donner  leur  nom  à  cette  te  de  la  ville  ;  mais  cet  oovrage 
contrée  ne  mérite  aucune  alten-  fut  abandonné  dans  la  suite,  et 
tion.  Il  paroit  plus  probable  que  il  en  reste  à  peine  quelque  trace 
Yologda  fut  bâtie  dans  le  X*  où  le  dans  ce  moment.  Pendant  les  trou* 
Xl«  siècle;  car  ou  voit  par  une  blés  de  l'interrègne,  en  161 3, 
relation  de  St.  Gérassime  de  Yo-  Yologda  fut  prise  et  ravagée  par 
logda  ,  qu'il  y  vint  en  1 147  9  ^^*  ^^  Polonais  >  ils  y  revinrent  deux 
le  règne  du  grand  -  prince  Izias-  ans  après  et  commirent  de  noa- 
law,  petit- fils  de  Yladimir  Mo-  veaux  excès,  pillant  et  enipor» 
noniakh  ,  dans  cette  contrée  ,  et  tant  tout  ce  qu'ils  pouvoient.  Cet 
qu'il  y  fonda  le  couvent  de  la  malheurs  engagèrent  les  babitans 
Trinité  qui  n'est  plus  maintenant  à  ceindre  la  ville  d'un  mur  de  bois 
qu'une  paroisse  de  la  ville,  et  qu'il  flanqué  de  tours  j  ce  qui  fat' 
y  eut  des  discussions  pour  ua  ter-  achevé  sous  le  règne  du  Tsar  Mt- 
rain  avec  des  bourgeois  de  la  pv-  chel  .Féodorovitcb  en  1 632.  De 
tile  ville  du  voisinage  ,  et  celte  iréquens  incendies  ont  toujours 
ville  ne  peut  ôtre  que  la  Yologda  empêché  Yologda  d'atieinare  à 
actuelle.  Ses  fonda  leurs  éioient  ce  degré  de  prospérité  que  près 
probablement  les  Kovgorodiens ,  de  200  ans  de  tranquillité  sem* 
sous  la  dominalion  desquels  toule  bloient  lui  promettre.  Lea  plos 
la  contrée  resta  pendant  plusieurs  violens  eurent  lieu  en  1699,  1763, 
siècles.  Bientôt  après  l  inva&iou  j3  et  y^*  On  y  trouve  dan»  œ  mo* 
de  Balou-libao,  Yologda  cessa    uicnt  32  égUses  ^  2couveu»,ua 
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séminaire  ,  un  gymnase  j  a  corde*  raine  ;  elle  est  située  sons  le  5o^ 

ries ,  8  labriqnes  de  ii  la  turc  dont  28'  de  lat*  sept,  et  le  54^  2'  de  long, 

les  produits  sont  portés  au  port  orient.  ,  à  69  w.  de  Kharkof,  sur 

d'Ârkbangel ,    une  papeterie  ,  8  les  deux  bords  de  la  Yoltcbejr.  Oa 

tinoeries  ,  i5   fabriques  de  cban-  j  trouve  2  églises  et  4^9  maisons^ 

délies  ,  ete.  etc.  On  y  fait  aussi  il  s*j  tient  2  grands  marcbés  par 

difTércntes  couleurs  ,   et  plus  de  an.  Ses  babitans  sont  presque  ton» 

6,000  ponds  par  an  de  pains  d'é-  cultivateurs. 

Siccs,  Cette  Tille  est  la  résidence  Volynka^  (  BoAbiHKa^  )   pet. 

'an  arcberéque  ,    on  j  compte  rlv.  du  gouv.  de  Coursk  ^  district 

12,000    babitans   des  deui  sexes  de  Rvlsk ,  elle  se  jette  dans  leSenr. 

qai  vivent  dans  une  grande  ai-  Voria,  [BopA,)    Il  y  a  deux 

sance.  rîv.  de  ce  nom  ,  la  prentière  coule 

V01.OGDA  y  (Bojioefla.)  rlv.  na-  dans  le  gouv.  de  Moscou  ,  district 

vigable  qui  traverse  la  ville  < le  ce  de  Dmitrof ,    elle  se  jette  dans  la 

nom  ;  elle  prend  sa  source  dans  Cliazma.     La    seconde    prend  sa 

UQ  marais  loo  w.  an-dessus  de  la  source  dans  le  gouv.  de  Smolensk^ 

▼ille  j  et  se  jette  dans  la  Soukboif'ia  district  deGjatsk,  elleentre  ensni- 

5o  ir.  au-dessous.  Elle  commenio  te  dans  le  gouv.  de  Calouga.  On  £aiit 

à  être  navigable  dans  la  ville  mé-  flotter  des  radeaux  sur  cette   der«> 

me;  les  bateaux  oui  arrivent  d' Ar-  nière ,  et  elle  se  réunit  k  l'Ougra* 

Wiangel  par  la  Dvina  et  la  Sou-  VoRMS  ,  (Bopjuch.)  pet.  île  du 

khonia  pèsent  naviguer  en  tout  fionv.  d*£stbonie  ;  elle  se  trouve 

temps.  Ek.e  est  très-poissonneuse,  dans  le  golfe  de  Finlande.  On  la 

voLosifiTZA,  (  BoJLocHu^a.)  Dommc  Voraislsaar  danslepajs. 

pet.  rlv.  du  gouv.  de  Yologda ,  elle  Elle  a  deux  milles  de  long  sur 

M  jette  dans  la  Pétcbora.  presque  un  mille  de  large,  et  n'est 

VoLoTCHANKA  ,  (BojiozoHKa.)  naib'iiée  que  par  quelques  paysans 

pet  rlv.  du  gouv.  d'Açkbangel ,  suédois. 

oti  plutôt  c'est  un  bras  de  la  Pi-  Vorona  j  (BoponcL)  rîv.  navi- 

^H^  qui  s'en  détache  quelque%->v.  gable  qui  prend   sa  source  dans 

auHlessusdelaviUednmèmcnom^  le  gouv.    de  Penza ,    district  de 

qui  la  traverse,  et  va  se  rejoindre  Yerkbné-Lomof.    Elle  entre  en- 

k  la  Pinega  quelques  werstes  plus  suite  dans  le  district  de  Tchem- 

bas.  bar ,  après  quoi  elle  coule  dans  le 

VoLovKA  y  {BoAOôKcu)  peu  rîv.  couv.  de  Tambow  où  elle  se  jette 

du  gouv.  de  Tambow  ,  elle  se  jette  dans  le  Kboper.  Tout  son  cours, 

dans  la  Vorona  après  un  cours  de  pendant  leauel elle  reçoit  plusieurs 

7w«seulemeaL  autres  rivières  de  moindre  gran- 


long,  orient.,   sur  la  rive  droite       Vohowéje  ,  (BopoHtfjwô.)  deux 

du  Volga,  et  entre  deux  rui$seaux  rlv.  assez  considérables^    et  qui 

qui  sj  jettent,  à  iiow.de  Sara-  toutes  deux  ont  leur  source  dans 

toC  On  ny  trouve  qu'uuo  seule  legonv.de  Riazan  :  Lesnoie^F'o- 

Pglise  et  près  de  3obo  babitans  des  roucjû  et  le  Polnoic  -  Voronéje  ; 

deux  sexes.  Elle  a  quelques  tan*  en  se  réunissant  dans  legouv.de 

Derles  et  des  briqucrics«  Tambow,    16  W.  au -dessous  de 

"VoLTCHAHix  ,  {SoAzancKh.)  p.  1«  ville   de  Cozlov  ,    forment   la 

rllledugouv.  dciSloJjodei  d'Uk-  Voronéje    proprement  dit  ^    qui 
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faît  le  sujet  do  cet  article.  Cette  beaaceap  de  profit  le  lin  et  le 
riv.  est  narigable  jusqu'à  soa  era-  chanvre  ;  les  pêcheries  da  Don 
boochare  dans  le  Don,  sqp  an  sont  également  ane  branche  d'éco- 
espace  de  pins  de  1 5o  w.  Nous  nomte  assez  prodactl^e.  Les  Tcr- 
arons  déjà  vu  à  l'article  Paçloçsk^  gers  j  abondent  en  excellens  fnriu 
que  Pierre-le-Gmnd  y  arant  à*j  de  tontes  espèces  >  on  j  tronre  ilei 
avoir  établi  des  chantiers,  les  avoit  champs  entiers  semés  de  melooi 
fait  consirulre  à  Voronéje  sur  la  et  de  pastèques.  On  exploite  dans 
riT.  du  môme  nom  ,  mais  les  quelques  endroits  du  nitre  ^  et  on 
eau!(.  ajant  considérablement  bais-  trouve  des  montagnes  crajenscs 
se,  soit  à  cause  des  écluses  qu'on  aux  environs  du  Don.  Les  prio* 
avoit  construit ,  qui  ralentissant  cipales  fabriques  de  ce  gonv.  sont 
son  cours  ^  laissoit  au  sable  la  les  distilleries  d'eau  -  de  -  vie  de 
£icilité  de  s*amasser  et  de  former  {grains  ;  on  en  compte  jusqu'à 
dans  quelques  endroits  des  bas-  35oJ(qui,  outre  l'eau-de- vie  quelles 
fonds,  soit  à  cause  de  la  diminu-  sont  obligées  de  fournir  par  contrat 
tion  des  forêts  vers  sa  source,  on  à  la  conronne  ou  anx  fermiers,  en 
a  été  obligé  de  transporter  ce  exportent  une grandequantitédians 
chantier  ailleurs.  Maintenant  elle  les  bourgs  on  stanitzes  des  G>sa- 
est  encore  très-navigable  au  prin-  ques  du  Don};  des  suifs  qu'ils 
temps,  parcourt  un  pays  partout  exportent  jusqu'à  Pétersbonrg,  du 
fertile ,  et  elle  est  très-poisson-  salpêtre ,  du  savon  ,  quelques  tan- 
neuse* neries  ,  brasseries  et  briqueries  ; 
"VoBoifEiB,  rBopoMtfaccKa^r?/-  les  manufactures  de  drap  j  sont 
ôtpHifi.)  (gouv.  de)  il  est  borné  assez  considérables  ,  on  en  compte 
au  nord  par  les  gouv.  de  Tambow  9  qui  travaillent  pour  les  arméfi. 
et  d'Oret ,  à  Torient  par  une  pe-  La   population  de  ce  gouv.  p«ot 

tite  partie  de  celui  de  Saratof  et  être  portée  à 956,944  ^^^^^'^'^^ 
par  les  terres  des  Cosaques  du  Don,  deux  sexes  ,  parmi  lesquels  il  te 
au  midi  par  ces  mêmes  terres  et  trouve  383  colons  allemands  de 
le  gouv.  d'Ecatherinoslaw ,  et  à  la  |ecte  des  Ménonistes ,  qui  s'y 
roccident  par  les  gouv.  de  Conrsk  sont  établis  en  1786.  On  le  pr- 
êt celui  des  Slobodes  d'Ukraine,  tage  en  1 3  districts  qu'on  nomme 
Le  Don  le  traverse  dans  toute  sa  par  leurs  chefs-lieux  ,  ce  sont  : 
longueur  et  y  reçoit  sur  ja  rive  1°.  Voronéje  cap.  du  gouv.,    a». 

Î anche  le  Voronéje  et  VOusmane,  Zemliansk  ,  3*.  Zadonsk  ,  I».  Nij- 
e  Bitioug,  la  Seréda  et  le  Bo-  né-Dévitsk  ,  5<>.  Bobrow  ,  è«.  Os- 
houtchar ,  et  sur  sa  rive  droite  trogojsk ,  70.  Corotoyak ,  8».  Bi- 
la  Sosna  ;  TOscol  et  le  Derkoul  rutche ,  90.  Pavlovsk ,  jo*.  Val- 
qui  se  jettent  dans  le  Donetz  ont  ouiki,  ii».  BohoutcharA  la».  Kbo* 
aussi  leurs  sources  dans  ce  gon-  persk  ,  et  i3^  Starobelsk.  An- 
vern.  Le  terroir  y  est  partout  gras  cienuement  la  contrée  dans  la* 
et  extrêmement  fertile  ;  il  est  éga-  quelle  se  trouve  ce  gour.  étoit  ba- 
lement  riche  en  bois  et  en  pitura-  bitée  par  les  Cozares  ,  et  le  Don 
ges  ;  excepté  cependant  dans  sa  formoitles  limites  entre  ces  pen- 
partie  méridionale  qniest  un  step-  pies  et  les  peuples  Slaves  ;  cnsoile 
pe  nu  ,  aussi  y  emploie-t-on  le  les  Pétchenègoes  prirent  leur  pla- 
)onc  et  la  bonze  pour  le  chaufTage*  ce  ,  puis  les  Holoftzis  jusqn^à  Tin- 
La  culture  de  toutes  sortes  de  vasion  des  Ta  tares»  Ceux-ci  étant 
grains  et  l'éducation  des  bestiaux  venus  conquérir  tout  lepaysdé<* 
font  .ici  la  principale  richesse  des  truisirent  les  villes  et  les  bourgs» 
habitans  j    ils  sèment  aussi  arec  et  ûrcut  de  toute  la  contrée  un  dé« 
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a^rt  et  nne  solitude.  Alors  le  Don  sacrèrent    le    roéTcâe    qui  ëtoit 

forroa  de  nouveau  les  limites  entre  pour  lors  un  prince  Dolgorouki- 

la  Horde  Kogaïs   qui   nomadisoit  Chcbanofsky.   Ensuite  elle  fut  en <- 

«iir  sa  rive  gauche ,  et  la  Horde  de  oore  pilléç  en  161 S  par  les  sédi— 

Crimée  qui  éîoit  en  possesion  de  tiiîux  sous   leur    clief  Zaroutsky. 

la  rive  droite  ,  jusqu'à  ce  que  par  Cette  ville  étant  sur  la  fronticre 

la  suite  des  temps  ,  et  de  rafTcr-  des  peuples  Nog aïs  ,  ils  j  faisoirnt 

m îssement  de  la  domination  russe,  un    commerce    avantageux    à  la 

ce  beau  pays  se  repeupla  et  s'en-  Russie.  C'éloit  là  qu'on  recevoit 

richit  tel  que  nous  le  voyons  dans  les  ambassadeurs  Turcs  et  Ta  tares 

ce  moment-ci.  qui  vcnoient  en  Russie ,  et  on  ,les 

VoRONÉJE  ,  (BopoHeJud.)  ville  reconduisoit    également  •  jusqu'à 

<^p.   du  goût,   de  ce  uom  et  chef-  Vorouége  à  leur  retour.  Sous  le 

lieu  d'un  district  ;  elle  est  située  règne  du  Tzar  Feodor  ^lexievJtch. 

sous  le  5l^  4^'  3o"  de  la  t.  sept,  et  en  1676  ,  on  reconstruisit  à  neuf 

le   57°  o'  45"  de  long,  orient.,  sur  Jes  fortifications  de  cette  viUe,  qui 

la  rive  dlroite  et  élevée  du  Voro-  ïurént  faîtes  en   bois  de  cliéne; 

uéje  y  à   1220  T7.  de  Pétersbonrg  on  y  posa  des  batteries  de  canon  , 

et  490  de  Moscou.  C'est  une  des  et    on    ilanqua    les   rempart*--  de 

plus  anciennes  villes  de  Russie  ,  tours.  En   1697    PtCT^re-lc-Graud 

car  on  la  voit  déjà  citée  sous  la  y  établit  un  magnifique  changer 

date  de  11779  mais  on  ne  peut  pour  la  construction  des  vaisseaux^ 

pas  dire    positivement    quand  et  et  il  en  sortit  une  flotte  consi Je-* 

par  qui  elle  a  été  fondée.  L'opi*  rable  qui  fut  d*un  très-grand  se- 

nioK  la  plus  vraisemblable  est  que  cours  dans  Texpédition  d'Azow  ; 

lorsque  les  Cozares  revinrent  dans  mais  ce  cliantier  ,  après  avoir  éié 

cette  contrée  ,    Yiadimir   Mono-'  en  1701    transféré  à  Oustia  ,  dans 

ma kh  1er  *^  accorda  des  terres  vers  Tendroit  où  le  Yoronéje  se  jette 

cet  endroit ,  et  que  ce  fut  eux  qui  dans  le  Don  ,  fut  encore  déplacé 

bâtirent  Yoronéje  vers  1117.  Quoi-  en  1708  pour  être  uiisàTavrof| 

qu'il  en  soit,  cette  ville  a  constam-  et  Gnalement    à  la  forteresse  de 

ment  dépendu  de  la    principauté  Rostow  ,  à  l'emboucbure  du  Don. 

de  Riazau.  C'est  vers  cette  ville  Pendant  le  séjour  que  Pierre-le*^ 

que  se  Gt  la  première  invasion  de  Grand   fit  à  Yoronéje  ;   il  s'y  fit 

Batoukban  en   1287  9   mais  il*  ne  construire  un  beau  palais  J   il   y 

paroit  pas  que  cette  ville  en  souf-  avoit  de  très-grands  magasins  pour 

frit  alors.   Ce  conquérant   la  mé-  tous  les  objets  nécessaires  à  lacon* 

uageoît-il  à  cause  de  la  parenté  struction    et  Téquipement  d*une 

qui  existolt  entre  les  Cozares  et  les  grande  flotte.  Tous  ces  bâtimens 

Tatares ,  ou  bien  avoit-il  d'autres  devinrent    la  proie   des  flammes 

raisons  pour  le  faire  ,    c'est    ce  pendant  les  divers  incendies  dont 

que  nous  ignorons  ;    toutefois  il  cette  ville  eut  à  souffrir  ,  et  nora'- 

est  trèS'SÙr  que  plus  tard  même  ,  ménient  en    1673  ,   1708  ,   1748  , 

lorsque  le  kban  Marnai  avec  ses  1778;  tous  les  bâtimens  construits 

bordes    de  Crimée  fit   des  inva-  pour    Tamirauté ,    les    cbantiers , 

sions  en    Russie,    Yoronéje    fut  le  palais  des  souverains  ,  et   plu» 

toujours  ménagée.     La  première  de  mille  maisons  furent  consumés 

fois  q nielle  eut  à  sotifCrir ,  ce  fut  par  le  feu.   Il  n'eu  reste  dans  ce 

ru   1590  y  sous  le  règne  du  tzar  moment  quun    seul    magasin  fu 

Feodor  Ivanovitcb  9  que  les  Cosa-  briques  qui  est  sur  une  île,  et  dans 

ques    d'Ukraine    se  jetèrent  sur  lequel  on  conserve  encore  un  mo- 

eetle  ville  ,  la  brûlèrent  et  y  mas-  dèle  dt  vaisseau  d'une  construction 
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partîcalière ,  fait  par  Pîcrrc  -  le-  cri'kraine;  '^clle  se  jelle  dans  h 

Grand  lui-même.  La  ville  de  Vo-  Vorscîa. 

ronëje ,  telle  qu'elle  esl  aujourd*-  Voscresensk,  (Bockp  ecencrz^) 

huij  est  encore  assez  considérable:  pet«  ville  dti  gonv.  de  Moflcoo  ,  k 

c'est  la  résidence  d'un  arcbevé-  4^  w.  de  celte  capitale  ,  sur  la  n- 

que.  On  y  trouve  deux  églises  ca-  ve  gaache  de  l'Istra  ;  c'étoît  ira 

tbédrales,  le  palais  archiépiscopal,  /village  que  le  patriarche   INicone 

un  séminaire  qui  contient  une  bi-  acheta  pour  le  couvent  de  la  noo- 

bliotlièqne' choisie  déplus  de  5ooo  velle  Jérusalem    qu'il    j  bâtit  à 

volumes ,  a  couvens  dont  uu  de  cause  de  la  situation  pittoresque' 

religieuses  ,  20  paroisses  ,  les  tr>-  ^t    agréable     de    l'endroiti     Oa 

bunauxy  la  maison    du  gouver-  trouve  une  seule  église,   i5o  mai- 

neur,  le  corps  des  boutiques^  une  sons  et  quelques  boutiques   dans 

école  pour  les  enfans  de  soldats ,  cette  pet.    ville.    Il  s'y  tient  m 

un  hôpital ,    une  apothicaircrie ,  grand,  marché  par  an. 

un  gymnase^    des  manufactures  VoscR Es enskois  Monastère , 

de  drap  ,  des  tanneries  et  des  fa-  ou  La  Nouvelle  -  Jèrusalkm  , 

lyriques  de  savon  et  de  &n\tE]\e  (BocKpeceHCKoYt      MonacmtAph 

fait  un  commerce  assez  consldé-  njin   Hosoû    lep^cojtujub*  )    Le 

rable  avec  les  ports  de  la  mer  "Noi-  nom  de  ce  couvent  veut  dire  de  2a 

re  ,  et  on  y  compte  i5>ooo  habi-  -Résurrection,   Il  est  immédiat  ,  cl 

tana  des  deux  sexes.  se  trouve  dans  le  gouv.  de  Mos* 


d'un  rempart  de  terre,  et  on  y  St.  Sépulcre  à  Jérusalem,  et  c  est 

trouve  2  églises;  ses  habitans  qui  a  ca  ï»se  de  cette  ressemblance  quoa 

«ont  an  nombre  de  loooperson-  ^  appellc  aussi   la  Nouyelle-Jéru- 

nes  des  deux  sexes  vont  travailler  **/^*«  »  ,"^*»»  ^  ^^^^^e  n  a  été  aehe- 

dans  les  grandes  villes  de  l'Empi-.  je  que  long-temps  après  sa  mort. 

re ,  et  gagnent  ainsi  leur  vie.  ??.   ^''*î°''^,  ^*°^  **  ,  Principale 

église  plus  de  20  chapelles ,  à  1  in- 

VoROVSKAIA,  {  Bopoacicaji.  )  star   de    celles    quon    voit  dans 

riv.  assez  considérable  de  la  près-  l'église  de  Jérusalem.  Le  Palriar- 

qu'île  du  Camtchatla  ;  elle  coule  chu  Nicoue  y  est  enterré.  Cet  édi- 

160  w.  nord  du  Bolche-Retskoié-  Çi^q  curieux  est  visité  par  toHS  les 

Ostrog.  voyageurs  qui  viennent  à  Moscou. 

VoRSCLA,  [BopcKM,)  rit.  qm  L 'empereur d'Allemagne  Joseph  lE 
prend  sa  source  dans  le  gouv  des  y  est  vena/en  1780  au  mois  de 
Slobodes  d  Lkrame  ,  coulant  d  a-  Jq;„,  L'Jlinénaire  de  Paris  à  Jéru- 
bord  du  nord-est  au  sud-ouest,  salera  ,  que  M.  de-Châleaa-Briand 
elle  tourne  ensuite  au  sud  eue  yient  de  faire  paroîtrc,  et  dans 
réumt  a^  Dnepr  dans  le  gouv.  lequel  il  donne  une  descripûon  si 
d  Ecathermoslaw  près  du  fort  de  déiailléc  et  si  intéressante  de 
Perévolotchna  ;  elle  est  rapide  Yé^\[se  du  St.  Sépulcre ,  ajoute 
mais  peu  profonde ,  et  ses  rives  beaucoup  au  plaisir  qu'on  a  de 
sont  tres-esparpees.  Elle  parcourt  parcourir  sa  copie  dans  les  envi- 
un  pays  abondant  et  fertile.  ^^^^  .^^  Moscou  ,  et  prouve  la  pai^ 

VoRSCLiTSA  9     {BopcKJfuna.  )  failr  ressemblance  qui  existe  en  tri 

pet*    rlv.  du  gouv.    des  blobodes  l'une  et  Tautre. 
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VoTiATcs  ,  (Bom/iKU.)  pcoplc  Je   que  ^e%  Morduans  cl  le»  Finnois» 
rnce  finnoise,   il  habite  en  grande   Qnant  à  la  propreté  dans  le  me- 
partie  dans  les  gouv.  d'Orenbonrg    nage  et  dans  les  habits  y   ils  ne  \le 
«t  de  Viatka.  Les  anciens  Slaves  les    cèdent  en  rien  anx  Tchérémi6ses« 
nommoient   Votes  ^  et  les  Tatarcs    Rien  de  plus  dégoûtant  qne  leur» 
leur  donnent  le  nom  d'A/s  ;  ils    vaisselles  et  lemrs  mets.  Lenrs bois- 
[s'appellent   eux-mêmes  Oud  ott    sous   spiritnenses  ne   sont  guère 
Oudy  et  Mo r^/ ,  c'est-à-dire  Ap/77-    plus    agrcaBlcs  ,    quoiqu'ils    n*y 
mes  y  ou  A'Oudmnrd  j    peu    raé-    épargnent  ni  malt  ni  miel.  Il  n'j 
langés  d'antres  peuples.  Leur  lan-    a  point  de  pays  dans  toute  la  Rns- 
'  gage  continue  d'être  un  par  dia->    sie  011  Xe»  femmes  soient  aussi  sin- 
lecte  finnois.   Dieu  est  appelé  chez    guiièrement  et  aussi  monstrneuse- 
eniLJoumàr,et  chez   les  Finnois    ment    coiffées   'que  les   Votiakes. 
YoTumala,  Ils  conservent  encore    Leur    bonnet    est  composé  d'un 
leur  ancienne  distribution  par  tri-,    morceau  d'écorce  debouleau^  qui 
bas  )  et  donnent  en  conséquence    ^  un  empan  de  hauteur^  ^t  qui 
dès  noms  additionnels  à  leurs  vil-    forme  un  demi- cylindre.  Par  der^ 
la£;es. Toutefois,  leurs  familles  no-    rière  est  un  autre  morceau  d'écor^ 
blés  sont  ou   éteintes,  ou  confon-    ce  qui  ferme  le  bonnet,   soutenu 
dues  dans  la  populace,  ils  étoieut    intérieurement  dans  sa  forme  par 
autrefois  sous    la  protection  des    un  petit    carreau  et    decx  petits  - 
Tatares  ;    mais   en    changeant  de    bâtons  qui  se  croisent;  le  dessus 
maîtres  ils  ont  aussi  quitté  leur    du  bonnet  est  également  fermé  par 
▼  ic  pastorale  pour  adopter  les  oc-  ^  un  morceau  d'écorce  de  bouleau 
cupations  suivies  de  ragriculture;    coupé  carrément  et  cousu  an  bon- 
ils  ont  convertis  leurs  tentes  en    net.  Le  couvercle  est  relevé  sur 
maisons.   Leur  nombre  est  assez    le  dev<int,etcourbé  sur  lederrièrey 
considérable:  dans  le  gouv.  d'Oren-    de  mauière  qu'il  s*aiTaisse  des  deux 
bourgs  ils  sont  environ  i5,6oo  raà-    cotés.  LVcorce  c|ai  forme  le  haut 
les,  et  3o,ooo  dans  celui  de  Viatka.    est  couverte  de  drap  rouge^  el  cel- 
La  plupart  sont  baptisés  ,  il  y  en  a    le  dont  on  fait  le  contour  de  drap 
cependant  encore  qui  sont  payeiis.    bleu  y  et  garnie  de  copéks  et  de  pe« 
Ils  ont  beaucoup  de  traits  caracté-    tites  médailles  d\^tain.  Ce  bonnet 
risliquos  qui   les  distinguent  par-    se  nomme  Aïchnime,  TjPS  femmes 
faitement  des  Tchérémisses,  ainsi    le  portent  un  peu  penché  en  avant, 
que  des  autres  Finnois.  Ils  sont    et  l'affermissent   sur  la  tête    au 
plus  vifs ,  plus  gais,  moins  entêtés,    moyen  d'une  courroie  attachée  au 
mais  en  revanche    très-iv rognes,    milieu  du  dos,  et  corresponds n- 
Le  sexe  môme  ne  le  cède  point  en    te  au/bonnet.  Ce  qui  donne  un  peu 
cela  aux  hommes.  Il  y  a  parmi  eux    de  goût  à  cette  coiffure  ,  c'est  un 
très-peu  d'hommes  grands  ,  bien    grand  mouchoir  carré  ,  l*»s  bords 
faits  et  robustes.  Les  femmes  sur-    et  les  coins  sont  brodes  de  difTé- 
tout  sont  petites  et  point  jolies,    rentes  couleurs  ;    le    tour  de  ce 
L^on  ne  voit   chez   aucun  peuple    mouchoir  est  garni  de  cordonnets 
autant  de  rouget  ardens  que  chez    et  de  franges.    Elles  affermissî^nt 
les  \oliaks  5  il  y  en  a  cependant    ce  mouchoir  sur  le  bord  supérieur 
qui  ontdes  cheveux  bruns,  d'autres    du  bonnet,  de  manière  qu'un  coin 
des  clicveux  noirs  ,   néanmoins  la    pend    sur  le  devant  et    ombrage 
plupart  sont  châtains  ;    mais    ils    cette  partie  d'écorce  de  bouleau  , 
on  en  général  la  barbe  rousse.  Ils    qui  est  garni  de    petites  plaques 
ne  sont  pas  aussi  propres  que  les    et  médailles   d^argent   et  d'étain. 
Talares,  ils  Sont  aussi  moins  sales    Deux  autres    coins  tombent   des 
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càxès  |c.»que8  sur  les  épaules  ,  cl  6epKiA.y(ç:,ouY.  <lc)  Il  est  borné 
]e  quatrième  coin  sur  le  dos.  Je  au  nord  par  la  Laponîe  ^à  Vorîent 
ne  m'étendrai  pas  davantage  sur  par  le  gouv.  d'Olonetz  y  ci  le  lac 
levr  costnuK^ qui,  à  quelques  dilTc-  de  Ladoga,  an  midi  par  le  golfe 
rences  près  ,  ressemble  k  celui  des  de  Finlande  et  le  ^wr,  de  Péters-» 
Tcbërémisses,  Tchonvaclies,  Mor-  bonrg  ,  et  à  l'occident  par  la  par* 
dnans  ,  etc.  Le  cnlte  de  ceux  qui  lie  de  la  Finlande  nouvellement 
•ont  encore  dans  le  paganisme ,  conquise  sur  la  Suède.  Il  se  troa— 
leurs  mœurs,  et  leurs  usages,  ve  entre  le  60^  3o'  et  le  62^  3o' 
tout  cela  a  éiè  trop  bien  décrit  par  de  laL  sept.  On  le  partage  en  6 
M.  Mufler  dnns  son  excellent  ou--  districts  qu*on  nomme  d'après 
Trage  intitulé  :  Sûmmlim^vn  Hus"  leurs  cbefs  -  lîenx ,  ce  sont  :  i*. 
sischer  Geschîchte.  J 'ajouterai  sou-  'Vybourg  capitale  do  goav.  2®-  Ser- 
lement  qu^ils  sont  assez  bons  cul-  dobol  y  3«.  Kexbolm  ,  4^.  Meis* 
tivateurs,  qu'ils  vivent  dans  l'ai-  cblot ,  5o.  Yilmanstrand ,  et  6®. 
sauce  et  payent  leur  redevance  à  Fridericbsbam.  Les  pet.  ilea  Hî- 
la  couronne  comme  les  paysans  tersaari  ,  Lavansaari ,  Penîsaarî  et 
russes.  Sai'lsaari ,  qui  se  trouvent  près  de 

YoULF  ,  (Bi^Jibfpb.)  pet  île  du  ces  c6tes  dans  le  golfe  de  Fînlan- 
golfe  de  FinJaude,  babitce  par  de ,  en  dépendent  aussi.  Ce  goav. 
quelques  familles  suédoises  qui  est  en  général  on  pays  coavert  de 
s'adonnent  à  l'agriculture.  Elle  ap-  rocbers  nus  et  incultes  ,  de  forêts, 
partient  au  gouv.  de  llcval ,  et  de  marais  et  de  lacs  immenses.  Il 
n  est  pas  loin  des  côtes.  est  fort  peu   susceptible  de  cut- 

Yranoel  ,  (  EpaH^eji.b,  )  Il  y  a  ture  y  le  peu  de  terres  labourables 
deux  îles  de  ce  nom  dans  le  golfe  qu'il  possède  se  trouvent  dans 
de  Finlande ,  qu'on  distingue  par  quelques  petites  vallées  très-pit* 
la  grande  et  la  petite.  Elles  appar-  toresques  ,  que  les  babitans  saTeat 
tiennent  toutes  deux  au  gouv.  faire  valoir  avec  ]>er.ncoap  d'avan* 
d'Estbonie  ,  et  ne  sont  distantes  tage.  L'été  y  dure  à  peine  trots 
de  la  ville  de  Reval ,  la  première  mois ,  pendant  lesquels  Tair  est 
que  de  60  w.  au  nord-est ,  et  la  constamment  humide  à  cause  des 
seconde  de  5  w.  seulement.  Tou-,  lacs  et  des  marais  qui  abondent 
tes  deux  sont  babitécs  par  des  Sué-  dans  cette  contrée.  Les  monta- 
dois  qui  s'adonnent  à  lagricul-  gnes  y  sont  pour  la  plupart  couver- 
ture, tes  de  rocbers  ,  de  pins  et  de  sa* 

YsEVOLoJK  ,  (Bceaojiomd,)  Il  pins.  Le  long  de  la  rive  nord-ouest 
y  avoît  anciennement  deux  villes  du  lac  Ladoga  ,  dans  le  district 
de  ce  nom.  L'une  se  trou  voit  dans  de  Kexbolm  ,  et  dans  celui  de  Ser-* 
la  principauté  de  Kiméra  {Voyez  dobol,  on  exploite  de  très-beau 
cet  article)  et  l'autre  dans  la  prin-  marbre.  Parmi  les  cascades  occa- 
cipautC*  de  Vladimir  en  Yolhinie.  sionnées  par  un  sol  montagneux  , 
Quelques  cbroniques  supposent  ,  celle  que  l'on  voit  près  d'Hoeg- 
avec  assez  de  vraisemblance  9  que  fors  ,  au  premier  bras  du  fleuve 
c'est  la  villo  d'Ostrog  d'aujourd'-  Kimmene  ,  laquelle  a  8  sagènos  de 
bni,  d'autant  plus  que  Ton  remar-  hauteur,  et  colle  qite  forme  la  Yu- 
que  encore  sur  les  portes  de  la  vil-  oxa  ou  l'iroatra  ,  sont  surtout  re» 
le  les  armes  de  Kiew  etdeSmo-  marquables.  I#cs  principales  rîv. 
lensk  réunies;  et  ces  meniez  armes  sont,  i^,  le  Kimmene  ,  fleuve  ,  î«. 
appartiennent  encore  à  la  famille  la  Bouksa ,  3».  le  Janatasse,  et 
^es  Vsevolojesqui  existe  en  Russie.    4**.  le  Sisterbeck  ;  parmi  les  lacs  ce 

Yy£0UR6^  (BbiÔf^pêCKOA  Ty-    sont  le  Ladoga  ^  leSaima,    Tani<^ 
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lyenrî*  Les  graîna  ne  parfiennent  1721»  Cette  f  îlle  fait  an  commerce 
pas  toajoars  à  matnrité  dans  ce  assez  considérable  en  bois  de  con-* 
gOQY.  Leê  Finlandais  mêlent  or-  straction  ,  planches  ,  résine,  gon- 
dinalrement  à  leur  farine  on  des  droii  et  potasse.  On  j  troure  3 
épis  sèches  et  froissés  ,  on  quelque  églises  luthériennes,  une  église 
paille  semblable,  et  quelquefois  russe,  un  grand  hôpital  militaire ^ 
même  de  Vécorce  de  sapin.  On  an  gymnase  ,  des  ma^sins  consi-« 
tronTC  dans  ce  gouT.  des  mines  dérables  ,  les  tribunaux. ,  la  mai,<^ 
decniTre  et  de  plomb.  La  seule  son  du  gouverneur,  iniâtelrde* 
'branche  d'exportation  un  peu  im-  rille  et  plus  de  3ooo  habîtans* 
portante  pour  le  commerce ,  ce  Vycha,  (BMUta-)  riv.  qui  prend 
sont  les  planches  dont  les  proprié«  sa  source  dans  le  gouv.  de  Penza  ^ 
taires  tirent  un  grand  profit.  La  district  de  Verkhni-^Lomof  ;  elle 
pêche  du  saumon  et  des  stromling  entre  ensuite  dans  le  gouT«  de 
y  est  partout  très-abondante,  mais  Tambow  pour  se  jeter  dans  la 
principalement  dans  le  Ktmmene  Tsna  ;  tout  son  cours  est  de  170 
et^  sur  les  côtes  du  golfe.    Ce  pays  werstes. 

est  assez  riche  en  gibier  e*.  en  bétes  V ychm-Volotchck,  (Bmiukîu- 
£aiaTes  ,  aussi  la  chasse  occupent-  Bo.cozoKb.)  pet.  Tille  do  gouv.  do 
elle  beaucoup  les  paysans.  On  Tver  et  cheMiea  d'un  district; 
compte  danslegouT.  deVyboorg  elle  est  située  sous  le  67^  35' a4'' 
185,^4^  habiUns,  dont  les  Fin-  de  lau  sept,  et  le  52^  55' de  long, 
sois  forment  la  majeure  partie  ,  et  orient. ,  an  bord  de  la  Tsna  ,  4^9 
œox-ci  professent  tons  la  religion  w.  de  Pétersbonrg  ,  et  à  298  de 
luthérienne  ;  il  y  a  aussi  des  Moscou.  La  grande  route  qui  est 
Russes  ,  des  SYiédois  et  quelques  ^  entre  les  deux,  capitales  passe  par«» 
Allemands  parmi  eux.  Le  clergé  ici.  Le  canal  qui  réunit  la  Trertsa 
russe  y  est  sous  la  direction  de  et  la.  Tsna  ^  et  par  conséquent  la 
l'archeréqne  de  Pétersbonrg.  mer  Caspienne  et  la  Baltique ,  pas- 

Yybouro,    {Bhiôopsh.  )  Tille  ae  au  milieu  de  cetta  Tille  et  en 
cap.  du  gouT.  de  son  nom  ,  chef-  prend  le  nom  ;  il  la  partage  natme 
lien  d*un    dist|^ct,  forteresse  et  en  deux  parties   qui   se  subdiTÎ- 
port  sur  le  golfe  de  Finlande.  Elle  sent  ensuite  en  plusieurs  sections* 
est  située  sous  le  60^  4^'  4^"  ^®   ^^  canal  a  été  construit  sous  le 
lat.  sept*  et  le  46^  i5'  5o"  de  long,   règne  et  par  les  ordres  de  Pier re-> 
orient. ,  à  1 40  w.  de  Pétersbonrg.   It-Grand  par  le  marchand  Serdu-* 
On  la  nomme  en  fii^landois  Some^   koff  $  il  a  deux  écluses  et  3  w.  de 
linde  oit  Somen^Linna.  C'est  une   long }    il   y  passe    chaque  année 
^illo  de  commerce  bâtie  dans  une  plus  de  9000  bateaux  qui  Vont  à 
presqu'île  formée  par  le  golfe  de  Pétersbourgj  ce  qui  joint  an  grand 
f  inlande ,  anciennement  la  capi-»  nombre  de  Toya^eurs  et  de  ron^ 
-cale  de  toute  la  Ca  relie  et  siège   liers^  rend  cet  endroit  très-TÎTant, 
épiscopal.Elieaété  fondéeen  1293,    On  compte  k  Vichni-Yolotchok  3 
BOUS  la  régence  de  Torquel-Cnot*  églises,    çlns    de  800    maisons, 
son.  Les  Russes  l'assiégèrent  déjà   dont  plusieurs  sont  en  briques 
vne  fois  ^  quoique  inutilement,   un  comptoir  pour  la  banque  aom 
«n  1^95  ;  en  i556  ils  battirent  les   assignats,  la  direction  des  éclu- 
Suédois  dans  ses  euTirons ,  et  en   sts  ^  une  maison    de  charité,^  ua 
1609  il  s'y  conclut  un  traité  entre    magasin  k  sel ,  une  école  ,  deux 
les  deux  nations.   L'amiral  Apra-   hospices,    et  4006    habîtans    det 
iiin  la  prit  en  1710  ,  et  elle  resta  à    deux  sexes }  il  s'y  tient  3  grande 
3a  Russie  par  le  traité  de  paix  de    marchés  par  an. 
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trîot  dé  Onstsyssolsk  y  et  «près  Ooéga  ;  elle  est  très-aTantageuse- 
avoîr  parcouru  piuftiears  districts  meut  située  poor  le  comoiense, 
et  Que  distance  de  plus  de  3oo  w.  car  elle  coaimuniqae  par  l*  Onega 
elle  se  jette  dans  la  Dvina  du  nord,  avec  le  Ladoga  et  Pétersbourg  ^  et 
Cette  riv.  est  navigable  dans  tous  d'un  autre  cèle  avec  le  canal  de 
les  temps  ,  et  elle  se  déljorde  con*  '  liadoga,  et  par  couséqùent  le  Vol-^ 
sidérablement  au  printemps.  ga  et  les  provinces  méridloaialesl 

VytÉbÈte,  CBMiitf5«m5.)pet.  de  TEmpire.  On  y  trouve  2  égli- 
riv.  da  gouv.  d'Orel ,  elle  prend  ^es  ,  des  fabriques  de  toiles  et  de 
0a  source  dans  le  district  de  Bol-  grandes  fabriques  de  cbandcUes , 
Ihof  et  coule  ensuite  vers  le  gouv.  un  cbantier  pour  la  construclion 
de  Calouga  ,  dans  lequel  elle  entre  de  gros  bateaux  j  et  près  de  2000 
par  le  district  de  Cozelsk,  où  elle  babitans  des  deux  sexes  qui  font 
6e  jette  dans  la  Jizdra.  un  commerce  très  -  considérable 

Vytegra  ,  {Bhimetpan)  riv,  avec  Pétersbourg,  Ârkbaagel  et 
Considérable  et  navigable  du  gouv.  d'autres  endroits  ;  aussi  vivent-îU 
d'Arklnngel,  elle  se  jette  dans  le  dans  une  grande  aisance.  Il  j  a 
lac  Onega.  ^  dans   les  environs    de  cette  ville 

Yytegra  y   (  Bbimeêpa.  )  pet*    des  verreries  assez  considérables» 


Y. 


XAÈtoNOW,  [RBjioHOê'b*)  ci-  et  trcs-élcvce  de  la  Soara  ,  et  à 
devant  ville  et  actuellement  bourg  eôté  d'un  lac.  £lle  est  sous  le  55^ 
du  gouv.  de  Konrsk,  bâtie  en  161 7  if  de  lat.  sept,  et  le  65^  34'  de 
sur  une  pet.  riv.  qui  se  jette  dans  long,  orient*  ,  k  aoj  if.  de  Cazan. 
rOscol.  Cette  pet.  ville  n'est  pas  trcs-pen* 

YaBLONOW-KhrÉBÉt  j  (Hôjio"  plée  le  peu  d'habitans  quis'y  trou- 
Ho^b^Xpeâ^mb^)  On  nommeainsî  vent  sont  presque  tons  des  soldais 
une  branche  très  -  considérable  retirés  du  serTÎce. 
des  monts  Altajs  ,  qm  s'en  déta-  YAGODNAlA9(>f«o^Ha;^)rir«c!a 
cbant ,  et  suivant  le  courant  des  gouv.  de  Kiazau  ,  qui  se  jette  dans 
rivières,  s'étend   vers  le  nord  de    le  Voronéje. 

la  Sibérie  jusque  près  de  la  mer      Y agovofo t^  {H €o^o no Jii.)€Xï\o^ 
Glaciale»  nie  allemande  sur  le  Volga  ,  dans 

Yadrine  ,  (flApund.)  pet.  ville  le  gouv,  de  Saratof  ;  elle  est  coin- 
du  gouv.  de  Cazan  et  clief-lieu  posée  de  40  familles  lulhérieuiies. 
d'un  district  2  sur  lu  rive  gauclie        Yagokiia^  {Utopôa-)  rîv.  du 


^ 
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gonr,  Ac  Novgorod ,   qui  se  jette  »  Sa  triba  ,  peu  tiombrease ,  ëtoU 

dans  la  Cheksiia  ^   et  à  l'emboa-  »  nn  démembrement  de  celle  des 

chnre  de  laquelle  se  trouve  la  ville  »  Gangalaskis  ,    qui    avoit     alors 

de  Tcbérépovetch;  »  pour  chef  Tjgain*  Millakh  ha- 

YaouÉtchA)    (flepeta.)    riv.  »  bitoit  la  montagne  de  Tcheledal^ 

daraémegoav.  ,  qai  se  jette  an»-  »  située  sur  la  rive  orioniale  de 

si  dans  la  Cheksna  ;  on  constrait  »  la  Lena  ^  à   60  w.  an- dessous 

des  bateaux  sur  ses  bords.  »  de  Yakoatsk.  Manquant  de  snb- 

YAGVELjUÏ4eJih,)TÏv.ixiQonv,  »  sistances  ,  il  en  demanda    aux 

e  Riga  j     elle  se  jette  dans  la  »  Russes ,  et  en   même  temps  il 

vins.  n  lenr  fournit  40  arcbers  pour  les 

Yaïk  y  (MuKh,  )  Voyez  Oural  ^  »  aider  à  vaincre  Tygoin.  Bientôt 

fleuve.              /  >>  les  R  assers  attaquèrent  ce  chef 

Yaïtchnoï  ,  ( RvsùHou)  pet  îlei  »  qui   resta  sur  le  champ  de  ba- 

qaiappartient  au  Gamtchatka  ,  et  »  taille,  et  les  Gangalaski»fufent 

se  trouve  dans  le  golfe  de  Penj in.  »  soumis  (i).  »    A  cette  époque 

YakhKoma  ,   (  Hxpoma,  )  peU  plusieurs  s'enfuirent  encore  plus 

riv,  du  gouv.  de.  Moscou  ^  elle  tra*  an  nord    vers  les  Toungouss  ^  et 

verse  la  ville  de  Dmitrof  9  et  va  se  jusqu'aux  bords  de  ia  mer  Gla« 

jeter  dans  la  Sestra.  ciale.    Les  Russes  imposèrent  un 

Yakouts  ,   (RKi^nthi.)  peuple  tribut  à  ces  peuples  en  i63o.  Les 

tributaire  ^   asses     nombreux    et  vices  et  Voppression  de  lears  nou^ 

soumis  à  la  Russie  depuis  1620.  veauxcbefs  les  portèrent  plusieurs 

Ils  habitent  le  gouv*  d'Irkentsk,  fois,  onoique  sans  succès ,   à  so^ 

dans  le  canton  d  Yakoutsk  ,  et  se  couer  le  joug  de  la  Russie  ;  mais 

donnent  eux-mêmes   le  nom   de  depuis  qu'ils  sont  gouvernés  ré-« 

Zokhs  ;  les  Russes  les  ont  nom-  gulièremenl  ^  et  que  la  justice  est 

mes  Yakouis  ,  à  cause  de  leur  voi*  administrée  cemme  dans  le  reste 

sinage  avec  les  Yonkahirs  dont  ils  de  TEmpire ,  ils  vivent  tranquilles 

occupent  même  les  terres ,  mais  et  s'attachent  tous  les  jours  davan- 

ils  n  ont  avec  eux  aucun  trait  de  tageaux  Russes.   Les  Yakouts  s'âr 

ressemblance ,  et  ont  une  origine  tendent  sur  les  deux  rives  de  là 

entièrement  différente.  Ge  peuple  Lena  ,  depuis  Vitim  jusqu'à  son 

habttoit   anciennement    'vevs    les  embouchure,  et  depuis  TAnabara 

monts  Zaïans ,  au«-dela  même  de  jusqu^au  golfe  de  Penjin  ,  et  au 

l'Angara ,  et  jusqu'aux   bords  de  nord  jusqu'à  la   Golyma  ;  ce  qui 

la  Lena  supérieure.  Opprimés  par  fait  une  étendue  de  pays  qui  auroit 

les  Bouriats  et  les  Mongals ,  ils  se  un  diamètre  de  3000  w. ,  c'est-à«- 

transportèrent  plus  bas  ,  en  sui-  dire  ,  depuis  le  5d^  jusqu'au  70^ 

Tant  toujours  les  bords  de  la  Lé-  de  lat.  sept,  et  le  fa5^  jusqu'aa 

na  jusqu^aux  pays  froids  et  arides  *  175^  de  long,  orient.  Ge  peuple 

qu'ils  habitent  actaellement.,G'est  est  asses  nombreux  ,    quoiqn'oa 

ici  que  les  Gosaqnes  de  Mangazei  ne  puisse  déterminer  au  juste  ie 

les  connurent  et  les  conquirent  quantité  d'individus  qui  le  compo* 

à  la  Russie  9  conjointement  avec  sent.  On  peut  par  approximation 

les  Gosaques  de  Jénisséi  9  en  i6ao.  &ire  le  dénombrement  suivant  r 

«  XJn  chef  Yakont  y  nommé  Mil-*  comme  ils  payent  un   tribut  ea 

j9  lakh,   fut,  dit-on,  le  premier  fourrures,  et  que  ce  tribut    est 

vi  qui  passa  du  c6té  des  Russes*  imposé  à  tant  pour  chaque  mâle  | 


^ — »  ■ ■ ' — 
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ils  n'avonent  ordiuairpinentqDele 
tiers  d^s  individus  imposables  ,  et 
comme  on  paje  pour  34)979  mâ- 
les^ en  comptant  tons  les  Oalouss 

,oa  tribus  qui  errent  aor  cet  im- 
mense terrain  ,  on  peut  porter 
toute  la  population  des  Yakonts  à 
]o4)937  mâles.  liC  célèbre  bisto- 
rio^rapbe  Millier  et  le  professeur 
Fiseber  ,  les  supposent  de  race  ta- 
tare.  Il  est  encore  une  brancbe  de 
Tatares  de  Crasnoiarsk ,  qui  porte 
comme  eux  le  nom  Zokhs  et  Zo^ 
khalars  an  pluriel,  ce  Peut  «  être 
»  nulle  antre  nation  au  monde  ne 

^  »  peut  offrir  une  aussi  grande  va- 

!  >^  riëtë  de  stature  que  les  Yakonts. 
»  Les  Yakonts  ricbes  qui  babiteat 

.  »  aux  environs  des  prairies  situées 
M  au  sud  de»  montagnes  de  Ver- 
H  kboTauski^  ont  en  général  de  5 
Il  pieds  10  pouces  à  6  pieds  4  pon- 
j)  ces  de  b  an  t,  ils  sont  bien  pro- 
»  portionnés  ;  très-  forts  et  très* 
))  actifs-  Les  pauvres  Yakout9_qui 
»  vivent  an  nord  de  ces  monta- 
)>  g  nés ,  Sont  tous  an-dessous  de  la 
»  mojenne  taille  ,  indolens  ,  mal- 
1^. sains,  et  paraissent  devoir  ce 
D  triple  désavantage  à  une  mau- 
))  vaise  nourriture  ^  à  la  sévérité 
)y  du  climat ,  et  an  manqiie  de  vé- 
II  tement.  l^es  propriétés  des  Ya- 
II  kouts  consistent  en  cbevaux  et 
Il  en  bêtes  à  cornes.  Ce  peuple 
n  peut  se  passer  de  toutes  les  au- 
n  très  nations,  il  ne  lui  iaut  qu  un 
Il  couteau  ,  une  bacbe  ,  une  cban- 
H  dière  ,  un  briquet  et  une  pierre 
D  à  feu.  Quand  ils  ont  ces  cboses- 
Il  là,  la  bienfaisante  main  du  créa- 
is teur  lenr  procure  assez  les 
M  autres  objets  dont  ils  ont  bc^ 
Il  soin  j  et  leur  donne  même  les 
Il  moyens  d'en  fournir  les  peuples 
Il  voisins;  ils  fabriquent  leurs 
»  couteaux  et  leurs  bâches  avec 
»  le  fer  qu'ils  tirent  des  mines  de 
»  Vilonje.  Ce  fer  est  si  facile  à 
I)  extraire  du  minerai ,  qu'on  peut 
n  le  considérer  comme  un  fer 
»  natif»  Les    Yakouta    iont  eux- 
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»  mêmes,  non-seulement  lenrt 
»  tensiles  ,  mais  tout  ce  qui  sert  à 
»  leur  habillement  et  k  leur  p^n»» 
))  re.  Lorsqu'ils  vont  à  la  chasse^ 
M  ils  n*emporten t.  jamais  d^antres 
»  provisions  qu'un  peu  dekoaa&iay 
n  s*abandoanant  au  hazard  pour 
»  tout  le  reste.  Si  lenr  chasse  n'est 
»  pas  heureuse  ,  et  qu'ils  ne  puis- 
»  seat  pas  se  procurer  de  viande^. 
»  ils  mangent  la  seconde  ëcoroil 
»  des  pins  et  des. bouleaux,  on  des 
1)  racines  qu'ils   connoissent.  JL.es 
»  écureuils  sont  un  très-bon  man- 
»  ger  p  mais  leur  viande  a  moins 
»  d*attraits  pour  les  Yakonts  qne 
»  celle  delà  marmotte sifQease.  Kjcs 
»  Yakonts    croyent   être  absolu- 
»  ment  dans  un  état  de  dénaeno* 
))  cratie,  c'est-k-àire  sous  VinQuen- 
»  ce  des  esprits  mal- faisans.  Ils 
»  donnent  à  Dieu  le  nom  de  Tan-^ 
»  ghra.  Il  m'a  été  impossibled'ap* 
M  prendre  quels  sont,  d'après  eox^ 
»  w%  attributs.  Ils  reconnoissent 
»  encore    d'autres    divinités ,    et 
»  voici  ce  qu'ils  en  disent  :  Aar^ 
»  Toyon  (le  chef  miséricordîenx) 
n  est ,  suivant  eux  ,  Fauteur  de  la 
»  création  ;  ils  prétendent  qn'il  a 
»  une    femme  nommée  Kouhey'^ 
i>  KhatoUn  (  brillante  de  gloire  } 
»  et  ils  croyent  q^ue  Tun  et  l'an* 
»  tre  sont  tout*puissans.  Ils  don- 
»  nent  à  un  autre  dieu  le  nom  de 
»  Ouchsyt  (l'avocat)  ,  et  ils  disent 
»  que  c'est  lui  qui    porte    leurs 
»  prières  au  ciel ,  et  qui  exécute 
n  les  volontés  du  Tout^Puissaut. 
»  Ouchsyt,  ajoutent-ils ,  a  son^ 
u  vent  paru  parmi  eux  ,  et  ooa- 
»  tin  ne  encore  à  se  montrer ,  tan— 
ïï  tôt  sons   la  forme  d'un  cheval 
n  blanc  ,  tantôt  sons  celle  de  quel- 
n  que  oiseau  ;  Chessougoî^Toyon 
»  (le  protecteur)  intercède  pour 
»  enx ,  et  lenr  procure  les  choses 
})  qu'ils  peuvent  désirer,  telles  que 
n  des  enfans  ,  du  oétail ,  des  ri- 
))  ciiesses ,  ainsi  que  tout  ce  qui 
»  contribue  aux  agrémens  de  la 
}>  vie }  il  a  une  femme  qu'ils  nom- 
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»  ment  Aksyi  fia  donnease).  Tel*  »  par  ce  mojeii ,  an  go&t  ac'ide  et 
n  les  sont  les  divinHés  bienfaisan-  )>  agréable  ,  et  il  est  très-noarris- 
»  tes  des  Taknats.  On  peat  y  en   »  sant  :  mais  sî  l'on  en  boit  une 
»  ajonter  ane  antre  qa*ils  adorent  »  grande  quantité  il  enirre.  CVst 
M  clans  le  soleil,   ils  oITrent  une   »  cette   boisson   qne  les  Yakonts 
i>  fois    chaque    année    seulement  »  appellent   coumis.    Ils  en  fabri- 
n  des  sacrifices  à  ces  divinités.  Ib  »  qnent  autant  qn  il  leur  est  pos- 
»  croient  qu'il  eiiste  dans  le  feu   »  sible ,  et  quelques-uns  de.leurs 
i>  an  être  auquel  ils  supposent  le  »  chefs  en  font  faire  jusqu'à  Soo 
D  pouvoir  de  dispenser   les  biens   »  ancres.  Chaque  chef  fixe  un  jour 
»  et  les  maux,  et  ils  lui  offrent  des   »  pour  célébrer  une  fête  à  l'occa* 
>>  sacrifices  continuels.  (iCS  esprits  »  sion  de  son  coumis  ;  alors  on 
»  mal&isans  que  reconnoissentles   »  pratique  les  cérémonies  su ivan- 
)>  Yakonts     sont    en     très-grand   »  tes.  On  construit  dans  une  grau* 
»  nombre.     Ils  ne  comptent  pas   »  de  prairie  une  hutte  ^  à  laquelle 
»  moins  de  27  tribus  d'esprits  aé«*  r»  on  donne  une  forme   conique.  ' 
»  riens..  Le  chef  de  ces  esprits  se   >>  Elle  est  faite  avec  des  pieux  fort 
»  nomme   Oulou^Toyon ,  il  a  une   >>  minces  ,  couverte  aveo  de  la  se* 
)>  femme   et  beaucoup  d'enfans  ;    >)  conde  écorce  de  bouleau  ,  a  un 
»  ibi/^ai'- Toyo/z  (Sougai*   signifie  »  foyep*  dans  le  milieu  ,  etestdé- 
»  une  hache)^  le  dieu  du  tonnerre^    »  corce  de  branches  de  bonleaa 
»  est  le  ministre  de  ^  prompte   ')  en->dedans  et  en  dehors.  Les  pa« 
»  vengeance.    Les  Yakonts  distin-   >^  rens  et  les  amis  sontspéciale- 
»  guent    les   autres   démons  par    »  ment  invités  au  banquet  j,  et  on 
».  les  noms  de  différentes  couleurs.    »  accueille  amicalement  tons  les 
!>'  Ils  crojent  que  dès  que  leurs   ït  convives  qui  se  présentent ,  de 
»  chamans  ,  f  magiciens)  meurent,   »  quelque  nation  qu'ils  soient.  Les 
»  ils  se  réunissent  à  ces  esprits ,    »  chamans  occupent   les  premiè- 
»  etc.  Les  iéles     solennelles  des   »  res  places ,  et  les  antres  conri* 
i>  Yakonts    coijimencent   avec    le    »  ves  s  asseoient  suivant  leur  rang 
»  mois  de  juin ,  et  durent  quinze   n  d'ancienneté.  Quand  la  cabane 
»  j)Ours«  Lorsque  les  juments  ont    n  est  remplie  de  convives  ,  le  plus 
»  mis  bas ,  on  ne  les  laisse  teter    »  âgé  des  chamans  se  lève  et  ap- 
n  que  deux  fois  le  jour  par  leurs    »  pelle  un  des  Yakonts  qu'il  sait 
i>  poulains  ,  encore  chaque  fois  ne    )>  être  dans  un  état  de  pureté  par- 
»  dure-t->elle    que  quelques  ins-    »  faite,  c^est  -  à  <- dire  j^    qui  de-* 
»  tans.  Dans  l'intervalle  les  pou-    ,)  puis  un  mois   n'a  point  vu  de 
»  lains  sont  attachés  ou  renfermés    »  cadavre,  n'a  j'araais  été  accusé 
»  dans  un  parc  auprès  de  la  mai-    »  de  vol ,  et  n'a  jamais  porté  utt 
f>  son.  On  trait  les  jomens  ,  et  on    »  faux  témoignage  contre  person-* 
»  met  le  lait  dans    des  vases  de    »  ne ,  chose  qui  souille  pour  ton* 
y>  cuir  ,  faits  en  forme  de  bouteiU    »  jours  et  rend  indigne  de  la  c&- 
»  les ,  et  contenant  environ  une    »  rémonie  du  Konmis.  I^e  Yakoul 
»  ancre.  On  jette  dans  ce  lait  un    »  sVtant  avancé  ,  le  chamau  lui 
i>  morceau  d'estomac  de  veau  ou    »  commande  de  prendre  onegran- 
»  de  poulain.  On  j  mêle  ensuite    »  de    coupe ,   qn^on    appelle    un 
»  an  peu  d'eau  ,  et  avec  un  bâton,    »  tchoron,  et  qui  ne  sert  que  dans 
,»  dont  le  bout  est  large  et  applati,    »  ces  solennités,  il  lui  dit  de  la 
))  on  le  remue  jusqu'à  ce  qu'il  soit    »  remplir  de  keumis  du  premier 
»  en  fermentation.  Le  lait  acqniert,   »  Symir  (i),  et  de  se  placer  devant 

(i>  Eapèct  da  grotta  bouteilla  4a  cuir. 
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î)  le  foyer  ,  le  visage  tonrné  ver»  »  cle  le  remplir  d'un  $cn8  clîvm- 

))  .l'orient  y  et  teuont  le  tchoron  à  »  Quand  les  Yakouts  à  qui  il  est 

»  la  hauteur  de  sa  poitrine  peu*  n  permis  de  boire  du  koumis  sa* 

yt  dant  deux  minutes  ou  à-peu-  n  cré ,   ont  porté  les  lèvres   à  ia 

»  près.  Alors  le  Yakout  verse  trois  »  coupe,  ils  sortent    tous  de   la 

))  fois  du  coumis  sur  le  brasier  ,  »  cabane  ,   et  s'asseoient  sur  les 

))  comme    une  offrande  à   rAar-  a  branches  de  bouleau  9  for  osant 

))  Toyon.   Se  tournant  ensuite  un  »  des  demi-cercles  et  faisant  face 

3)  peu  à  , droite ,    il  verse  encore  »  à  Forient.  Tous  les  symirs  sont 

))  trois  fois  du  koumis  à  l'honneur  »  portés    hors  de  la  cabane  ,   et 

»  df*Koubey-Khatoun.  Après  cela^  »  placés  entre  des  branches  d'a]>- 

»  regardant  le  sud^   il  fait  delà  »  bres  plantées  dans  la  terre ,  et 

»  même     manière    une    libation  »  les  convives  commencent  à  l)oire. 

)>  pour  chacune  des  divinités  bien-  »  Chaque  demi-cercle  a  son  sj- 

»  faisantes.  Y  ers  Fouest  ,  il  verse  »  mir  ,  son  tchoron  et  un  chaman 

V  trois  fois  du  koumis  pour  les  aj  »  pour  le  présider.  C*est  ce  cha— 

))  tribus  d'esprits  aériens  ;  et  vers  »  man  qui  remplît  la  coupe  et  la 

M  le  nord  il  en  verse  également  »  fait   circuler,  en  suivant  ton- 

»  trois  iPois  aux  huit  tribus  d'esprits  »  jours  le  cours  du  soleil.   Il  se 

)>  infernaux  ,  et  aux  âmes  des  ma-  »  boit  dans  ces  occasions  une quan- 

)>  giciens  qui  sont  morts.   Après  »  tité  de  koumis  incroyable.  Alors 

»  une  courte  panse,    la  dernière  »  commencent  les  joutes^  la  Intte^ 

»  libation  est  offerte  à  Enachsys  ^  n  la  course ,  les   sauts  et  divers 

»  la  déesie  des  troupeaux.  Quand  »  autres  jeux  d'adresse.  Celai  qnî 

))  ces   libations  sont  achevées  ,  le  d  a  remporté  le  prix  dans  tous  ces 

j)  chaman  fait  tourner  vers  l'orient  n  exercices    est     regardé  comme 

I)  Thomme  qui  tient  la  coupe  ,  et  j>  particulièrement     £i?orisé    des 

»  il  prononce  à   haute  voix   une  »  dieux ,  et  dès  ce  moment  son 

D  prière  pour  remercier  le  Tout-  »  témoignage  est  plus  respecté  et 

»  Puissant  de  ses  bienfaits ,  et  lui  '  »  a  plus  de  poids  que  celui  d'nn 

»  demander  de  continuer  à  être  »  homme  n ordinaire*    Après     les 

»  favorable  à  la  tribu.  Enachevant  »  combats  gymnastiques ,  les  Ya-> 

»  sa  prière ,  le  chaman  6 te  son  »  kouts  montent  à  cheval ,  for- 

I)  bonnet ,  avec  lequel  il  s'évente  »  ment  'encore  des  demi-cercles  , 

)>  trois  fois  9  en  criant  Ouroui  ,  n  boivent  le  coup  du  départ ,  en 

»  mot  que  répètent  tous    les  as-  »  se  tournant  toujours  vers  le  so- 

))  sistans.  Il  prend  ensuite  le  tcho-  »  leil,    et  se  retirent  chez  eux. 

»)  ron  boit  un  peu  de  koumis ,  et  »  Dans  ces  fêles ,  les  femmes  se 

»  le  fait  passer  aux  antres  cha-  »  tiennent  ensemble  ,  k  quelque 

)>  ma ns.  Quand  ceux-ci  ont  goûté  »  distance  des  hommes,  et  boivent^ 

))  de  la  liqueur,  elle  est  présentée  »  dansent  et  s'amusent.  Les  per- 

)>  successivement  à  tous  les  autres  )>  sonnes  des  deux  sexes  sont  ad- 

»  convives,  excepté  ceux  qui  sont  >>  mises  dans  Tordre  des  chamans 

»  dans  un  état  de  souillure.  Les  ^^  ou  magiciens.  Malgré  cela ,  on 

H  femmes  ne  sopt  point  admises  ^^  y  compte  peu  de  femmes  ,  parce 

»  dans  la  cabane  où  se  célèbre  la  ï>  qu'il    faut  que  leur  naissance  on 

»  cérémonie.    Il  leur   est  même  »  leurs    premières  années  soient 

))  défendu  ,  ainsi  qu'aux  impurs  ,  »  signalées  par  des  circonstances 

i>  de  boire  du  koumis  du  premier  »  particulières  pour  leur  donner 

1)  symir ,  parce  qu'on  le  regarde  »  droit    d'y    entrer.    Les  jeunes 

»  comme    sanctifié,    et  ayant  le  »  gens  destinés  à  l'état  de  chaman, 
i>  pouvoir  de  fortifier  l'esprit  et  n  sont    instraîu    par  an  ancien 
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t%  professear  qui  les  mène  et  le   »  des  yoIs ••:•«•«  ^ 

V*  ]Oar  et  la  nuit  dans  le  Ibnd  des  »  Ils    sont     très-vindicatifs  ;    Ils 

»  ibréts  les  pins  solilaîrps ,  leur  »  étendent  leurs  vengeances  mé- 

»  montre  les  lieux  que  chërissent  »  me  sur  la  postérité  de  ceux  qui 

)>  les   esprits  aériens  ',   ainsi  que  »  les  ont    oifensés  ;  mais  auçsi  ils 

»  ceux  que  prêtèrent  les  esprits  in-  »  n*ouUient    jamais    un  bienfait 

»  fernanx  ^  et  les  enseigne  aies  »  reçu.  Non  content  de  payer  lui* 

»  évoquer  et  à  réclamer  leurs  se*  »  même   par  un  ample  retour,  le 

»  cours.»  Les  chamans  sont  les  »  bien  qu  on  lui  fait  ouïes  services 

seuls  médecins  des   Yakouts  ma-  »  qu'on  lui  rend  ,  un  Yakout  re« 

lades;     et  tout  leur  art  consiste  »  commande  toujours  à  ses  enfàns 

d^ns  ces  occasions  h  évoquer  l'es-  »  de  rester  attachés  ,  par  les  liens 

prit  infernal   qui  s'est  emparé  du  »  de  Tamitié  et  de  la  gratitude  ,  à 

malade ,  et   à  le  rendre  favorable  >)  ses    bienfaiteurs.    Les    Yakouts 

par  le  sacrifice  d'un  cheval ,  d'une  »  sont  très-soumis  à  leurs  chefs  et 

vache  ou  de  quelque  animal  do-  »  à  leurs   Oghoniors  (  anciens  ou 

mestique,  etc.  u  L'habillement  des  »  sages  )  ,  et  leur  prouvent  leur 

»  magiciens  est  une  veste  de  cuir  ,  »  respect  et  leur  dévouement  par 

i>  avec  des  manches  qui  ne  vont  »  de  fréquentes  visites  et  des  pré- 

i>  que  jusqu'au  coude.  De  longues  >)  sens.   Ils  pratiquent  religieusc»- 

»  courroies  sont  attachées  en  de-  »  ment     rhospiialité ,  et  ont  les 

»  hors,  le  long  des  coutures,  ainsi  >>  plus  grandes  attentions  pour  les 

»  qu'en  bas  et  tout  autour  delà  ^^  voyageurs,  et  surtout  pour  ceux 

»  veste  ,  et  elles  pendent  jusqu'à  ^^  qui  se  conduisent  avec  honnér 

»  terre,   La  veste  est  couverte  de  **  teté.   Ils  sont  en  même  temps 

»  plaques  de  fer  et  d'autres  mor-  '^  curieux  et  très-intelligcns,  c'est- 

»  oeaux  de  fer  et  de  cuivre  qui  y  **  à-dire  ,  qu'ils  interrogent  avec 

)>  sont  suspendus;   de    sorte  que  '^  beaucoup  de  franchise,  et  ré- 

»  que  quand  le  sorcier  saute  et  bat  ^  pondent  toujours  sans  bésiter» 

»  son  tambour,  ces  morceaux  de  '^' Ils  se  montrent  jaloux  d'acqué-* 

»  fer  font  un  bruit  très-dés  agréa-  ^^  rir  i\e$  amis  et  d«3  jouir  d'une 

>)  ble.  Le  sorcier  porte  aussi  un  '^  bonne  réputation  ,   et  étudient 

»  grand  tablier  de  cuir  qui  le  cou-  "  avec  soin  le   caractère  des  per- 

)>  vre  depuis  le  menton  jusqu'aux  '*  sonnés  qui  peuvent    leur    elro 

>)  genoux  ;  s'attache  par  devant,  et  »  utiles ,  ils  leur  font  souvent  des 

^  est  garni  de  morceaux  de  fer  et  »  présens  ,    et  savent    même  les 

>>  de  cuivre  comme  la  veste.  Le  »  flatter.  Toutes  les  fois  qu^  les 

>)  tambour  est  très-grand  ,  et  il  y  »  Yakouts  se  rassemblent ,  ils  dé* 

>>  a  également  des  morceaux  de  '>  libèrent  sur  leurs  intérêts  com«« 

»  fer  et  de   cuivre  sur  les  bords  ,  »  m  uns  ,  dont  la  chasse  est  un  des 

>>  ainsi  qu'aux  tringles  qui  le  Ira-  »  principaux.  Alors  les  OghonioVS 

')  versent.  La  baguette  est  couverte  »  sont  entourés  par  la  multitude  , 

>*  avec  la  peau  d'un  animal  à  poil  »  et  leur  avis  est  toujours  suivi* 

»  ras.   En  commençant  ;  ses  con-    » t 

»  jurations  ,  le  chaman  est  coitTé  »  Les  Yakouts  sont  des  hommes 

»  d'un  bonnet  de  fourrure  ;  mais  »  bien  constitués  et  pleins  de  cou- 

»  il  ne  tarde  pas  à  le  jeter  loin  de  n  rage  y   ils    supportent    l'excès» 

»  lui ••.••...  »  sive  chaleur  et  le  froid  le  plus 

»  Je  ne    me  suis  jamais  aperça  »  rigoureux  ,  avec  une  étonnante 

»  que  les  Yakouts   fussent  adon-  »  facilité.    Ils  voyagent  à  cheval 

n  liée  h  des  vices  atroces  :  rare-  »  dans  le  temps  des  plus  fortes 

»  mçDt  parmi  eux  il  se  commet  »  gelées  ^   et    souffrent     souvent 
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^  hcanconp  clcla  disette.  Les  mala-  »  grasse  ,  toDS  les  voisins  sont  îa-*- 

»  dies  les  plus  commanes  cliez  Ira  »  viles  à  souper  ,  Tenfant  est  bien 

»  Yakonts  sont  tes  rhamatismes  ,  »  irottë  avec  la  graisse  de  la  în— 

»  les  furoncles  ,  la  gale ,  les  maux  »  ment ,  et  on  lai  donne  an  nom» 

»  d'yeux.  En  1 768  et  en  1774  >  la  »  Lorsqu'il    naît    une  iiLle  ,    on. 

))  petite  vérole  et  la  roageole  en  >t  n'observe  aucune  cérémonie.  •  . 

»  firent  périr  an  très-grand  nom-  j)  .•••....))  (Saueb  y   Voyage 

»  bre.  Janiais  les  Yakouts  ne  la-  du  Cap.  Billings.  T.  L) 

Il  vent  les   nstensiles  dont  ils  se  Yakoutsk,  {HKi^menb.^  Yille 

)t  servent  pour    manger  ou  pour  du   gouv.  d*lrkoutsk  et  cbeMlea 

»  boire  ;    mais    dès    qu'un    plat  d'un  district  et  d'un  canton  ,  sous 

9>  est  vide,  ils  l'essuient  avec  Tin-  le  62°  2'  de  lat.  sept,   el  le  147^ 

M  dex  et  le  doigt  du    milieu.  La  nV  de  long,  orient. ,    à  ^588   w. 

))  raison  de  cela  est  qu'ils  croient  d'Irkoutsk^  elle  est  située  sur  le 

»  que  c'est  un  grand  pécbé  que  de  bord  occidental  de  la  Lena  ,  dans 

»  jeter  avec  les  lavures    la   plus  une  plaine   entourée  de  monta— 

)>  petite   partie  d'aliment^  et  ils  gnes  de  tous  câtés,  éloignées  de  i  S 

»  s'imaginent  qu'une  disette  doit  à  20  w.  de  la  ville.  Plusieurs  iles 

»  en  être  l'effet.   Leurs  vases  de  que  lorme  ici  la  Lena  donnent  à 

-»  terre  sont  extrêmement  propres,  cette  rivière  12  ve.  de  largeur.  Cet- 

»  parce  qu'ils  peuvent  les  nettoyer  te  ville  qui  n'étoit  d*a bord  qu'au 

»  en  les  passant  sur  la  flamme,  os trog  (fortin)   bâti  en  i648,élott 

»  S'il  j  reste  quelque  cbose  c'est  située  autrefois   i5  vr.  plus  bas. 

»  un  sacrifice  qu'ils  font  au  génie  £Ue  renferme  3  à  400  maisons  ,   7 

»  du    feu églises,  un  couventquLvient  d*étre 

)> Cbaque  YakoHt  a  deux  réformé,  et  3ooo  babitansqni  sont 

)>  noms,  c'est-à-dire,  un  vrai  nom  pour  la  plupart  des  Cosaques  et 

)>  et  un  nom  qu'il  adopte.  Janiais  des  Yakouts.  Elle  a  aussi  dans  son 

»  on  ne  l'appelle  par  le  premier  ^  voisinage    un  fort    de  bois.  Ta* 

»  si  ce  n'est  dans  le  cas  d'absolue  koutsk  fait  un  commerce considéra- 

»  nécessité.  Il  croit  que  lorsque  ble  en  fourrures ,  à  cause  qu'elle 

»  son    vrai  nom   n.'est    pas  pro-  est  le  rendez  -  vous  de  tons    les 

»  nonce  ,  il  peut  plus  facilement  cbasseurs  qui  vont  dans  le  nord  le 

»  écbapper  à  la  recbercbe  des  es-  long  des   rivières    Lena  ,  Yana  ^ 

)>  prits  qui  veulent  le  tourmenter*  fnaoda  et  autres.    Les  fourrures 

i>  Lorsque  les  Yakouts  ont  besoin  qu  on  apporte  du  Camtcbatka  à 

»  de  parler  d* une  personne  morte,  Kiakbta    pour   la  Chine    passent 

A  ils  ne  citent  point  son  nom, mais  également  ici.  On  amone  en  cette 

»  ils  la  désignent  de  quelqu'autre  ville  toutes  sortes  de  marchandises 

»  manière.    Aussitôt    que    quel-  russes  et  chinoises  ,  tant  pour  son 

»  qu'un   de  cette  nation  meurt ,  usage  que  pour  son  territoire  qui 

»  sa  bute  est  abandonnée,  parce  est  fort  étendu,*  et  pour  le  pays 

j»  qu'on  s'imagine  qu'elle  est  de-  de  Camtcbatka.  Le  blé  nécessaire 

»  venue  l'habitation  des  démons,  pour  ses  provisions,  le  vm,  le  sel, 

n tout  lui  est  apporté  par  la  Lena 

»)  Chez  les  Yakonts,  au  moment  d'irkoutsk  ou  d'ilimsk.  Elle  abon- 

»  de  renfantement ,   le  mari  est  de  en  poissons  de  toute  espèce.  La 

»  appelé,  et  deux  matrones  inteU  ;ville  d^Ârkhangel  située  à  plus  de 

»  ligentes  accouchent  la  femme  en  8000  vr.  de  là  ,  fait  pourtant  avec 

))  sa  présence.  Si  l'enfant  est  nn  Yakoutsk  un  commerce  assez  con* 

»  garçon ,  le  troisième  jour  de  sa  sidérable  en  vins  étrangers.  Les 

A  naissance  on  tue    une   jument  marchands  grecs  de  la  ville  de  Mé- 
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jî&e  T  Tiennent  aussi  clicrcl»er  des  Scnii|ialalnoï ,  à  tiiSw.  du  pre- 

foarrares    pour  la  Turquie.     La  mier ,  01261   du  dernier.  H  a  été 

compagnie  américaine  russe  y  a  bâti  en   1715.  Ayant  été  assiégé 

un  comptoir.   Il  s'y  lient  eu  dé-  par  les  Zungors  Tanné  suivante  , 

oembre  »  juin  ,  juillet  et  août  des  et  la  garnison  ne  pouvant  donner 

foires  assez  considérables.  Le  froid  aucun    avis  de  Tétat    oii  elle  se 

Î' cet  excessif  en  hiver  ,  et  souvent  trouvoit ,  ni  espérer  aucun  sc- 
e  mercure  gèle.  *^  cours  ,  le  colonel  Bouholz  qui  y 
Yaloutorovsk  ,  (  HAT^mo^  commandoit ,  se  décida  à  le  raser 
paocKb»)  pet.  ville  du  gouv.  de  josqu'aux  fondemens ,  et  s'étant 
Tobolsk  et  clieMien  d'un  district  embarqué  avec  la  garnison  sur  des  . 
depuis  j 782.  Ce  n'étolt  auparavant  bateaux,  il  descendit  Tlrtyche  jus- 
qn  un  simple  ostrog  dont  le  nom  qu'à  Temboucbure  de  TÔml ,  où 
est  provenu  de  son  ancien  nom  il  bâtit  la  même  année  le  fort 
talare  Yavlu- Tonra.  Elle  est  si-  d'Omsk.  £n  1717  le  prince  Gaga- 
tuéesons  le  69°  a8'  delat.  sept,  rin  gouverneur  de  Tobolsk  fit  ré- 
elle 83®  69'  de  long,  orient. ,  sur  construire  le  fort  Yamychefskaia 
la  rive  gauche  du  Tobol ,  à  246  en  bois  ,  mais  en  1766  lia  été  re- 
w*  de  Tobolsk  ;  on  y  trouve  une  fait  en  terre,  on  y  trouve  actuelle- 
seule  église  et  peu  dliabltans.  ment  200  maisons  joliment  bâties, 

Yamknskaia  ,    (  HMencKaA*  )  des  casernes  pour  la  garnison,  de^a 

Bourg  dt$  Cosaques  du  Don  ,  sur  magasins  et  une  église  en  pierres  , 

les  deux  rives  du  Bouzoulouk.  etc.  Le  .leul  inconvénient  qui  existe 

Yamskai  A-GoUBA,  (HjucKaA"  pour  les  habi  tans,  c'estqu'au  moin- 

Ty^o.)  On  donne  ce   nom    à  un  dre  vent  qui  vient  du  côté  de  la 

cap    du   çouv.    d'Irkoutsk,     qui  rivière,  il  s  amoncelé  une  si  grau- 

s'étend  très-avant  dans  le  golfe  ou  de  quantité  de  sable  autour  des 

la  mer  d'Okhotsk,  noin  loin  d'Igi-^  maisons,    qu'ils  sont  obligés  de 

6"î»»ï^-  travailler  chaque  fois  à  déblaier 

Yahskoi-Osthoo,  [HjùckoÙ"  leurs  portes  et  leurs  cours.    On 

ocmpoeh.)  Ce  petit  endroit  en-  trouve  à  6  w.   de' ce  port  un  lae 

toure  de  palissades  se  trouve  dans  salé  qui  a  donné  son  nom   à  la 

le  gouv*  d'Irkoutsk,  canton  d'Ok»  forteresse, 
hotsk  y    sur  l'embouchure  de  ia        ^  „       /rr      \  ti  a 

Yama  qui  se  jette  dans  U  mer,  à  ^,     *"**»  ^^'^^  Hyana  fleava 

3e  ce  petit  fleuve  forme  uaebaie  tfe»-~n».der.ble  ooaleenS.berie 

•     *^        •.  j         •  .  dans  le  eoar.  d  Irkoat^k .  u  a  sa 

qai  poarroit devenir  un  port  asses  .^  V  ««n.»  ,  ""f" 

^mmode,  sans  la  difficalté  de  soa  TJu     ***•»»""?«*''  Ucnonloia 

entrée,  à  cause  des  bancs  de  sable  t    t"''  '  f  '  '"  ?i""*?S«  »?*''?  *"- 

et  des  rocbers  cachés  sous  l'eu  J'».''*^»'"™  «*»«»«  1  oeéau  Glaçai  ea 

qui  obligent  à  loutoier  pour  y  eu-  *  •»"*  '/?'«•  *'*»"•  P*«^«''»  n»» 

trer  sauf  danger.  *^       ^  espace  de  800  w. ,  et  avo.r  reça 

Yamtchifscaia  ,  (JIju^u.ee.  ""«?«?"'"«  «iem«e«»»  da»".»o«» 

^^    \  r"^.t  „- ft»«i.  i    ™        j-  »ein:   la  seconde  est  peu  conside- 

eKOA-)  (j  est  un  fort  do  souv.  de  _  ui    _ii_         •_  •     "^  • 

Tomst,  district  de  Biisk;  il  est  "'''«»  «"^  coule  dans  le  gourern. 

sous  le  5iO  53' 6"  de  Ut.  sept,    et  «»  »«">?>«^  .  d«»'"ot    de  Molog.  , 

le  gi»  44'  3o"  de  lona.  orient., sur  ?' 'P^f'*  "?  «^^  •^'  4<»  ^.  «"e  se 

1.  riTe^roite  et  très -élevée  de  )«»«  d*»»  i»  Molog»- 
T.'Irtyehe.  Il  appartient  à  la  ligne        Yanoinskoî-Ostiioo,  (Hh^uk- 

l«  défense  de  l'Irtycht,  et  se  trou-  ckoû  ocmpoeb.)  Cet  endroit  pa- 

'  fl    entre    le  fort  Gélésinsk'  et  le  lissadé  se  trouve  dans  le  gouTer- 
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Bpment    d'IrVontsk,    district    de   mer  Noire,  le  long  de  la  c6te  qat 

Mijui-Oadinsk,  snr  l' Angara.  s'étend  entre  le  Boug  ,  le  Dnestr 

Yantchekrax  ,  (JlHceKpaKb.)  et  le  Danube  {^Plolom.   Y<xty$es 

pet.  rÏT.  du  gouv.  d'£oatherino>  Metanastoe  ).  Les    i^recs    nom- 

slaw,  elle  a  an  conrs  de  loo  w.  moient  &^^m et  les  Romains  Docrs 

dans  le  steppe ,  avant  de  se  jeter  ce  peuple  belliqueux  et  farouche. 

.dans  le  Dnepr.  ,M.  Tatischef  se  trompe  probable- 

Taoitza  ,  (Jlifaeu)  pet.  rir.  qui  ment   l'orsqn'il    confond ,    dans 

a  sa  source  non  loin  de  Moscou  y  son    diciionnaire    historique     de 

et  qui  tombe  dans  la  ville  même  l'empire  de  Russie,  les  Yasigne* 

dans  la  Moskva  ;  elle  donne  son  et  les  Yazs  ,  ces  derniers  vivoient 

nom  â  un  quartier  de  cette  ancien-  sur  les  bords  du  Palfus-Méotide, 

ne  capitale.  et  Ptolomée  les  distingue  égale- 

Yapantchike,   (HnanzuHb.)  '»«'»'  ^«  premiers  en  les  nom- 

Voyez  ToHRiNSK.  «»»?'  simplement  Yasigues. 

Yararsk,  (npaHCKh.)  pet.yil-  Yasva  ,  (^,«a.)  pet.  r.y.  da 

le  du  gouv.  de  Viatka ,  et  chef-lien  g»»^-  f  «  î^f'^    *»'• .  l*?»*"?  ** 

d'un  district,  elle  est  sous  leô?"  trouye  la  ville  deObvinsk,  elle  se 

26'  de  lat.  sept,  et  le  66°  22'  de  l*'^  *»"»  »  ObsA. 

long.orienU,  surlaYaranne  qui  .  Yatchenka  ,   (  ^ceK»a.  )  pet. 

se  jette  dans  la  Pijma:  cette  pet.  f  ^-  «^o  §««''•  «J  «1"  Axiixxcl  de  Ca- 

viUe  est  à  218  w.    et  demie  de  !?«««;   0«  ^«'i,  »"     •?•    *»«»~* 

Viatka.  Il  s'y  tient  chaque  diman-  }  emplacement  d  une  ancienne  vil- 

che  un  marché  assez  considérable.  1«|  )  o».  •""?«■«  ?»'•  tr«d»tion  que 

Yaeenga,  r;Tp«Kea.)  pet.riv.  c  étoit  le sé|onr  d nn  prmce  nom- 

du  gouv.  de  Vologda ,  eUe  se  jette  »»«  Simeon.  Si  c  est  le  même  qui 

dans  la  Vylchegda.  a  règne  à  Moscou  et  à  Novgorod, 

,  „            ,  \    Ml    j  c  est-à-dire  le   fils  d  Ivan  Dani- 

Yarensk  ,  (^DeKCK5.Wille  du  ,^,,^^1^  Calita ,  on  doit  supposer  à 

gouv.  de  Vologda ,    et  chef-l.ea  ç^^         beau^up  plus  «P«cien- 

d  un    district.    Elle    appartenoit  ^^  %,,  ^^  emplacement  ëtoU 

auparavant  au  gouv.  dArkhangel,  ^^  troisième,   et  œtte  époque  «e 

mais  cm  780  on  1  a  annexé  à  celui  p^po^e  i  lân  ,3/© 

de  Vologda ,  à  cause  de  la  dislance  K^^^^^^^^    {Am^ena.)  pet.  rir. 

trop  considérable  ou  elle  se  trou-  j^               de  Moscon,  q^  coule 

voit  du  premier.  Elle  est  sous  le  ^  J^  ^^  ^  ^^^  ^^  Dmitrow. 

de  long,  orient. ,  sur  les  bords  de  YATSOLDAf  i  {RmcoMAa.)  Hv. 

la  Rijmola ,  et  à  706  w.  de  Volog-  «"^z    considérable    da  gouv.    de 

da.  On  y  trouve  4  églises,  dont  Minsk,  elle  se  jette  dans  le  Prîpet, 

une  seulement  bâtie  en  pierres  ,  ^\  ^^^\    d'embouchure    au  canal 

les   autres  sont  en  bois,  et  aoo  d'Oguinski.    Son    cours  et   tran- 

maisons.  Les  habitans  sont  tous  q»»!!^   «^  embarrassé  de  joncs  et 

adonnés  à  ragriculture  ;  ils  font  ^  berbes. 

malgré  cela  un  grand  commerce  Yavone  ,    (  Roouh.  )    rîv.   da 

en  fourrures,  surtout  en  petit-gris.  gouv.  de  Novgorod  ,  qui  se  jelte 

Il  s'y  tient  une  foire  assez  consi-  dans.la  Lovott. 

€!érible  qui  dure  une  semaine  an  Yavrachitchei  ,    (  Hep^ituu^ 

mois  de  janvier.  ^^.^  j  On  nomme  ainsi  une  Del, 

Yàsigues  ,  (Hsueu»)  CVst  un  ile  inhabitée  qui  appartient  à  1  ar- 

peuple  qui  habitoit  anciennement  chipel  des  Aléoutes  ,  elle  est  aa 

5ar  les  bords  du  Danube  et  de  la  nord-est  de  celle  de  Cadiak. 
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YArsuGA  ,  (Jlêcnea-)  pet.  rîr.  Toiyd  ,  (  iO«5.  )  rîv.  cousidé- 

âa  goav.  de  Kharkot'y   elle  se  jette  rable  do  gouv.  de  Yologda  ;  elle  4 

dans  le  Donetz.  aa  soarce  dans  le  district  de   Ni- 

YéLKHOVKA  j  (E-ijrotfxa  )pet.  coUk  ,  ^ans  lequel  elle  parconrl 

rîr»   da  goan  ^  Penza  ,   district  on  espace  de  56o  w.  ,  ensuite  elle 

deSaransk,   qaî  après  an   cours  entre  dans  le  district  de  Lalsk , 

de  7  w.  seulement  va  se  jeter  dans  pais  dans  celui  de  Oastîonjsk  ,  où 

l'Inzara.  après  avoir  traversé  une  ëteudiAe' 

Y^LMA  ,    (  EA,Jua'  )  rÎT.  assez  de  70  w*  elle  se  réunit  à   la  Soa<- 

considérable  du  ^ouv.  d'Arkhan-  khonia  ,  et  c'est  de  la  réunion  de 

^el  j  elle  se  jette  dans  la  Pétchora  ces  deux  riv.  que  se  forme  la  DvW 

«ur  sa  rive  droite.      ,       ^  na  du  nord* 

YÉLNIA9  (  EAèHJi»  )   pet.   ville  YouoAifE  ,  {Weand.)  riv.  du 

dn  gouv.  de  Smolensk  et  chef-lieu  gouv.  de  Tobolsk,  elle  sort  du  dis-* 

d'an  district ,  bâtie  sur  les  deux  trict  de  Narvm  ,  ensuite  elle  5épa-» 

rives  de  la  Dema,  de  la  Bédomoïka  re  ceux  de  Tarsk  et  de  Sourgout 

et  de  la  Gorodenka,  deux  petites  avant  d'entrer  dans  le  lac  de  Yen- 

rivières  qui  viennent  se  jeter  dans  gan  ;   elle  en  ressort  pour  se  jeter 

la  première.  Elle  est  sous  le  54^  an  peu  pins  loin  dans  TOb. 

36'  de  lat«  sept,  et  leSi^iS'  de  Yougres     ou     Yodgdkres^ 

long,  orient.,  à  89  w.  de  Smo-  (lOepbi  havi  JtOt^aph^*)  C'étoit 

lensk;  on  j  trouve  une  seule  égli-  on  peuple  d'origine  Sarmate  qnî 

se 9   ]5o  maisons  et  trois  monlins  vivoit  sur  les  bords  (le  la  Youg  et 

à  eau  \  le  nombre  deet  babitans  est  de  la  Dvina.  Stralenberg  en  parla 

porté  à  1000  personnes  des  denx  faussement  lorsqu'il  en  fait  descen* 

seiies.    Il  se  tient    deux    grands  dre  les  Huns:  ils  avoîent  desvillot 

marchés  par  an  dana  cette  ville  gouvernées  par  leurs  propres  sou- 

qui  y  entretienaent  1  abondance  ;  verains  ,  et  ils  firent  long-temps 

les    babitails    sont    presque  tons  la  guerre  à  la  république  de  Nov-« 

caltivateurs.  gorod  avant  d'en  être  subjugués. 

YÉLTCHANKA  ,  {EjLZfiHKa^  co-  (  P^oyez  Tatischef,  hisL  de  Ku^m 

lonie  allemande  dans  le  gouv.  de  9ie  ^   Lip,  11^  p,  434* 

Saratof^  sur  Tllavlia ,  elle  est  com*  Youe ah  i  rs  ,  (lÛKaciphi  )  pet. 

posée  de  34  familles  <;atlioliques.  peuple  qui  habite  en  Sibérie  dans 

YÉROUSLANE,     (  Epi^CAanh.  )  le  gouv.    d'Irkoutsk,   la   plupart. 

C^est  une  des  plus  grandes  riviè-  dans    les  montagnes  en  tirant  vers 

res  du  gouv.  deSaratof  j  elle  a  sa  la  mer  Glaciale,  entre  les  Yakouts, 

soarce  à  60  w.  du  Volga  dans  le  les  Coriaks  et  les  Tchonkhtchis  } 

steppe  f  puis  coulaat  vers  le  sud-  ils  ont  aussi  quelques  villages  près 

ouest  à  travers  une  plaine  déserte  de  remboncbnre  de  Tlndiguirka  ^ 

l'espace  de  220  w.  elle  tombe  dans  de  la  Yana  et  de  TÂlasej.  Leurs 

le  Volga  sur  sa  rive  gauche.   Les  anciennes    coutumes    sont    pres<- 

bords    de  cette    riv.    fournissent  qu'entièrement    abolies ,  et  leup 

d'excellens  pâturages  ;  c'est  pour-  race    est  presque  éteinte.   Ils  se 

quoi  on  y  a  établi  ,  ainsi  que  sur  donnent  eux-mêmes  le  nom  A^Ari'^ 

le  Caraman,  des  colonies  alleman-  don  -  Domnis  ,  et  ignorent  abso-^ 

des  ^ui  élèvent  beaucoup  de  bes-  lument  d'où  leur  vient  celui  de 

tianx.  Youkahirs^    Ib    sont  divisés  par 

Yesmane  9  {EcjuaHÎ}*)  riv.  da  tribus ,  leurs  coutumes  actnellet 

Souv.  de  Tchernigoi,  sur  les  bords  ressemblent  beaucoup  a  celles  des 

e  laquelle  la  ville  de  Gleukbaw  Tatares  -  Tonngoasses,  avec  les^ 

est  bâtie.  quels  ils  vivoîent  Ires  •  soàicale* 

ToQi.  IL          .  45 
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ment ,  qnelqnes-nncs  de  lears  tri-  et  le  5i^  ^i'  àe  long,  orient.  %nf 

bus  s'allioient  même  avec  eaij  par  le$  dens.  bords  d'anepeL  rÎY.  nom- 

des   mariages.    La  nation  entière  mée    Counova   qai  se  jette  dans 

dos  Yoakahirs  ne  compte  anjoar-  TOagra.  Stf  distance  de  Smolensk 

d'bni  que  trois  cents  mâles.  Leurs  est  de  224  w.  vers  Torient.  On  v 

Î[norres  avec  les  Tchoukbtchis  et  trouve  un    couvent  de  moines  et 

es  Coriaks  en  ont  fait  périr  un  deux  églises  ,  le  nombre  des  lia- 

très-grand  nombre^   et  la  petite  bitans  est  très-peu  considérable  à 

vérole  eu  a  enlevé  bien  davantage,  peine  en  compte^t-on  Soodesdeoi 

Les  maladies    vénériennes    sem-  sexes. 

blcnt  devoir  bientôt  achever  d'en  Youkhot  ,   (lOxomh,)  riv.  da 

détruire  l'espèce.  Us  se  tiennent  gouv.  de  Jarosiaw ,  elle  sort  d*aa 

dans  leurs  villages   depuisja  mi-  marais  dans  le  district  de  Boriso- 

décembre  jusque  vers    la  mi-fé-  glcbsk  qu'elle  parcourt  en  partie , 

▼rier,  parce  que  le  temps  est  trop  ensuit»   elle  entre  dans  le  district 

rigoureux  pour  chasser.   Us  y  rè-  d*OugIitcbe    puis    dans  celui  de 

sident  aussi   en  juin  et  en  juillet  ^  Mychkine  où  elle  se  jette  dans  le 

c'est  la  saison  de  la  pèche.  Us  f'ré-  Volga  vis  -  à  *•  vis  de  la  ville  de 

queutent  les  sources  de  la  Covjraa  Mychkine. 

et  du  Yasachenot 9  pour  y  chasser  Youlova  ,  {K)Jt9âa)  pet.  riv.- 

les  daims  et  les  bêtes  féroces ,  et  du  gonv.  de  Pensa  ,    district  de 

ils   chargent   leur   proie  sur  des  Mokchansk  ^  elle  se  jette  dans  la 

radeaux  ou  Sur  des  Nartis  (i)  traî-  Mokcha. 

nés  par  des  chiens  ,  pour  les  por-  Yodrief-Lïvokskoï,  (/Op^e^ô- 

ter  dans  leurs  villages.  Les  Youka-  Auôohckou.)   Voyez  Dorbat  ou 

birs    parlent  très-bien   le  russe.  Derbt. 

Us  s'habillent  à  présent  de  la  mé-  Y^ourieF-Polskoï  ,  {lOpheiibj' 

me  manière  que* les  Russes  qui  vi-  IIoJihcKoû.)  ville  du  gouv.  de  Vk« 

veut  dans  leur  voisinage.   Â.utre«  dimir^  et  chef-lieu  d'un 'district  | 

fois  ilsportoientdesvétemenssem-  elle  est  sous  le  57^  Sg'  12"  delat. 

blables  à  ceux  des  Tonogousses ,  sept,  et  le  56^  33'  4^''  de  long, 

et  ils  se  servent  encore  des  tail-  orient.,  sur   les  deux   riv:es  dek 

leurs  de  cette  nation  ,  qui  brodent  Colokclia ,  à  Temboucliare  de  la 

les  endroits  les  plus  apparens  de  Kza  qui  s'y  jette  sur  sa  rive  sep^ 

leurs'  habits  ,   et  reçoivent  pour  tcntrionale.  Cette  ville  a  été  bâtie 

•prix  de  leur  travail  des  fourrures  en  11 52  par  George  fils  de  Via* 

et  d'autres  objets  proprt^s  à  faire  dîmir  Monomakh  qtii  lui  donna 

des   habillemens.    Les  Youkahirs  son  nom  ,  car  il  s  appeloit  ploi 

appellent  les  Toungousses  Erpe-^  communément  Youri  que  George; 

guis*  Ce  peuple  a  été  converti  au  le  surnom   de  Pois  ko  î  lui  a  été 

christianisme  par    les  Cosaques  ^"^  donné  à  cause  des  plaines  {Poié) 

malgré ''cela  ils  ont  gardé  beau-  dont  elle    est  entourée,  etpônr 

coup  de  coutumes  et  de  supersii-  la  distinguer  d'une  autre  ville  de 

tiens  du  chamanisme  leur  ancien'-  ce  nom  surnommée    PovoUiskii 

ne  religion.  dont  nous  parlerons  plus  bas.  Elle 

YoUKHNOw,  (iOxKO «5.  J  pet.  est  à  69    w.  de  Vladimir,  «ne 

▼ille    du  gouv.  de  Snioleusk ,  et  partie  de  cette  ville  est  entourée 

chef-^lieu    d'un  district;  elle  est  d'un  rempart  de  terre,  à  caose 

située  sous  le  55^  14'  de  lat.  sept,  duquel  on  Tappelle  le  Créml  (on 


(1;  Espèce  de  traîneaux  loogâ  et  bat. 
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forteresse).  On  trouve  cleuxeon-  orient.  Sa  situation    sur  la  rive 

rens  ,  dont  l'nn  de  religieuses  ,  et  droite  et  élevé  dn   Volga  est  fort 

4  églises  dans  cette  ville.  Le  pom-  agréable.    La  ville  est  en  partie 

bre  des  habitans  peut  y  être  éva«>  entourée  d'un  rempart  de  terre  , 

iné  à   1800    personnes  des  deux  elle  eit  à  i4^~  w.  de  Costroma.  On 

lexes;    leur  principale  industrie  y  compte  5  églises,  et  i5oo  babi- 

consiste  en  fabriques  de  toile  et  de  tans  mâles  qui  font  un  petit  com* 

cuir  deBonssie,  ils  en  exportent  an**  merce  en  blé  ,  en  suif,  etc. 

Doellemcnt  pour  une  assez  forte  Youruk-Sal,  ^iOpwK5-Cû.«Ô.) 

somme.  Tout  le  ^district  qui  dé-  pet.  riv.  qui  coule  dans  les  terres 

pend  de  cette    ville  est  fertile  et  des  Cosaques  du  Don ,  et  qui  se 

produit  d'e]iccllent  blé.  jette  dans  le  Don. 

YoDRIEF-PoVOLHSXr,  IQphedîi^  YoUBrUK  -  SaMAR.  ,     (  IOpK>K^ 

XJoeojtiCKiu,)    ville  du  gouv.  de  Ca4iapî>.)  riv.   dn  gouv.  d'Oreu- 

Co^troma    et    chef-lien  d'un  dis-  bourg ,     qu'on  nomme  actuelle- 

trici  j  elle  est  sous  le  56^  20'  de  ment   Rezvaia^  elle   se  jette  dans 

lau  sept,  et  le  57^  36'  de  long.  l'OuraL 


z 


z. 

I 

ACHiv^RSK  y  (  3aiuueepcKh>)  »  située  snr  nne  pointe  déterre 

pet.  ville  du  gour.  d'irkoutsk  et  n  qui  s'avance  dans  TlndiguirLa. 

cbef-lieu  d'un  district;  elle  est  si-  )t  Sur  le  rivage  opposé  s'élèvent 

tuée  sous  le  67^  3o'  de  lat.  sept.  »  perpendiculairement  des  mon- 

H  le  i56^  de  long,   orient,  (i),  »  tagnes  stériles ,  entrecoupées  de 

lur  ane  pointe  déterre  qui  s^avan-  »  ravins  ,   où  croissent  quelques 

se  dans  rindiguirka  9  à  3369  ^*  ^^  mélèzes  rabougris.  Les  nabi  tans 

rirkoutsk.  C'étoit  auparavant  un  »  deZacbiversk  sont  le  maire  (2) 

limpleostrogdont  relevoit  12  vil-  »  et  sa  femme,    le  capitaine  da 

bges  de  Youkabirs.  Ypici  la  des-  »  district  et  sa  femme  ,  deux  pré- 

;ription  que  nous  fait  de  cette  vil-  »  très  qui  sont  frères  ,  leurs  do» 

e    M.  Sauer ,  dans  le  Yoyage  du  »  mestiques ,    et  deux  écrivains  ; 

■ommodore    Billings    en    1786  ;  n  tout  le  reste    est  cosaque.    La 

:onime  tout  y  est  à-pen-près  dans  »  ville  est  environnée  de  monta-  ' 

e  même  état,  je  vais  insérer  ici  »  gnes  qui  ne  sont  ouvertes  que  du 

es  propres  paroles  du  Voyageur  :  »  côté  du  nord  ,  de  sorte  qu'à  la 

[  I^a  ville   deZacbiversk  contient  »  fin  d'Août  elle  ne  voit  le  soleil 

)  ane  église  ,  cinq  maisons  russes  »  que  trois  lieures  trente  minutes 

)  et  yingt-une  cabanes.  £lle  est  »  par  jour,  et  depuis  le  12  novem- 


(i)t  M.  Sauer   assigne:  lat.  66*   Si'  Dordy— long,  x^a*    10'  est,  ce  qni  me 
Mroît  la  us. 

(a)  En  russe  GorodoîtcL^y.  11  réunit  dans  sa  persoane    les  fnnctîoni   4e  eoB* 
DStnda  Dt  et  de  oiaître  de  police  dans  l«s  pelites  villes  de  dislricl. 
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»  bre  jusqn'aa  6  {anvlor  (r)  elle   tans  profitent  beancoûp  par  les 
h  reste  dans  les  ténèbres,  a  pêcheries  qu'ils  ont  sar  le  fleuve* 

Z\DONSK,  (Sa^OHCKp.)  pet.  vil-  Zaodmorie,  (Sai^juophe,)  Co* 
le  du  fi;onv.  de  Voronéje  et  chef-  lonie  allemande  du  gouv.  de  8ara- 
lien  d'un  district  ;  elle  est  aituée  tof,  elle  est  ooraposée  de  25  fa« 
au  nord  et  à  82  w.  de  la  capitale  milles  qui  professent  la  re1i§ioa 
du  ^ouvern.  sur  la  rive  gauche  du  lutbérlenue.  Elle  est  à  4o  w.  df 
jD'tn  ,  et  à  une  demi-werste  des    Sara  lof. 

lords  de  ce  iJenve.  On  y  trouve  Zapalianskaia  -  Staititza, 
tin  puvent  et  une  paroisse.  Le  (SanciA/iHCKaji  Cmanui^a.)  bourg 
tionibre  de  ses  habitans  est  de  aes  Cosaques  du  Don  ,  situé  aa 
l5oo  personnes  des  deux  sexes  ,  bord  de  la  iVledveditza.  On  y  troQ- 
ils  sont  presque  tous  cultivateurs  ;  ve  une  église.  Cette  habitation  est 
quelques-uns  parmi  eux  s'adon-»  entourée  de  forêts  dans  lesquelles 
nent  aussi  à  la  pèche  dans  le  Don.  on  trouve  beaucoup  d'ours.  Son 
Il  se  tient  ici  trois  grands  marchés  terroir  est  très-frrtile. 
par  an.  La  roure  de  Voronége  à  Zaporogues  ,  •  (  Sanopotu,) 
Moscou  passe  par  cette  ville.  l^^oyez  CosaQUes-Zaporogues. 

ZaIANES   r?M  SaYanes  ,   {Sann-        ZaraïSK,  (3apaûcKÔ.)  pc*t.  vil- 

'  CKiA  Tamapu.)    Voyez  TataRES    le  du  çouv.  de  Riazan^  et  chef-lied 

SaYanes.  d'un  disïrict,   elle  est  située  soai 

Zaie,  (3aw.  )  riv.  dti  gonv.  le  54°  54'  de  la  t.  sept,  et  le  55** 
d'Orenboorg,  elle  prend  sa  source  l^V  de  long,  orient.,  à  56  w.  one»t 
dans  le  district  debouhoulma  ,  et  deRiazon.  La  riv.  Osétr  coule  a 
coulant  du  midi  au  nord,  elle  en-  travers  son  faubourg.  C*étoil  an* 
tre  dans  celui  de  Menzclinsk  où  ciennement  une  ville  frontière  de 
elle  se  |ett^  dans  TJk.  la  principauté  de  Riazan^   du  côté 

Zaîssane  ,  (  '^aûcanh*)  grand  de  celle  de  Moscou;  c'est  pourquoi 
lac  qui  se  trouve  dans  les  monts  <^lle  étoit  fortifiée.  On  ne  voit 
Altaie,  il  est  surtout  remarquable  Aucun  reste  des  fortifications  dek 
parce  que  rirtyche  le  traverse,   et    ville,  mais  la  citadelle  ou  le  Créml 

Su'avant  d'y  entrer  il  porte  le  nom  7  subsiste  enc*ire  en  entier.  C'eit 
'Irtyche  snpérieur  ,  et  qu  après  ^^  carré  long  Uanqué  de  tours  et 
sa  sortie  du  lac,  il  ne  s'appelle  entouré  d'un  fosse  dont  les  murs 
plus  que  simplement  Irtyche.  Jjes  ^^^^  *^^  pierres  de  taille  et  de  bri-* 
Calniouks  Zungorsnomadisentsur  q aes,  ils  sont  crénelés.  C'est  dans 
les  bords  de  ce  lac  et  lui  donnent  ^^  Créml  que  se  trouve  Téglise 
le  nom  de  Nor-Zai.ssane  .  2).  cathédrale,    les  tribunaux   et  les 

Zakhariefskaia,  (3ajr-ap*^tf«    magasins.    On  trouve  dans  la  ville 

CKax)   C'est  un  fort  qui  se  trouve    proprement  dite  8  paroisses  ^    une 

'dans   le  gouv.   d'Ekatherinoslaw  ,    école  ,  quelques  boutiques  ,   et  en 

et  qui  est  du  nombre  des  sept  qui    général  5ooo    habitans  des   deux 

constituoient  la  li^ne  du  Dnepr.        scxe^.  Il  se  tient  une  foire  annael- 

Zamiansk,  (3a.Ty^«c/«ô.)  vSta-  le  et  trois  grands  marcbés  dans 
tiitza  ou  bourg  des  Coiaques  d'As-  cette  ville.  Les  habitans  sont  adoD- 
trakhan ,  sur  les  bords  du  Volga  nés  au  commerce,  quelques-uns 
dans  le  gonv.  d'Astrakhan. 't)n  y  vont  dans  les  provinces  d'Ukraine 
trouve  Une  seule  église  ,  les  habi-   pour  y  acheter  du  bétail  qa'ils  re« 


\ 

(i)  Vieux  stylo. 


(a;  2Var  Teut  diro   dans  leur  Unguo  /«0,  tt  ZaUsan  boBU  ou  grand  seigaeV- 
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Yen  dent    ensnîte    avec    tin  grand  ses  ,  il  se  trouvoit  sur  la  frontière 
béaéncc    à  Moscon  et  jasqa'à   Pé-   de  cet  Klat. 

tersboarg.    Il  y  a   à   Zaraisk  une        Zenkof  ,  (3eKK<7  5&  )  on  Zinkof, 

image    inîracnfeaso,  de  St.  Nicolas   pet.   ville  da  gouv.    de  Poltava  et 

qai  y  att\r€>    beaucoup  de  pèlerins    chef- lieu  d'an  district,  elle  est 

le   jour   dii    sa  fête.  située  sous  le  49^  ^9'  de  lat.  sept. 

Zaslavi.  9    (  SacAaajih.  )  pet,    cl  le  62^  i5'  de  long,  orient..,  sur 

▼ille  Ja  gouv.  de  VoUiihie  et  chef-    la   Gronnia  qui  se  jette  dans  le 

li(*a  d'un  district ,  elle  est  située    Psiol,  et  à  70  w.   de  Poltava.  On  j 

sous   le  5o°  2'  de  lat.  sept.  ,  et  le   trouve  8  églises.   Elle  est  surtout 

4^^  56'   de  long,   orient.  ,  sur  les    remarquahle    par    quatre  grands 

bords    de  la  Horynia  ,    à  9a  w.   de   marchés  qui  s'y  tiennent  par  an  y 

Jitnniir.  Mlle  étoit  la  capitale  d'un   et  qui  attirent  un  concours  de  pea« 

ducVië    de  son   nom  sous   l'ancien    ^e  très-considérable* 

régiaie    polonais.     Il  s'y  lient    6        Zentcha  ,  (3<?Hra.)  gros  bourg 

l^raiids    cnarcbés  par  an  pendant   des  Co|saques  dXkraine,  dans  le 

lesqnols    il  s'y  vend    une   grande   gonv.  de  Poltava  ,  .dis^i'ic^  de  Lou- 

quantité  desoieries  el  d'étofli'Ç  de    bny. 

toutes  espèces.  On  compte  4^^^  ZiNKOF  ,  (SuHKoeb.)  pet.  ville 
babitaiis  à  Zaslavl,  parmi  lesquels  du  gouv.  de  Podolie  ,  dans  le  dis- 
il  se  trouve  beaucoup  deJulU.  trict  de   Lélitchefj  elle  est  bâtie 

Zeelbour 
Séelbourg 

autrefois  pet.  ville  et  chàleao   «ar  "'  "  "  '"="  ""  •^«""*"H"«'»«- 

la  Dvina,  et  le  »icg«  de  l'évéque  ,  Zueeï,  {3-««e»6.)    pel.    ville 

deSemiftalle.qui  à  cause  de  cela  ^"  S'»?^   des.Slobodesd  Ukraine 

prenoit  le  litre  devenue  de  Semi-  "  e''et-l'«^«   d  un  district,  elle  est 

galle  ,   n'est  plus  à  présent  q«nn  i"*'"*  »'"*J«'  ^'"''^  *^"  Severno.  - 

baillage  avec  un  pet.  bourg;  il  se  P^nel^-   On  T  tronve  2  églises  et 

trouve  Jan.  le  gouv.   de  Coarlan-  Sooo  habita ns  des  doux  sexes,  qui 

de,  district  de  P-aonsk.On  apprend  »  occupent  uniquement  d  apicnl- 

par  un   acte  d'un  pape,  de  l'an  *«>•«.  Il  s  y  tieirt  trois  grands  niar- 

Iî45,   qu'à  l'érection  de  l'arclie-  "'^s  par  «•». 

Vèché  de  Riga  ,  tout  le  .Semigalle  ,  ,  ^M^^Fka  ,  0M€taKa.)  pet.  rir. 

bormi   un  tiers  qui  appartenoit  à  ^°  &»»'''  «1»  Tobolsk,   qui  conlô 

lOrdre  Teutonique  ,  fut  affecté  à  '''"'«  1«*  montagnes  graïutiqucs  de 

cet  arcbevècbé  ,  el  que  pour   lors  Ç*  gouv.   tlle  a  près  de  400  w. 

révècbé  de  Semigalle  on  de  Seel-  «"  '="'"'».'  «'  *"•  .X,  *  ^^^^''  P\"- 

bourg  fut  supprimé.  «'•"»"  <1'8."«»  «"  *<î*"»«  Ponr  <»«• 

-       ..  -  forge»  qui    *e    trouvent  sur    se< 

Zelaikskaia  ,  (  3e.^aupcKaji  bords. 
Kpinocmi.)  C'est  un  pel.  fort  qui  ZmÈïnogo»SKAïa  ,  (  3xteÛHo. 
•e  trouve  dans  le  gouv.  dOren-  «opcKc»;,.  )  C'est  .le  nom  d'un  fort 
bourg  ;  sur  nne  pet.  riv.  qui  a  quj  ge  trouve  dans  le  gouv.  de  To- 
donné  son  nom  an  lort. .  Il  a  été  bolsk  ,  district  de  Semipalatinsk, 
construit  en  17*5  au  mdieu  des  »or  une  montagne  fort  élevée.  Ou 
terres  des  Bacbkir»  ,  pour  répri-  y  entretient  une  garnison  assez 
mer  leurs  brigandages.  considérable,    et    il   contient   de 

Zemlek  ,  (3«.«(ji«Kd.)>pct.  fort  belles  casernes  pour  les  ofticicra 
dngonv.  d'Ëkatherinosiaw,  sur  la  et  les  soldats.  On  y  trouve  nne 
rive ganclie  de  la  Sinioukba.  Avant  chapelle  et  plusieurs  magasins, 
la  réunion  des  provinces  polonais   Ses  ibrlificatious  consistent  en  un 
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n»mpart  de  torre  flanqué  de  deax    aller  se  jeter  dans  le  Dneprsur 

ha« lions  pleins  ,  et  de  deai.  dem»-   sa  rÎTe  gancbc* 

bdsûons.  ZoLOTONOCHA,  (3oJiomoHoma») 

ZoLOTA'iA^OuVA^(3ojiomajf  pet,  TÎlle  do  goor.  de  PoltaTaet 
Op^Kf.)  on  la  Horde  d^Or.  On  chef-lîea  d'un  district  ;  elle  est 
hommoît  ainsi  anciennement  la  silneesons  le  ^9^  33' de  lat.  sepL 
capitale  des  souverains  Tatsresqui  et  le  49^  52'  de  long,  orient* ,  sur 
«looiinoient  en  Russie.  Elle  se  les  bords  de  la  Zolotonocba,  à 
Irouroît  sur  une  ile  que  formoit  235  w.  de  Pollava.  On  jtrouYei 
l'AUjtouba  avec  le  Volga  (Fqyez  couvens  dont  un  de  Religieuses , 
SikRAlR,).  3  paroisses  et   plus  de  looo  habi-> 

ZoLoTGHEF  ,  (Sojiozesî),)  pet*  tans  des  deux  sexes  ,  qui  font  uu 
Tille  du  gony.  des  Slokodes  d'Ùk-  grand  commerce  de  bétes  à  cornes, 
raine,  dans  ledislrictdeBobodon-  Il  se' tient  ici  4  grands  marcbés 
Ibow.Elle  est  k  36  w.  de  Rbarkof,  par  an.     , 

bâtie  sur  les  deux  rives  de  VOuda.  Zolotoukne  ,  (3ûAomi^pHh,) 
On  j  voit  un  vieux  rempart  de  C*est  le  nom  d'une  colonie  aile- 
terre  et  un  fossé  à  demi^comblé,  4  mande^  du  gonv.  de  Saratof  ;  elle 
ëglises  et  près  de  mille  maisons  se  trouve  sur  la  rive  droite  du 
}iabitées  par  5ooo  personnes  des  Volga.  On  y  trouve  une  église 
deux  sexes.  11  b\  tient  six  grands  catholique  et  5o  familles  de  colons, 
inarrliés  par  an.iLes  babitans  s'a-  Zotofskaia  ,  {  SomoscKaA^ 
<loonent  particnlîèrempBt  à  Tagri-  C^naHu^a.)  C'est  une  stanit^a  ou 
culture  et  à  Téducation  des  bes-  bourg  des  Cosaques  du  Don  ,  sur 
traux.  la  rive  droite  du  Kboper.   Onj 

KM.)  Stanitza  ou  bourg  des  Co-  ,  Zovbtzow, {3^6^osh,)  pet.  viU 
•aquesduDon;  elle  se  trouve  sur  |?,  du  gouy.  de  Tver  et  chef^liea 
la  rive  droite  du  Don  au  pied  d'u-  ?  °^i*'f  ^V'^*  5  «"«  est  située  sous 
ne  colline  assez  baule;  on  y  trou-  Y  ^^  ^?  **^-  **P*  ?*  ^t^^  ^o'  de 
ye  une  seule  église.  long,  orient,  sur  le  \olga  ,  elà 

-  ^  /  ^  embouchure  de  la  v  azouza  dans 

ZoLOTOïE-OsT»ow,(  3o.to^  ce  fleuve,  à  1 16  W.  de  Tver.  Cette 
m^à^Ocmposb.)  C  est  le  nom  situation  sur  deux  riv.  navigables 
dune  lie  que  forme  deux  bras  de  aevroit  la  rendre  beaucoup  plus 
1  Oural  a  leur  embouchure  dans  florissante  quelle  n>s  t.  On  voit 
la  mer  (.aspienne.  Elle  estentou-  j^ns  nos  chroniques  qu'elle  est 
roe  de  bancs  de  sable  et  de  bas-  très-ancienne, et  a  toujours  appar- 
londs,  ensorte  qu  on  peut  à  peine  |enu  et  suivi  le  sort  de  la  princi- 
y  aborder  sur  de  polîtes  chalou-  pautédeTver.  Dans  le  temps  des 
pes,  taudis  que  quelques  aunées  troubles  causés  par  les  feux  Dmi- 
auparavant  degrosbatearixpesam-  ^^:  ^^^  a  eu  beaucoup  à  souffrir 
ment  charges  y  naviguoienl  laci-  ^es  Polonais,  et  à  celle  époque 
lement.  Lest  la  suite  de  1  amon-  p^sque  tous  ses  babi  Uns  se  sont 
celenienl  ^«sables  dans  1  em-  dispersés:  elle  ne  s  est  jamais  en- 
Jiouchure  de  1  Oural ,  dont  nous  tièremcnt  relevée  depuis.  On  y 
avons  deja  parlé  à  son  article.         trouve  dans  ce  moment  4  églises, 

*ZoLOTo'Socv[A^(3oJiomoHoma.)  une  école,  un  hospice  pour  les  in- 

prt.  riv.  qui  coule  dans  le  gonv.  firmes.  Lcâ  tribunaux  et  un  mil- 

de  Poltava  ,  elle  coule  du  nord  au  lier  d'babitans  des  deux  9ej,es  qui 

midi  dans  le  district  et  la  ville  de  vivent   cependant  dans  Faisance. 

•on  taom  qu'elle    traverse  ^  pour  II  s<$  tient  ici  quatre  grands  mar- 
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ehêê  par  an.  Il  y  a  des  ponti  vo-  tnén  IvanovUch  ,  ^  et  celaî'Ci   la 

lana  sar  le  Volga  et  la  Vazouza  qui  donna  comme  apanage  k  Ivan  Se- 

entretiennent    la  communication  sménovitcfa.    Va  sa  prolimité  de 

entre  les  parties    de  la  ville  qui  Moscou,  il  nV  a  ancan  donle  que 

sont  séparées  par  ces  rivières.  On  les  Tatares  ny  aient  fait  des  inva- 

charge  bea nconp  de  barques  à  Zou-  slons.  En  1 6 1 9 ,  les  polonais  Tont 

blzow  pour  Pétersbourg  et  d'an-  occupée  à  Vavènement  an  tr6nc  da 

très  endroits.  Mais  c^est  rarement  tzar  Michel  Feodorovitcb.  Sonf>è- 

anx  frais  et  an  profit  des  mar*  re,  le  Fatriarcbe  Philarète  fut  reçu 

cbands  du  lieu  ,   le  plus  souvent  dans  .cet  endroit  par  rarchevéque 

elles  appartiennent    k   des  mar-  métropolitain  Jonas^  et  les  Boy- 

chands  deTver,  deSmolensk  on  ards,  an  retour  de  sa  captivité  en 

de  Moscon.                                  ^  Pologne.  On  trouve  dans  ce  mo- 

ZoucHA,  (Ji^uia.)  riv.,el1easa  ment  à  Zvénigorod  3  églises  ,  les 

•ource    dans  Je  gouv.  de  Toula,  tribunaux  ,  une  école ,  des  maga* 

district  de  No^osil  ^  elle  entre  en-  sins  de  sel  et  d'oau-de-vie  ,  une 

suite  dans  le  gouv.  d'Orel,  traver-  fabrique  de  soierie  ,14  boutiques 
se  la  ville  de  Mtsensk  pour  aller'  et  1000  habi  tans  des  deux  iexesm 

se  réunir  à  l'Oca.    On  charge  snr  C'est  tout  près  de  la  ville  que  se 

cette    riv.     beaucoup  de  bateaux  trouve  le  couvent  nommé  Savin- 

dans  cette  dernière  ville,  qui  vont  skoie-Storojevskoie    (  l^oyez  Sa* 

joindre  les  grandes  caravanes  qui  vinskoie  Monastebe).  Il  y  avoit 

descendent  l'Oca.  anciennement  une  autre  ville  da 

ZuNGORS  y  (SjoHcopu»)  Voyez  même  nom  >   dans  la  principauté 

CAtMoUKS.  de  Kiew,  on  voit  encore  quelques 

ZvENiGOROD  ,  (SfltfKweopo^S.)  rcstcs  d'un  rempart  déterre  qui 

pet.  ville  du  gouv,  de  Moscou  et  en  faisoit    partie  ,    non    loin  de 

chef-lieu  d'un  district,  au  bord  Kiew,  sur  les  bords  de  la  Véta. 

de  la  Moskva  et  sur  sa  riveganche;  Zv£i<nGORODKA,  [Sûtnutopo^^ 

elle  est  à  4^  ^*  ^^   1^  capitale,  Ka.)  pet.    ville  du  gouv.  de  Kiew 

I)âtte  sur  une  hauteur  entourée  de  et  chef- lieu  d'un  district ,  sur  les 

ravins,    ce    qui  rend  sa  situation  bords  d*un  ruisseau  nommé  Gni'- 

agréable    et  pittoresque.    Elle   a  loï-Tikitche.   Elle  est  k  ii\\  de 

une  espèce  de  Créml  qui  est  snr  Kiew.  On  n'y  trouve  rien  de  re* 

le  sommet  de  cette  hauteur ,  et  marquable» 

dont    les  fortifications  consistent  ZvERiifOGOLOFSKAlA-KRépoST, 

en  un  rempart   de  terre  qui  n'est  {SeepimotoJioecKaJi  Kp-bnocmh^ 

abordable,    k    cause    des    ravins  C'est  un  fort  qui  appartient  à  la 

très  -  profonds    qui  Fentourcnt ,  ligne  militaire  de  Tobolsk,  dans  ce 

que    du  c6té    du    nord  qui    est  gouv.  et  le  district  de  Coui^ane , 

très  •  escarpé.  On  ne  connoît  pas  il  est  bâti  sur  la  rive  droite  da 

précisément  Tépoque  de  sa  fouda<i>  Tobol.  On  y  trouve  1  églises  et 

tien,  maison  voit  dans  rhi:)loire  une  centaine  de  maisons.   Ce  fort 

de  Russie  qn'elle  exisloit  déjà  sous  est  k  64  w.  de  distance  de  celui 

le  règne  do  grand-prince  Vsevo-  d'Oust-Oui ,   14  de  celui  d'Ozer* 

lod  Taroslavitch,  petit-fils  de  Via-  noie  et  210  de  Troitskoie. 

dimir.  £nio86,   le  grand-prince  Zvonarevka,  (SâonapeaKa.) 

Vsevolod  Olgovitchll  y  conclut  la  Colonie  allemande  dn  gouv.    de 

paix,   et  en  1328  on  la  volt  déjà  Saratof,  située  au  bord  du  grand 

sous   la  puissance  du  grand-prin-  Caraman,  à  33  w*  de  Saratof,  elle 

ce    Ivan  Danilovitcli  qui  la  légua  est  habitée  par  25  familles  luthé- 

après  sa  mort  à  son  iiU  aiué  bé-  riennes. 
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ZvoîTAliKVirouTiî,  {SfionafeB^  finîlé  atcc  celui  des  Fitinoîs.  Il 

Kf/m5,)  Colonie  allemande  de  mé-  se  sont  tellement  rapprochés  dfl 

me  gouT.   et  sur  la  même  riv.  que  Basses  par  la  religion,  les  mnpan 

la   pr#^cédente.    On   y   compte  4 3  et  la  manière  de  vivre  ,  qnil  tu 

familles  qiii  professent   également  difficile  de  les  dis tin^uer  an jnunT' 

la  religion   luibérienne.  hni.  Ils  furent  convertis  en  ménM 

.                      -              .       j  temps    que  les   l^ermiiens ,    dtci 

^YBÉI,   (3m^5u)  pet.  nv.   da  l^,  4e  siècle,  par  Saint  fcti<*nnf 

gonv.  et  du  district  dr  Fenza,  qui  ^^^j  j^^^  composa  même  un  alpb 

se  jeltc  d^ns  la  Vaxerka.  y^^  ^  ^^  traduisit  dans  leur  lani;* 

Zybiatcis,  {3hij>KH,hi^  on  Sy-  plusieurs  livres  d'église;  ce  qa 
rianes,  peuple  finnois  de  la  même  ne  contribua  pas  peu  à  répanHn 
famille  que  les  Permiens,  il  habi-  les  lumières  de  T Evangile  para 
te  dans  ie  district  d^Oustioug-  eux.  C'est  dommage  que  la  né:;l> 
Veliki  ,  .et  dans  les  gouv,  de  Yo-  grnce  du  clergé  ait  laissé  périr 0 
logda,  de  Pérm  et  de  Tobolsk.  Ces  monument  du  z.èfc  de  cet  apôlrf 
peuples  ,  ainsi  que  les  Permiens  c^r  ces  livres  sont  perdus  ,  aim 
se  donnent  le  nom  de  Comi  ou  qne  VAlpbabet  qu'il  avolt  coah 
Comi'-Mnurte»  Leur  langage,  qu'ils  posé  pour  eux ,  et  on  n'en  cod- 
ent toujours  conserve  ,  ressemble  noît  plus  nulle  pari  un  geul  exen 
beaucoup  au  permicn^  et  a  de  Taf-  plaire. 
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